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DICTIONNAIRE UNIVERSEL 

DE 

GÉOGRAPHIE MARITIME, 

DESCRIPTIOIÏ EXACTE 

PE TOUS &CS l»0RT8, HATSES, EAD^S, BAIES, GOlL^ES ET COTES 
DU MONDE COHNIT} DES GOURANS, FLEUVES, EOCBEES, BAHC S 

.DE8ABLE, ET DE TOITS LES DANOERS , cte.^ AYEC LEUR POSITION 
DéTERMINiE D>APRsl LES' MEILLEVRXS AUTORiTÉS; 

RËNIËRMANT 

Des Observations sur les gîssemens des côtes, les sondes, les mouillages, 
le brassiage des ports et rades , les formes et aspects des terres vues d'une 
certaine distance au large ; avec des Instructions particulières pour entrer y 
tans pilotes , dans les porU qui en sont susceptibles. 

TEADUIT DE l'ANGLOIS, 

ftBlAIT VnSSQVS SS SaTIBA ySOIOVSQSSKENT CORRIGÉ , BT AUOMSNTi : 

DEDIE AU PR£MI£JLCO£iâUL. 

. .^yEC SA PERMISSION, 

Par L- de GRANDPRÉ, 

AHCIRV OVr'xClBX DS LA XARZNB VRAITÇAISS. 

TOME SECOND. 




DE L'IHP&IMERIE DE UARCHANT. 



A PARIS, 

CHEZ ftELALAIN FILS, HBBAIRE, QDAI DES AUCDSTIBS, ff. 38. 

AN XI. = M, DCCCIU. 
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ACILE ( havre) , Jona la baie 

0!)sriire dans la Nouvelle Zélande , 
iiier Pacilifjue du s^ud. (^'est.ua ijon 
^nouillnge pour les yaiMei|ttx qui 
'veulent àortir de. la Imie pat la passe 
8u Sud. Quand on veut y entrer il 
iaul ranger de trcs-prùs le côté in- 
l^riear oela puiat9.dÂ&CSinq-Doigts , 
jusqu'ik ce que l'on 8(Ht le travers 
des iles situies vers le milieu <!*• la 
terre^des Ciaq-Doigts^.On doublera 
ensuite ces. Iles par le N • %t V<m 
apjpercevru le port droit aevailt^ 
l'E. V. Baie ObSCUikK , et Pot^te 
JîEs CiN Q-DoiGXS. t-e havre Facile est 
par 450-/1O' tarit. S, et par 1 65 V 
57 ^-^5" à l'E djç.Pariff Biu^u des 
longitudes. 

FACTEURS ( île des ). C'est 
vraiseaiblabjemeot la uicme que 
l'île de Lésa sur la te&te de 1*0 de 
PAfrique. Voy. tLi'DsjLoStf. 

FAFFAA. C'est une très-pctîle 
île située au vSlîT 5° S d'un récif 

{riangulaire qui ^ert deiiuarqiic pour 
'entrée du port de TongatapoOk 

FAIli-FlELD , «ar la €Ôte 
de la Nouvelle Angleterre sur le 
détroit de Long-Islaud , à l'O de 
l'emboucliure de la rivière Slrat- 
Ford , et dans le NE de l'eatrëe de 
la rivière de Hudaon , par 4» "-9' N, 
et yS^-siS^ 6 ro de Paris. Grande 
carte du dépôt de la 
Prdrc Sartiru. 
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I FAIR*HAVEN, fur la cà^ 

du S|>ii7,l)org au S (lu Sound de Bell| 
à peu près par 78° N. L'Anteut". 
Au S de fct endroit est Horn- 
Sound ( détroit de lu ' Corhe ) qui 
^it presqn'au NO du cap Look-Ont 
( ou cap Bon Quart). terre est 
toute haute aux envitons du Sound-* 

d»^lV{iUttùiid^là^Ct0eh^). 

a FAIR-MAVÊN. C'est le vieuS: 
noib ïÉn^lois que portoienl jadis le» 
'^^'tryjit^ f* ^'«^ jports fd)-aiés par un 
gWfipc^d'flès jprès de la partie du 
No du Spilzberg. On nomma ea 
1614 , Port du Nord , le mouillage 
situé entre le Banc des Oiseaux; 
{ VogèîSand) , et leâ îles du ro- 
cher Fourchu. ( Oôv.ên.Cliff ) ; e( 
celui que l'on nomme aujourd'huî 
Sméerenberg , h ti milles de dis- 
tance, fut nommé Port du Sud. 
D'aprA la carte du capitaine Phipp-^ 
de 1773 , il paroîtroit que ce port 
est trés-loin au IS« de Bell Sound 
dans les environs de 80° de lat. N^- 
i5 ' plus otf moins. VAateM'. 

Faî B- HEAD ,t'e8t la pointe dm 
NE d'Irlande, à l'E de la Chauasëî 
des Géants et au SE de l'ile Batlilin» 
La " 
à 

m: _ 

PO en dedans de l'île Rathlin et 
vers le port Rush. C'çst une ilo 
A ainsi- nomiiiée. Fnr^HesMl ett pas 
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FAIR-ISLAND. C'est un« de» 
Orcades à peu près au milieu entre 
ceiilM et les Iles Shetland. Uy » 
de hautes roclies que l'on peut 
opperrcvoir facilement des Orcades 
et desSheUand. En i588 le duc de 
jÀedina Sidonia s*y perdit. Les vais- 
•saux de l'Inde Uol landais étoient 
jadis dans Pusage de s'y arrêter tant 
au départ qu'au retour. L'Ile est par 
Su«-àè' N ,et 4°-:iy à rOde Parias 
Sureau des loiintudes» Les ma- 
rges y sont de 4 Heure». ^ Nous la 
nommons Fair-Hill. 

FAIR-LAND , port en Ecosse. 
Voyez LocK-RïiN. 

FA1I\LEE\ pointe de terre sur 
la cote de Sussex entre Winchelsea 

cl ll.istintfs. Les vaisseaux qui vien- 
nent de 1 O ne doivent pas trop ac- 
coster la terre , parce qu'il y a 
quelques roches et des l)auts4bads 
le travers du château de Peveascy. 
Les marques sont de tenir Beachy 
.au ISO et \e château au N 5" E. 
Le flot porte 5 ^heures h TE depuis 
Dunge - INess jusqu'à Fairlée , et 
pendant une heure et demie la ma- 
rée forme deux courans l'un sur 
l'autre, depui^l^airlde jusqu'4 Bea- 
chy. Il y a de 26 à vj brasses entre 
"Winchelsea et la côte de Picardie 
en France. De ce brassiage on peut 
^oir Fairlée et le Forelaud du Sud. 

FAIRN. K.Faru. 

FAIR-WE^S. Il y a une langue 
•de sable au ïnt^t de cet endroit sur 
la côte de Kent en dedans de la 
•Tamise en venant de Margaie pour 
aller aux DunevOn l'appelle quel- 
quefois Fore-Nesa. La langue de 
eable prend te nom de Lon^-Nose. 
Çette pointe est à i'E de Kocky- 
Stairs ( escalier de pierre ) , et 
depuis cet endroit la c6te fuit à 
PESE jnsau'.^ White-Ness , et plus 
liuS iusfju ^East-INess. Cette pomie 
se nomme le Foreland du Nord. La 
côte commence en rel^ endroit à 
prendre un peu h VQ jusqu'à b 
nriére SandWtpb* 
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FAÎRWAY , bou^c dans le ca- 
nal de Haseborough , ?t lieucs un 
sixième dans le606°S de la pointe 
du S du banc de HÂâeboroach , et 
I lieue I à VO du Feu FloftanC 
mouillé près de la poi&te du IS de 
IS'ewarp. 

FAlSAM8(lle de»), aeiMiiMM 
ayssi lie 'de M FÛJi ou tle de Itf 
Conférence , parce que ce fut en 
cet eudroit que Louis XIV et le roi 
d'Espagne eurent une entrevue. Elle 
. «ft AcMrmëc par la ritiére Bidasaon 
qui sépare la France de l'Espagne 
un peu au S de Fontarahie. C est 
aae i le nentre et la eottTareiiietd n'en 
est redanée par aucune des deux 

Ïiuissances. Lat. 45*-*o'-a9" N, 
ong. 4«>-t) '-3o" & rO de Pans. i^m 
yitwente Tojfino, 

1^ FAISLE , petite anse propre 
h rerevoir seulement des hateaoS 
sur la côte du S de St.-Domin^ue. 
à peu prés à 4 lieues dans TE di 
JacqneneL Les approches s^en re* 
connoiiientàdestapion<! blancs trôs« 
remarquables situes sur la côte. Les 
vaisseaux ne doivent rien négliger 
pour éviter ce parage , car les re- 
tourade marée et l'atolniie de la 
terre peuvent y retenir des vais^ 
seaux comme par enchantement. 
L'anse de Faisle sert à l'exploitation 
de quelques habitations voisioea y 
ou aux Jéharqtietnens des inter- 
lopes. Le pays adjacent n'a rien 
par ailleurs qui puisse y attirer la 
navigation. Ce que noua disons des 
tapions blancs, nousl'aYons^prrmvé. 

a FAISLE, pointe, termine à l'O 
Hanse du même nom; elle termine 
aussi dans TE la petite crique deé 
Cayes qui n*est guère connae qpie 
des fraudeurs. 

FAJINDAGO , port sur la côte 
de rO de l'ile de Brava une des iles 
du cap VerU. C'est un des troi» 
ports de cette Ile. 

FALCON , ca|i sur la côte de 
Barbarie dans la Mcdiiei ronée. C'est 
une pointe qui se projette au N à 

S eu prés dans le NISO d*Oran , 
quelques degrés O de Cartna-> 
gène fnr la «6te d'E^gitt ^ g I* i 
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OSO du cap Ferat , 20 lieuçs an 
ly Ë i E du cap Houe ; dans cet id> 
terraile se trouve le cap Fegaio sé- 
|>aré du cap fione par une htàB 
lirofonde. A peu près à a lieues au 
oE du cap Falcoa il y a une roche 
nu, dessus de l'eau , tout auprès 
d^one petite ppinte sur laquelle il 

Î' a une croix. Depuis cette roche 
■j. côte court à l'E ^ SE et ESE , 
forme une grande baie. On peut 
lipoger la terre sans danger tout 
auprès de la roche. Lat. N 55**-55« , 
long. 30-14' àl'O de Parii.. Cari» 
du dépôt de loÊfnarine. 

FALE , rivière dans leCornwal. 
forme la principale branche du 
port de Fulmouth à l'endroit où 
eîle se jette daoM la rade de Car*- 
rick. > 

• i FALKLAND. V. Malodink» 

aI^AtKLAND,dëicoit aux lies 
jSlalouines , il sépare les deux prin- 
ripaies , et gît au JN , son ouver- 
tm, dtt 'l!9 éar à TË des petites 
Hm Jétvi^ & l'E de Vii» Keppel en 
nvant du port Egmont. La sonde y 
donne de i5 à 10 brasses entre les 
l^oîntes.'^Les .deupc côtes en tirant 
ye» le'SE soiit bordées de petites 
llesou rochers , il y a quelques 
U)chers au large de la points «Ui' 
NO de la plus E des deux grandes, 
!^cs. tl y an a encore une eu outre, 
|^ltt8auTar;5e dans la même direc- 
tion; on 1» nomme Eddystone par 
itfaaiogieâvcc celle da même nom 
iituée t Peatrde de'Pljrmouth k la- 
quelle elle ressemble par sa forme. 
Élie, sert de, mprq.ue pour entrer 
tlaBS lè wm^d et' se trouve à peu 
prés à 5 milles au N | ISO du cap 
l)auphin qui forme la pointe de 1*É 
de cette entrée, ce même cap 
Dauphin est i 8 Ueues^du cap l a- 
mar qui enTait,>;ïHïM|ie..4e W3f. 

FAîXAiNl>A,i<v«èrc sur h côte 
de rO d'Afrique. Les îles brisées 
«a sont à 4 mtJles dîins le SO. Ces 
Wet fermtut quatre bancs de sable 
sous l'eau. ^ Irés-dangcrcux , dont 

h iQBgftwt êH d^iicne et 
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sèment au S i SE. Si l'on lelévela 
nviérc Fallanda au NE à peu près 
5 miUes et le banc du milieu dea 
flee BneéM an NE i E environ * 
de lieue , on sera par i5*-43f N* 
et l'on sera forcé Je mettre le cap 
au large au SO en s'entretenant par 
^ brassas 1^ o^iae. des brisaas qui 
K » pointe do N de 
iile Sangomar , et finissent à un 
peu moins de a içijlles de la rivière 
Fallands fn s'ë^odam à prés de % 
lîei^es ai^ large. U^li^Mix grands 
arbres sur le nvage un peu à 
5* *Î2^ Lorsq^u'on eu relève 

l«n«o^lAnfe à l'E ou E 4 ne, il 
faut se tenir par 6 brassée mosan-i^ 
procher davanta/»e le banc du mi^ 
lieu. Les sondes sont r^flilièret dis. 
côté de Barra. ■ ■ 

F^LLEN-CITY , nom que lea 
Anelois donnent à la vilL- Ituinée 
4e la Vierge Go«rde.,rovea Vill» 

IVWINSI* . 

I FALL's , un penauTt^fi de ÏW-^ 
droit le plus étroit de la Maaclie. 
Lest une chaîne de sable longue et 
étroite au S i SO du Gallopir. Ce 
dernier est un autre banc de sable 
long et eiroit qui est plus dans H. 

ZSSiiiJ^iÊ^sP^''''? la pointe 
^tioua dé JGaTIoper jusqu'à la 
pointe dn N dû Fill's , la distance 
est d un peu plus que 3 I. et l'oa 
compte à peu près6 1. à l'ENE '^0 N 
depuis le Foreland du Nord iusqu'4 
la pointe duNdeFalPs. Qebanc de ^ 

sable , très-étroit , s'étend plttsdee U 
^ d en déclinant très-peu vers l'O. 
Sa pointe du S est à peu près à 4 
icues } dans le SE i E du Fore- 
and f!u Nord , et à peu près -f d» 
heue de plus dans l'ENE du Fore- 
land du Sud. La pointe du S est la 
plus somme , on n»y trouve que ai 
pieds d^ basse mer, mais à mesure 
que l'«)n s'avance vers le IN le fond 
augnienle par 5 et 7 brasses. Lu 
sonde demie 18 ou ao brasses tout 
auprès de Facore du S et de l'O 
et un vaisseau qui tire 18 pieds ne 
doit pas approcher cette pointe sur 
un iusant. Elle est à peu près à 7 

OU 6 unU^iu detot de Goodwui 
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O.i parera la poime du S de Fall'*» 
lors«|ue,Ue lu vue deiteux du Kore- 
Lmd du Su«l f oaaijiinera le ch&teau 
<!f W ilniar par le moulin d'U pper- 
Jjéal ; de cciiQ.vue on ne gouver- 
nera pas plus au N uue VE i IS£ 
et tout au plus ^ 1'^ J;N£ 5* N. • 

9 FALT7«,cMt'eatt. G*frst entré 

lui et Dutibar, sur la cùtc du S de 
Venlrée du cul-de-s:tc de Forth , 
flue se t'ait seatir le tlot dans le cal- 
4e-«ftc : ce fldt Myrte à 1*0 au delà 
de i;ile Bms.- Le cliàteaè Fall's 
consiste en ruines <î*un victix châ- 
teau , sur une. pointe hachée, x 1. 
au NIMOd«cftpS»-Abb. Dans toute 
cette lieue « et a milles plus à VO, 
Im ùlese compose de hautes falaises 
rocheuses et escarpées. Il y a 5a et 
34 brasses tout auprès de Ui pointe. 

. iFALxMOLTH, dans la pro- 
vince de Cornwal h ft'embonriiure 
de la rivière Fuie dans la Manche* 
Son port est assez coin mode pour 
<^ue ue trcs^gros vaisseaux puissent 
entrer dans le môle.' L'entrde en 
est gardée par les châte'auk Saint-, 
Mn>ves et Pendennis situés sur des 
cuiiu^nct's qui dominent le goulet. 
L'intérieur est bachd de crifpies et 
d^nm , et le tout est $i spacieux, 

,quc n'importe quelle quantité de 
vaisseaux peut y mouiller en sû- 
reté. C'est le rendex-TOtts des oa- 

3uebo!s d'Espagne , de Portugal et 
es Antilles. On Y lait un grand 
«.'ooiuierce avec le rorlugal. Latit. 
N 5o*'-8' , long. 70-aa'-3o'' ù l'O 
de Paris. Bureau des lon^iiudes. 
Lorsqu'on approche île Fàhnoufh 
en venant du S, les dan^er.s (ju'il 
faut veiller après avoir doublé le 
Lézard , sont les roches Manacles 
situées au S cl S.[ SO au larije de la 
pointe du port ; depuis laquelle ta 
côte commence tt courir au N. La 
Toçhe Falmouth "est |>lacée entre 
les deux pnlntcs du t;oulef. I,a 
pointe de l'E est suraioolée du 
château de St.-Mawes , et celui de 
Pendennis est sur la cdte de l'O. 
La roche Falmouth est un peu plus 
près du côté de l'O , elle est mar- 
ciuéç d'iia<; ib«^li$e «t il y a passage 

' - .-. ^ - . • 
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' des denx côtés ; cependant on pré«* 
fére généraleoient le canal de 
On pouf inordrenn peu snr le eM* 

de St.-Mawes en sVniretenam par 

f) er 6 brasses de basse mer et le 

^ plomb a la ut lin. L n vaisseau qui 
vient de P£, et qui veut doubler = 
U pointe de ^«a mit - Anne qu'oii' 
nomme aussi Saint-Anloine , doit 
lui donner dteauroup de tour , et ^ 

. amener b roche Falmouth au NB' * 
et même au ISNE , et lors(|u'on 
sefa à rO quelques dc«;rés S de la 
pointe ,.on ûeut changer la route et 
laiseer à tribord les#Dches 8tag si-* 
tuéesâpenprès à ONG de Ja pointe. 
On peut aussi tenir ll•^ roches Ma- 
uucles ouvertes tout juste par le^ " 
cbftteau de Pendennis , et les con- 
server ainsi jusqu'à ce que l'édise; 
iituée au dessus et dans le Iy de 

. Pennjcome-Quick , soit amenée ù 
l'£dc Smitlucji. Sans changer cette 

, marque / on travërsera vers Saint— 
Ma\\e9' . et l'on mouillera dans l'O 
de ce château une ancre sur 8 
brasses, et celle d'aùour a l'O par 4 
brasses.. Lorsque l'on veut parer 
les roches Manacles et les vStags oa 
Shags , il faut avoir soin de ne pas 
fermer plusieurs églises situées aa' 
N du cap bénardrSi^ittnt stindle 
de l'E, on Mouillera par 16 ou 17 
brasser; ifiais s*il souffle de l'O , il 
faudroit s'approcher de la côte de 
1*0 'par4tw***6 brasses , parce que 
cette côte esf plalef jliiqâ'à ttne4ré:s-i' 
f^rande distance. Les gros vaisseaux/ 
mouillent dans la rade de Carrick, 
et relèvent la pointe Manacles au 
dessus de celle de Falmouth. l,a 
ville de Falmouth est sur la côte 
de rO du port eu dedans du châ- 
teau de Pendennis , et presqu'à 1*0? 
du fort St.-Mawes. La rade CarriclC 
est entre deux dans le NO de \À 
pointe. Les marées y sont à peu pi às 
de 5 IteureS 3o'. En èoiràiiit dë Pal* 
mbuih pour aller & l'O, il ne faut 
pas gouverner plus au S que'le SSE 
tout au plus. Quand Peudennis reste 
an NO une lieue » k. sonde donn» 
10 brasses. Falmouth droit au 
et le cap Lézard h l'O J .SOjl 1% 

sonde dooae brasses* . 
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1 FALMOlj]TR.,.nn peu au N T de la pointe du cap de llonnr- 

<îe la })nie de Cusrp sur l:i'côtc de F.spt'rnuce. Elle est scpai^c de la 



sur l:i < 

rAmcricjuedu N , jS'ouvello Auj^le- 
terre. l\ y a m\ superbç port grand 
[tt ccMiiiiioae, On y churgeoit.une 
grande ([uaniilé de mâtures et tle 
uiuaiuons navales pour les Antilles 
avec lesquelles il se faisoit un iré6- 
'grand comixierce avant la guerre 
qui vient de finir. On y a (ionstruit 
nussi plusieurs vaisseaux. 

* 3 * FALMOUTH, ville et baie 
près du bout, du SO de la longue 
péninsule de Bornstaple , au 3 de 
la baie^^de Massachuset', Amérique 

>Angloise. Cette ville est auPïE des 
Slea £lisabeth'ifui sent à-I'entrde de 
la baie Buzr.ards. Falmouth est dr* ^it 
au N du milieu de î'ilc Martha's- 
Vinej^ard {ies Viffics-de-MarUie). 
L'ftrmée & FiUmonth demande pne 
crande connoissancc de la côte » car 
depuis la pointe du S du banc de 
iNuntukkeiy jusqu'au cap Cod d'un 
cote y et de Tautre jusqu'à la pointe 
des iles Elisabeth, y 'tout, est plein 
de bancs et d'iles entre lesquels il 
y a des canaux que les pilotes s^uis 
peuvent connoiiie. 

Lorsque Ton vient du SO avec 
bon temps , on peut tcirir Sur l'ile ^ 
de Nomah^ Dr la vue de celle île en ' 
faisant le1M on aura connoissance à 
pat^ttle 'dWitmè^ dé h' riointe Gay- 
Hcad mil termine à l'O l'ilé de 
jVlartha s-Vuieyar<l. De cette pointe 
un JNEj; N corrige conduira droit 
ft Palmoatli ; en fôisant tout parer. 
Ceite^Ue est par 4>**-3o'-3of^ IN , 
et par 7»''-7>8 '"o" à l'O de Paris. 
Carte à .^rand point du dé^ôt d^e 
' la mâtiné, ordre de Sarline,,' ■ 

.4 FAl.MOU'tH^^rt sur b côte 

du S de I'ilc d'Antipue aux An- 
tilles , h rp du Port Anglois dont 
il est séparé par un istbine très- 
étroit. Ce port est plus spacieux 
que' le Port An^lois^ îl est plus 
ouvert , cl en î^cnéral moins ]'ro- 
l'ond. Cependant il y a assez d'eau 
p<>ur la plupart des vaisseaux de 
commerce, r. Po&t Anolois. 

* I FALSE UAY', FausseB*», 



ptnnuce. l'.iic esc sep; 
baie de la Table pur un istiintre dt 
sable de 9^00 loisesde large nieiuré 
par ral)bé do la Caille. Cet isthme 
lut jadis couvert par l.i mer, et les 
deux baies n'en iaisuieni qu'une. 
L'ts(hoiei'orDunt à cette cpoquié '«11 
détroit eiâre le cootineut otAfi'icpte 
et l£S montagnes du cap qui foi- 
moient alors une ile. La pttrtie 
du S de cet ancien .détroit forii é 
au jottl4*Kui UTï ^olfe profontl , que 
l'on nomme la taussc liaic ou Baie 
de False. Elle f.&i t^op vaste et la 
mer y est trop .dure pour qu'on y 
puissp .mouiller Li. cote^ de 1*0 
n'étant que de sable et toujours su- 
bordonnée ù l'action des values, est 
pl&te , unie , et n'oflte aucun abri 
aux vaisseaux. Mais celle.de^rEsa 
composant du pied des ii\ontagnesde 
granit qui forment cette presqu'île , 
csibacbéc d'interstices et de criques 
dont l'une est très-spacieuse et forme 
une excellente rade. On la njomnie 
Baie de Simon , ou Simon's-Bay. 
Voyez ce mot. La baiç de^Fal*e 
génériquementpailant ( ce qui coow 
prend la bide de Simon) sert de 
reh\cl^ a<ttJt vaissenux pendant la 
-ifflTStcn des vents d'O, c'est U .diije 
pendant l'hiver de ce pays, baie 
de la Table ne seroit pjs tenanle 
alors et qucifjuc d('s ivamn^euse que 
soit cette relâche , les vaisse.iux <jui 
^ont forces de toucher au cap de 
Bonne - Espérance , viennent y 
mouiller et rcnouv<ler leurs pro- 
visions à l'établissement que les 
HdUîftidois y oilt* fbtfai^. Cette re-^ 
l;\che , disons-nôus , est désavanta- 
geuse aux vaisseaux qui viennent 
de l'Inde , parce que les vents de 
SE qut-lenris^oi^Bt bons pour con- 
tinuer leur route , leur sont con- 
traires pour sortir de la baie, ët le» 
y tiennent epcbainés. Cette relâche 
ne peut ^trc^iifile -qu'aux vaisseovif 
uui sont foiC^^ da toucher au cap 
dans la mauvaise saison en allant 
dans l'Inde*. Dans oe cas.après avoir 
dpublé deux roches, dangereuses 
■( sitjiiéet au large da cap , et que Vhn' 
-lIMM leiÀ*tt£ttet«t;l'|^udum.e>» 
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roiehes aae i'oairèitbrifep; oâpi^ 
îongera^la côte ca s'entretenant à 
boaue distance par a8, aO| et 
16 braftses , à 5 auartt de lieues de 
tem, avec fetteiHioa de ne pas 
approcher un haut -fond situé an 
jmiiieu de la baie. L'avantage de 
«ette route est de trouver toujours 
•lin fond propre à inouiLItr en cas 
de calme , ou de -chaiig^iBeiit de 
vent. 

EcoutoM ce que dit le Neptune 
Orientai «Aune portée dé fusil de 
m U pointe du S de TaBie de Si- 
». mon, il y » un Ilot nommé l'île 
M aux Pinâ;uins; et environ un grand 
M tiers de lieue au ISO de cet Ilot , 
•» Oft voit un petit banc de roches à 
>» fleur d*eau appelé Uoman's-Kjip. 
« Le passage ordinaire des vaisseaux, 
m pour entrer ou ponr sortir , est 
'» entre dass. On voit aussi envi- 

ron a lieues au NO de iloman's- 
»> Klip > les îles de la Magdeleine. 
» Ce sont deux petits ilois envi- 
m ronaët de roehert deteiM et des- 
■» sous Veau p àùut On apperçoit le* 
» brisans. 

•» En approchant de Siroon's- 
» Bay f on en distinguera aisément 
I» l'entrée pir l'ilot aux Pinguins 

• qui est ras cl uni , et parojt de 
»• loin comme un ponton; m^is^la 
s* principale marque de reconnou* 

. a» sauce de cet endroit et celle que 
■I l*<m découvre de plus loin , ce 
v> sont des dunes de sable blanc si- 
»> tuées sur la pente des montagnes 
« »u IMO de rifee aux Pinguiiii. 

^. n On pourm ranger ces ilot de 
I» près , vu qu'il est très - acore et 
M qu'il y a 8 brasses d'eau au pied. 
M On laissera le banc de Koman's- 

* jUip h tribord. La profondeur 
n entre l'îlot et lui est de 10 6 16 
*> brasses. De cette position on gou- 

. M vernera sur les du^nes de sable 
» )usqu*aa anoaillagaL 

n La meilleure situation où l'on 
s» puisse être dans la rade , c'est d'a- 
»♦ voir l'île aux Pinguins et le caj> 
M FaUe l'un par l'autre au SE 2 ù 
» 3^ La porte du magasin qu'on 

jft àkàagvû «îaémeiitdetmtfret ddi» 
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• fitea paria gieodenr et sa couver-* 
t> ture en argamasse restera au SO 
n 50 O. et on sera environ h 1 de 

liene on rrr'age. Le rédf de Bo- 

•* man's-Klip restera à l^ | SE 4° S 
n dans l'cloignement de 5 quarts de 
M lieue f et la pointe du S ^ ou de l'E 
H de SimonVbay V ^ l'extréaaifé die 
•* laquelle paroitsent plusieurs ro~ 
» chers, restera au SE j[ E 5° S. Ou 
1» a dans cet endroit un espace sui-- 
•* fisant en cas de chasse de qvcU 
••que edté qate toofReat lea venti , 
n clant sur tout à couvert por les 
» monta^nès, de ceux qui sont les 
plus violens. Si onavoitnn long 

• ié)onr & faire dans cette anae , OU 
«• pourroit mouiller un peu pins 

n dedans , de façon que le cap Falsc 
» fut entièrement fermé ou caché 
>* par la pointe de !*£• 

>• On doit affourcher dans celle 
•» rade SE et NO avec cette attcn- 
w tion que depuis le mois de mai 
n jusqu'en septembre , la grande 
» 'louée doit être au NO. Celte aai- 

• son forme l'Iiiver de ce my$ , et 

• les vents de NO y sont alors vio- 
•• lens et fréqucns ••. 

Note de l'Auteur. Le» vaisseaux 
anglois I'^^ et le Wd^nt ont 

touché sur une pime aitude dans 
celte baie , et qui iusqu'à ce jour 
avoit échappé à la copijoi&iance des 
navigateurs. Le plomb donna âo 
brasses à l'instant où |e vaisseau 
frappa, c'est-à-dire , qu'on n'eût 
pas le teaips de jeiter un autre 
coup de plomb entre le moment 
où l'on appdk oo braises », et 
celui où le vaisseau toucha. Nous 
allons donner les relèvemens qui 
se firent sur ces vaîiieailx anglois » 
et sur un troisième nommé VAmé" 
rica qui rangea Pceoeil et le vit iana 
y toucher. 

' Nous conservons les nonu tels 
* qu'ils nous sont iransmSa. An mo- 
ment où Ton a talonné , le cap de 
Bonne-Espérance restoitau SO 5^ O 
et Ton étoit à 5 milles de la côte 
de l'O. Le cap FaliO restoit i*!! 
SE S'» E. Llle Séal , que nous ne 
tiOiiMipoBfpea^ao l>i£ i M » 
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bnrgh A l'O 5** N , Miscmberg que 
nous nommons Muisembérg , au N 
5» O , et Grote-BIiatlift-Wtiifcle 

àro. 

a FALSE. C'est la pointe de 
terre qui termine à i'E la baie False 
de l'article précédent. Le cap Fftite 
est i 5 1. dans l*E 4° N du cap de 
Bonne - Espérance. Les Hollandois 
l'ont nommé Uang-L^p ou Lèvres- 
Feodanlet f ft cause d^ sa forne. Il 
y a grande eau par-tout au Inrgede 
ce cap dont la sonde n'indicjue point 
rapproche , parce que le iona n'j 
^konte pas régulièrement ; et c'est en 
cela qu'il est d'autant plus dange- 
reux , parce qu'il est environné de 
troi^ rochers sous l'eau que rien 
{l'annonce et sur lesquels on peut 
toocher* Il convient donc de lui 
donner du tour quand on le double , 
et de ne pas laisser Courir trop 
prés à la bordce. 

3 FALSE. cap dans la baie de 
la Dclaware Amérique du N. L'é-« 
cueil le plus au N de la baie est & 
6 lieues dans le SE 5 " S de ce cap. 
Ce danger est petit , et recouvert de 

8 bieds <l^eaa• Il y en a un antre & 

9 lieues dans le iSfO i N 5° N , et 
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FALSO - PORTO . on Pout 
Flux , sur la côte dn NO de l'A- 
mérique. Au S de ce port on voit 
une prolongation de huule terre qui 
paroft isolée ^ et dont l'extrémité 
du S forme la pointe du SO de 
l'entrée du port de Saint— Diegou 
Voy. Pointe Loma. 

* FALSTER , petite lie du Da- 
nemarck en dedans de la Baltique , 
3 lieues |- an S de la côte de l'ile^e 
Zébnde dont elle est flé|Nuréepar 

Grone-Sond. Elle est tout auprès 
et au S de lapetite lie de Meun. La 
pointe de l'O de Falster est à peu 

ÏTès au S de Warenbourg en Zé- 
ande ; elle renferme deux villages 
que dans ce pays on nomme villes. 
Le plus petit sur la côte du N se 
nomme Stnb-K.oping , et le plus 
gros qui se trouve dans le SO se 
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droit est par 540-5/1' N , et q°'58' 
k r£ de Paris. Carte de laBalli- 
^ùe du dé/rôt de la matinti 

* FALSTERBORN . s'écrîl 

en langue du pays Valstcrbon , 
pointe de la province de Schonen^ 
en Suéde. Cest cette pointe qui 
forme , du côté de la Balti<|ney 
l'enii ée du S de ce golfcqui va ou 
N se terminer au détroit du Sund. 
La pointe de Falsterbotn est à l'£ 
de oYolm sur l'île de Zélande , et 
au S^SE de l'île de SouthoLpi , 
derrière laquelle se trouve la rado 
de Copenhague. V. Copsiihagur , 
SouTROLM et l'Ilb o'Amak. Le feit. 
de la pointe de Falsterborn est por 
65«-ai'-5o" JS , et io''-4a'-4o'' à 
l'E de Paris. Grand plan parti- 
eaîier du Sund du dépôt de là 
marine. De la pointe de FaUler- 
born , il s'élance dans le SO|S ua 
banc de sable qui se termine en 
pointe k une lieue f de terre. Il 
est recouvert de très-peu d'eau et 
ne porte que 4 ou 5 brasses de sonde 
aux environs. De quelque côté que 
l'on veniUé doubler cette basse , il 
faut observer en venant du large ua 
château situé à l'E du village de 



un autre au N 5» Q o lieues, for- FaUterWn^ct lorsque le clocher 

* ' LVOTURH endroit i-este droit oar 



le château au NK [ N du mondé ». 
on est directement dans le gissc- 
ment de la pointe de la Basse , si dans 
ce eftoatent la sfmde donne 5 ou ti 
brassés on n'a rien à craindre , e| 
on sera sur de passer dans ce bras- 
siaee en se tenante plus d'une lieue 
et neinte ^fe tefMi Si par malbene 
00 se trouvoit au deMOtts 6e ^ 
brasses avant d'avoir amené lee 
marques susdiies l'une par l'autre 
; it^ttAwit • nr4c»^bnMip cennr au 
i SO i S corrigé pour prolonger In 
banc jusqu'il ce que l'on fût au 
large de sa pointe. ^Toutes les fois 
qu'apréa avoir amené les deux 
marques Tune par l'autre , on len 
ouvrira d'un côté ou de l'autre , on 
sera paré. La situation de cette 
pointe est fort importaïue , et il est 
essentiel de la déterminer avec préci* 
sion , parce qu'i proprement parler 

^ey4.£ofiii6 l'entrée dt la ^a^ùj^i^ 
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FALUT.O, baie sur la poitite de 
rO d'Afrique entre le cap Kouge 
( Hoxo ) et Caoheo. En venant un 
cnp Rouge, lorsqu'onen est au large 
par 5 brasses et nu dessous , la rduie 
est au 8 quelques degrés £ jusqu'au- 
banc Ue Falule* On Mra ton tra-^ 
vers lorsqu'on relèvera, au [M , de 

grands ;«rl>res situés au luilicii de 
l'CÔte de lu baie< De cet . endroit 
en- allant, yers le 6 « .on w conîbnr-^ 
mera suivant le vent et les cou> 

ratits, h ce que noiUl' OTOO» 4it 'ù 

L'article Coiuil re. 

FAMAGOl'S'I F, , ville ci port 
de l'ilç de Chypre ( Méditerranée ) j 

âlienet de Tripoli , sur là c6te 
e Syrie eu Asie, l e port de Fa- 
ina2;ou8lc est aUjourd'Iiui si comblé 
qu^il ne, peut l^lus v entrer île gros 
Vaisseamc '; çëpéHAsmi contre 
jrade est bonne , c'est encore l'en- 
droit où se f;iit le commerce le plus 
considérable de toute i'iic. Ce port 
tst h peu près à 4 iieuè* du cap 4e 
la Grecque* ef à 12 lieues dans le 
SO du cap Saint-André. Tout cet 
intervalle est dépourvu de havres 
et de uioiifltages. Latît. de Faiha-' 
gouste 35°-i7° N, lontjit. 32°-i3' 
à i't de Paris. Carte à f^rand 
point du dépôt de la marine. 

FAMILLE iles en groupe au 
large de la baie de Rockingham, 

\er.s la partie du ISE de la cote de 
la Nouv< 11^ Bf>\)f0h 9»^^ dncapt 
S'iûdwich. 

. FAMINE , port dans le détroit 
de Magellan nir U<e6te dee Paie' 

^ons, par 55o-48' S, et 73*'-48' li 
rO de Paris. Cook. Ce port se ter- 
mine au XS à la pointe de Sainte- 
Anne au large de laquelle «jë jva* 
jette à 2 milles dans le SEfË un 
récif de roches. 11 V a des sauts de 
sonde à deux encablures de ces 
récifs , et qui produisent le afhot 
effet que des pntls. La sonde donne 
65 brasses et le coup suivant 20 
brasses. Pour entrer il faut dou- 
bler la pointe d'aussi près aue pos- 
sible , et ne pas avancer plus loin 
que 7 brasses car le fond uionie 
Vii|>i(|icU)(}at..i.e çlcuuitdc Ma^eUuu 
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n*n que /f liciies de lar£»e en cri en- 
ihoit. Un vaisseau qui vicndroit de 
l'a rivière Sed^^cr pour entrer dans 
co port , doit apporter la plus 
' j;h;<ndc attention à la sonde et so 
teuir sur ses gardes « car dans deux 
: Qodps de plomb le brassiage change 
' de 3o 12 brasses h plusd'aa tiera 
de lieue île terre . cl a deux enca- 
blures plus pics )i ne reste que () 
[>ieds de basse mer. Mai» quand on 
ëchoueroit dans le port Faiiaiae ce 

^eroit sans conséquence , parce que 
le iond y est trè^-mol. Ou y trouve' 
dit bois > de Peso , dn.aoilton*, et 
de la volaille en idtondanéefc On y 
trouve de trt^s-grrMnds arbreS de tt^ 
pieds dediaotètve. Du mouilhge , le* 
cap Sainte- Anne rtfie 'NE { E ua' 
quart de lieuc , et la rivière Sedger' 
au s O. l.c nom de nort ra- 
miut; lui vient d'un parti d'Espa- 
gnols qui y furent latisëa en i$8t. 
avec les instructions nécesKiirea 
ponr y aujcliorcr rétitblissement , 
etdoa.t lu plus grande uariie mourut 
en effet de misère et ae besoin. 

FANAES , ile très -petite et' 
trèsvp rès de terre » s lieuea au N de 

la rivière Naxaréth SOT la c6te du' 

SO d'Afrique. ' 

* FANFOUÉ , île de l'Archipel 
dcj Navigateurs, mer du Sud , par 

i4«-'5'i'#j^^B|iw7i''-39' A 1*0 de 
Paris. BarpéiT^à my^tlîiu,i_, 

* FANIAS ,ileyPÔSq de IW- 
bonchure de la rivière N:i/nretli,- 
dans le NE du banc Françui> ei du 
cap de Lopez, â peu prtà 7 lieuea 
au S de la rivière du Gabon. Nous 
nôus abstenons de donner la posi- 
tion de ce'tte ile, sur laquelle nous 
n'avons d'autre autorité que celle 
deBelin. 

FANLTN., île près de la côte 
de rii i\e la péitînsule tle la Corée. 
La plus p;r.mdc d^. deux iles si(uées 
au jLSE de Piphav , et très-peu au 
large des limites d*une baie profonde, 
si.tué^ sur cette fête. Ko/. Pihkay.' 

FANÔ , ville er port du duchd^' 

d'I'rbaiu , à peu ^•rès à 7 Heucs dû- 
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par 43?r?i'N, et loo-Bg'-SS'' S 
r£ Paria» Bur$au des lo/i^i- 
iuJes^ 

»* FARAT.A , ou TAaàLA , sur la 
côte du Pérou, Amérique du Sud, 
entre la |iointc Puriuu et le cap 
Blanc, dans les environs de 4'*'^' 
S. V Auteur. C'est un .beau port 
qui s'enfonce {knrjùre une grosse 
poiote surnionue d'une grosse ro- 
che crevassée qui paru)t tû é^ui- 
fibre. Ce port est peu t'réquentë , 
si ce n'est par de petites barques 
qui viennent y charger du sel ; car 
si un vaisseau affale par les vents 
ou les courants venoit s'y réfugier, 
il scroit obligé d'y mouiller en per- 
dition , toutes ses ancres dehors , 
une ancre au 8 , «ne aiiirean-SO 
et la troisîème'au NÉ. Lci deux 
premières , à causé des grains pe- 
sans qui viennent tous les jours 
de cette partie depuis midi jusqu'au 
coucher du soleil , et la troisième 
à cause des lîrises de terre. Le 
mouillage est par 12 brasses , et il 
faut prendre garde à un danger 
placé drDit ioiis .ia«^iiite de des- 
sous le vent. 

• FARDER , île , 4 1. dans l'ENE 
de Laer wick ou Lawwig , sur la côte 
de INorvrège , à l'O du canal du 
milieù. dans Veafrée du* détroit qui 
conduit ti Dram et à Chi^isiiana. 
Ou l'appelle fréqueniuient île Fa- 
tlieron île du Père. Il y a quelques 
'autres il es. plus petites nommées 
• :wiites Fathcr au Sà a lieues. L'Ile 
Farder est presqu'à l'O de la 
grande ile Akersond située à tri- 
de l'entrée dii caUal du milieu. 
Ces deux îles sont à peu près à 7 1. 
l'une de l'autre. Il y a sur la côle 
de rO de cette ile un canal qui 
pàsiië dans le N , mais il est obs- 
trué par une infinité de petitM lies 
et de rocher?. C'est à l'iîe Farder 
qu€^l'on prend des pilotes pour 
.aller ^Cbristtâna et ft^Draro. Les 
|eux de cette île sont par b(f-V ÎS , 
et 7°-4f>' à TE de^aris, Verdun 
Monta , Pingre, 

FAÎ^E , ou Faro. C'est le 
j^\uii\i de Mesâine «ur uu détroit 
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j rétréci qui sépare PItalie de'lafi^» ' 
cile , et dont la largeur n'est que 
de 2 lieues j dans cet endroit. 

FARELA, port sur la côte du N 
de Pile de Minorque , on le recon->. 
Aoil h une uiûiitagne située h l*£v 
Aa*besoin les vaisseaux peuvent y 
entrer. 11 y a i5 brasics à l'embou- 
chure et 0 ou 7 au mouillage* 11' 
secoit. tr4^s - fféquenté si, le port 
, Mahon ne loi luiisoit pas en atli-v 
' rant à lui toule Ia navi^a^lP^ 4qL 
cette ile. 

FARELLA , ou Pulo-Fakblla, 
près Péntréedu SE du détroit 4q 
IVlalac,ft l'£ de Sumatra. A la fin'd!il4 

flot on peut y mouiller par 2 brasses 
fond de vase , en relevant les deux 
pics de l'île Lingcn à l'E J; IN'E 4I. 
et demie. L'île Calentigas restera 
alors il I lieues dans le SO | S. On 
^peut gouverner de cet endroit au 
SE 1 E , et SE jusqu'à ce que i'ilo 
Farella reste par la pointe du N 
d'une des deux îles situées SE et 
ISO l'une de l'autre. Le flot porte 
très-violemment sur Pulo-Farella, 

FARELLON , Ùc d'Afrique. 
C'est la même que Farulho pu 
Massacoi , on la nomme aussi quel- 
quefois île -A'Yorck. Elle est au 
lar^c dé l'euiboucliure de la rivière 
Shcrboroug ot!i fut d'abord formé 
l'ë^ablissemeh't de Sierra-L'éone.' 

FAÂÉLLONES , deux groupée' 
de trois ou quatre roches sitliéeaS£î' 
et NO. La plus haute du groupe 
le plus au JN est au S i3° O 5 lieues 
de l'extréinitéde^la pointe^ Rois» 

1 FAREWELL , cap sur I» 
pointe la plus méridionale dii 
Groenland , à l'entrée du détroit de 
Davis , par ôy^-SS' N , et 4^0,^^ À. 
PO de Paris. Bureau âèi lohgt^ 
tudcs. ' ' • 

2 FARK>/V[ELL , cap. C'est la 
poiote du S;.c|^ Tenlrée du détrpit 
de Cook , enïre les deux Ues de la 
Nouvelle Zélande dans' la mer Pa- 
cifique du Sud. A peu près à 6 
lieues dans l'E il y a une baie spa- 
cieuse abricéçpM: une pointé basse; 
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oo croit qae c'est la baie que Tae* 

uian nomma baie des Assassins 
en décembre 1643. Lat. S 4o°-3o' 
long. 171 ù VE de Paris. Carte à 
mnà point de Ptm 6 du dépôt dm 
la marine. Ce cap forme la pointe 
du NO de l'île Tavay-Poenaramoo. 
A 5 1. dans le ISË £ M de ce cap 
f» trouve 4$ brattes. 

• 3FAIlEWELL(ile). Ceslune 
petite lie à l'extrémité du groupe 
des tles P'idii ou du Prince GuiV 
laume dans la mer du Sud. V. Fidji. 

FAnFACKEN,villederArnbie 
Heureuse avec un beau port. Cette 
ville ett aujourd'hui en décadence , 
ioaîs elle étoit très - importante 
quand les Portugais ctoient en pos- 
session d'Ormus , île située prés de 
OiHnbron sur la côte du ]>î de 
rentrée du golfe Pertiquc. L'eau y 
est très-bonne , et iToo J tfOttve 
beaucoup de dattes. 

. FAHIL-HOEISiS , ou Baik Pitn- 
ma^SB , ao lieues au S de Saint- 
Ambroue. Elle est environnée de 

fautes terres , on la reconnolt à 
deux îlots nommés Faril-Hoens 
qui sont environnés de haut-fonds 
ù m % d tendu», 

*FARINA-POnTO , ouPo»t- 

Fartîîr , ù l'E du cap Négro sur la 
côte du N de l'Afrique. Il s'enfonce 
6 pea près 4 milles dans le SO de la 
pointe Guardia située h peu pré« & 
5 . lieues du cap Nègre. Le port Fa- 
rine est à 6 lieues au S | SE du 
cap Carthage. L'entrée est entre 
deux pointes éloignée» d'un quart 
de lieue. Il faut en entrant ranger la 
pointe de i'E par 4 brasses \ , car la 
pointe de l'O n'est pas saine. Il y 
a un banc de table t une enca~ 
bi ure. La ville est aii N ou N i NE 
de l'entrée du port. Il faut relever 
rcjglise par la pointe la plus E du 
m^e, et cingler tccanS ue lâ.TÎUe ; 
on y mouillera pdr 4 OU 51nnMae» à 
J'abri He tou» le» vents. 

FARINE , cap. On le nomme 
quelquefois , mais improprement , 
pointe Guardia. Ce cap est à I'E du 

€<i|».Gi^rdiRdoat jfaop-farîiia pu 
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Soigné d'une lieue. Du cap Farht# 
on voit à !*£ l'Ile de ^amarola , 

basse , plate , et à peine hors de 
l'eau. Elle ett éloignée de lerf e è 
deux tiers de lieue. 

I 1*A1\LEY , baie dans la partie 
du NB de l'Ile d'Antiguc aux Au- 
tîUe». dan» k crique du Mercier 

formée par les îles Pélican , 
Crump, et Codrington , situées der- 
rière une chaîne de récifs. On y 
est très à l'abri quand on eat de-» 

dans , niais l'entrée en est très- 
diffirile et demande une giando 
connoîssance pratique. 

a FAULEY. Cest encore une 
baie «ur la côte du S de la mémo 
île , & l'O de la baie du Rende», 
vous et à VE de la baie Carlisic , 
mats la cote est tellement bordée 
de rocher» quToB ne -peut pa» trop 
l'approcher , ain»î on m peut «• 
faire aucun usagCt 

FARN , ou FEtw , île sur la côte 
du Northumberland p a miUes du 
'dk&teau de Bamborong situé »nr la 
grande terre. Cette petite lie 
qu'un mille de circonférence , et 
n'cxciieroit point l'attention si l'on 
n'y avoît bâti un fort et un fanal 
que Pon n'allume point. Du ebti 
du N il y a plusieurs îles plus pe- 
tites et contigués. Toute sa côte 
abonde en charbon de terre de trè^ 
bonne qualité , on le fouille au baa 
de l'eau. Cette île est séparée de lat 
terre par un bon canal d une demi^ 
lieue de large avec un très- boa 
mouilbge devant le château. On y 
est a l'abri des vents Je I'E jus- 
qu'au NE , mais cette petite rade 
est ouverte aux vents de SE . on la 
nomme Scate. Les roches otaplea 
sont au NE de Farn , et l'ile Holy 
( Saille ) est à 5 milles dans le NO. 

I * FARO , petite île s"tuéeprè« 
de la pointe du NE de l'ile G#th- 
land dans la Baltique ; elle en est* 
séparée par un détroit qu'on nomma 
Faro Sound. U ne faut pas l'ap- 
procher par le N , à cause d'une 
batture qui se projette au NE. La 
pointe du SO Je 111e Faro est par 
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t7<*-56o N , et par i7»-ia^i5J' à 1*E 
dé Paris. Bureau des longitudes, 

a FARO. C'est un port de bpro- 
râce d'Algarve en Portugel. il est 
dan» une baie défendue par un châ- 
teau en dedans de l'ile de Sainte- 
Marie , 18 iieaes à VE du cap St.- 
Vineciit. L*entrée da port gît O et 
ONO* On Uii'ise la tour à bâbord 
en se tenant par 2 ou 3 brasses , et 
quand on est en dedans de l'ile on 
peut mouiller par 5 brane». II y a 
a brasse» sur la barre k moitié flot. 
I! y a un phare sur la grève. L'on 
prendra gurde U un récif <^ui se pro- 
{ette au urge de la pointe. Parc eti 
situé par Syo-a' IS , et par 10**- 
à rO de Paris. Carte à grand 
point du dépôt de la marine, 
an 6. 

' FAROLLON , groupe d'ttei 
jpermi let lies Larronct on Mo- 

riannes au JN de vSaypan , par 16» 
IV , et par i45"-7 ' a l'E de Paris, 

i Carte du dépôt de la marine de 
m 6. ) ior laquelle ce groupe 
n'oit' coanv quit ion» !• aen de 

Boches, 

FAROUT , pointe près de la 
partie du NO d'Écoi^se à i'Ë du cap 
Wrath. Il y a une baie ou crique 
inrofonde entre deux , et de iVutre 
côté la même pointe ^aroul sert 
de limite ù une autre baie plus 
grande et plus spacieifte qui ta se 
terminer dans lf£ à In pointe 
-Watten, 

FARR , pointe sur la côte du N 
d'Ecosse À r£ dç la pointe Watten. 
Foy. l'artidè précédent. La pointe 
'Siradiy en est au NE . et toutes 
les deux iimt à 1*0 de k Imie 
Thorso. 

FARRION , la pointe la plus N 
de l'ile Lancerote aux Canaries. 
liU roche de 1*E en est & 5 Uencs 
dans 1*£NÉ quelques degrés E. 

Le plan de M. de Borda ne 
nomme pas cette pointe , mais 
celle qu'il a placée le pins au N 
de l'ile Lancerute , est par 29<>-t4'- 
45" N , et iS«^' à i'O de JParis. 
Mordu» . . 
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* FARTAS H , cap sur la côte 
d'Arabie au NO de l'ile Socotorn 
et dans le SO du cap Morebet» 
Le cap Fattadi peut être regardé 
romnte l'entrée du golfe de la Mer- 
Rouge du côté du N. Ce golfe ses 
trouve comprU entre lui ei le cag» 
Guaidafol. 

Toute cette côte est peu connue , 
et la meilleure carte que nous 
ayons pour cette partie n'est pa^ 
exacte , quelque méritée que soit la 
réputation de D'après de Manne- 
villette , son auteur. Nous avons 
.atterré sur cette côte dans un voyage 
de la Mer-Ronge , et nos ohiênm- 
tiens n*ont commencé à cadrer 
avec la carte , qu'au cap d'Aden ; 
mais nous n'avons pas eu le temps 
de faire des observations asses pre-^* 
cises pour les opposer à celles du 
Neptune Oriental. On peut pro» 
longer la côte 4 4 lieues de dts«» 
tance dûs toni» spn étendue, sans 
craindre nn senl danger. Par-tout 
la terré se montre haute , hachée , 
et escarpée. Le cap Fartash esf 
suivant le Neptune Oriental par 
i5o-a8^ N , et par 5o»-35' ft TE 
de Paris. D'après de Mannevil^ 
(etto/Tojil^lll^ ^ôtejp&t peu fré- 

FAUTLONS, snr la cto im 
SO d'Afrique au S du cap Sienm » 
à peu près par S , et ia°-<io' à 
rÉ de Pans. * L'Auteur, Nous ne 
t^erchons iamais à le vérifier pour 
ce qni concerne la côte d'Afrique , 
parce que nous n'avons pas sur 
cette pi^rlie d'autorités assez pré- ' 
cises pour qun nons puissions ka 
lui opposer avec confiance. 

♦ FASOtE ( cap de la ) , snr la 
côte du N de l'ile de Candie , au • 
NNO de Candie , et dans l'OSO 
de l'ile Standié. Le cap de la Fasqne 
est entre la pointe de St.-Sébastiea 
et la ville de Candie. K. Fsbscbia. 

FASTNET ou Fastnet , roclies 
snr la côte du S d'Irlande , au SO 
du cap Cléar ^ar 5 1 ^'-S ' N, et ia®« 
17 ' à I'O de Paris. L'Auieur. Cette 
r^he est a lieues de terre. Elle 
aithaiile^ M0iée« et tm^ab^^'^^ 
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bord h une voile. Elle^est dï^itliU 
' & du havre Schooi ( hane de VÉr' 

colc . . v • 

^ jFATSISIE , petite île au . S du 
np Bosho. C'est une de&^iics du 
^pbh ù l'O da Volcan. EUc est 
environnée d*.mlrcs îlols , cl de 
hauts- Tonds. Elle en silucc par 
35«-5' N, et 1370-50' à l'E de 
Paris. Carte du dép8tâe Id marine 
de^l^an ti. • - * 

> FAUODNIÊRE , ( b ) île de 
l'Archipel ,au NE du eau Si.-Aûge, 
et au NO de l'ilc du Milo. On en 
prend connuissance lorsqu'on se 
reod da cap iSt*-Atige , dans le N de 
TArchipel; on'paMe cotr'ellé et Ca- 
ravi , et laissant courir au NF. , on 

Susse entre l'ile de Zéa et celk de 
f^ercnie, d*où Ton •goifverne anr le 
rnp Doro pour pas-i* r entre Pile de 
INégrcponi et l'ilc Andros, l^e mi- 
lieu de la Fauconiére est par 3t>"- 
67' N . et pur 420-5' à l'E de Pa- 
m; Archipel* du dipét de ia nta- 
riact . i . ,»» •.-'»■. 1 

FAUSSÈ-BAIÉ , sur la côte de 
' l'O de l'Ue du N de l i Nouvelle 
Zélande dans l'Oc/j^i) Pacii^que du 
Sud. On nommé cetrè côte Déserte. 

■* FAUSSE - POINTE , sur la 
côte d'Orixa au SSO de la pointe 
des Palmiers- qui termine au S la 
grande baie de nalinssore prùs de 
rentrée du Gange. C'est cette haie 
de Ijallassore , qui forme le cul-de- 
ise de la baie de Bengale. -La Fansse- 
^Potnte est dangerelisc parce qu'on 
pcrat la prendre pour la pointe des 
Palmiers. Pointe di.s Palmiers. 
^ecutOHS Cfi'.jciuê dit Vaprés- de 
J^annev0êl^y4^n4'. scm Neptune 

' '^«'En approchattt de la Fausse- 
v> Pointe on la prendroit , quoi- 
» qu'elle soit terre - ferme, pour 
.p unepetite ile /à-cause d'un défaut 
» de bois ou d*uae entrée de rivière 
»• qui fait paroitre une disconti- 
i» nuaùon. Celte même partie qui 
•I Monlite séparée est la fiiusSe pointe. 
I» <De '«et «adrt)t( côt^ dKmt le 
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»» gissement éioit au NE fuit au N 
* prenant un peu de l'O pour for— 
» mer un grand eiiionceuicnt. 

>» Plusieurs navigateurs trompé* 
n par cette apparence ont pris cette 
» F iusse^Pomte pour la pointe de* 
»> Palmiers , et ( eue méprise a occa— 
w sionné la perte de plusieurs vais^ 
n seaux. La qualité du fond n'est 
M pas un moyen fuflîaant pour pré* 
M venir cettr ci^f nr, parée qin- sut 
•» l'acoredc TE du banc de lal' aussc- 
n Pointe, on trouve 2 ou 5 eoups de 
n plomb y comme h pointe des 
H Palmiers , et UQ foiu! de sable 
M vaseux , grayièr et petits grains 
n plats , noirs , cl sans forme ^ 
M coinme du poivre mal pilé ; mai» 
» avecceticdiiférerieequ'a la Fausse* 

Pointe on n'est qu'a lieucs de 
»» terre par i j ou 16. iirasses , et 
» qu'on découvre bien la côte qui 
M est un eoteau uni au lien qu'à 
« la pointe des Palmiers on trouve 
» cette protondeur seulement à i'B 
•> de «on îlot , et à 4 lieue*- de U 
•* côte qui ^nt plus basse ne se 
>» dlstini^ucque dillif ilemeut. Troii 
» dunes, de sable situées un jpcu 
» plus s sont ies' i^iile» élévation» 
>♦ qu'il f ait. ! , , 

•> Quand on vient du Urfeaiteiw 

«» rer dircetcment i» la fausse pointe 
*• ou ne s'ap^er^oit. pas des reniarr 
n ques dont)*ai parlé ci-deMUS^ SÎ 
» ce n'est du bow épais et ani qui 
n n*a rien aux environs de sein— 
n bkible f et qui sert de |^riucmal 
» renseignement. Après 8*ctre éloi- 
M gné de la Fausse-Ppinte d'envi- 
» 1 on 4 lieues , et lorsqu'elle de- 
o meure au SO , on découvre au 
» NE une ouverture parei^Ue à 
^ une médiocre eniboaclinré de 

FAI X-BANC deTerre-INeure. 
C'est le Bonnet-Flamand. Vcy» 

r LANAND. 

I FAUX-CAP, sur la côte de 
rO d'Afrique deux lieues dans ie 
S I SO dtt cap Sierra - Léonè , 7 
lieues ^ au N 4 NO du cap 
Chilling. La marée ^ divise uu 
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hrgc ée ce cap. Le flot porte m N 
tt au S des deux côtés. 

a FAUX-CAP, sur la côte du 
Su d'Afrique , 6 lieues au N du 
Samte-Gatherme. Il y a niouil- 
• lage par 8 brnss^^s nu N niissi bien 
qu'au S. Lorsqu'on voit le vrai cap 
«ru c6tédu ^,on appcrçoil un bou- 

3uet d'arhres qui semblant séparés 
e la terre ; mais q'uand on le voit 
du côte du S il paroit crevassé. V' 
Ste.-Gathbrine. 

' 3 FAUX-CAP. sur la côte du 
S de l'Ile de Sfc^Do mtngue. C'e&t 
iitic doubie-^nte & l'O dû petit 

cap Mon g on. • ' 

^ FAUX-PASSAGE, sur la côte 
de i!0 d'Irlande. C'est un passage 
étroit entre la Petite Arran, et l'île 
St.-Grégoire. 11 est rare que l'on 
iassc usage de ce canal trop étroit 
et dangereux sur-tout dans la partie 
dli.SO. Le l'ood sale s'étead Ués- 
au ^oin vers Plie Grdgoiro k l'O de 
la petite Arran, depuis la pointe 
de. l'O jusqu'à i inille en mer. On 
p^m passer par liO brasses eu ran- 
gent bord à t!err«.Pile.8t.rGré~ 

FAVEY , sur la côte db S de 
Comwal. Voy. Fowey. - > ■ 

* * FAVOGINAGE, pètîtè lié 
iTit^e. Sa" circonférence est d*à 
peu prés 5 lieues. Elle est au laV<^e 
de la pointe^de l'O de la Sicile , au S 
de^vpeiiteile de Levenzo . et dans 
H SE îÊe nie' Maretiifio. Elle est 
droit au N du cap Mazxab et 'dans 
le SO de Trapano. La situation de 
cette dernière place ainsi que relie 
fik Mareiimo est déterminée d une 
muniére authentique. yoyêm''ees 
mots. Le milieu de Favognage 
est par iV , io°-i^f à l'E 

4e Varii. Carte da dépôt de la 

FAYAL, Ile. C'est une des Aço- 

res,î!esbien ronnuesdcl'Atlantique. 
Elles aDparliennent au PoHugal. 
f]jfW l'art. Açores. La poifite du 
-SBTde Fayal est par 38*»^o'-55' 
N, et5io_,2'-48" h l'O de Paris. 
Mureau dfif longUud^s, lia capt- 
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taîe de l'île se nomme Villa-de- 
Horta.EIle est située vis-A-vis de Pile 
du Pic,<iont elle est séparée par ua 
canal de 9 lîéîiës et |. C'est cetitf 
dernière qui fournit à Faydl la plue 
grande partie du vin qui se vend 
sous le nom de vîu de Fayal , el 
la mnntitë en esrasiez grande pour, 
qu'on en exporte annuelleuienC 
aOjOoô pipes. 

Il y a une roche coulée dans le 
SE du milieu de la rade de Js^vai 
vers la côte du 8 de Pile du Kc^' 
mais elleest recouverte de brassée 
d'eau. Cependant , quoîqu'à une si 
gr^i'itieprofondeur , elle sert à bri- 
ser Pelfoft de la lame du large. 
Toutes ces îles sont saines , si l'on 
en excepte les Fourmis ( Fo/7/K*jO-fl5), 
diluées entre les îles de St.-Mjchei 
et de'Si^-^Klarie.On peut:inouiUe^ 
par ao b^aases à moins d'un | mille 
de terre. Les relèvemens de ce 
mouillaee sent de tenir la pointe 
do 'SO de la bafe de Payai au S 
1 6° G, et la pointe du I\E & 33» 
du N vers l'E. On doit en mcmd 
temps relever Péglise située à la 
potnte>du"'N£'^'la- ville , à 38° du 
N vers i'O , et la pointe de l'O de 
l'ile St.-Gcorges à 4^^° du N vers 

siPÊÊtmÊÊ^mw 41U iMc sera 4 oa $ 

milles de distance , et s'étendra dë^ 
puis 740 du N vers l'E , jusqu'à 
46" du S vers l'E. Tous les vais- 
•éaufc .leMmt hitn- de se procurer 
d es bateanxda psya^hitôt^ue d'en!! 
ployer leur» propres embarcations 
ù faire de l'eau. H n'en coûte pas 
^f?8; par fcorrique ( l'Auteur 
Anglois dît trois scliellings pat 
tonneau). L» ville de Fayal sii 
tuée au |<p.B(i,de ja baie est sur le 
Bord <ncme de P eau. Les deux 
extréîAiti's de cette ville sont d^ 
fentlues par deux chûler.ux réunia 
l'ua à l'aulre par un mur de pierre. 
La iridé.est h là pointé de l'£ de 
rile et fait lace à la poifltèlle PO 
de celle du Pic. Elle, est. semi-cir- 
culaire. Son diamètre ou son ouver- 
tttfe peut être de a milles el le 
rayon d'an àii^e* Li^ profondeur 
varie de'99& n» et mâiie 6 bràisà 
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|»rès de terre « et aur-tout prit de 
la pointe da SCX. Cette pointe e« 

rocneuse», et les dangers s*<5teadeiit 
au large de ce que nous avons 
nomme le diaiuiître de la buie. £a 
conséaucnee on fkm bîm de ne pot 
spouiller an large. Celle rrlàche est 
ouverte nux vents jJeSE et de SSO. 

dernier cat le moins dangereux 
l^arce que le pis nller est de poasser 
nu large. Lu \ a ri ai ion y estde lé'-So ' 
à T''^-"a' NO. L'établisfetneni des 
marées tout auprès de terre e«t de 
n heures 3o'. Le floi menie de 4 
ou 5 pieds. Plusieurt vftîsfetnx de 
touips les nation?» viennent y rhar- 

Ser du vin , du bois de temture , 
es fruits et du fromage. L^s vais- 
seaux qui ont une ancre de détroit 
s'en servent pour atToi'rcl:cr , rcux 
qui n'en ont point se servent d'une 
encre à jet. La ville est bâtie sur 
un isthme ëtevé qui se projette au 
S£ et qui forme la baie. 

FÉ ( boie de Ssntt) »dans le golfe 
de Cumana continent Espagnol 
^oe l'on nomme Terre -Ferme. Il 
T « ft l'entrde de cette baie un gros 
llotmt deiaiia de l'eau que l'on con- 
noît sous le nom de Borats. Il y en 
n deux autres en dehors nommés 
Crocus. Le véritable nom de la 
ville est Sonta^Fë d'Antiociiia à 66 
Jieues 2 tiers dans le N de la ville 
de Popayan , près des frontières 
de la province de Oarthagène. Cette 
ville est situëe sur tea boMb de la 
rivière Sainte-Marthe ji près de 60 
lieues au S du confluent de la 
IVlagdeleine. Le mot d'Antiochia 
njoute à son nom sert à ne pas la 
confondre avec celle de Santa-Fê- 
jde-Bogata dans l'Araérique du S. 

1 FEAR, cap de la Caroline du 
JNord près du fort Johnson. Ce 
cap consiste en deux pointes situdos 
Jar 330-60» N , et 81 «-a' à'ro de 
Pari», Cariç à grand point du dép6t 
de la marine. Il forme la pointe 
SE d'une lie qui ett à peu près 
NNÉ"*I«80 , et sur laquelle il y 
« un fanal. De la pointe de ce cap 
il se projette en mer une lan{^ue 
j ^gj ^ g iy^ dejable à peu près à 7 
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lieues droit dans le S. Celle langue 
9it termine ft une pointe h l'extrd^ 
inité de laquelle se trouve un grand 
banc circttloire d'une lieue de die* 

nieire. 

a FEAH , rivière du cao Fear* , 
On la pren<hroit pour nn nrat de 

uier jusqu'à Wiimington situé au 
N de la pointe "N de l'île du cap, 
Fear. A peu de distance de cet tn-^ 
droit les deux brancbet de eetl« 
rivière se réunissent. On la nonnne 
quelquefois rivière de Clarendon* 

FEATH ARD , petit port de ma- 
rée et qui assèche,. au IN de la 
pointe Ingard , et qui n'est propre 
que pour les embarcations. Il n'y a 

aue 6 ou 7 pieds d'eau entre la tête 
es jetées. îl v a une bosse de rochei 
à \ mille dunsl'E de l'entrée de cette 
crique et enr laquelle il n'^ a qn^ 
4 pieds d^eau. Elle s'étend jusquHt 
a encablures de l'extrémité de la 
pointe. Pour l'éviter en passant au N 
il faut amener Iti pointe du quai par 
un vieux château situé ù la pointe 
du S des arbres de Feathard. Il y a 
une autre basse de pierre à ^ de 
lieue dans PE de la pointe Ingard 
et sur laquelle il ne reste que 5 
pieds. L'extrémité de l'O de cet 
écueil se trouve en amenant le même 
vieux château par une maiion d* 
pbisance située oa.deMOnt dfi ai^ 
ores de Feathard. 

FECAMP , ville de France avec 
un petit port sur la manche par 

ù l'O -de Paris ( Bureau des ïongim^ 
tudes ) ,9 lieues de Dieppe, 5 lieues 
de St.-Valery y et 5 lieues à l'ENE 
quelques degrés E du cap de Caux^ 
ao lieues du cap Barfleur,et 8 lieaee< 
au NE du Havre-de-Grace. C'est 
un port de marée , cependant il est 
très^profond. On y trouve a bmssea 
de basse mer. 11 y a un banc d« 
sable prOs de la côte de l'Ë dans 
l'ouibouchure du port. Les petitea 
embarcations peuvent passer entr^ 
ce banc et la terre , en gouvernant 
la sonde a la main par 0 et C) pieds - 
le long de la côte de i'E qui est assex 
* I . plaie à mais pour entrer par b grand» 
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{mse h rO de ce banc , il faut re- 
ever au SSE la tour de F<îcamp 
qui d'oïl dana cet aire de vent res- 
ter en dehon de là pointe du port. 
On gouvernera dans celte marque 
îusque dans le havre , laissant ie 
banc ù hàbord. 11 y a deux brasses 
à Pentrée dtt port ft mohié Hot , et 
l'on mouille en dedank devant la 
ville par 3 brasses sur la côte de 
rO. Le« maré«s y sont de xo hea- 
resetf. 

* KEDALLE, petites Itet sur 

!a côte d'Afrique nu SE i E de 
Salé le travers de Monsor. Ces Iles 
«ont collées k terre dans le ISO des 
raines d*£nfô.. On' voit en dodans 
des terres des montagnes dans let- 

Î[uelles on distingue une coupure, 
xtrsqu'on la reléye à S'^-So' du S 
vert r£ ,^ elle rttte droit par dessus 
les iles Kedalle* La plus grande de 
ces îles est située par 33"-4q' N, et 
90-31 ' à l'O de Paris. Borda, Ces 
lie» forment nn groupe de roches. 
La pins grosse , la seule qui mérite 
le nom d'île est petite , basse , et 
inhabitée. IL y a mouillage entre 
* dlea et la terre dans le NE ; mais 
^esc niw manvaise relâche. 

* FEGALO . cap sur la côte 
de Barbarie à peu prùs au NE du 
cap de Hone et au SO du cap 
^dcon. E^re ce der nier et |è cap 
Fegalo , iîy a de«xf|^S€es 
travers d'Areviffo. Il y a un haut- 
fond au large du cap Fegalo. On 
peut eonsidârer ce cap comme com- 

Ï»osd de deux jpointes réunies par 
e banc de sable dont nous venons 
de parler. Le milieu de ces deux 
pointes est situé par 35<''4o' N et 
ao-43' ù l'O de Paria. .a»«e du 
iiépôt de la marina» . i . 

* FELA , rivière se jette à la 
roer dans le golfe de Livonie (mer 
Baltique) ft PE de Tile vSorgholm. 
La Tillè de Pernau on Pamont est 
i> son embouchure aS lieues au NE 
de i\iga , par 57O-48' N , et 

14 ' l'E de Paris. Catte de la 
Baltique du dépét de I0 màrin»» 
Voyez VAppendix, • 

' JTÉLÉi bm dcffiihlt sur |arc6te { 
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dé Normandie, parallèle au ^iase--* 
ment des Ecréhou et de TEcre- 
yièi-e, entre la côte de France et 
Ifle'de Jersey. C'est entre ce banc 
et les Ecréhou qu'est rendroitleplua 
dangereux du passage de la Dé-* 
route. V. EcEÉHou et EcKEViinE. 

FÉLICIA, iles au N de Bornéo 
entre c/etie lie et Tile Paragua. 
Balambangan «st «ne dca lica rd-* 
licia. Voyez ce mot. 

FÉLICUDI, une des île» de Li- 
pari ou IM de la Sicile à l'O de 
Lipari et au N d'Alicudi. Voyett 

I *FÉLIX<St..),<Ip.nestproi^ 
bable que cette île et celle de Sl.-!t 
Ambroise forment la terre sup-^r 
pdsée de DaTÎi k MO lieues de 
Copiapo , etàpcn prés par vy^ dm 
lat. S. Voyez ce que nons disons., 
dana notre préface sur toute cette 
côte. Le capitaine Colnett a placé 
celte ileà O ^ NO deSt^-Ambroise 
par a6o-i4' S. La carte du dépôt 
de la marine lu place par la même 
lat.., et par à l'O de Paris. 

Catte au dépôt de la mâiHm .dà. 
Van 6. Mais le Dépôt dei ôirte^. 
nous a remis une note dans laquelle 
l'île Saintf F élix est placée par atiV 

■ofres récents inédits. Nous 
r4gar4QUS celle dernière autorité 
comme la plus authentique. Quand 
on TOit celte Ile en venant' du 
elle se montre sous l'aipect d'une 
balle ramée , et le mondrin de l'E 
en est séparé par un récif trés-étroit 
sans lequel lé tout formeroit-deux 
iles. La terre la plus basse com^^ ., 
racnce au récif et se joint au mon» 
drin de l'O. Il y a aussi un petit ' 
rocher remarouable au Isrge oe la 
pointe du NO ^i dans presque 
tous ces points dé vue ressemble à 
un vaisseau sous voiles. L'Ile St.- 
Félixeft éloignée de 4 1. f de PU« 
Sf.<-Ainbroise. 

* 2 FÉLIX [ mont) , snr laicM. 
orientale d'Afrique. C'est un cap 
situé O i NO du cap Guardiifui 
q ui forme l'entrée de h mer Ronge. 
•^ :|)e Tira h Tantre U 'dûtancé eit 
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M de i4à t51iéne«.<La éftIi'CMfllmie 
sk d'être haute et escarpce pendant 8 
ï» :\ ^ lieues. Le reste jusqu'il Moni- 
M Félix est une plaine aride et rabo- 
«» tente. 'sur le bord de la mer ; mois 
* dûnâ le terrain ce sont de hrates 
»» tnoningnps. Cette côte est saine, 
M et ou peut la cotojer san« rien 
n cr»iidre.-Cepeiidaéutc^lft irait 
m il Isiat preodre feu |»la» au 
M large que le j^8«ement de ces deux 
M cap , à cause d'une langue de 
m terre ^oi s^avaiijee eii.^iner. entre 
M i*nnê et l'autre. ' 

• Le cap Fëlix paroit Uolé qniind 
9> on vient de l'E. C'est un rocher 
M haut et escarpé sur unehaMe terre 
1» qui fait qu'on te prendroit pour 
» un ile*. D'un beau temps il peut 
m être apperçu do i5 à ib lieues. 

»» Après qu'on a passé le Mont- 
j» Félix on voit lu baa2>e terre conti- 
n nuer le long de la mer l'espace 
M d*entiron5 1. auSO. Lat. ii°-5o' 
». IN , long. 490-28 ' à l'E de Paris. 
» après de Mannevillctte» jb'x* 
m imitdm*Neptum0 orientai' tu : 

FELSTER, roeKer'Wla côte 
de Suffolk Stt N quelques degrés 

K du fort Languard , entrd ce Fort 
et l'entrée du port de If^oodbride 
( Pont-de-bois ). C'est ube marque 
pour entrer dans Harwichjiarmi les 
sables mr\\\\^x\s{Hollin3;-(yroutids). 
11 l'aut relever l'église de Bawdsey 
dlucc près de la pofttte de t'O de'ta 
falaise de Bavrdsey, et la tenir bien 
ouverte par le roclier de FeUter. 

* FEMEREN , petite île de la 
Baltique j Pr^s de la pointr fie Gro- 
tembrot cote de Ilulsteiu dont elle 

>arde qjae par un canal de 
ifj^ilâtiéne de lar^e. L'île Fe- 
_ .réît.assèï grande et au S de 
'^de l*tle Laland. Sa pointe du S£ 
^ 8 lieues dans le N } NO quel- , 
^ote.,H^grés O de Wismar , port 
' Bièn connu du Mekelbouri^. Cette 
''^méme pointe du SE peut être rc- 
'^ 'fiardée comme l'entrée du go li e de 
^ILubeck. Cette ville et la pointe 
^sont cloiî;nccs de 11 lieues l'ufiede 
l'autre. Il y a sur l'île Femeren 
|>lusieurs bourgs et villages^ tels 
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<^aé$tabelrdorp , Putcarden éf l^or«f« 

Maberdorp est par 5^^o-">()' ÎN , e( 
9«-S7' à l'E «If Paris. Carie delà 
Baltique , du dépôt ds la marine. 

FEMT, iU" sur la côte d'Irlande 
dans la baie de 'IValée au 6 de ïn 
rivière 6luninon , et tunt anprèe 
de la côte, elle est presqu'à PO de 
la ville de Tralée. Elle a l'air de 
conoer en deux cette baie. La par" 
tie du S se nomme haie de Tral^ » 
et la partie du N,bai&de Dallvheiqb. 
La t. 5a 0-6' N , long. ia«»-3ô' 4 VO 
de Paria. L'Auteur. 

FENWICK . îlr mit la rôte de 
la Virginie (Auiérujue duINord j* 
C'est une langue de terre longue , 
étroite et coniifjuë nu continent ^ 
au S de la haie I\ehoboth, par ?18**- 
i7^]N,iusqu'à38 -5i ' Auteur. 
* La carte A grand point du dép^ de 
la marine, ordre de Sartine , ne 
fait pas mention de celte îl«*. Elle 

{dace le cap FaUe précisément par 
a lat. de la pointe du N de cette 
île Fcnwick. Ce point répond 1 
77 -^7' i l'O de Paris. ( Carta 
susdite). 

1 * FER (lie de) , Pune des Ca- 
liarier. Sa cirronKience est de 9 

lieues , et sa plus «^ande largeur k 
peu prt^s (le Elle est esCarpéc et 
crevassée de tous les dKs fusqu'à 
t Uene dans l'intérieur des terres. 
Au delà det*et espore elle est unie 
et fertile. ¥.\\c est au S } SO de Pile 
de Palme , 100 lieues au S dn 
Bfadére. 'L'établissement des ma* 
récs y est h peu près de trois beu- 
res. On n'y trouve ni haies, ni 
rudes, ni lûouillages dicnes d'êtrtt 
citës* G'est'par cette iTe qu'on si 
fait passer un méridien qui a long^ 
temps servi de premier méridien 
à tous les navigateurs; mais depuis 
celte «'poque chaque nation en a 
adopté un à sa ^uise. La points 
de l'O de l'ilc de Fer est située p;ir 
37° - 45^ IS , et aoO-3o' à l'O du 
méridien de Paris. Sureau des 
longitudes. Ainsi toutes les foie 
que l'on trouve une rat te î,'raclu»'e 
sur le niéridien de Pile de Fer, ou 
bien une longitude >expiiuicc sur 

ce 
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ce méridien , il ne faat pas oublier 
^ue la difTérence entve lui et le 

méridien de Paris est de 90^-^^» 

En consultant d'anciennes caries et 
d'anciens^éograpbes , on trouvera 

3 ne la diflerence 'établie' entre les 
eux méridiens de Paris et de l'île 
de Fer étoit calculée à ao'*-o'-i5'' , 
proportion qu'on a toujours suivie , 
jusqu'à M. de Borda. Cet officier 
• corrigé cette erreur, et set calculs 
ont cte vérifiés et adopléi jpftr le 
bureau des longitudes. 

a * FER ( cap de ) , sur la côte 
de Barbarie au SSO de l'ile de 
fiardjigne , et h l'O de§ Sept Caps , 
tout auprès du port Tarent. Il 
forme la pointe de l'E du golfe 
Estira a l'O du golfe de Bone. Le 
«ap de Fer est par 37«-i5' N , et 
pair 4;-5o' à l'E de Paru. Cûrte 
fdu dépôt de la mariné, 

3 FER ( Tour de ). Cest le 
phare de Messine. Voyez ce mot. 

1 FER A CHEVAL ( trou du ) , 
knoaiUage situe dans la Tamise, 

on y arrive par le vieux canal , 
entre la bouée Wool Pack qui est 
touge , et la bouce de l'E du Speil 
qui en est h l'O. Quand on tient 
à 1*0 celle du milieu des trois 
maisons de Copperas , on est paré 
de ces deux bancs , et on peut epau- 
vcrncr sur la iKNiée du Wedge , 
il l'entrée de cette rade. Le meilleur 
mouillage est de tenir la maison 
du milieu de Copperas à l'O , et 
le oiooliià de Ghislet par la ferise 
de Geor^ , M sera psir 3 biaMee |. 

a FER A CHEVAL ( pointe du ) , 
t^est la J)ointe la plus S de IMIe 
5t.~Christopbe aux Antilles, elle 
forme anssi ta pointe du N de 
l'entrée du détroit qiit 1a Msoare 
de Pile de Niéve. 

3 FER A CHEVAL ( pointe du ) , 
sur la cote de l'O uu nouveau 
Mexique , mer ^adfiquc. Voyez 

4 FER A CHEVAL (banc du ) , 
sur la côte du N de la rtvii^e 
Tajr , cûie de l'£ d'Ecosse, 

H. 
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5 FER A CHEVAL, banc de 
sable mêlé de roches ^ au S de 1a ° 
pointe Wicklow , sur la c6ie de 
l'E d'Irlande, il s'étend un peu 
plus ou large que la pointe. Pour 
en passer au large , et par 5 brasses; 
il faut découvinr lei hautea ferres 
de l'intérieur , ail-dessns dcla terre 
de Wicklow , ou si l'on aimé 
mieux , on tiendra la pointe Bray 
Head , eà dehors de la pointé 
Wicklow. 

F^ERA sur l'île de Majorque ^ 
r 59''-4^'-i2'^ iN , et par i"-!! '-^ 
à TE de Paris. Bureau det 
longitudes* 

FERAT , eap anr la ciôte d« 

Barbarie ENE du cap Fafcon. H 
forme l'entrée de l'O du «olfe 
d'Arzcni dans l'ENE d'Oran , 5a 
lieues daâa TOSO d'Aller. Le caA 
Ferat est par ô6<>-// N , et p.ir i»* 
42 ' a l'O de Paris. CarU du dépât 
de la marine. 

FER ET ( cap ) , sur la côte de 
Gascogne té lieucsi au S de l'en- 
trée de la rivière de , Bordeaux tV 
forme la pointe du ^^^ de l'entrée 
du bassin d'Arcasson. Cette terre 
est basse et.sablonneuse » semée çîl 
a\h éetfwftrtar é6te est saine ^ 
sans un darf^cr , sans un îlot ^ 
excepté l'ile Terray qui se trouve 
à Pentrëe du bassin. Cette entrée 
est difficile \ il faut soisnetisement 
éviter deux bancs de sable qui par- 
tent des deux côtés de l'île Terray 
et qui gissent Ë et O. Il y a ua 
autre danger près de ];i ôôte de 
ri le enir'elle et le cap Feret , ec 
il Y en a un autre le travers de la 
jointe de ce dernier. Qn entre 
dans le bassin «m N de tous ces 
bancs en rangeant le cap Fé'ret pat* 
8 brasses de basse mer , ou bien 
dans ie S de l'île par le passage da 
Papon. Lat. N 44"-.i3'-i5" , long* 
5«-55' à l'O de Paris. Verdur^ 
Borda , et Fingre. Voy.-^Atint^ . 
et Terray. 

FERKEN - SPRENT . espèce 
de petit ruisseau ou rivière sécon<* 
daire (jui se jette dans la riviéNl 
.J d'Ougly au Bengale dans les envi-^ 
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rons de PorkuS. Voyet Po&KUS. 
Ferken-Sprent est un nom donné 
par les Jlollandoia. 
F£IIMINE. K.TiBMiB. 

FEIVNAMBOUC, sur la cdte 

du Brésil se nomme quelquefois 
Olinde , et par corruption queluue- 
foi« Pernambonc. GTart nne JMÎe 
4>Û il se fait un très-grand com- 
mcrre. Elle est située entre Pamba 
CM Paraiba au W , et le cap Saint- 
Augustin an S. On en exporte du 
tabac et beaucoup de denrées co- 
loniales I cntr'autres du bois de 
teinture rouge très- estimé. Cette 
l>aie renferme une Tille et une ri- 
"vière du mêina nom , mais l'enlrée 
delà rivière est tellement eugorr^ée 
de sable et de bautft-fonds que les 
■vaisseaux sont foreéi de moniller à 
3 lieues dans le à l'entrée du 

Îorl l\escif ou Récif. Olinde ou 
'ernainbouc est situéparfto-iS'S, 
et par 37«>-a5'-3o«' & l'O de Paris. 



FERNANDEZ ( Jvar ) , Ile que 
l'on a souvent regardée comme de 
la dépendance du Chili , quoiqu'elle 
en soit ù iio lieues dans l'O. ËUe 
est déserte, mail elle est générale- 
ment TiÂtée par les vaisseaux qui 
naviguent dans la mer du Sud, Elle 
est située par 34°-ao' S, et païi8i*»- 
i8' à l'O de Parts. Bureau des 
ionûitudes. En 1767 la variation 
y étoit de ii** NE. Cette île est 
jDontueuse et coupée de vallées 
fertiles. Il j a nne baie dans le S 
avec mouillage par a5 brasses & deux 
encablures de terre. A la pointe de 
l'E il y a deux baies avec de l'eau 
douce et bon mouillage. Au pre- 
mier moment où on apperçoit cette 
Sle elle paroît environnée de cre- 
vasses et de précipices , mais en 
l'approchant , cet aspect se convertit 
en un superbe paysage ; sa forme est 
îrrégulière. Elle gît du SO au NE , 
elle peut avoir une lieue a tiers de 
largeur sur ^ lieues a tiers ou 5 
lieues de longueur. L'ile aux Ca- 
liris est \ lieue dans le S de la 
polnie du SO. Il V ^ plusieurs baies 
ëui ceue lie , t«U«s ^ buie du 
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Pain de Sacre au IS£ • la baie dé 
l'Ouest , la baie CninMrbnd , la 

baieSpout , et la baie de l*Est. 11 
y a au S de la pointe de PEst un 
récif que l'on nomme Cave du 
Singe. La partie du SE de nie «nt 
aride. Il y a bon brassiage pnr-tont 
dans la baie principale. Les vais- 
seaux peuvent amarrer à terre tout 
auprès des rochers. Le vent vient 
toujours de terre , et tout au plu» 
le long de la côte , ainsi il n'y a 
jamais de mer , parce au'il fait 
presque toujours calme ta nuit p 
excepté quelques pioles de brise de 
terre. L'hiver y est doux cl court , 
et les arbres toujours verts; h peine 
y gèle-t-il et il n'y i^rcle qu'acci- 
dentellement et légèrement , mais 
les pluies y sont quelquefois très- 
abonduntes. La chaleur de l'été y 
est modérée , l'orage , les tem- 
pêtes y et les animanx venimeux y 
sont inconnus. Les côtes y sont 
très-poissonneuses. Le cours de la 
marée n'y est pas réglé. La mer y 
marne de 7 pieds. 

Il faut se donner bien de garde 
de mouiller dans le S de l'île , car 
les fortes brises de l'E et du NE 
ne permettroient pns de regagner 
& PÉ pour se rendre à l'aiguade , 
on peut mouiller à l'O : mais sui- 
vant d'autres auteurs , il y a bon 
mouillage par 10 et la brasses dans 
la baie on SE de nie à une enca- 
blure de terre dans la saison des 
vents de N et de NE ; mais dans 
celle des vents de S et de SO les 
brises sont trop fortes » et la mer 
si grosse que les bateaux n'osent 
approcher de terre. Si les vents du 
S soufflent avec force , il faut 
pousser an large. Le monillagn 
n'est pas tenable. Le rivage est cou- 
vert de loups marins , il faut eu 
tuer queluues centaines avant de 
ponTCnr débarquer. 

Il y a nne autre baie à la pointe 
du NE de IMle , on peut y mouiller 
dans les vents de S par 1/4 brasses, 
à deux encablures de t.erre. On y 
peut fiiire commodément du boia." 
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nomme snr plusieurs cartel Fer- 
nando-iVoronho. C'est une lie si- 
tttëe au milieu de l'Ocëan Atlan- 
tique du Sud. Le milieu de Tilese 
compose d'uJo haut pic situé par 
Z<»-bb''2o" S , et par 34<»-58^ à l'O 
de Paritf Bureau det longit. ) , 
(^0 ou 7t) lieues à l'E de la côte du 
13r<?sil. On dit qu'elle contient deux 
ports capables de recevoir les plus 
gros vaiMeau]c;l'un eat auN et l'antve 
au NO. Celui du N est à tons 
«gards le principal . tant pour sa 
grandeur que pour i'ahri et la te* 
nue. Ils sont tout Itt denx ouverts 
an N et à rO , mais les vents de 
cette partie , sur-tout ceux du M , 
•ont périodiques et durent peu. Il 
y* a i5 bfatsea dans le port du IV à 
I mille de terres Dans ce mouil- 
inge on doit relever le pic du mi- 
lieu de l'ile au SO S» S. Lors qu'on 
rèl«ve Itle h 9 lienesdans l^ONO , 
elle montre plusieurs montagnes 
détachées dont la plus emnde res- 
Tsciuble à un clocher d*egUse. • 

FERNANDO PO , au fond du 
golfe de Guinée côte d'Afrique. Sa 
position est essentielle à coanoitre 
pour les vaisseaux qui fontla .navi"- 
ption de la côte d'Or . et qui 
lent s'élever jusqu'à l'île du Prince, 
aussi sa situation a-t-elle été dé- 
terminée d'une manière précise. 
Elle est par .^«-28' N , et par 6o~ 
30 'ù !'£ de Paris. Bureau des long. 

* FEROE. C'est un groupe de 
petites iles au NISO de l'Ecosse , 
droit dans le N des iles Hébrides. 
£lles appartiennent au Danemarck 
et sont à peu près à 77 1. dans le NO 
des OrradeSy et sous un méridien 
qui passe à un peu moins de la 
moitié de la largeur de l'Irlande» 
Ces îlés sont assez étendues pour 
ne pas leur donner une situation 
vague et .générale. Le milieu de 
lile.F'uloë qui eàt la plus an N 
est par 6i°-5' N, et par 8^-6 ' à 
PO de Paris. Verdun , Bonia , 
et Pi/igré , latitude observée avec 
i'nctan-; et la pointe du S de l'Ile 
Va plus au S nommée Suy - Droë , 
est par 6i»-.i^'.55" JSg 'ùtfu 9«» 
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à 1*0 de Paris. VefduH 
Borda , Pin^ré , suivant la montre 
marme de Leroi et Berthoud. 

FERRARE , ville sur la côte 
d Italie , par 440 - w - 56'' IV et 
9»-it)'-io'' à VE de Paris. JJniiaa 
des lon^itudeÈ, Voy, Comuaccio; 

FERRA RI A , aux Acorcs. C*est 
unapomte de l'ile de Saint-Michel 

î'iïeïnl 

1 E de la Martrai<jue , au S de la 
pomte du Vauclam dont il est sé- 
paré par la pointe- Macrë et le cul- 
de-sac de Paquemar. Le cap Ferré 
est au WNE de Pile à Bourgaud. 




dun , Borda , Pingréi 

FERRENDEN , rade en dedans 
de la rivière Montrose sur la côte 
de 1*E de l'Ecosse , à peu prés à 
moitié chemin entre l'ouverture dn 
cul-de-sac de Forth et Aberdeen. 
Lé village de Ferrenden est sur le 
côté du S de la rivière. Le raouiU. 
lage y est sûr , & Pabri de tons lea 
vents par 4 brasses^ 4 JM^kSSes L 
Vvy, Montrose. 

^* FERRIÈRES (les). C'est uno 
chaîne de roches hors de Peau si- 
tuée au S de l'île Géthon èt de Ml»- 
lierms , à l'E de Gueraesey. C'est 
entre les terrières et l'ile Gethou 
quest la passe que l'on nomme 
Pertuis des Noirmands. 

FERREO, port sur la côte dn 
S de l'ije Brave une des îles du cap 
Vert. Ce port , Je seul de l'ile 
où 11 puisse entrer des vaisseaux 
un peu considérables, reçoit uon 
petite rivière qui s'y décharge. 

FERRER , banc de sable sur la 
poime du N duquel il y a une 
bouée , I liene an SO delà bouée 

?^ Po^n'f S du bana 
Coule {Sunk), dans le canal de 
Lynn sur la côte de Norfolk. On 
trouve de 3 & 6 brasse^ d'eau entre 

ces boutes. 



20 • F £ H. 

N de l'île Sainte -Croix bu fie 
d*Ëgniont I Archipel du St.-Esprir, 
la mer Pacifique du S, et pri* 
de rextrémité NO de i'Ue. 

.FSnniES , dans le dtftroit de 
T^mj , N et S du Péage , au large du- 
quel il y a mouillage par 5 ou 6 
brasse» quund on relève la ville 
•m S. La nnrée anèche trét-kmi 
«u large , depuis le Iwiic Abertay 

i'usqu'au jPcage. Il y a un autre 
^éage au IV , et Ton mouille par 
7 et Q bra«ef au large de la pointe 
delt). 

FEKRILLON , rochers. C'est 
le plus grand d'un groupe d'ilots et 
de rochers situés près de i'ile de 
^caiari auprèa dn cap Breton dana 
llkydtt cap Breton. Ces roches ne 
découvrent jamais et on peut Ica 
Yoir de très-loin. 

FERRITERS , îles sur la côte 
du SO dirlande ft 1*0 de la baie 

Dingîe par 6 1 o-55 ^ N , et par 1 3«- 
1^ à l'O de Paris. L' Auteur. Les 
marées y sont de 3 heures |. 

FERRO-CASTEL, en Espagne, 
an SO de Barcelone sur la cote du 
^O de la Méditerranée. Il v a 
mouillage dans unepetite haie clans 
laquelle on trouve ib, 7 et 5 braaaea 
àr mesure que l'on approche. 

X FERUOL , port sur la côte du 
Pten , par g» S.V Auteur , Voy, 
fAjfpemU.T.L.a carte de l'an 6 n'en 
|>arle pas. Il est dans le NO 11 1. 
du port Cazma dont il est séparé 
^ar le port de Goambacbo* L'Ile 
Sainte est à une lieue presque TÎS-A- 
"vis du Fcrrol , c'est-à-dire un peu 
au IS. Acarma est à 10 lieues plus 
loin dans le NO ^ N. La côte entre 
denx est très-haute , il y a ma bon 
port au Ferrol , il est ^rnnd , et 
rentrée git au SE. Les vsisseaux y 
mouillent parmi quelques petites 
lies qui en remplissent le mHieu. 
Quand .'i la rade elle est nette et 
sure. Il y a plusieurs montagnes 
dans le pays, vis - à - vis de l'en- 
trée y i'nne desquelles un peu au 
S est ronde . grosse , marquée de 
plnaienra taches qui secfeat à faire 
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reconnoître le port. Vis- ft -vis de 
cette oiontagoe il y a un h.iut-fond^ 
mais il est inutile de l'approcher. 

a * FERROL , ville d Espagne 
an N du Portugal , par 430-29' ri f 
et 100-35 '-45" à rO de Paris. JJa- 
reau des longitudes. Celle ville a 
un superbe port qui forme le pre- 
mier département de la marine 
Royale d'Espagne. Il est au NE 
d'une grande haie qui se divise en 
plusieurs branches , et au S de la- 
quelle est la Tille et le port de le 
Corogne. L'entrée de celte haie esC 
entre la tour d'Hercult- et le cap 
Priorino. AuMitôl que ce dernier 
est doublé à trés-petite distance • il 
faut retenir sur hàhord h l'E^Nfi 
pour donner dans le goulet. Aussi- 
tôt qu'on aura passé la Grana , on 
entrera dans la rade du Ferrol et 
l'on mouillera où l'on voudra. Le 
goulet est tellement haché, et les 
angles rentrans y répondent si bien 
aiMt angles saillansde l'autre bord, 
que même h l'ouvert du goulet on 
est & l'abri des vents d'O , les seuls 
qui pussent y souiller si son gisse— 
ment étoit direct. Les marées y sont 
de S heures. 

* 3 FERROL , cap sur la côte du 
NO de Terre-Neuve. Il lerniinc 
au NO une grande baie semi-circu- 
laire qu'on nomme la baie de St.- 
Jeau. il y a plusieurs lies en dedMM 
de cette pointe , ainsi au'au large 
de l'entrée de la baie, il y a une 
plus petite baie de l'autre coté de la 
pointe avec une petite lie auN 
qu'on nomme l'iie Ferrol. Le cap 
Ferrol est à ao lieues dans le S d« 
la petite baie de Mouco. Latit. N 
5io-a' , longit. 69 -5o' â l'O de 
Paris. Grande carte du dépSt dm 
la marine . sur les observations 
de Granchaitif Verdun, JFUi^ 
rieu , eie. 

* FERROIM ( pointe de ) , sur h» 
côte du NO de l'Amérique. C'est la 
pointe de l'O de Nitinat , île de 
Quudra. Latit. N 480-54' , longit. 
iaâo-7' à 1*0 de Greenwich t Q« 
ia7Vs7' à 1*0 ae Pteis. 
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FERRY , port suriacôtc de l'E 
^'Irlande au IN NO de l'embouchure 
da havre de Sti'angford. Dans l'in- 
tenralte qui sépare ces deux ports 
il y a une ballure de roche qui dé- 
couvre à moitié uiurëe , il faut se 
tenir & moitié canal entPelle et la 
terre. On n'a pos plutôt passé ce 
danger qu'on ea trouve un autre 
pareil ^u'il faut laisser à tribord 
sur la cote de l'Ë. L.arade de Bally- 
Haven est immédiiitëmèiitâti dessus 
du port Ferry » cl il y a une roche 
coulée droit vis>à-Tis de cette rade. 

FERRYDEN , sur la côte du S 
entre les pointes du port de Mont- 
roM. droit & l'Odn Monde, du Nez 
de Momrofe. Il y a y5 pieds d'eau 
au large , mais par cette profondeur 
i\ n'y a pas d'évitaee pour un gros 
vaiaieau. La côte du S foraje un ri* 
dean élvré et vert, supporté par 
des roche» neiret et boMet. ^ 

FERRYLAIW ^ cap préi de h 

Îartie du SE de Terre-Neuve entre 
e cap BroyU au N • et le cap Bal- 
lard an S f S0.4i l'aTance & 1*E au 

S de quelques petites lies situées au 
large de fa cote dans cette même 
direction. Il est an JSpiE» du cap 

FESTOs 'C'est «Uie felaise qui 
sert de marque aux vaisseaux pour 
entrer à Harwich en venant du N , 
et pour leur faire éviter les bancs 
de sable qui se trouvent au lar^e de 
cette côte. Aussitôt qu'on a dépassé 
le Whiting , il faut tenir le clo- 
cher de Harwich précisément ou- 
vert par cette fabise. Cette marque 
fera parer le Cutler ( Coutelier ). 
C'est un petit banc de sable h peu 
prés il i mille au large de la iuiaise 
de Bawdsey , et sur lequel il n'y a 
que 6 pieds de basse mer. Onitronvil 
. 19 pieds entre lui et la terre» i 

FÉTICHE , pointcsur la côte dû 
> 50 de l'Afrique , à peu jprés à 3 I. 
de l'embouchure delà rivière Lopez 
quise jette dans la grande bonè de 
Nazareth , 7 lieues f au SEf l|!^''du 
^ eap XiO|^>e%. LaC uiouiUag,« >fl«t- aa 
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dessus de la pointe dans l'ONO par 
3 brasses à ô milles de terre. Lat» 
i>»-3o' S, long. ' ^ l*£ de Paris. 
VAutear* Position 'douteHS0, 

FfiTLAS. Cestune deitUes Sbet* 

land. Il y a un banc noamé Tresta 
sur lequel il s'échoua en octobre 
17^ deux cents petites baleines de- 
puis 90 jusqu'à 8 piecls de long* 
Elles fnreat tontes tuées , . excepté 
quatre. ' 

I * FEU f terre de ). C'est un 
amas d'iles encore inconnues situées 
à la pointe méridionale de l'Amé* 
riqne. Q»ae sait an juste si cette 
g^rande terre est une seule île , ou 
SI elle est coupée de canaux qui la 
divisent en plusieurs tles. distinctes» 
Ce dernier sentiment a prévalu p:ir* 
mi quelques gcogrnlphcs , mais les 
cartes modernes semblent le révo- 
quer en doute. Betin avoit admis 
ce premier cas , la. Carte ffJnéralo 
de Cook et celle du d<:vôt de la. 
marine se sont rangés de la dcr^ 
nière opinion. Nous renvoyons à 
VAppendix pour Savoir si les cartes 
Espagnoles que nous ùtiendons au- 
ront déterniioé la question d'une 
Ibaniirç décisive. La^Tçrrc de Feu 

iiiiPiBinri!8imj«^liërAmé^ 

rique par le détroit de Magellan. 
La côte méridionale est semée d'iles 
sur l'une desquelles est le fameujK 
cap Horn. Voyez ce mot. Le nons 
de Terre de r eu lui a été donné à 
cause d'un très-grand volcan ^*eUi» 
renferme. • 

9 FEU ( ile de ) , une des îles du 
cap Vert au large de*ce ^ajp sur la 
côte de l'O de l'Afrique. Le pic de 
rile de Feu est par i4«-56'-45''N ^ 
et par a(>»-4/,' h l'O. de Paris» 
VerdunyBonbi ^ P&^^t^mt 
ile doit son nom h un volcan dont 
les éruptions sont fréquentes. Elle 
ést beaucoup plus haute qu'aucuno 
atAlrè^n taètié groupe. *Cb n'est à^ 
proprement parler ,qîi*liyë s^I» 
montagne qui se térniine en un pic 
d'une hauteur considérûble , et qui. 
- brûle efmtinn'èHeni^m.' Bllte a . ce^ 
pendant des habitans , iffais les érup^ 
; tioasduvoiiéntotcfaaiiseBt qttcA«||M'*- 
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fois. Le fond est net à un mîUe d« 
terre dans le NO , dans l'O et dnns 
le S y mai» îl est sale dans le SE et 
^ans le NE. Il y ft waé pierre h peu 

Srès à 4 milles de Ift pointe du N 
e l'île , rlîe est recouverte de ta 
ou 14 pieds d'eau , elle est saine 
font avlonr et lu mer y dtferle dans 
les grafidel brises. La baie est ou- 
verte , le fond n'en vaut rien , le 
débarquement y est diflicile et l'eau 
fort rare. Du moaillage par 10 
brasses devant la ville , on relève 
la ville à l'E i NE ii a encablures , 
.le pic & l'ËlSE et la pointe du S de 
ri le Brave an SEfo* Le voleav 
s'apperçoit quelquefois de la efande 
baie Saint-Nicoia» maté» à 341. de 
distance. 

3* FEU (île de). C'est la plus 
au S des petites îles et des rochers 
Tans^s sur une même ligne , pa- 
rallèlement h la côte de Mozam- 
l)ique , côte de l'E de l'Afrique. 
L'ilc de Feu est par i7"-i5' S , et 
^•-4Sf h 1% à^Mê. ^après dé 

* FEUILLIE (la) , roche sous 
. l'eau silure dans l'ONO des Tm- 
gons auprès des Sept - Iles surla 
côte de Bretagne. Cette pierie est 
atses dangereuse lorsque les vents 
forcent à «errer la terre. Il y a 22 
et a8 brasses ou pied des roches , 
il convient de ne jamais approcher 
les Triagons plus près qu'une lieue 
et demie dans l'ONO. Si quelqvie 
force majeure contraignoit à les 
approcher de trçp près on pourroit 
. • éviter, la Feaillia ' en se servant 
. . des marques suivantes : De la roche 
.<iu large de la Feuillie , on relève 
..^otre-Dame de ]^ Clarté p^ir l'ile 
Jnlqùf^lec» -et .èette. méatfe ligne 
passe par dessus les pierres plates 
des Yiiagons. lia seconde marque 
est de relever la roche la.plu^ ai;^ N 
des Triajgons , nommëe'PlfSatteli 

Ï>ar la pointe 4e l'O de l'île dti^ Cerf , 
'une des Sept-Iles. Cette marque 
sert peur les deux, roches de la 
. JFeuillijp. U y a, un bon passage de 
S, qnfirts jd^ ïieue par 35 et 40 brasses 
mre CM rocbes et les Tivigoiiit» i 
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LaFeuîllic est par 480-54 '-40" N. 
Triangles de France. Cette latitude 
peut être nécessaire aux vaisseaux 
qui terrissent dans la Mancba^ 

FEVERSHAM. Ce portest com- 
pris dans les cirtfjue ports de Dott-» 
vrcs , il ( Si Ibrmc par l'embouchure 
d'un petit ruisseau sur lequel est 
située la ville de ce nom au S de 
ri le de Shepey. Cest le principal 

Îort de toute celte partie de KenU 
1 s'y fait un bon commerce. 

FICNO. C'est la pointe de l'O 
ou la limite d'un golfe situé sur la 
eôte dtt SO de rile de Corse ; on le 
nomme solfe de I^gari. Il se ter- 
mine de l'autre côté au cap de Son 
situé à rO de Saint-Boniface près 
de la partie dn S de llle. 

FlÇJl , on Ilcs ov Painci 
GviLLAVME. On peut les regarder 
comme faisant partie des îles de» 
Amis. C'est un groupe situé dans 
la mer do Sud & TE de l'Archipel 
du Sain^•Esprit. Les babilans ont 
passé pour être cannibales , quoi— 

2 lue leurs chefs aient fait leurs ef- 
orts pour dëimire cette imputa- 
tion. Elles paroissent fertiles et cou- 
vertes de végétation. Ce groupe 
n'est pas encore assez connu pour 
le détailler , il se compOM de plu- 
sieurs hauts-fonds , bancs , rochers, 
îlots et îles qui comprennent un 
espace considérable dont le milieu 
est situé par i7'»-a5fS, cl 178*4 
l'E de P;iri3. CarU du défôtda U 
marine de Van 6. 

FIDLER-REACTI. ( littérale- 
ment Vespace du joueur de violon. ) 
C'est la non qiron a doand à une ' 
partie de la Tamise comprise entre 
Londres et Gravesend. 

FIDRA , dans le cul-de-sac de 
Forth , I lieue i dans le HO i O 
5«Odel*tledeBaiS. 

FIFE-NESS; sar la côte de TE 
d'Ecosse. C'est la pointe du N de 
l'entrée du cul-dc-sac de Forth. Au 
large de cette pointe il y a une 
cùSne :de recbes qu'on appelle Carr 
et qui se prolonge à la mer plus 

d*ttii ipiUe daaa I'J&JNë. La lat. de 
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Fifa-Nes» est de 5b«>-i5' N , long, i 
SVaUi'O de Paris. V Auteur. Les 
marges y sont de 4 heures 5o^ La 
^ftie extérieure de celle chaîne est 
à a lieues au N de l'île de May. La 
roche la plus au large assèche a 
liearet avant le bas de l'eau , mais 
les autres ne découvrent que de 
basse mer dans les très - grandes 
marées. Pour éviter ce danser il 
faut amener le fiuul de Vw de 
May au S^SO, et gouverner en- 
suite au IS ^Në jusqu'à ce que la 
pointe de Fife-Ness reste au SO | S; 
ou jusqu'à ce qu'on puisse apperce- 
voir le clocher de Saint-André ; . 
on sera alors dans le IN desécueiis. 

En venant du N il faut amener 
le feu au S ^ SO et gouverner sur 
cette pointe fusqu'à ce qu'on puisse 
relever le clocher de Cryll droit à 
l'O , on sera alors au S du, danger. 
On aura aoin la ntut de ne pas ap- 
rocher plus près ^e i5 ou 17 
rasses si l'on se croit au N , Tile 
de May restant toujours au S j SO, 
et l'on ^entretiendra par 2a , a3 et 
a4 brasses si Ton se croit an S. Il 
faut aussi savoir que pour passer h 
l'£de cette chaîne de rochers, il faut 
découvrir par dessus la terre la 
partie carrée d'un édifice sur lequel 
s'élève la flèche du clocher de Crytî. 

FIGARI , golfe sur la partie du 
SO del'ile de Corse au N des Bou- 
ches de BoDÎface , et à l'O du cap 
Boniface. H Y a mouillage dans le 
fond du golfe par 7 brasses, mais 
la côte est tellement bordée de ro- 
ches 4{n*il ne convient pas de, l'ap- 
procher. 

I FIGUIER , baie dans l'ile de 
la Jamaïque vers le ]NE de Tiie au 
IV quelques degrés £ de Kingston, 
entre la pointe Palmeto à TE et la 
rivière Dm & l'O* 

a ♦ FIGUIER, cap. Il est nommé 
auccessivement Figuier, Figuîère , 
Figuera et eniin aujourd'iiui ieê 
cartes iqodornes dreMées sur les 
observations de Don Vincente Tof- 
Jino f ofllcier de la marine royale 
d'Espagne , le nomment cap 4e la 
Uigueiti; Ceit k poinie de L'O de , 
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l'entrée de Fontarabie an fond du 
golfe de Gascogne et sur la côte 
d'Espagne dont il fait la frontière. 
Il est situé par 43^-'^^ '-^-S'^ N , et 
par^4®-7'-i5" à l'O de Paris. Don 
FiiieenU Tofjfîno. Cette pointe est 
surmontée d'un château au S duquel 
il y a une petite chapelle. Près de la 
pomte il y a une roche à très-petite ' 
distance , il n*y a pas passage entr'elle 
et la terre. La partiedeinEestBoreil- 
lement sale , il s'y trouve deux nautes 
roches et plusieurs autres par leur 
travers à bonne distance de terre ; 
pour les éviter^ il faut ranger la 

fiointe de l'O , et dans le inouiW 
âge on relève le cap Fijguier au 
NNO ; on y est à l'abri des venta 
de NO. 11 y a une lieue f .à 
1*0 I SO, du cap Figuier au port du 
Passage. Dans les environs du cap 
il y a une montagne dont le SO 
est très -escarpé , mais le N est en 
talus. Lorsqu'un vaisseau la relève 
à 7 ou 8 lieues de distance au large 
de Saint - Sébastien , elle paroit 
longue et la partie de- TO semble 
cxcavée , niais en approchant de 
terre , < Ile reprend sa figure haute 
et eacarpc-e. Voy. Fontarabie. 

kr *11VUI% de Saint-Panl de Léon 

qui se jette dans la Manche entre 
noscoff et la baie de Morlaix. Celle 
pierre estpresqu'au milieu de la ri- 
vière. A peu prés à | de .Uene aii 
dessus du rour.Il y a 9 pieds d'eaa 
entre deux. 

1 FILEY , baie 4 lieues h l'O 
quelques degrés d'un cap bien 
connu sur la.côte de Torckshire , 
et que l'on n'omlne pointe de Flam- 
borough. Il y a un village du nicme 
nom sur le rivage. La baie esc 
ronde, elle est au $ d'Une pointe 

3ui s'avance au large | en dedana 
e cette pointe se trouve le village, 
derrière une jetée à l'abri de lar 
qu'elle les petits' vaisseaux peuveiBC 
se lo^er; ila-ëchotientet y aâsècbenK 
die basse mer. 

2 FILEY-BRIGG. C'est vrai- 
semblablement une corrupiioa do 
Rigg 011 Aid^e ^ mot du diiueoie d» 
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IV d'Angleterre, Ce mot scmbleroit 
indiquer un pont . maïs au coa- 
tnire c'est «ne cnalM de roches 
longue et étroite qui sert de limite 
vers le IN à la baie Filey. Cette 
chai ne se projette au large enviruu 
au SE|E é» terre « et dene le 
ÎN ^ ISO de la pointe Flamhorouf;h. 
Elle est exactement sous le méri- 
dien de Gieenwich , c'est-/i-du'e tt 
peu prés Iat.54<»-pi3' N 99^' à 1*0 
de Paris. i/Âuteur. r.FLAMBOnono. 
Jly a mouillni^e par 5 brasses en de- 
dans de ces rochers j c'est une bonne 
rade de vent fie M • , mais elle n'est 

Sas tenabie si les vents soufflent du 
O ou environ. La tête de ces ro- 
ches découvre au bas de l'eau et se 
'inonire dans une (rès-grande ëten~ 
due , il faut s'en tenir lieaiMiOup au 
lar^e d;ms l'E. Les marées y sont de 
4 heures. 6carboroi4sh en est au 
NO. 

1 FILLES ( les ). Ce sont deux 

petites îles contigucs h une autre 
plus longue que l'on nomme la 
Mère , et toutes les trois se nom- 
ment la Mère et ses Filles. EUet 
sont tout auprès de Ca^renne, 

« * FILLES ( les ) , les pierres 
les plus an large du Grnnin de C m- 
cale. Elles sont dans le INE de 
Vrctle pointe et de l'ilot de Herpin. 
La «grande Pierre, autre écucil . est 
située entre cet ilot et les Filles. 
Ces dernières se composent d'un 
banc de roches sur lesquelles s'élè- 
vent deux têtes principales; à peine 
découvrent - ello'; dans les très- 
firandf s mari es , ellessoi^tàa milles 
du Groum. Le passti^e ordinaire 
pout mouUler sur h baie de Can- 
cale f est entre les F»lles et le banc 
de Dragé. Les marées y sont vio- 
lentes et il convient de prendre un 
fUi^M pour y eptrer. 

> tiLLETTES ( les ) , basse 
considérable sur laquelle s'élèvent 

trois pitons de roches ; on ne les 
voit que duns les irtS grandes ma- 
rées. C'est l'écueil le plus O du 
gonlet de Brest , par conséquent le 
premier qu'il faut éviter en venant 
iiTl i^rge. Ce d^ng^r c%t ^taç(e(^en| 
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AU milieu du goulet entre la pointe 
Oimarei et ceUe du petit Minon. IL 
Y a un passage des denx côtés , mais 
îl «st d'usage d'en passer nu N. Il 
n'y a rien a en craindre lorsqu'on 
a vent sous vergues et que l'on 

fiasse h une encanlure ou deux dn 
a côte du N ; mais rjuand on lou- 
voyé dan,-» le goulet » ce qui arrive 
fréquemment , il faut prendre garde 
aux Fillettes. Un vaisseau éclioué 
sur le piton de TE relêveroit la ba- 
lise de Mlngnn par le moulin de 
Porzick , et de l'autre côté un petit 
ilot stiué au large de la pointe de 
Camaret par un rocher plus au S , 
qui sert de marque et (]u'on nomme 
Lieiiul. En prenant garde ces 
marques on lonvoicm sans crainte. 

FIN , port à ITE de Gènes au N 
de l'ile de Corse dans la Méditer- 
ranée. Le port est cotnmode et bien 
défendu. 

FINDHORN. Cest une ville oft 

il se l'ait une pèche considérable 
dans le Moray shire sur la côte de 
TE d'Ecosse. 11 y a un petit port de 
murée assez bon der itère la pointe 
Bucbanness du côté d'inverness , 
b peu prt^s 4 lifttcs au SE ;^ Ë d^ 
Croniartie. 

FINE, ile dans la merdu ^ad vis-» 
6-vis de Valparuiso. Elle renferme 
un bon port dans lequel on trouve 
!iO et 5o brasses d'eau. 

♦ FINISTÈIŒ, cap bien connu. 
C'est le promontoire du NO de 
l'Espagne , et le cap le plus fameux 
de l Europe qu'il termine à l'O. Il 
est situ(^^ar /|-2°-54' N, et ii"-?>t5'- 
i5" à ro de Paris. Bureau des Ion-. 

fitudêSl La variation y est de plut 
e deux pointes NO. Les marëet 
y stilven? le vent. Leur établisse-, 
meut est «ie trois heures Il y 
a doQS les environs plusieurs ports. 
Voy. Vioo , la Coaxoos x» Fxxnpi. p 
Bayonna , CoRCVSiOit , etc. 
' * FINLANDE , qolfe. C'est 1:, 
brandie de ia Baltique qui s'étend 
à l'E jusqu*A St.-Pét^boùrg , entre 
la côte de Finlande et de laCarélie 
au N j et côtç 4ç £«le9-|nfi(i« 

an $\ • • • • - - 
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FIN-MARK , port de la T .nponle 
Danoise daiiê ie gouverneiucut de 
Wardbiiys. 

FINNANNESS , wr la côte de 
VE d'Ecosse, a lieues au NE i E 
de la pointe Gnrron. Cest une mar- 
que pour doubler Girdle-Ness, En 
entrani dans la baie d'Aberdeen il 
faut s'en tenir en vue dans l'E Si 
on conserve Finnanncssen vue, en 
dehors de GregVNess, jusqu'à ce 

3 lie la pointe ou'dehprs de la {etée 
^Aberdeen soit en v ue , cette route 
fera parer la roche Girdle. 

FINO-CAPO, Cai-Fin. Voyez 
PofcT- Fin. Ce cap est h ii lieues 
dans rONO de Porto-Spezzia. 

FIONIE , île. Voy. Fonem. 
FIORENZO ( Saint- ) , port de 
l'ile de Corse dans la Méditerranée 

au fond du golfe de ce nom siluë 
duns la partie du N de Tilc, entre 
le cap de Corse et l'ile Rousse. La 

■ ▼ille de St.-Fiorenzo est par 4^»**- 
36' N , €1 7'»-4' à TE de Paris. 
Carte Italie du dépôt de la ma- 
rine, ii y bon mouillage nrès des 
petites lies à TE de la tour de Mor^ 
tella par 6 pu 7 brasses. Cette tour 
de Mortella est sur le cap da même 
nom à l'E du cap ChoUe. C'est au 

. large de ce dernier <{tte êzixomft 
rile Rousse. 

* FIRAN DO, petite île à l'O de 
Kiusiu , une des iles du Japon près 
de la pointe Finoura. Le milieu de 
Plié Firandoest par SS^-ao' N , et 
laô^-Sô' à l'E 4e Paria. La.Fë^ 
roitse. 

FIRMIN , baie sur la côte du 
SE de Guernesey^entre le ch&teau 
Cornet et la pointe de St.-Mart»n. 

-FIRMIO on Fnimro» on Fita- 
wiE. Voy. Tbkmib » Ile de l'Archi- 
pel. C'est ta môme. 

FIRMO , cap sur la côte de l'E 
d'Alriaue prés du cap des Courans, 
par ai|^ S. uAuUyr, * Ce cap n'est 
pas connu dans le I^eptnite onenlàl; 

FIROMIA, cap sur Tile de Sar- 
daigne dans la Méditerranée f deux 
lii:if«« au ^E de i'iU iio«i. On le 
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reconnoH h une tour de garde. Il y • ■ 
a boa mouillage à l'E lorsque Ira 
vents soufflent de &*0. I^os canes 

n'en parlent pas. 

FISCHERROUGH , une des 
petites villes d'Ecosse entre Guilla- 
Ness et Musebourg , à peu pr*s 5 
milles d'Edimbourg prés de l'em- 
bouchure de Forlh. Il y a un petit 
port ou Jes vaisseaux peuvent dé- 
charger dans l'été. Cette vîUe est 
•nr une grande baie de 3 lieues de 
large sur une grande profondeur , 
dans laquelle on peut mouiller où 
l'on veut par t) ^ 7 et S brasees. Le 
mouill:>£;e Y est sûr , de vent de $£ 
et de SÔ. De Guilla-Nes8(i Muse- 
bourg de l'autre côté de la baie le 
gi&seuient est au SO \ O. 

* FISERON , cap sur la e6t« de 
Portugal II lieues au SSO du cap 
Mondc^^o et droit ^ l'E de la plus 
N des Barlins^ues, ou Bo^rlinguci. 
Il est droit diina le ME |ln cap Pé- 
niche et fait l'entrée du port de 
Selix cjue l'on nomme aussi la Duna 




C9^ riserou est peu 

portant ii connoitre. La position da 
cap Carbocîro^çeLlcduçjioP^iche, 
ceUe'des Bourlingues et celle de 
Mondégo y sont bien plut essen- 
tiel les aux navigateurs. F. çesmots» 

FISGARO ou FisHGABD , baie 
sur la côte du comté de Pembroke 
dans la partie mérionale de Galles, 
au SSO du cap Dynas qui ferme 
la baie de Ncvrport. La ville est 
située sur une falaise escarpée. Au 
dessus de la rive méridionale delà 
rivière Gwaine, h l'endroit où elle 
se jette dans la mer d'Irlande , il y 
a un port commode formé par |a 
rivière. La baie est spacieuse. Le 
mouillage est sûr par 6on étirasses, 
11 s'y fuit un grand conmiprcc do 
harengs. On en prépare plus do 
mille i)arriques entre cette place et 
Pïewporl. 
FISPAKEyIle. Fe^es Cahoia, 

FITCHER , cap. C'est le même 
que la pointe Seluval. Vojfe^ W 

mo( f ^ cap S?iciisi.« ' * 
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FITFIL , pointe aux île» Shet- 
land. £lle est ù PO de la baie 
Quandle. Cette baie est bonne et 
le mouilla j;e y ctt sûr par 6 ou S 
brasses. La mer y est belle , car la 
rade n'est ouverte que de ^b" du 
compas. Tout le reste est eavironné 
de terre. La pointe Fit fil est à a 
milles dans le SSÈ deHle Colso. 

FITZROY , île sur la côte de 
r£ de la IVouvelle Hollande, pres- 

2 ne droit l'E du cap Grafton au 
de Tile Verte près de la pointe 
du S de la baie de la Trinité. I^a 
variation v est de 4**-S3' NE. Lai. 
8 i6»-5S', long. i43'»^5' ftl'E 
de P^ris. Carte du déyâide U 
marine de Van 6. 

FIUMARA , rivière. C'est la 
frontière d'AUemacne. Elle se jette 
C i la mer «u port & Piume. Voy, 
ce mot, 

FIUME ou St.- ViDO , port de 
la nrovinre d'îstrie dans le tond du 
goIledcVenise a.l'OlNO du cap d'îs- 
trie, par 450-41 ' N,etii«-8UrEde 
Paris. Carte d* Italie du dépât de 
ta Marine. Ce port que l'on nomme 
plus géncralemem St.-Vido eslen- 
^ronné de hautes montagnes , ce 
•4int occawoone des revolins , et de» 
raibles sur la rnde. Mais comme 
il est dans le fond d'un cul- 
deNsaCf il arrive souvent que le 
Tcnt de S » nommé en langue du 
pays Siroco ^ empêche un vaisseau 
de sortir de la rade. Le peu d'eau 
du port empêche d'y construire des 
mÛMeaux. C'est h cet endroit que 
se trouve l'embouchure de la ri- 
vière Fiuuiara , qui sépare l'Alle- 
magne de la Croatie. 

* 1 FLAMAND ( bonnet ) , fait 

Î^artie du banc de Terre-Neuve. V» 
'art. Grand -Banc. Le Bonnet 
Flamand est à l'O du grand banc 
de Terre-Neuve, il y a 100 brasses 
d'eau sur le milieu et qo Mr l'aCOre 
de ro, sable fin comme moutarde , 
suivant M. de Chabert qui l'a sondé 
en 1760. Il a trouvé io5 brasses 
«able vasard sur la pointe du S , et 
lôo à la pointe du N. Le milieu du 
banc OÙ l'on trouve 100 brasses , est 
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juste par 47 « N , et par 47*- 55' 

ro de l'aris. Chabert. 

a FLAMAND ou Flambant. V. 
PoistoHS (petite baie anx Poissons). 

S FLAMANDS, bancs. C'est 

cet amas de bancs de sable sitii(;> 
sur la cùtc de Mandrcs et de Hol- 
lande, et qui commencent au Pas- 
de-CabiSy s'ctendant jusqu'à l'ile 
Walcheven , île de la Ztélandc. Un 
vaisseau qui vient du S pour aller 
dans les mers du N et qui se trouve 
à moitié du détroit dans le Pas-de- 
Calais , penl gouverner au NNE 
5° E. Celte route lui Icra parer les 
bancsFlaraands,et les bancsGoU w i n . 
Les noms des principaux bancs sont 
laPerche-Francaise , la Perche-An* 
glolse,le Banc de Dedans, le Bacn et 
le Hases. Ce sont des noms Anglois; 
mais les Cartes françaises les noui'« 
ment Ruîting , le petit Tirom— 
blanck , le Tralelle , le Stroomon , 
le Brée-Banc , le r>raak , le Darder^ 
le Clilï» etc. Voy. Boom 1. a no. 

4 FLAMANDS , ( baie des ) sur 
la côte du S de Sl.-Domineue aux 
Antilles f tout auprès de la baie 
d'Aquin et dn Diaauunt. Voymt 

ces mots. 

I FLAMANDE , rivière qni se 
jette dans la grande baie Française 
ou de F*undy,à la Nouvelle Ecosse ^ 
Amérique du Nord. Les roche» 
dont cette rivière est embarrassée 
n'en permettent l'accès qu'aux petits 
bateaux péefaenrs. 

a FLAMANDES (Iles). Elles 

servent de marque pour le mouil- 
lage de Ste.-Catnerme sur la côte 
du Brésil. Il faut les relever an 
S f SE quand on est à l'ancre. 

. FLAIMBOROUG , pointe. 

C'est un promontoire très-connu 
au N de la rivière de Humber, 5 
milles à PE de Bridiington. Ses 
hautes montagnes couvertes de neig« 

se voient en mer. Elles ne ressem- 
blent pas mal aux falaises de Culver 
de Pile de Wighl. La oointe Flam» 
borough est presqu'au NO du Ne»- 
de-Wmterton sur la côte de ÎN'or- 
^ folk. Le flot porte au S£ mu ccuq 
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côte. Les marées y sont de qaalr^ 
. heures. Lal. N 5^*'-9' , lou^. 2°- 
A i'O de Paria , suivant le capitaine 
Phipps. * Nous croyons celle posi- 
tion trop à r£. Voyc% b Préface. 

FLAMD A . pointe sur la côle du 
S de l'ilc de Candie au S de l'Ar- 
chipel et auprès de la pointe de 1*0 
de rilede Candie, pre5(|ue droit au 
N de In petite Ue d'Antigosi. Voy» 

* FL AMENVILE , ( Nezrde- ) , 
dit G&os-Nez. C'est une pointe sur 
la côte du Cotentin à l'E de Guer- 
nesey. Cette pointe termine au S 
l'anse de Vauville , un peu plus que 
la moitié chemin entre le cap de la 
Uagne et le Nés - de • Carteret. 11 
y a un village du même nom au 
dessus de la pointe. Le village est 

5ar 490-5^' N , et par /Ç-V lu VO 
e Paria. Trian/fes de la France* 

FLANDRES ( côte de ) , entre 
la Pnmce et la lioUande. 

FLATHOLM , île dans la Man- 
che de Bristol. C'est b plus au IN 
de dcvix îles connues sons le nom 
. de Hoiiiis. Laplusuu S se nomme 
Sieep-Uolin ( fio/m escarpée). Elle 
est peu près à OSO 5*» S de la 
rade du Roi à l'embouchure de la 
rivière de Bristol , dont elle est éloi- 

* 'Vtét h peu près de 5 lieues , et une 
■ lîeue de l'endroit le plus plus voi- 
sin de la côte de Galles, il y a un 
canal entre ces deux îles ; l'en- 
droit le plus profond est Huprès 
de Flatholm. Avec vent sous ver- 
gues on peut la ronfler à un jet de 
pierre. A l'Ë de ces iies il y a un 
Aant^fottd avec une queue longue 

• et ^troiie. On le nomme Fond 
Àïiglois ( Enfflish'Grounds ). Il 
faut y prendre bien garde en venant 
de ro. Pour cet effet tl faut amener 

' Flat-Hoira au SO ou SO i O à peu 
. près une lieue , et courir alors à l'E 

et E i NE par 14 et i5 brasses, en 
, cinglant véra Port-Shiit (Pori^- 

Fermé). C'est une pointe à TO de 

|a rade du Roi. 

FLAT'S entre la bon^e de TE 
. du banc Espagnol et la poiaie de 
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l'O duSpell h 1 1. dans le SE'^S de 
ces bouées. On peut louvoyer sur ce 
Ikhic en virant à une longnenr de 
vaisseau de l'église Saint -Nicolas 
dans la bordée de l'O et à deux 
longueurs de vaisseau de l'église de 
Reculver dtea la bordée de 1*E y il 
y a de i5 à 10 pieds de l'une à l'au- 
tre. Quand on vient du Foreland il 
faut arriver auFlat'sà 4 heures 5o' 
dn flot en tenant compte de la force 
du vent et de aoA inHotnce anr In 
marée. 

Si l'on arrive trop t5t ou trop 
tard , pour franchir ce banc , d'un 
temps modéré oh peut modtller - 
par-tout où Ton veut dans le ca- 
nal; mais s'il vente grand frais du 
S , il faut mouiller près du banc de 
Margate^sur-tontan large de Searn* 
Swatch ou dans le trou du Fer à 
Cheval; mais le meilleur mouillage 
est de relever au NNE la bouée du 
bane de la Poêle ( Fan^Fateh ), et 
la bouée du Rlown du S & l'OiNO 
par 5 brasses 4- ou 6 brasses. 

I FLATTERIE, cap se nomme 
aussi Cla.»set. Voyez ce mot* Lat. 
/j8*>-a4' N, long. ia6«»-4a'-i5*à l'O 
de Paris. VanctmNur et I0 buretta 

des tongitudes. 

a FLATTERIE , cap sur la côte 
du NE de la Nouvelle Hollande , 
an M de la rivière de TEndeav oui , 
par 140-51 ' S , et par t^'i^'-bb ' l'E 
de Paris. Carte du licpôt de la ma- 
rine de Van 6. C'est un haut pr^,- 
montoire qui ae deasine aoua la 
formé de deux montagnes avec une 
troisième , derrière,el une terre basse 
et sablonneuse des deux côtés. C'est 
à cet «adroit que l'on quitte la côte 
quand on vient du S pour cingler à 
l'ENE vers les îles de la Direclion, 
qui servent de marque pour recon- 
noitrele passage an travera dea r«« 
cifs qui bordent toute cette côte à 
une certaine distance au large. La 
plus N des iles de lu Direction est k 
5 lienea du cap. On laiaae rilé \À» 
zard au NQ et les autres au SE, 
dans le trajet du cap Flatterie an 
canal de la Providence. K. Lézakd. 

FLAYESf petit havre sur la côte 
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du N de rAaiéri4ueduSud entre la 
pointe Taralura et le cap Romano. 
La tenue y est bonne et cependant 
c'est un mauvais mouillage trop 
ouvert aux veuls du JN. Il est sur 
le c6t4 de !'£ de la grande rivière 
Ahracaîbo on golfe de Vénëraela. 

FLECI^ERY , ile *ur la côte de 
IVorvé^e entre le N« et Kîrk- 
J>ound.(On sait que fe Nex-de-Nor- 
irége est la pointe la plus au S ) 
Depuis cet endroit la côte d& côte 
àe VR s'étend à l'EINE jusqu'au 
delà de l'ile Flerkery, ensuite elle 
git au NE iud(|u'à Long-Sound, en 
tout a6 lieuea depuis le Nés. La 
côte 5c ronipose de montagne* et- 
caipées et rocheuses, et la mer qui 
fa baigne est remplie de rochers et 
,tf*éctteila terrible»; maît en le» 
ronnoissant on peut naviguer entre 
eux el y trouver des ports et 
de» mouillages favorables avec un 
broawajîe profond ju54|u'auprés de 
terre, il s'y (k\t an grand com- 
merce et l'on ne peut j faire nn 
pas sans pilote. 

FLEES-SOUND ( Cui^de-sac 
»B» Puces ). C'est un endroit si- 
tue sur la côte de Norv*j;c entre 
Otemmeshest et DrontKetm , séparé 
par ua miervalle que l'on peut 
iiommer rivière ou cuJ-de-sac , cl 
dont Teuibouchure se trouve entre 
le* îles dont la côie est bordée. Il 
laut prendre des pilotes sur celte 
cote qu'il est iuiposAiblede décrire. 

FLEETOld-Fleet ou L-EAurf . 
port 4 lieues au N de Carrick- 
lergus dnns la partie du NE de l'Ir- 
lande. On le reconnoît en venant 
slu N è denx tours plates , l'une 
^s^^uelles est nn peu plus haute 
*fne l'autre. Elles sont sur le côté 
du JN de la baie et ressemblent de 
loin k la Hiâfure d'un vaisseau sous 
les basses voiles^sans huniers; A la 
pointe du S il va une petite ile 
ronde que l'on appelle le Genoux, 
KneCf et ^ui sert à faire recon- 
. aoître b baie dans laquelle les vais- 
seaux peuvent entrera nioitkS eanal. 
Aussitôt que l'on aura connoissance 
de. l'île i\.uée en . veoaat du S » on- 
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prendra garde à éviter Ta roche de 
Chasseur ( Hunter's-Rock ) Sur la- 
quelle il n'y a que 9 brasses* do 
haute mer. Pour la parer il faut 
avoir soin de ne pas ouvrir l'île 
Knéc par la terre, cela fera passer 
nu large de tout. Lorsone la pointe 
Brown située à b:\bora en entrant 
reste vis-h-vis le château de Caran 
on est le travers de la roche. La 
marque du milieu de cet écueil est 
de lenir un rocher situé sur la mon* 
tarife de RalK;;ille droit par le 
milieu de la moniai^ne.Si l'on cher- 
che cette marque dans un bateau on 
recoanoitm l'emplacement de la ro- 
che au clapotaoe. On peut entrer 
sans danj2;er par les environs de l'ile 
Kn^. Il 7 ,a 8 lieues au NO de 
cet endroit à Pair Foreland. côt« 
est saine dans tout cet intervalle , et 
il ne s'y trouve pas un danger. % 
Lieues | dans le IV f NE de la haie 
de Cirricktercrut et dans le NEdtt 
port Learn, il y a un groupe de r6- 
chers dangereux qu'on nom me Mai- 
dens. Quelques uns des rochers sont 
découverts ; mais la plu» grande 
partie est sous l*eau. Les vaisseaux 
qui viennent du N doivent porter 
au SE ^ £ pour eu* passer ais 
brge. 

FLEMAN ou RiviÈKE Holla»- 
aoits, sur la côte du Brdsil. EUn 

porte plusieurs noujs cntr'autres 
ceux de Cayta, et Pyrva. Elle est 
à 5 lieues dans le SE | E de la ri- 
vière Pedras. La pointe du N «bt 
côté de l'O de cette rivière est dé- 
fendue par une grande fortification» 
La vilte de Cayta est sur la rive de 
TE 3 lieues en dedans de la pointe. 
Il y a de ce côté bon mouillage soua 
la ville, ainsi que 4t l'autre côté 
sons le château. 

FLEMSDEN. C'est une des cin(| 
erafOdes îles situées sor la côte de 
Norveège au N du grand cul-de4ae 

ou Bmad-Snund i on la nomme 
ouehjuelois ile Roof, o\x l'île du 
'l'oit , ou si l'on aime mieux l'il* 
du Faite , parce que de loin oi^ 
n'appercoit à la pointe do l*0 qu'un 
petu monticule <^ui^ ressemble wm 
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faite d'ane maison. H y a uneba^ 
en dedans de la pointe de PE de 
cette tle. Celle l^aie renferme un 
bon mouillage à l'abri de tous Jes 
venrs. On trouve au NE de cette 
Sle le canal de Nogueford <fui s'en- 
fonce au SE jusqu'à la rivière Uoms- 
dale. II y a quelques roches entre 
celte île et la pomle Boe , on les 
nomme Romsdale -Sears ; Hic 
Le^ercn fait partie , elle est à TE 
de la pointe du N de Flemsden. Il 
y n passage des deux côtes pour les 
vaisseaux. 

FLENSHURG , assez grande 
Ville da Danemarck. Elle est si- 
tuée Sur tme bnie <l;»ns la BaUi((ue 
à b lieues au N de Sleswick , son 
port s'étend à i lieue dans les 
terrct, et peut recevoir de gros 
•vaisseaux. Laiit. N 54°-47'-i8" , 
long. 7 "-7 '-^5" il TE de Paris. Bu- 
reau des longitudes. 

FLESH , baie sur la c&te méri- 
dionale d'Afriauc , on pea A l'E du 

cap des Aiguilles , tout auprès de 
la haie Mossel dans le Pajrs des 
Autiniquas. Le mot Flesh signifie 
vkmde. Cette baie eu a reçu le nom 
à cause de la grande quantité de bé- 
tail que l'on peut s'y procurer. f^o_y. 
le Voyage de Barrow. 

FLÊSH-WICR. C'est uMd» 
Petites criques de L'ile de Maa , de 
la dépendance du port Derby. 

FLESSINGUES. C'est une ville 
de la province de Zélande, il y a un 
bon port ntué MT lu côte du S de 
rile de WalcBem , 8 milles au S 
de Middieburg , et 17 milles au 
NE de Sluys , par 5i»-at)/-37" JN , 
et io-t4'-9''ù TE de Paris. Bur- 
reau des Umf^tudes. La Ville dé- 
fend le passage de l'Escaut et toutes 
• les ilesde la Z#élande. Le port est 
placé entre deux môles qui rom- 
pent l'effort des bmes. Il y a deux 
canaux qui forment deux bassins 
dans le milieu de la ville. Les vais- 
seaux chargés peuvent y entrer. Il 
y a pluâiettrscanaux pour arriver à 
ficssingues , tels que Bodkil , Door- 
loy etSpleet.Quand on ventre en vc- 
tàUMi de i'O le loug de lu cùic , ou 
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reconaoit qnr l'on passé le banc 
Freneb-Pole , le plus en dedans des 

bancs Flamands , lorsqu'on tient 

le cbùteau de Sluys par St.-L.im- 
bert. Ce dernier est un clocher 
btnf et carré sur ISle de Cadsand 
au N de Sluys. On pourra alors 

laisser courir h l'E et entrer à 
Fîessingucs. En outre de celte ios— • 
truciion , on peut si l'on veut , tenir 
Leswig en dehors de Hcist jusqu'à 
ce que le château de Sluys resta ' 
par la dune de l'E de Cadsand. 
Cette marque fera éviter le b.aicle 
plus en dedans , alors on peut har» 
diment cingler h PENE, ou NE [ E 
pour éviter Frencli-Polc jusqu'à ce 
que le clocher de Flessingue^ reste 
au N de la porte de la prison ; on 
sera alors par bonne e;iii , et on 
pourra laisser courir à l'E SE sur 
Flessingues. I^s marées y sont 
d*vat heure ^. 

I * FLEU lUEU , cap sur la cdin 

du NO de l'Amérique à PE du cap 

Hector et dans le NO du Mom- 
Fieurieu. Ce cap a été vu et sa posi- 
tion délern»inée le aS aoûl 1786 par 
les frégates la Boussole , et VAstro-^ 
labe.LM.JS bi^-'j'if. Ion-. i3i'»-5«' 
ù PO de Parb. La P.erouie» Dans ses 
voya^^M" découvertes M. de la 
Perouse s^est empressé de rendre 
hommage aux oiliciers distingués 
du corps de la marine , en donnant 
leur nom aux terres nouvelles qui 
se trouvoicnt sur kl navi^tton. Ln 
cap Fleuri eu est de ce nombre* 

1 * FLEI RIEU ( Mont ) , mon- 
tagne remarquable sur la côte du 
JNO de l'Amérique , et qui doit soa 
nom à M* de la Pérouse. Sa cariis 
la place par5io-4o' N , et par 
i5ci°-3i' il PO de Paris. En con- 
frontant cette carte avec celhs de 
Vancouver, nous trouvons que te 
Moot-FIcuricu doit répondre aux 
environs de la rivière Can^ en dor 
dans de Pile Calvcrl. 

3 * FLEDUIEU (îles). Ce sont 
des lies situées prèsoe la côte de 

Nouvelle Hanovre en dedans de 
l'{lc de la Reine Charloie sur la 
côte du NO de l'Amérique. Elles 



ij ^ d by Google 



3b VhO 

f«'tif pnrilc lies lies (!e la Princessc- 
Kovalc de Vancouver, et c'est lu 
pointe méridionale de la |>iu6 5 de 
ces îles qui se nomme le capFlcn- 
ricu. Vcy. Fleurieu N*. ler, 

FI.FXRS ( les) , sur la côre 
àïi IS'O de Terre - ISeuve dans la 

Îartie du S de l'entrée du détroit de 
lelle-lle. Les Fleurs sont an T9 de 
3;i l):iîr de Sninie-Rarbc , et dans le 
SE de la haie Forleau située sur le 
continent de l'autre côté du détroit. 
Les Flenrs sont par Sio^i ' F9 , et 

Çir à ro de Paris. Carte de 

'errc-Neui/e sur les observations 
àe C/iaùertf Verdun, etc. du 
idépôt de la marine. 

* FLICOLRES ( les) , denxro- 

clies dans le SE de la pointe de la 
Tour , des iles Chausey, côte de 
Norrnandie. Elles sont saines et on 
peut les ranger par le S. Il faut im* 
lîiédiutementapit^'i, î^ouvenicran N 
pour passer entre jcs Chevaux et 
et les HogueroQs &i l'on veut aller 
dans le N. 

FLIE , ou plutôt Vli , Ile de la 
Mouche dan» le Zuydcr sëe. Voy, 

I FL]£$ , baie des Mouclics. 
Cest iilie des petites haies situées 
entre la petite baie ans Poiasons , et 

la haute montagne nom m oc le 
Vieil-Homme sur la côte duSO de 
l'Afrique. 

9 FUESy île des Mouches dans 
• l'Océan Pacifique du Sud. Elle est 
basse et inhabitée. En 161G , Le- 
maire la plaça par i5°-5o^ S & ao 
Iteuei de rile Waterland. 

1 FLINT , baie sur la côte du S 
de la Jainaïque aux Antitlea , ]NO 

de la pointe la pins S nommée le 
Pitch de Portiand. Elle est sur le 
bord de l'O de la rivière de Lait 

iMilk ) y et contignë à la Baie 
Calebasse dans le SE d'une mon- 
tagne isolée nommée Montagne 
llonde peu éloignée dans les terres. 

FLIIST. Koj«* l'Ile PiB»»E 
à Fusiii. 

FLOGE. Cest une crique ëloi- 
^êc de Oroatheia d'pui mUle de 



Norwôgc. On n'y trOVTt pU 'il» 

fond avec 1,000 brasses; daBapln<« 
Meurs autres endroits on trouve 5oo 
brasses d'eau tout auprès des ro- 
cheit dont cette oftie abonde. Le« 
vents et les courantt iOnt très-vio* 
lens dans les canaux étroits qui 
séparent les iJes et les rochers. La 
profondeur de la mer est généralo^ 
ment é;/,ilc à la haiiteur des m0»« 
ta^^ncs voisines. * Cette observa- 
tion de V Auteur anglais ne seroit 
pas neuve «'il avoit claisë le genre 
des montagnes dont la hauteur égaie 
la profondeur de la mer dans leur 
voisinage; c'est une véuté de fait, 
maia qui n'a rapport qu'aux moA-> 
tagnes ^nîtiquef . 

I FLORES , une des ilet Açoni » 
sa largeur est d'une lieue , et sa 
longueur de plus de 5. Elle doit son 
nom à la ncbesoe de aes Yëgëta-t 
lioniy et la pointe du N de cette 
tie est par Sq^-S?»' N , et par 33»- 
37 '-3o'' à ro de Paris. Bureau des 
iongitudei» Cette lie n'a rien de 
remarquable, non plus que celle 
de Corve qui n'en est séparée qua 
par un canal de près de 4 lieues 
Ellessont toute* les deux d'une hau-« 
teur modelée , entrecoupée de mon- 
tagnes et peuvent s'appercevoir de 
10 ou la lieues d'un temps clair. 
Elles sont au surplus tellement dé- 
tachées l'une de l'autre que leur, 
latitude emp4ckera de mé» 
prendre. 

a FLORES , ile à TE de Java 
dans la merdes Indes. Cest un se- 
cond nom que l'on donne à l«tle 
Einde. Elle est presqu'au S de IMle 
Célèbes par ô^-^S' S , et 102° -^5'' 
àl^ de Péris. Bureau des longi- 

FLORIDA ( île ). Elle a 25 1. de 
orcuit. C'est une des îles de Men- 
doce de Mendana située par go-So' 
S. L* Auteur. On a découvert ea 
1 567 dans ses environs une clûtae 
d'îles qui git E etO. 

I FLORIDE , cap. C'est une 
pointe de terre étroite qui se pro- 
leitc au large vers le S. Cest la terre 
le plntE dfejftFliwide del'£. £Ue 
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rtéieinble & une pénininle. Ce cnp 

sit sur le côté de l'O du canal de 
B^ham ou golfe de la Floride. Lat. 
N a5o-37' , long. 83'>-2o' à l'O de 
Paris. Grand KouHer dfi 1786 du 
dépôt de la marine. On prétend 
que depuis In baie Moskitos situtfe 
por î8°-58' N jusqu'à ce cap Flo- 
ride , il y a im banc de fable qui 
prolonge la côte il pins de 9 lieues, 
de dislance , et tout vaisseau qui fait 
côte en cet endroit ne doit attendre 
qu'une perte certaine. Une flotte 
cntit^re de Galions espagnols y fit 
nautVa!^c h peu près dans l'année 
1716. Elle étoit chargée d^immenses 
trésors qui furent perdus. Les îles 
de Baham sont ▼is-&Hris de cette 
côte , elles commencent à peu prés 
ïv. travers du ca^ Canaveral. La 
variation y étoit de 5<»-3o' NE. 

a * FLORIDE (golfe de lu). C'est 
le canal de Babam sitaë entre les 
lies de Baham et la c6te de la Flo- 
ride. ^C'est le débouquement de sous 
le vent des Antilles , il se termine 
dans le S an cap Sable. Les marées 
de tout le golfe dn Mexique s'ëcou- 
lenl jpr ce passade , elles y oc- 
casionnent un courant si violent 

Î|u*aucun Taissean ne pent le re- 
enler quoiqu'arec bon temps. Im 
mer y est si grosse que les vaisseaux 
sont exposés ù sombrer sous voiles , 
aussi ne s'ex pos e n t ^ pas an dan- 
cer de cette navigation en venant 
du N ; car en cas de calme ou de 
t» tit temps , le courant y est si vio- 
eut qu'il est impossible oè moailler» 
aucune ancre n'étaleroit. 

FLOTA f Ile , une des Orcades. 
11 V a un i^rand dôtroit entre les îles 
Ilûy, et les îles Flotaet Uunaldsha. 
Toutes ces Sles sont dans la partie 
du S des Orcades , et gtssent entre 
elles pi es(}iie E et O auprès de la 
côte au IN d'Ecosse. 

FLOUABY , sur la. côte de 
Suède en dedans dn canal d'idc 
Sound on Idboe- Sound, on le 
«omme quelquefois canal clo Wes- 
ter-Wyk. Le Sound est à peu près 
è 8 licues dans le NO d'OEiaod où 
il ÙM prendre un pUote, 



FLOWACK, iles snr la côte de , 

Norwège entre Broad-Sound et la 
pointe du N de Stad-Land. I.es 
vaisseaux qui sont destinés pour 
Sndraer dans Broad- Sound , doi- 
vent se tenir en dehors de l'île 
Hossen la plus au N des îles Flo- 
wack , et gouverner ù l'E iSE 2 ou 
3 lieues jusqu'à voir l'ile de Godou 
par le Bossoir de b&bord. L'île de 
Swynoe est à peu près ii 4 liencs 
dans le NNE de la pointe du N en 
dehors des Iles Flowack. j|k 

FOA , lie de la mer dn Snd. EflP 

fait partie de l'Archipel dés Amit» 
Elle est voisine de l'île Annamoka • 
dont elle n'est séparée que par ua 
canal de it ou m lienes. Cresc Im 
même qu'Amatta-Foa. Yoye* ea 
mot y et Annamoka. 

1 FOCHE , île sur la côte de 
l'O de l'Afrique en dedans de la 
rivière du Nouveau Galabar. Elle 
est sur la rive de l'O en remontant 
cetle rivière depuis l'ile du Mort. 
On peut y mouiller et y faire la 
traite. Les babitans j sont plus pai- 
sibles que par-tout ailleurs. 

2 FOCHE . pointe sur la côte 
du SO d'Afrique à l'E de la rivière 
Sombrero. Cet|e. pçinte reste au 
NE^£^ duand la rivière est ovt». 
verte. Quand la pointe Foche. 
reste au N quelques degrés O , et 
la pointe l\udc au INE^N, il Y a 
mouillage par 5 brasses | . La pointe 
Foche est très-acore , elle est grosse 
et presque perpendiculaire ; elle 
est surmontée d'an arbre qui se 
penche en dehors. Lorsque cet te 
pointe r^te au NE on apperçoit un 
arbre qui paroît détarhé et qui res- 
semble à une voile. C'est peut-être 
à cause de cela que les Portugais 
ont nommé cette rivière Sombrero 
ou rivière du Chapeau. Do cet en- 
droit on n'apperçoit aur me terre 
à TE de la pomte Foche , mais de 
la tète des mâts on voit l\ pointe 
Rude au NE quelques d.-m-rs E. 
Voyez BoN!TEY et Pounte Rude. 

FOGLEDEN , sur la cùte de 
Laponie. On laisse cet endroit h. 

mbQtd en entrant .dm le caiial 
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TnmBSomuiy i la pointe de l'île de 

Trouisounrl qtl'on laisse pareille- 
ment 6 tribord. Voyen LutffE» et 

TnOMSOUNf». 

FOGLIA , petite rivière d'Italie 
qai se jette à la mer sur la cdte dn 

t)0 du <^oll*e de Venise. 

FOIA , ville ancienne de la Na- 
tolic , côte d'Asie. £Ue a un bon 
port el un fort château ; elle est rar 
le golfe de Smyrne à lO lieues au 
]N du golfe di; cette ville. * î>a 
dttprence de prononciation entre la 
Inigue angloise et les idiomes du 
Levant produit souvent dee erreurs 
de nom que nous ne pouvons pas 
toujours découvrir. Ce n'est pas 
sans peine que nous avons reconnu 
le rap Figuier dans le mot cap 
Figure , et Foilleri dans le mol 
Fofiia. Nous sommes ici dans le 
luèuie euibarras pour le mot Foia , 
nous ne trouvons dans le parage 
indiqué par l'Auteur aucune ville 

2ui ait aucun rapport de nom ou 
e situation avec la ville indiquée 
dans le texte f nous ne savons si 
Foia n'est pas le même que Fogia , 
et far conséquent une des deux 
Foilieri. Voy. les articles suivans. 

* FOILLERI (le Vieux) est à l'E 
du ISeuf , et au S£ du eau Sainte- 
Marie qui forme fat potirte an $£ de 

rile Metelin. 

♦FOILLERI (Te Neuf), sur la 
côte d'Asie dans l'Archipel de Grèce 
h TE quelques degrés N du cap 
Calaberno qui fait l^ntrée du golfe 
de Smyrne. Cette ville est sur la 
côte du S d'une grande baie qu'on 
nommoit autrefois OElia au S£ de 
l'ile Metelin. Un pilote est abso- 
lument inuttle jusqu'à peu près 5 
lieues en dcdoTis du polfe , parce 
que l'entrée a /| lieues de large. On 
y trouve de 3o à 5o brasses jusqu'à 
l'île Longue. Cette île est saine dans 
le S. Le port de Foilleri le Neuf a 
une trës-Donne rade à l'abri de tous 
les Tenta. Cest une bonne rel&cbe 
quand le temps est contraire pour 
allef ù Smyrne. On reconnoît la 
viile et par conséquent la rade à 6 
oii 7 mooiint à veut > rangés sur les 



vùît 

monta^esderrièro la ville. Lara^ 
est derrière quelques îles situées aU 
N dr la ville rt qui servent à rompre 
la lu me , au mo^en de quoi le 
mouillage est tranquille et la mer 
est belle. • 

FOLFONA , pet\t îlot colé sur 
1.1 cMe du S de l'Ile de Malle dont 
il est éloigné d'un demi-mille , in- 
tervalle «uns leqoel il y a passage 
pour les vaisseaux. 

FOLIE , roche coulée h peu prêt 
à moitié chemin entre h\ pointe 
Baccaro et la baiture du S en de-» 
dans de laquelle , et sur la côte de 
rO du port Haldiman , il y a un 
rn nal où l'on tTOttve 6 brasses 
d'eau, 

FOLRSTONE , entre Douvres 
et livthe. Cct)e place est comprise 
danslaChartredes C/V/z^ot* Ports. Les 
hautes falaises calcaires de Douvres 
continuent sur cette côte jusqu'à la 
ville de Polkstone an «delà de la* 
quelle la côte devient basse et ma- 
récageuse Jusqu'à Dungcness qui 
termine le marais de Rumney. Les 
Cttiters de Folksione ont long-» 
temps fait proverbe. Il y • boa 
mouillage par 8 et lo brasses de- 
vant la ville f entr'elle et la bat- 
terie du Sud quand les vents sont 
du SO. Quand ou pjrt de cet en- 
droit pour aller à l'O avec un vent 
qui charge en côte , il faut donner 
un grancT tour h DtniceBCSi. FoIkiH 
tone est par 5i°-5' N et i^-Ô' ft 
l'O de Paris. L'Auteun 

FOND-SALE, 2 lieues au NNE 
50 JN de la pointe du J\ de l'ile 
tiavenskar , 9 lieves dans TE 5* S 
d'un endroit situé i mille au N de 
Hogland.De cet endroit à la pointe 
du N du récif Seescar il y a 6 lieues 
& l'E I SE 50 S. Tous ces aires de 
vent sont du compas* Voy» Îm-*' 
venskar à l'Appendix. 

FONSECA, baie et ville sur la 
côte de l'O du Nouveau Mexique. 
La baie eft formée par b jpotnte 
Consibina et par le port Martii^ 

Lope7> qu'on nomme quelquefois 
El-Condadillo. L'ouverture de celle 
baie tjiX de 8 lieues. £lle s'enfonce 

beaucoup 
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lienûfeKMip «iaiu les terre». Il y a to 

lieue-» pour traverser la baie depuis 
la ville d'Amapala jusqu'à E!-Vié)o. 
j^ojr. Amapala. C«st ia même gué 

FONTÀRABIE, dans l'angle 
du SE du ^olfe de Gascogne îiur la 
petite rivi«^re de Bidassoa qui sépare 
19 France de PEspagne. La ville de 
Footarabie est Espagnole. Elle est 
•itii^e par 45''-oii '-5b'' N , et 40-7'- 
25" à l'Ode Paris. Bureau des lon- 
gitudes. Les marées y sont de 7t 

«t aëtenda par une forteresse à 
peu près ft t>it€iies ide la barra de 

jjayonne. 

FOOTOOISA OuERRONAN.C'est 

une des Hes de l'Archipel du Saim- 
£aprit« Nos cartes ne la eonnoîssent 
tjuc sous le OQui d'Erlonaii. Kor. 

ce mot. 

FOO-TO-SAIS. C'est une des 
ties Chttsaa dans les mers de la 
Chine il rO du passafçe Duflield et 
ii l'E du passage Gough. Ce der- 
nier passage paroît préférable au 
premier, on est plutôt débarrassé des 
d.ingers et des courans que l'on nn^ 
contre parmi les iîes. V. Gouon. 

* FORAINES (les), roches 
que les Angloîs nooimeot Forei- 
sners , ce qni voodbott dire les 
j£trangèns. Mats les Fronçais les 
nomment invariablement Foraines. 
Ce sont deux rocbes situées entre 
les tles de Cbausey ou Chosé et 
Grànville au NE des ttugaerons 
et au SO du Foret dont elles sont 
séparées par des bancs de sable. 
Toute cette partie est impraticable 
pour tout ancre ic^ue pour des pilotes 
expérimentés. 

^ FORCES , lie sur la côte du NE 
de la Nouvelle Hollande au N du 
cap Weymouth et & 5 lieues de l i 
pointe Boit. On pent mouiller par 
i3 brasses , quand on rebSe la «lus 
N des lies Forbes à l'O b'^ S. 
Mais rintenraïUe compris entre ces 
îles et*la terre est plein* de dangers, 
i ependant en veillant avec attention 
et en envoyant des bateaux sonder 
c»ava]lt^ on peut trouver un canal 
11. 
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au No pour aller au cap Grenville. 
La plus N des iles Forbes est par 
i^o-iq^ S, et par aiQ«»-5o' àJ'Ô 

de Pari<-. Cook. ^ ' ' 

FORHISMER se nomme aussi 
Frobaber. prend son nom de 
Martin-Forbisher aui le premier le 
découvrit en 1578. Il est sur lecôté 
de l'E du détroit de Davis pareil»- 
50*. N i L'Auteur)^ et à peu pré» 
h l*E de l'Ile de la Résoliiion , à 
Tcmbouchnre du détroit de Rud:^* 
son. La ooinie de TO du détroit 
de Forbisher est par 5i<'-ao' à l'O 
de PariSb L'Auteur, 

A ^Sî^ÇAP^'rr*"^»"^ *a côte 

de l O d*Afr;que 3 lieues au S de là. 
rivière des Esclaves. II y a douzu 
brasses dans le trajet de l'une i 
l'autre. On peut mouiller par-tout - 
maia>dans .lr SE de «éite rivière ' 
il y a un plateau quise pro|ette ai 
large de terre avec un récif ctuî 
sëtend une lieue J dams le N# 
Uuand oti entre dans cette rivièfè . 
il faut éviter d'accoster un côté ou 
1 autre et gouverner h l'E à moitié 
canal. Cette rivière a deux bian^ 
chcs qui forment une lie qui s'étend 
au lom dans l'intérieur. Le lieu de 
lalraitc est sur la branche de 
bWwd à peu prés à 6 lieues. Le» 
marques de reconnoistoneede cette 
nvu re sont deux arbres plus "randa 
oue les autres situes sur leHvage 
du SE. Nous ne savons si ces mar- 
ques subsistent encore on si l'on en 
a établi d'autres. La rivière For^ 
cades est à 12 heues dans le N de 
la rivière Lamas. Elle est h peu 
près à mojtié chemin entre la ri- 
vière du Beniu nu NO et le cap 
Formose au SE. Mais cette côte est 
si peu connue que suivant quelques 
autres elle n'est qu'à | du chemin 

FORCAS-TRES,rap des Trois* 
Pointes. Koj^. Trois PoWs (cap 
des ) par '-5)5" N et 

id'.j5" i l'O de Paris. '£„^Z 
des iongUud^s. 

iFORELANOFaib. C'est un. 
pointe de tertc ftnr b èôle de l'O 

du fepilz-Bers; , par 700-18^ tv 
par8'-a5f à l'EàPaiS. y^^Autiw^ 
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Onaomni(î quelquefois cciteiniinte 
Crique tics Oiseaux ( Vogi l-nook), 
Ct'st la pointe du NO <ie Tilc du 
Piidre Charles. Voye% ce moi. 
Voyez aussi Poiste - ISoiftB et 

» FOUEI^AND Firm , pré« de 

l!exu émilc NE de l'Irlande ,8 lieues 
nu NO quelques degrés O du porl 
Old-Fleetk La côte est saine entre 
deux. On peut la^proloiiçer mns 
crainte jusqu'à 1*0 de Fair Fore- 
lau 1 et mouiller par-tout où l'on 
veut par S . et q brasses sous la 
pointé RstMÎD, bijen & l'abri des vents 
d*E. L'ile Aathlin n*est pas loin 
dans le N quelques degrés O de 
Fair Foreland , et on peut la ranger 
de tous letcdtet soîvftiit le vent et 
la miarée. 

S FOUELAND Fair, dans les 
mers du Groenland , par ôb'^-iS^ 
Pj, eia8«-i>D' à l'O de Paris. LMu- 
lêitr. 

4 FORELAND ( le gros ). C'est 
wne f^rosse pointe sur la côte du 
SO d'Afrique, 2 lieues delà rivière 
Cousin. -Elle est environnée d'un 

rtit réctfi La double falaise est à 
lieues i plus an S, et le cap de 
Palme , 5 lieues encore au delà. 

5 FOUELAND ( pointe) , dans 
la Manche de Bristol à l'E qucl- 

Ïucà degrés S de la pointe Morte, 
al. N 5i«^' , long. 60-49' à l'O 
de Paris. L'Auteur, , 

6 FOHELAWD du Nonn , dans 

Tile de Tli.inet. Ce Foreland est 
une pointe tauieuse et dont la posi- 
tion est essentielle Ir connoltre aux 
marins qui naviguent dans la Ta- 
mise ctaans les Dunes. Nous alions 
à ec sujet entrer dans quelques dé- 
tails. Il y a deux Foreland l'un du 
fi et Tautre du S. Les Dunes 5ont 
léomprises entre ces deux caps, dans 
un c;inal formé entre la terre et le 
Kinc de Coudwin que l'on nomme 
anéÂ les Essens. Celni du N ter- 
mine dans le NE l'île de Thanet. 
C'est aussi la pointe la plus au NE 
de tout le comté de Kent. C'est 
également U limita du ^ de la ri- 



FOR 

vî^e de la Tamise^ t^etbM&r9 qoft' 
le Foreland forme la pointe du S 
de son etuhourhure. V'ne lif^no 
tiré^ de cette pointe à celle que l'ua 
nomme leNase sur la c^le d'Esse x, 
en traveréant l'embouchure de la 
rivit^re, forme les limites de la ju- 
nvliciion du port de Londres, de 
I l quelle relèvent toutes les villes $ 
villaces, ports et criques , situé* 
sur les deux rives de la Tamise 
en dedans de cette ligne su[>->. 
|)osée. 

On y a <^levé aux frais du trësor 
public un phare qui se voit de l^in 
rn mer. 11 est biti sur le c.ip Foi'e- 
land , terre la plus haute du voisi- 
nage et qui s avance la plus &u ■ 
lar^i^e. A l'ancien édifice on a ajouté 
î deux étaces en briques, et la hau- 
teur totale y compris le fanal est 
de 100 pieds et au delîk. La lanterne . 
a la forme d'un dôme ; son diamè- 
tie est de lO pieds et sa hauteur de 
i-i. Elle est décagone, revêtue da 
cuivre et environnée d'one ealerie 
d'où l'on a un superbe point de vue 
quand le temps est clair. ï^e feu 
peut s'apperccvoir de beau temps 
jusqu'à la Nore située & 10 lieuvs. 
il est compose de lampes que l'on 
estime laoo livres la pièce. Elles ont 
chacune un réverbère et un ma- 
gnifiant^ On Jet allume tontes lea 
nuits, il n'y a que huit côtés qui 
soient ouverts. Les deux autres faces 
qui regardent la terre sont murées. 
ToutTédifice est blanchi à la 
chaux excepté le fanal. Ce Fore» 
land du N sert de marque dans 
plusieurs occasions* Les marées y 
sont de to heures et SoMl faut eti 
relever le feu an SE 5* S pour 
être dans le bon mouillage de Mar- 
ji^ ite. jetée re^e alor^ au S ^ 
SO 5" O près de 9 mîUes. Lors- 
qu'on relève le feu ou S ^SKquel- 
<jiies degrés S- C'est la inarque do 
la ])uuée île TË du banc de Mar- 
p ite. Cette bouée est noire. Ell^ 
e u a nue lieue i dans TE ^ SE 5» S 
de la bouée du N du Spit. Ce feu 
sert aussi de marque pour la poinle 
du N des Brakes , lorsqu'on le re« 

, UvçaiLPiNOâimlîMedtftem» 
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pointera Ndu Falbest h 6 Ifcms 

dans l'E I JNE 5° N du Foreland 
du JN : et à 7 ou 8 lieues dans le 
NE 5*" E du baQC de FulU se trouve 
la poinre du S da banc Galloper. 
A peu pr<^s i 5 lieues dans l'E ( INE 
6° N duForelimJ ot une lieue dnns 
rO î SO de la pointe du N du 
hune de Falls , il se irouYe un puits 
sur le fond dans le<{uel la tonde 
amène "^^ et oti brasses, et autour 
duquel elle ne donne que 26 brasses. 
JLe milieu de Kentish - Knock en 
«st à 5 lieues ou aucique chose de 
pliyi dans le NINE 5° E ; pour 
l'ç^iter il faut savoir qu'on est son 
travers par i5 ou 16 brasses , quand 
va relùve le l'eu presqu'au S etl'é- 

âlise de St.-Picrre par les arbres 
e Redding-Street. 

Le Feu du Foreland sert aussi 
de marque quand on vient du N 
des environs de Orford- Neas. La 
route est au SSE jus<(6e par so 

hrasses , ensuite an S jtjsque pnr 3o, 
Quand on tient ce brassiage on cin- 
glera Iiardiment an SO pour pren- 
dre U yuè du phare qu'il eit pres^ 
qu'impôssîble de manquer. De la 
vue de cette poinie on rrouveruera 
an S dcpiiis 26 jusqu'à qo brasses 
en passant entre le banc Goodwtn 
«t le banc Falls. On amènera le 
Foreland^u^ & OSO. Dans cette 
rtHLiê ^B WSSr^&éfëh de 35 ou 3o 
brasses jusqu'à et , brassinge 
du plateau du F'oreland ù a ou 3 
lieues de tenc. 

Dans les coups de vent les marées 
fontsôuvw Jlc tour du compas au 
large de Cette pointe; mais en gé- 
néral le prime Ilot porte au S l SE 
et peut - cire aueluue chose plus 
au S. La moitié du flot porte au S 
quelques desrës G , et le dernier 
ilôt porte aulVO 5° N. L'èbe court 
d'abord au IN ^ NE 5° E. Les deux 
autres heure» il porte h i'E ^ SE 
S*» S ; et le dernier ébe porte pres- 
qu'au SSE. 

Quand on veut se rendre du Fo- 
reland du N à celui du S situé pres- 
que sous le même méridien, il faut 

d^abord parer Long-Moi^ «a àé-r 
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convram rtfglise de Margflt^im mu 

plus que hauteur d'homme au des^ 
sus de la falaise nCn de passer au 
large près de INorth-Sand-Head. Ou 
reléTera le feu du Foreland du N - 
au IN NO ou h peu prés y et l'ontien«* - 
dra St.-Pierre ouvert d'une pointe 
et demie à TO de la jetée de Broad- 
$tàifi;''Ew teilafliiteèt marques on ae 
trouvera par 9 brasses le travers de 
Sand-Head, i\ 6 ou 7 milles de terre.' 
Mais si lorsqu'on est le travers de 
Knowl ou deBroad^9tei''dii^euc 
passer gar le GuU , il faut gouver- 
ner auwquelques degrés E jusqu'à' 
ce que la lanterne supérieure du 
Foreland du 8 reste au SSO on & . 
peu près, par la baie 01d-5laiffS460à 
! laissera courir dans celte mnr(^ue !5 
ou 4 milles au delà de la bouée du 
S dn Brake , jusqu'à ce que le" 
moulin de Norbourn reste au S 2**- 
3o' Opar l'église d'Uppcr-Déal. Ou 
peut alors gouverner au S ;^ SO et 
plus à rO jusqu'à ce ce Ton tienne 
les dea% Foreland l'un par l'autre.- 
On sera alors par i4 et i5 brasses , 
paré de tous les bancs de la rades 
des -Dunes. Lorsou'on veut lou- 
voyer entre le Gull, il ne faut pas 
amener le feu du Foreland du S 

r^"t liMftJiifiiAiiiliiil^sl^ ff îir" côté 

wICTraroO^I^WTOli n'ap- 
prochera pas lé Goodwin plus pré» 
que i> brasses par la pointe du N et 
le Bunt ne doit pas s'approcher plua 
que I I brasses , le Brake pas plu» 
que 6 brasses , le South-Sand pae 
plus que 8 , et la grande terre pas 
plus que 7. Eu observant ce bras- 
siage on pourra louvoyer en sùreié. 

7 FORELAND DU Sud. Le» 
feux de cette pointe sont par 5iO-. 
8 '-21'^ N , et oo-57'-54'^ à l'Od© 
Paris. Bureau des longitudes. Ob--. 
setvations trieonomi triques. L'é-^ 
tablissement des marées y est de 
10 heures 5o^ Ce cap n'est pas- 
moins fameux que l'autre. Il sert 
de point de départ , et d'atterrissage 
aux vaisseaux qai frcauentent cea 
parages. Les divers reièvcmcns de 
cette tour servent aussi pour les 
rades des environs. On est 
a^otûUagc h»M U% grandes Dmiai; 
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«juand le feu reste par la pointp du 
8 de la baie Old-Staus au SSO loul 
Qu plus 5° plus uu s. On doit le- 
lever en méuie temps NgliaedUi»* 
per-Dëal por le ch&teau de Dëal | 
on sera par 8 brasses a ^ quarts fie 
Jieue dans le S^O 5° O de la Uouce 
diiBrake* Lorsqu'on ventfttlerA 1*E 
en parlant de cette pointe ajinrèt avoir 
amené les deux feux l*un par l'au- 
tre, il faut laisser courir dehors jus- 
c|a*ft ce qne l'on ait amené le «- 
teau de vValiuer par le moulin de 
Upper-D<5al , alors on pourra gou- 
verner à l'£ i NE 50 JN. CeÂ route 
f»ra parer la pointe do S ou banc 
Palis situé à 6 ou 7 lieuet du N 
Foreland , et sur lequel il ne ri ste 
4^ue 3 brasâes ^ d eau. Si ^ l'on 
irent doubler le nanc Goodwin , i I 
faut prendre les manjocs comme 
nous venons de Tindiqucr en re- 
levant les feux au lieu des pointes 
g*!! Mt mût. Oa les amèncsn l'un 
|»ar. l'autre et de cet endroit on lai»- 
sera courir au înrge h peu près 7 
milles. Ony trouvera 18 àao brasses. 
On gouvernera entuîte è l'E 5* S 
luaqu'à ce que b falaise de Sbakes- 
|>cnre située près de Douvres soit 
iuiu,iédiatement ouverte par le Fo- 
reland. On laissera courir dans cette 
marque juaqu'à €é que l'église St.- 
Pierre reste au I\0. Ensuite on 
gouvernera environ NNO ou un 
peu.plus au N jusqu'à ce que Pé- 
f^lise de Sl.-Pierrc soit ouverte h 
ONO par la jetée de liroad-Slairs. 
On peut alors donner hardiment 
dedans. S'il fait nuit, après avoir 
«mené lea feux comme ci-dessus, 
on gouvernera & l'E 5" S environ 
7 milles. Alors onrapiqueraau NE 
50 jusqu'à ce que le feu du 
ForWÏidIrNfeate au NO 5° N. 
On gouvernera alors an N } ISO 
5" O ou bien peu de chose plus a 
l'Oiusqu'à ce que le feu reste ù 
OND #6l»ien peu dé cboee plut an 
t ]p}. On peut donner alors hardiment 
sur les mouillages de Margate et de 
GuU à l'embouchure du passage 
du Gnl|. Lé prémiar ^be porte re^ 
l^ulièrement sur le Foreland du S. 
Le uûUeu de V^t uu pou plus vera 
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le Cul! ; et le dernier rl)C , passnfït 
par dessus le Sand - Hcad ilu Ti t 
porte ver» le Bunt, et finit par cou" 
rir derechef de l'autre cotë vera le 
Sand-Hcad du S. Le premier flot 
porte fort par dessus le Sand-Head 
du S t dans l'enfoncement de la 
pointe Bnnt. Vera le milieu de la 
marée le Ilot porte davantage ver» 
les Gulls en venant du Goodwin , 
i-t eniln le dernier Ilot porte régu-> 
lièrement sur le Foreland* 

Du Foreland du S à Calait la 

route est au SE 7 lieues, et le port 
de l)ie|j>e est ù 37 lieueà dans le 
S 6*^ O. Dungeness en est à 6 iieues 
danaleSOiS. . • 

Lorsque dan» laMancbe, et dana* 

re narage un vaisseau se trouve par 
24 brasses, il peut voir ta f.il:iise de 
Calais , et le Foreland du S< La 
situation dn Foreland dn S met le» 
Dunes à l'abri. C'est une excellente 
rade sur laquelle il scroit dange- 
reux de mouiller si cette pointe ne 
rompoit pas tout l'efTort de la mer 
car souvent elle est extrêmement 
dure et grosse à l'acore de* banc». 
Les vaisseaux sont donc à l'abri 
dans lea Dune» quand le» venta 
soufflent de la partie du NO et du 
vSO ; mais s'ils passent au SE ou au 
1\E les vaisseaux sont bientôt en 
rhatse sur leur» ancres tt sont for*' 
^cs ou de s'échouer ou de se jeter 
ihiiiâ 1.1 baie Sandwich, Ou dans la 
jetée de Kamsgate. 

FORE-NESS. y. FAia-W£8», 

ou F0RKI,AND DU JNOSD. 

* FOAÉT , roche située entre 
Ghattser et Gninvine an S du banc' 

de la Crabière , dans le SE de la 
(^nnve et de l'Etal dans un laby-' 
rmihe inextricable de dangers. 

* FOKILLON , îlot situé entre 
Tile au Château et la pointe du S 
de l'ile d'Aklia dan» le débou- 
quement de Saint - Doroingue , 

3ue l'on nomme î^éhouqueinent 
eâsous le vent, ou Canal Anglois. 
Forillon est sur un bant-fon4 
environné de récifs. Il n'y a pa^ 
sage d'aucun côté ai ce n'est pour' 
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àtê pîrogaes^ , en coii;>équeilee on 
ne 1 accoste famais. Le passage or- 
dinaire est entre L'île au Château et 
les Mira-Por-Vos. L'ile au Château 
est saine , on peut la nager aussi 

rrés (jue l'on veut* Voyez ce mot, 
*e horillon est par N , et 

par 76"-43'-a5" à l'O de Farw. 
Çhastenet de Puységur, 

FORKy haut-fond dans les dunes. 
Cest une langue de sable qui Vé- 
tend depuis la pointe du dtt 
Runt , 5 milles | à l'ESEducompas 
du château de Sandovrn , par consif- 
qiient & l'E du passage de Gull. l^e 
banc est marqué par deux bouées 
l'une blanche et l'autre noire. C'est 
catre ces deux bouées et celle qui 
est sitttde «or le SO da Brake que se 
trouve l'entrée di& SO du canal de 

FORMBY , canal. C'est le plus 
profond et le meilleur pour entrer 
ft Liverpool ; il est ik l'E delà Toor- 
terelle { Dove ). C'est un grand ca- 
nal dans lequel ou tronve de 3 à S 
brasses de basse mer. 

• * FOIIMENTON , cap sur l'île 
Majorque , par ZQ^-^y '-i5* N , et 
d<>-58'-i5" à l'EdeParii.^«f«aii 

des longitudes, 

1 FORMOSE , cap sur la côte 
d* Afrique. 11 termine dans le INO 
le golte de Guinée. La GÔ|e fuit 
des deux câttés de ce cap au NNO 
et â l'E. 

a FORMOSE , rivière sur la côte 
du Brésil au ISNO B lieues du cap 
Frio. Cette rivière est large raais 
elle n'est pas profonde. On en re- 
coonoit les approches par lu haute 
moulagne de Morro qu'il faut rele- 
ver au N ^ MO. Cette montagne 
peut se voir de loin , et c'est en 
général une très ^ bonne marque 
pour reconnoitre la côte, 

, 3 FORMOSE . baie sur la côte 
de TE d'Afrique dans le Zanaîbar. 
Elle est entre Meiinde an 8 etltle 
de PatteauN. Cettebaie est grande , 
spacieuse , circulaire , le fond y est 
net et deaeieadret peuvent 7 mouil- 
ler j mailla c6te cstpar-tontboltdén 
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de récift et le débanmeraent presque 
impraticable. Lea deux pointes «e 

prolongent sous l'eau cl y formant 
des récifs dangereux «lui s'éten- 
dent ; savoir , la pointe uu S » dans 
le NE et la pointe du N , dans le 
SE. Les deux pagodes situées sur la 
pointe du S sont par S , 

( D'après de Mannevillette , furand 
plan) , et 4o»-4' à l'E de Paris^ 
Même Auteur , carte à petit poinL 

4 FORMOSE ( Détroit de ) • enim 

l'île de ce nom et la côte de Chine, 
On y a trouve un nouveau banc 
dans le SO des Iles Pong-Hou. La 
Péroase y a sondé le 26 avril 1787 » 

le point de sa sonde est pnr a^'*— 
58' JN , et ii5°-3b' 4 l'E de Paris.. 
LaPérouse, Il a trouvé ti brasses* 
L'étendue absolue de ce l>anc n'est 

pas bien connue. Ce climat pa^ 
roit condamné aux inclémences 
du temps , car dans le* milieu de 
l*dté f au milieu même de la mou«i- 
son , au lieu du temps calme et se— 
reiu qu'on est en droit d'ispércr, 
on y éprouve de violens grains , do 
grandes pluies , des orages , et des 
vents du SO au S l SO. Ce détroit 
est l>ordé de hautes montagnes des 
deux côtés , et peut-cire est-ce là 
raison pour laquelle le vent sV en^ 
gouffrant plus violemment, s'y dé- 
ploie avec plus de force. Les cou- 
rants y suivent les moussons , et si 
l'on excepte le voisinage des équi- 
noxes , époque h lacjuellc les mous> 
sons sont variables, il paroît im- 
possible de passer ce détroit contre le 
vont* 

5 * FORMOSE, grande ilesnr la 
côte de Chine et au N des Phi- 
lippines. Elle dépend de l'empire 
de la Chine dont elle est séparée 
par un grand détroit de ak lieues 
de large au plut étroit. Lea tlea 
Piscadores ouPong-Hou sont à peu 
prés au milieu de ce détroit. Voy. 
ce mot. La ville de Tay-San est sur 
la côte de l'O dans la partie du SO 
de l'île. Toute lacôtederE estpeu 
fréquentée , et l'ile entière fut inon- 
dée et presque détruite le aa mai 
cjuai par ui» larie» onra^u <iyi 
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«oulera les Aatode b mcrettear fit 
dépasser leurs limites. Les navipi- 
teurs Joivent prendre f;arde à pm- 
•ieurs ilois nui sont aux enviions 
«le l'île Formose. Il y a un ilôt 
nommé Inniol ou Tabacosima , 
droit il TK de la pointe fin S. Ln 
Toche et les brisonia de Vele-iUtc 
•ont droit auSdecettemémepoinie. 
^rfCS iles Bashi et Bsbuyanes sont 
entre Formose et Luçon. Cette der- 
nière est la plus grande des Plii- 
lîpptncâ qui renferme la laroensc 
ha\e de IffauiUé. La pointe du S 
de Formose est par aa«-5^ N , la 
•pointe du IN est par aS'^-iS' N, 
( Dalrymple ) , long, de la pointe 
duS ii8«-45' à TE de Paris , lonEr. 
de la pointe du N iig^-^o' à TE 
de Paris. La Férouse. 

6 FORMOSE, rivière. C'est la 
même que Bénin. Voye% ce mot. 

Wf FORMOSE , île. Cest Pile 
arang qn« les Portugais ont 

nommée Formose sur la rôl<» de 
J'O d'Afri |ue. C'est la plus N des 
Dissagoâ , sa loni;u«ir est de 6 on 
.7 Jieues , et sa largeur de 5. Elle 
rst h peu prôs h \?t lieue» dans l'R 
du rnn l\ouî;r ( Roxo ) , etjplus de 
30 lieues à'^l'E i SE 5« 5 de la , 
nointê du IS des hauts-fomis. Kojr. 
JVio-Grande. 

8 FORMOSE ( mont) , dans te 
détroit de Ma lac à unjpcu plus de 
«5 lieues dans le SE. de Malac. 
0*est une marque lorsqu'on vent 
donner dans le détroit de Diron , ou 
lorsqu'on vient chercher celui de 
^aincapour. Voyei Dmow et Ca- 
^iMOH. Le mont Formose est tout 
àuprès de la rivière du même nom , 
par t°-46' N, et par ioo"-3' ou 4' 
à TE de Paris. ITavrèidf Mantu^ 

'. FdRNEL, port dans Pile de 
Mtnorquc { Méditerranée ) , sur la 
partie du I\0 de l'ileun peu à l'K 
du cap Bajoli. Il Y » Beaucoup 
^'eau dans ce port , mais cependant 
il est fort dangereux parce que le 
fond y est sale. Le port esç d'ail- 
leurs rempli d'^cueils. Il y a ttse^ 

Iftvur d« i h% 4» î^rt , ai 
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un fort h PO. Le poft JTornel ei< 

près du « ;t|> Pantin. 

FOU INI . île dePArchipelauN 

de à^athuios , a l E de rSacaneetW» 

S do Samos. Elle est emrtronnae 

d*llet plus petites» 

FOUNICA , petite île de l'Ar- 

rliipi-1 il OS( ) «lu r:ip de l'Arbrc 5 

lieues , rt au S i SE du cap SaioU^ 

Marie qui termine au S le golM 

d'Ephtse snr la côte d'Asie. 

FORRESTER, rvst H»'* <î« 

Dixon sur la côte du ISO de i'À- 
uiér que. Foj ra Bucaeei^ui. 
FORSTER , baie dans la terr* 

de $and>% irh située an SSO du cap 
de Ronnc-Espérance , par 59° S ; 
et at)«-5o' à rO de Pari*. Caria 

générale de Cook. Cette We est 
probablement torméeparunc basse 
terre qui réunit l;« tf rrc de S'^d- 
vich il In Hiulc Australe, terre la 
plus S qu'on ait encore dëcoUYerte* 
Toute cette terre est battue par une 
très grosse mer. On ne trouve de 
mouillage d'aucun côté. Les baiei 
et les ports sont engorgés de glaces. 
Pont le j a) s depuis le sommet de» 
plus hautes montaf^nes iusqu'ii la 
côte , est rouvert d'une neige éter- 
nelle de plusieurs toises d*cpaisscur. 
L'escarpement delac6te est la seule 
chose qui puisse ressembler h de la 
lerre. Tel étoil Paspcct de cet hor- 
rible pays le preuiier de février , 
saison qui répond dans cet hémi- 
sphère au preui'cr noùl en Europe , 
moment où la chaleur du soleil csç 
la plus sensible. Voy. Thulé. 

' ï FORT , baie dans Pile d'An- 
tigue aux Antilles. Il est vraiscm-i 
bhîbie que c'est la baie profonde 
ti PO du port Falmouth sur la côte 
du S de Pile. Ce nom lui vient 
d'un fort situé près de la grève. 

a FORT , baie, se nomme gér 
néralement haie du VieuxFort. Elle 

renferme plusieurs îles nomniéesi 
les ilfs du Vieux Fort. Ce sont le^ 
iles et la baie «les Esquimaux si- 
tuées sur le continent Amérique 



ai| N du gi^lie de S ntit-l-aureut , ù, 

l!Wf#?4'i* ^^^^^^^ WMif-.l^^ 



FOR 

Jniliea de l'ile située au milieu de 
la baie est fiair 5i*-^' N, et par 

6oo-,j^ à 1»0 de Paris. Carte de 
ChaSert , Verdun et auttfif du 
dépôt de la marine. 

SPORT , ou LA Forteresse, 
lie. C'e^t une marqae du moailiuge 
de Sainte-Catherine sur la côte du 
Brésil. Il y 3 6 brasses d'eau ii peu 
près h \ heue de celte île. Lors- 
qu'on y est à i'aocre ii faut relever 
la citadelle au S 3» O , et le Fort 
aitué sur la grande pointe a bo^ du 
«S vers TE. ny a aj^uade sur l'Ile 

«ir le cofUiaenf. On y dioisit la 
trique la' plus commode. 

4 FORT , rivière du Fort sur la 
tôte du N de l'embouchure du 
fleuve Saint-Laurent , à peu près ù 
TENE de l'ile Amicosti , au milieu 
d'un enfoncement situé entre la 
baie des Sept- lies et la rivière de 
la Pentecôte dans le N ^ NE de lu 
pointe des Monts^Pclës , ^B des 
points les plus important 4 cou- 
noitre dans ces parages. 

• FORT -GEORGES , dans le 
Cttl-de>sac de Moray Murray 
«ur la côte du ISE drEcossê. C'est 

une forte citadelle et ({ui commande 
entièrement l'entrée d Inwerness. 

' FORT - HAMILTON. Vayez 

■ ^^ÊÊ^ÊSi^OiXCiS. Voyez 
Madras et GEOuau sur Ift c^to de 

Coromandel. 

FORT St. -JEAN , à Terre- 
Kcuve. Voy. St. -Jean. 

FORT St. -PIERRE. Voyez 

MâftTiHiQUB AUX AlVTfLLBS. C'eSt le 

port mirchand Je celte colonie. 

1 * FORT-ROYAL. Ce nom se 
donne en fortilication il un carré 
dont la lii;rie de défense est de \io 
toises. On en a b&ti un pareil sur 
tm î^ros rocher situé au N St.- 
Malo. H est destiné à défendre l'ac- 
cès de l'esplanade située entre la 

' irille et Parainé . il défend aussi le 
pnssnf;c enli'e.leGrandBé et la ville. 
Ce fort s'élève sur une plaie-fo' me 
qu'on a convertie en seconde hai- 

. ^eriç. Ofl y va pîinl. «ec iiiia*îd,U 
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mer est bosse , mais il ne délace: 
pas du côté du large , et tous les 

«environs sont semés de rochers im- 

Îralicables pour des embarcations, 
1 exista jadis un projet pour Le 
réunir au Petit Bé et à la batterie de 
la Hollande. Cette extension eivl 
triplé l'étendue de la ville et lui 
auroit donné la possibilité d'avoir 
un bassin intérieur. Diverses con;- 
sidérations se ^ont op|»osée« & l'af* 
doplion de ce plan. • " 

a ★ FORT-ROYAL, à la Mar- 
tinique. C'est un fort assez mau- 
vais hàti sur une poihte , derrière 
laquelle se trouve le cuUde«sac ao- 

auel il a donné son nom , et prè» 
uquel se trouve la ville qui pa.- 
reilleuient s'est nommée comme lui; 
ainsi Pon dit indifféremment , la 
ville du Fort-Roynl . le rul-de-«:ic 
du Fort-Royal, le Fort-Royal , et 
la baie du fort-Royal. Voy\ Mar«- 
TimQUB. Le cul-de-sac e«t porfai*- 
tcmeat à l'abri de la mer et de tous 
les vents. Il est réservé pour Iqs 
vaisseaux d.e l'Etat , et il y a un 
département de . marine militairie 
avec les arsenaux et tout ce qui peHC 
constituer un pareil établissement. " 

Les ^«a'ij^âî^ 4.^^ '^^^^ affaire à.l;v, 
Ville du p^r^fCoyal , mouillent dana - 
le N de celte citadelle dans l'anse 
que l'on nom me baie des Flamands. 
Us y sont plu^ commodément 
affrancbis dii service et de Tordras 
militaire cjui règue dany.lji cul-do^ 
sac^ , 

Quand on entre dans la baie dti 
Fort-lVoyal par la pointe du S que 
l'un peut raattu* d'aussi près qufi 
l*on veut y îl faut prendre garde & 



ne jamais amener le Fort-Royal 
l'O ù cause d'une batture de roclio 
sur laquelle il n'y a que 8 pieds 
d'eau , èt qui se projette beaucoup 
aTi l arge dans cette direction.. II cil 
est de mctiif* rjîiand on son du cul- 
de-sac , on doit gouverner à l'F^ et, 
ne point prendre du IM jusqu'à ce. 
qu'on , soit à 5 quarts de lieue ot 
même h i lieue du Fort , moirts 
qu'on ne soit as$cz pilote pour avoiit 

" des mari^aès à terr* , et coonoUie^ 
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«jue l'on a <Jépnssé à VO la pointe 
.de ce rccif. Le borl - Uoyal cM par 
140-55M5» , et par tv^^-ay' > 
rO de Ptorii. ^linrtfa def lon^- 

iudes. 

5FOl\T-ROYAL,rnp;tnlc Ho la 
Grenade une des Caraïbe* au S des . 
Antilles. Le poft peut recevoir i€m> 
iraisseaux de j;uerre« U y u au- 
près de ce port un grand bassin 
rund t^ui n'en est séparé (^ue par 
un bauc de sabie t^ui , s'il étoit 
«oupc »per4neurait au boatiii de re- 
cevoir les plus gros vaisseaux. Ce 
Lanc contraint les gros bâtiments h 
ranger à U distance de 80 pas une 
^esdeux petites montaguet qui sont 
è l'entrée du port , et sur lat^uelle 
on a bàli un fort. C -s deux monti- 
cules ne sont cloigacs c|ue de /\ 
CBcabIttree. Le Fort-Aojal est par 
i20-a'-54" N , Cl part)4'»-ii '-iS" 
' PO de Paris. Bureau des longi- 
tudes. Koy. La Grenade. 

* FOlVi -WILLAM. Voyez 
«CâLCTiTA au Bengale. Le fortWil- 

lani est un octogone dont cinq côtes 
«ont réguliers , et dont les trois 
côtés tournes vers la rivière sont 
•far un tracé «ubordonné au local 
et destinas à défendre le passage 
duGangequcla citadelle commande 
entit^remeut. H y mouillage sous 
la yolé^ de ce tort. Les vaisseaux 
^ut remontent à Calcula doivent 
Tanger tribord à cet endroit à cause 
d'un t}anc de sable qui se trouve ti 
£&bord . et qui se prolonge j u&qu'à 
moitié du port de Olcnta. ^.-i. 

FORTA , petite île iramédiatc- 
menl en dedans deila pointe de l'O 
de la rivière Chenu sur la côte du 
^ de l'Amérioue 4q Sud. Cette 
irîvière est au Su des îles S|.-B8r^ 
liard. Le mouillage ne vaut rien 
autour de cette île. Lç fond y est 
d une vase trop délar^e pour qu'il 
y ait de la tenue. L'fle des Tortues 
( Tortues ) c^t au SO de cette ile. 
A une lieue de distance de la srande 
terre et lorsqu'on voit ces (l6t du 
large elles ne puroissent pas réunies 
à la terre excepté (ofs^^ue'^ temps 
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FOUTAVF.NTïJRE, rune des 
îles Canaries. C'est la plus voisine 
dp la c6te d'Afrique. La pointe de 
Handia ou pointe du Sud est a peu 
pri s à l'E quelques degrés S du cip 
de Las-Paluiasqui fait la Domledurl 
de b Grande Canaeie. Cette noinie 
eil aussi exactement au N du cap 
Bojador. La pointe O est bituéc par 
a8"-4' IS , et i^i'-Si '-5o" & l'O de 
P^ris. Bêuwêu des longitudts, La 

riointt du Mord ou Corralejo est à 
'O du cap de Non sur la côte d'A- 
fr4ttue et au SSO de l'tle Lancerote. 
Einre cea deux ddmièrea flet«t à 

f»eu près & l'E de la pointe Corra- 
ejo se trouve la petite île Lobos, 
entre laquelle et Fortaventure il 
y a monfllage & un peu moins de la 
moitië du chemin de Fortaven- 
ture h Lobos. Dans ce mouillage 
on doit relever la pointe de !'£• de 
Loboê an NE | N. La pointe Gor- 
ralcjo est par •i8"-46' N , et par 
i6^-i5'-3o'' à rO de Paris. Borda. 
Les deux extrémiKîs de l'Ile sont 
montuenses, saMonneuses el sié^ 
riles , mais le milieu est si bas que 
ce n'est qu'une péninsule réunissant 
les deux bouts cle l'ilc qui se trouve 
ainsi presque coupée ett 
C'est principalement en cet endtwt 
qu'elle est habitée. 11 V a mouil- 
lage des deux côlés de la petite ile 
Lobos par i5 ou ao brasses. On 
peèt ménie si Ilît ÎBteLiftqipf odiét 
|usqiié par 6 brasses. ■ . ' 

* FORTEAU , haïe sur la côte 
de Labrador dans le détroit de 
Belle-Ue. Elle est à l'O du havre 
de'Bradore et au SO de la bain 
Rouge. Le milieu de llnicrvalle 
entre ces deux dernières est occupé 
par la baie iNuu-ç. 11 y a mouillage 
en dedans de Forteau par6 braaset 
sur le côté du 8. Le milieu du fond 
de cette baie est par 5i°-3a' IN , et 
590-19' à rO de Paris. Carte d^ 
Chaberf , Cassm, çtç, 4tt dipà^ 
de la manne\ -v" <. 

FORTH , rivièrè «ftcosse. Elln 

vient terminer un cours de i3 à 14 
lieues près de Stirling. Cest là que 
çe UQMX^ em^uchure. Elle y 
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forme ce superbe cul-de-sac connu 
^ «ont le nom de cal-de-Kic de FortK, 
ou Frith-de-Forth. A l'entrée de 
l'Éou du NE de ce ^oUe est l'ile 
de M:iY f ik peu près d'une lieue de 
cirooniereiice et dans Je SE se 
trouve l'île de Bteas , roche de ^oo 

Ïneds de hauteur sur un tiers de 
ieue de circonféreoce* Le golfe à 
3 lieues de lorceor en de<&DS de 
ces îles et Û. rélargit encore du 
double; mais près d'Edimbourg, à 
peu près à 7 lieues dé la mer , il &e 
rétrécit et n'a plus que deux lieues. 
-A 3^ Ueae» plus haut dans un en- 
droit noinmc le Péage -de-la-Ri'ine 
( Queen's^Ferry ), il n'a plus n u'un 
tiers de lieue de largeur. Il s'élargit 
.de nouveau jusqu'il une lieue , et 
enûn il prend à Alloa la figure d'une 
grande rivière navigable. Cette ri- 
vière communique par un canal 
avec b Clyde lur la c6te de l'O 
d'Ecosse. 

FORTNACK. V. Fautash. 

I * FORTUNE ( banc de la ) , 
dans le NE de Madagascar, 

Pendant la nuit du i8 au ig 
•eptembre 1771* M. de Kerquelen 
commandant les ilùtes la Fortune 
tt le Gros- Ventre se trouva sur un 
|>anc par 3o braises de profoudeur 
fond oe rochec, et un instant après 
il ne troura que 10 brasses. I.e 
ifond continuant à diminuer , il fit 
a^iouiller pur 16 bras&es. Au jour 
on ne d^onyrit rien et ayant appa* 
reillé dérivant au NO , il trouva 
de i5 à 28 brasses et perdit tout à 
coup le fond après avoir fait a 
lieues. Il aroit reniarc|fié, étant 
mouillé , q|tte la mer parotssoit bri- 
ser h une lieue dans l'ENE ; mais 
les dispositions du temps , et l'agi- 
fation 4a la mer ne lui permirent 
vas A*y envoyer son canot sonder, 
il compte avoir reconnu 3 lieues 
ti'étendue à ce banc du SE au NO. 
Il la nonuné banc de la Fortune , et 
suivant son estime il seroit par 
5o' lat. S , et par ô/jO-^S/ à l'E du 
méridien de Paris. Extrait du Nep- 
$ttne oriental. 
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très»grande baie sur la c6te du S 
de Terre-Neuve. C'est la plusO dei 
trois grandes baies qui sont sur cette 
côte. Elle est séparée de la baie de 
Plaisance par un isiliuie ou langue 
déterre qui s'étend presque jus- 
qu'aux îles de Saint-Pierre et île 
Miquelon. Le git.seiuent de celle 
langue de terre est au SO. La baie 
s'enfonce cott^<inemiiient au N£. 
LesilesdeSt.-Pierre et de Mique- 
lon , et le banc sur lequel elles s'c- 
l^vent sont situés du us le SO de 
celte langue de terre y presqvM?^ 
verture de la baie de lu Fortune , 
dont le fond est haché d'une infi- 
nité d'autres baies plus petites , et 
de criques dans lesquelles l'abri est 
excellent. L'entrée de la baie est 
entre le cap Fortune et Pile Brunet. 
La pointe du S de celle dernière est 
par47«'-ao' N , cl par 580-21 ' à l'O 
de Paris. Cftabert , Cassini, etc. 
Carte du dépôt de la marine. Pour 
la position de la pointe Fortune , 
K. son arr. n*.6,ll y a passoge &• 
l'ouvert de la baie par-tout autour 
des îles St.-Pierre et Miquelon. 

3 FORTUNE, baie. C'est celle 
que les Cartes françaises nomment 
baie Forteau. Fbreft c< /npX, >i( 

Elle fait partie d'une grande chaîne 
qui se prolonge paralléleiuent à la 
tôte de Sumatra. depuis l'île Trom*» 
peuse j usqu'à l'ile aux Cochons. La 
grande île Fortune est h peu pré« 
au milieu de la longueur de Suma- 
tra ^ 37 lieues de terre entre l'ile 
Nassau au SE' et l'Ile Mintao au 
NO. Cette île est très-étroite; maia 
sa longueur est de ao lieues. La 
pointe du N est par i"-5' S, et 

5 * FORTUNE, iré*fâîte îlé 

environnée de récifs tout auprès do 
la pointe du SE de Sumatra près-* 
qu'à l'ouvert du détroit de la Sonde» 
a lieues a tier$ dans VO i NO de la 
pointe Fiat. Il y a mouillDge en 
dedans de celte île par 9 et 10 brasses. 
Lat.5°-5i ^ S {Carte à grand point), 

ion^. 101^-24' à l'J^dftPai^CiinMi 
( 



4» 



VOS 



à petUpoiat de D'après de Mén- 

6 FORTUNE , pointe. Ccst la 
pointe du S de rerilrtif* iIp I.» baie 
•de Fortune sur la côte du S de l'île 
4e Terre Neuve. Elle forme l'en- 
trée de rO de la buie <lu iikmhc 
Boni , par Î\'J N , or par S.S°- 
la' A l*0 de Paris. Verdun, CUa- 
hertf Cassini^ etc. Carte du dépôt 
'dù l<l marine» Lo varKitioQ y eti 
à peo près de MO. 

FOUTY-Lo»o. Ccsl le banc de 
Pcrlio le plus nu br-^e «le la côte 
de l'E d'Ecosse y à i'a ou i3 lieues 
ét Buchan - Nés». La pointe du N 
, sViend au delà de la lat. de Pfter- 
îlead. Il s'rlcnd dans le SK [ K de 
la pointe du IS du banc Mair en 
ioGluiaiitan peu au large. On trouve 
So à 3a brnssos sur son sommet , 
un peu au N du banc Marr. De cet 
endroit à la poiuie du N on trouve 
54 & 36 brasses » à l'acore il y a 
/|o et 44 brasse» , et stir l'ocore 
de TE 5o a f»5 brasses. Le côté 
intérieur au N de Tod - Uead , 
Teinte du Ceapeau , est très- 
ecore. On y trouve tout auprès de 
70 à ijo brasses fond de vase. Le 
fond monte ensuite régulièrement 
iusqu'.'t terre. Lorsque le temps est 
*eau) on peut voir la terre de l'a- 
core du dedans de ce banc ; mais si 
on ne peut la voir» il sut'iit de con- 
notlre ta latit. où l'on est pour que 
!u sondi? en indique l'cloignement* 
11 y a /^o brasses à 5 ou 4 milles au 
large de Buchan - Ness jusqu'à la 
pointe Scotston. Cette profondeur 
augmente jusqu'à 90 et 100 brasses , 
brasîiage que Ton trouve tout au- 
près de la pointe du N du Long— 
Forty. Les pêcheurs de Buchan- 
riess assurent que 5 lieues dans TE 
de la pointe du N de Loni;- Forty , 
il y a un autre banc sur lequel on 
irouvede af» h 5o brasses, très-fré- 
quentéparles pêcheurs Hollandois. 

FOS, çolfe h rO du cap Cou- 
ronne et â l'E de la pointe de Ti- 
^nrs «lans la M«'«litcrr;ince. Voyez 
IVUktigves et 'J iCNti. Voy> aussi 
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FOSSE. C'est un «ipècedcjolAr 
au fond duquel se trouve le Por^ 

an-Prince h St.-iJoaiingue. Voyest 

PORT-A U-Pr I N CK. 

FOTU-MOISTE , sur la côte 
de 1*0 d'Afrique. C'est un petit en- 
droit eatre Commenda et la Mine. 
La côte y est tellement hérissée d« 
dangers que les vaisseaux ne peu- 
vent l'approcher. 

FOUDRY PiLt«» . ou Pvtt DS 

FouDUT , sur la côte du Lanca- 
shirc droit au N 10 lieuos du lac 
liyle. C'est une iie au'on nomme 
auelquefois Wary. Elle est longue, 
étroite, et située au IN O de l'emÈou- 
chure de la rivit're de la T^inf* , i 
l'E de l'ilc Walney et au lai^e de 
la pointe du S de la péninsule sur 
Jaquelb- sont situés Cartmell^Dul- 
ton , et l 1 version . Les bancs très- 
connus qui portent les mêmes nomr 
sont sur la côte de cette péninsule. 

FOLGEAUX , baie sur la côte 
du NO de ^t« - Christophe auprès 
de la pointe de sable , au NO da 
laquelle se trouve le récif des Mou- 
tons. Toute cette côte est semée de 
dangers jusqu'au S de Perobonchurt 
de la rivière Figuier,devant laquelle 
il y a mouillage par 5 brasses , et 
un peuplas IS' par 10 brasses. A un 
peu moins d'un niîlte de terre , plus. 
N eu suivant ht c6ie , et plus près 
de St.-Louis , on ne trottve que S 
ou 6 brasses d'eau. 

1 * FOUGUE (cap de). C'est U 
pointe la plus N de l'Ile du même 
nom sur la côte du NE de Terre-» 
Neuve , & PE de la baie de Notre-^ 
Dame , et au N de la baie des Ro- 
ches , à l'ENE des iles de Toulin^' 
guet et dans le NE de la haie de* 
Exploits. L'Auteur anglois a par 
erreur nommé le cap aé Fougue , 
cap Fogo , et l'a rangé parmi les 
terres cm Feu. Lat. N >o^-3 ' , long. 
5C^o-i^f ù PO de Paris. Carte rfe * 
Chabert et autres du dépôt de 
marine. 

1 * FOUGUE (rorbesde). C« 
sont des ilols, des roches , et des 
iDUitMonds siijuuis ai| N de PlUd^ 
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rarliclepréccdent/I ouics easemblc 
ie nomment îles de Fougue. 

FOUL, île', une des biieilaud, 
par 6o«»-ia' N, et 3«-45' l'Ot de 
Paris. V Auteur. Lca marées y sont 
«le 3 heures. 

FOULAO, île sur la côte de l'O 
<l'Atrlque. Les Portu^^ais la regar- 
flent comme la limite du S de la 

fmodt rivière Rio ^ Grande. Im. 
i ioo-i5'. VAutêur, Fasition 
non authentique. 

1 FOUL-CAY , iaic sale sur la 
côtft de TE de l'île de laBarhade aux 
AiUilles. Depuis celle baie en sui- 
vant la côte ver» le S , et en remon- 
tant de l'autre côfc au NE, la terre 
est bordée d'une ch iine continuelle 
ie rochers. La chaîne aui court au 
NE en s'éioiçnant ae terre , se 
Tioimue les roches du Savetier. Ce 
récit" est lait d ms la rorinc d'une 
corne. Il s'étend à 5 ou 4 milles 
dans sa longueur , et se trouve i^i 
peu prâs b a tiers de lieue de terre. 

a* FOUT^BAY, baie sa!e 51. f 
dans' le N if NO de la fausse pointe 
Vnrelle. Il y a une ile tort dange- 
reuse , et très-sale à l'embouchure 
de cette bote. Foul-Bay de notre 
Auteur répond parfaitement à la 
position de la baie de Comorin , 
suivant Dalrymple.La fausse pointe 
Varelleest sur la côte de la Cochiti- 
chine un peu plus S que la pointe 
du Paracels. Elle est au NE de 
Cécir-de-Terre. En supposant que 
Fonl-Bay soit en effet la même 
qae la baie Comorin , cUe seroit 
par 1 1«-54' N , et par à l'O 

du méridien de Banguey. Ce (jui 
revient ù xo5«-9B' h VE de Paxts. 
après de Man^wUUtte^ 

FOUL-CLIF , entre les Vierges 

et Porto-Rico. On ne connoît cette 
île que sur les i*apports de Sir 
François Drake. Tout le parage 
dans*lequel elle est comprise est 

trop peu connu pour qfte nOUS en 
«donnions la <lesc>iption. 

FOUL - URQUND. Voyez 
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FOULHOLMS , dan« la rivière 
de Humber. C'est un banc situé 

dan» le milieu de cette rivière à ' 
ONG de l'île Coulée. Ce banc 
long et étroit gU SE et NO. Hy en 
a un autre que l'on appelle Cherry- 
Comb qui lui reste dans le NE , et 
ui lui est presque para 11 le. Ce 
^.ernier communique avec la pointe 
Paul , au SE de la rivière Heydon» 

I FOULNESS , sur la cote de 
Norfolk à peu prè; 4 milles &1'& 
de Crouier. Il y a un feu dessus ou 
auprès. On estime que le fanal est 
par 5»«-57 f N, et par 1 "-27 ' à l'O 
de P jris. JJ Auteur. L'élablissemem 
des marges y est de 6 heures 

1 FOULNESS, lie que Pott 

nomme aussi Fowlncss, sur la côte 
d'Essex , et sur le colé du S du 
canal qui conduit dans les eaux do 
Burnhain. Ce canal court presqu'à 
rO depuis la poinle de l'entrée du 
SO du canal du l\oi , jusqu'au N 
(ie la balise de Whilaker. 

FOLIiNEY, île sur la cAte do 
Lajaca shîre contiguë à Foudray, 
près des limites de l'O du f\az-de— 
Cartniel. Voy. Pili e de Foudky. 

I * FOUL-POINTE, anse sur la 
c6tedeMadaga*car,par i7*»-4o'-i4'' 
8, et par 47'»-53' ù l'E de Pwis. 
Bureau des longitudes. / 

M Lorsque d'en bas on perd de 
n vue l'ile aux Prunes et qu'elle 
» reste sur le compas à 50^* du S 
» vers rO , alors Foui - Pomtf 
w reste à i5" du N vers l'E. 

» T^'ansc de Foui - Pointe ovi lef 
» vaisseaux mouillent est t'onuéepar 
M un grand récif qui commence ù la 
» côte j- de lieue au dessous du 
« village, et s'éien l ensuite 5 quarts 
» de i. au N NE du monde. Il faut 
« Pacoster ii I de lieue , et le ranger 
n de façon à doubler sa pointe «lu N . 
n ;j une \)or\r\e. encablure. On y dis- . 
». lingue leshrisans; mais ils maiw 
w quent moins de mer haute et d'un 
9 petit frais, l^c là , tenant le vent 
« on ira mouiller ù l'abri de ce récif 
.» par 6 brasses tond de sable et d« 
n va^c. La |)oiate du r^'duiéeif rcnK 
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lera h IT. NK ri KNE An rom- 
M uu». l.u potiUe du S de ruu»e 

• S iSO îf* O. Le village ati SO 'f 
m de lieue. Leslerres le:» plu^N ver» 
» Miinivoul , au N i ISÈ, 6 .'i 7 1. 
» On y artourche ÉNE et OSO. 
W Quand on doit y rester i|uel(|uc 
«Ce(nps,il est bon de porter une 
» troiûéuie ancre du coté du ISO. 

x Fn dedans du récif de Foul- 
ai Pointe, il y a un recran plus pro- 
>» tond dans lequel le« grands vais- 
t» seanx peuvent entrer , le fond y 

»• étant ae 6 à 7 brnsses. I^n .««eu le 
»• dltliculté c'est de flotter IcscaMes 
m pour (qu'ils ne trottent pas sur les 
«• cayes. il taudroit pour y être 
M en sûreté avoir des chaînes de 
.M 1er , et se tenir sur quatre auiarret 
ff afin de ne pas cviicr. 

«• On trouve aisément à Fonl- 
» Pointe tous les vivres dont on a 

*» besoin ; mais il faut se nH-firr des 
r» liubilans. Couiiiie le port est rem- 
pli de bancs , quand on y envoie 
m ta chaloupe , il faut, pour qn'dle 
«•puisse les franchir, attendre que 
*• b Micr ait monté. Au reste Foul- 
m Pointe ne doit être fréquenté aue 
m pendant b belle saison, le recif 
» ne formant d'abri que pour Ica 
m temps ordinaire». 

•» Treize lieues et demie au NNR 
m E du monde de la rade de Foul- 
M Pointe est la pointe da S de l'ilc 
à de Sainte-M:ine, située par i7*'-5', 
M de lut. L'île que le6 naturels du 
a» pav<i noiumeut Nossi - Hibra- 
If hini y ou Ued' Abraham s'étooidatt 
» WE 4: JN jusque par -55' où 
«» se trouve sa pointe du N. Le cp- 
» nal entr'elle et Mud^^ascur est fort 

• be«n«Lesvaiaseensdetout«sgran- 
»» deurspeuveni y passer. La moindre 
» largeur qui est environ au milieu 
» de Tiie a une iieue a tiers depuis 
» b pointe del*Arée«» Madafjascar^ 
«• et la pointe du S de Tnnsc de î^o- 
»» kinsin sur l'ile Ste.-Marie. De la 
** pointe de i'Arée il s'étend un banc 
«I t l'ENE , de b lou^eurd'un tiers 
M de 1. y sur lequel il n*y a que u â 
«• 3 brasses d'eavi. La pointe de Lo- 
ti kit^iu esii aussi envirooaéti d'un 
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» récif; mai* d:ini le uiilicu du canal 
>* la profondeur e^t île 40 a 
« brasses. Exirnii du tiepiutic 

*» oriental ». 

•a * FOLL-POINTEouPotsTB 
SaL£ y ù la pointe du S de l'entrée 
delà baie de Trinqueuialay. Voj-. 

POIW Vt-SALt et TUN^UEMAL^Y. 

FOUL-SOUND, sur la c6te du 
Spitzberg ou Groenland de l'E , 
au N duquel il V a une grande iie 
que Ton appelle la Terre du NE , 
et qui s'étend depuis 79' jusiju'à Si'* 
de lat. IN, ["Auteur. De ce Sound en 
traversant par terre , il n'y a qu'un 
isthme étroit qui le sépare d'un bra* 
de mer profond qui , venant du IM , 
s'enfonce dans les terres plus de 
ao l. , d»*puis la latitude de 80'' N. 

FOULWEATHEU,cap. Voj-. 
Càf âlinvAis TitMvs. 

1 * FOUR , banc de sable h IVn- 

trcc de l;i rivirip d** Vilaine dm* 
le SO de la pointe du Croisic e( ;i 
l'E de Hedic. Ce banc git IN et S. 
sa longueur est de 9 lieues f. Il y 
a des roches au N et au S. Cello 
du S se uomaie le Gouinas. Celles 
du :\ se nomment Leshone et Be- 
ni^uet . Ces roches découvrent quel» 
quefois de basse mer. Lorsqu'on 
relève la pointe Penuis au N et le 
clocher de Guérande par celui du 
Greiiie an IS£ ^ £ 5* £ , on est le^^ 
travers de la pointe du S du haiic , 
rf lorsque Cette même pointe 
PenuiA reste au IS un peu à l O, et 
le Croisic ouvert au S du cloeber 
d'Rcoublas , on est 1c travers de la 
pointe dv N. Le Four est A l'E de» 
Cardinaux situés entre lui et l'ilo 
Mëdic. Il y a passage entr'eux. 

* ¥^4?OUR (le), roeber qo» 

donne son nom au passage entre Ij 
cote de Rrefaf];ne et Ouessant. Ce 
rocher est «uluc le travers d'Aryen- 
tOB. 11 ne ceuvrè jamais. Ùu le^ 
reconnoit & son voijuna£;c d'un au- 
tre rocher nommé Château , si-« 
tué ua peu pluâ u i'E , et tous. les. 
deux sont an large de l'île de Gttiei« 
Au lar^e du Four , c'esl-â-dire il 
t'D . »e trouve la basse Boureau. 
C'c»l le daugcr i^ui s'avance le plut 
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Jnns le passive An Four. V. l'art. 
BouRBiu. Quand on donne dans 
le pas&age du Four après avoir dou- 
blé les roches de Porsal , «loni 
la plus au large se nomme Penar- 
deuSyii faut Idisscr courir au SO 
faii jour ,. car ia nuit on n'ap - 

f crachera pas plus prés qt-e 4^ 
•rasses. Lorsqu on relèvera Vile de 
<»uiet à l'E «on pourra commencer 
. a rundir au S y et quand on relèvera 
le Four par la Pierre-Longue on 
sera le travers de la basse Boureau. 
On aura soin de prendre le relève- 
ment de cette pierre a&n de s*assurer 
([ u'oa n'en passe pas à terre. Gisteté* 
\ ement consiste it amener à peu près 
au S I SE et SSE la maison du île- 
liieur par le moulin Trîziea. Aussi- 
tôt qu on aura dépassé h iNMee Bon- 
reiiu , on gouvernera droit au S , 
^ quarts de lieue pour passer entre 
Hussemeur et la basse du Liniou. 
De là'on fera ronteanSSO i li«ne l 

f»our passer entre les Platressei et 
e Faix. On rangera les Plalresses 
de préiérence. Les marques des 
Pierres du Sud des Platresses sont 
d'amener Saint - Sf^bastlen par les 
Grandes Fourches droit par le N de 
I ^ambaui. Celles de la Pierre du N 
sont de tenir la grande Fourche 
par la maison du. Rameur ; c'est la 
inéme marque que pour la Baxanée. 
1 )ès qu'on sera.qoMoslietOiarque on 
gouvernemmii^^&-fbûr passer & 
terre du banc des Ponrceaux. Foy»- 
les ViNOTiiaaSy et pointe Saint- 
Mathieu. 

FOURCHÉ, cap sur la côte du 
cap Breton , 4 lieues datis le SO de 
Louisbourg dont il est séparé par 
la baie Gabarus. De l'autre côté du 
cap Fourché , il y a une baie pro- 
fonde à l'entrée de lac[uelle il y a 
une île. Il y eu a une secondé au 
large de la pointe du SO. Le cap 
Fourché est par 4^°-'n' N , et par 
GcC-a;)' ù rO de Pans. Verdun, 
Cassini , etc. Carte du dcpot de la 

*]PÔtïSLCHÊE (pierre), rocher 
conligH 4. .celui que l'on nouime 
AnCr^iX|0|jaittan^ Qt^s deux écueils 
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sont en dedans des Pierres -V m es , 
à l'entrée de la rivière de Si. -Paul 
de Léon , sur la côte de Bretagne. \ 

♦FOURCHES (les), une des 
îles Ciiausey. Elle forme la pointe 
du S du banc duNord dont la Plate 
Ile forme la pointe du IN. Les Four- 
ches sont dans le NO de la Pucellc , . - , 
dans le NE de la grande lle.etiûns 
l'ENE de la Viel. 

FOURCHUE, rivière h l'Ode 
la haie des Châteaux sur la côte ' 
du N de la baie de St.- Laurent, ' 
non loin de Pentrée du SO du dë<- ^ 
troit de Belle - lie qui sépare cette '* 
côte de la pointe du XS de Terre^ / 
Neuve. * ■• •■' . • • ' 'V',v". 

FOURFOOT. C'est un bahi" 
contigu à celui de Querns dans ' 
!p3 environs de l'embouchure de la 
Tamise, au SE du port de Rams> 
gâte à peu près & une \ lieue dan« 
l'O I NO de la bouëe Rouge situéé ■ 
sur l'acoreduBrack du Nord. C'est ' 
entre lui et la terre que se trouve ' 
le canal Cuts. Fourfoot^ et le / 
Quernt découvrent quelquefois de 
basse mer. 

^ FOURMIS ( les ). Ce sont des 
écueils situés aux Açores entre les 
iler de St .-^MfeAÉl et de Ste.-Marié,^ ^ 
Ils on^f^MfTKKHu au S. Lors- ' 
qu'on 1rs approche les brisans font 
trembler. La mer y déferle avec 
tant de fureur , que m^me dans les 
calmes . Ir brisant s'élève et fais . 
j:i!llir rérume plus haut que la 
mâture d'un vaisseau. C/es roches 
sont a 3 lienes au NE | N de Ste.- 
Marie. Il y a 7 brasses tout auprès 
et prés de 5o br.issos d'eau à iiioins 
de 3o brasses d'éioignenient des 
rocbes. La plus haute a plus de txi ' 
pieds au dessus de U surface de fà " 
mer, et 120 brasses de ligne ne 
sauroienl trouver de fond entre les 
Four«nis et l'île Sainte-Marie. Le 
plouibn'y aririve qu'à 4 encabluri»^ 
de terre. 

FOUBTEENS Broad , à 5 ou . 
6 lieues dans le NE du Texel, au 
NO de l'île Mouche ( Vlieland), ' 
C'est un grand Lour de sable <Stroiit 
ver» la pointe du ^J&; mais à wê^.. 
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tnre qu'il s'avance vers le SSO , U 

•Vlar^il el s'étend jusque |>ar»r»u'*- 
45' N. Auteur. Su lorme n'est 
pus toujours régulière. Depuis cet 
«ndroît il remnt an SE vers la 
câte à 'laquelle il se rejoint h Deu 
près à moi tic chemin entre Sche- 
veling et Macs. Le côté intérieur , 
^est^à-dire , eelui qui regarde la 
côte prend grudueliement la direc- 
tion du S l SO et du S parallèlement 
à la cote presque jusuiie vis-à-vis 
"Wîck. Il reprend alors du 1S£ 
jusques à Egmont. Au surplus on 
♦rouve 14 brasses sur la plus grande 

Ïiartia de ce banc , 18 et 19 entre 
tti et la terre et 90 brasses au 
lUunqu'un vaisseau le traverse pour 
^enir chercher le Texel et Vlie- 
JLand , il a la vue de terre dés 
qu'il reprend 16 à 17 brasses. Il y a 
S autres petits bancs qui ont des 
noms distincts «luoitnrils soient per- 
dus et ruulbnuus dans le Uroad- 
Foarieens.lUsont pareillementplus 
larges et plus sommes pris de.lerre. 
î^e plus au N SO nomme small- 
Mighi. U commence ua peu au S 
d'Égntont. Le suivant commence 
le iruver:» de Wîrk. Onlenonmie 
W'itlt ril> ; et enfin le plus au S se 
nouiuie le Ilard. il est un peu au 
K de Stantt'ord. 

* Le navigateur observera que 
res bancs portent des noms descrip- 
tifs . Broao-Fourteens signifie Large 
Quatorze, parce qu'on y trouve 
brasses d'eau. Small-jËigbt , si- 
gnifie Petit Huit , parce qu'on j 
trouve 8 brasses d'eau, llard, sigm- 
lie Dur , parce qu'en effet ce ha ne 
«stdur au jplou^b. Witterib, signi- 
fie Côte Blanche, parce que cé banc 
à la forme d'une c6te , et le fond 
d'un sable blanc» 

FOWEY ou Fawey. C'est un 

port commode sur la cote du S de 
Comwal. 11 s'j^iuituQ grand coni- 
xuerce pour la pèche oui commence 
tOllS l«'•.;^n^eu af>iit. Ce port est ù6 
lieues à l'O quelques degrés S de 
llam's-Head , Tcte-du- Bélier, On 
ue psur y. entrer qu'à mi-flot. Ut 
a une petite - ^glUe m U c6U w 
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l'E du por'l ; et sur le côté de l'O'* 
il y a une grande église blanchi' 
avec un docoer carré. 

Pour entrer dans Fowey en ve-» 
nautdoTO il faut donner près d'une 
\ lieue détour h la pointe Predmont. 
C'ebt la terre la plus S entre eepoTi; 
cl la l- aie Ula/.ov. Cette manr»*uvre* 
fera se tenir au large des roche» Bo— 
ney. Quand on les a dépassées en le» 
laissant ik b&bord , il faut tenir le 
milieu du canal rt poijverncr entrs 
les deux pointes qui forment l'en- 
trée du port. Quand ces deux pointe» 
sont passées , on peut mouiller du 
côté que l'on veut. Cencndantreai» 
la plus profonde est sur lecôtc de l'O 
entre l'esiacade et le clocher carré. 
Un grand vaisseau n'a pa» plutôt 
dépassé l'estacade , qnand il pro- 
longe la t< i l e en entrant , qu'il 
doit pousser un peu plus au large 
et regagner un peu vers le miliea 
du canal en se tenant cependant 
toujours un peu plus près de la cote 
de rO. Il se tiendra à cette distance ^ 
jusque par le travers du village»!-' 
tue sur la côte de l'O de la rivière. 
L'eau est profonde en cet endroit. 
On le nomme la Fosse , Pool. Un 
vaisseau tirant 16 pieds d'eau y 
flotte au ha<$ de l'eau. Un vaisseau 
qui vient de l'E et qui veut aller 
dans la Fosse doit laisser courir lus- 
(lues en dedans de l'estacade. Alors 
il faut lancer au large vers le côfé 
de l'O pour éviter un plateau qui 
prolonge la côte de l'L. Le com- 
mencement de ce danger se' trouve 
par le travers de la première mai- 
son d'un village situé sur la côte 
de rO. Si le vent et ki courans 
s'opposotent & ce qu'on enf rftt « av • 
noms ft la bordée , le oseillenr farti 
est de laisser tomber une ancre en* 
barbe et de touer dans la Fosse. 

Une autre marque à prendre est 
de laisser courir dedans, jusqu'à 
ce qu'on voie sur le côté de l'O du 
port un mur derrière lequel il y a 
un village. Il va un très-bon mouil- 
lage à peu près à une longueur de 
vaisseau au S de celte murpiUe^ Oi» 
j anuurre à 4 uowrrct ^ <l «n vauir 
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•4àa qui tire i6 pieds peut y réiter 
* flot. V 

Ôii peiU aussi laisser courir le 
long de la 6;rève à tribord du côté de 
1*0. On y verra un moulin; maison 
^ lancera au large vers l'extrémité N 
de cette grùve pour <?vitcr une ro- 
che sous l'eau qui s*y trouve. Les 
vaisseaux mouillent au dessus de 
cet endroit au milieu da canal. G^est 
la meilleure rade p "i.- reux d'un 
grand tuant d'ciu. 1* owey < si a 3 
lieueÂ dans le SO de la Tcle-dc- 
Mort ) Deadinan*s - Head , et *> 
lieues dnns le SO | O «!e l'entrée 
du port de Kaluioulh. Du Iravfrsde 
Fowey on peut appercevoir la haute 
terre de Plymoutfa. 

Fowey est par 5o**-i9^ N , long. 
6«-55' \ rO de Paris. L'Auteur. 
Les marées y sont de f» heures 40'. 

FOWL'S-HEUGH , 4 milles au 
Ne de la tète du Crapeau ( Tod^ 
Head). Cet endroit estremarquable 

par ses hautes falaises perpendicu- 
laires f et toutes blanchies par la 
fiente des oiseaux qui s'y réfugient. 
Les ruines du château Donnotter 
sont ù peu près i\ 2 inillcs dans le 
NE IN sur une haute roche située 
près de terre. La routeestau NE^N 
pour se rendre à la noiote Downie 
on à la haie Stone-Havcn. 

"* I Fox , bai< nwx îles Malouînes. 
Elle est située entre le port Adair 
et cdni d'Albemarle. Voye^ Al- 

BpMAai.B. _ 

2 * FOXy cap sur la côte du NO 
de l'Amérique, près de l'Archipel 
du Prince de Galles, dans le NE 
4e rile de la Heine Cimrlotte, au S 
dncanal de Revilla-Gigedo qui fait 
partie du détroit du Duc de Cla- 
rence. Le cap Fox est au N de l'ile 
Dnndas. On passe entre lés deux 
pour aller à Tentrée de l'Observa- 
toire. Il est à l'E quelques dc^^rés N 
^ du cap Chacon et du cap de Moson. 
O^est enire ces deux demim qu'est 
le port Cordova. Lecap Fox est hé- 
rissé d!ilots et de rochers jusqu'à 1 
lieue au large. 11 est situé par 5/1**- 
46 ' Ni et i3a«-54' k rO de Paris. 
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5 * FOX , nom que les Angloîe 
ont donné aux Iles Aleutiennes«- ' 
Elles lorment un petit Archipel quî 
se pnilon^e dans une ligne courbe^ 
depuis la pointe de la presqu'île 
Alaska sur la côte du NO del'Amé^ 
rique jusqu'aux îles de Behring prée- 
de la côte de Kamtschatka. Cès Wtw 
Behring forment un petit groupe 
séparé des Iles Âtiîutiennes par mt' 
intervalle plus ronsîdéhiMe qtie ce*' 
lui (jui divise les autres îles , 
conséquence on en a fait nn jpeÉ|v 
Archipel distinct , cependant iâ(i|||iMi^ 
elles sont dans le même gissem^^' 
que les iles Aleutiennes , nous som- 
mes d*avis qu'elles font partie dit' " ' 
même Archipel. Tontes ces lie* • 
réunies forment un arc qni barrer' 
presque tout l'intervalle comprié 
entre les côtes de l'Asie et de i A- 
mérique. 'Ges.côtes pourroient être' 
consiaérées comme les rayMni^'et" 
le détroit de Behring comme le 
sommet d'un angle mesuré par le» 
ileè Aleutiënnes. Sans rien vouloir' 
déterminer exacien»ent , on peut 
dire qu'elles sont placées h peu près 
sous le 55«me. panillèle N ; mais leur 
longit, devant ^tre fixée avec plue> 
de précision , puisque c'est elb^jîrt»J?u 
déteruûae la longueur de^^^» 
chaîne d'îles, nous l'indiqueron» 
depuis 1670-46' à 1*0 de Pari» 
jusque par i64«-56^ à l'E de Paria 
j ( La Pcrouse ) , ce qui renferme 
un espace de 270-18'. 

FOY ( la ) , roche dans le NNO 
du Grouïn de Cancale i l'O de l'île 
des Landes sur la côté de Bretagne . 
dans lu Manche. Cette roche n est< 
pas daus;ereuâe parce qu'on ne na— ' 
vigue point dans ses parajges. Le» 
gros vaisseaux passent' au large dea 
Filles. La roche de la Foj est coltée 
tout à terre. ; .v , ...^v 

FOYL ( Lo«-h ) , nu T,AC DB 
FoYL , sur la«côte du N d'Irlande. • 
C'est l'entrée de Londonderry. 
:. La pointe da NO de eette cntréé 
est à peu près à 3 lieues dans le 
NO 1 0 de Band - Haven , et dans- 
. rO;J:NOdeSkerriesouportllusch, 
l Gei«c,a.f resque 4 lieuct^dclong 
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9 lïeiies de larce au inilnSOi DlaU il 
est t'iroit :iux uou\ bouts cl sa lar- 
geur n'est que d'un mille à l'entrée, 
entre la pomte Magellan et le Fort 
Vert ( Greeo-Caiile ). Vit-è-vitde 
son embouchure il y a un grand 
bine de sable qu'on appelle l'uns. 
Il conimence a la pointe de l'Ê de 
ce havre et t'ëtend éaùê le N iu»- 
qn*à a milles de terre. Quand le 
vent \irnt du birge la mer y brise 
cunsiJérablement. Il y a un canal 
fort étroit eu 8 de ce bouc. Entre 
lui et la pointe de l'K , et quoiqu'il 
y ait plus de i8 pieds d'eau , cepen- 
dant il n'y a que les petits vaisseaux 
qui o«ent y passer , mais on troave 
t )ujours ou i5 brasses d'eau dans 
le cannI de l'O, et 8 a lO brasses 
près de la pointe Magellan. Lors> 
qa*on est entré | liene en dedane 
on iro«iTe deux cniianx , l'un des- 
quels prolonge le rivage et l'autre 
court au S. On trouve de 9 à 7 
brasses dans It dernier , cependant 
véritable canal est le long de 
terre. 

FOYN , île dans la rivière Shan- 
non sur la côte de l'O d'Irlande , A 
^milles 4e la baie Labbasheda , éti 
de 'la fNiHsitt Tarbart» Les grands 

vaisseaux peuvent mouiller ou I:»r£;e 
de celte ile au 6£de la maison Ca- 
biracon , ou bien an S et S | SO 
d'une petite. 11g si tuée 1 mille & l'E 
de cette maison. On y trouvera de 
6 à la brasses^bon fond. V,BalliH' 

BOCHAO. . 

FOZ£ , roche dans le port Ven- 
try an SO de l'Irlande, 1 liene 
d;.ns l'O i NO du orand Blasket , 
et 1 3 milles au N i NE du SkcUick 
de i'O. Cette roche est <i i lieue 
dans le 80 3^ 8 dn pins O des ro- 
chers Tiraght. 

FHAILS , on Ptra^As 9 roches 

sous l'eau au large de la côte du 
»SR de l'Irlande , à peur près au SSE 
qaelques degrés £ de Vile Saltée , 
et h TE quelques minntes , ou tout 
au plus 1 degré de l'E vers le S, 
<le la petite Hé Kinbeg. On peut 
les voir de basse mer. On peut 
poster en dedans d'cUft| eap A V£ 
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<irpu{s le N de Kinbeg» «daî* >t 

v:iiit niieuxphsser par îî ,7 et R brassée 
entre les acux grandes Saltces. 

* FRAMBOISES ( île des) , sur 
lu côte de !'£ de Terre-ISeuve prés 
de la baie des fionvages , an N «e In 
baie Bonav ista par mf- 11' N , et 
par 55 '-45" à l'O de Fans. CarU 
du dépét de la marine , tur Ui 
okier¥adonsd0 Chmimri , Vèhbin $ 

FllABlIPTONySarla Setem dov* 

le Gloucester-shtre. JNous en faisons 
mention dans cet ouvrage à cause 
des eliets bien extraordinaires de la 
marée. Le conrant remonte pen* 
dant ^ milles h l'O avec une telle 
rapidité , que lorsqu'il atteint une 
montagne située à gauche de la 
forêt de Dean an moment oA il re* 
tourne vers le N «il s'dlève Comme 
une haute lame qui barre la rivière 
et qui entraîne tout ce qui se trouve 
devant elle jusqu'au moment oA 
elle arrive h Newnham'a*Nob ont 
lui sert de barrière naturelle. 
Frampton est par 5i°-a6'-i" IM » 
et S«-49^3o'' à l'O de Pïtfia. ^is- 
naudésIoHgiiudes, 

FRAISCA ( VILLA ). C'est le 
port le plus à l'E et «ur la côte du 
S de Saint-Michel des Acores 1 à 
peu prés 4 lienesA l*£ de la pointe « 
Delga<|^' Elle est à l'abri derrière 
un petit îlot entre lequel et la terre 
il y a mouillage par 8 et 9 brasses. 
Oa y amarre avec tine anssière & . 
terre. 

I FRANÇAIS r viens cap) y re- 
marquable pour lesatterra£;es sur St. 
Domingue. Il est par i9''-4^'-3o'' 
N . et 7a»-i5'-«>f^à l'O de Paria- 
Btuwm des iongiiudês. 

1 FRANÇAIS ( baie des au 

N j^NO de fa grande pointe Fédro 
située sur la cote du S de la Jamaï- 
que aux Antilles. C'est une toute 
petite baiepresqne ions les mott-* 
tagnes de Maidai. 

3 FRANÇAIS , cul-de-sac, sur la 
rote de l'E "de la Martinique. Au ; 
fond de cette petite anse il v a ua 
bourg qui porte le nom- de Bourgs 

Français ^ 
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Borda , Fingré, 

4FRAISÇAIS (îledu ou t.'Ii.î 
dtsCaim-fs iJansla baie cle la Praye, 
dans l'île de SaiiU-Jago une des ilet 
<ki cap Vert» L'ile aax Français est 
petite et noire , elle sert pour le 
iiiouillngc , su pointe de l'E doit 
rester à O î SO tout au plus 5" O. 
hit fort au NO 5* XS par 7 o^ 8 

5 FRANÇAIS ( îledu), sur h 
rôle de i'O d'Afrique au SE du cap 
Blanc au tond de la baie Sainte- 
Anne. On peut mouiller au N du 
tnp à 1 Keoe f de celte ile par & ou 
6 brasses. 

* 6 FI\ AN GAIS , port , sur la côte 
du N. de Saint-Domingue , entre la 
baie de LmcuI et la pointe de Pic- 
yoîel, par iQ<'-48'-ao" N , et p ir 
Y\^'l\V à l'O de Paris. Chustenet 
de Puysésur. Ce port ne reçoit 
point devaisseanx. 

7 * FaANÇAlS ( port ) , sur la 
rote du Br<5sil^, Ji 10 lieues dans le 
JV de la rivi<ire Paraïba. Nos cartes 
n'en parlent pas. \J Auteur le place 
par 70 S, ce qui ne peut pas cadrer 
wec Paralba que Èelin. pla<;é par 
-j|^o-4o ^ s. 

8 ★ FilANCAIS ( port des ) , sur 
ta côte du Nt> de rÂnîérique par 
5S°-37 ' N, et par i39"-a8*-i5''<» l'O 
de Paris, bureau des lon^Uudes y 
ynriation NE 37°. C'est un superbe 
port dans la forme d'un T , les 
tdtax braaches forment ce qu'on 
nomme bassin de l'E et bassin de 
rO- On y est parfaitement à l'abri 
par grandie eau et bonne tenue. Le 
«anat du milieu est coupë par l'ile 
du Coenotaphe. La passe est dange- 
reuse. Deux chaloupes de la Vé- 
rôuse y ont fait naufrage ^ et c'est 
ft la, mëmoite de ceux qui lès 
montoient , qu^est élevé le Céno- 
taphe qui donne son nom à IMle 
située au milieu du port. La pointe 
de PO dé Uentirée sert- de- point 
d*appnt à une chaussée de roches qui 
a« projette dans le â£. La pointe 

lu 
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de I*E est elie-a»en»e sale , et il est 
fort difficile de trouver la passe ^ 
elle git droit au N ; cette route 
conduit à un village situé sur la 
cote de l'O du goulet» Le port 
s'élargit ensuite et devient un de« 
plus spacieux et des plus Beaux du 
l'Univers. 

9 l^RANÇAlSr rivière des ), dan» 
l'angle du SlE de la baie James qui 
forme la partie du S de la baie de 
Uudson , à !*£ de la rivière Nodway 
par 5o° N , et 8i^-uo ' à l'O de Paris» 
W Auteur. 

10 FRANÇAIS , cap. Voye% 
Cap, , . 

1 FRAF9CAISE; baie sur keôto 
du S de mit de Nièvo aux An- 
tilles. 

1 FRANÇAISE ,b.iie sur la côte 
de l'O d'Afrique et sur le côté du S 
de la rÎTière deSierra-Léoue. Voy» 
SiBaaA-LxofiB* 

♦ FEAISCE ( ilcde) , à l'E do 

Madagascar dans l'Océan Indien. Le 
port du NO est par ao«-9'-4*>" S, 
et 55"-8'*-i5'' à l'E de Paris. Bu- 
rems des longitiuhs. I ,e cap Mal-» 
heureux qui est le plus N de l'ile, 
est par i9''-58' S , et la poinl^ la 
plus S près du port.de la Sa vanne. ^ 
c-jt ^ ir ^o<»^t ' S. XûcaiVZe. Cetlu 
ile lut découverte par les Portugais 
i{ui la nommèrent ile du Cime. Les 
Hotlaodois l'habitèrent sur la fin. 
du 1.7 euie. siècle , et bientôt l'aban« 
donnt^rent h cause des rats dont 
clic étoit couverte. lis lui avoient 
donné le nom d'ile^laurice. iVl. de 
Reauvoiliier, gouverneur de l*ile do 
Bourljou. en Et prendre possession 
en 1721 , il la nomma île de France; 
enfin M. de Mahé de la Bourdon— 
nois en fut nommé fçouverneur , et 
sons lui , furent jetés , les premiers 
fondemens de sa splendeur actuelle. 
Le gouvernement de Bourbon y fut 
réuni et elle devint le cbef-lieu* 
Cette ile possède deux ports , celui 
du SF, et celui du NO qu'on nomme 
indifféremment Port Louis. L'ile 
entière ^est environnée di; récifs lais^ 
saut ontK'eux quelques petits'inters* 
tices..^ui terrent de passais pouf 
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aborder în côte. Le port du SÈ an'on 
Hoinine indifféremment Grand Port 
ou Port Bourbon y est tellement 
«^istrtté de dangers qu'il s'y fait inlî- 
tiiment pen de navigation par lej» bar- 
que» du ^ys , maii il n'y va jamais 
aucun tals«eau , d'ailleurs les vents 
4tt/S£ qui y soul'Hent constamment 
en rendent le séjour désagréable , 
fatij^ant , et d.in^ereux pour les 
vaisseaux. Le Port Loui^ au con- 
traire est d'un aerèt fiKrile. Il est 
formé par une petite rriquc qui re- 
çoit left eaux des monta i^nes de 
JPeier^Boat et du Pouce* Le côlé 
du SO i>st abrité |»r une grande 
langue de terre qui se prolonge 
dans ie NO et qui vient aboutir a i 
fort Blanc. Le côté du NËest formé 
par hle aux. TonneltCM- séparée de 
terre p:«r un petit canal peu pro- 
fond. C'est le lonj^ de cette île que 
se tiennent les gros vaisseaux , et 
c^est 1& qu'est le plus grand brai- 
aiaçe. Ce port est très-étroit . mais on 
compte une lieue depuis le fond \ u»- 
qu'à la bouée que l'on nomme des 
Favîlluns , parce qn'en efTét elle en 
porte deux petits qui servent b la 
faire distinguer des autres. Il faut 
iianter l'ile aux Tonneliers, en sor- 
tantcom me en entrant Fif e de France 
étant dans la bande des vents .éné-' 
Taux , les vents de SE y soufflent 
constamment , et comme le pori git 
SE et NO, on ne peut y entrer qu'à 
coups de cabestan, Ponr cet effet 
on a difiposé des cnrniors tout le 
long du c^n•.■,[ ; un pîon2cur en- 
voyé de terre va frapper une aus- 
aière sur r<« cormors par to et ta 
brasses dVau , les vaisseaux se vi- 
rent sur ces touée» et parviennent 
Ainsi au tond du port. On y est par** 
faitemem l*iibri tant que lea:tiiifi : 
•oufllent du SE , mais quand Ils 
viennent du IVO on est exposé aux 
vents et à la lame • ce q^jjBTf 
dans les ouragans. P(it#mdwH<S 
vaiaseaux de guerrt» lil'abrt'des ac- 
cidrns qni peuvent en résulter , le 
gouvernement a fait bâtir un inôle 
qu'on nomme Tr^^Wjnm , il y 
mie a5 pidji^Pi»^ peiltbassiB 
peut tm^oBt tenta viMieanx de 
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guerre et deux frégates ; il y a êct 
cales , des pontons , des magasin» '' 
et tout ce qui peut constituer udt " 
département de narine. Qnattt ans 
autres vnisseaux du port , lorsque 
l'ouragan vient , si le vent passe au 
No , ils n'ont d*autres reasourceé 
que de se couler avec précaution 
p.ir petit fond pour se mettre a l'abri 
du naufrage. Le port est auturplue 
semé de roches , d'ancres et de car-* ' 
Casaea de vaisseaux perdus qui le 
rendent un des plus sales et dea 
plus incoin niodeiiclu inonde. L'ile de 
France etit soumise à des ouragana 
qui viennent antfaellcment la dé<* 
vaster ; ils ont ordinairement lieu • 
en févri« r , ils s'annoncent par un - 
calme profond et par une cnaleur 
étouffante, lenr violence eai es^ 
trème et souvent ils ont causé des . 
dommages inappréciables , tant dans * 
les plantations que dans la marine. 
Cette lie est d'nn assect extrême- 
ment bacbé » on y oistingue neuf 
Pilons remarquables , tels que !• 
pilon dn milieu de l'ile , les deu&. ^ 
Pitotti de DépiMVterie , le Piton d* 
la rivière Noire, le Fnon de lai . 
Savanne,îa montagne du Unmparty 
celle de la Découverte du Port , in. 
Pouce , et P t«r-Boat. • L'tle pro-** 
Huit fortpén de ancre, fort peu dn 

Coton , quelones cafés et de l'io- 
di^o. Cette dernière denrée forme 
la branche prtnci(4tle de aoa com* ' 
nierce actuel , du resie «n'y cultivé 
des vivres insuf^sans pour sa popo« 
lation ; on est contraint d'y faire 
transporter du blé de Bourbon , du 
riz et des bœuf s lie Madagaacar et ^ 
d'Anjouan. La ville renferme une 
église de pierre , une salle de spec— ■ 
taçle et une ma 'son pour le gouver*^V 
tiiSr^'-du reste toutes les maison».;^ 
aoÉit construites en bois et leur ep- ;j 
p;irence est très-mesquine , les rue» ^ 
sont p'eiues de tious profonds et do 
qua-iiera de rochers entre leaqueiâ . 
on voîtcroitre l'herbe ; et tout coa-^ * 
sidéré, si l'on excepte les environ* 
de la p1a<c du Gouvernement, le 
re^-te mérite p:>u d'attention,. Cette 
place étoipt-le cbef-li< u des F rançais ^■ 
dana 1» lâcffs des Indes fait UA cooKf 
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itofrce consitlérilde , et réunit àt 
grandes richesses. Les vaisseaux de 
toutes les nations y abordent. Jadis 
on prenoit connôissance de l'île 
i\odrigue située à loo lieucs dans 
l'E , mais aujourd'hui que la navi- 
gation est perfectionnée on se con- 
tente de se mettre 5o ou 4o lieues 
au vent. La variation y juit la di- 
rection des méridiens et sa marche 
est si régulière , qu'au défaut d'au- 
tres observations elle iudiijue passa- 
blement la longitude. Ausîitôtqu'on 
apperçoit Vile, il faut gouverner 
pour l'attaquer par la pointe du 
Ne , on découvre bientôt l'île aux 
Serpents et l'île Ronde ; on les 
laisse toutes deux i lieue à tribord, 
«t on gouverne pour passer à dis- 
tance égale entre l'île Plate et le 
Coin de Mire. Ce dernier est un 
gros îlot dont la partie de l'O est 
très-escarpée. Il faUl bien se don- 
ner de garde de passer entre lui et 
la terre à moin» de connoître par- 
faitement cette passe. On doit en le 
doublant haler les bonnettes de- 
dans , et serrer imuiédiatement le 
▼eni pour accoster la terre qu*on ne 
doit plus quitter. Les pilotes vien- 
nent h bord , le travers de la rivière 
du Tombeau ; avec leur aide on 
gigne l'entrée du port où l'on 
mouille par io brasses. De cet en- 
droit on se loue comme nous l'a- 
vons dit précédemment. 

I FRANÇOIS ( baie de St.- ) , 
«ur la côte de Labrador presqu'au 
N de Belle-Ile dans le détroit de ce 
nom , entre Terre-Neuve et la côte 
des Esquimaux. 

3 FRANÇOIS ( St.- ) , cap sur 
la côte de TE de Terre-Neuve. 
C'est l'entrée de l'E de la baie de la 
Conception. Ce cap est blanchâtre 
et bas. Nous recommandons aux 
marins de ne pas se tromper de 
temps de brume ou à nuit tombante , 
en le prenant pour une montagne 
située dans l'intérieur des terres. Il 
est par ^t^-SS ' N , et par 5riO-5 ' à 
l'O de P aris. Carte de Verdun , 
Chabert, et autres du dépôt de la 
marine» 
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3 FRANÇOIS (Sr..), en p .sur 
lo côte du Pérou au N du golfe de 
Guyjquil. C'est de ce cap que la 
côté fuit au NO vers Bonaventure 
et vers Panama. Il est par o°-4')' 
N , et par 85^ à l'O de Paris. Cartà 
à ^rand point du dépôt de la 
rine de i' an 6. 

4 FRANÇOIS ( St.. ) , port au 
NO de Morilerey sur la côie du 
NO dé l'Amérique , un peu au SE 
du cap Mendocin. La variation y 
est de i2<^-48' NÉ. Les marées y 
sont violentes , et on n*en peut sortir 
qu'avec le secours de l'èbe. L'entrée 
de ce port est par 370-48'-3o" N , 
et ii4°--i^'-ib" à l'O de Paris. 
Bureau des longitudes. 

5 FRANÇOIS ( St-. ) , pointé 
sur la côte du SO d'Afrique , i4 l< 
au SO de la pointe du SO de Saint- 
Philippe de Benguela. Il y a un 
récif de roches qui se projette h a 
lieucs au large. Il y a sur la partie 
du NE quelques flaques d'eau salée , 
et au S 6c trouve la baie de la Tour^ 
sur laquelle il y a mouillage par 
lo et la brasses. 

6 FRANÇOIS ( St.- ) , rivière 
sur la côte du N de l'islhme de 
Panama, entre la pointe St.-Blas, 
et nombre de Dios. 

7 FRANÇOIS ( St.- ) , rivière 
sur la côte du Brésil chlre Fernam- 
bouc et la baie de Tous les Saints , 
à peu près au SSO du cap Siint- 
Augustin par iiO-ï2' S, et 3û°- 

à rO de Paris. Belin. 

FRANKLAND , sur la rôte da 
NE de la Nouvelle Hollande de la 
mer du Sud, à peu près au S j SE 
du cap Grafton par 17O-15' S , et 
par i.,5°-42^ il l'E de'Paris. Carta 
du dépôt de la marine de l*an 6. 

FRANGEROLLE, châ teau sur 
une Doinie de terre à l'O de la baie 
de Malaga sur la côte du SE d'Es- 
pagne , à l'E de laquelle il y a une 
petite baie avec mouillage entre le 
• bateau et la rivière Malaga , par 
10 et 12 brasses d'eau. 

FRANKON, lac i l'O de Strate 

4* 
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\ situé sur la côte du S de l'île 
tic Uu^en à rentrée de la Baltif(iie. 

FI\ASEI\RURG, ville d'Ecosse 
j'rès du cap Kinnaird. î^e porl y est 
. assez bon. Il y a peu de teuij>s qu'on 
a élevé un phare sur ce cap. La ville 
«st 40 milles au N d'Aberdeen. 

i FUEDEUIC , baie sur la côte 
de rO d'Afrique , à peu prés i 1. 
Jjns l'EINE de la montagne des 
Danois , et 2 1. dans l'OSO de 
Corinentine. Il T a une trcs-bonne 
rade par 7 ou '8 brasses entre le 
tort Nassau et le fort Maurice. 

7. * F1\EDEI\IC ( détroit du 

Îtrince ) , sur la côte du NO de 
'Amérique , au N de l'Archipel du 
Prince de Galles , au S de l'île de 
rAmiraulé , cl en ded ms de l'Ai- 
cliipcl du Uoi Georges. On y arrive 
par Christian-Sound au S , et par le 
détroit de Chatam et Çross-Sound 
au N. On peut chercher le détroit 
du Prince Frédéric vers les 67» de 
lat. N. Vancouver. 

3 ♦ FREDERIC , fort dans l'A- 
mériqae du N sur la côte de la 
ÎVouvelle Angleterre, .'i l'E de la 
baie Sagadahook et dans le SO de 
la baie Pcntagouel. Il est sur une 
pointe de terre que forme l'entrée 
d'une baie dans laquelle «e iette la 
rivière Georges , droit au JN de Cas- 
hesledge. Lat. hS^-ôi '-So^N , long. 
7 1 0-7 ' à rO de Paris. Carte à e^ratul 
points ordre de Sartine , dùikpôt 
de la marine. 

4 * FREDERIC, pointe sur la 
côte du NOde rAméri juc; c'est la 

Îointelaplusau NO de l'ile de la 
leinc Charlotte. Elle est dans le 

5 :[ SOde la pointe Noreqni termine 
auN l'île Laugara située Nur In côte 
du IN de l'île de la Reine Charlotte. 
La pointe Frédéric est par 530-57'- 
3o" N , et par i^D'^-^g^ à l'O de 
Paris. Vancouver. 

i FREDERlC-HENDRIC,baie 
ainsi nommée par Tasman en de- 
dans de l'île Maria, et près de la 
baie de l'Aventure sur la terre de 
Diemen qui forme l'extréniilé du 

6 d« la Nouvelle Hollande. 
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aFREDERlC-IIENDRICraf. 
C'est la pointe du N de la haie de 
l'Aventure située au SO de la terre 
de Diemen fjui termine auS la Nou^ 
velle Hollande. 

* FREDERIC-STADT.villcdc 
Suède sur la côte du Sraggerrack , 
dans le NNO de Gothcnbourg sur 
la côte de l'E du bras de mer qui 
s'enfonce jusqu'à Chrisliana . par 
5nO-7' N , et par «"-^7 ' à l'F. de 
Paris. Verdun , Borda , et F in gré. 

FREDElUC's-RURG, fort sur 
la Côte d'Or en Afrique près du 
cap des Trois Pointes .par 4°-3o^ 
N , et par .V-?.5[ à l'O de Paris. 
L'Auteur. Position incertaine. 

FREDERICK - HALL , sur b 
côte de l'E <lu Scaggerrack sur la 
côie de Suéde. ( Scaggerrack ou 
Caitegate est le ^rand bras de mer 
qui conduit au Sund.) Frédéric's- 
Hallest au SE de Frédéric-Sladl 
par 59''-4 ' N ,ct par 8"-43 ' à l'E do 
Paris. Verdun , Borda, et P inféré, 

FREDERIC'<-HOPE, ou l'Es- 

PF.RANCE DR FnÉnF.RlC , forl SUT la 

côte du Groenland par 6a" de lalil, 
N. V Auteur. Les Danois s'y sool 
établis en 174^. Cette place est i \ 
lieue de la mer , il y a un bon port ; 
elle est assez commerçante. La baie 
des Pêcheurs est à 3t> lieues dan» 
leN. 

♦ FREDERIC's-NAGORE , pe- 
tite ville danoise au Bengale sur la 
rive occidentale de la rivière d'Où-» 
gly , entre Chandernagore cl Cal- 
cuta. Cet établissement est dans un 
emplacempui occupé jadis par un 
village Indien nommé Siram-Pore , 
rhabilu«le lui en a fait conserver le 
nom. Excepté dans les actes du 
gouvernement , onneconnolt cette 
ville que sous le nom de Siram- 
Pore. Voyc::. ce mot. 

I FREDERICA . dans la Géor- 
gie (Amérique du Nord). C'estun 
des ports où le nom permet i> tou» 
les vaisseaux étrangers de décharger, 

2FREDF.RICA, ville de l'Amé- 
rique du Nord .*! l'embouchure de 
la rivière Alatainaha eu Géor^te 



wêt l'ite $t.«$inpoai » oa la no^niijl 
attssi Fori Fr«?dérîc. JE^Ile e»t.sur 1# 
côté intérieur de Pile, par Si'-S'- 
3o" N , et par SS^-ôS ' à i'O de.PvA/». 
Carte à grand point , orât9 de 
Martine ^ du dépôt iik ja m^rino» 
FHI^^E , baned* sable 'sur tu cdu 
de Flandres. C'est le incine que 
Broad-Bank , ou Banc Large. Voy. 
B»oii>-BAir&, I 

FI\ÉEMAN'8-BAT , baie fur b 
côte du SO d'Afriqiie enirc ie Pain 
de Sucre et la pointe Fréeman. Il 
y a des roche^ un peu au large de 
çcite pointe j lAàU & pèif pré» & { 
lieue au large on trouve 5a et 53 
brasses. * 



FfiEEMAîNTLE. pointe dans le 
«ftro?^ du Prince QuiUaume. C'est 
la pointe de 1*0 de fehtf'ëe du port 
Walds au ISO du port Fidalgo, par ' 
60P-57' M , et p:ir 1:480-47° à f'Q • 
de Paris. Vancouver . r^^'^ . 

F^EES-PLAT, bouée dans, le 
Zu_yder-zée , à peu pré* «ians POSO 
de Hinlopen situé «^r ia cote de 
Frise et presque droit au N de la 
bouée Creyj. Quand on veut aller : 
l'une k l'autre . ilfiAit^inehêrle ' 
clocher du village Twisch , un peu , 
Ouvert à rO de Medemblick ; celle - 
route conduira d'une-bouée à. l'autre , 
•ans danger. Si Ton veut prendre le ; 
plus proloud du canal , il faut re- 
lever le petit clocher carré de Fen- ' 
dr^gon suué si«- la côte du JNE , et 
J^umeiwr à- 1*0 d'un petit "village 
situé à I'O de Worcuni i «eue marque 
conduira jusqu'à" la bouée Frees- 
PUt> et lyrs^uc^ les deux églises de 
TWariifer Mima ^ qui ibni à l'E de 
la pointe Staveré» ,sefo;i( Tune par; 
Tautre et resteront au N jicStaveren , 
od sera Je travera de cette bouée. 
Lee&té de m du carjuH^ést le'plus^ 
ôtx>rond. On g6ttVeritelrà'4i(dèu!tte au' 
NNE jusqu'à ce que'Pcndiriigon: 
réate entre Woor^èldë el le petit* 
♦jri^ge à i'O dè Worcuin. Si dans 
f ■WSplept on retev« «tn^ïiilaiw par. 
Je mifiéa de Stavereu ; . tia sera par" 
>^plus grand. tond , et en prenant 
^peu du on se rendra à la; 
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Ceft^îlkiliéè est mouillée psK »t) 
pieds T mais l'eau aimuience à i*£ 

continue d'augmenter TÇri,ia côte 
de Frise jusqu'à l'ucorè'du' rivage. 
Les marques vie celte dernière bouée 
sont lç,pt\\t clodker «àrr^ 'de,Miraa 
relevé fiu S de f^^al^eren. Si l'on 
veut s'rivancer vers le N , il taiit 
conserver ce clocher eu dedans d'e 
Malquereù jusqu^fi-^/fii^^ goît 
bien en canal vers la b<m|j»'situëe 
à rO de Worcum , i p«^^Ws * 
tnillcsde la bouée Fréès-Pl^it. -' 

FREEW ILL ( lie de Joseph ï^/e^ 
ville ). ' C'en celle'; q»ie ic^ ëoir![^ 
françaises nomment Frcviire'ôtfSf.i- 
David, C'est une espace de rëcjf 
au N de lu Nouvelle Guinée. 
liaturcls la nom ment . ,pçgan,V 'im* 
est à l'E de Gilolo. Le ma«eù,êslà 
peu prés par o^-5o' N , et par i5^i**- 
'28' à l'^J de Paris. Cfn'te du 
dcpât dé là inarwe de l'an 6.' 

WpfcZLAND-PE^AÎS^, ou M<w- 

T^GWE DE Glace , dans là terre . «te 
Sandwli h dans le SO du cap de 
Boiine'-Espérancc. Cette montagne 
est à i:a*du cap Bristbl elle ^ 
Montai^e lui reste au N. Latif. 



reste au N. 

'^^M ^ ........ . 

^TREGATES (Basse de? Frè^ 




roase, "Celte" basse est un grand 
banc environné de récifè danâ iod>e 

la pal lie de TE. Il y a 5 somtiftka 
de sable ([ui s'élèvent au dessus de 
l'eau , et dansja partie de l'y /^jy 
a un peth''iuondrin qu*ôn iôiôàfm^ 
le Piton. - Cette basse est à I'O de 
i'ib JNeker qui fait partie de l'Ar- 
chipel def iljcs Sandwich dujaa 
rOcàïi» jPdçHiqiae dii «Nord. Quagd 
on l'aborde du coté de 1*0 Igpît'y»^ 
averiit du danger , mais, q^ùaudr^a 
l'attitq le du coté de l'E.iVne Jaut 
pas approcher l0 Pitoti plii8,|>J^gu($- 
4. lieues.. • . ' -, ' ; ' * 

. aFRÈGAtèS ( baie des) ;;a^ 
la c6le. de Saioi-Clirislof be^^ nçu 
^r^.à.Oi\0..<ie la mftiifcign#,«j!tl- 
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on y trouve depuis 6 jusqu'à 5 
brasses d'eau assez près de terre. 

I ♦ FIlJEliEL. , cap sur la côte de 
Bretagne 4 lieues au NO de Saini- 
IVIalo , par 48°-4i '-Jo' IV , et par 
4^-39 '-a'' à rO de Paris. Bureau 
des longitudes. II v a un feu sur 
ce cap , et l'on vi'enl eu prendre 
ronnoisânnce qqand on veut aller à 
Saint-Malo h. Granvilie. II est 
environne de plusieurs rochers , la 
erande et la petite Linière sont au 
jNO , la ba»se Lacalis dans l'EIVE, 
les Sauvages dans le NE , et les 
mâts de Frchel qu'on appelle dans 
ie pays la Me du Cap. Cette der- 
nière est collée à terre , elle n*est 
dangereuse que de nuit , mais le 
jour on la voit et on peut la ranger. 
<^uant aux autres dangers , on n'a 
ri«n ù en craindre si l'on ranqe le 
cap , et pour leurs marques particu- 
lières. Voyez leurs articles. 

Dans le SE du cap Frehel il y a 
un château npmmé de la Latp. La 
côte lornie une baie entre deux , 
mais elle est barrée par un bapc de 
»able , eu conséquence on ne l'ap- 
proche pas. Le château de la Late 
#«t déstinc â protéger le mouillagede 
la radç de la Frenuye. V. FmxNAYs. 

a FREHEL , cap sur la pointe 
du NE de Terre-Neuve , au IM de 
la baie Bonavisia, Lat. N 49^-^7 ' , 
lon^. 53"-32' à rO .dcParis, Gran- 
' çhain , C/iabcrt , e/ autres cartes 
tçlu dépôt la marine. 

FRÉJUS , çolfe dans h Médi- 
terranée , 13 licucs dans le NE do 
Toulon , i3 lieues au SO de Nice , 
4 lieues du jport de Sl.-Tropex. Le. 
capFréjus torme la pointe de l'O de 
' ce golfe , et la ville du même nom 
' est par 45<'-a5'-5a" N , et par 4°- 

• «3 '-54" & TE de Paris. Bureau des 
' lons^itudes. 

* FI\ENAYE , ra(ic dans une. 
haié située entre la pointe de St.- 
Casl et le château de la Late â l'O 
des dangers de l'entrée de Saint- 
jM^lo. Cotte rade offr^ un asyle aux 
vaisseaux qu'une tempête surprend 

• ^as le cul-jde-sac aux «nyirons de. 



F R E 

Saint-Mala, et qui faute de pilotes 
ne peuvent entrer dans le port. C'est 
aussi en temps deguerre une relâche 
pour les corsaires , ils y mouillent 
sous la protection du château de la 
Late , craignent moins la désertion' 
que dans le port et sont toujours 
plus purés (>our l'appareillage. Le 
mouillage est â l'abri des vents de 
NNO jusqu'au SSE passant par l'O. 
On auK^ne le château au IN ^ NO , 
et l'on mouille où l'on veut par 4 » 
S et 6 brasses. Si les vents passent au 
NE on profite de la lin d'un flot 
pour appareiller , et l'on se ^cuà k 
sa destmation. 

1 FRÉI\ES , îlots h l'O de l'île 
d'AkIin dans les débouquemens de 
St.-Dominguc , iissontsur le banç 
situé au S de Tile Longue. * CeUe 
partie n'est pas assez connue pour 
que nous puissions certifier leur ppj- 
sition , pas même leur existence. • 

Cl FnÉKES , dans les mers de 
Chine. Ce sont trois Uc9 au N de 
Pulo-Sapate h l'E de Cécir de Mer, 
par 100-40' N , et io5°-45' à PE 
Paris. D'après de Mar^nevillette, 

3 * FR£I\ES , îles dans la rivière 
Paraiba sur la côte de PE du Brésil , 
à i lieuo ^ en dedans de Pembou-r 
chure. Le canal est au S de cet 
îles. 

4 * FRERES (les), deux petite» 
îles situées dan^ l'Archipel , elles 
sont posées N et S dans Je SE de 
l'ile Plane, à l'O de Scarpente , 
et presqu^'JU N du cap Sidera , qui 
fait la pointe da NE de l'île Candie. 

5 * FRÈRES (les) , deux petite^ 
île» jposées E et O , situées prés de 
la cote d'Asie , dans l'Archipel dfi 
Grèce , à l'E de l'ilç Lero, au N 
de Colmine et de Stancho. f 

6 FRÈRES (les Deux), deux île» 
situées à l'entrée du détroi^ de Ma- 
lac au S de Junk-Seilon , par 70- 

N , et par 95«-56' â TE d« 
Paris, jy après de M<mnevill^tte, 

7 FRÈRES ( les Deux ), sur la 
côte de l'E de la Nouvelle Hol-i 
lande au large du cap Maaifold^ 
Voyez MktniioLo^ 
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t« FRÈRES (les Deux) , mitant 
«uelques autres les Deux Soeurs au 
iS du détroit de la Sonde ; suivant 
le Neptune onentûl il paroi t que 
ce sont deux petits bancs situés 
tout auprès l'un de Pautre. Le tni> 
lieu est par â'*-^Q* S , et par io3°- 
^si' h VE décrit/ ITaprês de 
MannèinUette. Suivant quelques 
nutres ce sont des iles environnées 
de corail , et couvertes d'arbres. 
tioùê n'osons prononcer sur autre 
' chose que sur Nur poeitioii qi|i pa- 
ton avérée. 

9 « FRÈRES (les Deux ) prtadn 
détroit de b Heine Charlotte entre 
les deux iien de la Nouvelle Zé* 
hnde. Voy&t .le airaoïT »b la 

' iO«FRtllES(lesdeux),cefoiit 
aëiix rochers de forme pretfqtié 
conique et semblables , situés un peu 
à l'O de Toulon , sur la côte de 
Fra/ioe » dast la Mddîteimiiiée. 

II ♦FRÈRES (Trois). Ce sont 
troU oiontacàM renaranaDlet sur b 
côte de TE de la Nouvelle Hollande. 
On peut leji voir de \^ ou ib lieues 
«n rner. Celle du miliettett par 
îli» S , et i5X» à PE de Pfwb 
Carte du éêfât de Id nuuiae -de 
Pefi 6. 

i-i FRÈRES (Trois) , prés des 
llcsCélébes , par 5 -ao' S, et par 
. ti5*«iO'-èl'£ de Paris. V Auteur. 
* MoM M katrouvoiu aalr aucanc 
carte fnttfaisc. 

13 * FRÈRES (TroisK àPemiée 
du N du détroit de N^lac sur la 
côte de Queda , au S de TUe Lon- 
tar, au N i NO de Pulo-Laniavi , 
au SE| Ë' dçsDeux Frères , p:ir ô"- 
t^ f N , et 06 -56' à l'E d« F^m, 
J?*aprés de Mannevillette, 

14 * FRÈRES ( les Quatre ) , 
danale cunul de la Boussole , h peu 

J»rèsau N. du cap Castricum sur 
'ilc de- la Comp.ignie et h l'O de 
rîîe Marican. Les Quatre Frères 
êoiu quatre iles disposées dans la 
ibrme d'un carré , celle du NE qui 
tec4# W WBflii la^BpsaMlie eit 
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par /j6»-57 ' N . et par i4g*rt0' à 

l'E lie Paris. La Pérouse. 

i5 FRÈRES ( les Sept) , petites 
lies dans l'ENE de l'Archipel des 
Sechelles , pur 40-5 ' S , et pur 60»- 
1 8 ' à 1 E de Paria. Jy après de Mon- . 

nevillette. 

FRESCHIA, cap sur lu côte du 
N de (Jandie , l'île de Standië en 
est & PE. Vcyém PélSTB FAiiKiil* 
C'est probablement le ùéiiiùe quelo 

cap de la F'asque, 

FRESWIEK , baîe sur b côte . 
de l'E d'Ecos&e, 6 milles uu NNJSi 
de la poîme N<im. II y a «n bon 
mouillage quand les vents viennent - 
dé terre. C'est une relâche com- 
uiode <^uaad les vents et marées 
sont contraire^; U «^e syfait sentir 
aucun courante > ' , * 

FREVILLE, fi^^tMmmna^ 

FRIEMAlN's^BAY , We aur In 
côte de l'E de l'entrée du port An- 
glois dauj» Vile d'Anùgue aux An« 
ttlki. Foj^eeport. 

FRIENDLY-GOVE. Vye^ 
Crique des Amis. Appendix. 

FRIENDLY-ISLANi S.f^yêB 
Iles des Amis. Appendix. 

1 FRIO ( baie du cap ) , au N du 
cap Fcio situé AI lieues au S i SE 

d u caplUy^itaiir ia^luedn/SO 

d'Afrique. - 

a FRIO (cap), ou CAP FsoiT», 
sur lu côte du Brésil Aménaue du 
Sud. Cettim tap'fioieiix h VE de 
Rio-Janeïro par aa°-a' S, et par 
^ -5i'-45"à PO de Paris. Bureau 
des lôngitudts. .11 est à peu près au 
SOdn capSl.-Thoi|i^8itB^sur la 
même côte. Du cap Frîo {uaqu'à 
rentrée de Rio - Janeiro h côte 
court en dépendant ver j ro presque 
so^feues. un vaisseau qui territ par 
S trouvera le> fomLà ao lievee 
au largo da ce cap par 5o. brasse* 

. fond de rocbes , et en cominuant à 
courir ai'O ^ les lans sur bâbord , on 
trouvera le uicme brassiage fond ém 

^ ^ros snhle nièléde vase et de co« 
quilles à 6 ou 7 lieues du cap Frio 
par aS^-io' S». Si on lai§.-e courir 

^ ao,|L.|l^ki|iiiu aur. tribord:^ oç^ 
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mwêok'éàiMuànct de l'ile Plate 
■itaéeau S^de l'entrée de l\io-Jn- 
netro. Il y a plusieurs lit» épsurses 
au N de ce cap. 

FRIRE ( poêle à ). C*e»t un <!au* 
cer dont la partie àu SE est dit-on 
par 53»-3q' N , et par 76»-»' 4 TE 
de Paris. L'Auteur. 

FRISCHAFF , baie de la Bal- 
tique formée par l'île de Priich , à 
Tembouçhure de lu Vistule Bttr la 
côte de l'a Pruss^ Polonaise. 

FRISCO , rivière sur la côte de 
rO d Afri4ue au WE du cap de 
Paiuïc , entre Druin et IccapLenou. 
La dislance de l'un à Pauire est de 
3o lieues à l'E 5° S. Druin est à 5 
lieue» de» falaises rouges ; ces fa- 
laises cuntiuueut 7 lieues plus loin. 
On traverte l'embouchure de cette 
yivièieen côtoyant p-.ir 5 et 6 brnsses 
en vue des villes Nègres de Taba- 
terra et Domera. Celte rivière se 
nommoit iadi^ rivière La{;os. Elle 
€Sl à 7 lieues dans le SO y O de 
l^otrou et à l'E de St. -André. 

FRISKIN , pointe dont nous 
«TOUS parle à l'urticle Freschia. 
^ous pensons que ce peut être le 
cep Sainte-Croix «tué sur la cote 
du N de Candie , h peu près à G NO 
de la ville de Candie , à moins que 
ce ne toit le cap de la Fasque j>itiié 
entre la ville de Candi* et le cap 
jÇaint-Sébastien. 

FRISKNEY , balise, V. l^aocji 

DE DEDANS. 

FROBISHER , ou PoKiisB^a , 
(dbétfoit. C'est un bras de mer un 

rau N du cap Farewel , pointe 
plus au S du Groenland de 
^'Ouest , par 65'-» a ^ N , et 5o«- 
ao' rOde Paria. VAtÊÊewr, 

FROID ( cap ) , à la fHNBte dn 

N de nie Charles sur la côte de TE . 
du Groenland. Le cap Froid est par ' 
JN , et par ^Mt/ i l'E de 
Aria. UÀuUur, Lav^çpion y est 

■ FROMENTlfeliÊ , petite île de 
la Méditerranée tout auprès de l'île 
d'Y vice dont «lie est éloignée d'à 

feu |>rè«qijîéue«^ ( da««ie Î5E« Il - 
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y a bien {passage entre celi deux 
lies; mais il faut prendre garde i» 
un haut-fond situé près de la pointe r' 
d*Yrice , et pour l'éTÎter oa se tien* 
dra il uioitic canal par 5 brasses bon 
fond ; l'eau y est s; claire qu'on dis- , 
lingue le fond. Il y^une haute lour ^ 
sur l'île Fromentière . et une autrfti 
sur la pointe dn S d'Yvici». L'il»^^ 
de Fromentière a la figure d'une 
Chausse-Traye. Le milieu est par ^- 
SSo-'^b' N , et par 00-39' à TE du 
méridien de P^a. Carte da dépôt ' 
de lu marine. li, . 

♦ Fl\OMfcNT0N,wye» Foa-f. 
MRWTON , petit îlot situé entre Tile Xc 
d'Yvicc, et la pointe de l'E de 4 
Fromentière. Il serf d*abri à unèj^, 
rade dans laquelle on peut inouille^ 
en dedans du cap More, dans un 
espace compris entre Fromenton^ 
Promeniière , et Tvice. ^ 

FRONT. C'est une des fatït) 
îles qui sont situées h la pointe de " ' 
l'E de l'île Lowang. Elle taii partie 
de celles qu'où aoniuie île Cliu-Saa' ' 
dam lea niera de Chine. Ce«t ià ^ 
plus au S , si l'on excepte une rocbe 
ou un petit ilot à l'O duquel il y * 
mouilla^. Les petits ilotf -QW sont , 
an N ae ttomment lea Bergeri -v 
(Shcpberd's.) 

FRONTIÈRE, ruisseau sur U ' 
côte du SO de l'ile de Saint-Chris-^ 
tophe ik l'E de la baie et de b pointe C 
riliiftelih^T i'fimhonribn^tt de ce rni»%^ 
seau se troiive précisément à l'en- ; 
droit où la rivière Française se jettent 
à la mer. La baie Jouaihaa en ««rt ~ 

*i;è. . :, : 

TOOlWON , Ue k Fa poînie db J| 

SÈde l'ile de St -Loienio, 6 pen^fc 
près a milles à l'O du cap Callao3l* 
sur la côte du Pérou, Amérique du X 
Sud , daoarOedan Pacifique du Snd«^: 
Cette petite île de St.-Lorenao porte'/; 
sonde tout autour ; on y trouve de 
5 ;^ 14 braft:>es d'eau. Il y a auelquea v 
petitei rocbea enir'eUe eil'ik Fro%^ 
ton. 

I FRONSAC, cap sur la pointe^ 
du NO du détroit de Fronsac qu'on ^ 
nomme auad Gnueas. Ce cm ciI^ 
par 45«*' N , et par à* 
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rO de Paris. Carte de Vêrâan , 
Chahert et autres du dépôt de la 
marine. C'est la pointe du SE du 
détroit de Fronsac , et la pointe <ttt 
No de b baie Oiédiaboactott* 

a FRONSAC ( détroit de ) , se 
mimiae. aussi détroit de Canseau. 
• C'est lui qui sépare IMle du cap 
Breton de la ISouvelle Ecosse. II 
eit par 45«»-36'-58» XS , et par 65»- 
Aof h VO de Parii. Muna» des 
iengitudes. 

FROWARD , cap sur la terre 
de Mangcllan . par 55°>5u^S, et 
75*-^'-3oV & ro de Ports^ B»- 
nmt . des longitudes. • - 

1 FRY, baie prés de la partie du SO 
«l'Anligue aux Antilles , environ 2 
milles au N j NO du tort Johnson. 
Celte baie est remarquable par une 
«•uirce d'eau douce qui se trouve a lu 
pointe du N. Il Y a "n banc de ro- . 
ches parallèle à la côte tx un mille | 
OU pi^s de distance. Leâ &Qudeâ y 
•mt tr^i-yarbUcs / pavant iubue- 
mtpt 4e.f^bnistes k 9 nrusse^.. i . 

iaFRY , capdans la baie d'Hudson. 
C'est la pointe du JNE de la l>aie 
Chesterfield. Ce cap se projette 
l)eaucoup au large et rfàlseiTe éetlc 
t>drtièdu Nde Ubnit; à latluèMè il 
laisse moins de largeur que la nlôilie 
de celle du S. Le cap est par tS/j» 
et par ûo*»-ao' à l'O de*Pteis. 
VAuteuf. 

FUCA , on le nomme .dd^oit 
supposé de Juan de Fuca , sur la 
côte du NO de rAinérique. Ce 
détroit baigne les c6ieé du S <ie 
Tiic de Quadra , il conduit au golfe 
ile Géorgie. Le cap Flatterie en fait 
Ja pointe du SO. Voy. Flatterie. 

FUCHEU ♦ sur la côte de Chine 
un peu en dedans et sur la côte du 
N d'une rivière ijuîi^se jette à la 
ïner par 27"* et quelque chose JN- , 
( V Auteur ) , à l'O i NO dç la 
pointe du N de l'ilc Formose. 

FUDER-SAL , bur la côte du 
S de l'île Saint-Nicolas , une des 
îlff du cap Vert à l'O du port 
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FUENTES , sur In ccSte du NO 
de l'Amérique. On suppose que 
c'est le détroit de l'amiral Fuentes. 
Il arflRi SO de la ptiftie intérieure 
des lies ntuées pù St^^-oo' 
L'Auteur. 

FUERTE , rivière assex grande 
du Nouveau Mexiuue; elle se jette 
dans le golfe' de la Calîfomie ( méir 
VermeiQe ) , par N. X/^O^ 

teur. 

FUGITIVE, île à deux joiirs 
de voile dans le NE d'Otahiti , 
c*test-fMKre à 40 on So Ucues. * 

' FULA, ouThula , îlè,ttiaedès 
Shetland au N de l'Ecosse. Ellë 
est h l'O de la Principale île de 
groupe. Voyê%' rnvi t. 

*FUL'TA, aidée qui fut jadis 
très - importante dans 1|B temp^ de 
la splendeur de la compagnie Hol- 
landaise , aujourd'hui ce n'est plus 
qu'un méchant village où l'on n.'a • 

fias memié voulu faire les frai^ d'éj» 
ever nn m&t. dé pavillon , on le 
hisse sur un arbre. Ce port est au 
dessus de celui du Diamant dans lu 
rivière d'Ougly. Il y mouille' drdî- 
nairement une grosse flûte Kollarf- * 
daise qui vient prendre le peu de 
balle» dç marchandises fabriquées à 
Chinsùra. Un peu au deskoué de 
Fulta se trbnvà le coafln«iit d'niie 
rivière qu'on homme assex impr(>- 
premeni Vieux.Gange. Entre cette 
rivière et FuUii.iljr a nn bonç 4^ 
sable qui barre, la rivière, .«t 1sur 
lequel il ne monte que très- peu 
d'eau. C'est l'endroit le plus da^|,(^ 
reuxde toute Uiiivière. 

FULTEt^TON (pointe), à In 
pointe de rO d*Anligue. Elle ferme 

au NO une baie spacieuse que ToB 
nomme port aux Cinq-Iles. ' . 

FULVIA ». rivière sur la côte du 
N de Bsrbam. %iU $e jette dana 
la Méditerranée près de la pointe • 
de l'E du détroit de Gibraltar. EUe • 
ne peut recevoir. ,<iue des bateaux 
de côte. ' .'• ' 

* FUMÉES ( pointe de Ta terre 
des ) , par H'j^-io' lat. S. V*àprJs . .. 
'4»JH«wisv«b<l^t a£Uc i^it avec U 
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» rivièreduSt.-EspriiNNEctSSO 
n 5o iicues , toute lu côte y est bosse 
» cl garnie de dunes. Elle u seule- 
m ment une pointe de sable avec des 
» petits urbustesdcssuà. Cette pointe 
M s'avance à la inor plus que tout le 
s* reste , mais on ne voit cel i que 
*• lorsqu'on eu est Tort près. Cette 
»• terre des Kuuieei est au N de lu 
*• côte Natal , entre la pointe Stc.- 
M Lurie et la rivière du Si -Esprit 
» ou des Dunes d'()r. Extrait liu 
» Neptune oriental <•. 

FUMI , cap. C'est la pointe du 
SO d'un bras de mer situé à 4 li^'iiCâ 
dans le S de la baie d'Aspë 6ur la 
côte du NE de l'ile Royale ou cap 
Breton ,6 l'entrée du ^olfe de Sl.- 
Laurent , entre la baie de Nigri- 
nicbe et le cap Nord , mais tout 
auprès de ce dernier. 

♦FUNCHAL, capitale de l'île 
Madère. C'est un point essentiel à 
déterminer pour la navigation. Elle 
est sur la route de presque tous les 
vaisseaux qui vont au long cours « 
en conséquence on vient souvent y 
rectilier son point ; Verdun de la 
Crennea déterminé sa latit< par des 
observations astronomiques Vaiies ix 
ferre, par Sa'^-ay ^ N , et sa longit. 
déterminée sur la IVé^aie ( la Flore) 
par les horloges marmes de Leroy 
et Bertftould y fut suivant le mcuie 
Auteur de ly^-iS' 5 l'Q de Paris. 
IW. de Barry y a observé Sa^-^S'- 
09'^ N , et 190-16' à ro de Paris. 
Le Bureau des longitudes a pu- 
blié pour l'an f) cette position , par 
320-37'-4o" N", et par i9<»-i6' de 
ion^il. à 1*0 de Parjs. 

UAuteur parle. Cette ville est 
au fond d'une baie ; elle s'y élève 
en amphithéâtre sur le penchant 
de la montagne. La variation y 
étoit de i5° - 5o' NO en 1760. 
Elle éiolt déjà de i8o-35' NO en 
1793. L'établissement des marées y 
est de 10 heures 3o'. Le flot y 
marne de 7 pieds , et de 5 seule- 
ment dans les mortes eaux. Le 
mouillage de Funcbal est ouvert 
de ro au SSE , inconvénient d'au- 
tant plus grand que les vents le» 
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plus violens viennent du SO. I ors^ 
que dans IMiivcr la houle s'élève 
avec des vents de S et temps bou- 
ché , c'est un signe de mauvais 
temps , et les vaisseaux qui sont 
en appare. liage mettent ù la oile ^ 
ceux qui sont en dedans du rocher 
Loo s amarrent à terre le plus so- 
lidement qu'ils peuvent et les équi- 

tages les abandonnent à leur sort, 
lorsqu'on veut venir sur la ra/le 
de Funchal avec dei venls de NE, 
il faut passer à mi-Canal entre les 
lies Désertes ; quand on les a dé- 
passées on gouverne sur la pointe 
Lasse il TE de la ville , et l'on n'ap- 
prochera pas de trop près la pointe 
d'Airain. Voye% ce mot. 

FUNDA. C'est un petit Canal 
qui sépare la côte du Brésil do 
deux petites îles. On nomme ce 
canal Barra de Nova Funda. Voy, 
Rio-Janfiro. 

*FDNDY (baie) , se nomme 
aussi baie Française. Elle sépare 
l'Acadie ou Nouvelle Ecosse du 
continent de l'Amérique. Elle a 
plus de 45 lieues de profondeur 
depuis l'ile du Grand Menan. fille 
renferuic plusieurs autres baies , 
lorts et îles que l'on peut voir sou» 
eurs noms respectifs. Les princi- 
paux endroits sont , la baie uc Ste.- 
Marie f le Port Royal , la baie de» 
Mines , Beau Bassin f l^entrce de 
la rivière Ste.-Croix , celle de la 
rivière St.-Jcan,et Utera. L*; fond 
de cette baie est divisé en deux par 
le cap Chignictou. La partie de I*E 
forme la baie des Mines dans la- 
quelle on est à l'abri de tous les 
vents ; c'est le port le plus sûr de 
ru ni vers. La baie de Fundy git au 
NE , elle a 16 lieues d'ouverture , 
depuis le cap Sainte-Marie jusqu'à 
l'entrée du porl Mage , ik peu prè^s 
par 44° N. Carte du dépôt de la 
marine. 

FUNEN on FioHiB, île du Da- 
nemarck. C'est la seconde de ce 
royaume , en grandeur. Elle est i 
l'entrée de la Baltique. Il y a S 
lieues de celte île au Jutland dont 
elle est séparée par le petit Lclt » 
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le grand Beit p.issc entr'elle et 
file de Zélande. Sa capitale est 
Odeaisée. 

* FUNK ( ile <le ) , se nommoit 
autrefois l'île aux Oiseaux. Elle est 
•ur la cùie du NE de Terre-Neuve, 
au SE de la basse de Durel , et au 
N£ du cap Frehel , par 49°~^* ' ^ > 
et p;ir SS^-S^ !x VO de Paris. Carte 
du dépôt de la marine , sur les 
^AtervaHons de Verdun ^ Çhabert, 
Càssittiei autres, 

« PURNEAUX , petite lie dr- 

culaire dans la mer Paci(i(|ue du 
Sud. Elle lait partie de l'Archipel 
Dangereux. La(it« S x?** , longit. 
1450-45 ' àVOét Pteit. Càrt0 à 
grand point de Pan bw 

FUR NO , port sur la côte de 
l'£ de rUe de Brava une àei Uet da . 
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cap Vert. On ne peut y entrer qu'ea 
se louant ou en se faisant remor- 
quer par'det batranz. 

FURZE , ile dans la baie Dun- 
manus près de la partie du SO de 
rirlande. 11 y a une batture de 
rochei entre cette Ue et celle éa 
Cheval. Cette batture leittpiit pres- 
que tout cet espace y et couvre à 5 
heures de Ilot. 

FUTTOCR. Voyez Famasu, 

FYAL. Voyez Fatal. 

FYNE-LOCH. C'est un grand 
lac du duché d*Arsyle eà Ecosse» 
Il forme un grand nrasdfè mer fa- 
meux pnr la quantité de hnrenj^s 
qu'on y pèche. Sa longueur est de 
plus de la Ideues. Le flux' et reflux 
s'y font sentir été dans cdtds da 
i'iUd'Amii. 
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Gaa, banc de sable au IV de 
Ventrée de la rivière Tay sur la 
<e6te de l'E d'Ëcosae. Il s'ëtend 
près de 5 milles nu SE du JNez-de- 
Button, et il assèche de basse mer. 
Ce banc est acore eu dedans et tré$- 
plat en. dehors. Le canal qui le së- 

Ïare de terre a près de a milles de 
arge , et devient plus profond à 
mesure qu'on approche de Gaa. 
Quané-en eet «ar le borre , il' ne 
faut pas approcher ce banc plus 
près que 5 Masses. Voy, Asuitat 
et Tay. 

GABARUS, baie sur la côte de 
P£ de IMle du cap Breton qui fait 
la pointe du SE du golfe de Saint- 
Laurent. Elle est 2 lieues dans le 
SO de JiOuisbourg. La pointe du 
KE de la baîe de Gabanis eit à 5 
lieues dans le SE du cap Breton. 
Cette baie est à 71 lieues diins l'O 
SO 40 O de l'île St.-Pierre , la plus 
an S des ilesSt.Pierreet BTiquelon. 
La rade est bonnes le mouillage 
est sûr. La profondeur de la baie 
est de a lieues et sj largeur d'une. 
Lat. du milieu 45o-5i° N , long, 
ôao-ia' àl'O de Paris. Granchain, 
Chahert, et auUes, Carte du dépôt 
de la marine. 

GABBAIIDS. Ce sont des bancs 
de sable sur l^qnels il y a 3 ou 4 

brasses d'eau , ils sont dans l'ESE 
du INex- d'Orford. Le plus inté- 
rieur de ces bancs en est éloigné de 
3 lieues |; mais celui du large en 
«st & 5 lienes. Ils sont environ à 6 
lieues dans le HEb } N de la pointe 
Longsand. 

GABLE-EiND Foreland. C'est 
Vfie pointe déterre que l'on a nom- 
mée ainsi sur la côte de TE de l'île 
du IVord de la jNcuvelie Zélande 



G A 9 

dans la m«r du Sud. File est nu N 
de lu baie de la l'auvrcté. 11^- a à U 
poiate de cette baicf nne falaise bhin* 
che qui ressemble au pisnon d'une 
maison. Elle est tort peu éloignée 
d'une ruche pointue. Cette pointe de 
tewe est & 1% lieues du Table et 
lui resif ft «4* N vers 1 E. Sa laU 
est d'environ .'jS^-iS' S. V Auteur, 

GABON, rivière sur la côte An 
l'O d'Afrique, son cours est de l'E 
à l'O , et son embouchure iiuuic-* 
dintement sous la ligne. Le cap 
Clara en fait la pointe du N , et la 
pointe ronde celle du S. La marée 
est très- violente tant au flot i^u'^ 
l'ébe sur le rivage du N de cette 
rivière , près de la haute terre. 
Lorsqu'on vient du JN et que l'on 
se trouve par 5 ou 6 brasses le fond 
est beau & bonne distance de terre , 
et la nuit on peut approcher sout 
voile le cap Clara aussi près que 
l'on veut { mais on ne dpit pas mouiU 
1er plus près que 10 briMses. Lors- 
qu'on < ntre dans la rivière la côle 
est inéi^.ile et sale, mais la rivit^re 
est si large qu'il n'y a aucun dan- 
ger en gouvernant au SE et S£ {£. 
Quand on vient de lu pointe du S y 
il faut mouiller tout aupn'^s du ri- 
vage du S. 11 faut passer entre les 
deus lies & l'ESE» La fond est sale 
?i l'entrée ; maisil n'y a rien & crain- 
dre en dedans. 

I GABRH^L , un peu plus d'une 
lieue dans le N de Salenci sur la 
côte de Laponie <:i ou 5 lieues à 
l'E de Tirry-Biry au SE de l'île 
de Rilduyn , et de la rivière Rola. 
C'est un port de marée qu'on tra- 
verse a pied sec de basse mer, e^ 
dans leauel il monte 12 pieds d'eau 
avec le iiou II y a 3 lies dans i*«ni;- 
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Wiirlrure dujpon , la jjIus h-mtc est 
au S cl la plus basse est au N. En 
«nirantiit'aut laager celle du S ; ec 
^uand on tst en dranns de^a pointe, 
Ofi lance au N derrière les deux 
autres îles. Le mouillage est sur la 
côte du N du port. On y trouve de 
7 & 8' brasses bea'n fond. Lat. N 
^•-aS', long.33?-:$of Al'ËdePft-; 
ris. L'Auteur, 

• ■ * ■ ' 

2 GABRTEr < ( St.- ) , port sur 
la côte du Bréôil Amérique du Sud. 
Ce porc est bon et sûr , commt 
presque tous ceux de cette.côte. 

GABEY , dans la NonTeUe-Gnî- 
née Océan PnciEque du Sud , par 

o"-6' S, et par i24o-3'-45" à VE 
de Paris. Bureau des longitudes. 

♦ GADA Del (.cap ) , sur la 
côte de Querirabe , à l'É ^ ^'E 
de la pointe du N de Tlle de Ma- 
dagascar. Le cap Del-Gada est au 
IV de l'île Mclinde et au SE de Qui- 
loa» et droit à i'O de i'ile de Jean 
Miirlins. Laf titnation de ce cap^ est 
txé^miportante h c(innoi|tre pour 
les vaTsseaux qui font les voyages 
delacôted'Afrlque.Ueslpar ii)°-6' 
S , et par 38''-4o' \ VE de Paris. 
D'àpris de Mànne^iUettê.^^^ ^ 

♦GADA ( T«iÀni^44^ v/cÀte de 
I'O de Madagascar. Elle paroit 
commencer à ïa rivière Parcel las , 
et continuer ind iininient uu JN. 
La côte paroit assez saine (nsqu'aux 
brisans oes lies arides; mais au sur- 
plus toute cette côte est si peu con- 
nue que nous ne pouvons rien dire 
de précis snr tous les* détails qui 
pourroieot ^e utiles à la naviga- 
tion. La terre Del-Gada peut se 
chercber par 19" ou 19°-; 10' S. 
U^après de ManntvQletêe. ' 

* GAELIES , baie insignifiante 
pour ta navigation et pour le com- 
merce, à rË de la pointe de Don- 
dte qui terminée au S i'Ue de 

eylun. 

: GAETA , petite crigue sur la 
côte du ISO de la grande Canarie. 
Elle n^t fréquentée ^ue par des 
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* GAETE , sur la côte d'Italie 8 
lieues à l'E j SE du luuni Cercclli. 
Gaete est dans une baie ou il y a 
bogrmioài linge de tous lès vents ^ 
excepté du S au SE. On reconnoitt 
le port à la montagne de la Ste.— 
TriniLv.| une partie de cette uiontit- 
gne est tOecupé^ p^rja ville , et l'au- 
tre partie torme m . pointe der^érf 
laquelle se trouve le port. La mon- 
tagne, de la Ste.-Trjnj^^^ e^t. réunie 
à Ja terre' par un îstiraie.' La rad« . 
est assez spacieuse pour recevoir 
une grande Hotte. Gaeté est au fond 
d'une espèce de baie , dont J'en—. 

ocr.npee'par lesllëi kchia. 
Palmer^,Mal-de-Ventre,dePonce9 ' 
Sénoria et'Uutres. Sa la^. est de /^i"-* 
17 ' et sa long.de i IO-55^^ TE de 
I^ris; Cânedu éipétâe la marine,' 

G AÏLLAG , sur la côte du Lan- 
guedoc côte de France. Cette place 
est sur lè Tarn an SO de Béziers. Il 
s*y£ut nngra«d commerce dç yins;, 

GAINSBOflOUGH ou Gambs^ 

KOKOUCH. C'est une ville bien bâtie 
du comté de Lincoln. Il s'3' fait ùiï 
très -grand commence au moyen 
de ses communications aveç là H« 
vière Humber. De cette rivière le» 
marcVaudises se rendent ft Hull , et 
de lu . passent ù la mer. I..at. ôS'^-aS!' : 
N , long. ^«'-Se' à l'O de P^ris: 
U Auteur. ^ ' 

GAtRLOCH , grande baie 

d'Ecosse sur la côte de l'O de RosS- 
shirc. La baie donne son nom h 
toute la côte voisine. La pêche ca 
général y est très-active; maiji snr-^ 
tout jcelle 4e la morse. 

GAL .( île de ) , à peu près 3 
lî eues au N de l'île Ste.-Catherino 
sur la côte du Brésil. Le mouillage 
de Ste.-Catherine est an S de cette 
petite île , et au N \ NO de l'île 
des Flamands. Lat. 27°- 1 u ' S , long, 
49''-49' à l'O de Pans^. Bureau,, 
des longitudes. Voyez ÔAiM'r£«- 
GikTmiiitirn. Appenéùe. ' • ' . ^ 

GALASO * rivière du royaume 
de Napl^s, elle pren^ source 
dauf jes eBnrQ>W;.$Oitânte, jÈlic 
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•e jette dans le golfe de Tareoté h 
peu de distance de Tarente. 

GALATA. C'est le faubourg 
de Constantinople. Vpjm Coitt- 

TAVTlIIOrLE. 

* GALDERONIS , petite Sle 
éar li côte du S de l'iJe oe Candie 
dont elle est éloignëe d'& peu prêt 

4 lieues. Elle se troute dans la par- 
lie du SE de l'tle. H j a un tloi 
à la pointe de TE. Cet flot eit par 
540-33' N , lona. -^5^-53' à TE de 
Paru. Cartedu^pdi de ia marine. 

* GALE , pointe sur la côte 
méridionale de l'ile de Ceylnn. 
Derrière celte pointe il jr a une rade 
•t un établiMtment, Le» HoUen^ 
dois y a voient feît qiieli|nfl». cultu- 
res. Le pays voisin renferme des 
mines de pierres fausse» que les 
ftttarelf «aveot tièe-bicn exploiter , 
nontOTy et vendte ponr des pierres 
fines. Ecoutons ce 4fue dit le Nep- 
tune Oriental sur la partie nau- 
iique de ce vorî, « De Ragamaie à 
n la pointe ne Gale la distance est 
» de 4 Tu ues au SE ^ E. On ne 
» peut côtoyer que par a5 brasses , 
■• car & une bonne lieue au S de 
• Ragamme ontronve un rocher 
m noyé qui n'est couvert que de 
M 12 à i4 pieds d'eau , et qui a tout 
» autour 1 5 et 16 brasses. 

« Il faut faire attention à une 
M petite élévation rougeàtre lur le 
m nord da rivage. Le rocher de 
» Gendore est vis-5-vis. Au S de 
t» Grandère ou rencontre aussi deux 
» rochers sons l'eau, h nne lon- 
9 gueur de cable desquels , en ti- 
ji rant vers le large, il y a 14 et 
M i5 brasses. Ces rochers se recon- 
» noissent aisément. Ils ne sont que 
» 5 on 6 çîeds sous l'eau , et la 
» mer y brise continuellement. De 
». petits bâtimens ou des chaloupes 
>» peuvent passer entre ces rochers 
» et la terre. L« fond est de 9 ou 
» 10 brasses > mais il vnnt mieux 

passer plus prés des rochers que 
n de la cote , parce que , quoique 
» le fond soit inégal , et qu'il aug- 

mente oa dimiBiit toot 4 oonp 



» de 9 A trois bra!;ses , il tétà € 
w jamais moins de 4 i ou 5. 

H Au dedans delà pointe de Galer 
il y a une baie. Les Hollandois 
» y ont une place considérable^ 
»» bien fortifiée , avec une bonne 
garnison. Ils ne laissent entrer 
w aucun vaisseau étranger t sans 
>» avoir un de lears pilotes^ afinr 
>• de se réserver la connoissance de 
* l'entrée. On n'a rien de plus .\ 
<• dire sur re lieu | sinon de n'ea 
N pat approcher plus près que paf 
» 16 â 18 britSses , le bàlon de 
» pavillon au NNE, pour mouUler 

•• par un bon ibnd. 

>■ Au devant de la baie il y a 
« deux rochers sous l'eaU , dont 

«» l'un est couvert de ï5 pieds et 
>• l'autre de 17. Il» ont autour 10 
et 1 1 brasses. Si on n'approche 
H pas plus près que par i5 brassée 
•> on ne risque aucun mauvais fond. 
« Du côté ûe l'E de la baie on voit 
» un rocher sur lequel la uier brise». 

La pointe de Gale est par la iat. 
de 6° !N , et par ^^°<^^ ' de long, à 
l'E de Parts. I^affés de Mtam^ 
villette. 

* GALEBAR ou KiLAtia , 
vieux et nouveau. On le nomme 
indifféremment «ttsei Galbar et 

Kalbar. C'est un fleuve sur la 
côte d'Afrique dans le golfe de 
Guinée h l'E du cap Kormose , en» 
tre ce cap et la rivière du Rei« 
Toute cette côte est barbée de pe- 
tites embouchures. Celle du Gale- 
bar étant remplie de plusieurs Iles ,m> 
fermé diverses passes par leiqnellee 
on peut y pénétrer. On en a dis- 
tingué deux principales que l'on 
connoit sous le nom de vieux et de 
nottveau Galebar. Les vaisseoux qoî 
vont en traite sur la côte d'Afrique 
ont souvent fréquente ce tleuve ; 
mais soit ignorance, soit négligence^ 
il ne nous est encore parvenu aacnM 
détail authentique sur ce qui le 
concerne. Nous nous bornerons 
donc U dire qu'il y a un grand banc 
de sable à aoA embouchure , qui 
projette fort an large. Quand on 
vient de rO OB le voit briser» Qtk 
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Mut le prolonger en toute sûretë à 
la sonde par 5 brasses. L'entrée de 
. ce neuve e«i par 4°-3a' IS , et 
par 4^-ao'^ à i'E «le Paris. Carte 
Wtt dépôt 4v !• morm ordn de 
Rouillé, 

1 GALÈRE ( Porto) , contigtt 
innis à t'£ du porl Conti , sur Ja 
tbte de 1*0 deSarèiigne , i le de la 
Méditerranée ; il y ainouill.ige par 
7 et 10 brasses sur la côte du S d'une 
petite ilequt se trouve dans la baie , 
entre la pointe de l'E de l'entrée du 
port y et la pointe de l'Arguier , 
mais un peil plus près de celte der- 

j nière. On reconnoit TArguier 4 
une tonr de garde qui lui reale ao 
SE. Depuis la pointe Galère la côte 
court au S quelques degrés £• 

2 GALÈRE ( Porto ) , sur la 
«ô(e de rO de l'Ile de Corse au 
fond d'une baie spacieuse comprise 
entre le cup de l'Ougarbe aa SO , 
et le cap Reveillate au IS , auSE du 
cap Cavallo qui divise le fond de 
la baie en deux. Il y a une petite 
lie aa brge de eé cap • «H Mm 
de 1aattelj$-4i y a montUageaia mi- 
lieu de la baie. 

5 GALERE ( pointe J, sur la 
iCôte du Chili Amérique du S. Elle 
ferma «1 S la bate de Baléivta. 
Cette pointe est basse ; mais la terre 
S'élére en dedans et sur-tout au S , 
ce qui rend la côte plus haute que la 
pointe. Ven le N , la terre réïbft 
aussi dans l'intérieur et s'abaisie tur 
la côte , au moyen de quoi on apper- 
çoit les chaînes de montagnes les 
unes par deatiia les autres }us<|u'aa 
Cap Gonzale, situé environ 5 lieues 
à l»E \ NE de la pointe Galère. 
Quand on vient du 5 cette pointe 

K-oU d'aberd au S ^ SO au cap 
aîîàcio , h peu près & 5 lieues. 
JSlle est par 30^-47' S , et par yS"- 
jU* à l'O de Paris. Carte du depât 
m ia marine de Tiui 6. Il faut le 
dbulilcr à grande distamee , car elle 
projette nu large un banc de récifs 
et de sable à plus d'une lieue dans 
le NNO* Quand elle est douHlée 
en peat accoater la terre U l'ENE 
poar 4oàiicr dbuia la baie. Quand 
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I on a laissé courir quel jne temps à 
1*E on a connoissuoce de la pointe 
Gonzale à l'E. On la reconnoit h 
ime batterie de canons dont elle est 
surmontée. Elle paroit dan» le SO 
I S du cap Bonitacio. 

4 ♦ GALERE (pointe de la) , sur 
la côte d% Xerre-Ferme au ISE de 
Cavthagéftk'^Det tlei d'^Ar^nas sont 
aupr<^s de la pointe de lit Galère à; 
l'entrée de la baie Sambay. La pointe 
de la Galère est à iS lieues dana ' 
rO de PembOttchnre de hi grande' ..^ 
rivière de la Magdeleine , par 11°-- \ 
10' et par77*«4o' à i'O df^. . 
Paris. Belin. 

5 GALÈRE (pointe). Cest 1* 
pointe la plus O de IMle St.-LaU'p>, ~ 
rent au NO du cap Solar , aur U 
côte du Pérou et prèa du port dm 
Callao. > 

6 GALÈRE (pointe de la). C'eat 
la pointe du NE de l'tle de la Tri- 
nité. C'est la pointe la plus voisine 
de I*tle de Tabogo. Elle reste droit 
au S de la pointe de PO de celte 
île. La Trinité est au N de l'em- 
bouchure de l'Orenoque , à l'extré-- 
mité de la côte de Terre-Ferme. 
r>a pointe de la Galère est par lo*- 
a5' N , et 6a**-a5' a l'O de Paris. 
Carte de 1786 du dépôt de Ug^ 
marine. " 

7 GALÈRE, pointe sur la côte , 
do Pérou 7 lieues droit an N du 
cap St.-François qui se trouve près-*' 
que sou» la ligne, Voy. François. 
La pointe Galère est par 1 <* N , l'Aur' 
tear, et de cette pointe la côte court' 
au NE 1. jusqu'à la baîe A*acames« ^ 
La pointe Galère s'élance beaucouj> 
au large y et de loin elle ne ressem-* 
ble pas mal & nhe galère cbavirde''^:: I 
dont elle représente l'éperon. II y n',"^ 
mouillage a peu prt^s à une demi— 
lieue aous le vent de cette pointe; , 
mats on Ven tient un J>eu au large 

à cause do quelques d:ingers soua . 
l'eau. 11 y a un petit réservoir d'eau - 
douce en dedans d'un buis à quel- 
que distance de cette rade ; maia^ ;> 
on ne peut le déconnîr <|n<$ .dana.',/ 

U Miaoa fhi» Hpiaa. ^ , .i ' 

- . - - »• .» - y. 
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8 GALÈIŒ , i .v»èrc sur la côte 
de i'O «lu iNouveuu Mexiaue 3 
licnes dans l*ONO du port Ange- 
los, pnr i5''-46'N, et par ioo®-9' 

l'E de Paris. Carte au d^.pât de 
la marine de Van 6. De celte ri- 
•^re à celle de Mowia il t a i8 
lieues en se rapprochflDt a'Aca- 
piilco. Toute cette rote est cou- 
verte f dans un espace de 2 lieues , 
d'arbret capable* de faire de la uiâ- 
tnre. Elle est Mine» Il y a .mouil- 
lage parrtou t. 

GALETTE , voyem PoaTO- 

Gallette. 

* GALIANO, île sur la côte du 
IVO de l'Amérique à Tentréc du 
Sound de la Reiae Charlotte , au 
N d€rl*ile deQuadra.'Les ile« Val- 
dès sont l*E \ SE en entrant dans 
ce même détroit. La pointe du N 
de l'île Guliano est au S du cap 
Oroonspectîoa , par 5<>*-57 '-4^" , 
et pur i3oo-io' à l'p de Paris. 
Vancouver. 

. ï GALINHAS,rivicre surla côte 
del'O d' Afrique, eutre i'ile deSle.- 
Anne et le cap de Monte, Cette ri- 

\ièrc porte bateaux , son embou- 
chure est par 7''-')5' IN , et par^>5** 
àTOdc Paris. IJ Auteur. 

a GALIINHAS ou GALiiirB, île 

Sn'il faut laisser à tribord , le cap an 
^SE rn venant du N, pour entrer 
dans l\io-Grande surla cûlc de I*0 
d'Afrique. On laisse à bâbord lu 
pointe Race sur Ttle Boubn, Le 
plus étroit du canal est entre cet 
deux pointes , h peu près h ?» lieues 
dans le SSE. de l'acore d'un haut- 
food , dont partie reste à séc , et qui 
, projette 4 milles au large de la 
pointe del'O de l'île d'Aré;ts. Si l'on 
gouverne $ 1. § au SSË , à partir de 
cet endroit on parera louis les dan- 
gers.du Sdc'Poubii. 'Koy-, l'^irtlcle 
ÇraWpp IliTift».'e , n". la, 

' GALITTE, fie sur la côte du 
K d'Afrique dans la Méditerranée. 
A quelque distance de terre il y a 
^^iihiiettrs peiitsUms etTMfeers qui 

-, lui sont contigus, h peu prés au 
^jp^ i Si du joap tt^grs , et au 
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IS l NE 11 lieues de I'ile Tab3rra# 
Ce&t une ile sauvage et déserte ^ 
mais iUe est sur le passage des tais-i 
seaux qui fré(juentent res mprs. 
Elle est droit au S du cap Pulltf 
dans i'ile de Sardaigne , et à peu 
près dans le S i SE et SSE du Tau^ 
reau ; sa longueur n'est q^ue d'une 
demi-lieue de l'E à l'O. 6a pointe 
du N est par 5-i''-ao' IS , et par6<»- 
38' h l'E de Paris. Carte du dép^ 
de la marine. 11 y a deux roches à 
4 ou 5 lieues dans l'O de la Galitte. 
On y uiouille sur la côte du S t|és 
Il l'aliri des vents de N «1^^10.1%:^ 
La pointe de l'E se composé d^une^ 
haute montagne dans la lorme d'un 
pic. Quand on vient dans ce mouiL-« 
lage it faut tenrîirii la pointe 'déi^^^ 
on verra au i<essus de l*eau , trois 
roches qu*on laissera à tribord. On 
trouvera de g à la brasses d'ea»^ 
tout aopr^ On cèMAtrf^» lé ttrrei 
ensttite-4 «ii|«fafiaMâlre par;^ et 9 
brasses , mais ce ne sont que des 
mouillages d occasion, t le principal 
est sbo^ ïa pointe .dl^^^v^Si l'oH 
vient dé i'O , il faut peftpr entrer^ 
la pointe de l'O et une petite île 
({ui en est un peu au large et qu'on 

la isse & tribprd. : iî>«£^ fi!^i« 
on V i en ttdAlS^-^^^ 4itBTcber U 

rade. Le courant porte ordinaire- 
ment à l'E sur la côte de cette ile. 
On est sujet en doublant la pointe de 
l']^ ^ la GaUlle , à recevoir de vio* 
lentes raflâtes capables de déinùier, 
sur-tout quand il vente bon fraia 
du ^ ou du NO ; à ces raffalçt 
•ttccèd«nt« alternativement des ln«r 
tervallcs de calme plat. Nous con- 
seillons dans ce cas de ne faire que 
trCs-peu de voiles pour éviter dea 
avaries dap^ la mfttnre. , 

* GALLAPAGOS . petit Àrcfct. 

pel situé Sous l'équateur , à i ''lO lieue» 
de distance de la côte du Pérou. 
Cet Archipel est asse* p^n conn|a 
et peut-être ;cn selieiià<*nou& ie«b» 
core aux con;eriurPS sur ce qui \^ 
regarde , si le capitaine Varicouvet' 
n'enavoit pas visité quelques île» 
dont il nonsa fait connottre.la aifc 
tuntion. Plusieurs vaisseaux y ont 
rclàc^ii pour se procurer des ra- 

fraicbissemenn 



^tekièséoleiis qu'iU ont okDNiiié 

4» fa fertilité du sol, caroay a.ja* 
jnais établi de calooia. . ^ -, . 

l'ia^i%urs de te» iles ne sont <}iie 
deê roches. Sur quelques unèa on 
iroit un peu de verdure , et rien du 
•oat >àr' certa i nct-tuttét ; unis éatitê 
toutes on trouve de Teau passable 
t^ui se conserve dans les davilé»des 
ruches. Les plus grandes produisent 
de» végétaux, n^y pleut point de- 
puis mai jusqu'en août ; mais les 
brises du lar^e y rafraîchissent l'air 

i'our et nuit. Les chaleurs y «ont en 
onséqneii^ lîioidl ;«jteessites que 
far-touY ailleurs aéiis 1*éqwiteur: 
On y éprouve des orales et de vio- 
lentes tempêtes depuis novembre 
jusqu'en juim lA'fQer* dons lês en- 
virons abonde «i rC^ttins et en tor- 
tues. On trouve aussi sur les îles 
heaucoup de tortues de terre; mais 
«Mes Mt sujettes 1» relâcher , et 
donner des vomissefmens. Les antres 
y sont délicieuses. ÈHes pèsent 
-«iueltjuefois jusqu'à 3oo lirres. . 
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•.X.'es principales îles sont l'Ile 
.'Cliatam et IMle Albemarle. Cette 
dernière est sous l'équateur* L'au- 
tre est un peu plus au S. La petite 
île de Narborough située sur la 
côte de celle d'Albemarle ne méri- 
teroit pas une j^lace dans cet ou- 
trage si Vancoav^ né l'avçit pas 
visitée. Voici les situations qtt'il'a 
vériliées. La pointe Christophe sur- 
montée d'un petit morne dans li 
partie du S de Tile Albemarle, est 
par o*»- ',8'-3o" S, et par 9^0-44' 
à i'O de Paris. Le cap Berkley , 
dans la pnnie du N de cette même 
Ile, est pn ••^'-45'^ N , et par 
a68o-3o'^ h l'E de Greenvirich , ce 
qui fait 95«-5o' ti ro de Paris, 
toujours suivant Vancouver, mais 

;le bnreaa. des longitudes a publié 
|K>sition de cette "pointe par a' N 
et gS^-ôo'-i.V à l'O de Paris! 
Cette pointe n'est pas la plus N. La 
terre* pàroH s'étendre jusque le ira- 
vers de la roche Hudondo située par 
o«»-x5'-.i5'' N , et 6 peu près par 

■ le même «aéridien que le cap Ber- 
kUjr. L'Ile. Cuipcpers 4» plu» au ii. 

IL 



isl par 10-^43' N , et par ^^y^-Sb' 
à VE de Greenwicli. ce qui revient 
à 94«-aa ' à l'O dé Paris. Ces posi- 
tions cadrent avec celles de la Carte 
du dépôt de la marine de Van ti. 
Et sur cette carte la'poîtate du NE 
de l'Ile Chatam , la seconde eii 
grandeur , ést par o<»-47 ' S . et pat 
900-14' à l'Ode Paris. *^ 

Le cap Douglas sur l'île Narbo- 
rough est par - 17' S , çt par 
aW-a^ ' h VE de Greenwich , ce 
qui revient à 93°-5i ' & l'O d« Paiîs» 
èfancouyer. Ce navigateur y a 
observé Ja variation .»<» NE et 
l'tnclinaisoB de la pointeN de PAi- 
guilie a^-W, j^ous ne pouvons 
rien dire sur le mouillage de ces îles* 
Nous n^en trouvons rien dans ift 
voys^ de FniNaoMf'er qui les a vir» 
fiilées. 

GALLASWICR, baie dans le 
j porjt^ de Miilord. Il y a mouillaae 
1 «lire cette baie et ceUede Nuna^e 
depnis 1 6 j usqu'à. 3 buasses^ Le pFus 
prolond est. aïs aMlien dtt eanaU fT^ 
Nakolb. 

I GALLEGO , rivière sur la côte 
de l'E des Patagons. Le cap Beau- 
Temps en fait fa pointe du N. Lat» 
S5i«»-^4oî,ldng. yio-aS' ^ VQ de 
Pans. Bureau des tottgitudeS» Y 
cup Beau-'I emps, * 

GALLEGO (île), la plus au 
rs d un peut groupe que l'èquatcur • 
divise en dcttx»- EUe est dans la 
mer Pacifique 4)ar o^-5o' lat N 
et par io5'>--o' à l'O de Paris! 
Carte du dépôt de la, marine da 

l fflS'O* ^ 

t ^ aÂttëSrffoVtdu Prioc« 
de ) , à la baie d!Hudson Amé- 
rique du Nord, par 58"-47 '-Saf/ 
N , et par 960.27 '.30" à l'O de 
Pans. -Burentt des longitudes. Le 
fort du Prince de Galles est au- 
près du forf Churchil, Korém m 
târticle. ' 

d Oiaili^dans la flMr.dtt.fiud entre 
les lies Pernicieusûs et le Labyrio- 
Sk6 ^ par i5o u lor aâo<»4t>' à 
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ro de Par». Bureau des longi^ 

GALLIN A , pointe turl* ttxt 
N de la Jamaïque. Cesl un 
|>roniontoire très-saillant et qu'on 
reconnoîl facilement. Çf cop est 
double. Il abrite du côté de VO une 
Arande baie au fond de laquelle se 
trouve le port "Marie. 11 y à une 
•autre petite baie auprès de la pointe 
de i'E^ de ce cap. £41e «e nofflme 
• iMÎe SiMmil»Ba. C^esi là qtie se îette 
la rivière Salëe. Il y ^ tnoui liage 
*>rts de la pointe de l'O de ce cap. 
On y est à l'abri des vcnls de S et 
d^ 

. GAtLTONS ( rade des ) , dans 

. la Tamise au dessous de la rade de 
Wool wich. Elle git NE ei SO. Dans 
tout ce uaragc il n'y a qu'u» Mut- 
fond OUI coannence h la partie m» 
férîeure du baoc Warren et se yrc^ 
Jonge le long du rivage de l'E presque 
iusuu'à b pointe. Ce haut-tond Ifa- 
ierse ub tiew de la rivière , et dans 
quelques endroits il n'a aue 4 ou 
5 pieds d'eau. 11 faut tenir rhorluge 
de Woôlwicb par la pointe jusqu'à 
ce qu'on rdérve la maison du Diable 
.^i ro I NO. On aura soin en passant, 
de donner un bon tour à Maggot- 
Jîcss. Il y a mouillage au dessous 
des arbres par ra ou i4 pîcds d*eàtt. 
On en trouve 16 entre la dernière 
«uaiaoD et la crîque. 

■ * i*GALUPbLI,\illetrès-peu- 
p'.éede la Remanie , jadis Clierso- 
nèse de Trace. Eltc est sur la côte 
de l'O du canal des Dardanelleitm 
d.:iroil de Gallipoli. Ce canal est 
l'H ellespont desanciens.C'est lui qui 
réunit la mer de Marmara à l'Ar- 
chipel. Gallipoli a un superbe port 
tr<;quenté par des galères. 11 est si- 
' tué par /,o°-a5 ^-55" N , et par 24<>- 
i-'-iS" à l'E de Paris. Bureau 
4es loPt^itades.W J0 de ao ft a5 
brasses 'd'eau da«s la fade , vis-?i-vis 
Farscn.il. Gallipoli est au N de l'an- 
cien LaBS»p»aqwe que l'on nomme 
\iiuiourd'bui Lassachl on Lepaaki. 
Le détroit est extrèraenicnt rétréci 
N entre le fanal otle petit port Cliarda. 

• Il X t ^frfi^^^^ IQdUfX^ vw-4<< 
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▼is de Gallipoli sur la tftte do 9» 
il ftut y faire attention, aoit qu'on 

entre, soit qu'on sorte, parce qu'elle 
s'étend très au large et quVriie 
très-acorc. Le premier coup de 
plomb donne 3olNraMea»Le aecona 

immcdiatement après, 10, et Ton 
touche aussitôt , «i l'on, ne donne 
pas, vent devant. Il y a ttnft foebt 
sous l'eau i portée de canon du fa- 
nal de Gallipoli ; et s» l'on excepte 
ce danger la côte est saine, lly a iO 
ou II iieues de Gallipoli h ni» de 
Marmara * en donblant le cap Kara» 
Bourga. La terre est basse sur la 
côte d'Asie à l'E de Gallipoli , et il 
y a Ain petit fond dau;> âun voisinage. 
On trouve 4 brasses one portée 
de fueil de terre. Cette terre basse 
se termine 2 lieues dans l'O de 
Gallipoli ù une montagne ronde au 
pied de laquelle il y a quelque* 
arbretavec u^ tour blanche , lon- 
gue , Cl plus ix l'E on découvre 
uue vallée. Koyez Auydos. 

a GALLIPOLI , dans le colfe 
de Turente, sur la côte du N et 
ver» la pointe dn NE de ce golfe* 
Ôest nn port presqu au NO du cap 
^te-Marie , dont il est séparé par 
un intervalle de plus de (> lieues. 
Aumilieti decette distance se trouve 
une basse environnée de récifs. Gal- 
lipoli est par ^g^-S^' N, et par 
ït>o-7' à l'E de Paris. Carte du 
dépôt de ta mdritm. U fant nn 
pilotte ^onr • naviguer dans ce 
parage. 

1 G ALLO , île sur la côte du 
Pérou , au SO de la baie Bonaven- 
lure* Le bureau du dép^ des cartea 
de la marine nous a comnauniqud 

une note dans laquelle cette ile est 
portée par l'^-^-jf N , et 8o°-5o' & 
l'O de Paris. Buache, 

2 G ALLO , ville 5 lieues au S 
d'Ancône en Italie dans le golfe «M 
Venise , par 43*-4i ^ N. et par !»•- 
16' à l'Éde Paria. \J Auteur. 

3 GALLO , cap. C'est la points 
du INO de la baie de Palerme *ur 
la côte de Sicile dans U Méditer* 
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Q4Ll»OP. Cest entre ceUe SIe 
et celle <Ie Georges que ae trouve 

le canal qui conduit à Boston Anns 
rAai.:ri<j^ae du N. 11 faut relever 
un petit moadrin situé au N quel- 
ques degrés £ de Boston et le tenir 
ouvert pnr la pointe de l'E de l'ilc 
JNick's-Maïc, et cela, afin d'é- 
viter kl chaîne de roches qui est à 
VE de l'île Georges. Ou approiïhera 
celte île jusqu'à ce qu*un ne soit 
plus qu'à 5o brasses de la La lise de 
. m roche Noire. I^a partie du SE 
' de l'ile est ^kment famé. Voy, 

WlOKVMàTB.' 

GALLOPER. C'est un hsiac de 

$ahle très-connu des marins qui 
fréquentent les JJuacs. Sa pointe du 
S fst 7 à 8 lieues âa JVE5« E du 
Foreland du N. Il sVnend 7 ou 8 
milles au IN {NE 5» E. On ne 
trouve que 11 ou la pieds d'eau h 
h pAÎHte dn S; mais k l'acore du 
on trouve de 5 a 6 brasses. La 1 

Erofoadeur générale au large de ce 
anc est de 18 et 2M> . brasses au S , 
€t de 17 Ott 18 au N. Sa pointe du 
S est à. 5 lieues dan» le N | NE5<»E 
de la pointe du ^ .du J^aup F^lls. . 

OAI.T.OWAY ( Mult de)'. Cest 

la pointe du SO d'I^rossc. F.He fait 
face à la cote du NE d'Irlande. Le 
porte en cet endroit au SSE 
'vers l'Ile de Man, C'est là qu'il 
rencontie la murée qui vient du S. 
Voyez CARLiNGFOhD. Lc Mtill de 
Galloway est par 54° - 5g' IN , et 
Pfr 7*-ià' à VO de Paris. L'ia- 
teùr. La maKées y sont dcr ic' 
heures. ^ . « 

GALLI ou Du ti>F.nY , pointe sur 
la Ciîne du S d'Irlande. C'est la 

'bdliite de TOde la LaieClonekilly. 
Elle est en même teinp^ celle âe 
l'K de la haie Uossà l'E de Casile-* 
Haven. Cette poiute se projette asscz 

- au large , ce qui i'ornic. des deux 
côtés une baie passablement pro<^ 
fonde. Elle est pur 5i°-i4' N , et 
par àl'O de Paris. i/Au^: 

ieur. > ' 

GALMES,îlcssur lacotedeTO 
• ll^riquc , dans le thcjmiu deô.yawn 1 
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seaux <jui viennent de Pile Cuja. 
C'est entre cette lie et la pointe 
Baluma , au S J^O^que se troutft 
le canal dont tious avons parlé» 
Voy. iSaluma. Les vaisseaux .qui 
viennent mouiller snr cette cotA 
doivent sur-tout s'attacher & la qua* 
lilé du tond qui n'est pas toujours 
net. On doit aussi prendre garde de 
ne pas trop approcncr de terre , de • 
peur de toucher inopinément toc 
quelqties dilogers iocoùius. 

GALWAY, baie très- fameuse 
sur la côte de l'O d'Irlande. L* 
ville de ce nom est au fond de la 
baie, près de l'angle du INE. Cette 
baie est abritée au S par les ilen 
d'Arran , entre IcsqueUes sont l#n 

Cises^ qui conduisent dans la baie- 
oôte du N de la baie, sis 
projette très -loin dans l'O* «n 
moyen de quoi elle est à l^lbri[ 
de tous les vents, excepté de ceux 
de ro. Mais cet inconvénient qsc 
bien racheté par la quantité de p^^ 
tites baies qui se trouvent sur le» 
deux côtés de la grande , tant au 
qu'au S. Ainsi quelque vent qui 
soufHe, iln vaisseau pfeut se loger ea 
toute siVreté dans cette grande baie* 
Voyez AuRAN , GnEOOWT et KiL-i 
K.ENNY. Les marées sont de 3 heure* 
dans ceitebaie. Le port 'sitné devant 
la ville est défendu par un djiteau. 
Le commerce de cette place est ossea 
actif. La ville est par d3*-io' N, et 
par ia»-io^ h PO de Piris. L'Au* 

GAMA (ile de ) , an $ des MaU 

dives , par a" S , et par à 
l'E de Paria. I^^aptiès de Matum* 

vilieCte. ■ ', 

GAMAR, sur îa' côte de PO 
d'Afrique au NNE du cap Vert 7 
ou 8 lieues au 3 du petit Poétèn^ie 
;m N du Sénégal. Toute Celte côte; 
est basse» plate et sablonneuse de- 

OAMAROLE. C'est une tontn 
petite île dans lai-Médi&rtenée.^tf 

peut-être la même rme nous nom«<i 

taons l'iU Piaaayii.i'kdu capi^ncto^.- 

6 * 
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«t au N dtt cap Caribajje. Elle est 
})à«fte et pl»te , à peine la voît-on 
«nHeMttt ae Vtv^ Voyez Po*t 
FlftiNB. Les vaisscLuix qai doubicot 
le cap Bon U laissent au S< 

GAMBîEU ou Port Mattooîi. 
C'est un des i>orts silut^s entre l'en- 
trée de la Héve et i'ile de l'Espé- 
rance ( Hoye ) Mur la côte de la 
'NonvellefiCOMe. l>9 roches Ports- 
Tnoulh «ont toujours dcGouverles , 
et ii y a louvojage des deux côtés. 

Si les vems le pcr m eltenl on gou- 
vernera au INO jusqu'à ce que Vile 
de la Selle resteauSÔ J SX)«in€Hra 
Alint le cap ao SO Mtf le bouiI- 
lage. De petits vaisseaux peuvent 
pas»er au larRe de l'île Matloon , 
entre le Taureau ( .BiiJ/)et k «ôte 



♦ CAMBIE. C'est une grande 
^mièred'Afrique au SEdu cap Vert. 
' Elle a 3 lieues de large à son eui- 
bouchure . et 5o lieues dans nn- 
téricur , vis-à-iri» le comptoir de 
Joar, ette m «ocore un »"ill« jj« 
lar{;e, et une profondeur sutli- 
»an7e pour un vaisseau de 40 canons. 
Le» vaisseaux de i5o tonneaux 
peuvent remonter juaqu'ù Barra- 
.conda à prèi de 170 lieue» de son 
embouchure. On y trouve encore 
4 brasses et \. Le demînr comjpfoir 
qu'on y rencontre est à Faloienda,î»o 
milles au dessous de B^rraronda. 
Le tort James est ii xo lieues en 
dedans de l'embouchure lur nie 
de' James. On remonte la ritière 
. dépuis décembre justiu'en juin. Le 
>ap Sle.-Marie qui l'orme l'entrée 
du S de cette rivière est par i3«-ai 
T^, et i8«-a5' 1*0 de Çyia. 
JBelin. Vile aux Oiseaux qvu for- 
: ihe la pointe du N de Fçntréc est 
mr i3''-34' N ,et par i8''-5oUVO 
■E Paris. Beiin, Le mîHeu de Pcn.- 
" vlMUChure de la rivière est occupe 
■ 'par un banc de sable. Le canal or- 
Sinaire est au JN de ce banc , entre 
lui et nie aux Oiseaitt. On suit à 
>- peu près le gissement de la cote lus- 
• i. qu'à h pointe de Barre et on se 
. tieni.à ittoiùé'tlu «a»»^ enir'eUe 
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et la pOinle Banion* An delà tâ ètf . 
potBiei la rivière eil onrerte. 
Les rirei de ce fleuve sont trés- 

habitées et couvertes de villes. On 
Y achète des esclave», de la poudre 
il'or,de lHvoim>de ladre, et d« 
b gomme. 

La mer ne marne jamais pins de 
a pieds et | ; mais deux jours avant 
et après les pleines et nonvellee 
Innet , la ver dnfcît eoasidérable* 
meut sans ricn ajouter h la marée. 
Quand on approche de la rivière de 
Gambie le tond devient de sable 
vasard. C'est une marque sAre que 
l'on est le travers de rembouchure. 
Au cap Sle.-Marie le fond est cou- 
vert de petite coquilles rouges. 6i 
Ton se trouve trop près de terre f et 

Îrne l'on Temlle gagner de Tean , il 
jut tout de suite gouverner à l'O 
et l'on ne tardera pas à attrapper la 
et même "^à brasses. Quand l*0tt 
vient dn N il ne faut pas approcher 
pins que 10 brasses, iusqu'& ce 
qu'on ait connoissance du cap Sre.* 
Marie ; car toute la côte du N ert 
tellemealacore que de o brasses on 
toucheîmroëdiatemcnt. Près de l'île 
aux Oiseaux il y a 5 brasses ii l'a- 
core de la queue du banc Kougc 
que cette Sle termine au S. De cet 
endroit au faux cap Sle.-Marie on 
compte i5 milles au S i SO. Ce 
faux cap se reconnoil à un bouquet 
d'arbres tièinépais situés à peu près 
4 milles dans 1*£N£ dm véritable 
cap Ste.-Marie. % 

GAMBLES , banc de sable k 
rentrée d'Hartlfpool , entre le Snn- 
derûn4 et l'emboucliupe de- la rt* 
vièré'Tëes. On évite cedençer en 

rangeant d'aussi presque possible 1» 
jetée de llartiepooi. Voy. ce mot* 

GAMBOA , rivière sur la côte 
de ro d'Afrique au 6£ de bierw 
Léone. vaisseaux qui .^reitlcat 
remonter à Roncho peuvent prendre 
un pilote à in\% 8ilb.nAam , 9» k 
Sherboro. 

G AMMON , île dans la De la ware 
Amérique du Nord. Lorsqu'on tient 
celle lie ENE et OSO wee M»- 



G A N 

tlier^klll , cVst une tOMT^fK Mr 

le banc du Guide. 

I GAINDIA. VoyetUoHmk. 

' a GANDIA , sur la côte d'E«- 
^ne dans la Méditerranée ^ au 

NO du cap Saint-Martin et au 
SE de Valence , par 5w"-5' N , 
et par i^-Sy' à i'O de Pari*. Carte 
dadépât dê la manuâ, 

GANDO f mouillage tar b côte 
du SE de la grande Canarie. On y 
est ù l'abri de tous les vents excepte 
du S. On y trouve beaucoup a eau 
tt de nfiralchiasemeat. * 

* GANGA - PATNAM , vAb 

indienne sur la côte de Coroman- 
del y au N du banc d'Arme^on. 
Cette ville est située entre iapomte 
4e Peny et Gnliture près dé l'em- 
bouchure d'une rivière au large de 
tai^uelle il y a un banc de sable 
quil ne faut pas approcher plus 
prèsqueiSbnuies. 

* Gange , une des principalei 
rivières de l'Asie, C'est celle qui 
intéres^ le plus le commerce et la 
aâtigation. Elle se jette h la mer 
par plusieurs embouchures au N 
de Cnatigam et de la côte du même 
nom ; mais ces parages sAnt peu 
fréquentés si l'on excepte Chatigam. 
Vo^et ce mot. Les ponas ou vais- 
seaux de côte sont les seuls qui en 
fastent la navigation intérieure. Le 
cominerce en général se porte à la 
rivière d'Ougly dont Pemboucl.ure 
est située plus à l'E; c'est de celle- 
là seul# dont nous nous occupons. 
Son accès est d'une difûculie qui 
ne permet pas d'en approcher sans 
le secours des pilotes les plus exer- 
cés. Pour éviter les répétitions, tioiis 
indiquons ici seulement les at licles 
danà lesquels oo trouvera quelques 
rensei^nemens sur les positions 
essentielles in connaître et sur les 
.manœuvres à faire pour y aborder, 
''^ôos renvovoDS donc aux articles 

Balassore , Brasses , Pointe des PaU 
miers , Barab(da , Cadjeri . port 
du jDiamant , Fulta , Chanderna«> 
Çore y Cakuta , Sirampour ^ et 
^Chinsura. Nous n'entrons dans au- 
, OUÏS dëtaiU mr ies diverse^ lo^et 
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dans lesquelles les nations Euro- 
péennes entretiennent des tacteurs 

four leur commerce » telles que 
iucknow , .Cassimbazar » Daca , 
Patna , Mouxoudabad , Ougly , 
Uajimohol , et une iniiutté d'autres 
dont b nomenclatvupe est inutile & 
la navigation , puî^ue les vaisseaux 
n*y vont point , et que le produit 
de leurs manufacture:» est apporté 
par les naturels ou par la naviga- 
tion intérieure aux qupu^ prind* 
^aux ctAblissemcnS) qui sont Chan- 
aernagore , aux Français; Calcuta, 
aux Anglois ; Chioiura , aux H0I-. 
landoii ; et wampour aux Dano^tf* 

Les eaux du Gange sont asscx 
basses depuis «vril ïus<[u*en mat , 

mais h cette époque les neiges de 
l'intérieur venant à fondre , occa» 
donnent des crues d^eau jusqu'au 
mois de septembre. Le fleuve dé- 
borde alors ,cl comme le Nil, fer- 
^ tiiise le pajs qui produit des grains 
eu abondance et <|ai en fournit à 
tous les paya adjucens. Les vsns- 
seaux qui se destinent pour cette 
rivière doivent se précautionner de 
cables plus forts que la proportiou. 
Il en f»X de même des ancres > 
nous conseillons d'en avoir toujours 
une couple en réserve , et de por- 
ter les aetix ftucrfs de bossoir & j; 
en sus âe .leur poids ordinaire. 
Nous observerons en outre que les 
cables de caire résistent mieux que 
ceux de cbanviv.y et qa'iine parti- 
cularité bien étrange est que cea 
cables fermentent et brùieiit p^l' 
contact du tiz sec. , \ . , . 

♦ GANJAM , sur la côted'Orixa 
qui borde à l'O la baie de 13encalc. 
Cette place est il 17 lieues dau* l« 
SO de la pa£;odé de Jagrenat , par 
!qo-^ia'-5o" N , et par 82"-58' ù 
l'E de Paris. Bureau des lon^it. 
« La rivière de Ganjara est grande 
• et kkt oommerçante ; les b4ti- 
n mens du pays y entrent. On re^ 
I» connoît cette ville au pavillon 
n anglois qui iiotte sur le fort do 
M Montéréole sinië sur une petito 
<• ëniinence au 6 de la rivière qui 
I » sert de limite au royaume de 
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^» boteonde. On voit aatlS ën ran- 

» géant la côte une pellle pagode 
M située seule sur uuc basse terre 
w jiloyennenient haute , i>bîsëa et 
• asses uDÎe . 3 lieues au NE de 
•» cette pagode p.iroit 1 1 monini^nc 
M de C^rAïKir. Extrait du Neptune 
*» oriental ». 

GAIN LE, sur la côte d«.l'E de 
Iq |kféninsale de • la Corée , entre 

Pînfj-H:iv et le cap Clonar l , par 
!^6'^-55' N ( V Auteur). Celle huit., 
répond à ia7°-a4' à TE de Paris, 
•ur la carte de* m Përouse qui hc 
tiiil point roentioa de G«nk.* ' 

GANNELY ( Grande ). Cesi 
une des Sorlinj^ues. Elle sert de 
marque ainsi que l'ilc (iannick 
jpoui entrer diius Uroad-Sound du 

^ «ôté de i'O. U faut tenir cce deux 
petites lies ouvertes et fermées par 
J'ile de Sainte-Marie ; si l'on sui- 
voit long-temps celle marque le , 
cap au NE I £ I oa arrive roit au 
iniiîea d'un lub^rrinthe de roches , 
mais auparavant ce moment il laut 

^ se hùter de faire un signal pour 
appeler na pilote , car lté marques 
à terre font trèf-difficîîet à con- 
noîirc. 

1 GAÎVNET , roche sur lu côte 
de la ISouvelie Ecosse , Amérique 
du Nord. Elle est à tS millet daas 
le N i NO 3" N de la partie du 
60 de l'île South - Sëal ( Loup 
JVIarin du Sud ) , et 8 milles au 
6 4 60 S« O du ûip Fourché; Il y 
m une batture de roches à 5 milles 
dans rO S de Ganneï , et à 1 1 
milles dans le SO 5°. S du cap 
Fourché. La batture Lurcher en 
«st h 17 milles daBi te NNO. Voy, 
ekw FoDRGBx. ■ -J' ' 

aGAIMNETj poiîte île an SO 

5' O de la pointe lîoisée située sur 
la côte de 1 ilc du IN de la INou- 




sinou eslpariaitcmeni d'accord avec 
Ja CarU4lu4fp6tdÊia marine de 

4»ANNICK>, Ile. F.GaMislt. 
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GANTBY , pointe h \ liewe dani 

l'F.NE de l'ih' Ra>car d .ns le Cat- 
ie<;at. On la laisse à tribord , mais 

lorsque le lenip» est maniahleon y 
;ip|telUî un ptloi»' en hissant un pai»* 
Villon à la tcîf du n)àt de misaine. 
Si la force du temps empêche les 
pilotes de sortir , il faut gouverner 
sur la pointe jusqu'à ce qu'on dé-. 

\ couvre l'île niutt)n ; on prend alors 
sou parti pour paii&er d'un côté Ott 
de l*auti e uc cette île. V>e canaTentm 
la p^ltnte et l'Ile a^ mille de large ^ 
il rst sain des deux ci" tes ; mais le 
canal au I\ de l'ile est le meilleur. 
Il V :i une roche à peu près à l 
mille dans TENE de la pointe , il 
faut la laisser à tribord , (juelquc- 
fois on y trouve une balise flot- 
tante , mais il ne faut pas y compter 
car le mauvais temps remporte sou- 
vent. Tl y a aussi *des roches qui se 
projcltcntau lar^e le travers du châ- 
teau ; elles réirérisseni le passage et 
•ont marquées d'une balise. - ' 

GAN'VE , baie sur. la d^ 'àit 
Labrador au S ;| SE de b oointn 

d'Acier ( Steel ) aupn's cfu cap 
Grimirijj;tou, Elle sVnionce au INO. 
C'e^t une grande buic située par 

* GAR ABUSE , ou plutôt Ca- 
UÀbvsb. C'est 1 > pointe du NO de 
l'ile de t>iidie .nu SSE de Pile de 
Ceri^olte , par 55"-4o' N , ei 21"- 
5o ' à y.È de^Paris. Carte du dépôt 
de la i^iai*&«/Le cap Garahuse etf 
h t'O ^Ë^K%àda. Cesc e^tre lee 
deux que M ti^ouve le golfe de 
Quisiiiio. 

GAHACHINA , pointe sur la 
côte du S de lîi baie de Panama ,côte 
de rO du Mexique. C'est une terre 
assez haute et qui forme la côte die 
l'Ode TVmboucIiure delà rivière 
Sanibo. Elle s'abaisse vers la rivière 
et devient marécageuse. L'embou- 
chure de la rivière est ouverte tu 
N , la côte fuit ensuite au NE jus- 
qu'au golic de Saint-Michel formé 
par la rivière .Sainte-Marie , la ri- 
viéré Congo, et quelquesantretjm , 
y coQiprAumt hi rivière d*Or ^atni 
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ïromm^c h cause de la poudre d*or 
<ju'on y trouve. De cet endroit h la 
pointe Mala, la roule est droit fi 
rO. Cette pointe Mala et rellode 
Garachina forment l'entrée du golfe 
de Panama. La pointe Garachinn 
est ù 7 lieues aans l'O du port 
Pioas , par 7»-2o' N. L'Autâur. 

1 GAUACHICO , rade de l'Ile 
de Tcnérife sur la côte de cette ile 
qui lait face au NO > à l'E de la 
pointe deTeno , et à l'O { SO de 
Loratava, par ?,8'-22'N, et par 
»9'>-7 ' à rO de Paris. Borda. Pour 
niounller sur cette rade il faut lais- 
ser courir à l'O du Lion , rocher 
Mir lequel on a mis une Croix , on 
l'amènera au SE j E ou au SE : on 
fiera alors par le travers de la ville 
dont on découvrira les rues par 
le couvent de St. - Dominique. 
IjC fond y est bon par 3o ou 4o 
brasses , ei l'on relèvera le pic , droit 
par la pointe de l'Ô de la ville. Plus 
près que a5 brasses , le fond est sale 
a l'O du récif Lapani. Cette rade 
est fort dangereuse , on ne doit y 
aborder qu'avec des précautions in- 
linies , et se tenir toujours en ap- 
pareillage pour peu que le temps 

F renne une apparence meuncanie. 
adépcndamment de ce mouillage , 
Garachico poosèJe un petit havre 
danS lequel on ne peut entrer sans 
pilote. L'embouchure de ce havre 
€St marquée par une roche i l'O, 
sur laquelle la mer brise conti- 
ïiuellemeut. Quand ou est en de- 
dans, on mouule par 5 cl 6 brasses, 
on allonge au large deux ancre^ eu 
pattes d'oie , indépendamment d'une 
omarrc que Pon porte sur les ro- 
ches ; à ces précautions on joint 
celle d'une croupière à terre pour 
ne pas éviter , et l'on a grand soin 
«le llottcr les cables pour les em- 
pêcher de se raguer sur le tond. 
On peut fréquenter ce port dans 
l'été. Ce n'est que depuis 1704 ^lu'il 
est accessible , si l'on en croit sir 
Georges Slaunion. Il avoit été au- 
paravant complètement comblé par 
une éruption de volcan. La mer y 
• est si dure du iNO pendant l'hiver , 
4^u'uu€uuc atuarre ne pourroit éu- 
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1er , et si elle résistoit, un yaisseai» 
couleroit A l'ancre. 

1 * GARACHICO , petit îlot 
sur la côte du ISO de Ténérife , 
entre Lorotava et la pointe Teno , 
c'est l'îlot situé près de la rade qui 
fait le sujet de l'arlicle précédent, 

♦ GAI\AJAM , pointe sur la côte 
de l'O d'Afrique à la pointe du S* 
du golfe de Can-Navia , autrement 
de Porto de Geripo , 1 5 lieues dans 
le N de la rivière Campo , par 
46' N , et y^-io' îi TE de Paris. 
Carte du dépcit de la marine , 
ordre de Rouillé , 1750. On rc- 
connoît cette pointe h ses cascades, 
et a l'île de Pan qui en est voisine. 

GARAJOA. C'est la même que 
Garajam. Voyez ce nioL 

GARAK. V, Rahech. 

1 * GARCIA ( Diego ) , île dê 
Ip mer des Indes. Elle est comurisc 
dans l'Arc hipel du NE de l'île de 
France. Elle a été visitée plusieurs 
fois par les navigateurs de cette ile * 
et par ordre ^u gouvernement. 
Cette ile est dans la forme d'un r 
à cheval , tout le milieu est occupé 
par la mer , et la portion de terre 
circulaire qui forme l'île , est très- 
étroite. L'intérieur est rempli dç 
récifs , à peine peut-on y pénétrer. 
Elle est au S du banc découvert jpar 
le S| eaker ea 1765 , et au S des îles 
de i5alomon. Elle lait parue d'un 
petit groupe séparé dans lequel ou 
comprend oïdinairemenl les iles 
Adu et Candu , les Six lies , le* 
Trois Frères, les îles Bourdé , et 
Peros Banhos. Lasonde indique uu 
brassiage moyen entre toutes ces 
iles. La profondeur générale est de 
3o brasses , mais elle varie jusqu'à 
C)0 brasses. L'intervalle qui sépare 
les îles Adu et Candu , de Diego 
Garcia est sans fond , du moins si 
l'on en croit les sondes que l'on .-v 
faites jusqu'à ce jour. Voy, Diicoo- 
Garcia. 

'2. GARCIA (Pes^>uekio DR Don 1;, 
ou Pêcherie de Don Garcii , sur - 
la côte de l'O du i^lexique , iS. 
lieues au SE d'Acapulco ^ ei te. 
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Iteuev ()an$ le NO duport Ekoq^ 
dido ou port Caché. Toute b c6te 
entre Acapulco et Eacendido coq- 

aiste en vallées el eu esplanades , 
mais sans uu sçul purt. Il y a deux 
petitea rocbet auprès de cette pè- 
clierte avec un petit ruisseau d'eau 
<ioure. On y ^"^^ assez ordinjire- 
sneat tics-iranquille , mais quand 
)a mer se goelle de vents d*E , 
«'est alow i|n mauvsAt mouilli^e. 

* OAROAFUt .ÙetiL le pro- 
montoire du NËtte rAfiique. Ccst 

lui qui forme l*enlrée du golfe de 
ia mer Hougc du co^* du 8. C'^t au 
large de ce cap que se trouve Vile 
de 6ocotora et celles* des t^eux 
Frùres , el Abd-El-Curia. « Lors- 
« qu'on vient du S pour entrer dans 
m la mer Aouge, n est d*Usage de 
» traverser depuis. c« cap' ii&|ji^'à 
>» celui d'Aden , eu fai&aut roule 
*» au No 5 ou 4" 0, Le cap Gar- 
41 dafui est eQtre le cap Dorfui et 
4» le cap mont Félix. Ce dernier ei^ 
>» est à O j NO quelques degrés 
>♦ N , 14 ou i5 iieues. Du cap 
9 Dorfui au cap Gardafui le gisse- 
4» ment est au N , et la distance 
«• est de 26 à lieues. Entre les 
4* deux, et précisciiicnt au dedans 
4» du cap Dorfui , il y a uu craud 
% enfdneemeBt ou baie , ensmte'la 
si côte court au NNE jusqu'au cap 
3f> Gardafui. Ses terres sont trOs- 
M élevées et escarpée^ au bord en 
«I falaises blattcl|M <Mhai1yittj^ lett^^ 
w sommet. Elles se inoût^eni ainsi 
»• jusqu'à i lieue au S du cap Gar- 
^ dafui où elles se^ero^i^ent .alors 
;i* cettçe}ttë4i>[il^W4^*^BA^abaisT 
^ noc^Tçjribllf Vjp^ gradins. 

» Le véritable cap est une basse 
« terre escarpée au bord , sa latir. 
j» en coxDDorànt plusieuis obserya- 
» liott; âém$ ' N . «a long. 
♦ est dé 3!|îr«îia' à !*£ , parts. 

'Extfaît if 14 Neptune orientait. 
» Cette c6te est iort acore et ue 

yçitft point de sonde «lèine 1^ ^ de 
i|t iiene du rivage ^. , v^;. - 

. ' • i CAHDE ( banc de) , sur la côte 
<rEs!^ex aux environs de la ppinle 
.de Harwich. Y- G^isTfJt. 
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a « GAKD£ ( cap de ) ^ sur la côte . 
de Barbarie , à VO de la baie dé • 
BnnDe,comprise entre ce c.ip et celui ' 
de Roze. Le cnp de Garde est droit 
îk TE du cap de Fer , et la côte 
entre deux est droite et unie* Le 
port Genoese est eu dedans el an- 
SO du cap de Garde. Ce cap est par 
V-«o' N. et par 5°-5i ' i l'E de 
Paris,. Carte du dépôt de la ina^. 
rine, * 

3 GARDE, cap sur la côte d'A- 
frique se nom aie Garde de lîiscrie. 
Il està rONO du port hanne qui 
fait l'entrée de la baie do TtUMS,: 
y. Port FA»mE. 

GARDENSTON , oetit port de 
marée sur la côte du S du cul-de-» 
sac de Murray à l'O du c;ip Troup. 
La pointe de PO de la baie est Car» ' 

: mée par des falaises hautes et ro« 
cheuses semblables au cap Troup. 

GAIIDINEU , baie près de la 
partie du SE de 111e du raéuM. 
nom sur la côte du Connecticut , 
Aiiiérique du Nord , 6 la pointe do 
VE de l'île Longue. Cette ile esif 
située dans la grande haie comprise 
entre la pointe anx Huitt>es et Ia 

Ç ointe I\iontack au S de Ne>v— 
orck. La longueur de IMle Gar.^ 
dîner est de 5 uii'les du N au S , 
if ttl'iargeur d^uHe deaài-liene. 

GARDNER , montagne au deU 
de'la grosse pointe du cap Howe 
sur la côte du SO de la IxouveUe 
Hollande. Le mouillage doit être 
par 35°-5' S , et n5 -56' h l E de 
t'ays. L'>4u/eur. La poin e Chauve 
doit rester quand on est à l'ancre ^ 
850 du S vers l'E. Variation NO 5«4 
aù^i.^ An sv^rplns toute cette côte est 
si peu connue que la Cartç dçl'an,'^ 
du dépôt de là marine l*a laissée 
en bbi^c , juiKJu'à ce que de uoui 
'y<&^ observations Ini aient dojo>4 
a&icz d'auihenlicité pour ajouter foî 
à ses détails. Nous conseillons aux 
marins de naviguer avec prudence 
dans cen parages, et^ de ne pai^ 
compter sur la précision d'aucune 
des situations que nous indiquerons, 

GARDOUR , pointe du S du» ' 
passage de Muvimi^ss.oa. au S d'ÇlI^ 
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reil sur la côte de France. Le éanal 
gil E ^ SE tout auprès de cette pointe 

2u'il iaut ranger. On court ensuite 
i'£ i NE jusqu'à l'cntrëe deia ri^ 
vièr-e deSeUdre. 

GARINISH , île. II y a hon abri 
ou S de la pointe de l'E. Ceite 

Î ointe tornie le port Sneem dans 
Lenniare tua U cUt du SO 
lande. 

GARMACH , ou Gaimouth. 
Ctsl une crique du détroit de Mur- 
ray à remboucbiire de la rivière 
6pey en Ecosse. Elle n'est fré- 
quentée que par de petites embar» 
cations. 

t3ARNET » près de Plymouih 
sur la côte des Massaohusiets , Amé- 
rique du Nord. On recOBBoit Gar— 

net à ses deux feux. 

GAUNLSli, poimc K. Ballx- 

VORAOAIf. 

i * GARONNE ; rivtèré qui 
prend le nom de Gironde au des- 
sous du Bec d'Ambcz , pointe du 
Confluent de celte rivière avec celle 
dé ia Dordogne , mais Tusage gé- 
H^l commeace ù s'affranchir dé 
cette exactitude géographique » et 
le nom de Garonne à prévalu }us«- 
Ifnf& la mer iceltti de Gironde est à 

Êeine flitle ailionrd'hui. La ville da 
Bordeaux est sur le bord du S de le 
Garonne. V, Bordeaux. L'embou- 
chure de cette rivière se trouve 
près de la toîsr de Cordouan. Voy. 
CoRDOUAN , Blayes et Pauillac. 
Jusqu'à Blayes celte rivière est du 
premier ordre, sa largeur et sa pro- 
fondeur sont considérables. Le Rot 
se fuit ressentir bien au delà de Bor- 
deaux , et devant celte ville la 
inarée marne plus de lo pieds en 
plomb. Il y a plusieurs passes pour 
entrer dans la rivière. La plus 
longue est au N de la tour de Gor- 
.4ouan, la plus courte et la plus 

frolbnde est au S en waoaeai^.la 
ointe d« Grave. Voyez Rotaiî. 
mmédiateinent en dedans de l'en- 
trée se trouve la grande rade du 
Verdon capable de reeofoîiC les plus 
grandes flottes , et dans Ifi^nelle on 
est A i'obri de io«s les Tcpté; 



les marées y sont extrêmement 

violentes. Tout le milieu de la ri^ ;>.> 
vière jusqu'à Blayes est occupé pac 
des bancs de sable , entre lesqueliî^ 
il y a des passa^jes connus des pilotei»^ 
seuls. Le passade ordinaire des vais- 
seaux est au S de ces bancs qu'oa 
laisse à hAbord en entrant , on prOf*'-' 
longe la côte du S de la rivière ^ 
elle est Saine par-tout. Pour la St'^^. 
tuation , t'Oj-ca Cordouan, : . 

a GARONNE . rade près de 
Toulon à i% de. la rade de cet^o^ 
ville'. Elle est abritée par une pointr»^; 
de terre qui se projette au S. ElleTS) 
est détendue parle cbâteaudc Sle. 
Marguerite. Le cap Brun lui resttr 

koSo, • • 

GAROUP£ ( cap de la ) , a > 
au S d'Antibes sur la c6te méridior .' 

nnle de France. 11 y a un feu sur le . ■ 
c:»p auprès duquel il y a bon mouil* 
lage par B brasses fond de sable fin , 
par43°-5o' N, et par 4°-47 ^ à l'E 
de Paris. Carte du dépôt Ul , 
marine de 1737. 

GAROVAY , sur la côte de l'O « 
d'Afrique au NO du qap de Palme 
tout auprès de rembondiitrf de ' 
rivière de Saint-Qément. On ru 
connoît Garovay à une petite mon- 
tagne sur laquelle on voit 7 ou S 
arbres tout-à-fait sur le bord de 1» 
mer. Il y a un petit tlot à 1 lieue 
de terre sur lequel la mer brise avec 
violence. On mouille par ao à ai 
l>rasses h 1 liene de terre : on y re- 
lève les palmiers sur la montagne 
auN|NEouNNE, et la pointe 
escarpée au N i NE. Dans le SE do 
Garovay à près de 3 lieues , il y 
un grand reciC situé & peu près 11 1 
lieue \ du cap dePulme. V6y,QkY 
DE Palme. ' *' 

GARRON , cap. Cesl la poini 
du N de la baie Stone-Haven. U 

}r a quelques roches desiuis cb 
'eau à ^ encablure de teric 
cette pomte à Greg^-Ness , on 
compte 3 lieues et un sixième 4 
peu près au.N£. La côte se com- 
pose de roches hautes f et hachées 
4M ii| Fii^FSut iopt a«eni AU pied. 
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C!rarg*Marroii en «st un ptsim S 

â I encablure de terre. 

\2^1»AUSAY , une des Orcades au 
Il èt PEcoMe et de la baie Rîrii- 
froll oa Moonoa. Il y a entre Jeux 
plusieurs roches sous Tcau. 11 faut 
prendre un pilote pour le|>lu6 ié^er 
>aioufeflunt. - 

K «GARSHOOfT, 9 lieneemiNE 

. 5^ E de Co«lin sur la côte de Po- 
inéranie au S de la IViltique , et 
tour auprè» du llusen-Wolde sur 
la rifiôreWipper. La pointe Gars- 
lioot't forme l'entrée de l*0 de la 
liritTc Stople, Cette rivière est droit 
au 5 de l'ilc d'Oebnd. De cet en- 
droit jusqu'à la pointe Roschouet 
•n Uyghooft il n'y a pas de mooiU 
lagc propre 6 de gros vaisseaux. 
La pointe Garshoofi est à iS lieues 
^sfENEdeColberg. , 
I^ARWÎCR , daiks^l'ile deltfan. 
fTeit une crique ^iu,4^end du 
port de Douglas. 

GAvSRLN , banc. C'est entre lui 
et le^ brisant de la fabrique de 
Murtin ( MaHinfi-Iadustry ) que 
* te trouTe le canal du Sud pour en- 
trer dans Port-Royal , Caroline du 
Sud. On trouve l'i Piedâ d'eau dans 
ce ORDal ; dans sa plus grande lar- 
^r?ir il s'étend jusqu'à 8 înlUes de 
i'iie Hilton's-Head. Il y a passage 
pir 5 brasses en coiojani le banc. 

- GASP£, baie dans le golfe de 
Saint-Laurent an S du cap des Ro- 
siers , dans le IN Ë de la baie des 
Chaleurs , et dans leSO de b pointe 
>du SO d'Anticosiri. L'île Percée est 
au 8 de i'ent'r^ de cette baie ^ et 
.uu peu au N du cap du Dcsespoir- 
EUe fait l'entrée (ie lu baie des 
>Iorues. Les. approches de cette 
côte se reconnoissent & une mon- 
' tagne plate que l'on appelle Table 
de Roland. I^'entrée de in baie 
'Ga^pé est entre i'ile Plate et le Foril- 
'lon , on y trouve 3o brnfses d'eau ; ce 
^lirassbge didiinne graduellement h 
mesure qu'on entre. L'ile Watc res- 
semble il un pan de vieille mu- 
raille ) et l'ile Percée qui lui reste 
au S 9 lieues, est en effet percée 

jd'ti«e, espèce 4'ei«he eoMlM^ielie 
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les chal6upes peuvent passer. L«« 
baie Gsspc est une des meilleure»» 
et des plus sûres de tout le Canada» 
L'air y esrpur , on y dpeouve moine* 
de brume qu'ailleurs , et le poissor» 
y abonde. Elle est par 48**-4'7 '-So" 
iS , et par '-5o" à l'O de 

Parie, bureau dês longitudes. ^ . 

lGAT(Ei8T), ou CANiL 

l'Est , a peu prés dans l'ONO de 
l'île Walehcrca , entre le banc 
Caloo et celui de Qucrns. On n'y" 
trouve qoe ^ b brassei^ dTean^ 
Pour faire ce canal , il faut amener 
la chapelle de l'O par la jetée la^ 

Élus IS de l'ile Walchcren qu'il cs& 
icile de reoonnottre. ^ : / . ^ 

GATE (cap de). C'est le cajf 

du SE d'Esp;)f^ne dans la Méditer- 
ranée. 11 est à peu près au IV dir 
cap Trés-Forcus , et c'est lui qui 
fait la pointe de TE de la baie d'Al- 
mcrie , il est tni SO du cap de Pales 
et de Carlhagùne , et à l'K { NE de; 
Gibraltar, par 3(3 -44' JN , et par. 
4»-5y .i«' i ro de Paris.. #tt^ 
rcait d s longitudes. Il y a unes, 
roche au 8 du cap de Gale et 
mouillage dans toutes les cri^ea 
à l'E du cap, ainsi qtie dans la i>ai|9- 
d'Aluierie. On trouve 5 et 7 brassée 
;mi j»iril (II' I l ri'* :!,' ituée au S dlL 
cjp. On (iccouvre plusieurs touFf 
de gardé sur lejoQ^te en allant à i'O^ 

GATE-HoLlI . petite île très-;, 
près de terre ^ an .rond'd^nne Mm- 

dans laquelle il y a peu d'eau ^ 
emre la baie St*-B^ride et ia pointe 
de ro do havre de Milfbrd. On 
nomme eêtleinie OmeM Deale. La^ 
côte est dangereuse et malsaine , it 
sufiit de ISodiquer , car elle est peu 
fréquentée et ne mérite pas de- 
l'être , rien ne peut y attitfèr le»^ 
navigateurs. L'ile Mildan et l'île 
Scaline sont au larg« de la pointe-- 
du IVO de celte île , et celle d# 
StocUMin» en est k l'OSOv -iw ^ 

GATH. C'est une des p^itëfe. 

îles Bermîides dans l'Atlantique du . 
Nord. Elle est au SO de la petite 
île d'Irlande , dont la pointe du. 
large est réunie & la pointe d'Es-^ 
pa(j;É» pèr'ttM ISfaa&iie de rtklieitk 
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^éîés pilote» seuls peuvent pnsser, 
pour ni 1er au SO dana le GraiMi. 

Sound. 

. GA IO. VoY. Agatan ♦ c'est le 
néme. Cet endroit se n^iœ aussi 
^aetqiiefota Agaton., '., ,^ 

GATTE ( cap de ). C'est la pointe 
h plus S de l'île de Çliipre. Celte 
pointe est exlrèmeuient détachée 
de terre » et «^avance tellement en 
mer qo^elleest aiaez remarquable 
pour qu'on n'en dise rien de plus. 
Lat. JN 34°-3i' , long, So^-ASU 
!■£ de Paru. Carte da dépôt de la 

GATTE-VHJ.E. C'est un vil- 
lage de IN'orvuandie qui donne son 
nom ù une peme poime située ù i 
lieue' éam le N de la ville de 
Barfleur. C'est une pointe bas^e et 
pierreuse , elle se prolonge à la uicr 
de maniùre .'i ce que par son som- 
inet on app« rroit le clocher de là 
paroilie. C'<?st sur cette petite 
pointe qu'est placé le feu de Bar- 
llbur, par ^°-4i'-45'' N , cl par 
3o_36^5d#-f^îfd dfe Wrî». Bureau 
des lo/^eifftdes* .La tour eu est 
élt'vée de nianîèré ii la mettre à 
l'abri des brisans. Cet édilice , 
ainsi que la baie qui Te supporte 
fP|t,jipî«|î|niW C'est de çêlte pie/rre 
quewi^oaiçjo^ toute la cote. 

♦GAUT ( pointe de Si-. ) , dans 
Ja bnie de Cancale au S de Gran- 
vilie , le travers du banc d'Isabelle. 
Cèlte pointe me ti«Uve de place îct 
<|ue pour la nomendatst^ ^ • 

GAVAUEA , cap sur Ta côte du 
Kailitschatka dans le S quelque de- 
grés Ë de la baie d'Avat&cha. L» 
çùte forme entre ces' deux endroits 
une chaîne de falaise rocbeuses , 
Hautes et hacbces. Le cap Gavarea 
est par 62°-^' ]N , et par i5D<>-îi8' 
à l'E de Paris. La Perouse, 

i ' * GAViLLE , grosse reche «on- 
•ttf{në à l'ile de (.«'/.embre près de 
l'tr.irée de St.-Malo. Celte cbaine 
tic roches se prolonge depuis l'ile 
>Cézeail)re jusqu'à lu pierre du Jar- 
din sur laquelle il y n une balise , 
,ct q^^i.bQrdele ^nti duKOc^nde 




GAY ' tSu 

Porte en entrant à Saint -Malo.> , 
Nous avons déjà dit à l'article Bu-., 
ît Bé qu'»l i'alloit relever le . 
'de Paraniëpar la Hoouette,- 
" qu'on ait dépassé la ba— ■ 
urnln pour le canal de la 
Porte. Voyez la. Ga^inob . 

* GAVRE ( pointe deT^Wi ^tln 

Port Louis qui fait l'enlrée de- 
l'Orient sur la cote de Rretaj^ne. La 
pointe de Gavre iaii l'entrée d'une. 

f;runde haie pleine de vase , dnnsi ' 
aquelle il ne peut entrer que des 
bateaux de pêciie quand la mer est 
haute. La presqu'île de Gavre se 
termine au S à la pointe St.'GildaSM^:§> 
au large de laquelle est la Bastresse^ 
roche sur laquelle il ne reste que , " 
3 pieds d'eau de busse mer , elle 
est entre deux, bancs de rochea 
dont le plus N est marqué d'une . 
bouée , droit au NE l E de basse 
Por^^ic située sur la côte de rile 
de dVix. V. PonT Louis. 

GAWEN (Saint-) , pr<is d'une 

r ointe sur la côte de Galles , 4 
ieues à l'O de l'île de Caldy , c'esi - 

la terre la plus S de tout le pays de 
Galles. On lu nomme queiqucloia 
la pointe Blanoiiej celle de Saint* *^ 

Patrick qu'on nomme aussi Lcnuy 
en est à peu près à une lieue dans 
1*0. TOJ^ . GuMEN elGovEN. 

GAYARA, C'est la même pointe 
que celle de Garajain. 'Voyez ce 
mot ' . 

GAY-HEAD. C'est la pointe de 
l'O de l'ile Martha's-Vinevard sur 
la côte de l'Amérique - du .Nord ^ 
au SSE de In baie DuiiaVds et' atf 
S de la péninsule de Barnstaple,, 
par 41"-^*'' N , et par 7 î°-'i9' à 
l'O de Paris. Carte à grand point 
du dcpot de la mqrine, orduv dê 
SarUnè: 

GATNERS, roche sur b côte 
du S d'Irlande , \ mille au N devin 
ointe Uelwick. Elle a deux enca- 
blures de i'£ à l'O , et recouvre de, 
1 pieds dfean aux marées . ordi^ 
, naires. Poflt' l'cviier du côlé du N, 
ii i'ant vm^. W c^Ma^ de i'ahbaye 
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de Dungarvon au IS | NO , ou 
Tabbayc par h pointe la plus hauie 
d'uue luonia^^ne située à a milles 
dans le N ^ NO de Oungarvoi 
^fia il sufUra de donner 
pointe Helwirk un tourëgal ai 
tiers de la distance coinprisel 
cette pointe et b roche Gnrnckape. 

GEANTS ( ponte det). Cette 

|K>inte se nomme aussi Jaquete , 
elle termine le Gururat , vers le 
ISO , et fait l'entrée du SO du 
golfe de Cutch. Voy, Jaqubtb. 

«GEBEUTOR , lie de la mer 

Bouge située le trayers de Daha- 
luk à rO , et de la baie de Loheia 
4 TE. La situation de Gebel-Tor 
cet très - importâiite à tavotr , 
puis(ju*on est forcé d'en prendre 
connoiâsance quand on navigue dans 
la mer l\ou°e. On la recoanoil è 
la montagne qui forme la pointe du 
S. Cette montagne renferme un 
volcan dont le cratère fume dflfere. 
La pointe du NO est sale ne 
faut pas rapprocher. Letit. de cette 
pointe 1 5»-37 f N , lonf if. Sû*-ftt ' à 
TE de Paris. KosilL ^ 

♦ GEBEL-ZEGHIR , île trian- 

Sulaire que Ton apperçoit de Moka 
ans les beaux temps , et 4 de 
laquelle il faut passer quand OB veut 
pénétrer dans la mer Rouge ; on se 
donnera bien de sarde de chercher 
ft eu paeaer à 1*0 à cause des dan- 
gers sans nombre qui rempliisent ce 
porage. L*ile est saine , on peut la 
ranger. Lat. de la pointe du N là^- 
5^ N , long. 4o»-io' ^ VE de Paris. 
MosilL 

i *GEDAN, ile dans la mer 
Bouge au N de Gebel-Tor, au 
SSE de nie Kanson , au SO de 
Ghesan et dani le NO de Doo- 
jhaarab ; Tîle Gedan est environnée 
d'une multitude d'îles; et dans le 
SO il y a un banc de sable noir 
eur lequd:,oii 'fera bien de ne pas 
knouiller. Ija tenue y est mauvaisé, 
on trouve de 5 à brasses d'eau 
fond de sable noir sur tout ce 
banc /excepté vert la pointe du 
SE où il n*Y a qu'une brasse |. La 
foimc diiN de (Muàm par 
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N , et 39M6^ i i% dePttri^ 

Rosili. 

î"* GEDAN , mouillage sur la 
côte de Tehama au N du cap Ibra- 
him , sur la c6te d'Arabie dans la 
mer Bouge. Gedan n'est composé 
que de quelques maisons autour 
d'une mosquée , son mouillage est 
entre des bancs de sable envirunuéâ 
de réâh» La ville est par ao^^ft' 
N , et par SyMS' à 1^ de Paris. 
Rosili, 

* GEDDA , ou GiDDAV , ville 

située prés de la Mecque sur la 
rôtede l'Arabie dans la mer Bouge. 
OeM dans ce port qu'abordent toua 
les pèlerins qui viennent annuelle- 
ment de» Indes à la Mecque. Le» 
chrétiens n'y sont pus souflerts , ou 
du moins n'y sont vus qu'avec peine. 
Il y a une rade en dedans de beaur- 
coup de récifs qui s'étendent très 
au farge, et au milieu desquels oa 
ne peut guère pussser sans pilote. 
La ville de Gedda est par a i "-aS ' N , 
etperV^^'K de Paris. Jtori2f, 

I * GtER» cap sur la c&m 
d'Afrique royaume de Maroc » an 
NE des Canaries , et au S quelques 
degrés O de l'ile Mogador , en de- 
dans de ce cap et au SE est la vîil* 



de Sainte-Croix près de l'emi 
chure de la rivière de Su%e. Ce cap 
est remarquable , et quand on vient 
du N , il paroit plus Msaue bi terre 
de l'iaténenr. teite sVbaisse au 
S , et cependant on peut encore la 
voir de 3, ou 4 L On ne doit point 
l'approcher de ttop près f cepen- 
dant M. de Borda n en étoil qu'.i 
I lieue} lorsqu'il l*a relevée sur la 
frégate ia Éoussole. Quand ou 
veut atler à Ste.-Croix , il faut ran- 
ger la côte de très-près jusque de* 
vant le château , car si les vents 
venoient à souffler du N , <m s'af- 
faleroit sans pouvoir rattraper la 
côte. D'après les dessine de M. dn 
Borda , le cap paroit se terminer 
h une pointe basse qui se prolonge 
au pied d'une haute terre spus la 
formedunexihin marsouin. Lecap 
deG^tnperSoP-âli' li^eii^ 



ta*-ia^ h l'O de Paritr BiuwM 

des lont^itudes. 

1 GÉER , roche \ mille au S de 
la jetée de Penzatice près de L<aii<lV 
Efld , au fond de la baie Moont. 
Cette roche couvre à a heures de 
flot ; elle exige par conséquent 
d'être veillée uvec soin de uier 
haine. 

5 GÈER , banc sur la côte de 
iPlandres. C'est le plus près de ten e 
entre INiêupori et Oslende , en de- 
dans duquel il ^ a un canal dans 
lequel on nouveS, 9 et 10 brasses 
d'eau , au large on trouve le banc 
Boornland ou Laland. Entre ces 
deux bancs il y a encore un canal 
4aai lequel «■ trouve -8 à ^ braiaei. 

GSEST , banc de sable eor la 

,r ùte de Hol lande . D e p ni s ce banc j a s- 
qii'à la pointe du Heldef , il s'étend 
une queue que l'on évite en ran- 
geant le Heldcr , et en kisaont à 
bâbord la bouée du banc. Lorsqu'on 
s passé le Helder , on peut si l'on 
veut cingler au NE , ou si l'on 
niuie mieux , prolonger IMIe du 
Tcxel par 7 et 8 brasses pour se 
rendre à la rade du cap Vràder* * 

. G£NAt\EA , golfe sur llle de 

Corse au N du raont Rosa. Ce 
golfe ressemble beaucoup quant au 
• niouillaee à celui d'Ajaccio , mus 
il faui éviter qnelanea rochers si- 
tués ix I lieue au large. Ces dan- 
l^ers sont à peu prés in lieues du 
' mont RcMa vers la baie d'^bm. 

. OÈNERAL y port , pré» «le Co- 
piapo sur la côte du Cbili. Le lond 
est net et le mouillage bon sur toute 
cette côte entre le port Général et 
Côpiapo. Il y a une petite Ile situde 
à 1 embouchure de la bùe dn port 
Général ipi'elle abrite en rompant 
le trait du vent de £NO qui souille 
ravec violence sur cette côte. La rade 
est bonne mais il n'y a f>ointd*eau , 
inconvénient c^ue Ton éprouve dans 
beaucoup d'autres bons ports de 
^ celte cûte- 

GÉNES,8ur la côte de la Mé- 
4Herninde en Italie , par 44°-a5' 
Xll> et.por 6»-38' 4 rjL. de Paris. 
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Bureau des lons^itudes. Elle s'é- 
lève sur le bord de la loer , en 
amphithéâtre , et il y a J^eu suf 
le rivage à une des poHRs de la 
ville. Le port est grand et profond 
mais il est ouvert aux vents dru S • 
et d'O , inconvénient auquel on n'a 
pu remédier en bâtissant un môle 
des deux côtés de l'entrée. On a 
bùti un nouveau môle tout auprès 
du fanal ; c'est sur la tour du fei» 
que l'on signale les vaisseaux qui 
se font voir dans les environs. 

Pour entrer dans le port , il faut se 
tenir à moitié canal entre lu pointe 
de rO du môle et le fanal. On ob-r 
servera oue la pointe sur laquelle 
est bâti le phare est sale , et quM 
faut lui donner du tour ; du reste 
l'entrée est belle et profonde , et 
quand on est en dedans on amarre 
à quatre amarres , deux au large et 
deux à terre. I^e vent du levant si 
dangereux sur toute cette côte , ne 
produit aucun événement fâcheux 
au SE dé Gènes. 

GENEST ( St.- ) , tour sur la 
côte méridionale de France , par 
4^o_Mf-io" N ,et,para°-i9' àrP 
de Paris. Bureaa des iongUudef, 
♦ * GENTE-HERMOSA ( Belle 
Nation) , île de la mer du Sud dont 
les habitans sont , dil>on ^ d'une 
grande beauté. On a dit qu'elle 
< avoit été découverte en 160S , par 
* Quiros , et qu'elle éloil située par 
i3° S et i57" à l'Ode Paris. , Dis- 
cours préliminaire du Voyage de 
BougawvUle , mais connue nous 
ne voyons sur la Carte du dépôt 
de la marine , rien qui puisse ré- 
pondre à cette situation ; nous 
croyons qu'il y a erreur de position 
et que cette île n'existe pas ou 
qu'elle est connue aujourd'luii sous 
un autre nom, et qu'elle tait partie 
d'un des Archipels voisins delà 
position que Quiros lui donne. 

I GEORGES (St.-). C'est une 
des deux petites îles situées à l'en- 
trée de la rade de Mozambique sur 
lecftte de I -E d'Afrique. On le»laisse 
à b&bord en entrant, il faut s'en- 
Ireteàir par 5 ou 6 br<9jiies , et 
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-prendre garJe aux ^caeils du Ca- 
«vcsara i'oa verra bri»er. Voyez 

4 , Archipel dn roi 

liOfeorges sur la côle du INO de 
- incribuc. Du peut le chercher par 
ies 58" de lat. iN. Vancouyer. 

3 GEOKGES ( baie de ) , en de- 
.^silans de la pointe la plus O det Iles 

Bermudes ( Atlunti(|ue du ^ord ). 
Elle est située dans la partie du SO 
de ce ^u'on nouiuic Grcat-Sound 
«B dedans de quelques îles qui se 

S rejettent à VE de terre. La pointe 
c CCS îles est environnée d*un rc- 
' -cil:', et ijuoique la baie offre un. 
bon abn, cependant il n*est pas 
prudent de l'aj^proclier sans pilote, 
n'importe de quel côte des ilcs ^ car 
elles paraissent en grande partie 
' réunies par une chaîne de rochers. 

4 GEORGES ( baîe de Saint- ) , 
près de la pointe vlu SE de la 
Nouvello Irlande . île biiin'e dans 
rOccau Pjriiiuue du 6, uu IN de la 
Nouvelle Hollande et h VE de la 
IMouvelle Guinée. La variation y 
est de fj"-?--»^ INF. \a' «::ip vSaint- 

- Georges la tcrinim: uu Voytfz 

ti; 10. ^ 

5 GEOnGES ( Saint- ) , baie , 

se nouiuie ausai la Grande Baie dans 
l'ilc Saint-INicoIas , une des îles du 
eau Vert. C'est le seul endroit de 
l'ile où Von puisse trouver des ra- 
fraîchissemens , mais il n'y a pas 
d'eau. On rcrotinfît la haie à une 
niontague en pain de sacre » et à 
un mût de pavillon sîtné sur b 
montagne qni dominé la baie. Le 
■ mouifla^e est asse?- Iton par '■ firasscs 
' tout auprc-s de terre. Le fond est 
semé de roches plus loin par ç) et 

10 fjrasses. L'n haut-fond se pro- 
jette au SOIS de la pointe de TE 
de la haie ; il v a de 1 eau dessus , 
)uais moins qu'en dedans. On aura 
soin de n'en lias mouiller trop prés, 

11 faut donner deux encablures de 
four à In puintc de l'E , et ne pas 
l'approrlur (dus que G brasses. La 
baie de Saint-Geoi ges est à 4 lieues 
(\ \ui le NF. de la pointe du SO de 

l'ik. (juaad oa.est au moulage. il 
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faut relever iVnibarcadère h é^nx 
encablures dans le INO du rompu» , 
le Pfti» de Sucre au ME^E^ct le 
mât de pavilloo au ?(0 i N . 

6 GEORGES, baie dans la ri- 
vière de Sterra-l^éone. On la nom- 
moit ci-devant la Baie des Fran- 
çais. Ou j nouille OTdtnairomeàt 
ponrfiiirede l*eau h b Cascade. 

7 * GEORGES ( baie de Sain r- ) , 
au N du cap de Rayr , h la pointe 
du 60 de l'ile de" '1 erre-Neuvi». 
Cette immense boio est comprise 
entre le cap SaiM-Geor^es et le rap 
Ancuille. File se terrame dans le 
fond au havre de Saint-Georgea. 
VoyûB cet mon h leor anieb. Lu 
brassiage y est profbud ; il neparok 
pas qu'il y ail auruti danger à 
craindre tant sur la cùte qu'au où— 
lieu. Celle* baie est ouverte au S0 
et à rO , et sans abri contre le» 
vents de relte partie. Voy. IS**. là. 

8 GEOKGES ( Saint- ), canal. 
C'est cette porlie de la mer qui sé- 
pare l'Irlande de l'Augbierre. Il 
commence aux Sorlingues et c.o»- 
tinue duis le IN jusqu'à ce qu'il 
prenne le noui de uier d'Irlund^ 
On le nomme quelquefois MancM 
de Saint - Georges. Il se divise eti 
deux branches , dont l'une s'enfonCe 
à l'E danj! les terre»; et prend le nom 
do Manche de Bristol , irille com-> 
nicrrante qui termine ce golfe daae' 
VE. Vdret les articles Cariing— 
For.D^ Sonl.ijjour.8 , cap Ci.Éar , 
i.'Rl nE Mak , et V Introduction 
uoer ce qui coucerne les i naré^ àm 
«anal St.-Geori:es. - - 

V) GFOlUiFS r Si.int- ) , canni 
sur la t i'lc du >"0 de la INouvolle 
Irlande dans la uicr du Sud. Il s'é- 
tend non seulement depuis le cap 
Geori;es jusqu'au cap niron , mais 
encore la lienes plii> loin jusqu'au. 
P'oreland de la Uciue Cliariotie. U 
se pi'olou^e ensuite 8 Ifeufes jusqu'il 
l'ile Portland , ce qui cgpiprend um 
espace d'environ loo lieues. 11 pa- 
reil que dans quelques endroits de 
ce canal , b voittinage de ferre 
affecte l'aiguille aimantée , car 
f arlatioa ê j trouve bica m xlesipi|ft 
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4t 5» NE ; M. à*Bntvecasteau» a 
découvert que ce canal n'avoil que 
' lo ou 12 lieues de largeur à l'ex- 
fr^tmité du -S t quoique le capitaine 
Carteret , trompé par le temps gras 
et couvert , ait supposé que celte 
largeur étoit du double. Les cou- 
Tant) y filtfnt à peu prèi^trois noBods 
àfheure. 

lo GEORGES ( Saint- ) , cap. 
C'est la pointe du SE de la Nou- 
velle Irlaude dans la mer du Sud. 
Le cap est par 4*'-55 '-3o'' S , et par 
iSo"-48^45" à TE de Paris. Bu- 
reau des longitudes. Oa compte 
de ce cap à celui de Bii'oa 80 L en 
•ttivant la côte du SO de la Non-^ 
vellc Irhiade. Le cap St. -George* 
n'est qu'à i lieue ^ d'une grosse 
pointe qui s'avance j lieue nu hrge 
<t en dedans de laquelle il y a un 
l>on mouillage. Il y a une^etlte iU 
«u large du cap Saint'Georgeâ. 

; II GEORGES. Cap sur la côte 
du PcTou y 20 lieues au ]NNË de la 
rivière Salée , baie de Notre-Dame 
jror 040-30' bt. S. IJ Auteur, Cette 
position répond au port de Juacal^ 
par7aO-5'j' h l'O ae Paris , sur la 
M:arte du dcpôt de i<t marine de 
Vmi 6. Vo^ck VAppgnitix» U terre 
<^ ce cap est nioiirueuse , et on 
^peftt moiirller dessous par ^5 brasses 
pâKailemem & Tabri. Tous lés dan-'' 
'^éri^^wnt ji la. vnè. Le mÀiillage 
est an S d'une roche située à t mille 
de terre. Ue cet endroit au cap 
.iMori enna il j a i5 lieues , et entre ^ 
fletNdeox il y a une grande baie 
^aas laquelle il faut bien se donner 
i-de garde d'entrer à cause des vents 
de SO qui y donnent en plein y et 
^ qui y font grossir la mer au point 
•i|i|tte l'on auroit de la peine h en 
*eortir. On peut de beau temps voir 
le cap Morreana , depuis les uion- 
*^ tagnes situées sa dessus U baie 
^ ide Notre'>Dame. 

la GEORGES ( cap St.- ). C'est 
. la pointe du N de la baie Saint- 
Oeor^ sur la côte , et À la pointe 
diu SO de rUe de Terre-Neure. 
, La variation y est de ao" NO , lat. 
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h VO àe Paris. Bureau des UHtg^ 

gîtucLes, ' ■ -j 

15 GEORGES , cap dans la 
Géorgie du*' Sud ,^ Atlantique dit, 
Sud , à peu près ji TE de bTerrei' 
des Etats près le cap Horn', par 
54°--i 7 ' S . et par 33"-5a ' 4 i*0 de ' 
Paris, Cook, V t. ' ViP'"^-; ' . 

14 GEORGES ( cap ) , sur la 
côte E de la Nouvelle Hollande , 
mer du Sud par le travers du Co- 
lombier f lattt. S 35<>-4' j longjiu 
1480-3»' à 1*E à» Paris. VMtB dm 
dep^ide la marinàdû Paii & ? 

i5* GEORGES, can. C'est feC. 
pointe du SE de l'île Kerguclcm " 
dans l'Océan Ântarctiiiue ; Cook l'a . 
ttommde l'Ile de la Dé«olatioii. 
cap est par 49"-54 '-^o*^ S , et p »r 
67<'-lîa' à lEdeViixiK Btireaudcf 
longitudes» 

16 GEORGES (St.- ) , capittk 
de rile'd« la Grenade aux Aniilles» 

17 * GEORGES (Sr.-) , ouSt.- 
Georoes d'Arbre , île de l'Archipiil 
à l'entrée du, solfe de Corinthe « 
entre le cap lli&la et Tîle dé Zce. 
II n'y a ni port , m rade sur celte 
ile , et ù peine trourft^t-oa le^load 
tout autour, 

18 * GEORGES (détroit du roi). 
C'est le détroit de NooCka ^ août 

qu*U a reçu des naturels , et qui 
prévaut sur celui qu'ont voulu lui 
donner quelaues rédacteijirs de 
voyages angloia. Véy» Noovka. 

iQ GEORGES ( St.- ) -, entrée 

de rivière sur la c6le du JN de l'île 
St. ~ Christophe aux Antilles. Elle 
est en dedans d'un banc de réci£s 
entre Chrftt - Chavch , «t Joba- 
Church. ^ 

10 GEORGFS f St.- ) , fort St.- 
Georges de l^ijMÉPe sur la côte de 
, VO de l'Afric^^Hket sur une petite 
crique de la ntÊÊn Benfâ. Le fort ^ 
Saint-Ja^o est h IHEl de celui de 
Saint - Georges. C'est hii qui dé- 
fend la rade sur laquelle on mouille 
par 8 brasses bonfond^ à tnie vli- 
cablnre I- de terre. La OMne est à 
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à a lieues oo quelque chose de plus 
dans le HE de GommencU) « et 7 
lieuet dttts i'OSO d'Anainabo , 

10 lieues dans !e NE de Sama, St.- 
iveorses de la Miae est par 

JS , et par a^-Sô' à VO de Paris. 

^ ai * GEpRGES^ ( fort Salut- ). 
une dledelle fitvëe tnr b cète 

de Coromandel près de la ville 
de Madr.'is par li^-Â^-b^" N, et 

^ jS'-tJ'-Zp" ^ l'E de Paris. Bureau 
'des longitudes. Cette citadeHe est 
la capitale des Aoglois sur toute 

*^ette côte. Il s'y fait «n grand 

•commerce et sa rade est très-fré" 
quentée , mifb le fond €tt^ cit lele 
par la quantité d'ancrM qui s'y sont 
^jerdues , et de carcasses qui y ont 

'coulé. Vers le N , le fond est un 
|ica plus net » nom eiMueUloBi de 
jnoiuller Aç préférence par-tout où 
Ton pourra relever le pavillon h 
quelques degrés de VO vers le 8 ; 
on peut cependant trouver un assez 
l»on lbndtout>à-f«itanSde la rade, 
mais comme jadis on vouloir tou- 
jours mouiller £ et O du pavillon , 
'c'est dans cette direction qu'il est 
le plus dangereux de jeter l'ancre 
ouiourd'liui. Le débarquement est 
dilfîriie sur toute celte côte à cause 
d'une Lai re &ur laquelle les bateaux 

'européens ne peuvent passer. Cette 
barre e^t plus forte à Madras que 
dans beaucoup d'autres endroits de 
la cùle. On se sert pour aborder h 
terre d'embarcations du pays que 
l'on nomme Chclingues. Ce sont 
des bateaux plats dont les bordages 
«ont cousus au lieu d'être cloués. 

«,11 en est de même dt tonti^ kcôte. 

• Os bateaux chavircHtiIIQepipdant 
quelquefois sur la barre , en <;on- 

. aequence toutes les fois qu'Q|Oi. dé' 

. barque quelque j^se de pDfiCKVx , 

11 est prudent ^^H^ aoooitlpagner 
la chelingue P^Vp catimaron. On 
ajoute à cette precM^ioPji, pelle de 

^:li»ettre des bouéM tf.dSf orîogs 
^aur. Ici obî^. qni en iraient la 

àitsEOliGES (St.-),^oIfe sur la 
«àie^l^fi^pagw dam k Mediicrfaftéf 
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entre Sofa et Tarragonc , presqiié* 
droit au N d'Y vice* Il y a uiouil-. 
lage par-tont daaa oe solfe « maia il * 
est éxposc aux vents d'Ë et de SB, 
a5 GEORGES ( Saint- ) , île- 
C'est une des Bermudca* Voyets 
BsinuOES. ^ 

a4 GEORGES (Saint-) , tic. 
C'est une d«a ilea Saint -Bernard. 

Les deux autres sont Gorée , et 
Gisberlus. Ce petit groupe est sur 
la c6te du de l'Amérique du 
Sud, . 1 

a5 GEORGES ( Saint- ) , fl« 
dans le go'fe du Mexique . à l'em-* 
bouchure de la rivière Apalachi— 
cola sur la côte occidentale de la 
Floride* V, Bà» n'AfaLAcnt. * 

a6 * GEORGES ( lie du roi ), 
C'est encore un des mowimens dn 
la vanité des navigateurs anglots 
qui ont pensé qu'un nom angloîa 
teroit rroire qa^ ont les premier» 
découvert oetle ile. C'est celle 
d'Otnili , nom que Bougainville et 
Cook ont rendu si fameux , et que 
toutea lea nations ont adopté d« 
préférence. F.OTAliri. • « ^ v 

a; GEORGES (Ile de ) , dans le 
port de Chibouctou à la Nouvelle 
Ecosse , 6 ou 7 encablures au W 
de la pointe GuU située dans là 
partie du de Clic CornwnUif» 
L'ile Georges est petite , elle n"« 
que 5 ou 4 encablures de surface. 

28 GEORGES, île. C'est ptw 
erreur qi/on la Domuie Ile. Ceat 
unepresqu'ile Tert la'poiste dn SO 
de Terre-INeuve. Elle ferme an )f 
la baie de Saint-Georges. BAI 
St#-Georoes. - »• * 



99 GEORGES ( St^) , île. C'..-, 
une des Açores, La poidte du SK 
de celle île est par 38*'-3o'-45'' iSf - 
et 3o«-2i ^55" à rO de Paris. -Bu- 
reau des longitudes, La longueur 
de cette ile est de ta lieues, te 
largeur de 3 lieues. Elle est mon^ 
tueuse et boisée. 11 y a une petite 
ile a la pointe de l O, et au 
ttuelqnea roches dangereuses jqtio 
1 on nomme Rosales. L'île de St.«^ 
Qnat^ù «Mdiéparée de Ir'lteOni^ 

cieuaa 
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tiètise par nu canal de 4 on $ KfilHes 
de large. Hy aune petite ville sur 

]a rote du S avec un port dans 
lequel des vaisseaux tirant peu 
4*eau peuvent se mettre à TaDri. 

5o * GEORGES ( ile de St.- 
Georges d'Esquire ). C'est #toe Ile 
de l'Archipcl i TE de l'ilc de Nè- 

f repont , :ui N <|uel<|ucs degrés E 
u cap Doro. La pointe du N de 
cette ne e»i êxtrémemeat maUrfiiie , 
«t projette daigâMNNO une grande 
batuire de r^oOÊfê dont la pointe 
du N est par,^"» N , et par aa®- 
4«r à VE' di Mrit. Caru Ue Mr- 
ek^^ da^ difiéi de U marine, 

3i GEORGES ( Saint-), petite 

Jle à l'entrée du port Dauphin , 
entre ce port et l ile Espriimador 
*ur la rote de i'E dé Tiie dç .Sao 
dans TArchipel. f^oy, Scto. ^Pour 
entrer danj le port Danpbin ïl y a 
r>a>>sa£;e h volonté dés deua^ Ç^M* de 
'île St. -Georges. ■ "'■ • 

. 3« GEOIUJ-ES ( Saint- ) , petite 
lie de Venisé. Ëllé. n'iatëtésse ep 
rien la navi/jation. , 

33 GEORGES ( îles du roi ) , 
dans l'Océan Pacifique du Sud. La 
Irariatioii y éloit de 5" NE il y a 3 
ans. Elles sont &îtu<Î€S par i4°-i4' 
S, et' par 147^.30' à l'O de Pans. 

* Cette position répond 
& itn' ilot environné de récifs à I'E 
quelques degrés IN de l'ile Tiokea 
t^ui fuit partie de l'Archipel Dange- 
reux , sur la Carte du dépôt de la 
marine de l'an 5. Coœuie les ré- 
dacteurs''lltf.''Cette earte n'ont pas 
juj^é à propos d'employer le nom 
d'îles du roi Georges . nous ne 
croyons^ nji le nom. ni la position 
nntnentiquesb -^'^i- 

34 GEORGES ( île^Ék; , au 
lar;:;c du port de (joa. Emis sont 
en dedans dos pointes qui forment 
l'entrée du p^rt. Elles la divi^ient 
<in deax branehes dont cett* dn 8 
èrt In flieilleure. V. Goa. . ' < ' 

35 GÊORGjjll , pointe en de^ 

dans de la petite rivière Colunibia 
,4 74** du S vers I'E de la pointe 
cAdam dont elle est clpigi\};« de 4 > 

U. 
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f muléf. Il y a des brisant: qnî fe fkro-» 
jetient h. la. mer à A millet dan« 

ro. 

36 GEORGES f Saint- ) , port 
sur la cùie du INO de l'Amérique 
au S d'une poiqn trèsHremarqnaue. 
Lat. N 4i°-48s long. i^MB' à 
l'O de Paris. VarwDU^^er. 

37 GEORGTilS^ port du roi ) , 
découvert par Vancoijy^r sur la côte 
de l O de la NouveU^TMoUande , 
par 35'>-5'-3o" S, et u5V54' à 
I'E de Paris. Bureau des longi- 
tudes, Voy. Eci.iPE ( lies de 
etGt»nNB& ( moikt }• / ,'. . 

38 GEORGES , rivière w Vi 

côte du Nouveau Haiiipshire à la 
Nouvelle Angleterre Aiuéri(jue du 
XSord.f Elle e^t a 2 liçues dans ip 
SO'de ta baie Penobscot on |^en— 
tagouet ; sa largeur «li d'un .mille 
6 l'embouchure. On. y a jt&tt lia 
fori du niênie nom. 

• 30 GEORG 
sur la cote d 
terre , Caro 



du cap Carte 
de la rivière 
tlesCraven 

par 350-27% 




( Saint- ) , ville 
lotvvelle Angle.i» 

éridionale , au I^^ 
à l'etiibouchuro 
3 en dedans des 
le déOéd'r^seif 



, , _ f et par 8iO-5o' V 
l'O de Paris. Carte du di^pôt ^ 
marine , ordre de Sartinc. ' ' '" 

1 GÉORGIE ( golfe de la ) , 41» 
la côte du NO de rAmériqne; 
cap Scot en forme la noute dik 
NO. ^ 

a GÉORGIE ( ile de la ) , sui- 
vant Cook. C'est peui-èire l'ik de» 
la Roche » vne eh 1776. = 

5 * GEORGm&U SUD. C'est, 
une île de l'Océiin Atlantique h V% 

de la Terre de Feu dont elle esli 
très-éloignée. On ne sait encore si 
c'est une ou plusieurs îles , l'opi^ 
nioBCOmmune rependant en failttii^' 
groupe d'îles , lune desquelles doif 
avoir de 5o ù 60 lieues de longueur. 
I4,cs rochers de Clerke sont situés 
i\ l'E de la pointe du iS. Par 95S. 
5'- V S , Cl "70-2' l'O de 
Pans. Bureau des lonsritudes, 

GEUAUD ( terre de Théodore), 
iU qu'^n a crt* avoir vue pur Û^" 



fe 



s, et oS^-fto' à VO <l« P*ri* » 
les meiUeiiret cartes n'en parlent 



pas , ~. — - r> 

tabijeusc juw^tt'à ce que son exis- 
tence '«oit mitas prouvée* 

GERBES , Ile. ^ Zbbbi. 

G£RBBÔKEN-EYL. Cettun 
iora Hollandob qu'on a donné h 
une petite ile prù*» de la côle du 
SE de l'iie Chica on Jeitoï unedet 
ilM dtt Japoa «i SO de Hic dw 
Baleines. 

GÊRÉLOTE , haut^biid de ro- 
che». V. BlSCUPSAND. * 

GERGEINTI , sur la côte du S 
de la Sicile à l'ESE du cap Ma«- 
«nlâ« Celte ville ett s'tnée aor ona 

liante montagne , elle est dominée 
par un fort château} on ♦oit un 
autre fort , bas et carré à 1*0 de 
la ville «t aoni vue vimlle falaise 
Manche. Il y a dans cet endroit 
quelques pierres, en dedans des- 
quelles , comme dan s un mMe , on 



et on la ref;arJera comme 




pour rile de 
au cap Lcu- 
*8 au SE. 

F , se nomme 
e de riudc eu 



Tient charger d ^ 

Malte. De cet en 
cate oti compte 

* GERIA ou 

aussi Ixdruk sur— 

dedans de la pointe Vigiador. Il 
fiiut bien se aonner de garde de 
confondre celte place avec celle de 
Giria située sur la même côte , i5 
lieues plus an N. Geria on Gerie est 

' par i6°-35 ' IS , et Giria est par 17"- 
N. D'après (ie Mannevillette. 
Ces places sont d'assez peu d'impor- 
tance , cependant celle de Gerie on 
Ixdruk est en dedans d'uiae grande 
embouchure de rivière , et seroit 
susceptible d'acquérir quelque va- 
leur. Sa rade fut long-temps le re- 
fuge des pirates Angria. * 

★ GERMAIN ( Saint-) , villas 
•nrla côte du Gottentin à l'E de 
Jersey, l.e clocher de cette paroisse 
«sert de marque pour le bauc de 
l^Eorevière dont m pointe du S |8t 
droit E et O avec Saint-Germain. 
Il sert aussi pour les Mortes-Fem- 
mes quand la mer. est haute , mais 
ce« derniers ëcoeils sont peu dange- 
reux , car ilff aom n ,prèa de terre 
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qu'ils d^laeent de baste mer. Ôa 
n'approche jamus la Xtttt dans cel 

endroit. 

GERTHUYDENBEUG , ville 
du Brabant. Elle a nn bon port 

formé par la Meuse, si large en 
cet endroit qu'il faut deux heures 
pour la traverser quand on va ii 
Dort. Lat. N Sa°-44' , long. a»-aa' 
à l'£ de Paria. VAuUur, 

* GESTER , banc de sable dans 
la mer Baltinuc sur la côte de Me- 
kelbourg. 11 prolonge la côte de* 
puis Roatock en allant vers le NE 
jusqu'.'i la pointe qui fait l'entrée 
du détroit de Stralsund. De cet en- 
droit le banc se projette dans le ISO 
avec nne pointe aor laqiwile il y a 
2 brasses d*ean. Il y en a 4 & l'acore» 
et drins tous les ras on ne doit ja- 
mais approcher ce banc au dessous 
de 5 brasses. 

GETHOU » petite ^leteS de l'Ile 
de llerms et à rE de Gnemesey* 

y. Greiîf.zet. 

GHEROU , rivière sur la côte 
du NO d'Afriuue, elle sépare la 
ville dn vieux Salé an de celltf 
du nouveau Salé au S. F. Salé* 

* GHEZAN et Ka2- Ghkzan , 
ville et cap entre lesquels est située 
une baie sur la côte d'Yémen dan» 
b mer Rouce ù TO i NO d'Abu- 
Arish. La ville est par i6«-/,5' N , 
et par Z^-^f k VE de Paris. 
Rosili. 

GlAETONGEN , rocher. Cest 
une marque pour entrer dans le port 
de Bergen sur la côte de Norvège. IL 
faut le tenir au NE [ E un peu ou- 
vert par le t'aual de Skuddeness. 

GIAWLF , s'écrit aussi Gefle 
on Gevalta f dans un angle du 
golfe de Bothnie. C'est une ville 
située sur une rivière du méuie 
nom. Elle est à un ^ mille en de-r 
dans de l'emboucliure. La ville est 
bien située pour le tonmierce. Le 
port y est bon ; 18 lieues au N 
d'Upsil , 28 lieueiim N de Stock* 
holm. Lat. N 6o4P' » long- »7*- 
5o' il l'E Je Paris. ] 'Auteur» 

I ikGlBRALTAR (dctroit>CP«ll 
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t**. canal oui sépare l'Europe de 
l'Aii iquc, Sa plus grande ouverture 
à l'O est depuis le cap Sparlel jus- 
*{u|»u cnp Tarifa , et à l'E depuis la 
pointe d'Europe jus<^u*à Ceuta.Mnis 
le milieu de ce détroit se rHrccit 
considérablement. Sa plus petite 
l'irgeur est depuis le cap Tarit'a en 
tirant au SSE jusqu'à la pointe de 
Cire, ce qui conjiprend un espace ' 
de 8 milles et a. Ce détroit est 6..in. 
•On peut y louvoyer hardiment ; 
mais les courans y sont très-violens. 
Il est rare qu'ils sortent du détroit. 
Cela arrive cependant quelquefois; 
mais en p;énéral , ils portent 5 l'E. 
Il s*en suit qu'il est plus facile d'y 
entrer qur d'en sortir. Aussi n'est-îl 
pas rare de voir des vaisseaux con- 
trariés.employer trois mois d'efforts 
pénibles pour se rendre de Mar- ' 
•eille dans l'Océan. Cependant les 
approches des nouvelles et pleines 
lunes amènent quelques chan^e- 
mens^ ou du moins quelque dimi- 
nution dons la violence de ces cou- 
rans; mais lorsque les vents souf- 
flent opiniâtrement de la partie de 
rO , il est bien rare que les marées 
se décident pfls h TE avec une 
violence,que les meilleurs vaisseaux 
ne font pas capables de suruioufer. 

a * GIBRALTAR, ville fa- 
meuse 6ur une montagne , que la 
fuhle reg;irdoil comme une des co - 
lonnes d'Hercule, sur lacôted'Espa- 
^ne.Lusiluationdeceite vill|j|a rend 
inexpugnable. 11 y a un môle au 
pied de la monta£^ne , et en avant de 
<:c môle une rade qui se termine 
versl'Ea unepointc «lud'on nomme 
pointe d'Europe. Celte pointe est 
par Se-'-ft'-Ôo'' N , et par yO-'ig'- 
4b'' l'O de Paris. Bureau des 
longitudes. La baie se termine à l'O 
ou cap Carnéro, On ne peut mouil- 
ler dans celte baie que pr«>s de terre 
depuis 4o jusqu';i 8 brasses d'eau. < 
Au milieu il y a de 6o à i ^o braises. 
La rade d'Algézîras ain&i que le 
Vieux Gibrallar sont sur la côte 
de rO de la baie. fVons ne don- 
nons aucunes insiruriion.s pour eoi- 
trer sur celte baie, parrc qu'il n'y 
a aucun danger , et qu'on peut l'a- 
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border sans crainte. Le nom de 
Gibraltar est arabe > il devroit 
s'écrire Gebel tar ; Gcbel signifia 
montagne , il y a aujourd'hui plu- 
sieurs positions" qui portent ce nom, 
Voyet Gkbel tar» 

3 GIBRALTAR^ nouveau) ou 
TiEîf-TcHA,surla côte de Cochin- 
chine. C'est une péninsule dont 
l'eittrémité ressemble beaucoup an 
.Gibraltar d'f^urope , ce qui lui en 
a valu le nom. La carte de Dar- 
lymplc , et toutes les cfcrtes 
françîiises le nomment cap ISord. 
Voyez ce mot. Quand on le voit 
du S i> quelque distance il paroît 
comme une île; mais en approciiant 
on s'apperçoit qu'iTest réuni au 
continent par un isthme très-bas. 
En doublant la pointe du NE da 
ce cap on entre dans Ja baie du 
Touranne. La pointe intérieure de 
ce cap qui regarde le NO se nomme 
Pointe du Lion. Au i\ de cette 
pointe il y a un gios ilot ; mais la 
jicninsulc est saine , et peut s'accos- , 
1er de tous les côtés. La baie Tou- 
ranne pourroit il peu de frais de- 
venir une bonne rolicbe pour les 
vaiss'^aux désemparés. Il y a un 
récif il la |r>oinle du N sur lequel on 
pourroit d'autant mieux bàtir qu'il 
asscche au bas de l'eau , et les ou- 
vrages qu'on y feroit , formcroienc 
un bassin parfaitement îi l'abri 
enir'eux et la terre. On y peut 
fiiire de l'eau , et avec un peu d'art; 
la place devicndroit inexpugnable. 

♦ GiniDE , petite baie au S du 
rar du même nom sur la côte do 
Roja dans la haute' Egypte , mer 
Rouge. Lat. i' NT Ions;. 54°- 
îi'ù l'E de Paris. l?osi7/. 

GIGA , une des Hébrides prùa 
de la rôle de l'O d'Ecosse. C'est 
une petite ile de la dé[)cnd inre du 
duché d'Argyle. Elb.- est entre l'ile 
de Sky et la péninsule de Caniirc. 

GIGAIA , une des Hébrides 
sur la côte d'Ecosse , a lieues de 
long , I lieue de large , 4 milles d^ 
Cantirc » 

1 GIGLIA ouGioi.ïo, île âanat. 
h mer de Toscane près de la çgi^ 
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d'Ualic, 7 lieues à VO du port 
Hercule, par 4-z°-'5o' ^' , et par 
O»-5i'ùr0 de Paili. ]J Auteur. 
C'est une petite ilc à l'ESK du cap 
Montai-geiuuc et uu S60 du cap 
j^Amédoma. « 

^ GIGLlA ou Liot.i, sur la 
côte du SE de l'île de Corse , pn>s 
de reDircedePorto-Vecchio.*L*Au- 
teur n'est pas certain si cet endroit 
n'est pas le même que l'ile Gi^lia 
de Tarlicle prccddent. Cependant 
la différence de leur situation on 
longitude est de 5i lieues , et 
celle én latitude est de 44'*. Une 
Mieille différence ne devroit pas 
|ai«er d'incertftude, et l'on devroit 
BOttâdire si ce sont deux iles dis- 
tÎBCtet', on s^l y a erreur tar Tune 
DU l'autre i^uutiun. La carte du 
dépôt de la marine n'en parle pas , 
d'où nous concluons que c'est une 
tle de bien peu d'importance. 

•GILAOJN f rÎTière sur U cAin 
d'Andalousie. Son embouchure est 
nu ^'^P Sie.-Marie prAs de 

la ville de Tavira , par 37*^-7 '-i5" 
1^ , et par 90-5»» & rO de Paris. 
%\irtr au dépôt delà marine de 
Tan 6. Il y a au large de l'euibou- 
chure de cette rivit^re une petite 
Ile situde.iï la pointe du NE a^tn• 
plus grande dont le gissement est 
|>arallèle à h côte. Il y a pas- 
^a''e des deux côtés de la petite île. 
ll°ne faut cependant pas trop ap- 
procher au large sur-tout si les venu 
signent de la partie du SSO. 

i GILBERT, petite île sur la 
côle du SO de la terre de Feu. Elle 
est à 19 lieues dans l'ONO du cap 
•yorckminsier , par 55o-i3' S, et 
par 75**-»?' à l'O de Paris L*Au- 
icur. * La Carte française n'en 
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Ï.arle point. C'est un petit llot dont 
a position répond entre le havre 
de JVoël et le canal Ste.-Barbe. 

a GILBERT, petite Ue au S de» 
Sles Mul^rave dans l'Océan Pacifi- 
que du Nord , par i«-i5' N et par 
r7a«>-3o' i> TE «le Paris. CarU du 
f^pôt de la marine de L'an 6, 

i GlLFS ( St.- ),C3p. C'est une 
î^ime i^i^'ou o« («laurq^ue qu>a , ^ 
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détaillant très- particolîireiilént fi 

côte. Cette pointe est située sur ÏA 
côte de TE de Terre-INcuve d^n» 
ie S ou environ du cap Bonavista , 
entr« ce cap et le Havre de Ste-Ca- • 
therine qui forme la pointe du ISK 
ide la graode baie, de U Trinité. 

à G ILES , port sur la côte de 
l'Amérique du Nord au NO de la 

J>ointe du N de l'ile Longue dans 
a partie da SOda PoHPcnobKôt* 

GILKICKERS. Cëtoil, ciJJe- 

vant une marque r>our entrer et 




pour 

bâtir sur cet emplacement le fort 
Monckton y dont partie du 
remplit lé même o^aç en acnrani 
de .marque aulK. pilote*. Fo^rès 

•MOHCKTON. 

i Giri,ES (baie de), & l'E de 
la pointe de >St.<fJeank On peut jr 
mouiller quand ila inaréteat:ael)out. 
pour entrer d«B« lé ^ îè wc ds 

Penlland. 

CILLEW , haie sur la côte du 
S de rîle St.-ChristopheiirOcie 
la nde de Basse-Terre. La côte esc 
rocbense entre deux ; maia elle est 

nette entre cette baie et cel'c de 
Jooathao.qu'oa nomme aussi Uart's- 
Gut. ' 

n G^LES ( Saint- > » potete «1 
roche àTexuëmttd du d« l'Un 

Tobago. / 

GILLIAR (Saint-) Fb^ecr^ 

JULLIEH. 

GILLINGAM, dans la rivière 
d*Ougly au Bengale. C'est un ban« 
de sable dans les environs de Coulpi. 
Comme ce banc est sujet, ainsi que 
tous ceux de cette rivière , à chan- 
ger avec les matëes , nous n'en di- 
rons rien ^ et nous renverrons le* 
marins au secours des pilotes. 

GILJVIAN. C'est un banc de sa^ 
ble dans l'embouchure de la Ta», 
alise; il assèche de mer basse» e» 

se trouve à \ de mille dans le SE 
X S de la pointe de l'E du IMUPS. 
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♦ CîLOLO , une des Moîuqtics ' 
jdans le SSE de Mindanno une de* 
1^ Philippines, et au N des îles Ce- 
•ram et Amboîne droit au NO de 
la j)ointe de la Nouyelle Guinée. 
l.'île de Gilolo est^c la figure la 
|>1ms irrégulière. Les caries nous la j 
i«prëaeatent à peu près sous la 
ibroie d*ime patte d* Anémone. 
Cette aticression de pointes aliernp- 
livement saillantes et rentrantes , 
forme une quantité de bides étdecaps 
•entre les({uels il seroit dangereux [ 
<i€ se laisser affaler avec des vents . 
de SE , car on y eutreroit sans s'en j 
gppercevoir , et on trOttYeroSt !a 
nrre par-tout , excepté dans l'épi 
Su. vent ; c'éloit une des plus grandes 
inquiétudes de BougaiuviUe* Nous 
n'entrons pasdansie détail de toutes t 
ces côtes , parce que IMle est peu 
connue; nous nous hornprons ii ob- 
server que la côie de l'O ne paroît 
pas suine. Les approches en. sont 
défendues par les îles Baisian , Ma- 
kian , Ternaie et Myo. La pointe 
du N de Gilolo est sale , et nous 
pensons qu'on ne doit pas cher- 
cher à: pàsser entr'eUe èt' Itle 
Morotay,à moins de bienconnoitre 
ce passage. Cette pointe du N est 

Ïtar ao-ao' JN , cl par ia5°-5o' à 
"E de Paris. La pointe du &est par 
o<»-54V S,et^îiî©'»-3/ à TE de 
Paris, tarte de Van 6 du dépôt 
général de la marinel L'iie de 
Gilolo produit beaucoup deriS| mais 
point du tout â'épicenes. 

GILON , cap 18 ou iQ lieues au 
S l SO du cap Gccr , sur lu côte 
de Maroc (Afrique ). Il est entre 
le cap Géeir . et lè' cap de Non. 
Toute cctfe cote n'offre aucuns dé- 
. tails intéressans pour tasyivigation. 

GINGER , île dans la partie du 
SE de l'ile Tortole une des îles 
Vierges , et dans le NE de l'île du 
Tonnelier. 11 y a passage entr^ la 
roche Ronde et la pointe du NE de 
l'ile Ginger. Cette poinie du NE 
est par i8°-i3' N , «t par 66<»-38'- 
tO^^ Paris, rpritt», B&rda, 



sur la côte Je Cartligau shire. C'est 
la partie de Vïù d'un haut fond , dont 
la poinie de VO se nomme PalcAei. 
Ces deux parties s<^ot divisées p4r 
un petit canal d';ï peu pr^-s un ^ 
mille dont le milieu est par 5 
brasses d*eau. 11 est à une lieue de 
terre et s'étend iusqu'à^pt^onderie 
de Warilog. Ce banc >o5sèche à 
plus d''an mille de terre dan^ les 
erandes marées, eçèe^i-i^stesous 
reûu esc recouvert de 4 jusqu'à la 
pieds d'eau suivant la distance de 
terre. Pour franchir ce passage il 
faut relever la douane d Aberist-» 
^iÂ.' On la recennoitra par sa si-» 
tuation à l'extrL^mité de l'O de la 
ville, et i sa blancheur plus écia- 
taate qu'aucune raui:>oa voistiie. Il 
tant la tenir & raser la pointe Fen^ , 
^uin - tagm, siméc au fi du châ- 
teau. 

GIOMBE ou bassise, poitrte sur 
la côte 4p 1'£ d'Afrique, il s'en 
élasiee'nne cftatne de rocker» aux- 
quels il faut donner du tour en 



guuvernhM au SE | E jusqu'à ce 
qu'û^voie i'ile i^erroquet. Quand 
oit mikcelte demi^^dan» yO on, 



^ mi^celte 

earenWe d'i^n grand arbre situé 
suiSlil^f^DliN» fl^lfC>^ 

GIRACE , petite place du 
royaume de Nnplcs dans lii Calabrc 
ultérieure 4 environ i5 lieues de 
Reggio.. > s; 

GIR APOTRE , sur la côte de' 
File de Candie,. au jMJ>i£ de l'ile 

G^deronis. 

GIRDLE , petite roche à peu de 
distance au large de Gtrdle-Ness.. 

GÎUDLE-NESS , 6 lieues-aulVE 
deTod-Hend ( Tcte-du-CraveauY 
et i« milles au NE J E de Stone-, 
Hive ( Ruche-de^Pierré.^. Be Ci% 
endroit A Pitte-HteaU^ i^y a Slieil^ 
au NE^Iia côte est saine dans toute 
celte distance, au milieu de laquellar 
se trouve la petite criqive de Neff-» 
Uurgh. VnAÊaMom*. v^"' : 

GIRDLER , bouée qui iodiquo>. 
le canal de Nob, passage qui coQ-* 
'■ Âiiit de la Noce dane^ tei^ l>uii|tt|k 
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Cette bouce e»t auS i SE i mille 
de la boaë«-da Imioc Shivering 
( Trembleur ). On trouve depuis 
4 jusqu'à II brasses enirc deux. U 
iaut gouverner au 660 avec un è bc ; 
■ .suais la roate àmt prendre de .!*£ 
«vec un flot. Iji bouée Girdl^r est 

* noire. Elle est plact'e par ?t brassea 
au N f NO de l'église de Ueculver. ' 
De celte bouée OB relève réglise 
<l*Asb , par un bouquet d'arbres «i- 
tué à rO l'ci^îiso de Reculver. 
Du travers de celle bouée uncouapte > 
X lieue au S j SO j usqu'à la JxJuiée ^ 

. Pansand , et dans cette lieu^. la 
éonde donne deux brnsses à trois et 
i. Cette boute pqrle le IS". a3. U 
luuUia Lii«»er » Mbord «a défera - 
dant. t 

GIRGA. CVst le cap de la 
Grecque de Tiie de Chipre. Voyez 
ce mot. 

GlSBEaTUS. C'esu la plus à 
terre des tfoi» llei St.4lemafd 

# tuée sur la e6le dfe Terre-Ferme , 
goit'e du Mexique: V. ât^stMAAO , 
et Georges. ^ 

GlSBOtlOUGH, suri|coiedu 
KE d*Aiigleterr« 4 milles^u SE d« 
•la rivière Tees du côte -du Yorck- ' 
ftbire. Il v a une baie à l'embouchure 
. d'un petit ru)$seau , dans laquelle 
^ ! des vaisseaux, peuvent entrer. 

♦ GISKOl^NE , dans la mer* 
. d^khotsk. Cette Ile est au NE de 
* • Telou^a.- Noss , sur la rote de la 
Tortane Cbiiioise, au NE du flçuve 
• Çeghalien. L.i pointe du SE de cette 
^lle ew par 530-50' N , et par i4a° 
à l'E du méridien de Paris. La Pé" 
. fpuse, 

GIVATjDE , roche au S de l'ile 
deCers, etdel'iledeBréhou.auSE 
. de k pointe du SE de Grdb»ey. 
. . Yoyv OaBiie's^T. • . 

GIVILIN , petitrtle sur la côte 
de rO de Galles, sur le côté de 
^ tribord de l'entrée de la baie d'A- 
berdarod , en dedans de l'ile Bard- 
eey. Cette dernière est située à la 
..pointe du NO d' la grande baie de 
^t>ardi;:;an eiitre Givilin à l'O et les 
deux petites iles Siidwei à l'E. 



* GlXON ville dci Aaturie» euF 
la côte du W d'Espagne à peu pré* ^ 

;iu SE du rnp de Fennas. Le port 
est de peu de conséquence. Il con- 
siste en unetftetite jetée derrière 
laquellclespécneursviennent mettre 
leurs bateaux à l'abri. Au surplui 
tout ce cul-de-sac depuis le cap de 
Tbrrés est très-sale, peu IVéauenté , 
d'un fort petit intérêt pour la navi- 
gation. et soumis au besoin d'un pî-* 
Gixon est par 43o-35'-7" N , 
et par 7°-5b'-3o'' ik l'O de Paris. 
Pom VincênU Tofpno, 

t GLACE (cave de). Cest la plw 

au S des îles Bcrry situées 5 "to 
lieues dans l'ONO de la pointe de 
rO de l'ile aux Cochons qui fjit 
l'entrée'du havre de la Providence. 
De cet endroit on compte 9 lieues 
à O 5" N jusqu'au passage du NO 
qui forme l'eatrée dans le grand 
banc de Babam ^ entre Blackwoodr 
Buih f et la caye lonlter. 

a GLACE ( crique de ) , dane 
l'Amérique du N , par6a°-2o' N , 
7i«>-a5' à rO de Paris, V Auteur. 
Cette crique est dana la partie de 
l'E du détroit de HudM>n ; l'établis- 
sement des marées y est de lo heu- 
res. Peut-être est-ce la même que 
b baie Glaciale, 

3. GLACE (pointe de), sur la 
çhtt de 1% nouvelle Zemble dans la 
rtier Glaciale par 770-40' N, et par 
660-50' à l'E de Paris. V Auteur. 

1 * GLACÉ , cap sur la côtq 
du NO de l'Aïucrique, par -jo^-ii^' 
N et par it54<» - a' -3o'; ^ ^'^ 
Paris. jBurcnu des lons^itudes. On 
y a observé 35°-i ^ de variation NE. 

a GLACÉ, détroit dans le Groéo-.^ 
land , par 78'^-i5 ' N , et par 9"-4o' 
à PK de Paris. V Auteur, \ 

GLACÉE, baie sur là odte d« ' 

NO d'Amérique. Elle se termina 
dans l'E a la j)ointe Riou. 

1 GLACIALE , baie au NO du 
détroit deFrebisher par6a®-4o' N, 
\J Auteur. Cette baie est au N d'une 
terre ronde très-remarquable sur la 
ci te , et au S l SE du ^«^rtrde rJEa* 
pciance Hope. " ' 
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^GLACIALE (mer). C'est tonte 
cette partie de l'Océan qui se trouve 
au N| entre la pointe du de 
J'Atie et k poiate du NO d* Amé- 
rîqne. 

; GLACIÈRE (poiate de In). C'est 
"une marque pour parer le danger 
noianié Broad-Stairs-Knowt , à 
l'entrée de Rinff's-gate , il faut re- 
lever la petite Wie de la Gbciérc 
située près de l'auberge de Kin^'*- 
gate , au NINO 3« O. 
• GLAM,criquepré« de l'angle du 
•6ë de Terre - Neave, enviroa h 
moitié cheiiiin , entre le cap de 
Rdze et le cap Ballard à peu pr^s à 
3 lieues de cnacun. C'est un petit 
endroit q«i ne confient «guère 
qu'aux bateaux. 

GLAINDORE , port sûr la côte 
du S d'Irlande , à i'E de Ca»ll|- 
Haven entre ce dernier et b iMue 
Rom. 

GLASGOW. C'est la seconde 
ville d'Ecosse. Elle est dans le 
comté de Lunerk sur la rive du IM 
de la Clyde par 55»-5i '-5a' N , et 
60-37 ' il rO de Paris, Bureau^iêS 
longitudes. Cette ville relire un 
trùs-grund avantage de la navigation 
du Forth et de la Clyde an moyen 
de hquelle la communication est 
établie entre les côtes de l'E et celles 
de rO. Sa situation pour le com- 
merce Ini donne Une ittpëridrttë 
dëddée wt toutes, les autres villes 
d'Ecosse , en sorte que son étendue 
et sa population, son opulence et 
son importance prennent tous les 
jours de nouveaux accroissemens. 

Le port de cette ville est sur la 
rive du S de la Clyde. Ce lut en 
- 1710 que cet endroit commença à 
servir déport à la ville de Glascovir. 
Il y a un excellent port derrière 
une superbe Chau8>ce. Cependant 
la plupart de» vaisseaux c[ui vont en 
Amérique, arment et désarinent au 
Chène-Vert , Green-Oah. Cer en- 
droit est à 7 lieues dans l'OINO de 
Giascow. Il est de la dépendance 
de> -celle viUe , et les ofnciers du 
port sont à la nomination des ma- 
4{îàUaU de (^iasooir* ires p^^^i^c* 



de barengs du détroit de Clyde for- 
ment une grande partie de son com- 
merce, et la bonté des harengs de 
Glascevralongi-ienipefait proverbe. 
Les petits vaisseaux seulement peu- 
vent remonter jusqu'à la ville \ mais 
au port il y a nn-TOB qnal pour re- 
cevoir des vaisteàtf» pLns considé- 
rables. 

GLASKERBIAN, banc de sable 
à 1 mille de terre , h peu prés 1 
lieues dans le N de Donaghraore 
sur la côte de TE d'Irlande. Entre : 
deux , le fond est très-r inégal. Le \ 
banc a a railles de long. 11 est très- 
acorc du côté de Terre, il y a \ 
passage entre lui et la côt^, mais il 
faut garder la sonde de terre^ 
sans s^Jcarter assez pour avoir dix 
brasses, car alors on seroit tout au- 
près du banc. La pointe Arkiow 
est à une lieue dans le IN de Glas- 
korman. Lorsqu'on fait route pour 
s'y rendre, entre la terre et le banc, 
on apperçoît deux pointes, dont la 
première se nomme cnp d'Aftimoa 
Mizen-Head (il faut observer que 
les Anglois nomment Mizen ce ^ue 
nous nommons Artimon ) , et au N 
de cette pointe on voit le csp 
Wicklow. Si l'on tient ce dernier 
c:iD en dedans de la pointe de 
Mizen-Head , on prolongera le ca«- 
nal sans craindre le Gbskerman; ^ 
mais pour naviguer en dehors de 
ce banc , il faut tenir la pointe 
Wicklow , bien au large de SÇzen- 
Head ; et l'on dMsrvera que srl*om 
ne la tenoit que peu de chose au 
large, cette marque conduiroit droit 
sur le banc. 

* GLEW ANS , groupe d'iles sur 
la c&te de Biretagne , entre 111e de 

Grois et la pomte de Penmark- 
petit Archipel renferme quelques 
lies habitées au milieu d'une muUi> 
tude de rocheritous foft dangereux. 
On mouille à l'Ue de Penfret sur 
laq^uelle il y a un poste. Les rocher» 
qui environnent lesGlenans vi<sn- 
nent se terminer au large à l'écueil 
de la Jument située à 5 1. | de lu 
terre la plus voisine. Il y a 2^» brasses 
d'eau au pied, d^ la roche ^ et la 
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«ond^ne mcttroit pas h l'ahrî <îii 
dimî;rr de la rencontrer »i on ne la 
■yovoit hriser continuellement. Le* 
Gmimim sont mtvtéà ft Ponvert de la 
1)aie,de Conqucmenu. î.es îles et 
|>rinci|iî»ux danî^ei s que rcnfrruie re 
groupe sont les îles de Penfrei , Bli- 
Mère; Talendu, l'Ile au Mouton, 
lesPourrcaux , le Pi;?tion , les basses 
|\ou8SC et Jaune , la basse Amer , 
«et. la Juuieut. Drs .pilotes praiiques 
réussissent quelijuefoi» h passer 
impupéinent au milieu de tous ces 
dangers. Mais en f^ônt'ral , on ne 
cloil exposer que lorsqu'on y est 
9brc4^par le tem^ts, ou chasse par 
tuiem^emiXes Glenans&ont féconds 
«n naufr.ïgcs- L:» Jument qui forme 
FécuciL le plu» au large , est par 

Â. rO* de Paris. Triangles de la 
JFrance. Elle gît à 5 lirucs dans le 
' SE i E i" S corrige de la pointe de 
Peifinark, et ft Iteaes |«dans le 
' SO i\' O corrij;c <le l.> pointe la 
|)lus O de l'île de Grois. Toute la 
Laie de Conquerneau , .dont 
Olenans occupent le milieu, esc 
tellement hérissée de rocher» , 
qu'elle n'est IVéqueniée que par des 
ciiiharcations , ce qui nuit beaucoup 
au commerce dont ce pa^s^seroit 
MMceptihlc. 

GLENÀRIN , Inie «or J»c6te 
NE d'I^iande, au JN£ dp Gle- 

liarin ^ place qui donne son nou7 à 
la baie. Elle e&t entre le port de 
^fd-fVed fni8fi et h ^Ile-Pointe 
<F«>-iifefl<f) au NE. f.a baie' 
lloti;;e , f t la baie Cashenden sont 
entre la Belle-Pomle et la baie Gle- 
xiarin. Celle-ci est filuée par 

, elU»«-45 ' 4 rO de Paria. VAur 
ùur,,, , 

GLENGARAF , portauria côte 
du N de la baie de Bantry , vis-à- 
vis de rilc*\Vhiddj. Çe port est 
))etit , et l'entrée en est étroite. La 
'passe est & 1*£ d'une \\% située ini- 
ïnédiatement on dehors de l'entrée. 
liC travers de cette itc le rau;il n'a 
qtir '!cux encabliire^de lar^^e , et ti 
brasses ti eau. jl y ;i^iïelqu«s roclijîà 
«m large* lûa coiiS4><|ûience it^-iatit 
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hanter îa côte de l'E. Quand on 
etft en dedans de Tile on mouille 
derant la ville par 3 on & bratsea. Il 
n'y a guère que les caboteurs qui 
frfqticntent ce port , car le fond y 
e^t assez mauvais; mais en été lea 
plus grands vdlneauxoeuveut moaîl- 
lor en dehors de Pile , 5 Pem1io«« 
chnre du port {>ar 7 ou 8 brasses. 

GLENLUCE , baie sur la côte 
du S d'Ecosse , à l'E apx's avoir 
doublé la pointe du IN que l'on 
Bdmme Mull-de-Galloway. Cette 
baie s'enfonce beaucoup dans les 
terres nu N. Elle prend son nom 
d'une ville située au tond et sur Le 
rivage. L'ouverture en est lar^çe. Sa 
pointe de l'E est commune à ia baie 
"Wigton. Elle est sur la côte du S 
d'un isthme, un peu à l'E dupori 
Patrick. 

GLENMAY , crique du port de 
Peel dans IMIe de Man. 

GEENMOAY , ruisseau et tri- 
que de rUe de Itfan dan» la peroisie 
je Kirkpetrick. 

gr,ENSHIEL, baie sur la cote 
de l'O d'Erossc , dans PO ^ SO de 

la ville de ce rioni. 

GLKJN WILLIAM,. une des crf- 
ques de la côte de l'Q de Man. 
Elle est de la dépendance 'du port 
de l'eei. 

GLOMME , rivière, se jette dan» 
la mer du !S ord à Frédéi ic-Sladt. 
De touteiles rivières de laprpvinçe 
d'Aggerhuvs ( Norvège méridio- 
nale ) , c'est celle dopl le cours est 
le plus long, FJIe rrrc il les eaux de 
la Worme.qut prend sa squrçe dans 
le lac Mioss; tqais elle n'^t paa - 
navigable au dessus de Frédéric— 
Stadt , à cause des chutes suna 
nombre qui s'y trouvent , et qui 
contraignent quelquefois à défaire 
les. train» de b<n» p^ur leur faire 
faire un trajet par terre. Ces Hotte» 
se montent anpuellernent au moins 
ù 5o,ooo pietls d'arbres. * 

GLOftlEUSC (banc du) , ouN 
de Copenhague* Y^y€% CovBainif*' 
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. ♦ GLORIEUSE. C'est une touie 
petite île de la merdes Indes & i*£ 
de l'ile Comore et à 38 lieues à 
l'O [ NO rorrii^é du c:\\) d'Auibre 
qui luit la potalc du N de Madagas- 
car. Celte ile est par S, çt 
pur z4'j«-4 )' à i'E de Par».jD'«- 
près de ManncvillcUe. 

I C[.OUCESTER , sur la côte 
de la ^'ouvtlle Angleierre, Amé- 
rique du N , près de la partie du N 
de la baie des Muss^chussets , c'est- 
à-dire prés du cap Anne. C'est une 
ville ojariiime , située par 43<*-38'- 
W N , et par 7ao-3i'-3o«' à l'O 
de Paris. Cartç à grand point , 
du dépôt de la manne, ordre de 
Sartinc. 

a GLOUCE5TER , cap sur la 
e6t«de-i'0 de la terre de Peu, & 7 
ou 8 lieuet dans le IS'O i N du 

rap Noir. Ce c:>p est haut er rond. 
Ou Ignore s'il fatt partie du conti- 
nent, ou fi c'eft une lie aéparde. 

3 GLOUCESTER, cap. Oest 

uu h.iul pronionlrdrc sur la côte du 
INE de la Mouvelle Hollande au IN 
de la baie Uepulse. et à peu|tf|rès 
le tratrert du knont Upstart.^lK^ le 
reconnoit à'unc île située à 5 ou 6 
lieues au large dans If NO| O O. 
On la noiuuie l'ile Holhorae. XI v 
'.en a f n<}Ore quelquea autres da& 
les aâmmwëàneun le mont 
Upstiiri ppnt'Se voir de 12 lieues. 
Le cap Olouceâter est par ig^' S, 
et par 146* ii VE de Pans. Carte du 
dcpôt eénéml de la marine de 
Van 6 * • 

4 <.T OUCESTER, cap sur la 
côie de la Nouvelle Breta^e «huit 
lieues au NNO dn cap AnijÉDui 
fait la pointe du SO de cotte iwi U 
■V a un volcan dans le NNO de ce 
cap. * Il y en a même plusieurs 
sur la côte du N de la Nouvelle 
Guinée. lie second se trouve près 
des deux Cyclones h ONO du pre- 
inifr. Voyez, Voix an pour la posi- 

' tion. I>tou8 ne pouvons déterminer 
la situation du cap Gloacetter pferce 
que les cartes françaises ne leoom- 
nient pas. L'Auteur le place parô"- 

. 6*1' 6, celte ^osit-ou répond 4 i^O' - 
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i a4 ^ à I'E de Parts , sur la carte du 
dépôt de la marine de fait tf. ^ 

5 « GLOUCESTER ( Ile éat 

duc de ) , dans l'Océan pacifique 
du Sud , fait partie de l'Archipel 
Dangereux. Il y a plusieurs îles et 
caps de ce nom dans la mer dn Sud. 
Il y en a même deux dans l'Ar- 
chipel Dangereux. La première ^ 
celle dont nous parlons ici , lait la 
pointe de TE d'un triangle formé 
par l'île de Cuuiberland , et celin 
du Prince Henri. Elle e-t droit afi> 
S de la Harpe, par 19^-10' S, et' 
par 14^0-40' à rO de Paris. C^rto 
de l'an 6 du dépôt général de la. 
marine. Les autres iles du môme 
nom y situées dans le même Archi- 
pel f sont deux petites îles voisinei 
l'une de l'autre au SE d*Otaïti aii 
SO 'des Douze Groupes et au S de 
la Chaîne. La plus grosse est par 
aoo-45 ' S , Cl i48°-57 à rO de Pa- 
ris. Carte du depôt da la marina 
de Van 6. 

6 GLOUCESTER, ville de lÀ 
1^1 ouv elle Jer.ev sur la Delawarc* 
Elle est sur la rive opposée h Pbi*^. 
ladelpbie dont elle n'est séparée 
que par la rivière. Pour la position 

rO^. pHII-ADELPniE. 

7 GLOLCESTER, ville del'A- 
merique du Nord. Elle est snr la côfe 

du N Je la rivi. re d'Yorck qui se 
jptte dans la rivière de Chesispeak. 
Gioucester est sur une pointe de 
terre {{ni fiiît 'Ikiie un eoude il lia 
rivière , drOÎt au N de la ville 
d'Yorrk , et à |)cn prùsfi l'O du cap 
Charles qui forme l'entrée du N 
de la baie de Ches;ipeak. Gtouces» 
ter est par K , et par 79*"- 

18' à l'O du méridien de Pari.s, 
Carte à grand point du d^'pôtda 
la marine , ordre de Sartinc. - ~ 

GLOUTOlN. C'est * un b*anc 
étroit à I'E de Harwich. II est au 
dessus de la brasserie située au N 
du fort Languard. Il est recouvert 
de 13 ou tb pieds d'eau de basse 
• mer. Quand on l'a passé ,11 faut 
ranger de pr«>s , le plein , pour éviter 
le (iiistle sur lequel il n'v a que 5 
j>icû* 4c ui.er buMc et (^ui«&c4iouv.e 
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il inoitu" cliciniii cutro Harwich et 
le i'ort l Aingu ird. 

* GLUCliSTADT, ville dn 
Drinemarck tUr la rive du N de 
l'Elbe , à peu pr^s à moitié chemin 
entre Hambourg et la mer. C'eit 
le dcpartement de la marine rmle 
da Dasemarck tar U mer «FAlle- 
•ïnngne. Les vaisseaux de guerre y 
remontent très-difficilement à cause 
des dangers de ta rivière; mais les' 
frégates du premier fane peuvent y 
aborder. Les vaisseaux de ligne qui 
sont dans le eus de relâcher dans 
let limites de ce département ^ar- 
rêtent ft Cux-Hnven près de Tem- 
bouchui e de l*Elhe, où les secours 
du port leur parviennent. La ville 
«ie Glnckstaot a aontenu siège 
dans les guerres de Cliarles Xlt. 
Elle éioit alors place de grande 
importance. Son commerce et sa 
popttlation ont fUfé k Altona. 
^lle n'existe plus autourd'hui «ftie 
par son élal militaire , et par les 
arsenaux de 1^ marine rojale. Son 
porc formé par nne petite criqve 1 
de rivière , est augmenté et abrité 
par des jetées de hois, la rivière est 
assez large en cet endroit. La cour 
de Oanemarck avoit entrepris d'y 
établir un péage avec une station 
pour en soutenir les prétentions ; 
mais les réclamations de presque 
toutes les puissances de l'Europe , 
ee sont opposées ix l'établissement 
de ce droit. La ville est par 55"- 
47 I\ , et par 7"-t)'-47'' à l'E 
de Paris. Bunau des longitudes , 
résultat Tngonométrùitàe, 

1 GO A , ville sur b côte de 
Malabar. Elle fut long -temps la 
capitale des Portugais dans ce pays. 
Elle appartient auioiird*kiiî anit An- 
glqis auxquels elle • été cr«1 'r de 
gre à gré. Elle est par i5<»-5i ' N , 
et par 71 "-25 ' à l'E de Paris. i3u- 
reau des lo/tgitudes, 

' Ecoutons D'après de Manne- 
çUletie. « Quand on vient du S 

^ pour aller h Goa on prend con- 
^ noiasance du cap Uamus. De ce 
cap ù Gba la.côte git au N | NO. 
^ Lagteire est basie eC boiwe «u. 
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M bord de la mer , et haute sur !• 
« terrain. On peut la ranger ju»* 
N qu'à l'Ile Saim-Georges par i5 9 
n la ou 10 Krasses fond de sable et 
» vase. Il n'y a pomt de passage 

• entre l'Ile Saint - Georges et le 

• conrfnent. • 

Dn cap Ramat h la partie là • 

>» plus au large de cette île Sainl- 
» Georges , la route est le IS'iNO 5 
<» à 6* O y environ 6 lieoes ; on 
» trouve le fond entre let deux , îi 
» 1 lieues J ou 3 lieues au large, il 
M est de 17 à iS brasse» , et c^t h 
•» cette distance qu'on doit pâmer 
>* pendant la nuit , maie pendant la 
•» jour on pourroit la ranger par i5 

• à 16 brasses. Un peu au IS de 
>* l'Ile Saint-George eat la pointe 
•> de Mormogon ^m eet haute 9 

longue et unie. Quand cette 
» pointe est par la partie du IS de 

• rite Saint • Georges , elle resw 
•* alors au NNE , et de c^te pointA 
" le fort de l'Aiguade qui est sur le 
*» cote du N de l'entrée de Go$& , 

• reste an N | NE 4«-5o' N; on 
•» gouverne sur ce fort bâti au N 
" du l'entrée de la rivière de Goa 

• par lô*' -3i' de latitude N , et on 
» mouille par «B 6 9 brasses fond de 

vase. L'entrée de la rivière est à 
" l'E , et le fort au N ^ NE à une 
» Dortée de canon. A ^ lieue au 
•» No de la pointe Mormogon , cm 
«t se méfiera de certains rocner» qui 
•♦ ne découvrent que de basse mer. 
>» Si on souhaite entrer plus en de-* 
» dans que la rade de l'Aiguade , 
n on prendra des pilotes du lieu, 
»» L'établissement des marées est de 
» ^heures ^ ». i^x irait du Nep- 
tmit oriental. 

d GOA. C*etl le plut N de deux^ 
bancs de sable entre lesquels se 

trouve le canal pour entrer dans la 
rivière Tuy sur la côte de 
d'EcoMe. yoyaB AtbatiSi et B<k« 

♦ GOAVE (Petit) , excellente 
rade sur la côte de Saint-Domingue 
entre l'Accul etLéogane, droit au 
S de la pointe de l'E de 1a Go^ 
nave«.La mde du Petit QoaTe pen» ' 
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recevoir îes plus grands vaisseaux. 
Elle est sur la côte du N de ce long 
islhme qui se prolonge à TE de St.- 
Dorainguc , par 18 -26 '-60" N , et 
par 750-17 '-55" h VO de Paris. 
Bureau des longitudes. C'est la 
position du Tapion, 

GODOI , pointe sur la côte du 
Chili , ^ lieues au N de la baie de 
Lago , à peu près par 4i**-4^' 
y,' Auteur. Il y a trois roche* es- 
carpées au large de la puiate. Les 
vaisseaux peuveut naviguer tout au- 
tour. De Godoi ix la riviùre Saint- 
Pierre on compte lieues au 
ISISE. 

GODOU , île sur la côte de 
ISorwc'ge. On l'appercoil par le 
bossoir de bâbord quand on entre 
dans le Brcad- Sound oçrCis avoir 
fait 2 ou 5 lieues à TE l SE depuis 
l'ile Hossen , la plus au N des îles 
Flowack. Les vaisseaux viennent à 
Godou prendre des pilotes pour les 
conduire h Suduier. 

GODI\Èl\E , ou GooREVT , île 
i la pointe de l'E de la baie Saint- 
Yves sur la côte du J\'0 de Corn- 
wal. Il y a une grande chaîne de 
roches qui s'étend en mer à 2 milles 
ou NO. On en voit quelques pointes 
à moitié marée. Quand on remonte 
le canal il faut s'en tenir au large , 
mais lorsqu'on veut entrer dans la 
baie , il tant ranger la pointe de 
rO, au moyen de quoi tout sera 
paré. Les vents du IN y rendent la 
mer dure. La côte est acore , on 
peut la ranger , tous les dangers 
sont visibles. 

'* GODVARIN , rivière , se 
nomme quelqueioisGodaveri. C'est 
une rivière de l'Inde qui se jette à 
la mer en dedans de lu pointe Goda- 
veri. Le fleuve de Godvarin est 
cxirèmemeni large et profond , et 
fi«roit navigable très -loin dans les 
terres , si son euibouchurc pouvoit 
recevoir des vaisseaux ; mais quel- 
<|ue rapide qu'il soit , il u'a pu se 
trayer encore un lit assez profond 
au milieu des vases qui obstruent 
«on entrée. 

A 4 lieues ou environ au dessus 
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de son embouchure se trouve ïa 
la petite Colonie française d'Ya- 
naon , chef - lieu du conimerce 
français dans ce canton , et marché 
considérable des toiles qui s'y fa- 
briquent. Cette aidée est située au 
conilucnt d'une petite rivière qu'on 
peut regarder connue une branche 
du Godvarin , et qui se dirigeant 
vers le NE se grossit en chemin 
des eaux qu'elle reçoit de tous les 
marais voisins , et vient terminer 
un cours de 5 lieues près d'un en- 
droit nommé Coringuy . au N des 
vases qui obstruent l'entrée du God- 
varin. 

Cette rivière de Coringny est 
assez grosse près de son embou- 
chure pour recevoir de gros vais- 
seaux. Nous en avons rendu compte 
à son article. Voy. Corinouï. 

La pointe Godvarin qu'il faut dou- 
bler pour venir chercher U^ntrée 
de Coringuy et celle du GooVarin , 
est d'autant plus dangereuse quo 
non seulement elle est sale et envi- 
ronnée de bancs de sable, mais en- 
core elle se projette à l'E considé- 
rablement , et les marées j déchar- 
gent avec force. Sa latitude est de 

Ecoutons Diaprés de Manne- 
villette. " De Narsapour en venant 
» du S :i la pointe de Godvarin , la 
n côte gît à l'E i5i i4 Ueues. En- 

• viron 7 1. à l'E de Narsapour , 
»» on voit deux pagqdes blanche» 
n qu'il est à propos de ne pas con- 
n fondre avec celles qui sont une 
.» lieue i l'Ode la pointe Godvarin , 
» à l'E desquelles est la rivière de 
» Viseron, Plusieurs navigateurs s'y 
« sont mépris faute d'avoir fait at— 
n tention que ces dernières sont au 
« nombre de trois. Quand on vient 
*• de l'E on ne doit approcher le 
■ banc Godvarin que par la à 16 

• brasses , à cause qu'il est acore , 
» et d'un fond inégal de ce côté-là î 
» mais ceux qui viennent de. l'E , 
» et qui vont a Yanaon peuvent le 
» ranger sans risque par 6 et .7 
n brasses fond de sable. 

n Le Routier du Pilote Anglois 
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» <foniic à ce T)ai)c 2 liencs 2 tiers 
« d'ëiendue vers le SE. Quelque^ 
» plant particulier ne lui en don^ 
fl» Dent que du côté du Je l^iî 

• Iracë sur nies nouvelles cartes , 
a» suivant l'une et l'uutr^ opinion , 
» coire lesquelles je n*ai (las voulu 
n opter partie que je n'ai trouvé 

• aucune instruction 6uf%an(epouir 
•» le taire avec certitude. 

» Xies vaisseaux qui partent dç 
«» d<?vanl I^Imipflur » dirigent or- 

dinairetuent leur route U Z lieuct 
I» J ou 4 licuca de la côte f»;ir iS 
» Ljra^es de profondeur aiin d'c vi- 
» ter ce banc. Cette pnScautfçn mf 
m paroît très -prudente «• ^Sifuit 
éu Neptune Orientât» 

GODWIN , rriqne sur la côte 
du 80 de Saint-Clirutophe au i\0 
ile la baie de la ville. 

GOESBEEH , pointe , 5 1. au 
REi Sd'Ysted suris côte de Suéde. 

Il j a au lar£;e de' cette pointe un 
^r;ind h;iut-lond qui se projette 
lusqu'à a lieues , et que l'on peut 
iruD<5hir par 6 et 10 bi^s^es. Quand 
im est dans ce dernier brassirige , 
1*1 le BoBuholm rcitc b l'Ë j SE et 
EiSE 4 lieues , et la pointe de Sand- 
Uamuier (Marteau do SaUe) % i. 
•,«tt IN et ^ ^ NE. 

GOE-SCAUS, q licues a I R 
quelques dcgrs^ N d'EpeTs-Srars 
*à l'O du détroit de A\')bur»' sur la 
tcôie du N du golfe de Finlande , 
7 lieues seulement deUhodel. VçYi 

GOGA , petite ville du j^olfe de 
C«nihave dans la partie du NO de 
^ golfo Ml"N de Chauderpour. 
Pour y entrer il faut doubler la pe- 
ine ile Percjiii à peu près ix i lieue 
de diitaace , et quund on la tieodira 
A fO on Otuglera directement au 
1^0 pour le mouillage de Goga. 
On obser\ er.i qu'à i lieue \ aularse 
de Goga il y a uae bas&e ■ dont ~i 1 
faut «e déûer. Il y .a 4 te**** »u 
••noui liage- <ntr< la terre et in basse , 
et i5 hras<ies au large de la basse. 
Go£;a est par JXafris 
dcMatiaeyiUei^e,. 



G O L 

GOJOVEN , rivic^re i UO du rap 
de Paluie «ur la côte occidentuln 
d'Afri(|tt^ 

GOLP-CLIFF , pointe. C'est 
la pointe du rocher d'Or sur la c6te 
du S de Galles , au IN du canal de 
Bristol , au NO | N de la pointe de 
rO du banc aue l'on nomme banc 
de Galles ( Irelch G rounds ) , et 
à OINO de la rade du Roi. Ily a 
une petite crique ù l'E. La côte est 
uu peu plate et demande | lieue de 
toiir. 

GOLDMOfIB.GAT. Ceétm 

canal entre la pointe du NE du 
•bancdeGunfleetet les roches de l'O. 
Quand oif vient du canal du Roio» 
entre dans Goldoiorc en doublant 
court la bouoeGuufleet , <t 'cinglant 
au NO vers H:«rwirh. l/»'ntréc de 
ce canal est à l'Ë jS£ du JNaze ec 
même pins au S. Les iraiaManit doo- 
nent deduns cap à O ^ NO jusqu'à 
ce que l'église de Harwirh soit paf 
lu Lalise. On veillera attentivement 
pour n'ctrç pas jeté snr le bnnc de 
Gunfleet par une violent» oar^qq^ 
porte vers Waliet* 

Une bonne marqriA pour nayîçner 

dans ce rannl , est de tenir la niaison 
de Woulton que l'on voit à terre ^ 
ouverte au N de la tour duNaïc & 
l'O } NO 5* N , et l'on donnera 
vent devant aussitôt qu'on aura tra- 
versé au 30 près de i'eoirée de 
Wallet. 

GOLD-STONE, roche sur la 
oôte de Northumberland , a millee * 

à l'ESE 50 S de la pointe du SE de 
rile Sainte. Ellerouvreàmoilië ffot- 
La rociic dite la Charrue ( Ploush^ 
m est plus prés *et plus ft l'E. i3ee 
deux roches sont séparées par un 
canal d'un njille de larjç^e. Pour y 
u.i^ser , il faut amener uu Sv>£« 
Megstone par le feu de Tile Faim. 
La marque de l'acore de l'O de " 
Gold-Stone est de tenir l'acore d« ■ 
l'E de Megstone droit par la cota 
de r£ de l'Ile Faire. 

GOLDTOP. C'est un des mouil- 
lagei de la baie Seinl-Biide denelft 
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^«Saee de Galles , au S et h PE de 

fa pointe Burrow. Les marques du 
. mouillage sont d'aiiiener l'édisede 
'W Talbenny au S , oo au S i SO par 
4bmse«, 

% GOLFE ( pointe du ) , à b 
pointe de l'O d'Antigue aux An- 
tiilea . 0tt N du porl dei lies à Fca. 
Cest la poinle da N ae la baie 
Sydscrf. Droit à TO de la pointe du 
Golfe , il y a ua boac dA «ablc. A ? 
mille de terre. 

2 ♦ GOLFE Triste , tnr la côte 
de Ter re-Fcrrae , golfe dtt'Méxique, 
unprès lie Porto - Oabello dims le 
district de Cararas , lui SSE de Cu- 
raçao. L'entrée du GoUe Triste est 
en dedans des îles Burburat . par 
f N , et pw7d»-57' à TO 4« 
Paris. Belin. 

COLGATE . hnie «ur la cote du 
de Ktut dans l'île de Thanet, un 
peu hi*E de loiinie Weatgote; vrai- 
«einblablemenl c'est la même cjue la 
baie Marsli , au M de èa^eUfc 4oat 
le* bancs de Margate, 

GOLGO'l'ilA , petite Ile en de-, 
d.vns du -canal du Port de Mafaoïl 
^dns Tile de Minorque. EMe est un 
peu à rO de l'ile S «nglaote , n un 
peu moins d'un mille de la ville , 
«t à peu près à a mille» au NQ ^ 

*<5i>LÎYA , une (les petites Iles 

siiuces sur lu côte du ME de l'île 
^chantar dani la mer d'Okhotsk 
«uî sépare Ifi Tortarie Ausse du 
Kamtschatka. Le milieu de l'ile 
Coliya est par 5f)"-3o' N , et par 

rouse, 

GOLTOP , rade dans la baie 
Saint-Bride sur la c^^e Oeffee > 
NE de l'ile Siiiiir4IifldK« ^ 50 du 
toifieThelyteL 

QÔMÊREf une des Canaries que 
tout le monde connoît. Il y a pfu- 
•iear^ mpuillages au^' >ur de cette île» 
le 0«i|l^r «fiau NE. On y trouve 
lô bcaÎMW^éir dedans et 20 brasses 
nu brgc. La ville de Palme est la 
ftapiule de l'ile. £Ue est au i'oad 
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d*one baie ouverte au SE par aS'- 
5'-4o''N, et iQO-aS^à l'Ode 
Paris. Sureau éust Ibngit. ♦ 
cananx qui sépÉt^t les lies Cana- 
ries sont tdûs Sîiins (^l tiavi^nbles. 
J'ai passé -de nuir et de jonr,daiu 
INnlerVi^lle <tr«lt <mi scpârç Go- 
méfé' d« Téîléjrifè sans jatnats ntm 
renconlfer qui ptlt entraver* ma 
navigation. Qn est s^ét & ëprcm- 
ver des a'cdlmiés ¥otdi la terre > 
nais en prenant l'attention de 
tenir à peu près à moitié canal , 01» 
navigue hardiment sans avoir jriB» 1 
il craindre. • • ^ ' • ' r'. 

GOMMONIZA , ville sur la €ÔI« ; 
d'Aibsinîe 5 lieues an dessus de Bur" 
trinte ;,bon port pour les £cti|Sfa^ 
•eaux. Feu lré<|ueoté. ' \ ^ ' y 

* GOMI\Of9 ^ ou ^ETîni»-^ 

Abassi, ï*ort«et ville à l'entrc^e <lt» 
£oHe Persique , droit au IN d« cap 
Moeanabnlo ^NO de l'île d^Or- 
mus , et au IS de b pointe de l'G 
de l'ile Rismis. Quand on vient à 
Gomron , il est d'usâûe de j»rendr« 
connoissanoe du oap Jasik d*«ft l*f)« 
dirige sa routt pouri pouvoir pren- 
dre Or mus , eloiî^ne de lieues 
du mouillure de Gomron. Ou peut ^ 
jeter l^ttcre paMo«tdansce>ci||^^ 
de-sac f mais on fera bien de ne paa 
s'engager entre l'ile Kismis et 1a 
terr<^ ^ et .d^ ne jamais relever 
Coatroa» phia È ^e Je N i NE. 
GouironCSt par a70-y N( iTuprè^ 
de MannevillcUc ) » sur les obsev-: 
valions de Floch de la ^Carrière. ; 

♦ GONAIVES ( baie des) , sur 
la côte de l'O de Saini-pomingue^ 
ou N de SatntfMarc Elle est ati 
fond cette éipéce de. gcate forme 
par 1 isthme au ' bout duquel se 
trouve le môle 3aint- P^icojas j e$ 
dont b.côte du S 'vient se terminer 
à rO &lâ baliè'des' (fonaïves d*o^ 
die repart pour courir au S. ï/en- 
trée de cette baie est entre la pointe 
Lapîerce et celle 'dcs Mangles , il 
fiiut ranger la première. Cette entrée 
est par i90-35'-5o" N , et par yS-^ 
4'-i&" à rO de l'Observa tw re 4« 
Paris. Verdun , Borda , Fwgréi 
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* GONAVE ( la ) , île longue 
et étroite située dans la partie de 
rO tle Saint - Dominguc. Elle çit 
£ et O i elle est grande , bien boi- 
sée , mais iPn*y a point d'eau , en 
conséquence elle n'est point na- 
biiée. Elle n'est d'aucun intérêt 
pour le commerce et pour la uavi- 
«itîoB. La pointe èn NE de cette 
île est pnr i8''-48'-"5" N, et par 
^50^^.47'^ à rO de Paria. Bwreau 
dos tortf^itudes. 

* GO^D£GAM , rivière «ur la 
c6te de Goromandel au fond du 

colfe situé à l'O de Marullpatnain. 
L,a rivit're Gondegam et celle de 
ÎMedepilli ont une embouchure corn- 
nmnc. Ceparage est peu fréqoentd. 

GÔN$AL£S, pointe «ir la cAte 
dn Chili^Tox** 0ai.ditia. 

GONSALVO , Looés ponitlTO. 
Voy* ûAV j»B Lopis. 

GONZALO , Dointe. C'crt la 
pointe du SE de l'ile de Vancouver 
et de Quadra^ur la côte du IMO 
«PAoiérwjue f oroit au N da floa» 
¥eau DungcncM wr b cAta da S du 
détroit de Fuca. 

GOODW'IN , banc de snble sur 
la côte de Kent à l'£ de l'ile Tba- 
«et. Cet baaes étoient autrelbie des 
terrains bas et marécageux qui ap- 
partenoienl à Good\\in comte de 
Kent t P*î^>^c roi Harold. Ils 
dtoient envinmvés d'une grande 
muraille qui les défendoit de la 
Hier , et dont l'entretien cxigeoît 
]a plus grande attention. Ce terrain 
fut enaoite donné à l'abbaye de 

ft.-Augustin près de Canierbury. 
,'abbé négligea la muraille , la nier 
y ilt une brèciie et tout dispa- 
mt. Anjonrd'hui tout cet etpdbe 
est devenu ^un banc de sable c^ixl 
assèche au bas de l'eau, H bnse 
l'ciiort de la mer et sert d'abri aux 
vaisseaux qui sont moniUés dans 
les dunes. Cependant quand les 
vents souftlent aamont avec force, 
les ancres y chassent et l'on est 
forcé de ae réfugier derrière la jetée 
de Ramspte , OU daas la baie de 
6aadwica. 
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Lebaac de Goodwin te divise en, . 
deux , on les nomme Banc duTMbrd' 
et Banc du Sud. Celui du S gil ii 
peu grès IMNE et SSO et se dirige . 
vers le Fofeland du Sud. Le banc 
du N git IV et S. Il est acorepres- 
ejue par-tout. Les tempêtes et le» 
tûrtes marées altèrent annuellement 
la forme de ce banc. Il est fort 
large , et il assèche sur-tout ver» 
le N. On fera bien de ne jamais 
l'approcher plus prés que i5 brasses. 
Son étendue se Bsefuru par Puttr-*» 
valle compris entre la pointu dbN 
et celle du S. On est le travers d« 
la pointe du S , lorsque le moulim' 
d'L ppef-Deal reste par la châtaaia 
de Walmer. VojreM In afticka*. 
Dunes,, et Fo&eland. 

Les sondes de la Manche en cet 
endroit sont de 18 à ao brasses , orv 
en trouve a6 et 5o en s'approcbant 
du Goodwin , et lorsque par la tn^ 

vers de ce banc la sonde amène 
et 29 brasses , on n'en est pas h. 
deux portées de canon. 

On vient depuis peu d'établir de 
nouveaux feux flotians sur c« banc. 

On les a placés environ & | de^ 
lieue dans l'E^NE de la pointe du, 
IS par 9 brasses au bas de Teau^ 
Cette position lea met environ ^ 

•X lieues { dans le SE 5° £ du feia 
du Foreland du N , et 4 lieues Jaii, 
IN I NE 30 £ du feu le plus bas et 
le plus E du Foreland du Sud. Leu 
feux flotians dont nous parlons y' 
consistent dans trois fanaux dis- 
tincts dans la forme d'un triangle 
vertical , dont le &nai du urilm 
forme le sommet. Lorsque la brume 
ou le mauvais temps empêche de 
voir ce leu , on sonne coutinuelle-* 
'ment une grosse cloche pour ma 
tenir lieu. Les vaisseaux qui vicn-» 
nent du N doivent àe tenir de ma- 
nière à relever ce feu à l'O du S ^ 
et gouverner au S | SE après 1'»* 
voir passé , mais ceux qui viennent 
du doivent l'amener au N | INO 
quelques degrés O et venir jusque 
par son travers. Les vaisseaux qui 
viennent du IN peuvent mouiller 

^ ouUe dans le JMISO du ieu , 4 
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Vacore de la pointe du N du banc- 
par 6 ou 7 brasses. Cette manœuvre 
peut se faire quand on y est forcë 
par le tM ou par la marée. 

Quand on' vent entrer en dedans 
du banc deGoodwin en venant du 
JV , il faut en prolonger l'acore du 
W , cap à OISO , et ouvrir le ^nal 
de GuU-Stream , laissant oimrir 
jusqu'à ce que l'on s'estime ^ ou 3 
milles en dedans. Dans cette posi- 
tion le feu flottant restera à l'ÉSE , 
ft l'on pourra mouiller par 7 ou S 
brasses. INous ne donnons pas les 
relèvemens exacts de ce feu, parce 

Ïue le vaisseau qui les porte ayant 
émarré et subi quelque» avaries » 
on en a placé un autre momenta- 
nément jusqu'à ce que le premier 
soit rëparë. Le mouillage du der- 
nier n'est pas an mèoM «ndroît que 
l'ancien. 

GORAN , bavre sur la côte du 
S de Cornwal. Il y a dans l'£N£ 
de ce port , et au large de lAeva^ 

S'ney » deux roohes qu'on nomme 
ringes , et Jaw. 

GÔRBELLS. Voyez Glasgow. 

GORBSON . crique sur la côte 
du bO de St.-Christophe. 

I * GORDA , pointe la plut à 
rO d^ l'Ile de Palme » etdont nous 
donnons iri la situation pour l'uti- 
lité 'des vaisseaux qui veulent passer 
dans le N dei Canaries , et qui veu- 
lent rectifier leur point sur la vue 
#de l'île de Palme. Celle pointe est 

far aô^-^'-^S" N » et par ao«-aa' 
rO de ParUj Borda. 
; a* GOBJDA (Terra J , près de 
l'ile d'Arguin sur la cote do l'O 
d'Afrique , au SE du cap Ulanc. 
fioMS n'en parlons ici que pour en 
donner le nom. Il paroit que les 
géographes modernes ne font plus 
«nlrer cet endroit dans la descrip- 
tion des < ôtes d'Afrique , car il 
n'en est question sur ancnne carte 
du dépôt de la marine. 

1' GOUE , pointe sur la côte du 
S du canal de Jinstol ù l'O de Por- 
lock. ' 

9 *QÇKB£t , pointe sur b côte 
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du No de l'Amérique , une vin;;-»' , 
taine de liëuesdans l'F du cap Eli<* 
sabeth qui forme la poiute de i'K 
de l'entrée de Cook. La pointe , 
Gore est sur une presqu'île réunie ' 
au continent par un isthme asiez 
étroit. Elle ne paroit pus nette , 
on la range à i grand tiers de lieue. 
C'est elle qui ferme & l'E le Port- 
Dick. Le capit. Vancouver a déter- 
miné sa position le 16 mai 1794 » 
par 5ûO-u'-5o"' N • €t lH*-*7f* ' 
à l'O de Pans. ; > 



3 GORE, lie située entre l'Amé^' 
rique et l'Asie. Elle paroit déserte! 
et stérile. Lat. 6o*>-i7 ' JN , longit*' / 
1740.51' k 1*0 de Pucis« JBwrSmCc 
tùs longitudes^, ^ ^ 



4 GORE , banc , 1 mille ht 
l'E I SE 5» S de la bouée de l'E 
du d^ast , entre la INore et la ratle' 
de Margate. Ce banc est étroit et 
sa longueur n'excède pas | mille.. 
Dgit E 5rS, et 0 5« I\; il n'est- 
recouvert que de 8 pieds d'eau ^ 
quoiqu'il y ail Â brasses en dedans. 
La marque de la pointe de l'O est 
d'ouvrir le moulin Alonkton à l'O du 
bosquet à'Vpper- Déal au bSE. 
La marque ae^'£ du l^anç 9&t^ de 
temr^fatti lMSft g ^ pèr* le bbutj 
de l'E dé ce bosquet. Il y a bonj 
mouillage en deuan'? de ce bimc 
par 4 ou 5 brasses , entre le cro- 
chet di| ^nc de miMrgate , et la^ 
bouée du Searn ; c*est un» bobnc^ 
rade quand le vent ne permet pis 
de traverser les bancs. Pour venir, 
an mouillage , il faut amener' l'uni 
par l'autre un moulin situé au^ 



milieu d'un bois 



pr«^ 



de 1; 



aii^ 
a mer^ 



el l'église de Sl.-Picrre située au 
milieu de la baie Westgate. Qc^ 
m arques .feront parer d'un banc de 
sable nommé le Cheval (f/o»*5» ), sur 
lequel il ne rpsteque tort peu d'eau ^ 
et qui se trouve le long déterre un' 
peu an dessous de neculversé / 

5 * GOHE, baie sur la de 

l'Q de l'ile du sud de la Nouvelle 
Zobnde. Elle est au N do l'ile 
Banks , sur une côte qui paroit asses 
satoe elossex unie. Lat. S 45°'id' > 
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long. t88«-57 ' i*0 de Parii. CooÂ , 

I ♦ GOREK , île sur b côte dM 
Brésil , au N de la rivic're du Saint- 
Esprit , ealre cette rivière et Je« 
AbvolboA. 

a GOllÊE, île sur la côte d'A- 
frique , donc elle est éloignée d'à 

fpu près I licuc. Elle est un peu à 
E du c;jp Virt , par i.i<'-^o'-io" 
IV, et par i9°-45' à l'O de Pari.s. 
J9unau des lonf^tudes. Sa lon- 
gueur tk'tkt gu<''rf que (i'un quart 
de lieue , et sa larizeur à peu pr<^s 
d'un tiers de cette longueur. L ëta- 
llliaaemeotdes maréesy eut h peu près 
de 8 heures, et la mer marne de i 
pieds et ^. Les approchesdes grandes 
marées v amènent de grosses mers ; 
Ikiatfl ewï n'ifllloe pas sur la marée. 
Le travers de cette île , il y ^ h 
terre une baie dont la grève est 
plate , et qui s'étend jusau'au cap 
Emmanuel. Lorsqu'on relève l'ile 
en delioià du cap , on upperçoit 
line haute uionta^ne escarpée sur 
Ja mer, et très-basse du côté de 
ttrre à avec une grève pier- 
reuse. Les vaisseaux qui viennent 
de et qui veulent y mouiller , 
doivent courir au lar^e pour dou- 
bler la pointe I et ciu^^ler ensuite 
pour venir , en deJan^i de Tîle , 
mouiller par i j et i6 brasses sous 
r.ile y vis-à-vis d'une baie sablon- 
neuse, L'ile Gorëe n^est aa'une 
roche stérile ; le fort est sur f:i par- 
tie du N haute el escarpée, mais 
le village c^i dans la partie du S. 
11 y a une petite source d*eau 
douce, qui fournit ;i peine aux be- 
soins de la moitié de la garnison. 
En , la variation y étoit de 
lO*-3o» NO. 11 y a une pointe de 
TOChes qui, p:irtant de la pointe du 
S/ 8*avance a une portée de fnsil 
dans le SE. Pour venîr chercher 
le mouillage , il fiut relever la 
pointe du NE de l'île; elle est 
basse et de sable blanc. Un l'ou- 
vrira d'une voile par te cap Manvft y 
et Ton mouillera a \ lieue de l'île 
par 10 brasses f gros sable et co- 
rail j ou pai' 4 Wa8«e» table et va««f 
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?i COREE ; île au *SO de la 
Brille, sur la cote des Pays-Bas, 
Il y a deux canaux entr'ellc et la 
terre : le plus près de la Brille est 
petit et ne convient pas aux grand»^ 
vaisseaux; l'autre se nomme Go— 
rée's-Gat , ou canal de Corée. Ces 
deuj( passages sont séparés par le 
grand banc du Ninder, sur leauel 
n ne 'reste que 5 ou 6 pieds d eau 
de basse mer. Pour entrer dans ce 
canal, il Csnt amener l'ifn par i'au> 
tre à l'E et E i SE le clocher de 
Corée, et une b:ilise placée sur 
celle iie. Si l'on ne peut voir la 
balise , il faut amener le clocher à 
E I SE et ESE , pins ou mcâm* p 
suivant le vent , et i^onverner des- 
sus jusqu'à terre; alors on prolon- 
gera la côte k an jet de pierre , 
t^ouvernanl fc PE J NE et A l'E , 
jusqu'à ce que l'on trouve que le 
gissement dtt ia terre commence & 
dépendre un peu du S. A ce mo*- 
ment, on trouve une petite qoeM 
qui se projette au large de terre. 
11 faut laucer au large en entrant 
pour eir passer en dehors ; mnis 
en sortant on peut passer enir'elle 
et la terre. Quand on a doublé 
cette aueue en entrant, 09 revient 
an lor, pour serrer là terre itts* 
qu'an manège de Gorëe » oà'oa 
laisse toml»nr l'nnrre. Lors^ju'on 
entre par le banc Corée avec un 
vent de S , de mamère à ne p^i»^ 
voir oroener l'un par l'autre -le dlo» 
cher et la balise, il faut nmeOQr* 
le clocher a l'ESE , c'est-à-dire à 
la longueur d'âne fcene de «alhes— 
tan au M de la balne; on laissera 
courir dans cette roorque jusqu'à 
terre, ce qui fera parer la queue 
du Hinder. On trouvera pev-tent 
t4 ou t5 pieds; pins on acooilv 
la terre , j)lus on trouve d*eau. 
L'endroit le plus étroit du canut 
est un peu en dedans de la Iwlise , 
et presque son travers; il élargit 
ensuite, et le fond monte graduel- 
lement au IS vers le Hinder ; mai» 




jusqu'à ^ heures. L» ville est par 

6iv-44' 
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ftio-'j/,' IN et pnr a» ;\ ITï: de 
Piiris. U Auteur. Il s'y faisoit 
jadis un coaitnerce considérable , 
tiiais le port csi aujourd'hui coiablé. 

I GORGOINÊ, île sur la côte 
du Pérou , près de Bonaventure , 
quelques espagnols la nomment Tu- 
maco. Ou y trouve de l'eau ét de la 
mâture ; il y a mouillage de plu- 
sieurs côtés , mais le meilleur est 
Hu SE , au large d'une petite ilc 
environnée de rochers au dessus de 
l'eau , que l'on apperçoit du côté 
de terre. Il y a de l'eau douce , et 
une côte de sable du côté de l'E ; 
mais c'est un mauvais mouillage ù 
r^iuse du vent de SE , auquel il 
est ouvert. On est d'ailleurs forcé 
de jeter l'ancre par 5o brasses , 
loul auprès de terre. iDroit au S 
de cette île , sur la côte du coati- 
tteni , il y a uno rivière du même 
nom. Les couranssont très-violens 
«ur cette côte ; ils viennent du NO , 
«t si un vaisseau étoit dépalé jus- 
<|u'à l'ile Gorgone, il la reconnoî- 
Iroil à ses deux coupures séparées 
par un pic. Elle est haute , la 
î^ointe du vent est plus grosse que 
«elle de dessous le vent; d'ailleurs 
il n'y a point de terre dans les en- 
virous. L'île Gorgone est à quel- 
ques lieues dans le SO de Bona- 
venture par S^-^o' N, et par yg»- 
45 ^ à rO de Paria. Carte du dépôt 
de la marine de Van b. 

a GORGONE, ( île ) de la Mé- 
diterranée, dans la partie que l'on 
appelle mer de Toscane, à peu 
près la lieues a TO de Livourne. 
C'est une petite ile sur laquelle 
il y a une haute terre surmontée 
d'un cliàleau qui sert de marque à 
Ja mer. Du travers de cette île, la 
montagne de Livourne ou Monte- 
Negro , un peu à l'E de celte ville, 
rst en vue ; on gouverne dessus 
pour aller à Livourne. L*île Gor- 
gone est par 45°-25'-46" N , et 
par 7»-32'-')5" à l'E de Paris. Bu^ 
rcau des longitudes. 

GORHAM» pointedansla grande 
I>nie deChibouciou , sur la côte du 
IS de l'Amérique, au N d'Halifax , 
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dans la Nouvelle Ecosse , ei un 
peu au N de la grève de Bynff. l a 
pomte d'Amérique est au 'delà de 
celle de Gorhnin, 3 milles au N 
de la vil h' d'Halifax; elle forma 
l'entrée de la baie Torrington ou 
Bedford. ^ 

* GOROPAKI, petite lie sur 
la côte du Brésil, prés de. l'ile des 
Français , entre lé cap St.-Thom« 
«t la rivière du St.-Ésprit. 

*GORTA (Sainte-iVInrie de la), 
lie dont Cook fait mention , c 
qu'il a poftée sur sa carte par 27°-. 
5o' N , et 1490 à l'O de Paris. M. 
de la Pérouse l'a cherchée en vain» 

^ * COSES ( les ) de Candie , 
c'e.t une île au NO de laquelle il 
y a un ilot . au S de l'Ile de Caa* 
die. Il y a un écueil h 4 lieues f 
dans le S de l'ile des Goses. Ceîto 
île est à 8 lieues ^ dans le SO du 
cap Letima , et ù peu près E et O 
avec l'île Galderonis; l'écueil dont 
nous venons de parler est à la 
lieues dans le SO i S du cap Le- 
tima , par 54«-îia' N, et par aî''- 
7 ^ à l'E de Paris. Carte du dépâ 
de la marine. 

* GOSPORT. Sa proximité d« 
Portsmouth y attire beaucoup de 
monde et de commerce, sur-tout 
en temps de guerre ; il est séparé 
de Portsmouth par le port, comma 
Recouvrance est séparé de Brest ; les 
rommunications se.funt en bateaiu 
L'entrée du port est défendue par 
4 forts et par une batterie du cotd 
de Gosport, dont le feu est rasant;;: 

I mille de cette batterie, on a 
bâti un superbe hôpital pour Ici 
blessés et les malades de la flotte. 

* GOTHAAB au GHOF.NLAifD. 
par 640-9 '-55'' N et par 6^-6-'- 
46" \ l'O de Paris. Bureau des 
longitudes. 

GOTHEBORG, OuGoTENBURC t 
c'est le même que GolterabOur". 
Voy. ce mot. ° 

* GOTHLAND , île au milieâ 
de la Baltique , entre la côte do 
Suède et celle de Courlande. Cette; 
île est grande, longue, un, pe\\ 

I 
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étroite» à peu prà» dans la forme 

d'un losanf,e. L'île Faro, ou l'île 
dn Phare est à la pointe du ME ; 
la pointe du S est «aie ; on doit 
lai donner un bon tonr, et ne pw 
l'approcher plus presque lo brasses; 
elle e i environnée de plusieurs pe- 
tites ile«, à terre desquelles il } a 
mouillage. La grande et la petite 
Karcl sont sur la côte de l'O. C'est 
auprès de ces iles qu'est le mouil- 
lage le plus fréquenté de Ooth- 
land. Il y a plàtieur^ villages «ur 
cette île, et une ville capitale que 
l'on nomme Wisbuy» située sur 
la côte de l'île qui lait taee an MO. 
Il Y a sur la cote de l'E un autre 
«n3roit qi^ie Von nomme Oosler- 
garde , r est-ù-dire , garde de l'E ; 
ce mouillage est ouvert au .Nt , 
mai» parfaiiement à. l'abri de tous 
les vents compris entre le NO et 
le S , piissant par PO. L'exlrémiié 
des daugers situés ati N de l'île 
Faro, est par bS"* lat* et la 
queue du banc de roche» , qui 
lermine la pointe du S de l'ile 
Gothland , est par 56»-4«'j « qui 
comprend un espace de 26 lieues. 
L'ile git NE et SO. La même 
pointe du N dont nous venons de 
parler, est par ly'-ao' 4 TE de 
Pari» , et celle du S par lô^-g'. 
Carte de la Baltique y du dépôt 
de la marine. Voy. Faro. 

GOTSCHE-SAND , c'est une 
Ile de la Baltique, 8 lieues uu 
N i INE y N du compas , de là, 
pointe la pins N <ie IMe Faro. 

« GOTtEMBOURG, ou Go- 

TBEBORO , ville commerçante de 
Suède , sur la côte du Gittegatte. A 
Iteboa^urede to rivière. Gon , il 
y a un pOTt'éXcelleat; ndépendam- 

ment au grand commerce qui s*y 
fait, la pèche du hareng y est en 
ffranâi» activité. On peut regarder 

Cotteuibourg comme la principale 
vjlle de commerce de tout le 
royaume Ce port est par 5?*- 
N, et par go-Sy'-S?" ^ I*E 
m. méridien de Paris. Bureau des 
h*iLçîtiides . Nous ne dirons rien de 
Sua «atrée , car cUe est si dii'ilciie, 



qu'il est indispensable d'y prendra 

un pilote. 

♦ GOTTEVILLE , petite Ile sur 
la côte du £SE de Pile St.-Jean , 
dans le golfe St.-Laurent : l'ex« 
cellenle carte du dépôt de la ma- 
rine, sur le> observations de MM. 
Verdun » Chabcrt et autres , n'en 
parle pas. 

GOTTmGEN4 ville de Suède^ 
avec un bon port sur Ja côie de 
Gothland , près de l'entrée de la 
rivière Moludal, .'i ^eu près par 
58»-3o' lai. N. ? VAutw. Les 
cartes françaises n'en p^rlmt pas. 

GOTTO , ile de la mer de 
Chine , au S de l'ile Quelpuerl « l 
de la Corée. Elle esi à i'O d<t 
Nangasaki, ville du Japon sur 
l'île de Kiusiu , par 3i"-i8' N, 
et par à l'E de Paris.. 

Carte du dépôt gênerai de lu ma- 
rine de tdn^; 

GOUANO , île sur la cote du 

Pérou, par 11° S, V Auteur ^ entre 
le port de Loa et Turapaca. 

. GOUBINIÈRE, roche à f de 
lieue dans le SSO de l'île Ge- 
ihou , voye% Grenezbt. * Notre 

carte n'en parle point ; nous sup- 
posons que cette roche fait partie 
de la chaîne des Ferrières. 

« GOUDA ^ petite ville de BoU 
lande, les . vaisseaux d'un moyenr 

port y remontent , au moyen des 
canaux et des écluses, dont ce pays 
est coupé , et ians lesquels GouA% 
n'aïkroit aucune communicatioa 
avec la mer. Lat. 5i«»-59'-5x" N, 
long. a'^-ao'-S^" à l'E de Parisw 
Bufeeu^ des longitudes* 

* GOU DELOURS, ville sur le 

côte de Coromandel, configuë au 
fort St.-David. C'est une petite 
ville où il se fait des basins , et 
c'est ordinairement la uremiére 
place dont les Français cherchent 
ik s'emparer dans l'Inde , lorsque- 
la guerre se dcclure , parce que la 
petitesse de cette cittide lie demande 
moins de ^nrnison. Elle est an 
SSO de Pondicberv par ïi°-^f'. 
N, et par 77"-3i' à 1 j£ de Pané. 
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D'après iU Mannev'Ulette. Vis-à-^ 
Vis le fort St.-Davi<i s'avance né. 
f»etil banc l'enviroflr 2 de lieue au 
large; le mouillage se tait en de- 
hors de ce banc par j et S brasses , 
le pavillon à peiipr£s.è i'O , quel- 
^ttes degrés ait flou aa S* 

* GOUDRON , basse sîtaée 
dans le Goulet dé Brest, entre te 

MinguQ et les Fillettes. 11 y a 

Siusieurs uiurques pour en con- 
oUre rapproche ; nous allons 
donner ces yeléveniens pris sut la 
basse même. Le marin qui lou- 
voiera dans sej> environs saura juser 
quand il sera dans ses edax. Un 
vaisseau touché èur cet écucii relè-* 
Veroît une petite chapelle située 
au dessus de la pointe de Pener- 
niean p dans .la baie de Ëertea'unie , 
par la pointe du grand Minou ; 
voilà pour ia partie de I'O : et du 
côté du S ^ il relèveroit un petit 
tlot rond , sitatf au large de la 
pointe de Camaret y et eà regar- 
dunt par son acore de l'E , il 




relèveroit la Cormorandière par le 
milieu de St.-Pierrc-de-Plougaitel. 

1 GOUGH. C'est un canul près 
de la cète 4e .Chine & sur le coté 
de i'O dfB-^ 8t<^Aïldré et des iles 
Fon-to-san } le cartal Duflleld est 
sur le côté de l'E. Le tr.ivers de 
la pointe du r>i des îles Fou-to- 
•an , il 7^%B«iW très^tite H VO , 
environnée de plusieurs autres plus 
petites encore , dans le NE. Il faut 
laisser ces dernières à O , et courir 
au NE jusqu'à"^eè«viî&é la pointe 
Ki-tOyr<i«te droit au N; alors on 
gouvernera droit sur la pointe» 

\ â GOUOâ. C'est le nom d'un 
navigateur anglois^ qui l'a donné 
en x'^i5 /à une île qu'il dit avoir 
ViiejDar 4o*»-i5' S , et 40-17' à *0 
^éi^ris. Le capitaine Vincent a 
pense en 1768 qu'elle devoit ctt-e 
de queluues degrés plus à I'O; * 
L<ç mar^PMeiligcnt saura appré- 
ciair point Ht doit avoir 
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conllaace eu de» uutuniés pareilj;t^^. 
et ênonçdes de eette manière^^^^ ^ 
GOULET. C'est i'ehtrëe dé 

Brest; voyez les articles ci-dessous 
nommés , dans lesquels nor.s avons 
dctaillc tout ce qui cpncerut^ câ 
pasâage : les Fillettes , fiasse Gou-^ 
dron , Mingan , BertheattUie f lé 
Coq , le Busec , etc. 

GOULETTE ( b ) , ile fortifiée 
qui dcfeud l'entrée de Tunis » sut 
la c6te de Barbane | dans ia1Mdd»< 
terianée. 

GOULVEN ( anse du \ C'est 
une grande baie Qui assèche , sur . 
la cdte du N de Bretagne , à OSO 
de itle de BaSi Cettjb anse n'inté-:-^ ' 

resse en rien la navigation , et 
nous nous abstiendrons d'en parler» 

*GOUJNON-GICAN (pointe 
de ) f dans le détroit de Bally » 
prés de la pointe de l'E de Javuè 
C'est cette pointe qui termine au 
N£ la baie de B.<llanbouan^ i en 
Iraversant le détroit vis*&'^vis dé . 
celle pointe , ou trouve de 20 à 3G 
braises ; niais il n'en reste plus 
que 5 dans l'étranglement du dé- 
trcût , aux environs de la pointé, 
des Cocotiers. 

* GOURDE ( Vierge ). C'est 
une lie qui l'ait partie dçs iles 
Vierges , auk Antilles ; c^ést 
plus à l'Ë ; elle est au S de la Ne-^ 
gade. Le fort est par i8''-i8'^ N ^ 
et par 660-38 '-^o" à l'O de Paris^^^ 
Vérdun , Sojvm , Pinard. Les 
cartes de ces auteurs jouissent en 
général d'une réputation irès-mé- 
ritée, <;'est ce qui nous a fait hc'* 
siter entre Itvatê cartes publiéeé 
pa|> le .dép6t général de la ma-^ 
rine, et entre 1 autoirité du Bureau 
des longitudes | conuoissaace des 
temps pour l'an ti. Selon^cé Bu<tk 




tons point à nojus ranger à cette 
opinion , et >nouS croj^ons qu'il 
faut adopter , sans réflexion , celle 
dernière position publiée sur les ^ 
obsemtiontde LoewliorD-., oHî- 
cîer de lamarine'Dano^sc. Buaçàei 
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GOURDOM , sur b côte de l'E 
d*Ecos5e, a lieues dans TENE de 
la rivière Northcsk , i mille au 
SO de Her-wick. Le Havre John est 
entre ISorthesk et Gourdon, h 2 
'millet 4u premier. Il ^ a dant cet 
deux endroits des criques parmi 
les pierres , où les embarcations 
tiennent charger de la chaux ; et 
•vec peu de dépense , Gonrdon 
pourroit devenir un boa port de 
marëe. 

GOURY ( havre de ) , dans le 
m de Blancnard, don» la paroiste 
d*AadervUIe , au SO du cap la 

Hogue, sur la côte de Normandie. 
C'est une petite crique qui assèche 
h tontes Im maréôi , et qui ne 
peut recevoir que quelques chasse- 
marges , qui se réfugient derrière 
ees rochers. 

1 GOUVERNEUR ( ile du ), 
iur la côte de 1*0 du Nouveau 

Mexiaue. Elle est sur la côte de 
rO d une autre ile a^seï considé- 
rable en longueur , et dont la 
partie la plus voisine de la pointe 
Mariato , en est ù 3 lieues dans le 
N par 7 0-30' N. L'Auteur. Elle 
est auprès de la pointe Higueras, 
à 1*0 de la baie de Panama. Cette 
seconde île a ^ lieues de long; on 
la nomme Sebaco ; il y a un haut 
"Ibnd à la pointe du N^, et c'est à 
rO de cette pointe qu'est l'île du 
Gouverneur, ii l'O de laqtielle il y 
. a un canal qui conduit prescjue jus- 
t qu*à la baie des Philippines. 

, aGOUVERNEUR(pointedu), 
<Ni Porta dbl GovEaNA«K»a , iur 

la côte du Chili , so lieues daâs 
l'ONO de Valparaîso, et îîo dans 
le SSE de la rivière LirunrL II a 
nn^port assez bon , abritd par une 
petite lie qui se trouve h son en- 
trée: de cet endroit 5 Limari, la 
;.€Ate est aride, sauvage, et le* mon- 
tagnes sont couvertes de neige ; on 
n'y trouve aucun mouillage , si ce 
n'est celui de Choapa , d'ailleurs 
. petit et d'aucune importance. Punta 
iéti Governador est par Sa^-io^ S, 
*et par 75*'-7' & l'O de Paris. Carte 
4u dcpôl^ la mannt. ds f aa 6. ' 
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3 GOUVERNEUR ( lie du ) , 
dans le port de la Nouvelle Vurck , 
Amérique du JHOKé i OO, Tient d« 

la fortifier, 

GOUVERNEUR (détroit duju 
Voy, SnrCAteuft. " M 

GOVER « he snr la côte de 1% 

de la baie du Mont, en Comwalf 
droit au S de la ville de Penzance , 
à peu près au SO du mont Saint* 
Michel, qui donne son nom h la 
baie. Pour y mouiller , il faut ame- 
ner le clocher de St -Paul au SO 

I S, l'ile de Sl.-Cléuienl au S , 
et Pensance an N , on aura alori 
de 4 ^ ^ brasses de basse iner« 
Quand on veut entrer dans le lac 
en venant de l'O , il faut passer 
prés de l'île St.-Clénient , située vis** 
i-vis la ville de Mousc-Hole( Troil 
de Souris )♦ Le fond y est net , 
mais il devient sale auprès du chù-* 
teau. Qnan4 on est eal iMaiis de 
cette île, on apperçoit une grande 
baie de sable , dans laquelle il y a 
mouillage par 7 ou 8 brasses, U 
l'abri de tous les vents, excepté ^ 
SE et SSE qui y donnent en plein» 

* (50VER-NAP0RE , village 
dans la rivière d'Ougly au Bengale* 

II y a un banc au dessus de ce vil- 
lage : c'est rafifiâi« des miotee de 

éviter. 

I GOWER , cap. C'est une des 
deux pointes du ^roqaontoire de 
Changtung; on^lj^irgoit quand 
on vient du S<*pottr se rendre dan» 
le golfe de Pékin* Ce cap est par 
360-57' N , et par iigo-«S' & Vb 
de Paris. IJAuteur. Le cap MK'T 
cartney en est au SO. 

a GOWER, port dans nie de 
la Nouvelle Irlande, Océan Paci- 
fique du Sud. Le port est formé 

f>ar une petite île , qu'on nomme 
'ile Wallis , située ;« peu près { 
lieue au large. 11 y a mouillao'e en 
dedans nar 44 et ^ brasses. U T « 
des rocnes qui s'avancent paratlè— 
lement ^ au large des pointes leS 
~)lus voisines. Les rochers situés au 
aree de la pointe du SE du Havre 
anglais, forment la pointe du NO 
du. port ûower. Ou mouilie pur 
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'%0 et 5o brasses en dedans d*arve 

S rosse pointe qui s'avance J lieue 
ans l'ONO. Le cap St.-Georges , 

Si&i forme Ift pointe du SE de celte 
e, est à peu prûs h i lieue et f 
de cette poinle. Voyei SAtnx- 
Gkoages, 

3 GOWEIV, ile dant VOeitnï 
Pacifique du Sud. >Ce n^est qu'un 
petit uot voisin des deux autres , 
•ur la côte du N de l'ile Carteret ; 
il n'y a point de monillage» et Ton 
peut tout au plus s'y procurer quelr 
«|ues cocos. Voyez Cameeet. 

4 GOWER, péninsale. Cest 
cette partie de la province de 
Calles qui se projette à l'O. de la 
Iwie Swaïuea.. La ville de Swansea , 
•t uëe nu N de cette baîe » est sur 
la côte du de l'isthme. Cette ir- 
régularité de la côte- eat formée 
par utk bras de mer profond- , qui 
s'enfonce dans la côte du N de la 
pëainjfule, cp. albnt vers i'£.ius?- 
oa'ea dems de la pointe Wnit- 
lord. La dbut dft cette péninsule 
abonde en pierre calcaire t d'oii 
l'on escorte de la cbaus^ en divers 
•odrc4lti du royaufoe* 

GQWllOCK ^dans le cul-de-sac 
de Oîyde en Ecosse, dans la partie 
de l'O d'une baie , qui ren terme 
ua mouilbge et un port fameux. 

GOYOGOUIN , baie aur la 
côte de la Nouvelle toouc^ Amé- 
rique du INocd, Les cartes françaises 
du dépôt de la marine n'en font 
aucune mentioo, 

QOZE, pettt6 lle, su NOrde 
Iftalte , dont elle est si^arée par 
un canal étroit, le milieu duquel 
est rempli par la petite ile Co 
BÛiigo. I/ile de Goie afest pas 
coiuid^ralde t mais elle est d un 
ioli aspect ; sa pointe du NO- est par 
^ 36»-io' IS , et par ii«>-:53^ i'E 
4le ParU. Càrt/d» d^^t ^9 lo 

'■^1 GRACE ( liavre-dc4Vp9«t 4« 
Jri^nce. Voy. Havrk. 

2 * GKACE ( havre-Je-). C'est 
•^ne baie ai tuée dans la grande baie 

^ la Goaceptionaiir la^o^te de ^ 
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de Terre-Neuve. Toute la côte de 
rO de cette grande baie, est hachée 
d'une nuillitttde die baies pluspetitea. 
Celle dit Havre-de-Grace est une 
des principales. Il faut y entrer par 
le N » cav la pointe du S est sale 
et prdeêili'd» tvoîs lk»ts qui se 
projettent au «large à une grande 
distance. Elle est dlroit à l O du 
cap St.-Francoi8 , paF47''~54' N 
et par 55"-38^à l'O de Paria. Càii 
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du dépôt ile la inarine , sur les 
observations de Chabeit, Xêrdun 
et autres. 

I ♦ GRACIEUSE, une des Ca- 
naries auN de Lancer ote entre cette 
île et Clara. La pointe Isabelle qui 
termine Gracieuse vers le N , est 
par N , et t5<»-5o' h l'O 

de Paris. Borda sur VEsfiiègle. 
L'île pracieuseesl longue et étroite. 
Elle gît NE et SO. 11 y a entre ^ 
elle et Lancerote un canal qu'on 
iionme El - Rio dan»^ lequel om 
troave 7 et 8 brasser d'eau , maif 
Gracieuse- n'est pas nette. Go fera 
bien Je ne pas l'approcher avec «A 
^ros vaisseau. Rocade 1*£ OU la 
Roche de l'E est à un peu moin» 
de 5.1ieuea à l'E i liE de Venti ét^ 
du détroit El-^Uor - 

» GRACIEUSE, nnedesAço- 
res. Elle est au N de l'ile Saint*** 
Georges. C'est la sixième en gran- 
deur. Elle est très-fertile et fournit 
tranuetUment beaucoup de firnita à 
Tercére. L'Ile parokde loin comme 
s'il y en avoit deux; et quand on 
i'approclie par le SO , elle montre 
trots montagnes. II re àeax Ilots 
il peu près k un raflle de terre ; 
l*un d'eux est très-haut. Ste-Croix 
dans le JNE de l'ile est le mouil- 
lage de Pile.* Cette Yîne est par 
îÛ?-7 ' N, et 5o"-i ' à l'O de Paiis. 
l^erdAin , Borda , Pin^ré. 

★ GRADO, dans le golfe dp 
Venise à peu près 8 lieues dans l'O 
de Trieste entre cette ville et St.r 
Vido. Grado est par N , et 

110-20' à l'E de Pan?. Carte ttlf 
talie du dépôt de la marine» Nous, 
n'avons aucune insiraetioa .wr 
Grado , «I niMa n'entrerons éK&k 
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9ucun autre détail. I.a position que 
jiuus lui nssignons repond à i3 
lienet àam VKi NE de Veabe. 

1 GIVAFTON , cap far la côte 
du I^E de la Nouvelle Hollande , 
par i6"-f.a' S, et à TE 

de Paris. Carte de l'an t» cUi dépôt 
général d« la marine. Il y a un 
haut îlot & («a prés à a nulles ou 
large. Son circuit est de plus d*unc 
lieue , et il y a passage entre lui et 
le cap. La rote èat haute jasqu'à 30 
lîeues dans lo S. A 5 ou 4 lieues 
dans le N ^ INR 5" E dn cap , on 
trouve l'île Vetie située au large 
d'une baie 3 mittra dan» l'O. Le 
cap Grai^on forme la pointe del*E 
<lc la baie de la Trinité dont le cap 
Tribulntion forme la pointe de l'O. 

1 GRAFTON . île. CV.t 1:. plu» 
des iles Bnchi dans les uiers de 
Chine entre l'fle Fonaose et l*ile 
l..ucon. ParaiO-4.' N , el ii8°-4o' 
n rfe de Piiris. liureau des lon^i- 
ludes. Voyez Bachi. La variation 
y ^loit d*ua;4egrc NO en l'j&j. 

GRAHAM'S-HALL. C'e.^t un 
des ports de l'île Pomonc, la plus 
grande des OrcadeS au Si d'Ecosse. 

GHAJERO , fiointe sur la côte 
du NO d'Amériijue. Elle forme 
l'entrée du SO de 1 1 baie de Tous 
les Saints ^ cx>i*t de l'O du Nouveau 
Nexique, Sa position a Mé déter- 
minée par Vancouver le 10 dccein- 
)>re 1701, pnr Tu o-a^x '-1 5" N, et 
|>ar à l'O de Paris, Celle 

l^ointe est en^ironn^ d'Hôtaet d*é- 
rueils dans la partie àa NO. II se- 
roît imprudent de l'approcher plu» 
près que tiers de lieue. 

* GHAM A M A, rivière sur la côte 
du Brésil , entr«> la rivière Paraïba 
et le port des Français, par 
Sud, et 37«-5o' il l'O de Paris. 
Muac/ic , dans une note que le 
€tepât des Cartes nous a commu- 
niquée. Toute cette côte est })ordée 
d*une ligne parallèle de récifs , 
■dont on ne nous donne pas l'éloigne- 
inem de terre , ei ou nous oAsure i 
<;^*ùiineUeueaabr|;cdB.cesrécir», ( 
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le fond est net par 10, i5 et i5 

brosses. 

GRANADO, fort du eôtë de VE 
de l'entrée de Carthogène vis-à-via 
de Fortalesa situé sur l'ile de Karc's. 
Les vaisseaux <|ui viennent de i'E 
n'ont rien h craindre tant <|il*ils se 
tiennent par 6 brassften approchant 
de l'ilc Neuve, que l'on peut ran- 
ger hardiment jusc|ue dans la rade 
situde sous la pointe la plus £ en 
dehors du port. 11 y a au large nne 
pierre nommée Salmedine. La mer 
y brise et l'on n'a rien ^ en crain- 
<ire si Ton ne se tient pas trop au 
large. 

GR ANARIE. au S des bancs 

de Warnliam. C'est une marque 
pour passer dans le canal en dedans 
de h Cbarroe f Flouf^h ). Voye% 
GouhStorb. Il y a une ftlde 00 
les vaisseaux viennent amarrer. 

GR ANRY , Pointe dans IMIe Ta^ 
baf:o au large de laquelle il y a un 
banc de corail d'une encablure de 
long. Il faut l'éviter avec soin quand 
on vient cbcrrber la boie des Bar- 
bades. On peut mouiller depuis 7 
jusqu'à l'x brasses en dedans de ce 
récif , dés qu'on relève le Cotonnier 
situé sur la f^rAve par le mût de 
pavillon de la montagne. 

I GRAND ( Isaac ) ou Rochis 
n*I»AAO. Ces dangers sont situés h 
la pointe du NO du grand banc de 
Baîiama près de la rôle de la Flo- 
ride. C'est au N d'ibaac qu'est le 
Chenal de la Providenee. Lt 
poipte du NO de res dangers est 
par a6° N , et par 8'2''-'i^i' a l'O de 
Paris. Grand routier du dépôt de 
la marine de ij96, 

a GEAND. ( banc ). Vojr, iMne' 
de Tebrf.-Nf.uvk. 

^ GRAND ( rul-de-snc ) , en de- 
dans «le la pointe du SO des île» 
Bermudes. C^esi un bras de nier 
spacieux formé par le retour d'une 
pointe dont ces îles sont Itdrisséea* 
y^oy. baie St.-Gsorgf.s. 

4 * GRAND I5É. Voy. ce qua 
j'ai dit fi l'art. Bc , du grand et du 

p^til Bd« Ces deux ilois ont iadsi 
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<f\inàmm4» Bée. C'est du. moin^ 
■fnftï qa*on les trouve cité* dan«i{wn« 
ques vieille» chroniques. C'est visi- 
blement une étymologie angloisc ; 
I^e st£tii&e Abeille, et il est vrai- 
temblable que tel est l'origine de 
ce inot. Le çnmd Bé est séparé du 
petit par un intervalle de deux ou 
trois encablures semé de roches. 
Ce- (Mssa^e n'est praticable que 
iiOur des batenux de pèche ; mais 
entre cet îlot et la ville deSt.-Malo, 
il a un canal qui oeut admettre 
lés plus gros yaiMps quand la 
îaer est haute.'Cèst mai le peiaage 
<|ue fréquentent ceux qui veulent 
sortir par la Couchée. Cette passe 
est asteE profonde ; maia il tie fant 
p5 s'en earier ainr-tont à tribord, 
j.cs vaîssenux qui vont au N y 
passent fréqaeumient , quand les 
vente lont trop ooarta penr aortir 
paraKleora* - ^ * m * v . 

GRÀNDA (barra ). C^éétnnên- 

^roit du port de Rio -Janeiro au 
llrësil. La passe csl bonne qaoi- 
qu'étroiie , par i5 brasses, soua le 
canon du fort de la pointe de TE 
de Santa-Crux. Vpy» JameIiio. 

1 G RANDE ( Rio ), rméré très- 
rapide qui se jette dans la mer Pa- 
cifique du N à peu près une lieue 
à ro de Panama. L'embonehore en 
est si peu profonde qu'elle n'est pas 
praticable. 

a GRANDE (Ribéïra), dans 
l'iie de St.-Jago une des iles du 
cap Vert» Il y a un bon port. 

5 GRAINDE (île). La carte fran^ 
çaîse b nomme ile Lonoub. Elle 

Mt sur la côte de la Dalroatie, à 
l'E du golfe de Venise , au large de 
plusieurs autres pentes iles et de la 
ville de ^ra. La pointe do N est 

Ïar 44'»-3o' N , et par i5o-5o' h 
'£ de Paris. Carte du dépôt de la 
marine. Voyea Ile Lokgcb. 

4 GRANDE ( baieK dans l'Ile 
St.^içoUu, Voy, In. MÎe $tttn^ 
Gboiobp, , J ; 

, 5 Ql^^DE (Anse) on Ansx 
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• plus E que le cap Dame Marie 
Saint'rDomingue. > . *\ ti," • 

6 GRANDE ( Ile ) , sur b cftto 

du Brésil , au SO de Rio-Janeïro , 
à l'ouvert d'une baie dans laquelle _ 
se trouve l'embouchure d'une ri» 
vière qur baigne b ville des Roia, 
par aa*-5o' S- Belin. Uti vaisseau 
(|ui vient du INE n'est pas plutôt en 
dedans de la pointe de LVi - , qu'il 
apperçoit ft bâ^bord un rocher blanc 
très-rein&rquable. On tourne l'ile»' 
et on vient en mouiller h l'O entre 
elle et b terre. Toute cette côte 
est pleine de criqueS' et de pettti 
havres dans lesquels on peut se touet 
et mouiller parfaitement en sCrreté. 
Ou y fjit irôs-facilemcnt de l'eau 
et du bots. Les provisions ne sont 
pas chères à la ville des Rois. La 
même brise qui fait entrer un vais- 
seau cap au NNO est propre à en 
faire «ortnr un autre le cap ii £SE. 
Le paisiigè est i^in det:deux côtés. 

7 GRANDE (île). C'est une 
île que l'on dit être par 4'>*'-3o' S , 
et à ro de Paris U Auteur, 
* Si iOB exiétenee ctt proutée aà 
position n'est |»et authentique. 

8 GRANDE (bàîe), sur la côte 
du Labrador côte du N du ftolfe 
de St.-Laurent , à l'entrée de la ri- 
vière St.-Jean, au N de la pointO 
du NO fie l'île Anticosti. Il y a une 

fietite île au milieu de l'entrée de 
a rivière. Cette petite île est par 
5o^-it5' N , et par 6(>o-58? à 1*0 à» 
Paris. Chabert, Verdun , et autres é 

9 GRANDE ( rade ). C'est un 
mouillaçe en dehors de Toulon , 
côte m«ridionaie de PVance. Les 
lfnritea> de cette rade finissent an 
cap Brun vers le NO , et au cap 
Cepet vers le SO. 11 y a mouillai:» 
presque par-tout vers la côte du 

et vers le fort SatQt-Lonb dn c6t4 
duN. 

10 GRANDE (Rulc). C'est une 
île ii l'E du détroit de Brassa. C'est 
une des iles Shetland. Elle a pr^s 
de 3 Ibnés de long » sur s tiers de 
large avec un très-bon port. . 

11 * GRANDE (Terrea u 
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Guadeloupe te divbe en deux tle« 

séparées par un petit détroit dana 
Jequel \cs pirogues seules peuvent 
naviguer, t'est ce peu de profon- 
deur et la quantité oe récifs dont ce 
rana! est rempli qui ont Hdtcrminé 
les eéograplies à n'en laire qu'une 
•fuie île , sous le nQin gdnërique 
4t Giuide loupe. La partie de |'0 se 
nomme Basse-Terre, et celle de 
ITE Grande^Terre. Celte dernière 
git a pen près SE et NO, Elle se 
f eriqipe an SE h la pointe des Chà- 
îeanXfCtu u NO à (a pointe d'An- 

iiguc. Fbjr, Port-Louis , Fo»t- 
^ouis^ STe.-ANNE et ST.-FaANçpis. 
Jja pointe l*ilot le plut au large 
4c la pointe des Cliàteaux , est par 
i6o-iû'-i5" N , et par 65°-23' i» 

J'Q <{e Paris. Verdun , ^or4a , 

GRANDE (rtfiére), aor 

la côte de 1*0 d'Afrique , à peu 
près 60 lieues iiu N de la rivière 
Je Sierra - Lione entre cette der- 
nière et le cap Rouge. La rivière 
de Rio - Grande et celle de Sunt- 
Dominsue renterment entr'ellcs un 
intervalle de cote de 58 lieues. Ces 
«eux rivièrea eoiii«iiiiii<|uent par 
des branches intérieures et se réu- 
nissent à la cplonie portugaise de 
Geba. lodépendaminent de to^tes 
lettleaqneceè brantfaes intérieures 
forment cntr*elles , on en trouve 

Ïlusieurs au large que Ton nomme 
es Bissagos. lî y a pasi^age entre 
ces îles et la tenrte, en venant du 
NO ; mois ce passage est obstrué 
par le banc de la Crasse. Le canal 
du SE est lui-même assez peu sain, 
cependant c*eat le plus profond et 
celui que l'on prt^fèrc. Nous allons 
donner, aussi surciotement que nous 
\ç pourrons, det inAtruclions «ur 
Cfs ilenx «Mfféei. 

Quand on.e^ vue <|à cap 
Bou^e , il fiuit maiiocuvrer de ma> 
nière à s'en trouver éloigné de (5 
lieues au moment où on le relèvera 
nu N dn inonde. On sera alors le 
travers dn milieu du banc de 
chao. De cet endroit la route est 
•mi ;( £t S licuc». Quand on les 
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aura parcmirnes , on anra connota-* * 

saoce de IMle Formosc par le Bos-* 
soir de tribord , et droit devant on 
appercevra deux petites Sles situées 
IN et S an large de l*)le de Jatte. On 
gouvernera aussitôt pour ranger de 
très-près la petite île du S qu'on 
laissera à bftbord, passant cntr'elle 
et le Kanc de la Crasse ( ce canal n 
tout au plus une lieue de largeur ) ; 
on aura eu depuis le cap Rouge , 
constamment 10 , 9 , 8 , 7 et 6 
brasses. En r^lgeam cette petite fie 
on trouvera 8 et q brasses. Aussi-i 
tôt qu'on l'aura dépassée on rapi- 
quera au IN , laissant h tribord 
i-île Corbelle , et l'on gouvernera 
sur la pointe du SO de l'ile de 
Bussi. La sonde donnera dans ce 
trajet 10 brasses et s'augmentera 
îocqn'à i5 brasses. Lorsau'on se 
trouvera dans un point éloigné à 
distance égale , de la pointe du SO 
de l'ile de Bussi et de la pointe. 
du SE de l*ile de Jatte. On relèvera' 
h une lieue au N , trois petits ilôts. ■ 
A ce moment la route , qui depuis 
la petite ije du S , a dû valoiç^ 
!*£ I NE. corrigé , prendra snbhe-' 
ment au SE ^ E par 1 a et 10 brasses. 
Eu cinglant ainsi on prolongera l*îl6 
de Bissao, et l'on arrivera à l'ou— 
vert de la rivière des Balbntes^oà 
l'on pourra mouiller en vue do 
Pile Bourbon et de l'ile Sorcière. 
1VI^^ si l'on veut entrer dans la ri- 
vière de Rio-Grande , aussitôt qné 
l'on verra l'ile Bourbon , on mettra 
le cap sur le N de l'ile Galline 
que l'on rangera par 5 , 5 » a , 9 et 
4 brasses. On lancera subitement 
de cette lie sur celle de Baulan que 
l'on rangera pareillement , après 
quoi l'on verra la rivière ouverte 
et rien ne s'opposera ù ce que l'on 
donne dedans. Ce canfl ne peut 
être, pratiqué que par de petits vais- 
seaux puisque Ton ne trouve one 
a lu'asses à la n<nnte N de nie 
Galline. 

Pour entrer par la passe du SE , 
il fiint prendre conncHSsance de l'ile 
Boilon ft laquelle on donnera S 

lipues de tour sans trop s'éracter i» 
l'E À cause d'Akatras.. la 
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dn large âoufflc on gouvernera snr- 
Jc-chainp au N pour ranger l'iie 
de Mel , et l'on m donnera bien de 
garde des rc^cifs qui se projettent 
au S de l'ile Gamber, On passera 
ensuite à mi-caaal entre ces deux 
UcB ; mais on ne reriendra p«< sur 
tribord avant d'avoir accoitd l'ile 
Cagara^ à cause d'une roche qui 

Sit droit dans le ISO de la pointe 
u NO de l'ile Gamber. Loraqu'on 
est auprès de l'ile Cagara la route 
est au INE jusque dans la rivière , 
laissant 4 bâbord l'île des Porcs» 
'«t panant entre l'ile Boulan et 
l'ile Manière. A la vut d'Alratros 
on aura eu la brasses , et dans 
toute la route que nous venons 
d'indiquer la tonde aura varid de 
x8 à to brasses. Ce dernier bras- 
«iafi;e se trouve entre l'ile de Mel 
€t i'iie Gamber. Le fond diminue 
ensuite jusque par 8 braitea le 
travers de l'île Cavale ; mais il aug- 
mente ensuite près de l'ile Cagara 
où l'on trouve lô brasses. La sonde 
donnera continiiellcinent eusnite 
s6 , a4 et 5o brasses , jusqu'à l'en- 
tr<fe de la rivière. S'il n*y avoit point 
de brise du large | et si les vents 
tonfUoient du NE , il fbndroit lais- 
ser courir jusqu'à Tacore d'Alca- 
tras d'où l'on revireroit sur l'île de 
Jdel , sur laquelle on s'enlretien- 
droit à petit bord en profitant d'un 
flot pour passer entr'elle et l'ile 
Gamoer , manoeuvre que l'on feroit 
mieux d'exëcaler en travers à la 
cape sous le grand foc et le perro- 
quet de fougue , bâbord amure, 
éventant ou masquant , suivant que 
l'on vou4roit courir ou culer. Celte 
tenoeuvre pourroit se répéter dès 
qu'on seroit dans le SE de l'île 
Cagara. Au surplus ce parage est 
•i peu fréquente , que les instruc- 
tions que nous venons de donner 
seront bien peu souvent dans le cas 
de servir. L'île Pollen est par 9*- 
57 ' lat. N. Beliru Nous n'en don- 
nons pat' la longit. parc^que les 
détails que nous avons sur cette 
partie ne sont pas assez prc'cis , et 
ne mcrUent pas notre oi)nii:tnce. 

^3 GlUJNDE ( Ri^ ) , iur la 
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côte du Brésil au S du cap Saint- 
Roch qui fait la pointe la plus £ 
de l'Amérique. On trouve entre 
les deux y de 7 à 8 brasses avec boa 
mouillage par-tout.L'cntréegitNE 
et SO 9 mais quand on vient du N 
il' faut dqoêÉier au moins trois lieuea 
de tour à la pointe du N . car de» 
puis cette pointe jusqu'à la rivière 
Carrutas ^ la côte est malsaine. U 
y a antsi un haut-fond dP'diie formtf 
carrée à l'embouchure de la rivîôrei*' 
Ce haut-fond est semé de roches. 
Il est au ISE de la pointe Natal sur 
laquelle les Portngait ont un fort* ' - ^ 
On peut pester des deux côtés do 
ce danger ; mais le côté du N est l« 
meilleur. En remontant la rivière 5 
lieues an dettut du fort , on trouve 
la ville de Natal aur la rire du S. 
On mouille vis-à-vis par tt 5 
brasses. Cette rivière est dans le 
NNO'3 lienetde b pointe Négro. 

14 GRANDE ( Rio-K tnr la 

côte du Brésil se jette à la mer au 
port Saint-Pierre. L'entrée en est 
défendue par le fort de Jésus-Maria* 
Joseph f h peu près par 3a** de lat« 
S. Carte fkt.ééfâ^do ià murmê 
de 1753. 

. i5 GRANDE ( Rio- ), rivière 
tnr b c6ie du Brésil an S de Ir 
baie de Tous les Saints , et à pen' 

rrèt à oo lieues dans le S de Los- 
lheoS| environ par i5°-/|5' S. 
Carte du ddyâide ia matmede 
1753. - 

GRANDE^PORl-E, F.PonT». 

GRANDE ( Porto- ), Veyw 

baie de St.-Viwceht. 

GRANE» petite lie dans la Ta- 
mise y nu large de la pointe de l'E 
de la péninsule formée par les ri~ 
vières Tamise et Medvray. En des- 
cendant la rivière on voit sur cette 
tle une bonne marque pour passer 
entre Oaze-Edgeetie banc Rouge^ 
c'est un arbre arrondi par la tète. 
Il faut le tenir droit par la vallée 
qui sépare deux petits mondrint 
situés aur la haute terre près delà 
pointe de l'O de l'île. Lorsqu'on 
est forcé de louvoyer on peut laisser 
courir d'un côté jusqu'à la bouée 
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<j'Ouze-£ilj^e , par 7 brasses, Je 
Tautre côte jnsqu'au banc Uon** , 
par 7 ou 8. On trouvera lo bra«9e« 
dtB« te €anal«entre deux. 

I * GRANGE. ( la ) Ottt «ne 

pointe très-haute dnns le N de St.- 
t>omingu« à IT, Monte-Christ. 
Elle estsurmoatée d'une moniagae 
qui te termine comne le toit d'une 
^tnn^e. C'est ce aui lui n valu son 
nom. Lorsqu'on vient au Cop-Fran- 
Çui&, si Ton voit <|u*on ne puisse, 
pot entrer de four , on nieaœovre 
cJc manière h passer la nuit en 
p.anne sous la Grange. On fait ser- 
vir à la petite pointe du jour pour 
pnsser au large des Sepi-Fr*rc», et 
l'on entre au cap dans l'après midi- 
l'fl côte est saine dans les environs 
de la Grange ; et comuie c'est un 
point de raUienient que l'on vient 
*ou\ent chercher la niiit,(j|uand on 
a eu ronnoissanrp de la pointe îza- 
bélîque, que d'ailleurs c'est un point 
de départ quand on veut débêor- 
quer par If s (Caïques , on a déter- 
miné 6a position avec la plus grande 
précision. Elle est par io»-54'-3o*' 
W , et par 74*»-» '-Sof 6 lS>de KÉrii. 
Bureau des IhngUudet, Voyem 
AIosTE- Christ. 

• aGlUlVG£,surlarôteduNO 
d*Afrique 5 lieues au S de Salé. 
Oestiin bouquet d'nrbrcsdans Mn- 
teneur des terres. Il sert de mar- 
que pour la navigation de la càt^, 
Ilinsi que la tour de Massa. 

GRANORA , lue sut la. côte de 
fO de nie Ha une des Hébrides; 

GRANSEY , une d»s petite^ 
lies près de oeUie de Floti» «laî 
Orcades. 
GaAFfPlUM (Smmd), mui 

$le& Malouines. Il est eatre>ieSMiud 
de Berkley et la baie ù (Jaron. 

I * GRANVILLE , petite ville 
de France dans la Manche en de- 
dans des fies de Gbosey , par 4$*-& 

5o'-i6" N , et par 3^^-96 '-iS* S 
i*0 de Paris. Bureau des lon^i^ 
itàdes. Cette ville fait la pêche de 
TerrOi'Weuve, On conçoit h peine 
rotuinent l'industrie a pu se fixer 
4^s uA endroit «^•ide9ttV(V0kt9|;ettx. 
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Cesl une crique qui conviendroii 

tout au plus à des bateaux pêcheurs. 
L'esprit de commerre de ses hahi- 
tans en a fuit un endroit laid et 
sale ù la vérité; maïs dans lequel 
il ae fait beaucoup d'affaires. On y 
arme nnnuelleuiem (IetX)à 70 bàti- 
mens de toute grandeur pour la 
pèche de la morue , tant pour la côte 
de Terre-Neuve que pour le banc. 
Le port de Granville est pratiqué 
dans une unse à la pointe du ISO 
de le beie de Cancale. Il est der- 
rière une pointe de terre que Ton 
nomme le Roc. On a profité de 
quelques roches situées au pîed de 
cette Dointe pour y construire une- 
jetée derrière laquelle les vaisseaux 
vienueni se mettre à l'abri. Cette 
.ville ayant, & force de persévérance- 
f et de 'soin , acquis une importsnou 
digne de Pattention du gouverne- 
ment, elle obtintlaconstructiond'une 
autre jetée que l'on éleva au lar^e 
: du port sur le roche nommée te 
Loup. Elle sert briser un peu la 
lame du large. Cependant ce n'est 
qu'un méchant port , peu suscepti^ 
ble d'arnmmèns un peu considâni* 
bles. On y assèche 4 toutes les ma- 
rées. Les approcîies de ce port sont 
très - difficiles sur - tout quand on 
I vient par la Déroute. Aussi les 
marins de Granville, sont-ils fort 
expérimentés. Ils doivent snr.>tout 
être très-familiers avec lies ilés de 
Cbosey , celles de Jersey , et avec 
tous les dangers qui environnent 
ces parages. La rade ordinaire de 
GranviHe est h Cancale. 

a GRANVILLE , rivière sur la 
côte du N de 111e de Ste.-Groix la 

plus grande des îles de la Reine 
Charlotte. Elle est au S. 

GRAO. C'est le port de Valence 
dans la Médit^ranée, côte d'Espa- 
gne. Foy. Vaiasoi* 

* GRAS-aRONl>. ,Ce sont 

deux bancs de sable situés presque 
N et S.. On auroit beaucoup mieux 
fait de les nommer Gras - Grond 

Idu N f t Gf as^rond du S ; mais 
Tusege a prévalu de les distinguer 
Ifsr les noms d'£ d'.0. Us ont 
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fitnés sur la côie de l'F. de IMIe 
d*Agho à l'entrée du détroit de la 
Lune , passage par lequel on entre 
dans le golfe de Livonîe en venant 
du N.Le O Gras-Grond est au JN et 
tout auprès de l'île Gratliolm. On 
pisse des deux côtés; mais il est 
f)îen prétVrnble de passer entre ce 
banc et l'ile Otgeshoiui pat- lo et 
f % Ikrasses. On viuseni ce banc à 
tribord , et passant entre les deux 
Gras-Grond par 8 et 9 brasses, on 
gouvernera sur Je plus N des ilols 
•itués sur la côte de IMle d'A gho. 
On langera tous ces ilois de très- 
pri>s en les laissant h tribord cl le 
pane E Gras-Grond à bâbord , et 
l'on Continuera à cotover l'ile 
d'Oescl que l'on tiendra "la lisse /» 
terre pour c'viter le i^rand banc de 
Gras-Grond qui occupe tout le 
milieu du détroit fie In Lune. En 
débouquant dans le golfe deT<ivo- 
nie , on prendra çnrde à la pointe 
de l'ile d'Oescl- Elle projette au 
large une grande batturede rocbes 
que l'on nomme P.iter Nostcr, et 
il laquelle il f:iut donner hf-uicoup 
de tour.Un vaisseau d'un petit tirant 
d'eau et qui est assez pratique peut 
traverser le grand banc de Gras- 
Grond dans son milieu. Ce banc 
est coupé d'un canal dont l'cj^t^é- 
xnité du NO n'a que «èpHlublilitles 
d'eau. I.e fond augmente insensi- 
blement jusque par cinq brasses. 
Mais indépendamment du danger 
de ce canal , c'est une manœuvre 
qa*on ne peut faire qu'aver vent 
sous vergue. Ko^.UixjBp , et Oesel 
pour la position. ^ 

GRASMOLM. C'eÀin* 4 
lieuM dans le SS£ du.N«a6-de-Sy- 

burff , qui forme lo pointe du NKE 
de Pile d'Agbo. il y a une autre 

Ïtetïte ile nomm^ Otbolm h o^e 
ieue de la première et quigH N et S 
avec elle. Il y en a plusieurs autres 
entre Grasholm et Pile d'Oesel , et 
lV»n^ikiU||noiBiller par-tout' dans lès 
eavironi^ Cette île et d'Oxholm. 
Ces iles sont dans la Baltique. Il y 
a quatre petites iles & une lieue les 
uBw de* U9tru dmt I« S de Gne- 
' Jiolià* Qo fet Iftine à tribord tout 
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au plus à une encablure lorsqu'on 
fait route pour le Sound de la 
Lune. Ce canal qui prolone^c l'ile 
d'Oesel est le meilleur. On n'v 
trouve pas moins de 4 S brassé 
et bient6t après le- fond augmente 
par 6 et 7 brasses. 

GRASSE ( Bowwe) , sur la côte 
du S de Fronce presqu'ft L'E de la 
rade extérieure de 'Toulon sur In 
côte de l'O de la péninsule .*« l'E de 
laquelle se trouve le golfe d*Hi«>re9. 
Il y a mouillage dans l'enfonce- 
ment de la côte, par 4 on 5 bràsset 
h l'nbri de tOMS les vents excepté 
d'O et de SO. Par 4'«>-~q'~i9" N ^ 
el4°-35'-û" â l'E de Pari*. -Bu- 
reau des longitudes, ' 

GRASSWICR, petit poit d*r* 
riére nie des Sonirs , à O i iNO 
d'Acker-Sound. Il est sur le côté 
de tribord du canal qui conduit à 
Cbrisliana et à Drom. 

GRATIAS (àDios), cap quî 
termine au NO la côte de Hondu- 
ras droit au SE de la pointe de l'O 
de la Jamaïque. Il est extrêmement 
malsain , es on ne doit l'approcher 
qu'avec beaucoup de précautions. 
Lal. 140-54' IN , long. §5<»-io' k 
l'Ode Paris. Belin. 

GRATINDA , cave sur la côte 
du N de l'ile de Cube a 7 lieue# 
dans le SE ^ E de la caye deGuit- 
termo. Elle est au large de la pointe 
Alcoka 6 lieues dans le SO de 
la. pointe dn SO du banc du Nord. 

* GRATTES ( pointe de) , snr la 

côte de l'E de Terre-Neuve. C'est 
elle qui sépare la baie de la Trinité 
de celle oe la Conception. L'ile 
Baccahioest au large det«tte pointe. 
Il y apaisage entre deux. LapoistO' 
de Grattes est par 48°-i8' N,et par 
550-14' à l'O de Paris. Carte du 
dépôt de la marine t ^^'^ 
nudt^ de Flearieu , Chabert, V!sr- 
dun et autres. 
GRAVA. Voy. Carava. 

I GRAVE . île prés de l'île de 
Louis une àûi Hébrides h l'embou-' 
chure de Loch - Carlvay. L'ile 
Gfmv* n'est qu'un r«Gb^|âtvç d'ujt 
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t mille de circonférence. Il j a de 
>ns pâturages. C'cft «ne position 
Baurclleiueiit forte* 

* • GAAVE ( pas«age de ).pn 
nonime pointe de Grave la pointe 
du S de l'entrée de la rivière de 
Bordeaux, pareuaféqiitiit Pas» db 
Ga^vb y le canal par leqa^ on en- 
tre dans la rivière en rangeant cette 
pointe. Pour faire ce canal on gou- 
wmo entre le» Olivee et le Che« 
vrier, et on prolonge la c6te de 
Grave pour passer entrVIIe cl le 
Uoufllat. Ou continue ensuite A 
ranger b terre jusqu'à ce que Ton 
«oit dans la rivière» OÙ Poninonille 
rar i5 bnmet sur Je mde du 
Verdon. 

L«s vaisseaux qui ne veulent 
pas s'arrêter au bas de la rivière 
i*an;^ent la côte de tribord jusqu'à 
Paudlac. Toutes les instructions que 
l'on peut donner sur cette entrée 
éont insuffisantes , comme dans tous 
les endroits où les dangers sont 
cachés. Ainsi au lieu d*indi(juer les 
relèvemens que l'on ne pourroit 
connoitre ù moins que d'ctre déjà 
trât4>on pratique , nous noua bor- 
nerons h dire que dans un cas pressé , 
si on est surpris par un coup de vent 
en dehors des dangers de la rivière 
deEordeaux , le nanfraie est inévi- 
table si l'on n'a pas un bon pilote h 
bord ; et dans la mauvaise saison , 
nom conseillons de ternr sur l'ile 
Dieu afin d*avoir la ressource des 
Periuis si les vents sont au INO , et 
celle de la rivière de Nantes s'ils 
sont au SO. Dans le cas où le temps 
soit maniable I on prendra i n failli- 
hiement \xa pilote ;^ l'ile Dieu et 
l'on pourra sans crainte venir atta- 

Ïuer le feu de la tour de Cordouan. 
*on doit trouver en dehors les 
]iiIotes de la rivière de Bordeaux. Si 
par la nature du temps il devenoit 
urgent d'entrer , le pilote de l'ile 
Dieu se chargeroit oe la conduite 
du vaisseau , et dans tous les cas 
celte précaution est la meilleure 
que nous puissions conseiller, parce 
4|U*ave€ le srcour» de cet boinme 
seroit toajouii dans le cni de 
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prendre le meilleur parti pesubln 
suivant !e vent et la marée* 
Dans k belle saison un vaissea» 

qui vient de 1*0 peut se mettre do 
bonne heure par la lot. de la tour de 
Cordouan et venir en chercher le 
feu f bien certain d'y trouver des- 
pilotes , avec la précaution de mettre 
en panne pendant la nuit quand il 
s'en estimera à 4 lieues. Mais los 
vaisseaux qui viennent du S avec 
bon temps peuvent mettre le cap> 
droit h VE sur la poinie de Soulac, 
Cette manœuvre les ferapasser en- 
tre le Ghevrier et la Gfrevetière. 
Ils pourront alors ranger la pointo 
de Grave , comme il est dit au com« 
meacement de cet article. 

5 CvRAVE, port. C'est une des 
nombreuses |Mmtes anses que ren^ 
ferme la baie de la Conception sur 
la côte de l'E de Terre-Neuve. 
* Nous ne savons si ce n'est pas 
une faute dImpreiaioB , et si l*Ao- 
teur n'a pM voulu perler du Havre« 
de - Graee« Voyem Gmlcn ( havre<» 
de- ). 

GllAVELINES , petit port de 
Flandres près de fémDoncnure de 
la rivière Aa dans la Manche , lo 
milles à l'E de Calai» et A peu près 
i5 au SO de Dunkerque. Lat. 5o<*- 
59^-10» N, long. o««iu'-aS;'à l'O 
de Paris. Bureau des longitudes: 
On reconnoit celte ville h son 
église , parce que , tout au contraire 
de celles de celte côte y elle n'a point 
de clocher. On la reconnoit encore 
à deux monticules dont l'un est 
situé tk la pointe de l'E , et l'autre au 
bout de rO de la ville. GravelineB 
est un port de marée. On ne peut y 
entrer que de haute mer. On y voit 
deux balises qu'il faut amener l'une 
par l'autre , et l'on gouvernera en* 
suite entre la tète des jetées . en 
prenant garde qu'il y a au lar^e du 
côté de l'O un petit plateau qu'i 1 faut 
dviter.Un vaisseau qui vient de l'E . 
en prolongeant la côte par la passe 
de Wool-Beach à la pointe du 
banc de Brake situé au large de 
Dunkerque.arrivera le travers de U 
jointe de 1*0 de ce pUtcan ^pLm 
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Iftrotoiijse paMablemcnt au large, et j 
fait nuiu il pourra donner de- 1 
(tant dès que le» feux rcsleronl l'un [ 
par l'antre. Il y • à l'O de c« port 
tm Imodus qui se prolonge sur la I 
côte presque jusciu'à Calais. Quand I 
on relève Gravelines au SE on est j 
le travers 4e la pointe àa S det I 
,baiict Flamands. I 
. GRAVES AND , sur la côte du N 
4ie la Meuse. On reconnoit cet en- | 
droit i son haut clocher surmoiilé j 
d*aiit aiguille un peu au S de Hey. 1 
Ce dernier n'a point de clocher; ] 
mais il est tout auprès de Munster» 1 
dont le clocher à la forme d'Une | 
tour. Il jaune lieue de Cravesand | 

à Hey. 

1 GRAVESEIND, ville de Kent 
sur la.rive du S de la Tamise. C'est j 
le premier port de cette rivière ù 8 
lîeues de Londret» et vis-à-vis du 
fort Tilbury situé sur la rive du N, 
en Etsez* Les habiuns de Grave- 
aeud et ceux de Miltoa iouissent 

vdtt^ivilé^e de porter seuls des pas- 
sagers de cet endroit à Londres. Les 
vaisseaux qui sortent sont tenus de 
«nomller Gravetend pour y subir 

ja visite des douanes. Ceux qui en- 
trent passent sans difficulté, ù moins 
qu'ils n'aient point encore reçu les | 
msltotiers. Dans ce cas ils les pren- 
nent à Gravesend. Il est d'usage d'y 
prendre les provisions du départ. 
Ên conséquence cette place est lou- 
î«)urs pleine de marins qui vont et 
«lui viennent avec précipitation. L'é- 
tablisseinent des marées y est d'une 
heure et 4. Lai. 6iO--^3' N , long. 
a« & l»0 de Paris. LMuteur, ^ , 

2 GRAVESEND , bafe '* la 
pointe de TO de l'île Longue 
( Amérique du Nord). Elle e t h 
tribord de l'entrée du canal de 
ÏNievr-Yorck , passe que Ton nomme 
Narrovr. Gelte baie est dans la 
forme d'un arc. La petite lie Coney 
est près de l'extrémité du SO de 
IMle Longue et de J» P^»** ^n, S 

• de la baie. Elle est à l'E du Middle- 
•^banc (Banc du Milieu). Entre ce 
banc et celui de l'O à bâbord , qu'on 
somme ai|«ii Baoe de l'Ile des 
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Etats «G trouve le catwl <|ui conduil 
à la passe Narrow, et danslequfl 
ontnmve depuis 4 )usqa>& 7 brasses. 

GRAVINA, île sUr la côte du 
NO d'Amérique. La pointe Alava 
en est éloignée de 5 milles à 4^'- 
5o' du N vers l'O. 

* GRAVOIS ( pointe à ) sur la 
cftteduSO de Samt-Doain|;ueà 
l'ESE du cap Tiburon tout auprès 
de la pointe à Nonelte par i8"-o'- 
55" N , et 76°-i5'-35*' à l'O de 
Paris. Èttreawdes hnffitudêS, 

GRAT , baie sur la c6te du NO 
d'Amérique tout au près du port du 
même nom, situé par 47"*- N , et 
ia6»-t3'-i5" à rO de Paris, Bu^ 
reau des longitudes. L'entrée est 
étrécie par des brisans qui sont si- 
tués au large dans l'OSO des deux 
pointes. La variation w est de 18»- 
NE. De 4 brasses , la profondeur 
ausmeate jusqu'à £4 ^° dedans d» 
la barre ; mais elle diminue encore 
en dedans des pointes. Au reste 
ce port parolt ne mériter que peu 
de considéraiioa. 

GRAYSTON , haïe sur la côte 
de l'E de Kent , au S quelques de- 
grés O de la ietée de Ramsgate en 
I tirant ^i^fii^mt9SsMi^ 
GRECO, cap. C'est ta pointe dé 
la Chersonôse de Thrace qui ter- 
mine à l'O l'entrée des Dardanelles, 
l'ancien HellespoBt. Ce cap est & u 
tiers de lieues dbsni TO du Chàteau- 
Neuf d'Europe , presqu'au N du 
cap des janissaires. Il est situé par 
4o'-ii'-i5" IN , et par a4<» b l'E de 
Paris. Belin. La cdte paroit pejr- 
I faîteroent saine ];ar-tout aux envi- 
rons. Celle d'Asie au contraire e»l 
sale et proietiedesbatturesdesablsL 
h pins d'une lieu au large. 

GREENOCR , ville considéra- 
1 ble de l'Erosse. C'est à propreiuenl 
I parler le port de la ville de Glas- 
I cow , dont le commerce fait la for- 
I tune de Greenock. Ce port est pris 
I de l'embouchure de la Clyde. Il 
j est irès-frtqueulé. On s'y adoniie 
I beaucoup à la pèche du hareng , et 
1 dflpuis^ons l» yiUç s*«^ ^ 
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euibellie. Ce pc r: est *> 7 lieu«5 J à 
rO de Gbscow j>;ir 55"-54MV , et 
t>«»-49' à rO de Paria. L* Auteur. 
Les marins de Greenock sont es> 
retiens pilotes pour toutes lescoert 
de leurs paruges , dont la navigation 
est obstruée par des dangers sans 
nombre* 

I «GREENWICH, petite ville 

de peu de conséquence située un 
peu au dessous des chantiers de 
Depif'ord sur 1q côte de Kent, rivage 
da S de la Tnmise , à peu près a 
lieues au dessous de Londres. Celle 
petite place ne scroit pas connue 
eaiM son observotoire er son hôpi- 
tal. Il y a uiouinn:;e vis-à-vis ; 
mais on n'y mouille ^ut^re, si ce 
n'est pouraitendre une marée. L'ob- 
«ervatoire de Greenwich est par 
5i°-28'-4o" ÇJ,et ft»-ao'-i5" àl'O 
de Pobservatoire de Pai îs. Dcler- 
mination déduite d'observations 
4utrt>nomûfueSf Bureau deslortf^i-- 
tudcs. Cet observatoire eHt un petit 
bâtiment élevé sur une colline dans 
le parc de Greenwich. Le gouver- 
nement anglais ayant depuis long- 
temps mis sa forcç dans sa marine , a 
du olïrir ûn asyle à ceux de ses ma- 
rins qui par de longs services^ ou 
des blessuret ont mih-iië d'y 
être reçus,- lorsque la fortune ne 
leur a pas laissé les moyens de vivre 
indépendans. 11 leur a'iait bâtir un 
liôpital ; que l'on montre avec em- 
prcssemenl aux voyageurs. II est 
«n eiïet très -beau pour l'Angle- 
terre ; mats il est bien loin de la 
noble architecture de l'hôtel des 
Invalides de Paris. On s'est atlaoLé 
a entasser ornemenssur ornemens, 
niches 5ur niches, et petits ordres 
sur petits ordres , sans goût , sans 
choix , sans dessin ; mais avec 
une profusion qui convient bien 
peu à une pareille masse de bâti- 
ment. 11 y a quelques heatttds de 
détail dans lu chapelle, et danstttte 
grande s;dle que l'on montre aux 
Curieux. Cependant ce monument 
ai vanté ne^nsérite ancnne espèce 
d'attention , b\ ce n'est sous \é% rap- 
ports de l'extrême propreté qui y 
'Cguc. L'air y est ^ubre ^ e( U 
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«îtuatinn parfaiiemem choisie. Lev 
iuvul des y ont une granJe jouis- 
sance, c'e»t celle de voir journelle- 
ment , et continnetlement passer 
sous leurs yeux une quantité consî- 
dérahle de vaisseaux qui montent ou 
descendent la rivière , et dont ils ne 
manquent pas de critiquer toutes les 
manGeuvres, qu'ils regardent commci 
bien inférieures ii celles que l'on 
employoil dans leur jeunesse , vers 
laquelle ces souvenirs les reportent 
avec plaisir , en leur nip|Kllimf 
leurs premiers services. 

a GREEISWICR ou GRLWOnE , 
ou Greb:*ociw. Ces trois noms ap- 
partiennent h une crique de lilé 
de iST in , dépendance dn port de 

Dougias. 

GREG-NESS, sur la côte de 
l'E d'Ecosse une 1. 1 sixième au NE 
de Finnanness , r t 10 milles au 
NE I E de la pointe Downie. Ce 
sont de» pierres hautes et hachées , 
dont 1.1 plupart sont acorcs, en tirant 
vers rO du côté de la pointe du N 
de Stonc-Haven. Grc^-ness tfcrt de 
marque pour passer GirUle-Ness-. 
On tient cette maruuc en dedans de 
Finnanness , aprèJ^avofa* doublée 
au N. 

1 GREGOIRE (St.-) , cap sur 
la côte de i'O de Terre- ISeuve en- 
tre la Bonne Baie et la baie des 
Iles , par 49"-»»' N, et par b<>°-. 
35' ù I'O de Paris. Carte du dcpôt 
de la marine , de Chabert , Fer- 
dim , Pleurieu f et autres. 
. a GRKGOIRE { St.- ) , àhroït 
entre l'ilc du Milieu , et la plus k 
i'O des iles d'Arran, en venant 
du S dans la baie de Gallway. 
C'est le meilleur canal que l'on 
puisse prendre. Il est net et pro- 
fond., et situé à i5 lieues dans le 
IMNE de la Tète-du-Loup. 

GREGOBY , cap sur la côte 

du IVO d'Amérique , par 43°-a3'- 
V N . et i9.6^-5o'-i5" à I'O de 
Faris. £ ureau des longitudes, Q'^nt 
le Cabo*Blancode Martin d'Aguslar^ 
II est assez remarquable , mpiàs 
cependant que quelques uns de 
Aos ^Touionioires d'Europa. Quand 
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•n le «oit .da N, il se dbÀtre sous 

la forme d'une montagne ronde 
qui s*élève sur des falaises blanchâ- 
tres, perpendiculaires , et fort éie- 
^éttê au deMof du niveau de la mer 

* GUEl.ETS . banea. Ce aont 

plusieurs banrs, distincts cl surmon- 
tes de roches, ils sont situes au S 
dei'ilé de Jersey dans la Manche , 
•entre la côte de cette ile et un a«-> 
tre groupe de rorbers qu'on nomme 
les Minquiers , dont ils sont très- 
diltîncia et très-séparës , et avec 
lequel il ne faut pas les confondre. 
C«e plus N est à 9. lieues (l;ins le S 
de la pointe du Pas de Jersey. La 
pointe du SE cet bancs est drote 
Mn 80 a lienes des Fourchers des 
Anqu:tîs. Leur acore du SO est à 
1 lietM i de l'acore du N des Min- 
^ia^iéibf'Les bons pilotes pnstem an 
nîîKeù de iouB iQM^angers ; mais il 
ne fnut pas s'y exposer sans les con- 
aoitre très-particulièrement. 

. * GREMlA.capaufondde l'Ar- 
cIlipelXfêH Iui4tti to^tttneà le 

golfe de Saros que les Turcs nom- 
tiieut Magarex-rLurfezi. Ce cap ne 
se termine pas en pointe. C'est une 
ferre arrondie doof lo milieu çit 

par 430-35' N, et par i3°-56' à 
l'E '.[e Pai iâ. Carte dk dépôt de la 
marine de ij^S. • . » • . 

t GRÉMOHEouGrenoue, baie 
au INO i O de la rocbe Tuskar , 
au N de la pointe du SE d'Irlande 
et eu dehors de la péninsule , qui 
remonte droit au N vers la pointe 
du S de l'entrée du liavrede Wex- 
ford. Il faut doubler la pointe du 
J>]£ de CaMrnaroot , de manière h 

tl^- lili' lifElM-fond qui se pro- 
|eite du S de la ptMnte , danstmé 
dîrerlioU ESE, et l'on gouvernera 
au NO jusqu'à ce que le fond de 
h baie soit bjett otfvert ù O i SO. 
On peut alors prolon^r la cota et 
mouiller paMoitt par 7 > 9 et 10 
brasses. 

a GaEMORE,poiotc de l'E de 
h baîe^mbk^ t lieue i an NE 

de la bniè Sic. - Marguerite entre 
C?tlc baie et' Ca»-na root. Cette der- 
nière pointe lui reste a:u SÛ à peu 
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prés vat fieue. La pointe Gremorc' 
n'est \>^s très-haute ; mais eUe est-' 

escarpée , et aplatie au sommet. 
Le haut-fond qui se projette àpeu 
près } de lieue dans 1£S£ de 
cette pomte est rempli de petites 
rocliCiqui assèchent au bas de l*eau. 
La terre est double , c'est'-Wire 

au'elle se monUfB^lilps^rftpparepcc 
une double cbatnt de montagnes. 
On n'a rien à craindre tant qu'on 
tient les terres de l'intérieur ëievées 
d'une hauteur d'homme ad dèisnéi - 
de celles de !a côte. Dans la nuit iî'^ •* v 
ne faut pas approcher la terre plus 
prés que 6 brasses et tout au plus 
b ; mais d'un autre c6té il ne tauè 
pas s'écarter }\ l'E audel^i de 8 ou 9 
Drjisses afin d'éviter le nouveau 
banc NeW'G round. Ce banc porte 
I ù brasses a l'adore de dedans; mats 
il n'y a que a brasses dessus. On 
entretiendra la double terre de l'in- 
térieur dans la même hauteur eu 
doublant la pointe, et Ton gpuver* 
nera au IN )u•îqu'^l ce qu'on voie 
la pointe escarpée de Gremore au 
IV de celle double terre Eu. se 
tenant à ' vue d'un moulin sitn^ 
près de cette pointe, au dessus d'elle 
on n'en yerra que le toit. Urt 
vaisseau n'a pltts rien ù craindre 
et peut entrer katN&nent quand iH; 1 
relève le ch^kieau en dehors de la 
pointe. Ce moulin sert aussi de 

mar<|iie -pour ne pas trop approcher 
la terre 9 BOB <pla»^ne le r^4Àf» Si. , 

un vaisscati se iif»nt au large de m:-» 
niire à ne faire que l'uppercevoîr , ' 
il sera à distance convenable de 
terre ot du banc, et lorsqu'on relève 
ce uicme moulin au vSO et SO j^S-^ 
on est paré de tout el on peut por-' 
ter au INO et JNO ^ O suivant le 
vent. On peut aussi «onrir eu N , 
jusqu'ù voir une long^ue maison 
noire siir la terre à TQ de la pointe ' 
de Oremprct et venir ensuite ati 
lof par 4 ou 5 brasses , en proloi^ I^V^/.r < 
geanl le récif d'abord . par b ou *f î-- '- 
brasses , et bientôt après par 8 et g, • > 
Quand le vent est lareue on peut 
âÉfMnn^r à courir nt^n jusqu'à ce . 
q»ie l'on voie une autre maisoti 
noire en dehors de la |>uia(^ sur Jb* . .... 
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quelle on pourra gouverner alors, 
tiremore est ù uue lirue dans le 
I^O i N die k roehe Tntkar. 

GRENADE , tle des Antillet. 
Oest la plus S des Caraïbes à peu 
prc^s 8 lieues de long et 5 de large. 
Cette île est dans la forme d'un 
croissant. Le port Sl.-Lo«i««St sur 
la côte de l'O au fond d'une belle 
baie dont le fond est de lable , et 

Îiiû peut recevoir a5 vaisseaux de 
igne bien à Pabri. Gtnt vuneaiii 
de looo tonneanz peuvent amarrer 
tout ù terre dans le cul-de-sac. 
La capitale de l'ile se nomme 
Fort - Aoyal. On tronve nr h 
côte dn SO l*embouchure d'une- 
rivière sur une côte basse avec 
bon mouillage à a lieues de dis- 
vtance ; mail on J éprouve de 
violens counms. La c6t« est hachée 
de petites criques propres au débar- 
quement. Toute la partie de l'E 
odt Mine et la Grenade n'est pas 
aujette aux ouragans qui désolent 
les autres Antilles. Le Tort Royal 
est par la^-a'-ôA" W ; et par 64"- 
1 1 & l'O d€ Parit. Bumtmdês 
Jongùudes» 

GRENADILLES , croupe d'îles 
qui s'élève sur une cnaîne de ro- 
ches entre Pile de St.-Vincent et 
celle de la Greaade aux Antilles. 
Les principales sont Becuia au N et 
Cariouacou au S. La lat. moyenne 
de ce groupe est par ia°-35' N , 
et un méridien qui passeroit au mi- 
lieu répondroit îi b^o-5o' à l'O de 
Paris. Grand routier de l'j^ du 
dépôt de la marine. 

* GRENEVILLE , baie. C'est 
un nom qne l'on doane quelques- 
fois improprement à la rade oe la 
liougue parce qu'elle est vis-à-vis du 
village ae Greneville. Voye* la 

HouviiB* 

I * GRENEZEY. C'ettmife fie 

que l'on nomme aussi Guekiubsty ; 
inais le premier nom à prévalu. 
Cependant nous pensons qne son 
yéntablc nom doit cire Guemescy 
en raison de l'étymolocie bas-bre- 
tonne. Ctêtteîle est siluéeà l'entrée 
du cul-d«-MC de 5aiat-MaU daaaia 
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Manche. Elle estauI^O deTIle de 
Jersey , au SOdes lies d'AnrignJ , 
h l'O du capFiamanvillesur lacofa 
de Normandie, droit :m N de St.-* 
Brieux et au S de Portland sur la 
côte de Dorset shire. Cette lie ainat 
que celle de Jersey fût jadis nor- 
mande. Elles appartiennent aujour- 
d'hui À l'Anfileterre, et dépendent 
du comté de Hamp shif^. Le Menti* 
lage ordinaire de Grenezey est sout 
le chûleau Cornet ix l'E de l'ilc. Il 
y a aussi sur la côte du S l'anse 
de' Tatepois dans laquelle de trè»^ 
gros vaisseaux peuvent mouiller. 
Celte île est environnée de rochers 
etd'ilots dont quelque unssontha« 
bités. Les prinananx aont PtleOer» 
et l'ile Uerms. Ces deux iles sont 
séparées par un intervaUe iqu'oa 
nomme le grand Ruaii. La passe 
du petit Ruan cft an de IMle 
Herm» entre elle et la grande Ile. 
Le ^rand l\uau est barré par les 
Fernères. roches dangereuses , sé- 
paréeada l'Ile Gethou par une passe 
noaiméePertwadcaNormands.Nooa 
ne conseillons point ce passage à 
cause des dangers dont il esi bé-* 
rissé. 

Si ka tenta tonifient depuis VO 

jusqu'au SE en passant par le S , 
il faut venir chercher le mouillage 
par la passe du S. On veillera 
fea rocbea nommées les Lieuses si- 
tuées à un peu plus de \ lieue de 
terre. Il y a passage en dedans i 
mais nous conseillons d'en passer 
au large. Elles sont droit au S du 
clocher de St. - Martin. Ainsi dèa 
qu'on le relèvera à l'O du M , 0» 
pourra serrer la terre. La route est 
ensuite de venir ranger la potntn 
de Longue-Pierre , et de rapiqucr 
tout de suite au IN jusqu'à ce qu'o* 
voie le château sur lequel onjgon- 
Tcmera anssitdt. Si les vente étoient 
trop court» pour gagner le mouil- 
lage à la bordée , on nourroit lou- 
voyer sans crainte au large dn cbà* 
tean , entre Belle-Grève et le Bee- 
dc-Chèvre. II y a mouillage au large 
et à terre du château , la et i3 
brasses en dehors» t> ou 7 C|i dedana 
de baase mer. 

Qann4 
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• t^aand on entre par le petit Ru:iu 
il lalit se mettre au lar^edel'ile, 
•!e manière ù relever BeLle-Gréve au 
, par la pointe du petilHoumcl , 
on rangera le gros et le petit Hou- 
met et on serrera à terre pour évi- 
ter le petit Roustcl. On continuera 
ainsi jusque le travers du havré de 
Sf.-Sajiison. Il ^ a mouillage en cet 
endroit ; mais si l'on veut aller plus 
loin , on gouvernera sur le ch:iteau 
en ménageant lèvent, r'esi-à-dire 
<]u'on rangera la terre s'il soutïlede 
l'O ; on gouvernera sur le chàteovi 
s'il vente duNO,etontiendralec}ià- 
îeau sous l'écoute, s'il vente du SE. 
On n'approchera pas le château par 
le N , à cause des roches Trémies; 
jjiais on peut le ranger sans crainte, 
à l'E et au S. On observera en gé- 
néral que toutes les routes à cingler 
entre de pareils dangers sont su- 
bordonnées nux marées, très-violen- 
trs dans ces parages, et auxquelles 
un marin doit toujours avoir égard 
dans le calcul de ses manœuvres. Le 
château est par 4q'*-3i ' N, et 4°-5a' 
à l'O de Paris. 'L/ile de Gers est 
ï)ar /M'^'i.V-Zi" N , et par 4'-4 V- 
4}" ii l'O de Paris. Triangles de la 
■France. 

2 * GRENEZEY ( Nouvelle ). 
C'est ce que nous nommons ile de lu 
i\eine Charlotte. V. l'Ilk ue Ste.- 
Croix que les Anglois veulent nom- 
mer île d'Egmont. 

GRENORE , pointe. C'est la 
même que la pointe Gremorc, V. 
ce mot. 

t GRENVILLE, pointe sur la 
tôle du NO d'Amérique vjr ^y^-'îi ' 
cl par i26«-4i '-i5"N, à rOdc Paris. 
Bureau des longitudes. Il y a trois 
petits ilôts de pierre, au lirge de 
cette pointe; Tun de ces îlots est 
percé de part en part , et peut seivir 
de marque de rcconnoissahce. 

a GRENVILLE , cap sur la 
•côte du NE de la Nouvelle Hol- 
lande au SE du cap York , par 
la» lat. S, et 140° à l'E de Paris. 
■Carte de L'an 6 d'i dépôt de la 
vtarine.Cc cap est environné d'Iles, 
<i'Uols, et de rochers. La baicTciu- 

II. 
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pic est au SE de ce cap , entre lui 
et le cap Bolt-Héad. Les îles Cock- 
burn sont au large de la pointe , et 
celles de Sir Charles Hardy en sont 
à l'E 5« N. Les ilesaux Oiseaux 
sont ti 4 lieues dans le NO du cap 
Grcnville. 

GREO (cap de) , sur la côte dé 
Nalolie dans l'Archipel, au NE de 
Nicero , au NO de l'ile de Rhodes^ 
C'^st lui qui lait la pointe du S Je 
l'entrée du golfe de Stancho. Il esç 
par 56''-44' N , et par aS^-aS' à l'E 
de Paris. Archipel du dépôt de la 
marine, 

I GREQtJE(cQpde la). C'est la 
Poinie du SE de l'iIe de Chipre. Ce 
cap est situé par -56' N, et par 
330-14' à TE de Paris. Carte d a, 
dépôt de la marine ,^Oi\i\on déduite 
sur la latit. et sur les observations 
exactes faites au cap Je Gutie, et 
au cap Pilo. 

a GREQUE ( port ) ou Porto 
Greco. C'est un petit port Je l'il» , 
Lejnia dans le golfe de Venise. . 
Nous ne donnerons aucuns détaiU 
sur ce petit port assez indifférent 
par lui-même. 

GRESHOLM , île. C'est la 
même que Gaieholm. Voyez c« 
mot. 

* G REVILLE, cop sur la côi© 
du NO. d'Amérique au S de l'en- 
trée de Cook. C'est la pointe de 
l'E de i;île Kodiark. lia été vu, et 
sa position a été déterminée par 1© 
capitaine Vancouver, le 10 avril 
i7yi|. Il est au NE des îles de U 
Trinité , et au SSO de i'ile Sainte- 
Hermogenes. Lo cap Grevllle ne 
paroit pas net. H y a des roche* 
qui se projettent dans le NE. Lat- 
N 570-35', long. 1530-54' ù l'O 
de Paris, Vancouver. 

GREY, pointe ou Potnte-Grise, 
C'est un second nom qu'on donne 
à la pointe du Nez-du-Chat ( Cat's- 
Nosc) , sur la côte vers Archangel. 
Voyez Cat's-Nose ou] Nez-du- 
Chat. 

GREY-ROCR ou RoonF-G 
5 ou 4 milles à l'O i SO du Mort 

â 
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{Veadman)^ et h peu prés à nn 
mille de terre. Elle est à 7 ou 8 
milles dans le NE du port de Fal- 
nooth , et se toîK «onjonrt «a de»- 

«os de 1 eau. 

GRICF-NESS , aux Orcades. 
Quand on va dans la baie MuU , 
ou parera la roche Boe , si l'ott te 
tient à moitié chemin entrç Grice- 
T^ïess , et Odnes-Ne*s. Ensuite on 
gouvernera vers i'O , et on mouil- 
lera par 4 bmsiW et 4 brasses §. 

GRIFFOiN (banc du ), ilddcou- 
irre, et doit se laisser à bâbord à 
trçs-petite distance quand on donne 
dans le canal du SE pour en entrer 
dans le port d'Acapulco sur la côte 
de rO au Mexique , mer Pacifi<]uc 
du Nord. Il faut ranger ce banc de 
trrs-|ir<' s , et ran{;er le plus près 
possible une petite pointe <pi est 
toot à côté. De cet endroit on ne 
tardera pat à découTrir la ville. 

GRIM, Ues dans les mers du 
PJord , par 67"-! 3 ' N . et par - 
57 ' à rO de Paris. L'Auteur. 

GRIMALT , ou GmiMOLT . ou 
Grtmavd, golfe sur la côte du S 
de France , au SO de Fréjus, à I'O 
du cap vSt.-Trcpcz , droit au N du 
«BpTaiUaram NE desîlesd'Hiéres. 
Le nom de Grimau est abandonné. 
On nomme aujourd'hui ce golfe 
Saint-Tropez. Il est derrière une 
pointe basse. Quand .on la tient an 
GO ooyoit la TÎUe de Orimautsur 
la src vo. On la rcconnoit ù deux 
cîiàteaux situés vis-à-vis l'un de 
l'uutre. 

OniMiNGTOK. Voy.OàwfB 

< baie).* * 

GRIM-^'ESS, aux Orcades 5 
milles au NE | N du Vicnx Cap 
dui forme la pointe du SE de 
South-Bonaldsha. Il y a mouillage 
outre la |ioinle.Harcioir et Grim- 
Ness , au large du milieu de l'e*- 
pacc compris entre les baies L^ ths 
et Wtttdwick, en tenant llose-Ness 

Sir Holm un peu en dehors de 
rim-Ness. Le flot court en cet 
endroit 4 heures au N . nprùs 
IcsqueliesU marée couirt 8 b.|ia$. 
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î GRIÎV1SBY , sur le rivage do 
la rivière Uuaibcr du côté de Lm« 
colnshire , presqa*à I'O de la bonée 
de Clyness ^ mais la route est ti 
rO i NO jusqu'6 ce qu'on soit 
devant l'entrée du port prés de 
t'acore dn banc. La nouée «st ft 4 
milles dans I'O des feux de Spurn. 
La rade est devant Grimsby. Il y 
a bon niouilloge au dessous de la 
balise par 7 et 9 braises. Il 7 aToit 
jadis un port qui se trouve au-* 
tourd'hui tellement comblé , que 
les vaisseaux un peu considérable» 
ne sanrdtttt y entrer. Lat. N 53*-* 
54' , long. ai-.i4' à l'E de Paris. 
L'Auteur. 

3 GI\1MSBY-NEW ou Nou- 
veau Grimsbt , petit mouillage 
près du N des îles Tresco, cl Bryer^ 
aux Sorlingues. Le mouillage est 
droit devant le château par 5 et 7 
brasses de basse mer. Le fond dé- 
cotivre vers le milieu de ces denx 
îles. Le mouillage de Grimsby est 
rétréci et ne convient qu'aux petita 
vaisseaux. 

3 GRIMS6T ( Tienx ). C'est en. 
core uTi inottiluge&la pointe da 
N de l'jle Tresco aux Sorlingues; 
il peut recevoir de petits vaisseaux, 
il y a denx passes pour entrer e| 
sortir; mais on ne peut^ y donner 
sans pilotes. 

* GRINEZ , cap h peu pré» 
au SSE corrigé du S Foreland. 
C'est eutrc ces deux pointes que 
se trouve l'endroit le plut étroif 
du Pas-de-Calais. Le cup Grinex 
est sur la cote de Picardie , dans la 
partie que l'on oommoit jadis Bou« 
lonnois. Il est an N de Boutonne 
et d'AmMeteuse, el au SO de Ca- 
lais droit ù l'E du banc Colbai;t pu 
Riprap, et droit dans le S]E du banc 
Aussban. Le cap Grinez proiettn 
au large quelques roclicrs tr<^s- 
acores ^ qui peuvent être dange- 
reux la nuit. Us s'étendent k une 
} lieue au large , et «on ne jdoît 
point les approcher au dessous de 
15 brasses , si le temps n'est pa» 
clair. On mouille au S deCMJiûOMi»' 
dtns laxade dittc de Si«4fiameMt# 
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l« cap et Ambleteuse. L« pointe du 
«ap esc surmontée d'une redoute , 
«t se trouve par 5o°-52' N , et par 
o^-^ft' \ l'O du mcrldien d« Paris. 
Triangle de la France. 

_ GlUiXGES , locbcrs. 

* GRTPSVVALDE , sar h côte 

de Pûmcr.inie dans I:i Baltique, au 
S de l'île Uugcn au SSfc de Stral- 
«und , au fond d'un cul -de -sac 
danj Jequcl il est trés--difficile de 
p<fa<-'lrer sans pilote. Lat. 540-17'- 
J>i , long, u^-ag' h i'E de Pari». 
fart» de la Baltique du dépôt de 
«« marine. 

GllISTr.E. Cestun banc de sa- 
ble à l'entrée du jiort de iJarvvich. 
On le laiiie à tnbord en entrant 
«pris avoir p^ssi'le tort Lan^uard. 
Ji est à peu prés à moitié canal droit 
vis-à-vis la pointe de Harwich. Il y 
en a un autre que l'on nomme 
l»anc de .(^rdè , et qui part de la 
pointe de flarwich' , en s'étenéTant 
vers leGiistle. L'intervalle qui sé- 
pare ces deu;t baucâ i'oriue le canal. 
Il est trés-ëtroit et' ^our y'dottner 
il faut ranger le rivage de TE à 
très-petite distance, tout juste ce 
«|tt'il taut pour éviter le Glouton , 
«l l'oft cootinaera àinn jusqu'à ce 
qu'on voie au Nde la ville , l'é^îlise 
Ue Dover-Court sittié derrière Har- 
-wich. Ou peut ulor» donner dedans - 
taifis crainte, et mouiller pa;r-tout 
de au^ la ville pa,r 5 l>ra^fs. On 
peut écbouer sans danger , dan; le 
t*or|. Pji a par-tout lund de vase. ' 

% * GROÉLAND ou Gruew- 
l.A\D, Signifie Tehi^e-Verte. Les 
peuples du iMord lui ont donné le 
premier nom. Les-Angloi., en ont 
adopté le sens qu'ils ont revêtu du 
nom an^lois Grcenland ; mais les 

iSî^»-'*'' " F^* devoir 
wWij^ premier nom, et ont 
coii»|eyé,oç|ai de Groenland. C*csl 
r.ette portion de terre qui s'étend 
'^juàque dans ies environs du Soœe. 
degré de tal. N. Ce pays se divise en 
fieux et BouYeâuGroi^nltuKi, c'ettii 



G R O 11$ 

dire en GroënLnd de PE et en 
Groenland de l'O. Ce climat con- 
damné aux glacés ëtemelles , voit 
cependant let pleines basses de 
cotes fleurir au printemps Mais le 
rclourprochaiû des glaces vient dans 
inoins de S mois terminer une sai- 
son dont que^ùes pécbtfura se hâ- 
tent de prôHp.potfr poursuivre le» 
baleines qujpejiptoil ces mers. L'é- 
tendue du Groeiilil^ de i'E ù 10 
est peu considéraBlè, et dana le» 
dimensions que nous allons donner 
on voudra bien ne pas oublier que 
l are (jni séparé '«cttx méridien» 
éloignes de 20 lieues sons Véqua- 
teur , e^t réduit à bien peu de cho- 
ses sous un parallèle aussi vowin du 
pôle. Le capitaine Phipps v a fait 
un voyage en 1773 , et sur la cart» 
qu'il en a publiée, la côte du Grot n- 
land commence à l'E à peu pré* 
à 7.».3o' M , et 170-^0' * l'O de 
raris. Elle se prolonge jusqu'à 70®- 
jo' N, et 120-20' à l'O de Paris. 
Les terres les plus à P£ sont à peu 
prés h 10 lieues a« 1^ 5? % de Isi 
baie Gael-|lainkes. Sqvs Je patral?* 
10:1e de 70" la lon^. est environ de 
*o<»-5o'.à l'Ode Pari;*. * *^ 

ou Groix,ou bien en- 
core suivant l'nncten orthographe 
Groua. C'est une île située vis-2i— 
vis de l'entrée du Port-Louis sur 
la côte niéridîonalé de J3refagne 
par ^70_58^-^" N, et par So^ti^- 
a3" à PO de Paris. Bureau des- 
longitudes. Cette île est trés-habitéo> 
«t trés^ertile. Elle est préférable À 
toutes celles qui .se trouvent *< yt it 
la Manche, et d'ailleurs elle est' 
fort importante par sa situation. 
LMie deOrais estgrande , haute , et 
se voit de loili. &est un exeelleui 

£omt de départ , et d'atterrissage. 
Pailieurs toute la partie de l'O est 
saille ainsi que celle du S. On peut 
la ranger volonté. Il n'en est 
pas de mnme de la pointe du SE 

au'on ne doit pas approcher à rauso 
u danger nommé les Chats. Droit 
à la pointe du NE , il y a une bassk' 
nommée Porinilic. Il yn mouillage 
dans ce qu'on appelle le coureau 
de- Qrois ^ On nomme coureau tout 
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canal direct situé eutre une île et 
nne lerrt , lorsque )a marée y court 
avec violence ). On peut y jeter 
l'ancre par-tout où l'on veut dans 
la belle saison^ mais dans l'hiver , 
le choix du mouillage n'est pas in- 
différent parce cjue les vents d'O y 
soufflent en plein. En conscquence 
.on viendra ojouilier iÉ^^-vis d'une 

feliteanse de sable pa^et^ brasses, 
e manii-re ù se cacher autant que 
l'on pourra par les terres de PO ; 
mais cette manœuvre ne convient 
jqu'à un gros Taîsseau qui n'auroit 
point de pilote et qui seroit con- 
traint de venir chercher un mouil- 
lage le soir , ou bien au milieu d'un 
conp/le vent. Car tous les venis 
dont on est à l'abri dans le mouil- 
lage de Crois , sont favorables pour 
entrer an port , et ce dernier parti 
CM tonjours prtfërable* 

a 1^ CROIS. C'est une lie si- 
tuée au N d'une autre qu'on ap- 
pelle Belle-Ue. Leur ressemblance 
pour la forme , la grandeur et le 
'Voisinage , avec les lies de ce nom 
situées sur la côtede France, leur ont 
\alu celui qu'elles portent. Ces deux 
lies sont sur la côte du NE deTerre- 
J^entre ft l'£ de cette partie que 
l'on nomme le Petit-ISorJ. l/ile 
Crois est au SE de l'entrée de la baie 
'aux Lièvres, et toutes les deux sont 
dans le NE de la haie Blanche. 
Lh pointe du IN de Crois e<5t par 
60O-59' N , et par Sy-'-Sy ' 5 l'O de 
■paris. Carte au dc'pât de la ma- 
rine, sur les obser^aLions de JOlux- 
.hert , Fleurie u f Cassîni , Verdun 
ei,autres. il y a un ilot à a tiers de 
lieue dans le N de Crois. IL faut 
en passer au brge lorsqu'on veut 
aller au Croc, à cause d'uiK* batture 
.<|,tti s'étend dans le JNO de Crois 
et qui rétrécit le passage qui sépare 
rUe de rtlut. 

GROr^D (Sondre)ouL*ltc sm 

Fond, 100 heues à l'O de l'île des 
Chiens, par i5°-i5' S, et par 144"- 
aa ' à l'O de Paris. Carte du dépôt 
de la marine de tan (5. Elle a ao 
lieues de tour et fait ptUriie de l'Ar- 
chipel Dangereux. 
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GIIONDEL, une des criques d# 
l'ile de Man de la dépendance dn 

port de Douglas. 

I GROIN INCUE , île de la mer 
du Sud voisine de l'ile Tienbovren 
droit à ro des Maronises de Men^ 
doce , au NE des îles Hoggewin* 
Ces deux iles sont ù peu prés par 
io<* S , et dans les environf de i5q<* 
k l'O de Parii. Ctuiedudéjât dm 
la marine de fond. Leursatuetion 
n'est pas certaine. 

a GRONINGUE , dans les Pays- 
Bas. Il y a un port. Les vaisseaux 
à fond plat y arrivent avec fiieiltté 
par un canal revêtu de maçonnerie* 
Cette ville est à 3 lieues de la mer. 
Son port est formé par la rivière 
Hunes qui le traverse et vb se {eter 
a la mer dans le IVord. La rivière 
Dumster part de cet endroit et court 
à l'E ae jetler dans la rivière EmS. 
Groningue est une grande ville bien 
bâtie elDÎen peuplée, et qui com-> 
muEiiqne avec toute la Frise par 
des canaux intérieurs. Elle est si- 
tuée par 53°-io' N , et par 4"-**' 
U r£ de Paris. UJuieur. 

* GRONSmiR, fanal sur la 
côte de Sudermanie dans la Balti- 
que , il sert pour l'entrée . de 
^tockolm. Ce feneM par Sg'-iS'* 

r)o" N , et par ib°-4a'-i5'' à VE dt 
Paris. Bureau des longitudes. 

* GROS(venire) , nom d'une flûte 
commandée par M.deSt.-Allouam 
qui accompagna le navigateur Kep» 
guelen dans ses découvertes en 177a. 
On donna le nom de ce vaisseau à 
une baïc située sur la côte d'une 
tie découverte par Kerguelen deiie 
l'Océan indien méridional. 

GROS-INEZ. C'est la pointe du 
NO de Jersey à l'E et en dedans 
de laquelle il y a une baie. Elit 
est SHrmoniée d'un diikteou. 

GROTON ; h la Nouvelle An^ 

î^lcterre sur la rive de l'E de la 
Tamise vis-à-vis le Nouveau Lon- 
dres. Ces deux places sont séparées 
par la baie qùi forme Fentrée de tn^ 
rivière. Croton est beureuseBieifl 
située pour le comiuerce. 



G R O 

GI\OUVILLE, baie sur la côte 
de l'E de Jersey au S de la poiate 
du château dé Mooiorgueil. La 
iMÛe est assez grande , mai» sole. 

X GIIOUNDS, banc* aux dd- 
troîts du Sniid. Ils sont marques 
par des bouées. Voy, GOPBÏIBAOUE 

et Caspfr. 

GROL NDS. C'est une cbaîne 
de bancs de sable situés au large 
de la c^e de l'E de PI rlaade. Ils 
commencent un peu nu N des roches 
Tuskar situées prés de la pointe du 
SE de cette île , ets'étendentpresque 
jusqu'à rentrée du oort de Dablin. 
Le premier de ces oancs que l'oti 
rencontre en venant du S se nomme 
2Vouveau_Gtound. Sa longueur est 
de a à 3 lieues , et son eissementau 
INNO. Sa pointe du N est ii peu 
près à 4 nulles dans l'E quelques 
degrés N de l'eatrée du port de 
Wezford. Celui qui le suit au N se 
nomme Ground du Sud. Il en est 
séparé par un canal de 3 milles de 
large. Ce second banc est plus large 

Î[ae le premier» Il petit avoir une 
leue sut une longueur de trois , et 
gît au NINE, Ce second banc est 
«éparé d'un troisième par un canal 
d'an peu plus d*un mille de lar- 
geur. Ce troisième banc est au N 
du second et se nomme Ground du 
Milieu. On trouve de ao à 1 5 brasses 
dans le cadal .qui les sépare; et ce 
brnssîage continue jusqu'en dedans 
des bancs où l'on ne trouve plus 

?iie lO brasses, profondeur que 
on continue à trouver en allant 
au S en dedans de l'acore intérieur 
des bancs. Ce canal sert de passage 

foàr entrer 6 Dcmaghmore. Le banc 
a Milieu a de 3 & 4 lieues de lonn. 
Son gi|^ment est presqu'au N ; 
mai< sa pointe du N diverse un 
peu vers la terre. Le bane du Milîén 
est séparé d'un autre banc au NO. 
que l'on nomme Ground du Nord , 
par un canal de ^ lieue de large 

2 ni conduit ft Arkfow dans le NO. 
depuis la pointe du S le banc du 
Gtound du Nord s'étend presque 
droit au N environ 5 lieues , au 
Kwidesqueilea on liçuve eiieore 
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un canal dont la largeur est entre 
a et 5 railles, et dans lequel on 
trouve de 8 à lo brasses d'eau. II 
conduit à Wicklow. On trouve 
alors un autre banc de sable qui 
porte aussi le nom de Ground du 
Nord. Il s'étend droit au N environ 
5 lieuet. L'extrémité de ce banc est 
au SE î £ de l'île d'Alkey. Il est 
un peu plus N que Pentrée du port 
de Bray sur la côte. 

* GROUPES. Ce sont des îles 
q^ue l'on nomme les xa groupes. 
kUes font partie de TArchipel Dan« 
gereux et sont situées entre les îles 
de l'Oiseau et de l'Arc. Le milieu 
des la groupes est par i8°-ia' S ^ 
et par i44«»-a8' àl'O de Paris.- 
Carte de Pan 6 du dépôt de la 
marine. Les deux plus grandes îles 
de ce groupe sont séparées par uu 
canal d'un f mille de large. Elle» 
sont chacune environnées d'ilcs plus 
petites y réunies par une chaîne de 
récifs aotts I^au. Quelques unes 
ont plus de trois lieuet de long^i^ 
mais aucune a'a deux encablurea 
de hu-geur, 

GROVA , sur la côte d»Afrique 
& l'entrée du golfe de Guinée tout 
auprès du cap de Palme. On reeon-*. 
noit cet endroit ix/^ o\xb roches sur 
lesquelles la mer brise. La terre 
commence k paioUre double au-* 
prés de OrovA. 

GROYNE , nom ^ue Ton a queU 
quefois donné mal à propos à Uc" 
Corogne. Voy. ce mot. 

I GRUNE ( chapelle de la ). * 
C'est une uointe près du Nez-dc- . 
Skinburn. EMe Un la pointe du SO 
de l'entrée de Moricambo. Bow uësa . 
en fait la pointe du NE. Cette 
pointe est près de l'entrée du cul— ' 
de^G ^e Solway. On podrroit 
peut-être la ref^arder conmie lu 
pointe de celte entrée. Cette pointe 
est remarqiiable , el la cote aux 
environ* frest qu'une grève peui 
élevée. 

a * GRLNES (le banc des), 
près de la côte de r ranc& dans la 
i Màavbe çntjr^ ^.ftrscjt et 1» terrç j 
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«Iroit & rO du Nex-de-Cart«rel. On 

|»rui le regarder à peu Préi comme 
une prolongation du tanc Vé\é , 
dont il fait la partie du NO. Le 
^nc dtfcOraneâ est droit au IVdcs 
roches d'F.créhou. Il y a Loane eau 
tout amour. Le» petils vaisseaux 
qui ne veulent pM se risquer entre 
les iKmea peuvent le laisser à tribord 
en venant du N , et pouverner 
9u SE pour passer entre le banc 
Télé et la terre par unç brosse \ de 
Kosse mttf cominiiattt cette route 
insifu':*! une lieue | des Mortes- 
Fcuiuies. On |>ourra prendre alors 
ua peu au large. 

GHICPS , détroit. Cett on deten* 
droits de la côte de Norvège où l'on 
peut avoir des pilotes, entre Dron- 
tbeim etSteniuiesheït.Il est inutile 
de, donner des descriptions de ce 
lieii* Silet aeroient insu filsa nies à 
ciuse de la multitude de dangers» 
dont la cote est héris^ce. 

GUACO, sur la côte du Pérou , 
t« N de IJina , et t lieues droit au 
]N de la roche Maltaise. Cette 
roche est la plus au large de celles 
qu'on nomme Grève des Perdrix , 
{Partridjl^trand). Entre Guaco 
ft Lînia on trouve le port de Sa- 
Itnas; mais si l'on excepte Pabri 
<m'on peut y trouver en cas forpc , 
ce port n'est propre à rien, La côte 
est bas,se et plaie en cet endroit , 
et les uiontugncs dans le lointain 
rèsseuiblent à des nuages. 

GCADALAVIAB , rïvi*rêd^$- 
pagne, se nomiuoit iad*5 Durias j 
elle se ielte dans la Méditerranée , 
au dessous de Valence. 

GUADALAXARA. C'est ùu des 
trois gotfrert fte ttitfng dà Mwnijta», 
sur la côte de l'O de PAméni^uc 
dii N , au IV O d'Acapuîco. Il com- 
mence à peu près à rio" de lit. N , 
H 6'ëieitd an N. On \e mràm&iM 
I^onVcUe Galide. Ce pays se pro- 
longe îoo lieues an NO sur la cote 
de l'E du golfe de la Californie. 
La ville de Guadalaxnra est srtt ht 
rivière Baranln , cpii descend de la 
ville de Mexico située d iivs l'O , 
au dessous du 4e ^K'c^«^^<^» i 
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c'est une rivière très-rapide , *|aî 
n'est pas ^uéable : on est îbrcô- 
de la passer dans des buteaiUL* 

* GUADALGANAR , tr*ê- 
qrautle île d<'couverie en 1667 P"'^ 
^londana. On n'a que des note» 
tri^-imparluiies sur son compte ; il 
pnroit qu'elle fait portion de l'Af* 
cliipel de Salomon. 

OUAHALE. Cesl une petite 
île qui donne son nom f» un canal 
siiuc enirc'ellc et l'île Sr.-Chris- 
topbc , par xâ» ht, 8 et i5q°-2o' fc 
l'E de Paris. VAultnr. Ce canal 
est nii S drs iU»ts qu'on nomme 
les Trois Sœurs , qui paroissent 
faire partie de l'Archipel de S»" 
lomoti. 

CUADAT.QUIVIR , fleuve con- 
sidérable d'Espagne J c'est l'ancien 
Bétis ; de gros vaisseaux Te re- 
montent iusquii ^evUlé, nialgrd 
les bancs dont il est rempli. Il se 
jette à la u>. r a 8 lieues dans le 
NO de CadiN. On l'appelle indîf- 
fëremiuent rivière de Séville, OU 
rivière de Si.-Lucar. Lorsqu'on 
veut y entrer, il faut ranger une 
nioniâgne de sable rou';e jusqu'à 
ce que h ville de Si.-Lucar soit 
en vue a l'ESE. A l'E de la ville 
on appcrçoit vis-à-vis de la haute 
terre un couvent blanc» on voit 
aussi sur la haute terré un erand 
arbre qu'il faut amener au N de 
ce couvent , en prenant bien garde 
qu'on peut. les amener 1 un & tou- 
cher Tauire \ mais jamais l'arbre 
ne doit venir nu dessus du couvent. 
Dans cette u)afque , un vaisseau 
peut entrer sans craindre les roches. 
On trouvera dans l'endiioî't le plue 
somme 3 brasses au gros de l'eau 
dans les , mortes eaux, et ^ pejae 
4 dans les grandes jçaaireêa. 

Lorsqu'on commonce à relever 
l'un par l'autre l'église et le châ- 
teau lie Sibiona, situé sur la pointe 
du 6 de la rivière^ on est près du 
prtmier danger V tel W» qws.cetto 
é^çlise et ce château sont droit par 
le milieu l'un de l'autre au SO j< 
on est sur le haut de l'écucil» « . 
l'on fOuMB |iu«.lM^.d«.4lW>^^« 
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ir ouvrir encore le chilcau ei l'é- 
fçUse , on gagne de l'eau , c'est-ii- 
dire , 3 ou 4 brasses de basse mer 
dans le« grandes marëes. 11 y a 
aussi un canal nar la pointe de Si- 
biona ; pour Je trouver, il faut 
approcher la terre un peu moins 
de deax eneablares jusqu'en de- 
dans du second danger ; il faut 
alors s'écarter un peu ae terre , 
jusqu'à ce que l'arbre et le cou- 
vent soieoc encore l'un par l'autre. 
La rivière est à 1*E des montapjiies 
de^ sable rouge , qui servent à la 
fafre reconnoitre. * 

GUADALUPE , petite tie h 1*0 
de la Californie , par 26<>-5S' N , 
«I |Nir iî»o'*-4o' à l'O de Paris. 
Çtrief du dépôL de la maritie de 
. t'dn 6. 

1 ùVADpL , sur la côte de 

, Perse , au ISE du cap Rasaigat , 
en dedans d'une petite^ ile située 

{lar 34"-59' JN , et par 6i°-,i6' à 
*£ de Paris. P'aprisfilé Mûnne^ 

2 GUADEL, cap sur la côte de 
Perse, à l'E (ie cejui*de l'article 
précédent ; il est au S de t'einbou- 
ehure de la litière Camtiit L'ile 
A5!olla est entre le cap et la ri- 
vière. Le cap Guadel est à O ^ NO. 
du cap Mottanta, et ONO q«iil* 

degrdi N 4a lu points iac'- 
quetre, mi pointe de* Géants, qui 
termine le vieux Guziuate au I\0 ^ 
lat. N «4"-^4', long, tu 0-/^0' ù ' 
TE de Paris. D'après .de Momiu^ 
villette. 

I * GUADELOUPE, grande 
ile des Ailtilles. Su ligure .est telle 
que , niéine sur la carte ,> elle pa- 
roit former deux lies distincte*} ; 
et en effet elle se conipose de deux 
sorties séparées par la rivière Salce. 
.i>lte rivière est plutôt ttn bras de 
mer qui communique & la mer des 
deux côtés; sa largeur est d'en- 
viron une portée de l'usil , et ou la 
^ traversé aar un bac. La partie de 
]*E se noninie Grande Terre ; celle 
..^ de rO se divise en deux, Cabes- 
• jlcrre à l'E et Basse Terré u 10. Le 
^ ^^IpilvMMMiiiile cttte ttecoopr eiifi; 



G U A ix^ 

c<»lui de la Dcsirade , de Marie*" 
Galante, et des Saints. La Guade- 
loupe est située au IN de la Duuji- , 
nique et au S de l*ile d'Antigue. 
F^a capitale eét au fort Louis , ou 
Pointe À Pitre , dans ce qu'on ap- ^ 
pelle le Grand Cul-de-Sac , à l'en- 
trée de lu rivière Salée par le S. 
L'entrée du N de cette rivière 
aboutit au Petit Cul-de-Sac de 
l'autre côté de l'Ile. La Guadeloupe 
est extrèineinent fertile et très-bien 
cultivée , sur-tout la P.asse Terre, 
où se porte toute l'industrie. Le 
défikttt d'eau dans l'intérieur a fait 
un peu négliger la Grandi' Terre;; 
cependant le tout ensemble forme 
uue colonie d'une très ^ande 
valeur. La ville de Basse Terre est 
la plus considérable de Ttlè et la 
plus commerçante ; elle 691 h la 
pointe du SQ par lù^-bQ'-W 
et par 64^-d't9^ h VQ de Plnne. 
Bureau df^ longititdei. La Gua- 
deloupe est suiette aux tremble-» 
mens de terre dont son volcan ne 
la garantit pas ; elle eat aussi •ott* 
mise aux onra^dt; Les vaisseaux 
qui sont contraints de passer Thi- 

a GUADELOUPE , sur la côte 
du Pérou. C'est u ne montagne re-» 

marquahîe qui fait reconno tre la 
côte; on la nomme le Pain de 
Sucre de Guadeloupe ; on la dis- 
tingue unè petite crevass» prés 
du sommet , ce qui sert h prévenir • 
toute méprise cntre'etle et un» 
autre montagne de Tintériieiir , 
qii'on nomme 5t.-PSerredeIlb>que. 
L:i Guadeloupe se trouve nu N.VO 
(\<: Truxillo , ea^e Maiabrigo e^ 
Cbcrippe. ' i ' • - 

OUADÎANE; » rivi«re sur U 
côte d'Espajue , 17 lieues k peu 

près au nO . eu suivant la côte 
depuis le Guadalquivir , et a5 lieues, 
de Cadix* L^ Gmadiane u jette à 
la mer entre Ayanionte él. Castro-» 

Marin. Voyez Ayamontk. 

.GUAniLliAIlBAU, rivière d'A- 
^ique , qui se )et(e à la Méditer-» 
nMo priés Ifi cap d«. BjÊiu ^ . . 
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GUÀFO, ime des Ile» Cliiîoc, 
sur la côle méridionale H» Chili. 
Guatb est en dedans de lu f;rande 
CUloë; il y a un canal avec une 
]>onoe rade entr'elle et le S de la 
grande île. Guafo a 4 l'»"ues envi- 
tof^ de longueur ; elle a deux 
grandes pointes, dont l'une s'étend 
au NE et l'autre nu SE. Cette der- 
nière est sale et porte ses dangers 
jusqu'à ^ lieue au large : plusieurs 
taisseaux s'y sont perdus. Il faut 
lui donner au mojns i lieue de 
tour, et sonder continuellement. 
Le ch:\teau est sur le 'milieu de 
|«ile, par 430 S. i: Auteur. Chiloë 
«t éloigné de 10 lieties de la grande 
|erre ; on peut hardiment y iou- 
iroyer. 

GUAGENHY , rivière sur la 
<p6le da Brésil, derrière l'ile de 
Crnmd^ Ingénias ^ située derrière 
IVia grande. L'entice de cette 
rivière forme une grande baie à 
ONO de Vilt Grand Ingmios. Il 
y a bon mouillage par toute la 
x>aie, sur n'impprie quelle profon- 
deur. La ville des ilois est dans 
l'ONG , vers le fond de la baie, 
33 lieues droit 6 l'O du cap Frio , 
et 33 lieues de dûtance de lUo 
Janeiro. 

. OUAHAN. C'est la principale 
des llei iMarianes, dons TOcéan 
ftdfuiae du N , à l'E des Philip- 
pines. La pointe du SE est par« 
i3« et par 145" à l'E de jParis. 
Càrte di^ dépât de la marine dâ 
Van 6. 11 y a plusieurs TiUaff^s siir 
la côte de l'O de l'île , et l'on y 
ipouillc uar p bfasses ù peu près h 
1 mille de terre. If y « une grande 
anae an milieu de cette côte. L'ile 
peut avoir 40 lieues de tour ; elle 
ci t N et S. Il y a deux rochers ou 
floti à la points du IV. Tonte cette 

Ïirtie est Lasse ; lâais eeite du S est 
auie et mon tueuse ; c^uand on 
territ la nuit sur Quahun , il faut 
veiller la teri'e arcé attention, car 
on pourrbit être trompé par les 
baulcs terres et s'en croire trèS" 
éloigne, tandis qu'on toupheroit sur 
\fé dangers de-'K ct\ft, hifi» dont. 

/ 

/ 



on seroit très-prés et que Ton net 
verrott pas. Il est d'usage d'atlaquei» 
l'île par le N et de prendre d'abord, 
connoissance de l*ile Sarpan ^ située 
quelques lieues au N. Les vaisseaux . 

2ui viennent de la côte du NO 
'Amérique, y relâchent pour y 
prendre des provisioni. 

GUAIONA ou GuATANA , se 
nomme aussi RuAf - Rattan. 
C'est une ile au Urge et k VO du 
cap Hondorlîr. 

GUAIRA (port de la ) , tur te 
côte de Caracas , Terre - Ferme » 
entre le cap Codera ou CoJelera , 
ou Cajdero , et le fort de Caracas ^ 
par io<»r36'-4o»' N , et par ôg»-» 
17 '-5o" à ro de "^ui^. Bunau 
des longitudes. 

GUAISABON , sur la côle de 
l'O de file de Cube , par 2a«»-47'- 
46" N , çt par 85M^^-5o" à l'O 
de Pùrw, Jlt$nai$ des longiiodès. 

1 GUAMA , rivière vis-à-vis 
l'île de Sl.-Jean , à rexirémité NQ 
de |a côte du Brésil. Elle se jette 
dans la gra^dç rivière des Am»r 
JlfQoe^ 

% GUAMA , sur la côte de l'Q 
du Mexique , à peu près par i5°-ao' 
N. L'Auteur. Entre Tile Itata et 
la pointe Artela, «ituécs h 7 lieuea 
l'une de l'autre , Guaina est à.ftt^ 
près h I lieue dans les terres. 

GUAMBACHO , port sur 
côte du Pérou , Océan Pacifiq^e 
da'Sud, à peu près par 7''-ao' ®. 
L*Auteur. Il est entre le f)ort Ca-^ 
lema et le Ferrol , situés à n 
lieues l'un de l'autre. Il y a sur 
çelte 66te ploiîanra petites lies, et 
des baies qu'ai ne peut découvrir 
de loin , parce que leurs pointes se 
projettent les uties sur les autre^; 
mais on -les apperçoit en approchant. 
Lorsqu'on veut mouiller à Guam- 
bnchû, il faut faire attention qu'il 
, y a une petite roche sous l'eau , au 
vent de ta ntoatagoe nommée £1- 
morro. Lorsqu'on e«t en dedans de 
la pointe, on apperçoit à tribord , 
l'ouverture des terres ; olori on 
gouYer«e.dedai9, et r.on monilJia 
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liïoit vi5-^-vis une montagne. On 
fytut encore laisier courir plus eo 
Mans, nais ton jouit du méine 

<3Ôté y et l'on pourra mouiller vis- 
à-vis dt 8 grandes taches qu'on ap- 
percevra sur la côte. Dans tous les 
dM, il f«at porter nne aussiére & 

terre pour se contretcnir, h rausc 
des violentes raffuies ^ui toiubent 
des montagnes. 

' GU AN ACOS , baie dans le fond 
<}a golfe de Honduras; Elle est 

dans le district de la Verapat; elle 
s'enfonce .'i l'O , et renferme une 
grande quaniitc de petites îles. 

GUANAHANl. C'est l'ancien 
nom de l'île aux Chats, située dans 
iesdcbouquemens de S.->Dominsue, 
dans les environs des îles de la rro» 
YÏdence. 

GUANAJA. C'est une île qui 
it nomme aussi Benakn ; elle est 
•n.N du cap Honduras; il y efl^a 
plusieurs autres dans l'O. Au sur- 

tlus, cette ile n'est pas saine dans 
\ NO ; sa côte n'oure ni port ni 
rade valables » et il n'y a point de 
pilotes. 

1 GUANAPE, île entre !e cap 
Chao et le port Guauchaco , vis-à-vis 
le cap Guanape. 

là GUANAPE, sur h côteidu 
Përott't Ocèam -PacifiiiiM dn S , 7 
lieues du cap Chao , 9 lieues du 
port Guanchaco ; on le nomme 
cap, mais c'est réellement nne ile. 
Les vaisseaux destinés pour Tru- 
xillo , passent fréquemment entre 
la terre et une montagne ronde 
quV>n inomme Morro de Gnanapc. 
Le canal n'est pas large» mais il 
€51 sain , sûr et sans dangers cachés. 
De cet endroit ù Truxillo , la 
toute est an NO \ N. Entre le port 
^înancbQco et Porto-Santo , il y a 
line grande baie au S de laquelle 
et au large du cap Guanape , il y 
tt.'Une grosse roche qu'on Homme 
Fûrillon de Guanape; en dedans 
de ce Farillon il y a une petite 
Ile , ou si l'on veut une roche. 
L'nilervalle «ni les sépem forme 
^n -boa cwui y [«a bu^ à la* vd*- 
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rité , mais sain , et dans lequel on ' 
trouve de 10 ù i5 brasses. On peut 
y passer en t^nte sûreté y la sondn ■ 

à la main. 

GUANAPO, rocher sur la côte . 
du Pérou , Océan Paciiique du S, » 
On le trouve par son. relèvement 
avec la montagne de Malabrigoi il 
git NNO et SSE avec cette mon- 
tagne. 11 n'y en a poiut d'autre sur , 
la côte , <K»ttt la situation relative 
soit semblable. Il y a sous le Vent 
de la roche une petite crique , dans 
laquelle on mouille à deux portées 
de fusil de terre par 7 brasses. Lors* 
qu'on y va fbire de l'eau , il faut 
eptrer avec un flot , parce que le 
cours de la rivière amasse à l'entrée 
une espèce de barre sur laquelle les 
bateaux peuvent toucher de jusant* 

GUANAQUEUO. C'est le nom 

d'une montagne sur in côte du 
Chili. Elle sert de marque pour la 
baie Longucy , ou Tonguey , Oit 
enfin Tonguay , |>ar 3oo-5o' S», 
h'Àutcur. On la reconnoîtra par 
sa lat. et par une pointe basse qui 
se projette au large de la Languu 
de Vache 9 pointe la plus O de lu 
baie. 

* GUANA[\TEMÉ , pointe an 
N de la grande Canarie. 

GUANCHES , près du port de 
Porlo-Kello , côte de terre ferme 
en Amérique ; l'île Bonaventure 
située h 2 milles nu dessus de l'ile 
Drake « est au large de la rivière 
Guanchcs , et à tribord de l'entrée 
de Porto-Bello. 

GUANCHACO, f(Ort sur la 
côte du Pérou , 16 lieues au NNO 
du cap Chao, par S°~io' S. L'.4u" 
teur, L'Ile ét Gûdape dt entra, 
deux* 

Il y a une montagne nommée 
Morro de Caretas dans la baie , 
entre Guanape et Guanchaco. Cette 
Boonragne est sur la terre, .è peu 
près à moitié de la baie; on lap-^ 
perçoit à l'E l SE en entrant. En 
dedans de cette montagne ^ la côte 
est saine , acore^ fond net et grande 
«M. 0»peut fungir U icrre plomb 
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en main ; le rivage e«t bat , et la 
houle ett exIrémeflMnl groMe das* 
ialtaic, ^ 

GUAON , île prés du cap Blanc , 

•lir la côte d'Afrique. Elle est près 

de terre , et au N de l'îk de 

Tttffià. Il y d quék)ue« Wthêi «f 

et «n^fiint au S. It faut leur don- 

iipr ititiii qn'ji ta côté un' tbur ra»* 

eunuable. 
« 

I GUARA , poi-t nu N des sa- 
linei , »ur la côte du Pérou. Lors- 
qu'un veut y eairer , il l'iiut amener 
les iinei par l'autre , l'Jle anx Loups 
Marins , cl deux vieilles nuir iilles 
^m ressemblent ù deux piliers , 
«ituëft sur la pointe. On peut 
«iun> cette marque Idiiser tomber 
l'ancre; mais il convient de i'as- 
•urer de lu tj^ualité du fond , car il 
cit aàle , è( il y a plilsieUfs roches 
•où» fëau ; elle» sont & une tfdp 
gmiidc profondeur pour <|u'on 
puist>e j toucher^ inai;» eiies cou- 
rent les cablei. On ferii bien au 
surplus d'aitia'ri'èr eù crOupiùre , 
car la mer y est Iré-'-durc. La ville 
est éloignée d'une lieuë -, on peut y 
£ilre loâle eà^cé dè [>r6vîiloâ's. 

a GUARA, rorhes pr»-» du cap 
et du port du meute nom ; ou 1^ 
nomme <|uelquefois Farillona de 
Guara. Ce Sont les nïciftes que 
](luràOcque et la ruche Maltaise , 
éldifjiiêcs d'une lieue et demie 
l\ine de l'autre , et de deux lieues 
de terre. Voyûi. ces mots. Tout^és 
ces roches ^Ool nombre de 7 ou 
8 : leur giasentent escENÉ et OSO ; 
énei' Éavk idiaes et escarpées tout 
a^utoar. Le cnnal entre cellfes qùe 
nous venons de uôdnmer, est bon, 
ét la sbndis jr do<kne 40 brailles. 
Lorsqu'on veut passer entre ttt 
^ rdchet» , il faut se tenir un peu 
AU vent et faire, peuuu , afin dé 
luiss'cir tomber Puncre imtuédia- 
teiuenc ii'il en est besoin. Ces 
rochtes sntrt vià-.l-Vis lu baie du 
Fer U Cheval ^ ou Herradura ; on 
peut y aller nouilier lorsqu'on 
vimic du Ixif^e, et qu'on ne peut 
finê doubler niur^i ) lettoobe» d« 
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Giiara. Guaco en est éloigné d*itQ» 
lieue dans le N i NE. r. Guioo. 

•S GUARA , cap sur In c6le doi 
Pérou f un peu au N de 0«M0 et 

de Lima, yoyez Guago. 

GUARDAMAR, sur la côte du 
SE d'Espagne. 11 y a un bon port 
prOs de l'embouchure de la rivière 
Segura. 

GUARl. C'est nne des petite» 

rivières intérieures qui avoisinent 
Goa , sur la côte de l'Inde. Voyea 
Goa.. 

* QUARIA ( la } . petite vitU 
sur la côte de l'O a'Espagne f an 
IN du inonl Saint-Tc-clc et au S 
d'Oyo , sur la côte voisine de celle 
du Portugal, au 8 de l'entrée dé 
Vi^O. La Gwiria est à moitié che- 
min entre la rivière Minho et lé 
capSilleiro, par ^i»-5i' N et par 
ifi^f h VO de Pteîa. Ovtei 
tràt-fçrand voint du dep6t tm 
manne île Van 6, 

GUAHICO. Voygz Cap Fran- 
çais. C'est le nom qu'il portoit lora 
de m déedttvene. • 

GUARMAY , ou GuaHmM , 

ville sur la côte du Pérou. Il y a 
un bon port, 35 lieues au NO de 
Lima, par loo-ia'- lat. S. h'AU" 
leur. Cette position répond à celle 
de Chimo, par 8o°-5o' à l'O de 
Paris , sur la Carte du dépôt de la 
marine île l'an (\. Guarmay est «à S 
lieues dans le N de Porto-Venaa,^ 
et 4 lieue* au N 5° O de H iguey 
ou Jaguey de la Costa. Le port a 
une pointe longue , basse el plate 
au S 9 et l'intérieur du pays est 
montueux. Il y n pluâlcurs rhaines 
de mornes disposées en gradins au 
dessus du port. On voit dans l'in- 
tdrieur des terre» deux montagnea 
rondes plus hautes et plus grossea 
que les autres ; mais eu général la 
ferre est beaucoup plus nauie a» 
N. Lu rade est sous le vent; on 
mouille dessous une pointe basse 
par 7 brasses. Quand on ser» 
mOuillé , on . hppereevra dans tes 
eaux de derrière une roche au desi» 
su* da 1,'eau; oi^l^ca bi^ d'eutrar 
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•nssi avant que l*on pourra , car 8*il 
vient ik venter, les ancres sont sujettes 
it ciiMter. On peut fP^r proetirer 
fonte «spéce de provistions. Pour 
«•nirer dans report, il t'.iul laisser 
courir iusqu'ji la pointe de l:i Tète 
du CIrat; on la raiigOTi , «t F<ni ne 
lardera pas ù ouvrir une petite baie 
<ho8 laquelle oq peut mouiller par 
ta brasses. Il y a une crique ik une 
ftonée de mouM|aei, son^ le vent 
<ie b. rade , oâ le» barget de côte 
vienuent charger ; mais comme la 
pointe en est trés-sale , un vais- 
•eau-un, peu lourd ne doit entrer 
ni da^s lu baie ni dans la crique. 
Il y a' un fr»rl bon port au S île la 
Tète du Chut, avec use ville éloi- 
ftnée d'une demi-^liewe du rivage. 
^ On compte lo lieues au N de 
Ouarmny à Monçon , et dans cet 
intervalle, à o iieues de Guuruiuy, 
•e trouve ViU du port VerweiL * 

GUASCO. î)6rt sur Ih éôté du 
Chili f i5 Béues de la baie de C6- 
quimbo , et vers les a8° de IjI. S. 
Lj Auteur. C'est un bon port , on 
y mouille par 18 ét ao brasses très^ 
prés de tenre. Les plus ^ros vais- 
seaux peuvent Y aborder; l'-ii^uiific 
y est facile. Là ville est u a lieues 
nt S-îitf lii rivière. 

Il iaut ^louiiler vis-à-vis de la 
rîvi<yré AhiIT une petite lie basse , 
parce qu'il y a 7 ou 8 rorhe^ hors 
de l'e:iu , au large de la pointe de 
l'enlrée. Cette pointe se compose 
d'une gn^K^-dOoe niboteuse près 
de laquelle on voit ou 3 nutres 
rocbcs à sec. Quand on est â l'ancre , 
on relève cette pointe au N i IMO. 
Ce mouillage est à Tabri dni SO 
jui'|u'u l'O , niais il est trop ou- 
vert au N et au NO. Les roclies 
dont nous venons de parler sont un 
fort bon abri pour la rade , parce 
qu'elles sont situées près de la 
ppiote du vent. La montagne de 
Guaswest haute et grosse; elle se 
termine en deux pics , dont le ptù) 
Pst le plus cievc. Cette mon - 
Ut^ne peut s'apperrevoir du large 
jk' iâiie très-Éirande d siance, et sert 
de tiiar<|ue wYeconnoàwâneé poâr 
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^ venir chercher le port , car il n'y 
en a point de semblables sur toute 
la c&te. Le cap Tonloml est 4 tS 
lieues au N de Guasco , et la 
crique de Vile de Tuntoraiett à 1» 
lieues au S du < aj). 

GUAS1CI\\VALP. Cesl une 
rivière; cohBid^rtrblè aià roiid de lat 
baie de C-^mpéche , dan* le erand 

golfe du Mexifjue , 8 lieues droit il 
l'O de Tondelu. Cette rivière est 
moins grande oué celle deTâbaaco p 
mais elle est plus profônde. Il y , 
14 pip<ls JVmu sur l;i barre , et 
en dt'dans elle eat navii;able pour 
les plus gros vaUseaux. H y à 
de très-bous niouillages par 5 et î$ 
brasses bon fond. Son emboucbure 
est à moms de a lieucâ de à'augle 
du SO de la baie de Giimpéctié. - 

1 GUATIMALA , province du 
Mexique. St.-Ja:;o de Gualimala , 

su capitale , a été engloutie par uni 
tremblement de terre en avril 1775, 

2 GUA'J IMALA , volcan. C'est 
une haute montagne fourchue dont 
on voit généralemeut les n.iutmca- 
aux appro''hes du mauvais temps* 
On peut l*appercévolr -ùi quelque 
distance en mer, quoiqu'il soit k 
8 lieiiei dana Ïm térrpt. Ce*volcan 
est par i5<*-4o' fi. VJbdeiw, K 
Catalta. V 

GUATULCO,ou Aguattttco; 
on eu a tait par corruption Qua— 
tuica et Aquatulca. Voyea As^^k"* 

TUI.CJi. 

C'est le port de la ville de Mexiro 
et de Guaxaca;on y est h l'abri de 
tous les vents, cxcq>ié du Së. Ce 
port est cttchë on ne peut le voir 
du large, mais on en reconuoii 
l'approche à une petite île ronde 
et montueuse uoiuùiée Tangrila-^*^ 
Tango , dlo^ À i liétte de l'en- 
trée. Il V en a une .^utre plus petite 
dans l'embouchure inèiiie du port, 
et sur laquelle oB ne VÔit point 
d*a1rbrêi. Un peu pi uà loin à 
se trouve El-Pusadèro . nom (|ii*on 
a donné ù un en<Iroit d'où i'ou 4>u- 
tend le vent mu^ii dès qu*ii souffle, 
« lin V«MBt du àrge , «a app«reoi| 
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i^nc très-haute montagne : 9\ \*on a 
l'atteodou de gouverner droit sur 
la partie h pins haute* «a sera sûr 
ût terrir sur le port. Quand on est 
en dedans , il faut ranger le rôté 
■de et mouiller sous quelques 
montagnes situées près du rWage ; 
on trouvera là , le plus grand bras- 
stage et le meilleur abn. D'Aqua- 
tulca à Calluia , le rivage se coni- 

Çose d'une belle grève de table, 
^'est h Calluta qtt*est l'aîgirihde ; 
h rO de cet endroit , on voit une 
petite ile où l'on mouille truand on 
veut faire de Teau» et i lieue & l'O 
de cette île se trouve celle des Sa- 
crifices. Il y a bon mouillage à 
terre de cette dernière 7 on y est ,^ 
fabrî de^ fout les vents; l'aiguade 
j est facile et commode, 

I GUAXACA» province du 

Mexique : sa longueur est A*h peu 
' près 95 lieues. On y cultive beau- 
coup de mAriers, en consé<|uence 
die produîf beaucoup de sole. 

4 GUAXACA. C'e^ le capitale 

de la province de ce nom; elle est 
très- loin du bord de In mer , et 
cependant de petits vaisseaux peu- 
vent y aborder fiictlement. Lat. 
i8*»-a' JS , long. ioa«-^o' & l'O 
de Paris. h'Auteur. 

OU AY AIN A. C'est ▼raîsembla- 
blement la même que Guaiona , 
que les cartes françaises nomment 
Battan ou Rotam , ù ONO du cap 
Honduras. De Triviglio au port 
AUX Chevaux , il y a un canal le 
long de la cote, entre cette lie, 
celle de Utila , et les roches de 
Salniedines ; raais^ ce passade est 
rempli de dangers inextricables. 

* GU AYAQL IL , ville.du P<5rou , 
ou dessus de remboochure d'une 
rivière du même nom. U y a une 

fictite ile ù 4 milles au large de 
'entrée de lu rivière , avec passage 
des deux côtés ; mais c^lui du S 
est préférable , la paSSe CSt plus 
neile et plus large. 

La ville de Guayaqnil est an 
fond d'un golfe qui porte le même 
^41 • ce golfe puro^t «aii), et ^ien 
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ne peut y gêner le louvoyag»; Ht 
s'enfonce beaucoup dans les terf es , • 
et son ouverture est comprise enlr»v 
le cap Blanc au S et le cap 8te»* 

Hélène au N. Ce dernier est par 
a». a '-ai" N f et par 63o-5o'-5o" 
à l'O de Paris. Btureau des longi- 
tudes. Les marées sont très-vio- 
lentes dans ce golfe ; elles portent 
au large du cap Blanc. Un vaisseau 
traversant ce golfe a eu dans vingt»» 
quatre heures 4o' dte diffdrenoeO. 
au delà de son estime. 

GLAYAVAS , ile peu éloignée 
de trois autres situées it moitié che<* 
min, entre Chira et l'île de S^^Mc-, 
sur la côte de l'O du Mexique , ou 
NO de la baie de Panama , par 
N. L'Auteur, La côie est 
Bordée d'une quantité considérable 
de petites îles très -près de terre. 
Toutes ces lies sont fertiles, cou- 
vertes de fruits et d'autres rafrat-*. 
chissemens propres ans visisseaux* 

GUAYAVOUL, Ile dans le 

golfe de la Californie. Elle est 
étroite , tout auprès de la côte de 
l'Ë , à laquelle elle est parallèle. 
Sa pointe du S est droit & PO de 
l'embouchure de la rivière Culia- 
can , et de cet endroit elle s'étend 
fort loin dans le N. Culiacan est 
par 240-44' N, et par loo» à TO 
de Paris. Carte du ddpët dé Uk 
marine de Van 6. 

GUAYTOPO, petite île dan* 
l'Océan Pacilique du Sud. C'est une 
de celles que les Indiens disent èiro 
aux environs de Taumago. * Cette 
dernière est, dit-on, par 11" de 
lat. Si mais nous ne trouvons rien 
qui la concerne sur la carte du dé- 
pôt de l'an 6. Nona aommeè forcée 
de nous en tenir au compte très- 
vague de l'auteur anglois , sana 
pouvoir en indiquer la longitude, 

GUAZACOALCO se nomme 
aussi OuAiAnuALCos. C'est la,, 
même que Guasickwalp, Yoy, ce 

mot. 

GUBOROaO , rivière , fron- 
tière du $ de la c&te de BengueU . 
' s«r la c$te d'Afriqne ji 4 U^uc» 
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B êe In Moata^né Ronde. Crtte 

montagne sert de marque de recon- 
noiséance pour la côte. * £Ue est 

ri5o.5or$. Carte du dépât de 
nMime ile 1754. Nous n'en 
donnerons pas la longitude, parce 
que les autorités que nous avons 
pur cette côte ne «mt pas assez 
nalhentiques , et que d'ailleurs toute 
la côte depuis le cap de Lopes , 
est fausse sur les meilleures cartes. 

* GUEDER , ou lUoEALA , port 
•ar la côte du NO de l'Afrique. Il 
perott que ce nom ue pUisoit pas 

ou capitaine an2;lois Gtas , car en 
1760 , il le chaui^ea pour celui de 
.port>Hilsboroiigh , et auelques géo- 
graphes de son pays n ont pas man- 
que de l'adopter. 

♦ GUET/FAS , île sur l:i côte, 
de Bretagne y ù l'O de la rivit;re de 
Tréguier , et dans renfoncement 
•de la côte située à i lieue a tiers 
au SE i E corrigé de l'île de Riouzic 
l'une des Sept lies. 11 y a un bon 
canal entre 1 lie et la terre , on y 
trouve 5 et ji l»nasea«de basse mer. 
Ce seroit un excellent asyle pour 
les vaisseaux dans ie mauvais temps, 
s'il n*étoit pas trop ouvert au vent 
daNO. ^ . ... . 

grande rivière Je 
l'Inde. Êl|^ se jett^.dani la biaacke 

de !'0 du Gang^ , . 

GUEOIvE , Tiavre en dedans du 
port d'Osiende sur la côte de 
Flandres. Quand on entre à Ostende 
'tl faut ranger de très-près la partie 
de l'E de la ville , et donner dans 
.le.ihayre de GtieoU sur la pointe 
.de l'È - duquel il y n une bàliife. 
C'est auprès de cette balise que se 
trouve le pins grand brassiage. Vers 
la partie de l'O de la ville il y a un 

Setit banc , pour l'éviter il suffira 
a ise tenir a deux longueurs < 
i^miiaau de la côte. Marce commune 
: H >l ^l i fci6 , pieds d'eau de basse .mer à 
rJ^mig^^vk. havre , et m pieds de 
,SÉNemMil& ; mais «1 dedans il y a 
, beaucoup plus d'eaa , et il y en 
«mte asfe;( , de mer basée , pour faire 

flotter m plui grandi vaîifeaiis. On 
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paàl y ItloaiUer par^tout 0& l'on 

veut. 

* GUERANDE, village situé en- 
tre le Croisic et l'entrée de la Loire» 
Ce TÎHa^e s'apperçoit de trél-loin , 
son clocher est fort élevé et sert de 
marque pour le banc du Four. Ce 
banc est d'autant plus dangereux 
qu'il y a des roches dont quatre 
sur-tout sont visibles de basse mer ; 
sa longueur est d'une lieue et demie 
du N au S. On est le travers de ce 
danger lorsqu'on relève an N la 
pointe Pennvis et le clocher de 
Gueiande par le Croisic au NE^ E 
50 E. 11 n'y a pas de temps à perdre 
avec un flot si les vents sont dii 
large, et il faut Immédiatement ra- 
piquer au S avec toutes les force* 
qu on pourra mettre dehors. 

GUEKNE , Ile & tribord de !*én- 
trée du port de Gtrlingford sur la 
côte de l'E d'Irlande. On la ren- 
contre aprè-i avoir laissé à bâbord 
rUt Hale-Bottline , il Êiut cm^;ler 
entre nie de Gncme et la terr^. 
T>e canal y est beau par 7 On 8 
brasses. F. 0»rnore. 

* GUETARIA , port sur la côte 
de Guipuscoa en Espagne.. Ce petit 
port est dans le golte de Gascogne 
à rO de Saint-Sébastien , on le 
nomme aussi Saint -Antoine. Ou 
retire de Guetaria des fers d'Es- 
pagne. Le mouillage est b l'E de ki 
pointe. La meilleure manière de 
venir chercher ce porl , est de 
prendre connoissance de Montor— 
gueil , montagne au pied de la- 
quelle est bâti Saint - Sébastien , à 
■ moins cependant qu'on ne vienne 
de rO. Les pilotes ne se font pas 
attendre , d'ailleurs la côte est saioe 
et on peut la ranger i»ans crainte 
la pointe Atalaya , au S de laquelle 
se tl Olive la rade de Guetaria ou de 
St. -Antoine . est h i lieues \ dans 
l'O 2" S du feu situé sur la côle à 
rO de l'entrée de Saint-vSéhastien. 
Guetaria est par 4^"-i'' '-""mj" I\ , et 
4«-29Vio'' h l'O de Paris. X?o» 
yinccnte Tofjlno. ^ 

GUGH , petite île. C'est une m 
Sortngues. tUe ft| collée sur l'Ue 
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Gie.-A||iièt, aa S de IMIe Ste.- 
iVlnrie. Voy, STB.-AG8is,et Srm^ 

Ma me. 

GUGL'AN, une (les Mariannes, 
entre Pagna et Anaf^iiant Lotit. JN 
i7«-45' , long. i^a«-5o' à l'E de 
Paris. Carte du de pât général dé 

la marine de l'an ti. 

GUIACA , port sur la côte du 
•Pérou , 10 lieues au ISNE d'Arica 
par 18" S ( {'Auteur) , rot te posi- 
•ilioQ répond ù 75'' ta l'O de Paris , 
•ur la carU d^. dep6i dé lâ marine 
de l'an 6. Au inrlieu de rmtenraUe 
qui sépare ces deux cndfoifs se 
trouve St.-Juan Diaz. La terre 
au S de Gniaca est feaase • nette et 
sablonneuse , niais depuis Cuiaca 
jusqu'au cap de Sania , situë à a I. 
plus loin, la terre s'élève, le rivage 
devient plus ocore et tout cet es- 
pace f oi me une bonne rade. Le 
inouillîige e^t !• f lieue nu vent de 
la rivière Sa ma. De toute la rùte 
«et endroit seroit ie'-flna roibinode 
]M>nr y faire de I*«bu et du bois , si 
en n'iftoit pas sujet à y ëprotiver 
une très-grosse houle. 

GUiANA . rivit re sur la côte 
derfiduBff^il» Amérique du Sud , 
4 lieues nres«|u'au S de la rivière 
Guiryo. Entre ces deux rivières la 
côte est bordée d'une chaîne paral- 
lèle de-ti-cit» aituéé h peu prés & « 
lieue de terre. On trou\e deux 
brasses dVnu d.ins le ranal , mais 
au large la proiondeur est assez 
considérable , de petift' vaisseaux 

fieuvent y pnsser pour se rendre à 
'île Tamerica , nu 8 de laquelle 
l'eau augmente. L'embouchure de 
celte rivière est par 7**-ao' S , et 
57*-2o' h 1*0 de Paris. UAuUur, 

* GUICENY , vllbî^e situé sur la 
côte de Bretagne entre Abreverack 
^tl'ile de Bas. Le havre de Gfliceney 
assèche ; pour y entreif il finit ini||^ 
eer la pierre Antrevnrec qu'on 
laisse h tribord, et gouverner siir 
Ja pointe Landegàua qu'on 'laisse 
i bâbord. Ce ham convient 
qu'à de petites barques , qui même 
n'y sont pas en siîreté, car il est 
«iiiièr«iiieu| ouvert^i'OtC.MT^O. 
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GUIBALTIQUE , près de U 
petite lie de Consihina Située sur la 
côte entre Ueuiéjo et le golie de 
Fonstfca sur la cAlc de l'O da 
Mexique. 

GDIBERT , cap sur In rôie du 
JSE de l'Asie , par 45«-?i(3' IN , et 
i7iy°-ij5' ù l'E de Paris. Bureau 
(des longitudes, 

GUIDEROISSA, dans PArcfai-. 
pcl près de la rôte d'Asie. C'est une 
petite île au IN , et si près de l'ile 
de Stancho qu'on la laisse h tribm'd 
quand on viom chrrrhcr la ra<M« 
On laisse 6 bibord l'île Colminc et 
celle de Capra. Guideronsa est si 
petite que les cartcs n'en font |ki« 
nentioiu 

GUILANESS , à la pointe du 

•SE de l'entrée du cul-^e-sac de 
Forth en Ecosse , 4 1. A l'O 4 SO 
5° S de Pile de Btiss, dont elle est 
sépnrée par les trois petites lies de 
Graig-Léigli. Il y ?» une baie asseii 
profonde entre rètte pinre et Muse- 
oour^ ù la distance de 5 lieues dan» 
le SO f O. Cet intervalle est oc- 
eupé par les villes de port Seyton , 
PreironvoMs , Fishèrrough et Mus • 
selhorough. • ' 

GLILFOUD, baie. C'est une 
deii petités l^les de* la nouvelle 

AngfetctfC«-ÊHe est en dedans des 
îles du Faucon, à Peir^bouchure de 
In riy,iér,f de i'A^ •£! sur ^la 1 6 te, du 
ISI flu 'd^trôft de rne Lonjçùe f 1^ 
4b la. rivière JJrenito.rd. Il y a pis- 
sage À l'E de res îlcs^ à ^fO de 
pointe Heniunasset. 

* GUILLASTBE ( la ) , nu S 
de Monte-Santo sur la côte de VF. 
et & peu près à. moitié de la lon- 
gueur de l'île de Sardaigne dans la 
Méditerranée. L'entrée de la baie 
est détendue par une petite ile située 
aunulien. Ily aunevigie& 3 lieu^t 
droit à l'E , et une autre .'i 6 lieues 
plus loin droit ii l'E de la première. 
Il seidte une petite rivière dans le 
lond de la baie do la Guillastre , 
son embouchure est par 3qo-53' N , 
et 7*'-4i à i'iî. de Pari«; Cari» dt^ 
dépôt de iu marine» 
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GUTNALA , mlèrc. C'est la 

Cîrandn Rivière , ou Rio Grande 
des Portugais sur la côte d'AFriciue. 
Voyez ce que nous avons dit à ce 
«ujet & Graiule fiiOf ou Grande 
Biviùre. 

GUINCHOS , cave sur la côte 
du ISE de l'île de CpLe, à peu prés 
dans les environs de la caye de 
Crux , par aa°-4Q' N , et par So^* 

18°-. 5'^ à l'O de P^tiê, J^wne^a 

des longitudes. 

* GUINÉE ( Nouvelle ). C'est 
tine île de l'Océan Pacifique du 
Sud ; on la nomme aussi (erre des 
Papous. Elle est au N de lu Nou- 
velle Hollande dont elle est séparée 
par le détroit de l'orres. La partie 
dû N de cette Ile ^ oe -qu'on 
COHnoit le mieux , niais toute la 
pirUe du Sj^ est encore ipconnue ; 
|oi|t ce qi^e nous pouvons dire id^e 
précis , c'est qu'elle git du I\'0 
SE , et qu'elle s'éiend au N presque 
jusque sous réquateur. L/5 déiroil 
fie pj^npiftiTe la sépare au NO des 
Moluques. 11 y a ençoi^ un autre 
détroit de Dauipî(îrre qui la sépare 
de la Nouvelle Bretagne. Les points 
les ' plus connus de cette île sont 
'4eax Tolcans sur la côte du N. Le 
eap de Bonne-Espérance , les Deux 
Cyclopest le Géant Moulinea,u , 
file Scfaonten et ;11lé Longue ; le 
«ap du Guillaume , le x^p 
Boduey, le cop Waljth ; le reste 
«'est q^^e <:on)ectural. La pointe 
^ort ■éw p n ii q i i e<wi» i*ë<|mfeiir, 
«t le cap nodnêy est {ustepar 10" S. 
•Le cap WaUh au milieu de l'Ile ; 
fwir iSSo h 1£L de P^w. Cart^ du 
-Ékffot de U mèrimm^tun 6. L<e 
<op I de Bonne- Espérance est par 

4'E de Paris. Bureau des iotigi- 

Mont avions bien sur cette lie 

3uelques descripiinn<; particulières 
^ ounées par le capitaine Dampierre , 
^'iinan ellbs i|e portent point de carac- 
'tèréde^j^yiiifionqui puisse les faire 
regarder comme constantes ; ledépôt 
des cartes de la mrtrinc française n'a 
4kioplé^u.e 1«6 poiau fiout uous ve- 
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liontf lè^ttàrler , et ta cartectt trtfeë» 

en conséquence. >■ ■ 

GUIONEv'^, pointe sur la côte 
de rO du Mexique entre le cap 
Blanc et ^e jgol/e do Papagayo. 

GUIFUSGOA. Ofil «ne *uh^ 

division de la Bifcaye 4fr la côlf 

du N d'Espagne. 

GUIRANOS , pointe w la rôle 
du ^SO d'Amérique. C'est une lan- 
gue 4e jt^rrç bfls^e qui tait la pomtfe 
de l'O de rÊOtKH 4tt p9ft île St.^ 

Diego. , ' 

GUIRYO, rivii-re sur la côte de , 
Î'E du Brésil. Elle est au N et 
N i NO de la rivièM 4e Guiao.v 
Kcgre» GviAvA. 

GUiTTJËRMO , ^ye. rcyrm 

Gratinda. 

1 GULL , île sur la côte de l'E 
de Ter^e XVeuve à l'O (U* port ds 
Konarentnre tur la cÔte de l'O de 
la baie de la Trinité. De cette ile 
le port s'enlonre encore un mill^^ 
ou N. It y a plusieurs autres île» 
au large , dontrunese nomme l'ilfe 
Verte , h ^ lieues duns le SSO du 
port. L'île Gull s'apperroit de beau 
temps, aussitôt qu'on sort du Dort 
de iS TrinitiJ. * ' 

2 GULL , rocjhe snr -la .cdtf: «lit 
NO de Corn>\'pl, cuire Je port <(© ' 
Padsto,w et la pointe Trévoise si- 
tuée it dçu,\ pii.llçs 4an3 .rOSO de 
ce porr. G*ett une «aate roche , ii^- 

d« peuda,mmpnt de laquelle ,il v en 
a uneai^tre que l'on nr.imue la i ôrlie 
Noije , ou Terre Nou>çUe ( /Vrvy- 
(and ) , au<l^cge»iile IVîm^^ouchure 
du port. , ' ^ ^ 

5 GL'Tii , rocUe presqu'ftu NNF. 
de ^a po^ivie dn Ji^ort . d\x côté 4.* 
Flowejy ou foy. Çc\\c roche .ç#t 
à {• l»fue de terre. 1.1 y ^a privée , 
cntr'clle et la côte pcMi^,|ie petits 
vaUseaux bien praticjucs. 

4 * GULL , crique de la rivière 
d*Ongly ai» ^ttôttt dH>Mgly. De 
cet endroit jusqu'à Hungeto , «I 
s'étend un bnnc d<» «able qui con- 
traint & ranger «inbocd. IiM. piiis 
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peiiiA vaiMeaux ne se periaetUnt pas • 
même d*AUoBger une ancre dana 
celte .rivière aasa le secours d'un 

pilote. Nous ne nous arrêterons 
pas ik donner des instructions à cet 
égard y les bancs étant sui^ A 
changer par l'ellGet des violentes 

marées ; ce que nous dirions seroit 
|>Ius dangereux qu'utile. 

7 GljLL-ISESS I sur la côte au 
XI du cul-de-sac de Forih.- 

• 8 GULL- POINTE, c'est la 
"pointe du NO de l'ile Gomvrallis , 
dans le port de Chcbucto , Amé* 
rique du INord , district de la Nou- 
velle Ecosse. GTest au S de celte 
^inte qu*est i'toiguade ; l'île Geor- 
ges en est à b ou 7 encablures au N* 

9 GU LT . - ST R E A M ; Stream 
signifie courant , aiusi , ù propre- 
nient parler , cela vuudroit dire le 
courant de Guil , et an effet , la 
xnarée s|^^ f:iit vivement sentir. 
C'est ce canal qui sépare la partie 
du S du banc Brake Je la pointe 
duBunt, et cette deruicrc des bancs 
intcrinirs de la rade des Dunes. 
En un mot , le canal de GuU 
baigne l'acore intérieur des bancs 
de Gôodvrin ; nous avons déjà dit 
aux articles Goodwin , Dunes et 
Forcbnd , quelles ctolent lesmar- 
q^ues du passage de Gu|l , nous 
allons les répéter ici. Plus on est 
prés du Bunt et plus on trouve 
d'eau ; on amènera une petite 
maison isolée, par la pointe du N 
de la Falaise , située au S de la 
haie Oldstairs , et quand l'église 
d'Ash reste par celle de Saint- 
Clcroent ù Sandi^ich , on est & la 

'pointe du S du Brake, il faut alors 
gouverner depuis le N jusqu'au 
I>E i N , suivant le vent. Du côté 
de l'O il y a une bouée blanche 
oni marque la fOnte -pour aller 
aans les Dunes ; on y trouvera 
4 brasses i de basse mer dans les 
mortes eaux. De cette bonée on 

.relèvera l'église de 8t***ti0urent 
par le milieu des maisons situées 

. sur la falaise du N de Aamsgate , 
•« NO I O N ; on nomme ces 

ijuaîsiwf plict d^^lbion s .le Fp»- 
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land du N reste au NO | O . el la 
pointe dn Foreland du S ft peu 

prés au SO. Le feu du Foreland 
du S , reste par la falaise du NO 
delà baie Uld stairs. Quand on veut 
traverser le GuU pour aller vers 
le N , il faut relever l'cf^Use Sie.- 
Marpuerite , située près le Fore- 
land du S , on la tiendra par un 
pan d'une vieille muraille, située 
prés de la troisième falaise, an N 
du Foreland du S. Cette marque 
fera passer entre le Goudwin et le 
Breke , par 8 ^ 9 on lo brasses; on 
peut mordre un peu sur le Brabn 
si cela est nécessaire , jusque par 
7 brasses , mais on n'approchera 
pas le Bunt pins près que 10 brasses » 
et entre le Bunt et le Nord-5and | 
ou s'entretiendra par 8 brasses. 

GULLEN-NESS, c'est une 
marque pour descendre de la rade 
de Leîth , en passant entre Inch<^ 
Keith , et la côte du S ; il faut 
tenir le gibet du North Berwick 
ouvert au N de la coupure qui 
se trottVe dans les bantes tertét an 
dessus de Gullen-Ness. 

GULLIVER (trou de) dans la 
baie franraise , en Amériaue , entre 
l'île Longue et l'entrée d'Ânnapolifi, 
c'est à cet endroit que les mon- 
tagnes s'abaissent pour former mm 
vallée. 

GULLSTONE , sur la côte du 
Norihumberland ; c'est une petite 
roche qui découvre à moitié maréo» 
elle est saine de tous les côtés , SU 
il y a de l'eau suffisamment. C'est 
entre cette roche et Staples , qu'est 
le plus large et le meilleur canal 
pour entrer dans le port do Holy- 
Islandy ( l'ile Sainte ). Pour cet 
effet on s'entretient à un demi>mîlle 
de Staples , sur le c6cé du .Nofd* 
Lorsque l'on veut passer entre 
GuU&tone et . la ^ocne , Piough , 
située à un demi«mille dans l'Ed^l 
l'ile Sainte , il faut amener le feu 
de l'île Firn ou Farn , ouvert d'une 
voile à l'E de Megstone ; celle 
marque fera passer librement entre 
les roches. 

. GUKAR» c'est U9C petite plaon 

su» 



•ttf h cole de YO d'Afnqite , entfc 
Ift rivière du S»?oégal et Tindel 
cette dernière place tut au S ' du 
cap Mkritk, • ' • * ' 

GUNDECIV , «^îaf^tntede )'0 
du c:oIfe de Cauibaye, pr«^» del'îlè ' 
et de la pointe de Diu. Voycik la 
l«o^a<le»c<t lè'IatifiMe dé^DtaV" ' 

GUNDRATH / baie pré» cfe la ' 

roiûte du Mort ( Deadinan ) et à 
O. Cette baie est àTabrides vents 
<l*E, mais ouverte aux venls d'O. 

" GUJNMAN , hajxc de sable 4 peu 
près a liMWftfta S'Âa Fovdiiiid du 
Sud f et 3 lieues ^ au large de 
Douvres, il est recouvert de 1 6 pieds 
4*Mns tfuttlques personnes prëilÀ- 
dent «fuil n'y en m qom 
trouve 5 ou 6 brasses tout autour, 
il g^NË et SO y et se trouve 
S miIICt h l'ENE de Dungeuess. 

GUNFLEET.banc de sable étroit 
qui cit NEetSO ett tnrh c6te 

du NO du canal du Roi , au large 
de Vémbouchure de la Tamise. A 
b pointe du ISE de ce banc, il y 
« one bouëè que r«iB domine bou^ 
de Gunfleet , elle 'reste au SE i E 
quelques degrtîs É de la pointe du 
iNaze , située sur la côte d'Essex , 
au 6 de la poiiite UaiF^ich. A cette 
boitëc comnience te canal de Gold- 
loore, ' Vorir, Goloxors. Quand 
011 neni de la ^Ânbise , et qu*on est 

Buiey^ on petit goutcrher au 
ME j^E) en prolong^eant le canal du 
Roi y et si le vent étoit court on ponr- 
Nît moSéet mr le banc de OunHéet , 
par 7 ou 8 brasses. Cette profondeur 
conduire, la bougée Gunfleet , jnais 
on eorp axÀk é»* Mmr par q brasses 
dès qu^on eere k deuJi\>nWiM( de 
la bouée. Lorsqu'on sera arrivé 
|igir «ça travers on. Aera par lo 
ou iabrasies,etoii retèven.Vëj^lise 
de I^arwich « ù raser la falaise de 
Harwich. De cette bou^e , si l*on 
veut aller àHarwich,il^utl'an;i»* 

V Masses. prolongeant lesrpcaiel; 
de 1*0, l'on ou vHra Ba wdsey un peu 
au N de la fa bise , en la relevant 
«« W |-WO , (m su NPtO, Qtt 
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Vdtftiniféra à donner dedansi 
qu*à ce que l'église de HarwicK 
•reste par la brasserie située au JM 
|<lit iUrt Languard. Cette route Ut4' 
palier la batture de Cork , sur la- 

aucUe il ne reste que a brasses et |f 
e basse nier. On gouvernera 
; ensuite de m^ière h lâir l*égtis« 
■parla brasserie , jusqu'à ce qu'on 
puisse relever le ISaze au So , et, 
on donnera dedans , eu gardant 
cette marque I jusqu'à ce que leo. 
feux de Hanridi aoàeut l'ua par 
l'autre. r . 

La bouée de Gunfleet est & ifi 
ou 17 milles daus le IV£ ^ £ de 
la balise de.^W1iiialker . mais si Toa 
faisoit cettf nwtc., il faudroic âvoir 
é»ard ù ce que le banc lait un cro- 
chet ou un coude , et pour le parer, 
en cinglant au WE î E , il faut sup- 
poser , qu*l>n partiroit d'un point 
un peu au large de la bouée de 
Guafleet. Ou trouve un autre banc 
recouvert de 6 on £[ brasses dkiïe 
toute sa longueur; il commence II 
très-peu de distance de la balise ^ 
et s*étend aux trois quarts de l'in- 
tervalle qui la sépare de la bovéei 
de Guufleet. On trouvç 10 et il' 
brasses entre ce banc et GunHeet. 
Les gros vaisseaux qui vont aux 
Dunes paient ordinairement par 
ce canal , ils cinglent k l'E à peia 
prés 7 lieues depuis la boué» 
• Gunfleet, ensuite 5 lî<ue« droi(* 
att S. Ces iMee totit parer hi 
pointe de Long sand , qu*on laisso 
à tribord , ainsi que Kentish- 
Rnock ; oti vient ensuite chercher 
les feux dm ^orduid du ti , d'oft 
Ton fait route pour les Dunes. 
Les marées sont de la heures fli ' 
Guilflaet. ■ ^ 

GUNNEL, baie sur la côtn 
du N de CornwaL entre les deu» 
^ pÏDiiiieidéfMiiim. Ces deux pointe» 

sont au milieu de deux autres qui 
forment. entr'eUes quatre , difré- 
rentes .baies et havres sur cett», 

t c6te. De ces quatre pointes , cell* 
de Towan est la plus au N ellft 

' fait la pointe d'une baie plus 
graade if plu»- profonde que lté 
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outrr^; cependant elle ne peut 
Tcccvoir que <^e petits vaisseaux 

3 ai y entrent de mer haute , et qui 
e basse uier y restent ëcheués 
sur le saltle. £iiç est «m. M àe la 
luche Gull. 

GUNET , roches dans le cul- 
^-Mîr de Forth , h noè encablure 
dans rO de la pointe du N de 
Inch-Keilh. Leur longueur est 
d'une denii^eacublure , elles sont 
reeoarertet de lO piedt d'eau de 
l>aue mer , leur pointe de TO est 
marquée d'une bouée blancfi<' , et 
il y a 5 brasses ^ d'eau enlr'elles 
etrtk. Fojr.l^o&TaetCAAWM^o. 

GUNWALLOSS, C«it «ne 
erique sur b càit de l'E 'dé ki baie 

Mounl en Cornwal , on mouille 
au N de cette crique par 7 brasses. 

GURNARD , pointe sur la côte 
du JNO de Cornwal , à i'O de la 
haie Saint-Yves, entre çette baie 
et (^np Corawa^, piait pln^ |Hrés 

de la buie. 

' I GUUNET , pointe sur la côte 
de rO de la baie du cap Cod , cette 
^Mitte termine aa NE la baie de 
Plyinouth , sur la côte de Massa- 
cbusset, Amérique du Nord . Elle est 
au S Reloues degrés de la pointe 
MaMwlela ; cette pointe e«t sor- 
montée d'un ||iarÉ avec deux lan- 
ternes. ^ 

9 GURNET, pointe , c'est la 
poii^te de I'O de la haie Gurnet , 
s»r la côte du N d» l'île délVigbt, 
«m donne du tonr à ceife pointe , 

n cause d'une rocbe qui en est au 
].irge f mais qui «'avamcft à peu de 
«lisiîjUBce. ; . . . '. . 

5 GURNEToaGviurimi»,baie 

anr la côte du IS Vile de 
Wigbt , 2 tniUcs à l'O de l'entrée 
du port de Cowes. Les vaisseaux 
«te iMMilIentir^tienifltient aù 
Iftrçe de cette baie « ilsy sont hors 
du grand cours de l'èau , et peuvent 
y attendre une marée et ua vent 
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GURQjPy, rivière sur ^ la eô|f 
du N du Br<^sil, entre iea rivîèfea 

Cajta et Tary ; l'entrée fat 4 pfjji 
prés par »5 ' S.' ÙAuteur^^, , . „ 

GUSSARD-SEAT , rocbe à pca 
prés de la grosseur d'un vaiaaa^ii,^ , 
à i mille de Gull-Stone. Elle nti 
recottvprte <le t% k i4 P^^^ d'eau*. 
Les marques sont l'arore de i'£ de 
Meastone & toucher l'acore de l'O , 
de nie Paim , et les arbres de Re l 
bw par le 'gibet. Ou évite cette 
pierre en tenant les arbres susdits 
ouverts au S du gibet f jusqu'à ce 
que MeMtone reste en denond* ' 
Paeoredel'O de l'Ile Faim/ . ' 

(iUTTA , petite anse prés de lai' 

pointe de Conoa , entre Cartbagène 
et la baie Sainbay , sur la côte de 
Terre>Ferme, province de Ca|lha-- 
gène. j . : ^ 

GUYANE. Ccsi cette, perlîf 

de l'Amérique du Sud comprise 
entre le Brésil et la Terre Ferme.-^^ 
La Guyane est an SE dn golfe dir 
Mexique, et forme la partie du JVÇ".' 
de rAmériaua»du Sud. Elle est ài-' 
visée en hollandaise , française, et 
portugaise. Elle eonîmence h l'em-, , 
bouchure de l'Orevoque , et îavilh 
à celle de la civière des Amazones. 
Cajenne^aux français , et Surinam, 
aux boUand'ois sont les principalefi. 
villes de tout ce pays, ' 7- 

GUZUnATE , province de 
l'Inde. C'est une péninsule, qui sé- 
pare le £olfe de Cambave de celui 
de Gotcli.. . .,- ---M *h/ -i . •i-'îV^ 
GWiEUN, tle dans la baie de 
Traethraawr près de l'extrémité 
SO de cette baie un peuau ISE 
de l'JleBavdsfyait lerÉe de lapointe 
dû S de Caemarvon^hire. Elle est; 
près de terre , d'ailleurs petite et 
nullement dangereuse à cause de. 
sa poaitioa* ■ .'<■ »>. '* ^i^îf 

GVmr « roehe' aliHa é^èmlt 

de Cornwal près'de lapointe de Ï'O^ 
de l'entrée de la baie Trevrardreth. 
Quand ou vient duSO on la laisse 
à hàibordet ton! pèr^. 
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eAACK , banc de sabie. Ce. t sur 
pointe du S de ce ban'' qu'on a 
placl la seconde bouée Ivoire. Elle 
indique le canal pour entrer au 
Texet. Les marques pour venir 
chercber cette bouée sont de rele- 
Tcr la balise la plus £ située à un 

rea de distance du maee , par la 
alise la plus vobine de Kickaown. 
Cette dernière. est tout fait à 
terre. 

.HAAFT , terme qui, dans la 
Balriqiiey sur la côte d'Allema- 
gne , signifie an canal ou un pas- 
sage. L*un d'eux en particulier se 
nomme le Grand Uaat't , il reçoit 
ceux de 8win , Cammin , et Peen. 

HAANNO , île de la mer du 

Sud. Voy. HapaÉt.. Il y a mouil- 
lage par 4 brasses fond de sable et 
de corail , quand on relève la pointe 
du N de celle île , à 16° du N vers 
1*E , la pointe du S de Hoolaiva h 
SQ° du S vers l'O , et la pointe du 
IV de Lcfooga à 65® du Ô vers TE. 
En dehors ét ee mouillage îi y a 
deux battures de rocbes , l'une 
reste ik 5o° du S vers l'O , et 
l'autre à l'O i NO S» N a ou 3 
milles. Cette position est vis-à-vis 
d'une crique où l*on débarque tou- 
jours commodément. Ça distance 
est à. peu près ù ^ de Ueoe de terre. 

HACHA. Cèst le même que le 
port de Los-Remedios. Voyez ce 
mot. Ce port est situé par 57®-2x ' 
N , et i37«-5D'-iy' il rO deTaris. 
'Bumu des hmffluAss, 

« H A GLU IT» pointe de terre sfir 

la rôte Spitzbergy qu'on nomme 
aussi Groenland de PEsl. Celte 
pointe est par 79°^7 ' N , et 6<'-Di ' 
\ r£de Paris. Ù Auteur. La varia- 
tion y est de i8**4o' jNO. Afro- ^ 



firement parler cette pointe est sur 
'île d'Amsterdam près de la pointe 
du NO du Spilzberg. La carte et 
le journal du capitaine Phipps ne 
sont pas d'aceord 3 la première , 
dessinée en 1775 , place la pointe 
Hacluit comme la plus N , et dan^ 
le journaU il est dit que cette poinfe 
est la partie la plus O étk Spitz^ 
berg. Cette pointe forme une piïirtié 
des limites de l'ancien Fair-Haven. 
Il y a lottt animés une fort petite 
ikiaTecquelqoes rochers. On trouve 
un mouillage par 8 et i5 brasses à 
6 «u 7 encablures de la terre la plu» 
votsine , et au % de cette poiate 
l'eau augmente en s*dloignant de 
terre. Hacluit est une terre très- 
haute, son élévation est de 1041 
pieds, u Y en a enepre'denx aiitrie 
plus élevées située» à 6 ou 8 miUat 
droit à l'E , celle de l'O a 1091 
pieds, et l<i plu6 E pieds^Il j 
en a une petite entre -Ces deux 
grandes. Ces montagnes sont sur la 
grande terre du Spilzberg , ù :i ou 
5 milles dans U p^urtie diu de 
cette Ile. 

« HAGLUFF > ile an large du 
cap Dudley on Digg la haie 

de Baffin , par 77<»-'i5 ' N , et àf»- 
ao' U l'O de Paris. L'Auteur. 

HADDOCR , banc. On cotnpt© 
10 lieues au INE 5° I\ depuis sa 
pointe du S îusqù'à Foutness sur la 
côte de Norfolk. De cet endroit il 
s'étend 5 milles { dans le NO | N , 
sa largeur est d'un peu |>ius d'une 
demi - lieue. H y a 5 bjrasse^ sur le 
milieu f mais oh en trouve ti^ou 7 
aux extrémités , et i4 de chaque 
côté sur son açore. }{ y u i5 ou 16 
br^Mses cstrè lui ei le Trou du 
WXfE. • ' ' ' ' . 
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H ADERSI EBEN , uu fond d'un 
petit bnt de mer tjiii counnunique 
ou petit Bell ou Middelfari-Souncl. 
C'est une ville de lu province de 
^lesvick en Danemnrck. Cette ville 
est au NISO d'Apenrade , et au 
SSE de Rolding. Os trois villes 
•ont sur la n^énie lisne. Haders- 
leben cât par SS^-iS'-S'' W , et par 
7''-io''34'' h l*£ deParit. Bmtau 
des lon^tudes. 

HA DOW. C*eslla plus au S des 
lies Fidji f ou îles du Prince 
Giyllaume dont la mer du Sud. 

HAENMANVPATH. C'en un 

•banc de sable qui asscc}ie au lar^e 
de lu pointe du S de Tentrée oe 
Wexfufd. Le* vaisseaux qui tirent 

Îlus de 8 pieds passent ù L'È du banc 
lennian en venant de la baie Gre- 
more , ils s'entretiennent par lo et 
xa brasses le plomb a la main. Pour 
ëvit^ M htaae , il &ut obeerwer une 
haute moningne qui se termine en 
un mamelon au N de We&fordy on 
la voit par dessUB h terre basée , sur 
laquelle il y a un château uil pea 
•ou dessus de la grève. 11 faut ame- 
ner le mamelon un peu au JN du 
.château. On peut , mk besdiii , ^ les 
MMiier l'un par l'autre , mais si on 
apperçoit le mamelon uu S du châ- 
teau on ne peut plus parer le lune. 
y. Wexfmi». 

' . * HAPRINGE , fem! en Suède 

•nr la côte d'Ostrogot land duns la 
Baltique , dans les environs de IMy- 
koping, par 58o-36'-4o" N , et par 
M^^H^" ^ ^'^ 4* P^ Bunau 
jàùs longitudes» . 

* HAGIJF rcop de la ). C'est la 
pointe du ISO du Cotenlin en Nor- 
mandie sur la côte de France dans 

*]a Manche, «àouiil.eft un des prin- 

'cipaux promontoires. ïl est au S du 
rnp Saint - Alban situé sur la côte 
d'Angleterre , et c'est entre ces 

'deux én^' que la Manche eom- 
menre ^ se rétrécir. C'est entre le 
cap de la Hague et celui de Bar- 
fleur que se trouve le port de Cber- 
l>ourg dont on a t;int pnrlé. La 

'Wague est ù l*E des iles d'Aurigny. 
: %M poinU d« cap est suiwquîuc 
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•l'on cli&teau ^ et ii PE il y • 
tour. On apperçoit un haut clocher 

dans l'intérieur des terres. Du rap 
la Hague à Gtenezey on compte 9 
lieues & OSO , et 5 lieues sealemeut 
jusqu'aux lies d'Auri^ny. iua- 
rce marne de 3o à fi5 pieds sur 
le cap , et en général sur toute 
cette côte le flot s'élève davantage 
que sur la côte d'Angleterre , qui 
lui est opposée , l'établissement est 
entre 11 et la heures. Lai. 49'-45'- 
53" N , long. 4»-i5'-a«>''. TrUtmgleM 
de France par M. Méchaùt.Lit estf 
de la Hngue est cnviionné de ro- 
chers. Le plus au large dans le ISO 
se nonuBe Sonéqyé d'Aiiioat. tM 
mer délace la côte au bus de l*eau, 
et se retire à un tiers de lieue; ou 
fera bien de donner trois quarts de 
lieue ft la pointe du cep. 

HAGUEY , ou Jaovkt dx là 

Costa, sur la côte du Pérou Amé- 
rique du Sud , 9 lieues dans le 
NNO de la rivière Baranco. La 
terre paroit de loin montueuse et 
bt^chée , mais la côte jfst bosse , et 
:iu milieu , il y a une montagne plus 
haute que les autres ; on la nomme 
Sierra de Gramadal » Son sommet 
est fendu par deux crevasses ce qui 
lui donne l'apparence de se terminer 
en trois pics distincts , dont celui dvt 
milieu est le plus élnré , et celui 
du 8 est le moins haut ; mais celui 
de l'E , quoique le second en hau- 
teur , est le moindre pour la gro»^ 
seur , sa forme est ronde. Ces trois 
pics vus du Inre;e ressem})leut d'a- 
DOrd .'i trois iles, sur -tout quand 
le temps esl gra^. Celte position est 
par 11° S ( [* Auteur) f et de cet 
endroit jusqu'au port GnatOiey OO 
compte 4 lieues au IN 5" G. 

♦ HAICHAN , ile tt l'entrée de 
la mer Jaune , sur la côte de l'O 
delaCorde, au N de,IMle Nautoa* 
fou , et ù l'E d'une place nommée 
Hai , située de Taulre rôié du 
golfe, sur la côte de Chine , l't, 
34«-4o' N , lonTg. iui»-3o' à TE 
de Pari^. Carie A grand pokU dk 
la Pérouse. 

llAiXSAJN. K..Aï»A«, . 
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ÎIAKE,îiuur-fontl. On Innomme 
•ussi Banc (^i Suil. Il forme un des 
côtés du canal de Ldind-Veep «loiit 
la côt« de North ^HoUand forme 
l'autre côté. Ce canal est marqué 

Ï»ar quatre bouées qui en indiquent 
a direction au N vers la pointe du 
Ue Ider. G'est-là que ton» les cana u x 
$c réunissent et tournent ensemble 
à l'E autour de la pointe pour en- 
trer en dedaqs de rile du Texel si- 
tnëe plus au N. 

* HAI.ABI, dans l'Océan de 
rindc au NEdu cai> Morebal sur la 
côte d'Arabie et à rentrée du golfe 
Ue'Cofta^aria. Il y a quatre lies 
rangées sur une ligne qui git ENE 
et OSO. L;i plus grande et la pre— 
niiére en venant de i'EJNEsenouime 
P^riabi ; la seconde Halabi , c'est 
celle dont nous parlons ; la troi- 
sième Sordi ; la quntrit^m? Alki. II 
y a passage enirc ce* îles. Elles 
sonViMiAes ainsi qnt la c6te. Halabi , 
est par ly^-ao' IN , et par fi,|»-2io' ' 
à l'E de ^M\ê.D*aùri»d€M,amie- 

.. ' HALCaOW , poiàttt sur l'ile 
AottaUbba du Sud , l'une des Orca^ 

de?;. C'est la poinie la plus S de 
celte lie. Elle est .'t une Ueue et nn 
Ce^.dans le NNE 3° E.dti feu de 
. l*ehHand->Sk6rrY » et i» peu près k 
i ïitvmMkril» IS]N£ du Vieux 

Cap. 

.HALDIMAND ou Pokt la 
Touft»ft la ppiatedorS de la Nou- 
velle Ecosse sur la côte de TE en- 
tre le c.tp Nègre , et la pointe de 
Bacureau, par 45°-55' JN , et par 
67*-38 ' ft m de Ma. Carte du 
depât de la marine ^ sur let^JHe- 
moires de Chttbertp FUurUu et 
autres, ^ 

é HALE BOUUNE, île située 
tes le canal qui fait IVniKée de 
Cork en Irlande. Elle est auS,c'est- 
à-dire à bâbord en Aitrant , Pt vis- 
la pointe de la batterie ^ittiée 
an ri sur le rivage oppo&é. fille est 
auprès de la pointe du NO du ;^rand 
bauc qui s'étend à l'E iusqu'.i la 
boaëe opit , presqu'au S de la Gar- 
nison. CSe baïuî «ovtft ensuite av S, 
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pwse p.ir la pfunic de TE de l'iîe 
Spit et va fiuii vis-a-vis de la poin:e 
Cork-Beg àiluce sur le rivage de l'E. 
H y a un fort sur l'Ile Uale bouline. 
Le canal qui la*sépare de la pointe 
de la Batterie a. 7 ou 3 brasses de 
profondeur. • 

SALF-ACRE 011 DiiMt- Acte, 
t un écueil au lar^e et au NNO 
de la baiede Carlisle aux l'arhades. 

HALF-CASTLE-BAY, baie 
du. Demi > Château 9 dans l'île de 
St.^Gbristophe anx Antilles. Elle 

est nu S de l'île , h l'E de la pointe 
Paluieito entre la crique Carnet e|t 
la rivière Pentecôte. 

i HALF-H YDE. baie au pied de 
la montagne de soufre , côte da^O) 
de l'ile de Saint - ChMstopbe ani; 
Antilles. . 

a HALF-HYDE , baie dans l'ilu 
d'Aottgue* aux Anttllei , sur la 
côte de TO et près de b pointe du 
' SO de l'ile. Elle^ environ au N 
5° O du fort |P de la pointe 

Il y a nn corps-de-garde près dd 
la pointe dn S de cette baie ; et en 
dehors, c'est-à-dire au N , il y 
a un grand banc de corail et de 
roéhes lur lequel on trouve de 9 
à i5 pieds.* 

HALF-WAY , rade. Vay.wàm 

de Moitié CricMiN. 

JiALiBUTi pointesur la côte du 
NO d'Amérique. Ce fut vts-*-vti de 

cette pointe que le capitaine Cook» 
ayant éprouve un cairoe de 3 heu- 
res, &n équipage pécha plus de 
100 gros poiiMons inconnus, donc 
quelques uns pesoient plus de 100 
livres; les plus petits néloient pris 
au desso^s de ao livres. Cette pèche 
extraordinaire se Itt à 3 ou 4 milles 
de terre sur la côte d'Alaska , par 

rar 54®-ï7' N , et par iÔd**-<io' Ak 
'O de Paris. L'^wicar. . ' ^' .v. 

1 HALIFAX , baie snt» la côié 
du NE de It Nonvelle Hollande. 
Elle se termloe au SE à l'île 
Magnctique,elauIMOàla-pointaUti<- 
lock. Elle est entre lecapSandwicb 
et le mont Upsiari ^.p ar i8*«45' S « 
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et 143 -4'»' h YE de P»ri». Carte 
4a dépôt de la marine de Van b. 

-2. HALIFAX , vnie d'Acadic , 
Amérique du Nord sur la côte de lO 
<iu port de Chibouciou. U y a un 
ex^Uent chantier de consiruotion. 
L« Wtkyt e«l de beau s.»ble sur le- 
quel les petits bateaux peuvent e^é- 
chouer. Il y a bon mouillage par- 
tout poar les gros vaisseaux * Por- 
tée d« canon de la ville et à 1 abn 
des vents dcN O. I /étaldissettient des 
marées est de 8 heures. Variation 

96 r à l'O de Palis. Buùreau des. Ion- 
gitudes. 

HALINH, baie sur la côte du 

5 de l'ile Haling i» TE du c1i&t«aa 
Soutb-Sea pTésdePortsmoulhàrE 
de rembouchure du port de l-anj;- 
«tone , entre ce port et celui de 
Chichester. Celle baie ne peut pas 
mettre de {grands vaisseaux h i'abri. 
On »*Y trouve^Bue a brasses i 3 
lusses i. Celisl guère qu'un 
lâouiUage propre aux petites eni'- 
èarcattotts destinées pour les ports 
de Langslone . et de Chirliestrr. 
Elles y sont à l'abri dotousiei venls 
«xce'ptc du S au SE. 

HALJU , tlesnr la,eèiedèl'0 5!» 
Grolnland , au NO du cd)a Farewel, 
en dedans de la côte de l'E du dé- 
troit de Davis , par te">-56' N , et 

par 4§°-46rà.ro de Par». UAw 

HALLIDOWN,montagne.Cest 
la pointe du S de cette haute rbaine 
«mi s'étend depuis la pointe fiioss , 
préa d'Eyeniouth, jusqu'A Ber- 
■wick- Lorsqu'on relève cette mon- 
tagne par la pointe Look-Out, sur 
l*îïe Holy, c'est une marque pour 
la pointe du laree d'Iselstone, tout 
auprès de laquelle il y a 9 brasses. 
Il y en a 10 dar\s le canal , entre 
cette pointe et Faim. La pointe/du 

6 de la montasne par la pointe 
Bmmanuel, est la niai^ue de Gun- 
rok ( roche Cmon ) située à une 
erande encablure à l'O de la pointe 
du N. de nie Stapka. La pointe du 
S 4a la montagne, sur la Falaise 
TW^t située en dedans de ia pointe 
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Emmanuel, est une ftiarque ponr 
Oxskarc , et quand celfe pomte du 
S touche le coté de l'E du chfttean 
de l'Ile Holy , on est dons ia marque 
de la partie extérieure du Sv^ad- 
inan. Lorsqu'on relève cette même 
pointe du 6, à l'O du ch&teau d« 
l'Ile Sainte, ou entre le château H 
la pointe de Loo-Okut , on est dans 
le passage situë entre la Charrue, 
{Fiougk) Cl Gull-Stone. Celte 
route fera parer le Swadman. 

HALUFORD , sur la c6t« d« 

1»E du Groenland . par 64"-5o' 
et par og^-^S' à j'ô do Paris. Xi' J«* 

teur. 

HALLlMAIN's-SCARS, entre . 
la pointe Kinnaird et la pointe 
Burgh , sur la t^e de l'E de l'E- 
cosse, et 2 lieues à l'E de cette 
dernière. Ce sont les seules roches 
que l'on rencontre entre ces poinles ; 
et tout prés d'ellei. il y a 8 brasses. 
Elles se prolongent au large à t 
mille de terre à l'O de la^poinie 
Cowsy. La route pour y arriwr en 
«anaiirdeSeaniMe,est au NO iO 
50 O 5 lieues , et de Scaruose h 
Cromartie, on compte à peu. près 
7 lieues à l'O i ISO 5» IS. 

* HALMSTADT, sur la côte 
de Halland dans le CatTegat e6le de • 
Suède il l'embouchure de la ISis^a. 
Cette ville est au fond d'une baie 
très-ouyerie à l'O et dont l'entrée 
est forinée par IHntéprallc qui sé- 
pare nie SwederoauS,et l'ile Tylo 
au IV. 11 y a plusiein-s bancs ou 
large de cette baie ; mais on n'y 
trouvepasieidhit.de S brassestainll 
ils ne sont pas dangereux. L'ile 
Tylo est droit à l'O de Halmstadl , 
ainsi en venant du large on peut 
hartetnt «Itatfuér càtte tle; la 
double» par lè S , et gouverner 
directement «ur l'entrée du non. 
Halmstadl erflpar 5t)°-^'-45' IN » 
et par to»-5tW|5'' à l*E de P^l»» 
Muna» des Uf^gUvdBS. ' ' 

HALOVfeR ou Hoix)VB», pointe 

9 lieues 6 l'O de la rivière Palmas 
au fonil rlu ghlfc de Canpcche , 
14 lieut* daus l'O de TabaàîO ^^ 
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7 lieues 4 fE de la baie Sainte- 
Anne. 

HAM . canal ù la pointe du S 
de l'île Ponione^ la principale des 
Orcadcs. lly a un bon canal en ran- 
geant de près la pointe Rosness , et 
on laissant i'ile ijamholnie a bâ- 
bord. Il faut ranger de près l'île de 
Pomone jusqu'au canal Cair. 

HAMBLE, rivière. Elle se jette 
^ h la uier dans le» eaux de Sou- 
ihainpton à quelques milles de 
«•etie ville/ Son euiboucbure est 
étroite , et il y a une pointe do 
terre aui s'avance vers l'O. La ri- 
vière Hainble est droit au IV du 
château de Calsbot,à la pointe de 
terre qui termine à l'O les eaux de 
Soutbautptun. Dans l'entrée de ce 
port la soude donne de 9 à 
pieds de basse mer, mais il estd'usuge 
qu'on n'y entre que .de baute mer. 
ilelte profondeur cor^iinue alors j us- 

3u'au village situé sur la cùtede l'O 
e la rivière. i 
* HAMBOURG„ville impériale 
enclavée dana le Holstein. Le port 
de cette ville est extrêmement fré- 
quenté. Cependdut u lu -Ctiaine il 
ne monte que 11 pieds d'eau; mais 
il y en a un peu davantage en de- 
hors. ISous ne pouvons donner 
d'instructions nautuiues surce port, 
parce qu'il est à 26 lieues de la mer 
et que la navigation de la rivière esjt 
soumise i des dangers qui demau- 
dcnt absolument le. secôurs d'un 
pilote. Voyez les ar|. Cux-Haven 
et Gluck-Stadt. 

La marée a déjii bien perdu de 
sa force ik Hambourg. Elle n'y 
tnarne que de 3 pieds ou environ. 
Le port , proprement dit , est entre 
la ville et une petite ile qui se 
trouve aujourd'hui renfermée en 
tiedans des remparts , et oui com- 
munique à la ville par des ponts 
bùtis dans les endroits les plus é roils 
du Canal. Ce sont autant de ponl>- 
levis qui s'ouvrent pour bisser pas- 
ser les grands bateaux. Les vais- 
seaux un peu considérables n'en- 
trent pas dans le port , ils restent 
en dcboxâ de la cbaiue. Ceux qui 
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tirent moins d'eau viennent ranger 
bord à quai, ou le long d'une je- 
tée de bois qai se termine au corps- 
dej-earde de la chaîne. Toute la 
vieille ville est percée de canaux , 
au moyen desquels les allèges por- 
tent les marchandises , jusques aux 
ma<;asins des négocians. Les char- 
rois y sont par conséquent très-rares. 
Ceux de ces canaux qui sont envi- 
ronuéd de rues sont garnis dans 
toute leur longueur, et des deux % 
côtés, de grues à poste fixe , et qui 
appartiennent aux maisons situées 
vis-à-vis. On dit à Ham'bourg : tel 
marchand a grue sur un canal , 
comme on disoit autrefois, tel bour- 
geois a pignon sur rue. Les quais 
sont garnis de pareilles machines ; 
mais en outre il y en a deux publi- • 
ques tournantes et très-considéra- 
bles, l'unedesquellos est auprès de la 
bourse; en un moi Hambourg est une 
des places du monde les pluscommo- 
des pour les charge^^ens et les dc- 
chargemens. Le port est fermé par 
des eslacades qui s'étendent tn 
dehors jusqu'au bout des remparts. 
De plus pour éviter aux vaisseaux, 
la peine de mouiller leurs ancres , 
et l'cmbarrus- qui résulteroit d'une 
aussi grande quantité de cables qui 
se eroi^eroient ù l'inilni, on a en^- 
foncé dans le lit de la rivière plu- 
sieurs piliers qui suffisent pour 
amarrer les vaisseaux solidement» 
Quelques vaisseaig^ cependant porr 
tent une amarre au flot. Les chan» 
tiers de construction du port sont 
fort peu de chose. On y. trouve 
(luelques pontons de carcnc ; mais 
Il y a de fort belles cales à Alloua, 
et c'est là que se construisent les 
plus gros vaisseaux. H y en a 
d'aulres en dehors du poit entre 
Altona, et Hambourg, et endnsur 
le revers de la petite ile qui forme 
le port. Ija vieille ville de Ham- 
bourg est construite pour profiter 
de l'avantage de ses canaax ; mais 
en revanche , elle a l'inconvénient 
d'être trop basse , et lorsque les 
vents d'O font gonfler la rivière , 
la plupart des caves sont submer- 
gées i et comme elles sOnl liubi- 
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têts f le commandant du port a soin 
4e tirer «n coup de canon dès que 

la rivière atteint une hauteur indi- 
quée. A ce signal les habitansdes 
caves se tiennent sur leur&'garols. 
Hamboarfi est par 55"-^ '-8" N , 
et par 70.3^ f. 4V' a l'E de Pdiit. 
JBureau des longitudes. 

KAMBOURGEOIS (baie des ), 
sur la côte de l'O du Spiizbere , 
par 79^-9a' N , et par 6*^-49' & rE 
^ de Paris. }J Auteur. Elle C4t S 
du Croc de la Mafjdetcinc et au N 
de U poin|e la plus O de la baie de 
la Croix. La marre ëst d*alie bekre \ 
eur cctté côte. Elle marne de 3 ou 
4 pieds^ Le Ilot vient du S. 

HAMEllST, fort sur l'île Sàini^ 
Jean ) golfe de 5aint<-Laurent , par 
A^-'ii^ N , et 65«-i7'-i5" à rO 
de Paris. Bureau des hutgjUui^etk 

Voyez SA.INT~JKAIf . 

H4A^I>S>ES ou G4^el-Hàm Kss i 
M« lai^ le c6te de l'E du Grienfr 
land . par 75" N , et par 7«*5.' à 

rO df Paris. V Auteur. 

HAMMERFOST , île de Nor- 
vège , entre Surroy et ^ugep, h 
.Vextrëmitë du IN de la LapoMe^ lit 
e un pori en dedans de cette ileâû SÉ 
et SE j E de Surroy. On peur en- 
trer a Surroy par le canal Suyer, 
«B- laissant toutee les ile» -k b&bord 
excepté Idlen et Hammcrfost', et 
re&sortir entre le c^p Word et le 
JTcnduJMord. Hammerlost e«rpar 
70° -38 '-^a" N , et par ai «-.35 1 5" 
^ l'Ë de Paris.'t^iijnraii* ion^ 
gitudesi I 

I * HAMMER-SOUJ^O ( litte'- 
ralev^enc 'Pé»t du Mx^tkai/ ) , 
«ur la eSre de I\orvè^e,*^*Céit' un 

des principaux ' porls entre l'île 

Idardoë et celle 4e £iecl(erY«..Qu 
Flechei*. )<!<^V'>n î«> vtîAIT. 

■ HAMMEll-SOUKP. C'est un 
•paàsuge sur la de Norvège , 
idans leq,uel il est impossUde dPen- 
trer sans pilote. Il est un peu au 
IN£ de Ctuiàtian^tadt et conduit 
aù port de Haianier»So«iid de 
l'articie précèdent , dans les eu- 
YiroM.dc 6S0 Ti , eî ô?-^^' & i'Ji 
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de Paris. Carto du dfip^t 
tntinnc» .«m. i-^^ 

HAMMON , eapf mir.la ie6.te du 

NO de TAuiérique , par Sg^-q^'* 
5o"N,et par ibb^î^y '-i5" à l'O de 
Paris. Bureau des Jongitudes,^ U. 
y a irn ikt a«cDa q«l«lqmea ro^hlia 
sous l'eau au large de ce csp. 

HAMMOND's-KNOLL, deux 
Ijeues I dans le IN E du feu flot- 
tant placé prêt de la pi»îiiie àa^^^ 
de Newarp. .. nu.J, 

H AMOA , une des iles àe» Ami» 
dans la mer du Sud un peu au N de 
Vavao. Elle est de la dép«ndanett 
de TongQtabo^*'No><arflas«reft 
parlent points et noua» B* ponvone 
en donner L't situation. ^1 

HAMOAZE. Cest labrancbéd» 
rO du port dè Plymoutli, pttt^.' 
fftt eest l'entrée de lariviëreTankiK * 
qui se jette dans le Sound de Plv- 

Sputh, et qui forme le pprt de là 
«rittRreryafieî'Ce port couiHieteçé'fc 
l'obrlisque situé près du passage 
du Crinible, ét sVfeéd jtÉsqn'fi^ Sal- 
tasH où «ont les deraiwi cormora 
deaiiktéA à mnsrrer les dAiMlHfrdtt 
«oitilMaleur ançteN fiaile^qiSiif 
en a 1 00, dont là pitrpart sont 'dis- 
posés sur trois- rsngB. pehii d«>a|i-^ 
M eètdeatméwix iraisaMic tr«id 
f orna:* Le iraiiig, de 4*0 sert aa« ail^ 
très vaisseatix et celui de l'B me 
reçoit que 'de« frégates.- 4 i^y» ,dea 
éniaaila au large de l*«iBl»cnobMr« 
du^ltf&'de Vvestonw.Cèa^ denyifii 
changent la direction des cormor» 
de l'E. Ces cormor» sont pour la 
plupart 4i4pos^4 eii.quijaqpfi«e,et k 
dfs diA(ïinc^raiil^6«iMtes ppur^q^ 
les vaisseaux puissent é.vjter à la 
inar^Qg^J^q^licre île b ilnt-Oermaia. 
dégofgft^bna 1^ Lu ut du por^|^lte 
iVimH devi'ÛU ^Au dessous de cette 
rivière on trouve les lacs deSaint- 
Jean et de Miiï^ 00k Jm»dfOm^^^ 
tpre c«i;ijiiî|^jft,,^^ia^ii*. 

JieradMioiiipi#if9».Ccp lacf . 

spacieux et afi^cneiit de bas$e mçr ; 
. mais ils sont çfifij^é^ Jj^e canaux l^a-? 
lises qui serrât «bciiiége» ^i^fox 
petites efnbarcationa iMHITJQQiiMnV'* . 
Qiqaçr avec ift villasee v%i»Hif 9..ei 
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leur porter les objcls dont ils peu- 
vent avoir besoin. 

* Nous regardons comme abso- 
lument inutile d'entrer dans les dé- 
tails de l'entrée de ce port , et de 

£arler de la inanitire d'y amarrer, 
«s vaisseaux marchands ne peu- 
vent jamais y cire admis. La con- 
noissance de cet endroit ne peut 
«tre uiilc qu'aux vaisseaux de guerre 
angloia , ei comme ils ne man- 
quent jamais de pilotes c'est à ers 
derniers seulemeut à s'instruire de 
ce qui concerna l'entrée de Ha- 
inoaxe. iNous rendrons plus de ser- 
vice h la navigation en indiquant 
sommairement un mouillage dans 
une rade où tous les vaisseaux peu- 
vent aborder , qu'en publiant les 
détails les plus rirconstcinciés sur 
un port où personne ne peut être 
reçu. Ce que nous pourrions en 
dire n'auroit pas même ravanl.>ge 
4e servir à le lorcer en cas d'atta- 
que , car ce pori est tellement com- 
luaudé, qu'une escadre ennemie ne 
pourroil pas y tenir si les hauteurs 
adjacentes étoient défendues. Au 
surplus il n'y a qu'un seul dan- 
ger : c'est celui de la roche dupas- 
sage, encore est-elle marquée d'une 
bouée. Pour l'éviter il taudra ame- 
ner le clocher dé la chapelle de la 
ville de Dock par Mount IVise 
Battery , et garder cette marque 
jusqu'à ce qu on soit au IS de b 
rjoche. 

* HAMON-HIFX , île à l'O 
de la pointe du PSi de Cevian. Elle 
çit ESE et OINO. L'île' Hamon- 
ïliel têi environnée de plusieurs 
aiitresïles grandes cl petites. Tout 
ce pîirage est d'ailleurs seuié déro- 
ches et n'est pas tVéquenië. Les pi- 
rogues de côte sont les seules qui 
fassent en cet eiidroit la naviga- 
tion de place en place sur la côie. 
Quant aux vaisseaux d'Europe^ ils 
ne pénétrent jamais en dedans de la 
pointe de Pèdre et de celle de Cali-' 
mûre. Une instruction sur llamon- 
Hiel ne peur dohc être utile aUx 
vaisseaux. Cependant pour l'exac- 
lilutle géographique , nous allons 
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citer ce que dit L)'apr«"-s de Manne- 
villette dans son Neptune Oriental. 
«• De la pointe de Pèdre située par* 
« y{^D* après de Manne- 

*> vilUlte ) et qui forme i'extrémité 
M duIS de riledeCeylan ,!echeuiin 
n jusqu'au fort de flamon-Hiel est 
>. de 8 .'iQ lieues .'i l'O ^ SO et OSO. 
X Quand on est environ à 6 lieues 
« 1 tiers de la pointe de Pèdre, on 
» découvre la pointe Valy , à la— 
»» quelle il faut donner tour « d'en- 
*» viron 3 lieues \ au lar^e , à causé 
d'un banc sur lequel il n'y a que 
5 brasses, en sorte qu'il {"aut dé- 
» passer la pointe du NO avant de 
» voir le fort de Hamon-lliel ; et 
« quand celte pointe seri au SE i 
« alors l'île sera au S ^ SO , et 
SSOtd'où il faut gouverner dessus 
jusque par 4 brasses /| brasse* 
et \y et mettre le fort au S -4 SE 
« pour V mouiller. En mai , juin 
« et juillet, les venis du SSO sont 
« violens en ce parage et les marées 
n de Ilot et de jusant très-fortes. 

«nêllamon-Hiclà Jafannpatnnm, 
»t le chemin est de 5 lieues i iTi ; 

mais il ne se fait que par des ca- 
« naux oii il V a , en certains en- 
» droits , seufeijient 4 pieds d'eau. 
» C'est pourquoi ce passage n'est 

• propre que pour des bateaux du 
» pays. 

»• Du fort Hamon-Hiel à Dévé— 
*» ranpatnam (jui est en terre lermc, 
n le chemin est de 18 lieues au 
» ISO ^ N. A 6 lieues 2 tiers au lare 
n il y a un banc sur lequel il n 

• a que 10 à 12 pieds d'eau. 
» On connottra au plomb qiiand 

»> on en sera proche. Devant Dévc- 
ranpatnam , et le long de lu cela 
» il y a peu de fond. 

« De llamon-Hicl au récif d» 
>. Calipièrc , le chemin est de i5à it5 
w lieues au N ^ NE. Dans la bonne 
« route on aura 869 brasses, jus- 
« Vju'a être près du banc de la pointe 
- qu'il ne taut pas approcher plus 
H près que par les 5 brasses. L'ayant 
« doublée, on range la côte par 4 
« et 5 brasses n'y ayant aucun 
n dapgvr. Quand la pagode qtM 
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» est sur b dite pointe reste h 
» rOSO et SO » « 4 braues | 
, » à 5 brasses, et à 5 rarac» lienef 
ao NE » i4 ^ brasses. 

Dans les mois de mai , juin et 
•• juillet y ii régne des vents de SSO 
' it^violeiiSt et de fortef marces de 
I» flot et de jusanuJScll«ilil»iW0p« 
» tune oriental n. 

HAMOTE ou HoMïT, nom du 
V^y^t Européens ont changé 

pour celui d*tle Loogne. Cette 
lie est dans le canal de la Reine- 
Charlotte ix lii INouvelle Zélande 
dyns la mer du Sud. C'est entr'elle 
d céUe de Motnani' «{aVst le canal 
pour Aller & TAosè dm Vaisseau. En 
entrant comme en sortant # de ce 
canal ^ ii iaut luire particulièrement 
littentioii ftla inaree', car 'dans' le 
détroit qui sépare les deux Ile* de 
la INouv elle Zélande , le courant 
est extrèiuement rapide. Les murées 
a4Mit de 9 & lo heures et marnent 
de 7 & 8 pi^dsVLa tiïaféèvifpt du 
i»E et p^rtc violpirirticrtt au INO 
aitr le» dangers de la pointe Jackson. 
1/èbe porte nlna rapidemeilt «lii^ôre 
fin SE sur les roches Blanches et 
ftor les Deux Frères. La variation 
y est de i5°-5' NÉ. . . î ' ^ 

* "HAMPSTFAD ,haie sur la cote 
du S de rile Lougue qui s'étend 
•ttr ta côte de New-Yolrck danslç 
Conneclicut , Amérique du IVord , 
dont elle est séparée par le détroit 
^ l'ilc Longue. Celle baie est à i'E 
tt hdr la incaie côte qiie celle de la 
^aniai<|tte. 

I H AMPTON ; 'We ai SSO de 

In ville de Portsniouth sur la côte 
delà INouvelle Angleterre, Amé- 
rique du Nord , à peu près au N 
de la rivière Merrimark. L'ai. N 
/i'o-i', ]on<^. 7aO-45/,à KO de 
l 'aris. Carle^ à grand point 4u dé- 
pôt de là tienne , ordn'dê Saf- 

. n HÀMPTON , an de la ri- 
vièrc James en Virginie, et au fond 
d une bute située, en. dedans de la 
pmnte du N de -l'entrée de cette 
rivière. t»è Haàipton k U' vUk 
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d'Yorckon compte 5 lieues pfur terréi 
an SE. 

S HAMPTON (EitéT), inr \^ 

côte du S de Pile Longue côte de 
New - York , Amérique du Nord. 
Cette place e6t à peu près à moiti4 
chemin entre Southampton » efUt . 
pointe de Montuk. Cette situation 
ne pu roi t pas heureuse pour ie 
commerce. ... 

4 HAMPTON ( WAWta). Kcy^ 

SoiFTnAMFTO». . . 

llAMSTAEn, pointe sor la eôM 

du îf! de l'ile Wight dan» le Canal 
des Al touilles. De cette pointe il se 
projette une chaîne de rochersà-une 
eneâHure an tarée \ ce qui foreedea 
vaisseaux ù lui donner' deux enca- 
blures de tour. * Nous suivons le 
texte augiois 'i peut-être fttudrqu-ii 
direttafltstead. " ' r " ' 

HANA , île i4 lieues } an N £ 

NE E de la pointe dn N de 

B1I • .«»•—•< I 

ornholni. • . . » , 

• * * 

HANADI, tour sur la côte dn 
N£ de l'ile de Malte dans la M«^di« 
tcM^wle, entre let taies 4e Stint*» 
Paul et déMeléche. On la reeonaoU 
à deux ou trois petites lies situées 
aU(iUrge.,de la pointe de >PJE4 ><le via 
baie St.-Panl« Cci lies IM an W 
d«>la-toiur«>i - f- • < - -'^ • 

HAND-DEIJP^ , chaîne de^fH^ 
<^es sous l'cTu qWi environnedani 
la partie du N et de l'O la tour t\ 
le #ociier d'Eddyslbne , aii Wge^de 
PlyUiQii^r Ce^te chaîne estimtn<^ 
diatement dans lo chemin des vais» 
seaux oui vienne ~* de l'O ^ôfkt 
entrer das^jPlii : . yevidr^tktit 
mohts p9D6md u j ^ pi^d'^*^ > ^} 
est sur ufte roche pointue qui se fuit 
ordinairement sentir par une. laïQt * 
de l'espèce dé eelles au'oaooaMnit 
lames dfe l'onde Qi^and les veirts iont 
au SO .contre un jusant, la w>ery 
«!«ti'urt dure, et il. ne seroit paft imn 
poMsibl» snr un gros , vais«aa. ilty 
don»eif . <|ne1i{ncat'eDi^. de taloiii 
dans un tangage. La marque de cetlê 
chaîne e^t de r^ver la jpartie 1^ 
pins à fCde la montagne ll«iOffy£tt|| 
pajt J4e;«8.ione ^ èi nne maison blan-^ 
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cbe située sujr k talus qui se trouve 
«« dettoiiA^é la|»artie u plus ëlevëe 

de la montagne Moor-J&nd , tout 
juste à l'E de la terre qui descend 
•ur la pointe Penlce. On Tapper- 

Înitlin detfot de h pointe à j- de la 
auteur de la montagne f et on dis- 
tingue une arche dans son milieu. 
Du sommet de cette chaîne de ro> 
ith» , c*etl*lMiireMirl'aidroit où il* 
y a le moins d'eau , ou a fait les 
Teléveniens suivans : Eddystone 6 
Sa*-3o ' du S vers l'E , une lieue ^ ; 
la pointe Rame k 64* du N vers 
J'E 8 milles ; et Mewstone i l'E 
ôo-3o' IS. U y a tout, 
auprès. m 

. HANDFAST. pointe qui sépare 
la baie Swanage oelabaie Studland 
situëe en deîiors du port de Pool 
sur la côte du Dorsetsnire. C'est la 
pointe ta ^lés E de IMIè de Piurbeck: 
Ëlle est .m N I NE de la pointe et 
de la batture de Peverel , et 2 lieues 
au $ da port de Pool. Laroche 4» 
Vit^illary'est un pea en*dehofa 
de celle poinfè. ' ^ " ' * 

HANDFORD (les eaux ie j. Le 
brnssia^e y est de b pieds ; leur en- 
trée est eiâtre le rocher de la balise 
de tiarwîch et la pointe -du Î9£ d«r 
banc du Pâté. Ce banc et la balise 
•ont éloignés d'une jjr Uettai'tt»de 
l'autre au SSO. - " • " * 

HAISDIA. C'est la pointe du SO 
de l'ile Forl-Aventure aux Cana- 
ries. Elle est droit au S de la pointe 
Pcccbn s. Lat. a8°-Z|' N, long. lô'*- 
Sl '-3o" à PO de Paris. Borda. 

* HANGCLIFS , pointe près de 
là partie dit Sdejr^^etland,p(ir 

Ôo^-g^ N. V Auteur. Celte fijosition 
répond b 3'--4^' à l'O de Paris , sur 
la Carte du dépôt de ia marine , 
Véi^dùn t JBfcnUiéPUfp-d, 

* HAIMGLIP ou L^atsPin^ 
DAaTBS. C'est Te nom que Tes Hol- 
landois ont donné au cap False ou 
lÎMX^ap de Bonne-Espérance. C'est 
4«f qîn )/4|ra)e la pointe de là baie 
Falsé#i$SiM#l!£. VàyemVàL»^ 

HMSGMAN on JlbvasàV ^ 
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(pointe da ) ysur la côte du S d'Ir-. 
lande , & nn | mille dons le SE i fi'' 
de la pointe de Préhain et à i mille 
dans le SO du havre aux Huitres. 
C'est la pointe du large de l'entrée 
de l'E du port de KuUMile. Voye% 

KiNSALE. 

HANGO , fanal sur la côte de 
Finlande dans la Baltique , ik peu 
près au S 2 SE de Raseborg, par 
Di/-46'-ao^ N , et par ao^-^y'-So" 
à l'E de Paris. Opération trigo- 
nométrique f Bureau des longi^ 
ludes; : ' ::V;iv U ; 

HATm!, pointi c«r dedani d^' 
vieux cap de Kimale sur la côte 
du S d'Irlande à peu prùs à moit.é 
cheraio de l'Anse de Sable. C'est la 
preniite' pointe en dedani duVienf 
Cap , ou ne peut pas s'y méprendrez 
Des deux cotés de la pointe il y a 
un petit entonceroent dans lequel 
il y a desroébeé'sotfs Peau ,'dont il 
faut se donner de garde. Si on ex- 
éeptece| rochers et quelques autres 
situés -auprès du Vieux Cajp et a(| 
penen dedans dn- ê&té de rO tout* 
a?-faii Ji terre, on trouve générale- 
ment depuis i5 jusqu'à ôo brasses 
en cinglant au IN 5" £ pour venir 
ehtereba^Mft<9^deKlAalè: Dana 
cette route on laisse 2i quelque dis- 
tance à bâbord la pointe Hank, et 
il p't a plus de dangers en dedans 
do. yieax^ C»p, «r. i^!^i*»| 

' ♦HANW0E ,^âd sd*1a Wwif 

Bleking rôte de Suède dans la Bal- 
tique , auN de l'ileBornholm , au S 
de Elleholm , une lieue j- , et .5 1. 1 
dans i% de l'entrée d'Ahu^s. En 



dedans de cette île se trouve rentrée 




sidérabîe tSk dangereux pont* «ceux 
qui fréquentent ce p.-frage. Il esta S 
lieues de Hjmnoe , i6 lieues au JSÈ 
I N de Ûlle dornbolin et tS Iténes - 
droit à rO delà pointe du S dubdilè* 
du S de l'ile Oeland. Dans toutes COI 
^^a^pesj'ai compte du milieu dee 
^^ëirèXék Vaisseaux qbt d&ublent 
la pointe de Santhammer et qui tk 
destinent pour Calmar-âniUM ptm» 
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vent pnssirr par lo brasses entre Wle 
.bornhoim et le banc Santli.iinmer. 
Du moment où oa relèvera le mi- 
lieu de» montagnes Gottbcran NO, 
« 1 on cingle i8 lieues au NE, on 
aera sûr de rencontrer les rochers. 
I* y a de l'eau tout autour , ainsi 
qa^ttloar de l'ilê Hairaoe. I^e foad 
y est maniable. Cependant si Ton 
^uljr mouiller, il iaudroit "cher- 
cJicr à la sonde un endroit propre 

4 j«er Pama« à 4* h tiUté 
du fond. 

* HANNOVEAUX ( les ) , 
chaîne de rochers à l'O de Grer.e- 
jcy dans la Manche. La pointe du 
o se nomme le eroaHannoyeau. Ce 
rocher est en, ctîet plus gr«M.f|«e Ir 
reste de ia chaîne , dont on peut le 
tegarder comme la téie. 11 est le tra- 
vers de la pointe de Peserès qui forme 
la pointe du SO de Grenezey. La 
9|iaiiiedes Hannoveaux va touiours 
•a aimmaaat de grosseur et dç ha^■- 
tcur vers je N , et ae leriuiim. «olin 
à des rochers tràs-d^mgeréix àous 
leau , dont les derniers sont par le 

chaîne gH N et S * iiiie UcM^ 4 de 
terre. ■ 

1 ♦ HANOVRE ( Nouvelle ) , lie 
peu prés triangulaire 
MpBMe de la Nouvelle Irlande par 
mm «liai d'à peu prés i Jicae f qui 
peroit semé de quelques dangers. 
Cette Ue est au NO de b Nouvelle 
Irtondé dont elle suU le gissement. 
Elle fait pdrtie de cette cSatoe d'I- 
les qui gissent SE et NO , et qui ne 
font qu'un seul et même Archipel 
•▼fc w Nouvelle Irbnde, |a Neu- 
ve le Br«agne;, et l'Archipel de 
Salomon dans la mer du Sud. La 
longueur de la Nouvelle Ha novre 
du NEan SO li*dt^iife pas i o heues 
Jt sa largeur su Sa |}dfnte du SOest 
fiautc, grosse , environnée de plu- 
sieurs monticule». Le NO est bas ; 
e maïa'le centre eat trèsymontueux. 
La jjointc la plus O de Pile est par 
a«>.35' S, et par 1470-55^ h l'E de 
£ i?i«6 de lainariae 

. a HANOVRE i[ Nouvelle), à 
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TE etvuNE de la rivière du et» 

F6av ou rjp de la Peur, sur la- 
cote d-ï rAmérique du Nord. 
Nouvelle Hanovre sctend depuis 
la rivière Ncuv« an NE jus<iu'uu 
cap F éar au SO, eteuittite iuiau'ji 
Wilmington. _ 

. HANSÊATIQLIE , nom qni 
vient du mot Hans ( association ) . 
En effet les viHes Hansëatiquc» 
étoient presque toutes impérialet^ 
elles s'associèrent dans des temps dil- " 
ficilc» pour faire tout le commerce 
de l'Europe. Lea principales furent 
Lubeck Cl Hambourg. Cette asao« 
ciation n'exiiie plu* depuis loni-* 
temps. • ' o : 

j LS^NSON, pointe sur la côte 
du NO de rAm(înque à l'entrée du 
port de Gray , par 46<»-.5Çf N . et 
par aSS'^fif 4 1% de Ptefii. fi«, 
couver. 

\ HANSON , baie sur Ja côte 

tilles au N dn port dtt O'nu Ilea« 

Sydsirff. Elle est uu S de la baie 
riiomaa elde la baie Profonde. , 

I * HAN-TCHAO , petite &le oue: 
le Neptune OnenttI nomme CèSam. 

Hanne\ qui forme la pointe du Nd* 
rentrée de la baie deTouranne, sur 
la côte de la Cochinchine. Korca 
TovmAuiri, : . . . 

*HANWAY,pÂteaurlaeôte 

du N de l'île Ste.-Croix , ou N de 
TArchipel du St. -Esprit et au SE 
de centi de Salomon. C'est ce que 
les Anglois nomment l'Ile d^^. 
mont ou Nouvelle (JuernezeyrT.e 
groupe qui l'environne esi design^ 
aurleurs iJartes par le nom d'iles de 
la Reine Cliai lotte. La pointe Han^ 
wav est à rO de la baie de l'Hifon* 
dellc i ro de laquelle se trouvo 
[a pointe Howard. Lorsqu'on re^ 
lève la pointe Hanvray àX)NO et 
la pointe de l'Hirondelle à l'E \ NE 
il y a mouillage; mais au large de 
la pointd'ffanway il y a un récif 
sur lequel la mer briae avec vio- 
lence. I^'acore du large de ce récit 
giiauNOiO. • 
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. HAPAEE,îlescle la mer du Sud, 
Klles font partie de i'Archipei des 
lies des Amis. Les principales sont 
Ilanno, Foa , Lefooga el Holawa. 
Elles fissent à peu prOs N£ et SO, 
el s'élèvent toutes sur un baï\p de 
corail. Elles paroisseut à peu près 
de la mcinc hauteur. Hanno est la 
plus au N*des îles Hapace. La 
pointe du récif du N de cette île 
csi par i9°-3q'-45" S , et par i85°- 
4i '-5o" à l'É de Greenwich , ce 
qui revient à iBS^-ai '-5o" à l'E de 
i-'aris. Cookj troisième voyage. 

* H APSEL , ville de la Livonie 
en dedans, c'est-à-dire à l'E de Tiic 
Dagho , à l'entrëc du S du golfe de 
Finlande. Le port de Harsel est 
ouvert au NO. Il est en denors du 
détroit par lequel on entre dans le 
golfe de Livonie par le N. Il y a 
une île au milieu du port , mais 
ellê est saine. Lorsque l on vient à 
Hapsel,aprèsavoir doublé Svburch- 
INcss, on range Gra-j-Ground del'Q 
v.n passant entre ce banc et l'île 
Ot^eshoUn. Il faut alors siir-le- 
çlianip gouverner au SE pour accos- 
ter la terre au N de tlapsel. Elle 
est saine et on peut la ranger 
»ans Crainte. 11 n'en est pas de 
même delà pointe du S. Cette der- 
nière est hérissée de dangers jus- 
qu'à Gras-Grond de l'E. On l'évi- 
tera avec soin. Le passage ordinaire 
est au N et à l'E ne l'ile du milieu 
de la baie. Mai.s si l'on étoit force 
d'en passer ù l'O dans le cas où les 
Tents refuseroient à la bordée y il 
faut ranger de préférence l'ile, car 
la côte est plate au large jusqu'à \ 
du canal. La pointe du N de l'ile 
du milieu de la baie est p;ir 58^-47 ' 
IV, et par ai°-îo' ix l'E de Pans. 
Carie ae la Baltique du dépôt de 
la marine. 

HAQLl , dans la mer Vermeîilc 
sur la côte du iVôuveau Mexique « 
à l'E de la Californie , par ay^-^D' 
IS , et par 1 14° à l'O de Paris. 
Carte du dépôt de la marine de 

* HA1\ADSKAI\ , fru dans la 
Baltiqug sur la côu U'Oétro^oih- 
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Land. Ce fanal et celui de Haf- 
frin»e sont destinés à guider les 
vaisseaux au large de cette multi- 
tude innombrable d'tles dont est 
hérissée la côte en cet endroit. Le 
feu de Haradskar est par 5B°-B'— 
5o" N, et par 140-38 '-zi5" à l'E d« 
Paris. Bureau des longitudes. 

HARASEQUET, baie sur la 
côte de la Nouvelle Angleterre , 
Amériquedu Nord. C'est une de ce» 
petites criques , ou si l'on veut 
petites baies dont toute cette côte 
xouruiille. 

*HAl\ROUI\G, ville d'Allema- 
gne , dépendante du duché de Lu^ 
nébourg.»ElIe est située sur l'Elbe 
droit, vis-à-vis de Hamljourg ; 
mais quelques efforts que l'on ait 
pu faire en sa faveur , elle n'a 
]amai!> pu s'élever à un certain de- 
gré de splendeur" : ce n'est qu'un 
misérable village situé derrière un 
fort , qui s'est quelquefois défendu 
dans les guerres du siècle dernier, 
sur-tout dans la campagne de Ha- 
novre par l« maréchal de Riche- 
lieu. Le voisinage d'une ville aussi 
opulente que Hambourg , n'est pas 
la seule cause qui a paralysé son in- 
dustrie. La ville d'Allona s'est élevée 
sur les glacis de Hambourg , et mal- 
gré fti rivalité de cette puissante 
cité , elle a acquis une consistance 
et un accroissement que Harbourg 
ne pourra jamais atteindre. Cette 
ville doit son inertie au vice de 
sa situation ; elle n'est point sur 
la branche principale , du grand 
cours de l'Eloe ; cette rivière a dans 
cet endroit a lieues de large ; mais 
si l'on excepte le canal qui baigne 
les quais de Hambourg , le reste 
est occupé par une multitude d'îles 
entre lesquelles la navigation est 
libre à la vérité, mais les passages 
qui les séparent ont peu de pro- 
tondeur, et ne sont fréquentés que 
par des bateaux. En général , il 
ne mouille point de vaisseaux à 
Harbourg : tout le commerce s'ar- 
rpte'à Hambourg et à Altona ; et 
Harbourg est si peu important pour 
U Qavijjuiion, que, s'il n trouve 
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place ici , c'est seulement pour 
rendre notre liste complète. Latit. 
53 -a8'-io'' IS , réduite sur b po- 
•ition de Hambourg. VoyeB oe 
mot » ia ioogitttdf eêl U méintb 

HARDENED, ou HAnD-Ewo, 
honc de sable sur lu côte du S de 
la rivière Tyne, dans le Northum» 
htthmé. Pour l'^iter , il fiuil na- 
ger U poime 4tt ri de Veatrée. 

HARDERWICR , mot flamaiid 

«ui siguitie Village des Bergers. 
C'est un port de la Gueldre , sur 
le Zuyder-zée , à peu près à moitié 
diMam entre Élbour^ et Sptkem- 
bourg, pan 5a*-i8' N , et par 
S^'-SS' à l'È de Paris. ÇarU du 
ébfpât dk la marine, 

H AUD MAIV ( André ). C'est la 
pittt fi VE de demc roches an dMini 

de l'eau , sur le c^té de l*0 de l'en- 
tn'e de la crique du grand Bassa , 
à Tembcuchure d'une rivière du 
même nom, ear lâ côte du SO 
d'Afrique. 

HARD-SAND^ banc dar; c'est 
le plus au S de trois bancs «itués 
au ^ de Sandwoort sur la côte de 
Holûade > 'dan^ les environs de 
Harlem. 

I * HARDY (sir Charles) \1^t de 

la mer Pacilî<[ue du Sud , entre la 
Nouvelle Irlande et l'Archipel de 
Salomon. Elle est au NNO de 
r.ile Bouka de Bougainville, et au 
SE de l'île St.- Jean , par 
S, et par 1510-45' à l'E de Paris. 
Carte du dépôt de la marine de 
Pan 6. ' 

1 HARPY Sir Charles ( lies de ). 
Elles font partie d'un labyrinthe 
impénétrable d'iles. situé sur la 
€6te du NE de la Nouvelle Hol- 
lande, dans le« environs 4a .cap 
Grcnvillc. , • , 

* HARFLEUR, ville du paysde 
Caui( , à i'emboviclxure de la Seii)e.f 
dro>l- vis-à-vis Bontfe^r , et nn 
pan à i'E du Havre. Il y remonte 
de petits vaisseaux qui passent ênlre 
iii côte et le hai\ç d'Amfar. En gé> 
n^dl^ tont le comoMi^e d^ cetU 
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place se fait au Havra-dtf-Qkraee^, 

Voyez ce mot. 

HARLE , île DU large du port 
de Bergen en Psorvègc. C'est entre 
celte Ile et la terre cme ëe trouve 
le canal de Harleford , h. 7 lieues 
dans le N duquel se trouvent le^ 
roches Outcr , ou Oul^ry. 

HARLING ( baie de ), sur \% 
côte de Chine , droit ik VO d'une 
pointe simée A lieues dans le NNO 
de la Pierre Blanche , par M*-i5' 

N. V Auteur. 

* La Pierre Blanche esc située 
par aa«-a8' N Inr )a carte de Oal- 
rvmple, publiée dans le Mepmne 

Oriental. La pointe de terre située 
au NNO de ia Pierre Blanche est 
par aao-60' N. Comment e8t4| 
donc possible oue la baie Harling 
spit par aa^-iS' N? Nous avons 
mis d'autant pUis d'attention à re- 
I levercette errenr de la poft dei'att* 
teur anglols , que nous ignorons 
OTns quels mémoires il a puisô tous 
les détails de la côte de Chine. La 
baie Harling n'est coaone ni d» 
Dalrvmple y ni de D'après de Mon* 
nevillelte , ni de la Perouse ; enfin 
nous ne la trouvons sur aucjoinf 
carte. Ko^. notre Ptréihfo. 

HAHLINGUE-, port de la Frise 
Occidentale , ft l^enlrée du Zuj— ■ 
t Her-zée , à peu près h l'ENE de 
l'île Schelling par 55»-6' N , et 
par 3°-6' à l'E de Paris. Carte du 
dépôt de la mdfbia^ Pour entrer 
dans Harlingue , on passe par le 
canal de Westerboom , situé à U 
pointe du SO de l'île Schellmg; 
mais il est d'usage de niOuilrar 
pour allécir , sur une rade située 
à la côte de l'O de l'île. Celte rade 
est comprise entre deux bouées 
aoj^es. Le port de Harlingue' est 
grand , trùs- Wquenté , mais l'en- 
trée en est obstruée par des bancs 
de sable qui forcent les vaisseaux à 
monSller très au large , ou à dé->> 
barquer une nartie de leur cbalge- 
Jiieut avant H'y entrer. 

HARMEN, pointe 5 lieues des 
Pai«(-i>{oster| «ut la côte dc Nor» 
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vùge au N de Maelsirand oa Mars- 
trand , et de l'autre côté 6 lieues 
de Vixholm du S , il y a une grande 
rivière entre Maelstr»nd et le Sound 
de Hannen. Celte rivière est navi- 
gable irès - loin au dcsous de son 
embouchure » et son entrée se 
uonime Iveer Sound. 

HARRINGTOIN , pointe sur 
les îles du duc d'\ork, côte du 
IN'O de l'Amérique, à 8» du N 
ycrs le O de la pointe Stanhope. 
Cette dernière est par 56**-^' IS et 
i'S^°-42' à rO du méridien de 
Paris. Vancouver. 

HAURINGTON - SOUND , 
aux iles Bermudes. Celte rade est 
formée par une langue de terre 
qui part de la pointe du NE de la 
grnnde île, et qui s'avance circulai- 
reinent presque jusqu'à une autre 
pointe de terre située au SO. Cette 
rade est excellente , on y trouve 
de 7 il 8 brasses à l'abri de tous 
le> vents. L'entrée est ouverte de- 
|>u s rO jusqu'au NO: on trouve 
uafts cette entrée 3 et 4 brasses. 

1 H AR RIS , baie dans la partie du 
NK de l'ile d'Antigue , aux An- 
tilles. Elle est située entre l'ile 
Ouana au NO, et l'ile Crump au 
SE. On y entre par deux passades 
que la nature a ménagés entre les 
rérifs. Elle renferme plusieurs 
petits bancs de sable, entre lesquels 
on trouve 3 et 4 brasses d'eau ; les 
vaisseaux d'un moyen tirant d'eau 
peuvent y mouiller en sûreté. On 
ue'U aussi y entrer par le N, entre 
l'ilf Guana et la grande île. Voy. 
Gu\RA. V 

2 HARRIS, ou Hakrif.s. Une 

des Hébrides ik l'O de l'Ecosse : 
ce n'est à proprement parler qu'une 
divi ion de l'ile Louis, dont elle 
f oruie la partie du S , et dont elle 
est^séparée par un canal étroit. Son 
sol rn général est peu propre à la 
culture, mais le gibier y abonde , 
cl les lacs ainsi que les ruisseaux 
sont peuplés d'une grande variété 
de poissons. La pointe du S est par 
57*»- N et 9°-45' à l'O'de Paris. 
Vetdun , Borda , Pingré , etc. 
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HARRISSON , cap. C'est la ' 
pointe du N de la baie des Es«|ui— 
maux , située sur la côte de Lonra- 
dor. Il y a plusieurs bnics de ce 
nom sur cette' m^me côte; la plus 
au N se nomme la baie Samtr- 
Louis , ou des K^rjuimaux ; elle 
est par 55°-io' N- La plus au S 
est en dedans de la pointe du N 
de Terre-Neuve , par 5i<»-3o' N; 
mais celle dont nous parlons ici 
est par 54° N ; elle est remplie 
d'une infinité d'îles qu'on nomme 
îles des Esq^naux, ou mille îles, 
dont les plP au large sont par 
570-24' à rO de Pans. Verdun ^ 
Borda , Pingré. 

I H ARRY , roche fameuse située 
au large d'une pointe de terre, au 
S du port de Pool , sur la côte de 
Dorset. Voyez Hard-Fait. 

a HARRY , pointe sur la côte 
de rO d'Irlande, par 5^ -i5' N, 
♦•t par i2°-58' à l'Ode Paris. U Au- 
teur. Il est probable que c'est une 
rrreur; c'est la même que la poinic 
Iverry , qui forme la pointe du S 
de l'entrée de la rivière Shanuon. 

* HARTH ALS ,sur la côte d'Al- 
borg , dans le Jutland , à l'entrée 
du Schager-Rark. Hartbals est .\ 
peu près à 11 lieues dans l'OSO' 
de la pointe de Scngen, qui ter— ^ 
luine le Jutland vers le N. La côie W 
entre les deux se compose de ye- 
\*les dunes de sable si peu élevées, 
qu'elles n'empêchent point d'apper- 
cevoir la haute terre de I<aclou , 
Située sur la côte de l'E du Jullund. 
Il y a par le travers de Harthala 
un haut fond de roches h peu près 
ii I mille de terre, et sur lequel 
plusieurs vaisseaux se sont perdus. . 
Cet endroit est à peu près à 2 I. 
de Ruberg-Rnut. La côte entre 
les deux forme un enfoncement. 
On reconnoit ce parafe h un clo- 
cher carré situé à moitié chemin , 
tnire Ruberg-K.nut et Harthals ; 
d'ailleurs, au-dessus de ce dernier 
endroit, on apperçoit la haute terre 
de Laclou. 

HARTLAND, pointe à l'extré- 
niilé l\0 de la côte du Devou- 
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•hire; G*est elle qui lait i'ourertore 

<lu canal de Brisiol. Elle est h 11 
lîeuec dans le ISX i iN du port 
Itoae , fiin^ sur la e6te du n de 
0>rnwal. Cette pointe s'avance 
oeaucoup au large; les pêcheurs se 
mettent souvent à l'abri derrière 
elle quand les vents fOufUent du 
SO ou SE. Près de la pointe Hart- 
land , il y a une ville où se lait 
la i^cclie du hareng : il y a un 
quai f mais.le terrain qui ravoiiine 
est bien roide. On va bâti une 

I'etëe pour rompre la^^ter. L'éta- 
blissement deâ marées est de 4 
heures §. T^tit. N ôi^^-Ô^ , long. 
7« à 1*0 de Paris. V Auteur. La 
Baie de Barnstaple ou Biddefcrt- 
Sound, est ù peu près à 4 ligues 
dans l'É de la pointe Hartland, et 

6 lieues au SE ^ S de la pointe du 
S de l'île Lundy. De la pointe 
Hdrtland Holms , la route est 
•aine y maie la cdie de Galice est 
eale. 

HARTLEPOOL , village du 
comté de Durhaniy situé sur un 

rimoatoire environniS par la mer 
toas*c6të< , excepté à PCX 11 y 

a un petit port où les charbonniers 
^de ISewcaitle se réfugient quelque- 
fois; il est ft 6 KevM a« n 4e la 
ritiér» Tees^ Il y a- utte feide de 

pierre qui délace de mer basse. 
L'entrée du havre est marquée par 
«ne balise quM Iaiitvlaisser à tri- 
)>ord , afin d'éviter quelques ro- 
chers situés au large de la côte. On 
fsut entrer sans crainte dans ce 
port , quand on ne tire pas pine de 
la jpiecis d'eau ; et si l'on range In 

i'etee, on parera le banc Gnmbl^. 
i Y a une bonne rade au S de Ta 
ville par 4 et 6 brasses; mais il y a 
deux roches h peu près x mille au 
large de terre, et à a lieues dans 
le iSI. L'une se nomme le Dogger; 
^esc la plus grande'; elle ne convre 
famais , et ressemble à un vaisseau 
chaviré la quille en l'air. L'autre 
se nomme le Boot i il y reste 6 ou 

7 pieds de mer basse » et suivant 
quelques autres, a brasses. Il y a q 
iieue» au N , de Hartlepool*à Sun- 
dsr lanv^, port le plus voimb. LaU 
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54Mo' N , long. 3»^i'.é If'O d» 
Paris. L'Auteur. Les marées sont 
de 3 heures. En septembre 1706 
il fut question d'obtenir uit biu da' 
parlement pour aflajSIiorer ce port. 

H AllTLEY . sur la c6te de Nor- 
thumberland , INO de Tinmoutb. 
Il s'y embarque une grande wian* 
tité de charbon de terre po^r KiO|it>i' 
drcs. Un particulier y a fait cons'> 
truire un môle, auquel on donno 
quelquefois le nom de Ilartley— 
Ptona , on Echut de Seaton. , 

HARUSA. C'est la troisième de 
cinq grandes iles situées au N de 
BroadnSound , sur la côte de Nor- 
wège , entre oergeo et Drontheim. 
Il y a une «noniafne assez haut», 
au milieu ; mais ki esudmisés en 
Sont basses. 

HAUWICH , ville située par 
5a»-! i' IN , et par i»-7' à 1*0 d» 
Paris. VAuteur. L'établissement 

des marées est de ii heure» i5'. 

Cette ville est k l'extrémité du 
comté d'Essex. Cent bàtimens He 
gnemn mouillé 'A la ft>is^ 

avec trois ou quatre cents char- 
bonoier». C'est un superbe port ; 
il s'ttiend a milles en* dedans a'ips- 
vricb i dans toute sa .longueur il. 
peut recevoir de» vaisseaux de 100 
canons. C'est un. des p<Mts où l'on 
aborde quand on vient du conti- 
nent y et l'on y trouve des baleans 
de passage pojur la Tamise. Il y .n 
de trj}»-bons. chantiers, munis d« 
tout c.e qui est< nécessaire pour 
conHnMiff Ifle vaisseaux* 1 L'entrée, 
du port, paroît extrêmement large- 
de mer oaoteiy et lorsque tons \t» 
dangers sont' coviverts élW semble 
avoir près d'une lieue d'ouverture. 
Cependant le canal est très - étroit, 
et acure ; il prolonge; .la, côte de 
SufTolk , et se trouvé' cooiroandé 
par le fort Lanjçuard » souilla ^own, 
duquel il faut passer. 

11 y a un feu au dessus de la 
principale, porte du. fort ; il corres- 
pond avec nn antre f situé sur un 
pré au dessous de la falaise. Ce 
pré se nomme Town-Green. Ce» 
deux feux su vont à taire parer le 

bano 
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banc A,adrews, et .de marque pour 
'^n^er dans la rade de RolUng- 
Grounds. Dans les grandes in.irées 
le Ilot vient tlu S, èt s'élève tic i5 
, piedii , mais seulement de lo ou 
it dans les mortes enux. On doit 
donner une bonne distance à la 
côte de Siiffolk. Quand on la 
range au N de Uarwich, il faut 
iTentmenir «Btre demi^ lieue et 
I lieue I d'élttignement. , 

Quand de la Tamîie on Vient à 

Harwich , après avoir passé la 
pointe de Gunfleet ) ou New spits, 
on laisse courir i mille en dedans 
de la pointe Maze , ^u'on réconnoit 
aux arbres et à la maison dont elle 
est surmontée. Il faut alors se don- 
ner de garde d'un banc de pierre 
sur lequel il ne reste que 5 pieds 
de basse mer, et qui rcsie à \ lieue 
dans TE ^ NE des arbres de la 
pointe Nase , et dans cet intervalle 
on ne trouve que 8 h g pieds de basse 
mer. La marque pour tout parer, 
est de tenir le clocher de Harwich 
pai^^ la balise de- la falaise de Har- 
wich; en ^ferttnnt sur ce relèTe«> 
ment , on arrivera à 3 ou 4 brasses 
dans Roilins-Grounds. Le meilleur 
mouillage de- cette ra|e cst^Yorsque 
l*<>a tient le mouliné i^nt '(le Har- 
wich ouvert de deux voiles au larpe 
de la falaise de Harwich , et si de 
celte rade (M 'veut se rendre dans 
le Wallet , il faut tenir l'arbre de 
pain ouvert par la filaise de Har- 
-wich , jusqu'à ce qu'on puisse rele^ 
ver la pohite Naze au SO ; alors 
<in amènera la balise par l'église de 
Harwich y et l'on soAl'psiré du banc 
de pierre. - 

Si l'on veut passer eiitre le sillon 
(ridge ) et Ml>anc de CdHi, il 
faut relever les* arbres de la pointe 

Na7.e au SO , et gouverner ensuite 
au NE , jusqu'à ce qu'on puisse 
appercevotr le clocher de Harwich 
pir une brasserie située au N du 
fo/l Languard. Voyiez les articles 
rLBBT et Goldmore-Gat, 
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HAaWlT, récif qu'on ne voit 
if^u b|^ de^'eau dans les grandes 
màréài, n'est & plni d'une demi* 



n. 



lieue dans le SSE de Long-Craî:ï . 
et ft I mille dans le SE | S des 
Briggs , dans le cul-de-eac deForth^ 
Voyez For m. On parera ce récif 
à TE, en relevant la jetée de Petti- 
cur par leCÔW de l'E d'Inch-Rciih, 
et on en passera au S en relevant 
la verrerie de l'O de Leith, par 
l'angle du SE du château d'Ediui 
bourg. Il y a i4 et i5 brasses tout 
auprès de la pointe du. lAfàt de 
Harwit. ^ ■ 

HASEBOROUGH , sur^côte 

de Norfolk , au NO de Winterton- 
Ness. Lorsqu'on vient du N , il 
faut relever une église peu élevée 
située au NO de mseborough , et' 
la tenir ouverte d'une voile au larg«f 
de la falaise ; il faut ensuite f;ou- 
verner directement dans celte uiar- 
<^ue ; mais pour reconnottre cette 
église , et ne pas se tromper , il 
laut commencer par a mener celle 
de Haseborough an NO 1 O. On 
gouvernera ensuite au SE f £ , et 
cette route conduira ù prendre con- 
noissauce des marques susdites, au 
moyen desquelles un doublera le 
Ness et l'on arrivera à l'O de cette 
pointe , et en dedans des Over- 
Fulls. Voy. ce mot. Lorsqu'on est 
au NO de Haseborou^h , et que 
l'on n'en voit plus que le tilocher, 
le plus haut de la cote , on est par 
lo brasses. Quand on le relève au 
SSE, celui de Crômer reste au SSO. 
De cet endroit, le flot porte ft l'O 
vers les bancs de Burnham ; le 
jusant porte au large. On compte 
9 lienes au NE i £ N . iusq u au 
banc du limon. , / .^î^^^ ^ . ' 

Le banc de Haseboibugh «tffjpflfi* 

ralUle à la rote, c'est-à-dire, 
6E et NO. Il est étroit, et n*e«t 
recouvert que de y ou 8 pieds d'eau 
de basse mer. 11 est h peu près h 8 
milles du Ness de WinterloU, et 
la pointe du SE de ce banc res{e à 
8 milles dans le NE | N de l'église 
de Winterton. La pointe du NO 
est h lieues dans le SO ^ S de 
l'église de Haseborongh. Ce banc 
se nomme aussi Urrçy; il est acore , 
et des deux cdi^s. U sonde donne 
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ao brasses d'eau , mais les deux 
bouts sont plus sommes , et du pre- 
mier coup de ptnmb donné par 

2 brasses , le foni -monte inteiui- 
leinent jusque par 4* 
HASFJ.DO , ilc dans le Cat- 
tegai , q lieues auS 3** O du fea de 
inieAnliotl. 

* HASELIN ou Hbsselob , île 
du C itegal, A l'entrée du golfe de 
lloskild, au SSE de Tile Anout , 
et à rO de li pointe de Kol qui forme 
rentrée du détroit^ Sund. L'Ue 
Maselin est cxtréraemenl sale , sur- 
tout du côté du M. H y a mouillage 
au S euir*ellect Nicopen , maU de 
quelque côté qu*on la range , on ne 
doit jamais l'approcher plus près 
que a lieues excepté vers le S. On 
peut de ce v6t< la ranger i l liene . 
malt en général Veit «nte tic qu'il 
£loC éviter. 

Trois lieues dans le IMEJ N de 
la pointe de l'E de Haselin , il' y a 
un baut-fond trèi->danl^éreux i Va" 
core duquel oti rte trouve qu'une 
Irasse^ ; il se nomme Lnysgronden. 
Il faut être extrêmement ptalique 
pour l'exposer à passer entre deux. 
Cette Ile est par 56°-ii'-4h" N, 
' et par g^-ig'-^ib" à l'E de Parij, 
bureau des longitudes. 

HASTAN, basse. Voy, l'Ile 

»tBAS,€tPl»»«V»T«. • 

^ *HAST1WGS, ville du comtéde 
SoBsex. Cest le principal des ports 
compris dans la nharic connue 
sous le nom de Cinque Ports. Ce 
havre étoil jadi» défendu par une 
forte ietée , aoiourd'hui la seule 
chose qu'on en dise c'est qu'il est 
défendu par ii pièces de cnnon. 
TLat. N So^-Sa^-'o" , long. i-^-S»;- 
fio" k l'O de rarif* Bureau des 
longitudes. 

HAT , ou Hats , Ile dca Cha- 
peaux. C'est une roche , droit* l'O 
de l'Ile Oresholm , en dehors du 
havre de Milford sur la c6te de 
Penibrokc , province de Galles , 
^rtie méridionale. On ue la voit 
4|«e de. bMte mer* 

# ilATT£AA5/cap wrlacdie 
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delà Caroline du IS , Amérique do 
Nord Est. Ce caf> fait le eommet 4e 

l'angle formé par l'ilc Occacoke , en 
d( dims de htquelle se trouve le dé- 
troit de Pauiticoë* Celte île n'est 
qu'un èilloo de terre brisé & pea 

firésparson milieu» de manière h y 
brmer un nrt^le presque droit. II y 
a plusieurs bancs dé sable au large 
du cap Hatieras. De petit» vaisseaux 
peuvent passer très - prés de terre 
par 3 brnsses entre les bancs et le 
cap , mais les vaisseaux un peu 
lourds doivent passer en dehors. 
Les bancs s'étendent h 6 lieues droit 
au SF,. Le cnp est p:ir 3^°-8' IN ,et 
78°-3b' à 1*0 de Paris. Carte à 
grand voini du dépêi dû la m»» 
rinûf aâ 1780» 

HAUTE , monlagtip dans le 
Groenland .par 8'«-23' M , «<par 
a4»-2o' à l'E de Paris. U Auteur^ 

llAV A ( BocA ) » à la pointe de 
l'O de la troisième caye de Guit-» 
termo. Il y a deux itioutagnes 
rondes , remarquables , très - près 
l'une de l'autre. Lorsqu'on les re- 
lève au S { SO f>* O , Boca-Havu 
est entr'elles et l'Observateur. C'est 
un drs d<^pôts Hc bois de COUStmC»» 
tion du roi d'Espagne. 

HAVAMSE ( la ) , ville cl port 
sur la c6te du NO de Hle de GAm 
aux Antilles Le chftteau Morro est 
par «i^o-io' N , et par 84''-33 '-Sb*' 
a l'O de Paris, Bureau des Lon^ 
eitudeSi Ce port se Uommoit jadis 
Porto Carennos. La ville est ù l'O 
du port , elle est bâtie entre deux 
branches de la rivière Lagida. C'est 
peul-étre un des plue beaux ports 
de l'univers . capable de contenir 
des milliers de vaisseaux , telleuient 
à l'abri , qu'à la rigueur, ils pour- 
voient se passer d'aucrea et de ca^ 
Met. On y entre par un canal d'à 
peu près^ mifle de lonc^ueur , mais 
assez étroit sur-tout depuis qu'on ^ 
a coulé trois vaisseaux de guerre 

S but- le rendre d'un accès plus dif- 
cile à l'i nnemi. Il est défendu par 
le château jMorro à l'E et par !• 
fort Puni.i à rO. H y a une fouf 
entre la ville et le bord de la nier« 
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Oa y entretient dct homniei de 

garde pour annoncer par dés si- 
gnaux ^ l'approche des vaisseaux qui 
se nlmilreot au bree. La Havanne 
ctt le rende t> vous des vaisseaux qui 

l-e viennent en convois , sur-tout des 
Galions de Porto -Ôello et de la 
Vem^Crm» Letlr d^rt a ofdîflai- 
fevnteat lieu en septêiribre pour dë*- 
)bouquer par le cnnal dé Bahadi. 
Quand on eutie à la Hu vanne , il 
£iat tenir mi-celial pOai« éviter un 
kant-fond qui se ttouve de chaque 
côté auprès des deux pointes de 
l'entrée , et quand on est eu dedans 
On ne cdart aucuti risque mèuie a 
&*échouér , lé fond ét;ini de vase 
par-loui. 11 faudroit , pour endom- 
uiuffer un vuiiscau , qu'on $e jetta 
de dessein prémédité , de haute nier 
à b cùte en choiaifKUit un endroit 
plus terme. 

- HAVEUrOIlD WEST , ou 
fiAVBATOftO. C'est une jolie ville 
llien peuplée, bien bâtie , située 
d:ms le comté de Feiubroke , Galles 
méridionale. £ile est sur le pen- 
chant d*ane montasse 1% dfe b- 
quelle coule la rivière Dougledye, 
une des j^rincipales de celles qui se 
jettent dans le havre de Milford. Il 
i'y féit une gradde navigation. Lat. 
5i<»;5o' IN , long* 7»-«o» à rO de 
IHifis. Li'Autcun 

HAVERING , ville sur I.i cùte 
de Suède dans la Baliidjue , dans la 
passe de IS'ykoping. yoyes hAHv- 

SOORT. 

HAVEUSOW , vllic de la Nou- 
velle Yorck^Auicrique du Nord-Est , 
nur la côte de l'O àt la rivière de 
Hudjon, 55 milles au de ia ville 
deMew-Yorck. ^ 

I HAVHE ( criqué du ) , sur la 
côte de l'O du port de Padstow. 
Cette crique est a peu près à un 
mille en dedans dii pettr II y a 
tmez d*eau pour ne pas y échouer 
de basse ntor , et l'on y est à l'abfi 
de tous les vents. Le port est du 
'itième côté , mais Un 'mille plus 
haut il assèche à mer basse, le 
flot y tiionie de pieds^ Voyez 
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9 HAVRE ( ile du )i Ces! une 

des lies Daham aux Antilles. Elle 
est il l'E de la pointe du IN de l'ile 
OEthçra , autrement dite Alabasier* 
OEthera est Tanelen nom ^ c*eif 
celui tiu'a connu Belin, Atabaater 
est celui dont on fait usage dans 
les Cartes modefues. Il y a plu- 
sieurs roches et petiteè cayes im N » 
U13ÎS au S il y a passage pour dé 

Eetits vaisàeatix. On y Voit une 
elle baie de sable dans laquelle il 
y a tane paitîcularilé très-curieiise , 
c'eétqueVeau y est vertff|3n trouve 
une batlure tfe roches au delà des 
cayes du N , elle s'étend & a milleS 
au large , mais ort les voit CI pli left 
év.ite aisdioent de jour* 

3 HAVRE (le ÔranJ ) , ou je 
Grand Poet , au fond de la baie 
de la Conception sur la cote de 
Terre-Neuve; il renferme uné 
habitation , et la pèche y est abeu'- 
dante au large ; mais ce port est 
trop au fond de la haie , en consé** 
quenee il est peu fréquenté. 

I HAVRE-DE-GlUCE,surla 
côte de l'E de Terre-Neuve en de<^ 
dans de la grande baie de la Con- 
ception , et à l'E quelques dcgréi 

5 du cap Sl.-Fran^ois. Ce havre èst 
au SSU de C^irbottnière. La haiè 
du ïînvre-de-Grî\re est grande. De 
Tentrt'e au fond, le gissenlent est 
â OSO , son enfoncement est *de 8 

6 10 milles ; on péut y louvoyer 
d'une côte à l'autre Sans crainte , il 
u*y a qu'un seul danger uu milieu 
de la Baie , ou le nomn^e les Sal— 
vajges. Ces rochers sont acores ét 
sains , on peut les ranger n'importe 
d(^quei côté. Il y a encore un autre 
rocher sur la c^e du N ^ il est 
moins en de&ns que les Salvages.^ 
on le nomme T/Ong-Harry. L.es 
bateaux seulement peuvent passeï^ 
entre lui et h terre » car le' canal 
quoique profond est très-étroit< Cet 
ecuciU son l tous très-hauts sur l'eau f 
et par conséquent ne sont point dan* 

f;erettx< On peut mouiller , très ft. 
'abri , en dedans d'une grève fort 
élevée. Qn fera bien de hanter ic 
côté du rs ailo d'éviter une espèce 
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de barre formée par une chatne de 
vocheê qni part de la côte du S » et 
se dirigeant vers le N , traverse 

Sresque le port. Lorsqu'on apyrochc 
e cette barre , on apperçoit deux 
roches Manches situées sur la côte 
«t loul-à-fait au bord de l'eau , à 
peu prés à un mille à l'£ au «tet* 
t(»ns de la pointe de la grève* 

Lorsqu'on range de tfèt-prèf la 
côte du N pour doubler la barre 
dont nous venons de parler , on 
trouve d^tf son alignement trois 
brasses e^^ois brasaea et demie; 
mais dès qu'on est en dedans , la 
sonde amène de 5 à 7 brasses : ce- 
pendant il n'y a pus plus de 7 à 9 
piedi aur la partie du S de cette 
MNTre* Les deux roches blanches 
.que nous venons d'indiquer servent 
à faire rcconnoitrc les approches de 
la barre , ear elle leur reste droit 
au SO en tirant vers la côte du S, 
Au-deU de b barre tout est sain, 
et l'on trouve de 7 ii 10 brasses en 
loairoyant-d'uB bord à Tautre jus- 

3u*à a lieues en dedans de la grève 
ont nous avdns parlé. Eu de- 
hors du Havre-dc-Orâcc l'entrée 
est défendue par quelques lies 
qui se projettent au large de sa 
pointe du S. C'est au N de ces îles 
qu'est l'entrée. Elle sont saines de 
ce côté , Ton peut les raneer ù vo- 
lonté, mais du côté du S le fond 
est sale , et quelques pointes de ro- 
ches en reudent la navigation dan- 
gereuse. 

a * HAVREpDE^RACE, port 
Je France ^ mrîiiâpal port de la 

IN'ormmidic , département delà ma 




Paris. Bureau des longitudes. Le 
port du >layre^ proprement dit, 
est asses mauvais; ce n'est ft la ri^ 
eucur qu'un môle entre deux jetées. 
Le fond en est dur, et l'échouagey 
scroit pernicieux aux vaisseaux un 
peu fies m Voa ttj ayoit pas ftit vn 
Dassin dans lequel on garde la pieds 
d'enu au moyen dès portes dont il 
■x-M fertué. Il reçoit de grosses ga- 
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barres , et peut contenir une \x9ù* 

taine de vaisseaux marchands* 

On ne peut aborder le Ha vre-de- 
Grace que de mer haute , circons- 
tance bien défavorable ans vaisseaux 
qui voudroient s'y réfugier dans le 
mauvais temps, et qui sont forcés, 
pour attendre le coup de la haute 
mer , de mouiller snr la grande 
rade, sans abri quelconque contre 
l'assaut du vent et de la lame. A 
ce désavantage , il s'en joint un 
antre : c'est celui de ne pouvoir 
entrer en dedans des jetées , sans 
la plus grande dextérité dans ses 
manœuvres. Cette difllculté a causé 
plus d'un naufrage. Les pilotes sont 
dans l'us;ige de gouverner sur la 
tête de la jelée de l'O , en tenant 
du monde sur toutes les cargues; 
on serre les voiles aussi brusquoi* 
ment qu'il est possible , et Ton 
entre sur l'alrc du vaisseau. Pendant 
cette opération , on lance à< term 
une aoss'.ère force de brast pomr 
éviter de dériver sous le vent, et 
c'est en cela que consiste la diffi- 
culté; car si ron ne peut amarrer 

{tromptement an <|nai de bâbord, 
e naufrage est presque inévitable. 

Comme on ne peut eAtrer que 
de mer haute, il Taut absolument 
passer sur le banc de la Jambe ^ 
ainii Ton ne tient aucun compte 
de ce banc , non plus Que de la 
queue du banc d'Amfar. Mais lors- 
qu'on veut mouiller en rade » il faut 
se tenir an large de tons ces bancs. 
Le grande rade est par 9 et 10 
brasses. Il faut relever l'entrée de 
la rivière de Touques au SS£, et la 
pointe du cap de la Héve eu NE. 
On ne court aucun risque pour le 
banc d'Amt'ar , tant qu'on ne vient 
pas plus au S qu'à l'O i SO de la 
ville du Havre, c'est-à-dire , qu'il 
faut la relever à l'E { NE, sans 
l'amener plus au N , ce qu'on ne 
doit faire cependant que dans des 
vents de S ou de SO ; car il Ciut 
la tenir au moins à l'E dans les 
venu d'O et de NO. 

Il y a un autre mouillage, c'est 
ce qu'on noume la petite ndn. 
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• JÈlle est daiw le NNO He l'entrée 
du port, entre la pointe de lu jetée 
ei le cap la Héve , tout auprès de 
la côte f vis>à-vi» de jGrasville et 
de Sainte-Adresse. Quand la nier 
est busse, on est forcé d'entrer duna 
cette petite rade par le N , à cau^e 
du liane de l'Eclat ( voyez ce mot ) , 
et de celui de la JauiEe. Le mouil- 
lage est en dedans de ces deux 
hancs par 5 et 4 brasses. INous con- 
seillons de n'y jamais mouiller 
pendant l'hiver , si ce n'est pour y 
passer tout au plus une marée , en 
attendant l'heure d'eatrer dans le 

/ pçrt. 

X HAWKE , cap sur la côte du 
SE de la Nouvelle Hollande , entre 
4es Trois Frères et la pointe ISoire. 
Cm Trois Frères sont trois mon- 
tagnes de reconnoissance sltuëes 
dans l'intérieur des terres. Toute 
la côte par ou saine depuis le port 
Stephen jusqu'au cap de la Fumée; 
on peut la ranger au plomb à la 
distance auc l'on veut. Latit. S 
ù-i^-ib' , long. aoQ°-47' à l'O de 
Paris. Cook , premier voyage. 

'a HAWKE, ou Bahc de li 
Trinité ^ en dedans d« la rivière 
Humber. Le flot, en cet endroit, 
porte au Ijorsque les vents souf- 
Aent -du M ou de l'E , on peut 
mouiller à i miUe ou a , au deisns < 
de la pointe Spurn. En la relevant 
à l'ESE ou SE ;|; Ë , on sera par 
5 on 6 brasses ; mais si les vents 
aoufftent de l'O on du SO» il 
vont mieux preadittoes relèvemeas 
sur Grimsby. 

3 HAWKE, baie sur la côte de 
l'E d'Eahei-Nomawe , Ue du N de 
la Nouvelle Zélande. ÎËlle est entre 

le cap Table et le cap Turn-Again , 
ou cap du Retour. 11 y a bon mouil- 
lage par tonte cette nnie : la sonde 
y donne de 7 à a4 brasses. La va- 
riation y a été observée de i4°-io' 
NE. Son ouverture se trouve entre 
le cap Kidnappera an S et- le cap 
Table au N. te Gap Table n'est 
pas sain ; il y □ une petite Ile et 
. quelques ilôts au S. On peut les 
tanger aussi près que l'on veut, 
• • - 
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ainsi que 'ceux du cap Kidnappera. 
Ce dernier est par 5q°-4?. ' S, et 
par i8^'»-4a' à l'O de Vans. Cook , 
premier F^oyage. 

4 HAWKE, roche tout auprès 

de terre , à l'entrée du port de Cork , 
sur la côte du S d'Irlande. Elle est 
au large d'une pointe de terre située 
entre Koche^s tower y ou pointe de 
l'E de l'entrée de Bally-Cotton. 
L'opinion commune est que ccuc 
roche est à 4 i^i^^^s ^^^^ i'I^ 

StagS. Voy, BALLT-COTTOir. 

5 HAWKE, autrement rivière 
Sandwich , a railles au dessus de 
l'entrée du port de Chibouctou,dans 
la Nouvelle Ecosse , Amérique di^ 
Nord. L*entr<ée die cette rivièré-rcn« 
ferme un petit port propre aux pe- 
tits vaisseaux. Elle est presqu'a l'O . 
de la pointe Gnil, qui forme Tex^ 
trémité NO de l'ile Cornwallis. L« 
pointe de l'E de cette embouchure 
se nomme jointe Pleasant. Au large 
de eette peinte , il y a «s bane d^ * 
sable , sur la pointe de l'E duquel 
on ne trouve que 4 ou 5 brasseSh 
Il est au S du banc Espagnol. 

HAWKESBLiRY , île sur la 
côte dn NO' de PAmënqne. Sa 
longueur est de 11 lieues, et sa 
largeur varie de i ù 4* L'auteur 
anglois dit qu'il faut la chercher 
entre 53 et 59* de lat. N« 

HAWKINS^ Veyw les Hei. * 

Malouinbs. 

HAY-BARN , ou plutôt la 
GnANGH. C'est une grosse montagne 
Sur la pointe du N de la riVièr« 
St.-Bennet , sur la côte du S d'A^ 
frique. Vof. la rivière Benwet. ' 

HATE (la), capitale de la Hol- 
lande, par b'i°-y-^" N, et par 
io^6f.a5" à l'E de Paris. 
des longitudes. L'établissement dès 

marées y est de 8 heures i5'. 

HAYES,(îledes) dans la baie de 
Hudson. Elle est formée par les 
deux rivières Nelson êt Ilayes .; 
ces deux livtères se réunissent. ^ 
coulent ensemble quelque temps, 
et se séparent de nouveau. La 
branclui On S ft reçu des Anglois. 
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lè nom Hnycs ; \es> Français I9 
ttOmnicnt Saint» -Thrrt^sc , et dans 
ces deux branches le courant est si 
' modérû , qu'ofi le refoule sans la 
moindre difUcullë. Le fort Yo»ck 
esr à la pointe de celle ile , pnr 
690-10' IV, et parQ6»-ao' à l'O 
deP^ri^ V Auteur. l!/^tablit|emeiit 
4m nmrëet ^ «at de 7 hearet 40'. 

HAYNA , rivière sar h c6te du 

S de Sç.-Doriiin£:;ue , aux Antilles, 
à 1*0 de la rivière Ozama, sur la- 
quelle iq ville de St.-Domingue est 
i^Âtie. Le cap Jéreinie eu est au 
; sa distance de la rivière 
f)zama est de 4 ^ lieues. 

HAYS ( Dpiute de Tiiomas ) . 
•ur la côte au N de l'ile lora 

£gmopt , Nouvelle Guernesc^ , 
entre le port Ryron ^^ l'O et 1 ilc 
Portiïtad , umv que le lac de Çar- 
lif le à i»E, 

HAYSTAGR , rocher haat et 
rond un peu nu N , quelques degrés 
O de Inchcalmy daos le cttl-4ersaç 
de Forih. 

* HAZY , ou bien 1i.es aux 
BrouiLLAHAS f sur la c6te du JVO 
d'Amérique. C'est un groupe de 
petits ilets de roches qui a'ct&a- 
oent à peu prés ù i lieue; ce» ànn^ 
gers sont situét» h 7° du 5 ver* l'£* 
16 lieues du cap Onimaney et 3 
lieues à l'O de Tile du Couronne- 
ment. Il est vratllaiblable t^tte ce 
sont celles de Dixon , ou biea les 
iles Lacroyêre de la Pérouse , par 
55«-5p' IS. , et par. i3b» ii l'O de 
paris. VÀMteur^ On dit qu'elles 
sont au nombre de ciinqV 

HEADEN » pointe. Çest cftte 

g pointe située prés de la partie du 
ISO de l'île de Wight, au SSÔ du 
liàteuu de Hurst , et qui sépare la 
•iè Toland au NE de la Saie AU 
^uin au SO , immcdiatenient en 
dedans de la pointe des Aiguilles. 
La poipte Héuden est détendue par 
im Mnc -Se saUe situé «a large , 

Î»ar son travers , et qui contraint 
es ynisseaux ik lui donnei^ uj|( mille 
*^ tour. 

B£i\L ^ g lieues | au SE S 
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du compss , du cap RoM. Entre en 

cap et Héal la terre est basse et sa- 
blonneuse. Il y a une église et un 
hn sur Hèal, et de cet endroit ju»^, 
qu\^ Daqtric , ville dont on voit Jea 
clorhers, on compte 4 I- au SO i O 
5° O. Le fond monte graduellement 
depuis 35 braises jusqu'à A. Ôn n'alu 
lume ce feu que pendant le prin-r 
temps et l'automne. Il est inutile. 
Télé , parce qu'il n'y a point de nui| , 
et l'hiver, parce que les glaces em- 
pêchent d'y naviguer. Pour mouillée 
ft Héal, il faut amener le fanal au 
â ou S 5° O y et jeter i'uncre par ^ 
on 5 brasses. . 

HE APS y bon^e fen dedans de la 
Tamise , à la pointe du NE de 
Middic-G round. C'est entre cette 
bouée et le bunc de Guntleet que 
se trouve le canal du Roi. Cette 
bouée et celle de Buxey sont pla- 
cées en cet endroit pour indiquer 
le canal qui conduit à la balise de 
\Vhitaker au SO. Il ne fkut paf 
approcher Heaps plus prùs que 10 
brasses, et le Middle-Ground pas 
plus que 7 ou 8 brasses. On ne 
trouve pas plus de 8 hrasses an 
con^mencemept du flot, dans le 
.meilleur eixdrqit du canal. Lorsque 
le foud augmente jusqu'à 8 et ^, 
brasses I c'est sipe qu'on approchit 
le Hcnp.s et le Middle ; i] faut donner 
aussitôt daQs r.'\utre bp^d avec u^ 
prime dot. Cette bouée de Heaps es$ 
à â milles daa* I'ENE 5« J«ï de In 
bouée du Middle, et l'on ne trouvç 
que 9 brasse» (^ntre le ^anc de Heapi^ 
et Gunfleet. Quand on vient de la 
Tamise , après avoir passé la bouce 
4e Hçaps, il faut porter hardimei^ 
ix i'^ jusqu^ la sonde du Sùnk 9 
par to' ou 11 brasses. 

HEARLE, sur la côte M Nor.- 
tvège. Sa pointe di\ Sud t^t pir 
6o°-iS' N et 3«-3|>' il l'E de. 

Paris. UAuteur. 

HÇATKCOTE ( baie de ), 
dans l'île des Barbades , n» «S di% 

village (le Spei^ht , situé Veit la 
partie du ISO Je l'ile. Il y a uil 
fort , ainsi que plusieurs l>uUer^e<i 
déUchées à ttrie» " 
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♦ HEAUX ( les ) , groupe de I 
roches au NO de Bréhat, sur la 1 
côte de Bretagne, dans la Manche, | 
et au SO de Aocahel. Ce groupe | 
est environné de roches sar tous 1 
les côtés; la plus au N se nomme | 
Arcanir ; les plus à l'E sont les 
Épées, ainsi <jue la grande et la I 
petite Jameat. Les Penarhaiiit sont 
uusài dans leN desHeaux ; quelques 
unes de ces roches ne se montrent 
que de basse iner, «et les autres 
point du tout. Les Heaux sont tou- 
jours nu dessus de l'eau* 

* HEBRIDES ( Nouvelles) , Ar, 
chipcl de la mer du Sud. Elles sont 
comprises entre 14*^ et ao<* de lat^ 
S; leur long, moyenne est ù peu 
près de 66^ ù l'E de Paris. Carte 
du dépôt de la marine de Van 6. 
Elles Furent vues en 160Ù1 par Qui- 
ros elles furent ensuite gommées 
Terre du 8t.-£sprit : c'est le nom 
sous lequel nous les connojssons 
aujourd hui- Bougainville les a vi- 
sitées eiv 1768 , û reconnut que 
C^étOÎt orchipel et non un con- 
tinent. Le capit. Cook les a depuis, 
explorées avec soin en général , 
êlleâ sont hautes y taéBtueùsès , boi- 
iées , bien arrosées et fertiles. Les. 
habitans «ont civils et hospitaUers ; 
mais ils ne parpissent pas ressent^bler 
é ttii^ai«M Les 
principales Stont les ileâ.^d.u St.— 
fesprit , de St. - Barthélémy , de 
Mailicolo^ les Lépreux, Aurore, 
Penti(c6le^Ambrim, Api, Pic de 
VEtoU* p «érômaiigo • Sandwich , 
'l'anna , AnatrttB » ÊrrbinaB , 9t 
autres. 

HÉBRIDES , ou le^ Iles Wes- 
TBXN, ft 1*0 d*EcosaB. É.llcs sont 

comprises entre 55° et 59° de b't. N. 
On les dit au nombre dje plu» de 
cent, d.e toute,grandeur et de toute 
forme ; les principales sont l'ile 
Louis. , l'ile Harns , Northvist , 

Souihyisi , Skj , iMkf J»**?» » 
lia, etc. 

V. * HECTOR , cap sur la côte du 
de l'Amérique , au large du- 
Ipielysont les iles Rérouard. Il 
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ou golfe , dans lequel sont les. Mes 
Fleurieo. Il est ir l'O du mont 
Fleurieu et du cap du même nom , 
et dans le SE tle la baie de la 
Touche et dans le NO i O de 
Nooika , il y a plusieurs ilôts et 
rochers au S de la pointe. Le dan- 
ger le plus au S est par Si^-Sa' N p 
et par i53«-3o' h VO de Paris. La , 
Pcrouse. Il est vraisemblable que 
le cap Hector, ainsi nommé par la 
Pérouse , est le même que le cap 
Saint-James de Vancouver , c'est 
ta pointe méridionale de IMle de la 
Reme Charlotte. La lat. est la 
même , mais il y a différence de \i ' 
dans là longitude. Vancouver la 
place par i3o"-49' a l'O de Green- 
wich , ou 1530-9' i l'O de Paris. 

HëD{;.AH , district sur la côte 
de PÈ drÔtaitl. 

HEDGE-FENGE. C'est un dan^ 
ger à peu près à a lieues \ au N do 
Holmes , dans MarthaVVineyard , 
Amérique du Nord £st. Cet ecueil 
a « lieues de long» 11 git £$£ et 
ONO; sa largeur est d'un miUe« 
11 est recouvert de 4 oa 6 pieds ; 
loais on trouve de & à ua. bsassea 
eMl^4ii><^t Martha's-Vineyard, . 

'-^TÊÊiÙlC ft^llkb iim au S de ti^ 
Bretagne, à IrE , ^ liaies de U 
pointe de Lo-Maria , entre Cf ti» 
lie et le Croisic, dans le SE de 
QuiWon. LMle Houat est dane la 
même direction , entre Hedic et 
Quiberon. A la rigueur , il y a des 
passages entre ces iles et la pointe 
de Quiheroa, ma» il faut étr^^ 
trémement ptkN» pour oe^r 
risquer. Il y a un canal large et 
I facile entre Hédic et Belle - lie , 
osait il fiii||r4tre pressé pair l'en- 
nemi y ptfc^le mauvais tedips« ou 
par le l'eut, debout, pour" aller 
s'embarrassçr au mti^eù de tous 
I oet és^Milk ^ifc^flisseiia qui vien^ 
r du large , terril #ur Belle-Ile , et 
prend sa route pour passer au S du- 
I Four ^ à moins qu'il n'aille au 
Crqisic : dans ce eas , on vieB% 
ranger les Cardinaux. Foj^. ce nîOtf 
I On les laisse à hàl ord, ainsi que 
[ l'île de 4édiC| ei i'oa vient preaUr^ 
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î<^> reRvPmens du clocher «le Guc- 
r i.idc pour (Kisser au N de Bcni- 
;;i;ei. Voyez ces mots. L'île Uédic 
rnt par 47°-^o'^6" N , etpar 5*-i i 
7>," h VO de Paris. JBwrenu des 

ionfritndes. 

HEEMSKIRR. Vraisemblable- 
ment ce sont les îles Fidji , ou du 
V'rince Gaillauuie , dans l'arohipel 
des Amis , mer Pacificpi< àa Sud. 

l'oyex CCS mots. 

U£IL1G£-LAND , ou I'Ile 
Saihts% h Peotrëc de la rivière de 
TEIbe. Noua TavoDa portée & Hé* 

iighiand. 

HEIRHAMER , groupe de ro- 
chers sur la côte de Suéde, dans 
)a Baltique , auprès de la pointe de 

Landsoorr , à la pointe de l*cntrëe 
de Stockohn , et à l'E | JSE de 
}Iertslioc. Voyez ce mot. 

IIEIS. C'est un nom qu'on a 
«melquéfoia doaiué ft ille Dien. 
Voyez Ditv. 

HELBRÉBy petite île h la partie 
la plus O d'une péninsule formée 
i):«r les rivières Dée et Meraev, à 
la pointe da NE de J'eatré^ de la 
rivière Dée , et enYir<m au NO | O 

«le Parkgate. 

^ HELDBR ( le ). C'est la pointe 
du N de cette péninsule de Hol- 
lande , qui Tient se terminer en de- 
dans de l'i le du Texel , et qui forme 
l'entrée du S de ce j^olfe rempli de 
bancs de sable , au travers desquels 
on pénètre dans le Zuyder-zée.C'est 
entre l'ile Tcxcl el la puinte du 
iielder que se trouve le canal qui 
conduit à la rade du Texel , en de- 
dans de l*ile du même nom. On 
nrrive a cette pointe par 3 canaux : 
le premier est le Land Deep , il 
prolonge la côte ; le second est le 
Slenk f il passe entre le bane du 
5ud , et celui de Keiser ( César ) ; 
et le troisième est le canal espognol 
qui passe entre le banc de Keiser 
et Pile de Texd., Voy, Espagnol , 
^Sl'tnk et Land Deep. Ces trois 
canaux se réunissent dans le NQ 
dç la pointe du Helder. 

1 ]lÉUË;iN£(Sainte«), village 
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Mtr h pnrtie de TE de Tile d« , 
Wight, au large de Portsmouth , 
au N du port Briidiog. La rade de 
Sainte-Hélène s'étend beaucoup an 
large ; elle est asses Sftocie,use pour 
contenir toute la marine angloi"ie; 
elle est au S de la bouée W orner , . 
et au N de la cbsiine de roches .de 
Bembridge. II y a bon mouillage 
par n'importe quel brassiage. Le 
meilleur ancrage de cette rade est 
de relever le cMteau de Sandows 
situé sur la partie du SE de l'île, 
Pt d'- Ir tenir ouvert par les falaises 
d<- Culver, jusqu'à ce que l'église 
de Sainte-Hélène soitouTerte d'une 
voile , au large des falaises routes 
de la poinie de Bem bridge. On 
amènera cette église au SO i O, 
ou OSO par 8 ou 9 brasses. La pre- 
mière marque fera passer en de- 
dans de la chaîne de Bembridge , 
située lo milles à O ^ NO 5»» N 
des Owers. La seconde fera parer 
le banc Warner. Cette instruction 
est pour venir de l'E; mais ceux 
qui viennent de l'O doivent laisser 
courir à TE, ju^^qu'à ce que la 
grande taclie blaiiclie que l'on oit 
sur la montagne de Postdown , dans 
l'intérieur de l'ile, reste au JV \ 
NO; alors on gouvernera sur cette 
marque iusqu'à ce que l'église de 
Sainte-Hélèue s'ouvre par les fa- 
laises roujges, comme ci-dessus. Il 
faut étudier l'heure de la inarée , 
et se tenir en garde contre sa vio- 
lence; car le courant pourroit em- 
porter un vaisseau hors de sa route , 
et le feier inopinénient sur' les. 
roches. 

a * HÉT.ÈNE ( Sainte ) , île 
dans l'Océan Atlantique du S , uu . . 
SE de l'ile de l'Ascension , et à peu 
l>rès à l'R du cap Nègre, sur If 
côte d'Afrique. Cette ile appartient 
à la Compagnie angloise ; elle est 
située par i^-55' S, et oar ^-g' 
à PO de Paris. Bureau des longi- 
tudes. Cette détermination e^t dé- 
duite .d'observations astronomiques. 
Voy^m ce aae<npiis^voas die h l'ar- 
ticle Vallée 4le b Chapelle. Noua 
ajouterons que cette île est d'une 
trés-petue étendue^ et qu'il lui est 
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impossible de nourrir ses hnbitans. 
Kl le relire ses troupeaux et ses 
prains Hu cap de Bonne-Ki.pér;inre , 
«T en outre, pour subvenir à ses 
b'-soins, la Compagnie y envoie tous 
les ans un vaisseau chargé de uju- 
nitions. C'est ce que l'on nonnne 
store-sliip. Les habuans l'attendent 
avec impatience pour renouveler 
leurs provisions; car louica les per- 
sonnes qui demeurent dans la vaille 
sont tbrccesd'envoyer tous le» jours , 
aux maj^asms de la Compagnie , 
prendre une ration de viande salée 
pour leur subsistance. Il en est de 
môme des objets de première né- 
cessite : on ne peut avoir uu habit 
ou des souliers qu'en les envoyant 
chercher dons les magasins de la 
(Compagnie. Ija vie ordinaire con- 
sista en poisson el pommes de terre. 
On n'y connoil pas le beurre Irais, 
et une jatte de lait est la chose la 
plus rare. iMalgré cet ëtat de pé- 
nurie , l'île de Sainte-Hélène est une 
possession extrêmement importante 
pour l'Angleterre : c*est le rendez- 
vous des vaisseaux de la Compagnie 

3 ni viennent y prendre de l'eau , 
es pommes de terre , quelques gi- 
raumonds , et quelques misérables 
moutons du cap de Bonne-Espé- 
rance, maigris et aj pauvris par les 
mauvais pâturages qui recouvrent 
ce rocher. Ils y trouvent en outre 
d ^s ordres pour leur conduite ul- 
térieure , el en temps de guerre , des 
ronvois pour les ramener en An- 
gleterre. Les Anglois ont beauc(»up 
fortiiié ce poste, et en dernier lieu 
le gouverneur Brook ayant senti 
qu'n pouvoit être enlevé par un 
roup de main , s'est mis à l'abri de 
cft accident en fortifiant le piton 
dii uiilleu de l'île. On pourroit tenir 
dans cette position tant qu'on auroit 
de vivres , cl obtenir une capitula- 
tion plus avantageuse. 

Cette ilc est visiblement formée 
des débris d'une terre volcanisée ; 
les flammes sont encore peintes sur 
le revers des montagnes. On n'y 
trouve que peu d'eau ; l'adminislra- 
titm de l'ile en est tellement avare , 
q i'cUe retient dans des réôervoiri 
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le petit ruisseau qui fournit h. l'ai- 
guade , et qu'on ne laisse couler 
que pour les besoins de la rade. 
C'est le seul de l'île; il ne tarit 
jamais absolument , mni« il est 
quelquefois tellement réduit , que 
l'usage de l'eau dans la Colonie est 
subordonné aux mêmes restrictions 
que dans un vaisseau, il n'est pas 
sans exemple qu'une année se soit 
écoulée s;ms pluie. On n'y connott 
pus l'orage. Le climat v est sain et 
agréable. Quelque chétif qtie soit 
ce séjour , il existe des nommes 
qui n'en ont jaunis franchi les 
bornes : un habitant très -riche, 
nommé Masson , n'a jaiunis eu la 
curiosité , malgré sa grande fortune, 
de sortir de la Colonie ; pour lui , 
l'univers se renferme dans un cercle 
de 2 lieues de diamètre. 

Sainte-Hélène est dans les vents 
généraux ; il est d'usage de l'atta- 
quer h l'E , 20 ou 25 lieues au vent ; 
mais c'est un si petit point qu'on le 
manque quelquefois. Le mouillage 
est sous le vent , » l l'on n'y par- 
vient qu'à pointe de Boulines et à 
l'aide des rafales, quelquefois très- 
pesantes , qui tombent des monta- 
gnes. La terre est exlrémemcnt es- 
carpée , et on la range h \ enca- 
blure , excepté lorsc^u'on arrive sous 
le fort James. On porte alors h i 
encablure de terre , pour éviter une 
roche sous l'eau , qui s'y trouve , 
et sur laquelle un vaisseau de la 
Compagnie a touché. Cette ma- 
nœuvre est sans iuconvf'nieni , 
parce qu'on est déjà sur le fond , 
et qu'on ne craint pas de dépaler. 

Le mouillage de Sainte-Hélène 
est en face de la petite vallée située 
sur le coté du NO de l'il - ; on jette 
l'ancre sur un banc de sable qui 
paroitroit être le produit des allu- 
vions de celte vallée; il ne s'étend 
pas à une portée de canon au large , 
et son étendue sur la côte se trouve 
comprise dans un angle dont le pa- 
villon seroii le sommet , et dont 
l'arc se mcsureroit d'une pointe k 

J l'autre de la vallée. Cette rade est 
défendue par les forts St.-Jauies, 
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Br^ers , LtcUep-Hill et p.tr là ItoN 
teno «it la place. Tout vaîneau qni 

veut veair nu mouillage est obligé 
de iDetire en panne tous le premier 
fort , et d'envoyep m bateoa h terre 
•our se faire eonnoitre : il ne pent 
FÛre route pour la mrle <|tt'att M» 
tour de celle embarcation. 

3 * HÉLÈNE ( Saime) , baie sur 
la côte d'Affique. EHd est de lâ 
dépendance Ju cap de Bonne-Espé* 
rance ; elle se trouve h quelque 
duMnce au N de la baie de SaU 
dîigne. La rivière des BflDiUagn^.<t 
f ^cr^ rii'ier) se jette dans cette 
baie au IN du mouillage. On peut 
entrer sur la baie sans rien craindre , 
tm donnant un peu de tùar à b 
pointe de Sainl-M irtin qui la ferme 
vers l*0 La rivière peu,^ rerevoir 
toute espèce de bateaux ; mais la 
Iwrrc de ITemyée ne permet pas anx 
vaisseaux d*y pénétrer d6s qc^'iis 
tirent plus de 5 pieds d*eau. Les em- 
Iksrraitons peuvent renvonter celte 
rivière i mw irèa^rande distancf. 
Le mouilLtge est vis-àTvis du poste* 

4 HELENE ( Sainte ) . pointe 
de terre sur la côte du NO d'Ir- 
lande f en dedans et à l'E quelques 
degrés S de» iles d'Arr.m , par 
S4°-55' N , et par ii»-i6» à 
Paris. \ *Aufeur. 

5 * HÉLËIMEjr Sainte ) , détroi^ 
•or la côte de la ««for^ic , Aiftéri- 
^ue du Nord , dans \X)SO du fanal , 
situé à l'entrée de CharJes-Town. 
Ce détroit se trouve entre l'Ue Ed- 
disio et celle de Hnntin? , au N 
de Porl-Royal et au NNE de Sa- 
vnnnah. Le détroit de Sie. -Hélène 
communique à celai de Porl-rRovol 
en dedans de BeanfoPt. Ce détroit 
est h rentrée de la rivière Gam- 
baViée. f .e milieu du détroit est rat 
3*°-29' N , et par 83°r.5' ù l'O de 
paris. Carte à fpmid /tainà', ardre 

6 * HÉLÈNE (Sainte) , cap sur 
la côte du Pérou, par 2°-ii'-ai" 
N et par 8!^''-3o'-3o*' à l'O de Paris. 
£urèau des longitudes. C'est la 
pointe dti N (^e la baie du GuayS'^ 
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7 HÉLÈNE ( Sainte ) , eap^ 

C'est lu pointe du N de l'entrée de 
la rivière Camurones, sur la cùto 
de l'E de l'Amérique du Sud, au N 
du cap de Las^Maïas. LVntrée do ^ 
celte rivière forme une bjie abrité» 
par l'ilc Saint-Joseph , située par 
^ -ay ' S et par 6jr°-<|5 ' à l'O do 
Paris. Carte du dépât de la ma-* 
rîne de lybù. Lu baie de Cuma- 
rop.es ou des Chèvres, est continué. ^ 
h celle de Sain«-Gf égoire , qui lui 
resie au & Au lar«e ou cap de Laa^ 
Matas , oxi ne voi< la tesrc ni au N 
ni au S , et comme la mer bris© 
violemuient sur quelques rochers, 
situés k a lieueade ûi ^ta , quel-, 
ques vaisseaux qAii naviguoient dans, 
ce parage ont jugé à propos de pres^ 
crire de re virer p^a ^5 l>ra6ses. La 
variation au large de «ette- càt« ea| 
de i9»-4t' I^£. 

HELEVARO, rivière sur la c6(o 

de Concan , jénériquement appelée 
Côte de Malabar, au SS£, 2^ 1. 
de notnbay^ U'eiUrée de cette ri^ 
yière se trouve entre Dubut au N 
et le fort Victoire au S. Helevaro 
est au SE de l*lle Orangas , par 
i8° N et par 700.^11' in VE do. 
Pujris. D*apris de Maiwfivwette, 

HELFORD, havre entre Fal^ 
mouth et Manacles. Il s'enfone» 

considérablemen^t daivs les terres y 
et git £ et O. il faut prendre à pei» 
près le milten du canal en entrant ; 
cependant on fera bien de preodro 
un peu plus du côté du S que du 
côte du N : le S est sam et net 
par-toat. Il v a une barre un peu 
à l'E de Helford ; il y reste 9 picde 
de basse mer. L'établissement de» 
marées y est de 5 heures i5'. Il y 
a nne pointe escarpée au S de ce 
bayre et une autre , basse , maia 
pointue du côté Au N. Lorsqu'on 
veut entrer dans Uelford , il faut 
r«lev«r noe mataon de maître située 
présida riva^ dn S; on l*amèn€ni 
par quelques arbres qu'on npper- 
cevra'sur une montagne, et on 
gouvernera en les tenant l'une paa 
les autres. Oîa franchira aîusi l'eun 
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tiejansjon amènera lMi!;Hse Mnunan 
ou NIMO, ou mcme au ISO, et 
l'oa monnleni par S brasies \ de 
liasse raer. Il y a encore a ou 5 
grands arbres du côté du N , et lors- 

3u'oD les tient à une longueur de 
aiftsc^u, à l'O (!*UBe petite maison 
«ituée dans une baie de sable blanc , 
il faut gouverner dessus. Cela con- 
duira dans un petit bras de mer 
dans lequel on peut mouiller par 6 
et 7 brasses. 



HÉLIE , détroit au Spitiberg de 
qu'on nomme Groenland, pur 
79*-ii' N, et io»-3o' à l*^ de 
IVm. V Auteur, 



* HELIER ( Saint ) , paroisse 
sur le bord de la mer, sur la côte 
fil» $ de ri|e*de ,lersey » dans la 
'Ixiie de 3a|Qt-Aubin , (|ui rçiiferiiie 
o|i«ci rilf Saint-Uélier et l'autel 
Saint-ÏIélier. C'est le prîncirnl en- 
droit de l'Ile ; l'uutel Saint-Héhcr 
est un rocher au N des Pierres 
Bordelles, et à l'E de la rade. Celte 

£ierre est au SSE de l'ile Saint- 
lëlier, sur laquelle est bâti le 
chàteoa d'Elisabeth , qui défend le 
induillage conjointement avec le 
fort Saint*Ai^bin. Pour la position, 
voyez ce que nous avons dit à 
Smt^nlnn. Si oo lowroie tnr cette 
rade , il faut avoir soin de revirer 
dûs qu'on tient l'île Snint-îîélicr 
nu N. 11 y a deux autres roclier& à 
trois quarts de tieue dans le S de 
ri le SaintoHélier : Tun se nomme 
Sillet , l'autre llinguet ; ils sont 
çnins. On peut passer entre deux et 
naTieucr tonf' antofir » et com^ie 
d^ailleurs ils ne couvrent jaipaisy 
ils ne sont pas dangereux. 

* HÉIJGHLAND , ou l'Itit 
.iSainte. Ç'esi une Ile située près 

de la côte de Danemarcl^ , au N 
la côte de Frise* et immédia- 
tement à l'entrée des rivières de 
rj&lbe et du Veser. Elle est médio- 
crement hante , et s'apperçoit Ibci* 

"l^ent à 5 lieiie« ; c'est snr ce 
point que viennent atterrir tous les 

' yai|seauz qui ont affaire dans les 
Ofenï 'iri^dres que noas Tenons de 
HQuiiditir. ÇTcii par coiiaé^ntiic ^i^ 



des points les plus important h cou-» 
noitre dans ces parages. ..'«uus re-> 
grettons de ne pouvoir donner sn 
position d'après des observateurs 
connus ; nous sommes forcés de 
suivre la car^e du dépôt de la ma» 
rine. Suivant e';><r, la letitade du 
milieu de rMej'Oroit de 54''-i8' N, 
et suivant une /utre carte du même 
dépôt, à plus petit point, 5^"-%%' 
N. L'auteur «nglga la place par 
S j^-iy' IN ; nous croyons donc ap-» 

f •rocher bien près de la vérité eo 
•établissant par S^^-ao' N. La lon- 
gitude de notre auteur est de 8 '-58' 
à l'E de Greenwick, c'est-ù-dire , 
6°-ôS' à l'E de Paris. Notre carie 
h grand point la place par ô°-49' i 
celle k plus petit point par 5^-5t 
Ainsi , sans égard à l'auteur anglois , 
nous croyons pouvoir Hxer sa Ion-* 
gitude par S^-M'à 1*E de Paris , en 
attendant que dei obaervetions plus 
précises nous parviennent , et notre 
résultat nous paroit d'autant dIus 
approcher de la vérité , que le Mé« 
moire de la carte de Messieura 
Verdun , Borda , Pingré , place la 

ftarlie Méridionale de l'entrée de 
'Elbe, par 5S»-56»-5», et 6*4 
l'E de Fflm Cette lié:' 1 
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très-saine , mais les danger» s'écar- 
tent très - peu au large. Il y a 
mouillage an 8. : on peut s'y pro^ 
curer bien peu ae rafraîchissement 
lorsque le vent contraire force d*y 
mouiller. On peut naviguer tout 
nnlonr d*nn groê roeher aittté à 1 
mille en S de la côte. On obser- 
vera que la pointe de l'O projette 
dans le SO une batture qui s'étend 
n milles au large; en èonM^itenco 
on ne peut la ranger qu'à t lieue. 
La pointe de l'E est pareillement 
environnée d'un banc de sable qui 
git S£ «t NO, et qni VflÉii^^ i 
mille de terre. Le S est saià «1 |«nt 
se rangea de près. VoiI& pour le§^ 
vaisseaux qui veulent y mouiilrr, 
' Quant & ceux qui' ne Tentent 

3u*y rectifier leur position pour 
onner dans le Veser, ils doivent 

Ise mettre par sa latitude , et venir 
en prendre eoonoiaiance à n lienes. 
Df ce i^ni la ro^t* «n SE | S 
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n** E corrigée , 6 lieues | jnîdinerft 
un vaisseau par le travera da la 

téte du banc Roode sand , où se 
trouve la première bou<îe. Il la lais- 
sera à tribord , et gouvernaqt au 
SjiE corrigé , il passera entre Roodc- 
sand et Middle sand. Cette route le 
conduira ù prendre connoissance 
de la bouée située 3 lieues i plus 
loin sur la pointe de Snita-^ecrt , 
«ju'il laissera pareillement ù tri- 
bord. De cet endroit il fera valoir 
laxoate^ le SE | E corrigé, lais- 
sant à tnbord toalea les bouées qui 
lui marqueront le canal. Celte route 
le conduira au mouillage de Missel- 
irarden, oû il trouvera des pilotes 
pour remonter la rivière. 

Un vaisseau qui ne seroit point 
assez pratique pour naviguer sur 
dea instructions aussi vagues , ne 
doit point ae riaqner parmi ces 
bouées sans le secours d'un pilote, 
qu'il peut se procurer à Helighland. 
Il en est de même pour k rivière 
de TElbe. Si Ton ctoit forcé por le 
fmps de donner dedans , sans pren- 
dre un pilote à Heliuhland, il t'au- 
droti .l'aoener ft 9 lieiiea dana le 
NE I N oorrigé , et de cet endroit 
faire route à l'ESE corrigé , jus- 

2a*k ce qu'on rencontre lea bouées 
tt canal. On pourra courir à cette 
route 7 lieues |. LoraqttVnen aura 
rinelé 4 et 2 tiers , en tenant compte 
tie ^ marée , on aura connoissance 
à % lienea f an d'une, haute tour 
de diavpeote qû sert de marque 
aux vaisseaux * et qu'on a élevée 
sur le banc Middle sand. Aussitôt 
«Itt'on.-dendra la première bonée, 
on la rangera en la laissant à tri» 
bord., et l on gouvernera à TE cor- 
ligé ju&qu'à ce qu'on en voie une 
aeconde. Toutea ces bouées sont 
dispc«éeade manière qu'on ne quitte 
iamais la vue de l'une sans prendre 
lu vue de l'autre. On les laissera 
. toutes à tribord, et continuant de 
cingler à l'E corrigé , on côtoiera 
le banc de Schorhom, et celui de 
ISiewewerck-Uronden. L'on arri- 
vera enfin ris-&<*i^ de Gux-Haven , 
0ii l'on mouillera pour prendre un 
pitofp.. canal est très»élro\| i 
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lise trouve entre les bancs qne nous 
Tenons de nommer et celui des Ci*' 

seaux. Les manœuvres que nous 
venons d'indiquer ne doivent s'exé- 
cuter qu'avec un vent sous vergues* 
Dans le cas contraire^ nous recom* 
mandons expressément de n'y pa* 
louvoyer sans pilote. 

Quelques précautions que Ton 
prenne à Ibmbourg pour entretenir 
ces bonéesen bon état , un marin con- 
cevra cependant facilement qu'une . 
infinité de circonstances peuvent lea 
enlever ou les faire couler, et ce 
motifdlHtltti paroi tre suf Usant pour . 
le déterminer ù s'arrêter à Heligh- 
land. D'ailleurs tous les bateaux pè- 
cbeurs de Bbnkness sont pilotes ^ 
il )r en u une très-gqinde quantité , 
et il est bien rare qu'on n'en trouve 
pas à la mer. Si cependant on ne 
les rencontroit pas , noua conseil- 
lons d'aller mouiller ou de mettre 
en panne au S de l'Ile ^AÛilie pour 
y appeler une pilote. 

HELIGHOLM. Ce port se 
compte dans la multitude des bons 

r>orts et -rades situés sur la cote de 
'EN de l'ile de Goihland dans la 
Baltique , par 57^-5' N. CarU da. 
la Baltique du dcpot de la ina^ 
me. 

HELïGHVLAND, île de Nor* 
vège dans les mers du Nord , par 
b5«-i5' N , et 7" à l'E de Paris. 
< VAuteur, 

t HELLESPONT ou mer de 
Hellé. C'est ce bras de mer qui 
réunit l'Archinel h la mer de 
Marmara. Hellespont est le nom 
dont on se servoit dans l'anti- 
quité. La géographie moderne le 
connott sous celui de canal des 
Dardanelles , ou détroit de Galli- 
poli. Vo^, ces deux articles. C'est 
ce détroit qui sépare r£nro|^ de 
l'Asie. 

HETX-GATE ou Porte d'E'k- 
Tf.ii , Amérique du Nord. C'est cette 
. partie étroite du canal de la rivière 
de l'Est qui communique avec le > 
Soiind de Long-Island , au NE de 
la viUe de JNew-York. Il y a de l*eau 
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dans ce canal assez pour un grand 
vaiséeau. Sir Jamc» Wallace y a 
^qmi, avec VExfériment de 5o 
caiionf, ^ 

HELL-WICK, banc de sable 
4 lieues au SO i O de la poinie 
Worms-Uead, qui forme la pointe 
^ de !*£ de la Inite de Caennarthen. 
Ce banc est trèç-acore ; mais il y :« 
un bon canal d'un imlle <le large 
entre lui et la pointe. Il y a encore 
on excellent canal trés-larpe et 
très-profond entre le bancdeUell-r 
wich , et celui de Nash. 

HELMSTADT ou Halmstat , 
ville maritime très^forte, capitale 
de la province de Uallàod en Suède . 

HELSENEUR , ville de Dane- 

niarck sur le détroit du Sund , par 
5t,o-a'-i7'' N , et par lO^-iy '-i^y" 
îk l'E de Paris. Bureau des lon- 
gitudes, Yoy. ELtBiiBua. 

HELSINGBORG ou Elsino- 
BORG , ville et port de Suède de la 
province de Sclionen au IS du Sund, 
par Sôo-a'-SS'^N, et io»-aî' àTE 
de Paris. Bureau des U>n^tudes. 
Cette place est droit vis-à-vi» El- 
seneur. Voyc% Elsimbourg. 

HELSINGSFOKS , ville de la 
IMTOvitece de rijrland , dépendant 
decelle de Finlande en vSuède. Elle 
est situt^e sur le golfe de Finlande, 
pur 6o*>-5 ' N , et par aa°-4o ' ù l'E 
de Pàril. ^amitt des longitudes. 

HELSTON E , Pi E R an d'Enfer, 
dans la province de Cornwal , i4 
milles de Falmoulh. C'est une ville 
de grand commerce sur la rivière 
Cober, près de aon embouchure. 
Le clocher de son église est très- 
ëlevé et sert de mar<|ue à la nier. 
Le port est au dessous 4^ la. ville , 
p ir 5oo-2' N , el 7*"^^ à;J?0 de 
Paris. LMu^eur. 

HEL rY-ROCS ; îles sur la côte 
de rO d'Irlande , et au N duLoas- 
sage qui conduit & la baie^4e^-€iRb- 
'Vfay eii venant de l'O. Elle est près- 

r droit au N de la pointe de l'O 
la, grande île Arran. Elle est 
eiKTiD^i^îN d'une grande quantité 
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et une autre située au N NO» 
il y a un canal dan» lequel 
trouve i5 hftMi» , le fond ne tardt. 
pas h monter par i5 et ts brauet: - 

HËLVIC, poinie. C'est la pointe 
du SO de l'entrée de la b:iie et du 
port de Dungurvonsur la côie du S 
de ^Irlande. De cet endroit la c6ie 
fuit à OSO vers Yonghall. 

HELVOETSLUYS , ville du 
Brabant. C'est le lueilleur port de 
tout ce canton. Il est sur la c6te 
du Sdel'ile Je Voorn,2lieue»au S 
de la Brille, par 5i"-S5^ N,ei par 
i^'-So' à l'E du méridien de Paris. 
Carte du défiât de Ut marine, Powt ' 
entrer à Helvoetsluys il l a ut rele- 
ver un moulin , situé à l'E de 
Gorée, et l'amener un peu au N 
du clocher de Goréè; il fiiot 1« 
tenir ainsi pour éviter un banc situé ' 
au S et vis-à-vis de la ville. Mais, 
si lorsqu'on remonte le canal de 
Gorde left vents refnaoient, s'ils ha- 
loient le S, assez pour qu'on ne pût 
amener la balise par le cloche , 
alors il faudroit amener le clocher 
h l'ESE y on inéiwe h>avrir d'ace, 
longueur de barre de cabestan ai| 
N de la balise. Voy. Gobée. ^ 

HEMSBY-HURD. C'est un dea, 
bancs de sable de la rade d'VaiH^. 
moutb. On le Sonnoît anjonrd'liui 

sous le nom de Middle. .S 

HEIN DON, roche très-dange> 
reuse au S de la barre de Sunder^ 
land. Cet écueil est fort dan^rcwu ■ 
Pour l'éviter il fant tenir l'église de 
Whithern , ouverte à l'E de petit» 
monticules qui s'élèvent sur la fa^ 
laise. Il y avoit jadis une'baliseii > 

-ItENBRlC (Prédite )Vhà«i^ 
fond au milieu au canal du détroit 
de Banca dans les mers de l'Inde. 
Il faut gouverner au S ^ SE , jus- 
qu'à ce quë li tnoâlagfee Monopiîl / 
reste à l'È , et la pointe Batacarang 
au SO. On doit , dans ces reléve- 
men», avoir x3 & i4 brasses. .Bata- • 
carang est snr là ^ote de Snuiatra: . 

HElNDRlCR-JAERT's , banc 
de sable qui s'étend au S et au NS ^ 
delà peiiie Ue de.GrifUUfia dedaq» 

-»'... 
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tie l'ile Schelini il y a des bouées 
h h pointe du SO âe ce banc. On 
les laisse à bâbord pour aller à 
Harlingue. Entre ce banc et celui 
de Long-Sand à tribord, se réunis- 
•ent totis les cadaux qui viennent 
de Boom-Gat de 1*E . de Boom- 
Gat de l'O , et de Stortehneck. 
Ces canaux «ont marqués par des 
hoaiti, 

* HENNËSON, Tîlle tut une 

petite rivière oui se jette dans la baie 
de l'Orient. Le flot s'y fait sentir; 
mais les chaloupes peuvent à peine 
remonter* Elle est font^-lait in- 
ffërente ponr la navigation. 

I HENRI ( île du Prince), dan* 
les raers du Sud Archipel Dan^e- 
toux , entre l'ile de l'Arc et celle 
de Cutnberland, par ig'^-b' S, et 
l43"-4o' à l'E de Paris. Carte du 
ddpâtde la marine de Van 6. 

a * HEWRI ( baie de Frédéric), 
•nprès du cap SE de la terre de Van- 

Diemei) , au S de la Nouvelle Hol- 
lande. Le cnp cf I;i b:iie <lc Frédéric 
Henri sont au N de la baie de l'A- 
irentnre, par43o-7' S , et par 145 - 
to' & !*£ de IVirii. Fiumômut en 
1775. 

3 HENIII (cnp), sur la CÔfe 
de la Virginie, Aïojirique du Nord. 
Cest b pointe da S de l'entré de 
la baie de Chésapeak , par 56"-57 ' 
N , et 780-51 '-3o[' à ro de Paris. 
But-eau des longitudes, La varia- 
tion y est de-6«Si5' NO| et les 
marées de 11 heures i5'. Il y a nn 
fanal sur ce cap. Les sondes sont 
régulières tout autour. Il est soin 
et on peut le ranger. Il.n*en est pas 
ainsi au cap Charles situé au IM du 
cap Henri , et qu'on ne doit pas ap- 
procher. C'est entre ces deux caps 
qu'est l'entrée de la baie de Chdsa- 
peok< Quand on vient du large 
tcrrir sur cette côte les sondes' 
donnent 10 et 11 brasses ù 7 ou 
8 lieues de terre per la latit. de ces 
deux caps. Mais pour peu qu'on en 
soit au S à lu même distance , on 
«mène 5o & 35 brasses. Ainsi d.ms 
le cas oA l'on ne pourroit aroir 
il'ifbfèrf attoos « • les sondes sufli* 
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roi<»nt pour indiquer la lalrt; et sî 
l'on étoit plus au S par le traver» 
du cap Hatteras, la sonde h ^reille' 
distance de terre donneroit |usqtt*j» 
' 60 brasses de fond. Il faut d'autOTt 

tdus faire attention aux sondes, que 
es terres sont basses , et ne se 
voient pas de 7 liefies. Les courans 
se fout sentir violemment même à 
5o lieues de Icrre , distance ù la- 
quelle la sonde ne donne point de 
fond. Ils portent au N et h l'E et à 
mesure qu'on approche de terre ita 
portent plus directement au N ^us« 
que par 5o brassesw On arrive bien«' 
tôt par i5 brasses , et ïes courans 
ortent alors aussi violemment au 
. Leur vitesse augmente à mesure^ 
(|u*on approche de terre. 

4 HENRI ( cap ) , sur la côte du 
Nu de l'Amérique. C'est une de» 

fkointes sur la cote de l'O de l'ile de 
a Reine Càarlotle , par 5a*-55' fl/ 
et par i34»-3a' à l'O de Paris. 
Vancouvef. 

HENRIETTA (Maria), limite 
de ro de la baie James , tout-ù-fait 
au S de Ifl baie Hudaon , Amérique 
du Nord. Le port Mai^el est à l'O 
de ce cap , et la pointe Look Out est 
au NO de Marvel et h VE de la ri- 
vière de la Noutello Serem k l'en" 
trée de laquelle on a bâti le fort 
de Severn. Lut. î\ peu prés 55°-» o^ 
N, long. 86» - 10 ' à 10 de Paris. 
V Auteur. L'ëtabliitenient des ma-» 
rées est de la heures. 

* HEIVACLF.E, port fortancieit 
de la Turnuie d'£urope , province 
de Rdmanfe sur la mer de Mar- 
mara. Il se nomme aujourd'hui 
Elegri , dans le lanr;age du pays. Il 
y a deux ports de ce nom. L^'ancien 
Heraclée est & l'ENE du nouveau, 
et Ce dernier est lui-même an N 
d'un ancien port du même nom qu» 
est aujourd'hui comblé. C'est ce 
qu*on nomme port occideniaL La 
ville moderne d'ïldracléc est par 
4,"-, f.r^n IV , et par sS^-SA^-icj" 
."i r£ de Paris. Bureau des long^, 
tudei. ' 

I HERBE ( crique de 1* ) ou Oititê* 
GoTSy datt»lt d«ttoii d«U Rewd^ 
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Ctiarîoltc prestju'au S de b pointe 
tîc la haie de l'Lst et dans le même 
air de vent de la pointe de l'O d'une 
fie carrée qui reitemble & un totU 
Oa tronve ao bratseï d^eaailiiiia 
cette anse. 

a HERBE ( île de T) ou Gnxss- 
Islanp , au ISO du cap Chidley. 
Voyet ce mot. C'est 1» première 
Ile coùsidéi'able qrte l'on trouve 
depuis ce cap. Elle est a peu près 
à l'O des îles Chidlcy qui sorti au 
large du cnp du môme Aom h l'en- 
trée de l'F. du détroit de Hûdtoii. 

HERi'>ER.T , port, se rtomme 
aussi port Marsfielo , entre l'ile 
Uope . et le port Milb sur la cèle 
de la Noavelle Êcosse. 

HERO > bonc de sable sur la côte 
du S de Pentrée du Havre de Tin- 
uiouth, côte de rs'orthumberland. 

HEREFOUD , petit bras de mer 
tur la côte de la nouvelle Jersey , 
Amériaue du Nord, lieues au S 
de Snndy-HooV et au "NE N du 
cap Hmiopen. Il y a un écacil très^ 
d:tngereux h 4 Keucs dans le S , 
dont b lovgueur ettd'nne lieue , et 
tiue l'on nommoit auirefois le banc 
oes Cinq Brasses , quoique dans 
quelques endroits , oa n'y trouve 
^ise & o« 8 pieds. Jl' y a '6 brasses 
cotre ce danger et la terre. Il fuut 
ranger la côte de préWrence. H en 
est lie même au N de Uereford^ 
On s'y entretiendra par 6 braaaet. 

*HERGEST , lies de b mer Pa- 
cifique du Sud ( L'Auteur Anglois 
les place entre 7*-53' > et 9 - »4' 
S, et par 140^ &F0de6reenwîr)i). 
Cette position r^Cpànd exactement k 
celle des Marquises de Mendoça, 
^os cartes françaises ne parient 
|Kiint des \\e§ Hergest. En consé- 
quence nous renvoyons ùtn Mar- 
.quîses de Mendoça. 'Voyez ce mot. 

I HERI , petite ile de l'Océan de 
l'Inde, vers les Moluques, 2, milles 
dans ÛNNO de Ternate. Ce u*est 
giière qu'un rocher dont b oirCOli* 

férence est de a lieues. 

a HERI ( cap ),en Islande. Il y 
« mouilbga à <et cadroil. On y 
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peut prendre des pUixet pour aller 

au Groenland. • 

HERMATRA , une des Hébri- 
des à l'O de l'Ecosse» C'est une pe-«- 
tite lie dans le voisinage de celle 

de Harries. Sous le règne de Charles 
premier on y établit des magasins 

pour les pêcheries voisines. 

1 HëRMITë» petite ile au $ 
de la terre de Feu, ft la jointe du 
S de l'Amériqde du 6ud» C'est la 

pointe du S de cette île qui fait le 
fameux cap de Horn. Voy. Horn» 

2 H ERMITE ( île de 1' ) , décou- 
verte en 1781, par Don Francisco 
Antonio Maurelli^dansTOcéanFa- 
cifique du S,^i l'ENE de PEchlamcr 
de Bou^ainville , 8 0119 lieues. Leur 
^oupe, y compris les réciis,peut 
avoir la lieues de drcuit. Ce sont 
ces iles que les cartes françaises 
nomment Anachorètes. Elles' soni 
à OINO des ties de l'Amirauté , par 
iMo' S , et par 1430-4^' h TE d« 
Paris. Catle du acpôt d9 In ma- 
rine de L'an 6. 

5 HERMlTErbaie del') ,sur la 
c6le du N£ de St.-Christophe , .i 
rO de b rivière CayonnftauSEdl! 

la petite Baie. '" >' 

HERMOGENES ( Ste.- ). ile * 
au lar^e du mp de la Penterôte et 
au S du cap Elisabeili au S de l'en- 
trée de Cook , côte du WO de l'A- 
mérique. t„i pointe du S de rellë 
île est par 58^^-1 1 ' N , et par a06»w 
5t>' à l'Edr Paris. Vancou^^er. 

HERMOSA ( Morro ) . au KO 
de la baie de Panama. C'est une 
montngne S lieues au NNO de b 
pointe Guione. Elle est i\ t lieues 
dans le SE l S du port de Velasco. 

HEUMOSO ( Morro ) , pointe 
au $ de Tile Cerros , «nr la rote de 

rO de la Californie, par vj^-^o^ 
N, et par 117"- .1 VO de Parié, 
Carte du dépôt de la marine de 

« HERMS , lie ft !■£ de Grene* . 
7.ey dans la Manche. Por't.Gwf- 
KKZKY Htrins est au NO de l ile 
Ceis. Il y a mouillure dauslt: Sii 
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tout auprès de terre. C'est ce qu'on 
nomoieia rade de la l\oi>ière.£iiee«t 
tetnG«thoiiet la Nére. Celte petite 
tle est efivironnée de rochers. Les 
principaux sont les Haizes , la 
ISùre , le Crevichon ^laton »Bre~ 
hoa , la Plate , et le Petit Ronsiel. 
C'est entre ce dernier et le Petit 
Houmer qu'est la passe du Petit 
Iluau au AOde Uerms. La pointe 
du N de Herma est par 4qo«33 '-3d" 
et 40-45^-15" à 1»0 de Paris. 
Carte d'après les triangles de la 
France, 

HERN , baie au haut du canal 
du S y en venant de Fore-Ncaadaas 

la Tamise. Les vaisseaux peuvent 
s'échouer hardiment <iur la vase , 
dent les deux baies Hern. On les 
distin|;ne sous le nom de Hern de 
l'E et Hern de l'O.Dans la baie de 
il iuut se tenir & | mille de 
terre et relever l'anberge au S S** O 
•t lapmnte Copf>eras à peu près par 
la «Ointe de Hampton - V\\\. Dans 
la baie de l'O il taut uiuener l'au- 
berge de Wesf-Hern an SO , et la 
inte Copieras par la pointe de 
\nilon-Hill à \ mille de distance. 
On échoue de busse mer j et si l'on 
excepte la battnre qui se trouve au 
dessus de West-Hem. On peut s'é- 
chouer par - tout sans risque. On 
trouvera toujours le fond mol. 

HERNOSAND , port de Suùde 
sur le golfe de Bothnie daus la 
partie du N de la Bult que , par 
'6110-58' IN, et i5'-55;> à l'E de 
Paris. Bureau des longitudes, 

♦ * HEhQLI , pointe dans la baie 

de St.-Brieux entre le cap Frehel et 
la pointe du Verdelet, dette pointe 
est tellement environoée de rochers 
qu*on doit l'éviter avec soin. Droit 
b VO il y a trois roches qu'on 
nomme les portés d*Hêrqui« La plus 
au lar^est à une denii-Uene de 
terre. Tout airpn^s de la pointe et 
^au W se trouve une autre roche 
nommée le Chaperon d*Herqui ; et 
sur la terre on apperçoit du large 
le village d'Herqui au SE de la 
pointe^et la chapelle de ISoUe-Dame 
d'Herqui aa'SE du TîUage, ffotrc- 
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Dame est une vi^ie. II s'v fait des 
signaux de cote. A l'E d'ïlerqui se 
trouve le moulin d'Herqui , et à l'E 
de ce moulin le grand hôpital , et 
les hôpitaux d'Herqui. Tout cela 
renferme un espace de plus de ^ 
lieue de l'E A ro. En général on 
ne doit jamais entrer dans la baie- 
de St.-Brieux en dedans dcsLejons 
à moins qu'on y ait positivement 
afraire.( Voy. LzjOR et BouillonsJ, 
et en approchant du cap Frehel il 
faut se tenir à une lieue § des liô- 
pitaux d'Herqui pour passer au large 
de la grande Livière. Les marqnet 
de cette roche sont la mé du ca^ 
par le fanal , au SE E corrigé une 
lieue et 1 huitième | de l'autre côté 
le milien de l'Ue Sk-Michel par le 
milieu des hôpitaux d'Herqui. Le 
grand hôpital d'Herqui sert de mar- 

3ue pour la petite Livière. On est 
ans l'alignement de eette rodie 

3uand on relève le grand hôpital 
•Herquipar l'ilel de St.-Michelé 

1 HERRADURA,pointeàPen. 
trée du port de Coquimbo sur la 
côte du Chili. On y lait de l'eau. U 
y a 3 ou 4 roches sous, le vent. Li 
plus au Vdv^c est la plus f^rosse. Elle 
se nomme Paxaro Ninno. Au S de 
cette roche il y a une île plus pe- 
tite. Entre ûette dernière et la terre 
il V a passage ; niais nous ne le con- 
seillons pas, car l'entrée de la baie 
est saine , et c'est courir un danger 
inutile. 

2 HERRADURA, rap sur la 

côte de 1*0 du Mexique , Océan 
Pacifique du iSord , it> lieues au 
IN i NO et NNO de l'île Del- 
Cano ou du Chien. Il est quelque» 
fois dangereux de mouiller dans la 
bai^ voisine à cause de la forte . 
houle qui y règne même lorsqu'il 
n'y vente pas bien for|^ L^ile du 
Chien est h i5 lieues dans le NNO 
de ce cap , et le cap Blanc 20 lieues 
dans le NO. Lut. û°-io' N» 
long. 87° -ao' à ra de Part*. 
L'Auteur. Celte lat. répond à 87®- 
3o ' sur la Carte du dépôt de la 
marine de Van 6. 

I HERRIJNO , cap sur la côte de 

Micmacs, 
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Micmacs, Nouvelle Ecosse ^Am^- 

n<|U€ du Nord , en dedans de l'ile 
ot*-Jeaii au golfe de St. - Lnurent. 
Çeit la pointe de l'£ de la rivière 
ohediak» Elle est surmontée d'un 
jhome, et c'est cette pointe qu'il 
tuut ranger pour entrer dans l:i ri- 
vière. Lat. 46 -.16' N , long. 60»- 
40' à l'O de Paris. Carte à grand 
FO^nt, ordre dû Sartote* 

♦ HERTSHOC, grosse roche 

a 1 O d'un groupe dNH^ts 1 1 Je ro- 
chers nommé» Ubirhamer, situés 
sur la côte <lie-$Vdi»roianie, daus 
w B;iltique , tout ànpràf de l'entrée 
du canal de Telge , et paf le travers 
Je l'enirce de Nvkopîng. La roche 
Hertshoc est à l'O ISO de la pointe 
Landaooru 

î HERVEY, ne de TArchipel 

de Taiti , par i9*-i7^ S , et i6i«>- 
8' 5 rO de Paris. Bureau des lon- 
mtttdes. Cette petite ile est de la 
dépeadaace de Waitio.i. La côte 
est environnée par un rcclT f|v»i ne 
permet pas dV dibarquer. Ots n'y 
a point irbiilKe de mouillage , et les 
naiurél» semblent disposés à ne pas 
èoulTrlr un déi^uement^ ; 

- a HEllVEY, l,iie en dedans du 
cap de Sable sur la côte de l'E de 
la Nouvelle Hollande. Depuis cet 
«ndroit la côte céSm au NO jus- 
qu*à la pointe du N de la Nouvelle 
Hollande. Lat. îî'»»-^'' S , cl i«)0« h 
l'E du méridien de Paris. Carte du 
dépât dé ia mariae dè Pan 6. 

5HÉRVET, pointe sur la côte 
du N de l'île Ste.-Croix , dans la 
mer du Sud , ou N de l'Archipel 
du Sl.-Fsprit. Voy. Ecjmont. 

HESSELOE. Korez H AssELiw. 

HESS-NESS. port sur la côte 
de Norvèf^e \ lieue droit à l'E de 
Kirk-Sound, et de Mardoë. Il y a 
de 5o à 35 brasses dans le port. Il 
y vient beaucoup de vaisseaux char- 
ger du bois. 

, 1 * HÉVE f port de la) , sur la 
;'côie du SE de la Nouvelle Ecosse , 
au SO deChibouctou. L'ouverture 
de cette baie est eotre le cap fiarogé 
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tu Ne et le cap la Héve au SO. 
Lile Marottie et plusieurs autres 

sont à l'entrJe de ce port. 11 ne 
pareil pas qu'il y ait de danger A 
passer entre louiesceslles. L'alicien 
lort Situé au fond de ta baie est par 
4l«-22' N. ei par6fîo-ui'a l'O 
de Paris. Cai/£? àgrandvoitU,ordn 

a * HEVE (cap de la) , sur la 
«ôte dehrance dans la Manche tout 
auj.rôs du flavre-dc-Grace. A i^ro- 
proprement parler, c'. si lui qui 
tormc l'entrée du W de l'einbou- 
cbure de la Seine. C'est entre ce 
cap et le Havre d uis le SE qu'est 
située Ix petite du Il .vro. C'esl 
ce cap qui sert de i>oint de déparc 
aux vaisseaux du Havre , et c\&i 
sur lui qu»iU viennent atterrir. Il 
est rond , et ne se rcconnoiiroii pas 
quand on le voit eu lare s'il u'cioit 
surmontéd'un phare. Son apparence 
est relie d'une l'alaise de roche gri^ 
sàtre. 11 est d'une médiocre hau^ 
teur , et peut s';;ppercevoir facile- 
uieni de .0 lieues. Lefantil est par 
49°-3o'-4a" N,et par a"-i{3'-i» « 
l'O de Paris. Bureau des km»* 

, nvi^re dont l'entrée 
est extrêmement ditiiciie, son em* 
bouchure est au N , et tout auprô» 
de ia rivière Evder ; c'est sur la 
Hever que se trouve ia ville de 
Husum. L'entrée de cette rivière 
est si dilTicilc, que tout ce qun 
nous pourrions eu dire seroit m- 
sutbsant^Ulant absolument prendre 
un pilote. Dans un cas désespéré 
on peut rependant faire valoir h 
route le NE quelques degrés E , 
en partant de hle Sainte Htligh- 
/a/z^, juAi|u'&ce que l'on soit par 
b ou 7 brasses , alors on aui,ineru 
aii NE i N , le clocher de l'île de 
Pielworm.On passera ensuite au S 
de l'île de Nnbol,en se diriceant, 
sonde en mam , entre le " banc 
Quade et celui de Nord-Ba).', 
quand on est en dedans des banci, 
lecaoal est Itbm jusqu'au pont dn 
Husum, • * K .' 

HEVaA ^ \U$ tiiv'^c^ibre d« 

11 
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deux, elles gisseni au IM | INO 
l'une de l'autre. On le* noniuie 
grande et petite Hwra , èllea font 

Sortie de» îles ShetkMMyft milles 
e l'ile de St-I\iogins ; entre les 
ile» Hevra et la grande iie , il > » 
la petite Ile de Majrw>ck t ^ 
canal qui let flëpore M Bomme 
Cliff Sound. 

lîEY , p5>inle sur la côte du NO 
de l'Amérique , c'est la pointe de 
rO de la buie du ControUar, en 
dedao» de l'ile Kaye. 

HEYDON ou HsàiMnr f iolie 
ville au N de la rivière Humber, 
par 55°-4S' N , et a^-aô' à l'O de 
I^rii , VJuteurifÛU nuîgnifiaBtc 
powr te marine. 

HEYCK HŒCK , bouée. C'est 
la quatri«^mc dans le canal Stortel- 
meck. sur la côte du Nord de 
Vlietend (ile de la Mouche ) & !'£ 
de TileTexel , au large du Zuyder- 
»éc , il y a 5 brasse* d'eau entre 
cette bouée et les trois autres» et 
droit vis-di-vis , se trouve la boude 
Blanche , placée près d'une petite 
queue de sable, »ur laquelle oa 
peut passer sans en tenir compte» 

Cette bouëe Blaocbe^ b troi- 
sième en Tenant de dehors ; depuis 
elle, le canal court au ISNE tustju'ù 
la quatrième , et presqu'à l'E jus- 
qu'à h cinquième* 

HET-SAN on Itas NotRss, dane 
les mersde Chine , c'est un groupe 
que l'on peut regarder connue de 
vochet absolument nues , elles sont 
à pen de disiaace de terre , et 
quand on les approche vers le S , 
le fond diminue rapidement de 5o 
à ao brasses. I^t. a8"-i)3 ' IS , long. 
A 19^-4' à l'E de Paris. L'Auteur, 

* Les cartes françaises , même 
«elle À grand point de la Pérouse 
n'en parlent pomt. Peut-être l'au- 
teur a-t-il voulu parler de l'Ilc 
Katelian ; daas ce cas il se seroit 
omsidérablemeiit trompé sur la 

position. 

HIACE ou Yassb ( goife de la K 
dans Pile de Coiae et sur la cdte de 



11IANNAS,6 lieuesau NOS" I^. 
du Feu de Nantuckét . sur les ro- 
chers de Nantucket. La marée s'y 
élève de 5 ou 6 pieds , et dans It» 
grandes marées letlot couct 10 heu- 
res 3o ' an ME } E. 

* HICK , dernière pointe du S 
de la Nouvelle Hollande, au IS de 
la terre de Van-Dieiuen. Elle est 
par370-58' S, et par ^Ô^-So' à 
l'E de Paria. CàrtS du dépôt dé 
la marine de Van 6. 

HICRS , baie sur la cCle de l'E 
de la Nouvelle Zélande , auprès du 
cap Est et du cap Runavray , par 
:^J°^^of S , et par 77<>-5' fcTE^d* 
Paris. CartedudêBÔtdolunUuritt» 
de Van 6. 

HIDE , littéralement banc 
CBÉ , près de Pile Schonen sur k 
côte de Zëtende. On passe près d« 
ce banc quand on donne dans le 
canal Newdeep poUr entrer dan» 
Ziericksèe. Il est situé près delà 
pointe du SE de Pile Sdionea* 
On est sur la queue du banc quand 
on relève l'un par l'autre les deux 
feux plac& aor h pointe de l'O à» 
Pile située lui peu au S des balises» 
On ne trouvera là que 11 ou i»- 

fnt^i \ mais si l'on amène le feu da 
arge & une longueur d'avitm aar 
IV de celui de dedans , on est ea 
canal par it> ou 18 pieds entre le banc 
Uide,etle Nouveau Banc. Ce der- 
nier est acore et la mer 7 Ivises 
mais le Hide est très - plet et 



monte régulièrement deisus» la 

sonde en luaio. 

I HiEUES ( îles d' ) , au S de lu 
c6te de Prorence dans la Méditei^ 

ranée. Il y en a trois principale» 
qui sont Porqucroles, Portecros et 
Levante. Elles sont environnée» de 
plusieurs autres petits îlots , Iles et 
rochers. Uy a mouillage en dedan» 
de ces îles. C'est ce qu'on nomme 
le golfe d'KièreSf mais la user y est 
quelquefois extrêmement dure i 
aussi n'y mouille-t-on guère et l'on 
va de préférence dans les e&ceilens- 
ports dont cette côte abonde. Por- 

Suerolles,!'!» plus- au S des île* 
'Hièiv»» est par 4a*-â6' , et an 
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fpîilte ée l'E ejit par 4" h l'E éé 
Paris. CaHgdu dépôt de U mâtine 

de 1737. 

, petite ville de Pro- 
vence à TÊ de Toulon , et au N 
inéiue noTTî. Ce fut jadiâ 
l>n port, éloigruî niiinf^nant de i 
tiers de lieue du bord de la mer. 
Lai. 4V-5^ N, long» S-^-ôq' à l'E 
de Paris. Carttf du dépàt de la 
fhanne dé 1737» 

HIGH - CLtFF ou falaise de 
®"*"'PEAR , près de Douvres, 
«Ole d'Angleterre. CiMt noe mar- 
que pour dviter le» baact Good- 

HILAIRE (St.-O ou HiVMA,' 
mouilbjje sur la côte du SE de 
riledTvice dnns la Méditerranée. 
La pointe du S de cette petite baie 
forme la pointe de l'E du port 
Tviceaa large duquel il y a quel- 
quei rochers ; et à la pointe du NE 
il se trouve que!t|ue3 îlots en de- 
dans desquels il y a bon niouilla«'e. 
Pour la position y voy. Yvica. ° 

HILARY, pointe de l'île d'An- 

glesea , partie du N de la province 
£ Galles. C'est la pointe du NE 
de cette ile. Elle est droit à l'E de 
la pointe Carren. De cet endroit la 
•ôte rondit au S j usqu'à Tentrée du 
canal d« Bceiunarit et d'Abercoa- 
way. 

* HILUGEN-HAVEN , ville 
elpart du Holstein|dans la Baltiaue 
en dedans de IMle Femeren. Il ne 
pirott pas qu'il y ait rien à dire sur 
ce port dont l'abord semble facile. 
Ou Y arrive par les deux Belt ou 

fiar la Baltique , et l'M peat faire 
e tonr de l'ile Femereti snns ren- 
contrer aucun danger. Hilligen- 
Haveil est par 54"-a7 ^ N , et par 
^'-aa' à l'E de Paris. Cart» dé Id 
Baltique du dipât de Ia marine. 

HILLOCÏ^, P ointe sur la côte 
du NE de la Nouvelle Hollande 
entre le cap Sandwich et la baie 
Halifax. Voyeteesdeiut mois, 

: t * HlLLSBOROUëtt , rivière 
qui traverse presque toute l'île St.- 
/eaa âtuée aaat la partie da ^ du 



golfe dé St.-Laurent. Oelle rivière 
vient du NE se jeter dans la baie 
d'Hillsborough, au fond Je laquelle 
se trouve Charlotte-Town et le port 
de la Joie qu'on laisse & bâbord eu 
entrant dans la rivière. Cette baie 
e« droit au N de celle de Tatina-. 
£ouche située sur la côte du N de 
la Nouvelle Ecosse, «t au NE de 
la baie Verte. Le détroit qui les sé<* 
pare prend quel({uefois le nom d« '. 
mer llouge» 

Si l'on vient de TE on peutran« 
ger la pointe de Prim et goavemel» 

au N vers l'entrée de la rivière i 
mais si l'on vient de 1*0 il faut 
donner du tour à la pointe du fort 
HanierstyCar elle projette au lar<»ô 
une batture qu'il faut doublerln 
sonde en main. t^oy. Hamsrst. 

a * HILLSBOROUGH, capsuf 
la côte du NE de la Nouvelle Hol- 
lande, entre la liaie Beputse et le 

cap Palmeston, par ao^» - Sfj' S. 
L'Auteur. Cette iat. repond a 146 - 
aSr à l'E de P^s. sur la Cartt» 
de Van 6 du dépôt de là, mmiim^ 

HILL- SOUND , canal de la - 
Vieille Montagne , entre Kirk - 
Sound et le lNa*e. Voyeik 
Nass. , . 

HILOi Fby» y«h 

HILTON , pointe sur la côte dii 
S de l'entrée du port Royal , Caro- 
liue du Sud, C'est |a terre la plu» 
haute qui sôit «n rue. Il faut ne 
pas l'approcher plot près que 7 
brasses et tenir toujours le plomb à 
la main. La nuit on se tiendra ; ar 
10 brasses ^t plus, car la m;irée 
porte violentaient à terre. Du S da 
cette pointe on apperçoit le feu de 
l'ile Tvbëe. La pointe Hilton est 
sur Plie Tienck. Quand oÉ veuç 
entrer dans le canul du Sud entre* 
la manufacture de Martinet le banc 
Gaskin ( canal dans lequel il y a la 
pieds d'ean de mer busse ) il faut 
auiener la pointe Hilton au NO f N. 
eicnsuitegouverncr au NO avec un 
èbe ; mais sur un Ilot y il faut pren- 
dre unepointe plus au N jusqu àçe 
ue h pointe PliitipM reste ait 
iN05«0, 
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HINA , fontaine , «ur la côte 
de rO d'Yucatan, dans la baïc de 
Campcchc au S Je la baie Cionce- 
dedo. Lu fontaine Biaa ett entre 
St.-Françoi§ de Campèche et les 
Salines , à peu près à VO 1 SO de 
Méri.la et à l'E quelque» degrés IN 
des lies d'Areaa. Situation peu im- 
fortante. 

1 * HINCHINBROOK.. C'est 
«lie des Nouvelles Hébridesdans la 
mer du Sud. Elle est auprùsde l'ile 
Sandwich, Arcbipcl du St.-E8pat. 
Il ne faut pas confondre ceitt Ue 
•VC€ rArclnpel Sandwich. 

a HIWCHIINBROOK , cap et 
fie sur b côte du NO de rAooé- 
rique il l'eutrée du Sound du Prince 
William , à rO quelques degrés N 
de la baie du Contrôleur. Après 
avoir double le cap Hinchinbrook, 
on trouve le petit port fitchet 
devsmt lequel il y a mouillag» par 
% brasses. Ce cop forme b pointe 
du SO de l'ile Hinchinbrook. De- 
puis la pointe du NE de cette Ile la 
côte eat l»ordée d'un banc de sable 
qui ne permet point d'en approcher 
iusqu'uu cap Sucl^line qui teriniiae 
iku SO la baie dft Contrôleur. Le 
«tp Hinchinbrook est par 5q«-46' 
ÎT, etpor 1490-38 '-4^»^ > rO de 
Paris. Bureau, diti U)n£itude$^ Il 
est dans le NE de rentrée d« 
Cook. 

BlNDEll , banc de sable entre 
le canal de Corée et celui de 
QuackVDeep. K. ces deux roots. 
Ce banc n'est recouvert que de 5 ou 
7 pieds d'eau de iwste |ner* 

HINGHAM , droit au S des ro- 
ches Konohassel dans le SE de 
Boston , baie de Massachusset , en- 
tre Wevinouih et le havre Scitnale. 
Yoy. BOSTON pouV la position* 

HINGISTBURY, pointe auprès 
de Chrisl-Churcb dans la Manche. 
C'est In pointe de TO de rentrée 
de ce port. On b reconnoil parce 
que depuis cet endroit lu lerre-s'é- 
lùvc jusqu'à une hauteur considé- 
rable. Sur le sommet de cette terre 
«a a bâti une tour ui6-«I«Tée» 
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HING-TONG se nomtne quel- 
quefois l'ile d'Argent. Il est vrai- 
semblable que c'est la incine que 
Kîntan située & Ventrée de la ri- 
vière Ning-Po au IN di? Formosfl 
sur la côte de Tche-Ki in eu Chine. 
Celte partie est peu fréquentée. K- 
NiiiG-lPo» 

HINJACK , roche ou» Sorlin- 
gues; entr'elle et l'ile Ste.- Marie 
la marée court & !*£ en sortant du 
port Ste.-Marîe. Cette marée après 
avoir couru 4 heures se réunit & 
celle qui vient du N , et c'est cette 
jonction qu'où uomute i\uz de 
Hinjack* 

I HimXïPEN , cap sur b côw 

de la Pensîlvanie, Ainériaue du 
Nord. C'est la seule pointe de terre 
remarquable de cette province. Elle 
forme la pointedu S de l'entrée de 
la Drlaw;'rre. Il y a un pîi;ire &itué 
par 580-46' N , et par 770-5i'-5o;' 
ft 10 de Paris. Bureau des lonffi» 
itides, La Carte française ordre ds 
Sartine le nommé cap James. Quand 
on vient du large il faut lui donner 
1 mille dé tour, et quand 00 Tu 
doublé on*-en apperçoit un autre. 
Lorsqu'on arrive le travers de ce 
second , il faut gouverner au NNEi 
1 lieue«» en veillant attentivement 
l'eiftt de la maréje pour n'être fo* 
porté trop à PO ii cause des banca 
de sable qui s'y trouvent. Il faut sas 
tenir au milieu du canal a l'entrée 

duqxiel on trouve 4Imv'*^^*^ ^^"^ 
siage continue 4 Heues. Le fond 
monte ensuite par 5 et 6 brasses et 
continue ainsi près de 80 milles jaji 
delà de. quoi la hrassia^e augmente 
encore et le canal se rétrécit. 

amCÏLOPEN ou détroit de 
Watoat. C'est l'intervalle qui sé- 
pare l'ile de Spitzberg au SO d'une 
autre tie au*on nomme Terre du 

Nord-Est. La pointe lapins Sde cette 

Terre du Nord-Est est par 79""^^ 
N , et par i8°-a5' à l E de Pans, 
LMsitour. Le détroit court ensuit* 
au NO i N vers la crique de Ver-, 
lecen. On trouve dans ce détroit 
une ile longue et étroite très-prés de 
UTerre danocdrSiit^Soo ^«semea| 
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ift Tlkô. Elle est jëlS'de: ] 

79» , entre 36' et 64'. V Auteur. V. 

X^BRE DU NORD-EsT et SHTrflEKO^ 

3 HINLOPEN , sur la côle de 
1*£ de ZiUvder-zce côle de la Frise 
droit & l'Ede la tonne située au N 
de Ift bouée Frees - Plat. Hinlopen 
est au SO de Dertswick , et au 
INJNE a lieues de Staveren , une 
lieoe SSO de Worcnm. L'Anteur 
anelois place Hinloocn par Ôa**- 
58 >^ N , et x«»-5o/ 4 VE de Paris. 

HIPPO ou HippoKi , nom que 
portoit jadis une ville située sur la 
côte du N d'Afrique. On la nomme 
aujourd'hui Bonne. Elle est de la 
dépendance d'Alger , et son port est 
.sitoé par 37° N , et 5^ - Sa' à L'E 
4t Paris. Carte du dépôt de Lt 
nuuine^ Bonne est au foni] d'une 
baye à i'OSO du bastion de France 
à- peu près la lieues. 

HIIiTAi autrement St.-KiLOA,. 
Ceitlapltts NO d«i Bébrides;£lle 
« a milles de long inr an mille de 

large. Elle a comme un revête- 
ment de roches tout autour, et 
n'est abovdable- <(ue ^era le 6E où 
ae trouve une petite baie. Il y en 

a une autre que l'on appelle Dow- 
Hirta. Cette dernièr,e e«t la plus au 
SO^dtf^dliriMriérllil^ ' 

AiSPAN'iOLA. C'est l'ancien 

nom de Saint - Domingue. Il est 
tombé dt-puis lon^ - temps en dé- 
auëtude. Cette lie n'est plus connue 
auîourd'hui que sous le diernier 
Tioni. Voye% l'arlicle DoNiit vu 

(^Saint- ). 

Hn HE.,HiDE, HYTHE ou 
£jlstrHiTnB , dans la proviucc de 
Kent. Cest une des places coni^ 

Îrises dans la charte des Cinque 
^orts dans le SE du comté. Celte 
ce dut son existence h la ruine 
villes Lyine, West-Hithe , dont 
les ports se coiulilùrent de sable. 
Geiui-ci dépérit à son tour par la 
-■i^finle-cniase.. • ' 'i'-Ui^ks 

HîTTER'EN , mr lah cAté ét 
Piocrège. C'est entre Hitrerea et 
î^exe que l'on trouve le port Deep- 
Souad dans Ie^\^el les embarcalious 
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deWrvége passent 4àà'f0uiÊt àpi 
S pour aller dans le N. . ' ' " v\ ' 

HITTERO , île 5 lieues dans 
rONO du Nez-de-Norvt^ge. C'est 
au S de cette ile qu'est l'entrée du 
NE de Witford , et c'est au de, 
Hitlero que sa trouve le passage 
our entrer par le ISE dans Bf rg— 
ound. Soggendal en est ù a lieues 
dans le IS , et Eke-Sound uni Ue«o 
au N de ce derniar endroit. 

* HO ( la ), eap sur la côte de 
Quaqua à peu ^rés au. milieu entr» 
le cap des Trois Pointes et le cap 
de Palmes, à l'entrée du golfe do 
Guinée côte d'Afrivfuc. I.a côte de 
Quaqua est entre la côte d'Or et 
celle des Denta. Jl y a sb ca^a 
principaux ittr toute cette partie de 
l'Afrique , et ce sont les seuls en- 
droits dont la position soit déter— 
mittëe avec quelque précision. Noua 
ne voulons pas dire qjie ces posi-^ 
fions soient exactes , mais seulement 
(Qu'elles approchentiassez delà ve-~ 
ritë pour qa'o&> puisse naviguer eu 
cônsequenc'e et- sans inconvénient 
dans leurs environs. Ce sont les caps 
de Monte .Mesurade, de Palmes , la 
Ho, dès^TïoisPdMIirctFonnoae. 
On peut V joindre Pentrée de bb 
rivière Volui. Voyez tous ces mots. 
Lat.du ciip la Ho, 5^''i'!N, ions. 

pôt de la marine dQ.vjbo, 

HOAIAGNAM.à l'O du golfe 
de ISankin sur la côle du l'E de 
- Cbine, par 33°-34'-4o" W , et par 
• u6»-aQ'-3o" à l'E de Piiris. A*- 
reau des longitudes^ 

IIOAMBO, rivière de Chine,, 
Voy^jce <yxe uous avons d\Uii i'avt*. 
GaoccBUs»^:.. ^ ^ . . . , 

HOANG-ttAt: é-ést là néme 
que Kojlvo-Haj. Fojre* ce inotr. 

HOAPJNSl^, île dans les mere 

de Chine. Sa circonférence est <fà 
peu près a lieues. Lat. N25«'-49'- 
39'', long. iao»-i9'-43?' à 10 de 
Paris. BureAii des^t»ngUude9, - • 

HOAR-HEAD ou c.p Blanc. 
C'est le cap Nord situe près de U 
poiau du £\0 de ia côle d'Irlande 
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k rO de l'entrée Au. havre «le» Bte- 
l>is ( Sheep-Haven ). 

HOATH , pointe du ISE d'une 
Pëoip«ule <jui se proietle à !*£ et 
<|Qi ferme la baie ae Dublto. Cette 
puinte se termine par une monta- 
eoe qui sert de mgrtjue pour appro- 
' cher la c6te. venant du N mi 
.^ahle celte pointe le plomb en 
HKiin et l'on côtoie jusqu'auprès 
de la barre* Lorsque la pointe 
Hooth reste au INISO , alors on 
peut mettre le cajj h VO l SO sur 
la barre de Dublin. Quand on vient 
du S il faut côtoyer jusqu'ù ce 

Ïue l'on tienne tn roche Noire de 
Inghal ou S. En cinglant au NISO 
on arrive ù la barre. On peut aussi 
relever une petite île que l'on op- 
perroit par dessuslIsthmedeHoath 
et l'amener h VO de h montagne 
de Hoath. Cette marque conduira 
droit à la barre. Et enfin , par aboti" 
fiance . si l'on relève une tour située 
à VO de la montagne de Hoath par 
un moniicule situé A la pointe de 
J'£ de l'ile Larobej au N de l'œil 

* d'Irlande , cette marque vsiidra 
toutes les autres. On trouvera une 
bouée dans son cbemin. Il est in- 
différent d'en passer d'un côté ou de 

* l'autre. I^a pointe Hoatli sert aussi de 
marque pour éviter les bancs Cash 
et INorth-Ground situés en dedans 
de la barre. Il faut tenir la pointe 
par rœii d'Irlande. 11 y a bon 
mouillage autour de In pointeHoath. 
Le fond y ont «ain excepté h une 
encablure de la pointe du S où il 
•e trouvé va petit haut-fond reeou- 
vert de 4 brasses d*eau. Dans tous, 
les cas on doit éviter d'approcher 
trop près du rivage. Le feu de celte 
pointe est par 5S*-m^ N» et par 

m de Pariai; VAuUwr. 

HOBBY , cave à peu pr^s à tt5 
lieues dons 1*E'| INE, du rap Ca- 
ineron et à la même distance dans 
le SE des Ues du Oigne. Ces Iles 
sont fort dangereuses la nuit ou de 
temps couvert. La côte est ocore 
entre cet écueil et le cap Cameron. 

HOBORG , ville et baie situées 

im^ l^alti^e suf Ug^I» du S£ 
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et près de I1 pointe du S de l'île 
de Gothland. Le cap Hoborç est 
par 56»- 56' IS , et pur 15 -50^-45" 
à l'E de Paris. Bureaudes longif 

lu de s. 

HODIERINE. Voy. Audiehne. 

HOELM , sur la pointe de l'O 
de nie Ameland. Voy. Amblabb 
pour plus de facilité , et pour que 

les marins reconnoissent Hoelni , 
nous avertissons qu'on y voit un 
grand clocher. Le toit de féglise a 
été emporté ; mais la oartie du cœur 
est encore couverte. Il y a un mou- 
lin avec une maison à TE de cette 
église , et h VO de ce moulin il y a 
encore une tour carrée. On voit 
dans Tendroit c\\ jadis existoil l'é- 
glise de Midland 5 ou 4 dunes de 
sable peu élevées el blanches, apla- 
ties verslc sommet et allongées vers 
l'E. Tome cette terre est crevassée, 
et sa couleur est luelée de blanc. 
Le Bom-Rif ^élance à 3 Iteves au 
large de la pointe de l'O de celle 
île. 

HOFSTEDE, dans le Zuyder- 
zie. C'est nu banc de sable long et 

étroit qui se projette au large et à 
l'E de la bouée du banc de Creyl, 
Ce dernier s'élance de son côté à 
l'O de la pointe Staveren. Pour évi* 
ter le Uofstede en venant du N , ou 
commence par laisser h Lùbord la 
bouée de Creyl , ensuite on goq* 
veme an S peu prés un demi* 
mille. Il fout alors revenir sur-le* 
champ, droit à TE 5^ N. Cette route 
fera parer le banc, dont on peut 
voir la bonée placée sur la pointe de 
l'E, quand on en est à un mille de 
distance. De cet endroit à l'ile Urck 
tout est sain. On peut se tenir h peu 
près k demi-lieue à l'E et gouvcr« 
ner ensuite au SE sur l*ile. Vùjrem 

ClVETL. 

HOG. Voy, LiNKERM , baie. 

IIOGHES , baie sur la partie du 
N de l'île d'Antiguc aux .Antilles, 
à l'E de la baie Royale et. à l'O de 
la pointe des Manâians. Toute 1:^ 
partie du INE de celte île est hérissée 
de dangers dont il faut se garder 
. quaiMi on terr^ sur €i^.)c£lc« , 
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HOGLAIND, La pointe du N de i 
ïloglaad est à 9 lieues dans TE ^INE 
du banc du Cable dans le goite de 
Finlande. Quand cette pointe duN 
reste à i mille au S , il faut gouver- 
ner 9 lieues h l'E 3° S , et au bout 
de ce chemin on arrivera le travers 
du fond sale situé deux lieues au 

NE 30 IN de la pointe du N de 
l'île Laven^kar. Il y a 8 lieues au 
SO j O jusau'à l'ile Stoneskar , et 
5 milles à I O on trouve un haut- 
fond , dont la pointe du S est mar- 
quée d'un pavillon rouge. Il y a 
aussi un pavillon rouge par auatre 
brasses ^ à 2 milles dans le NINO 
6° O , et sur l'endroit le plus 
£Otnuie il ne reste que a3 pieds. La 
halise duSEd'Aiipo reste à 4^*^"^^ 
dans le IME. Tous ces relèvetucns 
sont pris , ainsi que les distances , 
depuis l'île Lavenskar. De cet en- 
droit , si l'on veut prendre le canal 
du milieu pour oller à Wyhurg , 
il faut gouverner à l'E j NE 7 
lieues , jusque par le travers de 
i'ile Sommers. Les plus gros vais- 
«caux peuvent passer n'importe de 
quel côté de cette ile en la ran- 
geant à une encablure. Chaque ca- 
nal a une lieue de large ; mais on 
fréquente plus volontiers celui du 
JS parce qu'il y a un feu. 

* HOGSTIES. Cet écueil se com- 
pose d'un banc de sable environné 
de récifs hors de l'eau et disposés 
dans la forme d'un cercle ouvert 
au SO. Les deux bouts de la chaîne 
de rochers qui forment cette espèce 
de cercle se terminent chacun à 
un gros ilet qu'on voit de loin. 
D'ailleurs la mer y brise toujours; 
ainsi ce danger n'est bien dangereux 
^ue dans une nuit trés-noire. 

Les Ilogsties peuvent se tourner 
de tous les côtés; niais il est bien 
rare qu'on les aborde par l'E , à 
moins que des calmes opiniâtres se- 
condés d'un violent courant portant 
à l'O , n*emportent hors de sa route 
un vaisseau qui débouque par les 
Caïques. Nous ne connoisson» pas 
d'exemples d'un pareil événement, 
qui cependant est pos&ibltf. 
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Dans le* routes ordinaires on les 
laisse à tribord , en cinglant de la 
grande Inague vers l'Ile au Châ- 
teau; et comme il faut mesurer sa 
route pour arriver sur l'île d'Aklin 
d'as^ex bonne heure au malin pour 
voir l'îlot du débouquement dans 
le jour , on part d'Inague vers midi 
cl l'on passe 1rs Hogsties le soir 
à la nuit fermée ; on les veille , 
mais ces rochers ne donnent point 
d'inquiétude , parce qu'ils restent 
au vent. L'ilot le plus O est par 
lat. N 'ii°-4o'-4o" , long. 760-11 ' 
14" à ro de Paris. Bureau des 
lonfçiludes. 

HOGUE , voyei cap de la 
Uague. 

* HOGUETTE , dune de sable 
sur laquelle on voit encore 4 pilier» 
qui furent jadis un pbet. Ce uionti- 
* nie de sable sert pour l'entrée de 
St.-Malo. Voy. lu Gramde Porth. 

HOLAWA. C'est une des cinq 
petites îles tle l'Océan Pacilique du 
Sud , connues sous le nom de Ha- 
paée et qui font partie des îles de» 
Amis. El le est siiuée entre l'île Le- 
fooga et Tatafa dans le NNE de 
Tonî^alaboo. Ces îles ont été ex- 
plorées par le capitaine Cook dan» 
son dernier voyage. Voyez ce que 
nous avons dit ù. Part. Hapaér. 

IIOLBOUNE , île sur la côte du 
NE de la Nouvelle Hollande 5 ou 
6 lieues au N i NO 5" O du cap 
Gloucester, Elle sert de marque' 
pour reconnaître ce cap. Koyea 

Gl<0UCE8TEll. 

IIOLDERNESS , roche que 
Dalrymple à portée trop au large 
dans sa carte. Voici les relévemen» 
exacts suivant l'Auteur anglois ^ 
nous ignorons sur quel mémoire. 
De cette roche la pointe la plus E 
du Nez-du-Bufle doit rester au 
NNO quelques degrés N. Le rai- 
lieu de la plus au S des Petites 
Quee - San doit rester ou SE , le 
le de la seconde Quee - San au 
E i E. On doit relever en même 
temps ù l'ESE 6° S trois petites ro- 
ches f dont deux seulement sont 
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^Uibjes de hatife mer. Le niîlien de ' 

la troisiérn'^ Quee-San doit rester 
it\*F. I mille |.r,a pointe la plus N 
des Queç-San au INiNE ; et enfin 
la plus grande du groupe desWfaelps 
doîr rester au NNO 5« O. " 

IlOr J)WlTÏMIOPls , par* 73^- 
5o' N, sur h» côte du Groï^nland. 
U Auteur. Il V a une posnle de 
terre au IV E, p.tr 75°- i5 ' LMu- 
ieur, La rôle gît au SO jusqu'à la 
rninfr ChorQ ftituée p»r 70" N. 

HOLE,ou si r*on veut Havib- 
su-^J'hou , dans la Tuini»e sur la 
c6te d'Ettéx en dodafis de la pointe 
de 1*0 de l'il*' C^nvey . et à peu 
prèsau N \ I\0 de la bouée pla- 
cée au milieu de la rivière sur la 
pointe de l'O du banc Middle- 
Ground. 

HOT T.ANP ( banr de Van- ) , 
auN \ JSO de Pulo-G?rir-de-M.'r 
sur la côte de C>>c1iinchine dans le 
IMO de P11I0 - Sapate. Quand on 
l'approrlie vers le N il faut se tenir 
au moins par i ' hr isses. On n'en 
oiinoit pas bien les limaes , de ce 

1 HOLLANDE (nouveUe).C'est 

le T>o u d'nn petit tnritoire sur la 
rôle de rAnii'ri'jue it» IN'ord au S 
de la baie de Mnasuchusset. 

a * HOLLAWDE ( nouvelle). 
La pins grande île du inonde , que 
la géographie comoiewce h regar- 
der comme nnc cinquième partie 
du monde. Klle est dans 1< SSë de 

. l'Asie. C*esr elle qui sépare l'Océan 
Indien de ï'Oréan Pacifique. Elle 
s'étend d»-pnis le cap Sud jusqu'nu 
cap Yorck dans le iSj , cl depuis le 
eap de Sable h !*£ jusqu'à iMIe 
Dirkbnrto? . située par loo** h l'K 
de Poi'is. Cartr du dépôt delà ma- 
rine de Van 6. K<>)r,. les.po&ilions 

- 4es nutrrs caps h lenr article. Ainsi 
l'étendue de cette île de TE l'O 
' est de 4r , et du N nu S de 3^o- 
L'exi&tence de cette île avoit 
•elé bien constatée par Dampiérrc , 
Pennis , et Van-Diemcn ; niais les 
étHùU n'en dtoient pas connus, lie 
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capitaine Cook , et lea natîgeten»* 
'iui l'ont suivi nous ont fait con- 

noitre loute la côle de TE; mais le 
resie dt*s côtes est resté vague cl 
ronjeçiural. Quelques pointa aen- 
leracnt ont été déterminés avec 
pnVision et servent i fixer à peu 
près les limites de celte grande 
île qu*on pourroit plutôt regarder 
comme un continent ; mais en gé- 
néral la IVouvcllc Hollande est en- 
core au rang des nouvelles dccou- 
veriet, et demande un examen plus 
«létftUlé "^our être mieux connue. 

5 HOLT.ANDE , une des PrO- 
vinces-Unies des P.iys-Bjs. 1/usage 
à prévalu de donner son nom à lâ 
réunion de toutes les provincet. 

4 HOLLANDE. C'est un ter- 
rain envahi sur la mer par une co- 
lonie de Hollandoîs établie d :n8 le 
comté de fjincoln. line doit peut- 
être son uoin qu'à sa le^semblance 
avec les PayS'-Bas. Les canaux en 
sont navigables, et servent de com- 
nmnicalion d'une ville à l'autre. Il 
est environné de dij^ues. On nomme 
quelquefois ce pays H<Mow-'JLand 
( Terre - Creusée ) , parce qu'il est 
au dessous du niveau de la mer, 

i HOLLANDOIS (baie du), 
sur la côte du JNE d'Aniigue. V, 

AlTTieUE. 

a HOLLANDOIS (baie des),sttr 
1;» côte de l'K de Liibrador , Amé- 
rique du Nord. Elle est entre lu baie 
de Ste.- Anne qui lui reste au N» 
et In pointe du N de la baie des 
Esquimaux qui lui reste au S. 

3* UOLLANDOIS(bancdes), 
dans la nier des Iodes au SSO de 
]VIa(!:igascar , dans VE \ SE du cup 
de Bonne -Espérance. On dit que 
ce banc existe , mais son existence 
n'est pas avérée. On le place entre 
37*» et 38» de- lot. S , et par à 
l'E de Paris. Belùu On le dit dé-« 
couvert en 1749- 

HOÎ LANDOISF.île dans )• 
rivicre Kenmr.re, prés de la partie 
SO d'Irlande en dedans du port 
Kilmicaeloag. II v a niouilloge du 
côté de rO par 5 ou 6 brasses 9 et 
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•nr h tbtt de TE de l'entrée il y a ' 

«m danger ({ne l'on évitera en te- 
nant l'ilc Hollandoisc au S i SO 
et on l'amènera pur le plus £ de 
troif petits monticules irùs-pointiu 
ntuéê sar la lnoata,^oe Drutue. 

HOLT.ESLEY , baie sur la côte 

«le Suffolk au SSO de Tentrde du 
port d'Oxt'ord. I ,e village est prcs- 
«ju'à l'O de celte entrée. Il y a bon 
mouillage quand on relève réi^lise 
des Holleslf y par la maison du lVlj||^ 
nistrc au ISNO à peu près a milles 
de terre. Du reste on trouve 4 ou 5 
brastes dans la tnafeure partie de la 
baie. Celle baie est à peu près ù 
rO i SO des roches Retlle. Elle 
est au S de Whitin^ et au IN du 
banc Bawdsey. La longueur des. 
roches Relile est d'un mille. On a 
mouillé tout auprès. Les relève- 
juens furent le t'anal d'Or l'or d-iNess 
h 36o-3o' du N vers l'E, et l'église 
de Hoscly à S^'' du S vers l'O. On 
jette l'ancre 4 ua uiiile de terre. 
y. Rettls. 

HOLLIDAYS , près de la côte 
d'Essex h peu près fa ua mille de 
Stone - Banks. On ne trouve que 9 

pieds d'eau dans cet intervalle. 
Ces Uollydavs sont dans le chemin 
de la bàude de Guafleei à Har^icb 
et au Rolling-Ground. D'abord on 
. tait route pour le canal Golder- 
luore jusqu'à ce qu'on puisse rele- 
ver le clocber d'Harvricb an N | 
NO 50 O ; ou si Ton aiitic mieux 
l'église de Bawdsey presque par la 
pomie de l'O de b falaise de Bawd- 
sey et l>ien ooverre au large de la 
falaise Fcistor au N 5° E. De cette 
manière on laisse coui ir h peu près 
amillescntre lesHollidaysetStone- 
. Bank's jusqu'à ce qu'on puisse rele- 
ver le petit fanal de Harwich au 
TSNO quelques degrés O, par le 
bout de r. ^Iise de Harwich qui 
regarde le canal. C'est la marque 
pour entrer dans Rolling-Grounds 
jus'|u*à ce que le f ori î >:in^unrd reste 
auNiNE5'*£ou environ. ilya mouiU 
lage alors par 3 brasses et 3 brasses 
' ; mais pour aller h Harwich il 
nat couru: f ea tenant i'égUs« de 
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Bawdsey nu N 5" £ , ou même uif 
peu plus E jusqu'à ce que les dewt 

feux soient l'un par l'autre. 

HOLLINC-BED ou Houiino- 
Bed . près de la pointe du SE d'Ir- 
lande en ded.ms du banc de êahUt 

3u'on nomme iNew-Gronnd| â 
u havre de Wexford. 

IIOLLY-HAVEN , port saint 
d:ina la Tamise. Quand on y vient 
d u mou i I iage nommé Hope , fa route 
est à l'E j iSE , ensuite E , et après 
E l SE. f.es uiarce» y sont de i3 
heures 4^'> s'ôlcvent de i5 
pieds. 

HOLM , sur la côte de l'E éé 
Vi\c Gothland dans la Baltique. C'c^t 
un très-bon port ; mais il n'est pas 
prudent de friquenter celte cote 
sans pilote. 

UOI..ME ou Amr-HoiLMt , nom 

que cet endroit a pris vraisembla- 
blement de ce qu'ily avoil jadis une 
abbaye. U est sttr uo bras de mer , 
la milles au iN de Cockermouth , 
par N, et 5«»-39»' k l'O d« 

Paris. ]JAuteur. 

* UOLMEN, pointe de terre 
montueuse sur la côte de l'E du 
Jutland. A partir de la pointe Uol- 
men jusqu'ù la pointe Bovenhergen , 
la côte gil NJNE et SSO corrigé ik 
peu prèsg lieues. Au milieu de celtè 
disianre >e trouve Tunnchuy. Celte 
côte scr: de base au banc du Juif 
( Jutsche-Hif) qui se termine dans 
le tiO par un sillon de «tfble 4|iil 
se nomme le Bomeur 00 Klmnem 

HOLMES, Ile an SO de Har* 
wich en Esscx. C'est une des trois 
petites lies séparées de U Grande 
Terre par un petit ruisseau daiw 
lequel la marée se fait sentir, Let 
deux autres iles te nomment Hor- 
sev et Pewet. 

• 

HOLMS1 deux petites iles dans 
la Manche de Bristol » i5 lieueaau 
JN de Ilford'comhS railles 
de la l>arre de Barnsiaple, et 
lieues dans TE ^ I\E de l'ile de 
Lundy. Depuis la pointe de Hart» 
land jnscjiLà Hoinis le parage est 
I suin ; inaii la côte de Galles -esH' 
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sa]?. En approchant du banc de ces 
ilc4 il y a quelques rorhe* sous 
i'eau à "peti prè« à un mille dans 
notnipe Ut Loups . 
yojre» ËHoLitii-GioiivM. 

HOLMS HEAD. C'est b pointe 
du S d'un binr de sable jui se 
icuDÏt avec le banc de Cortoa , 
presque lo trsiver» , cVst h dire à ^ 
Jieoe dant ' \m 8S£ de Leostott' 
dans la proviuce de Sulïolk. C'est 
le plu^ au 6 de tous le* Uaacâ (^ui 
lerncat la ladc de Yarmoitth. Il 
«•t acore au S et à l'E , car on 
trouve 10 et hrusses iinmédiate- 
inent auprès, il ^ a uo caoal pour 
Mfw ÛMU la rade de Tannouth 
àjtctrey et on autre an large de ce 

Pour passer par le canal de terre 
la nuii» il faut umener les feux situéa 
près de L^oatoft au NO ^ N et gou- 
«emerdroit detsua dana cet aire de 
▼eni , el lor5c|u'on pourra relever 
l'égrise de Leostoft au S de la ville 
par de&sus une maison située sur le 
J»ord de la mer , on sera dans un 
canal dans lequel il restfe 5 brasses 
d'eau de basse mer. Tout en con- 
servant les deux feux l'un par l'au- 
tre, il faudra cependant amener le 
fanal de dedans un peu au N de 
celui de dehors , et cela afin d'évi- 
ter un petit plateau situé nu S du 
canal. On laissera conrir jusqu'à en 
prendre les sondes par a brasses \ 
ou sbsasses plus ou moinA, ensuite 
on remontera la c6te vers le ^«On 
ne tardera pas à rencontrer nn antre 
hanc de sable sur lequel il reste à 
peine 10 pieds de basse mer. Un 
vaisseau un peu lourd est obligé 
4ie o^Oniller avant d'arriver jusque- 
là , et d'attendre le pleiu de l'eau. 
Le flot y rapj ortc 8 pieds. Si l'on 
veut passer en dehors , c'est-à-dire 
|iar le ca«al Suint-Nicolu , U faut 

I»as$er entre le banc Orton et le 
inowl. Pour iKirer les dangers de 
la partie de l'Ë il faut amener l'é» 
i;lite de Leostoff à l'O et le «on- 
.vean clocher de Gouldstone au 
NINO 5" O , on sera alors par 14 
iM-aises. De cet endroit jusque sur la 
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rade on peut mordre nn peu sur le 
Holms, c'csl-i^-dire à bâbord quand 
CD a le cap au N , et laisser courir 
par 7 hrasMt. On peut mordre anasi 
sur le Rnowl vers l'E , c'est-à-dire 
ik tribord jusque par 6 brasses , et 
l'on viendra chercher la bouée en 
gouvernant N et N | NO. Les 
marques de cette bouée sont de 
tenir te clocher du S de Gouldsione 
par la tcte de la jet^ée du IS, eu pre- 
nant bien sarde dé tenir le bonde-' 
Jliverte à rO.afiu de n'être pas en- 
traîné en dedans d'un petit crochet 

3ui se projette à TE. Pour évitej 
et inconvénient il faut amener la 
balise située sur lo jetée du IS par 
le nouveau clocher de Gouldstone. 
Cette Dinrque fera passer par six 
- brasses. On prolongera ensuite la 
terre et l'on mouillera où l'on vou- 
dra. On peut traverser le Uoliiis 
par un canal situé le travers d'Yur- 
mouth. Pour y entrer en venant 
du S il faut relever le clocher que 
l'on appperçoit au dessus du côté 
du IM du port et l'amener entre le 
fprt et le ^rand arWe. Quand o» 
le tiendra ainsi on gouvernera sur 
cette marque. Il y a un autre banc 
à tribord eu dedans du Holms et 
un peu au N du port; on le nomme 
Miadle-Ground. On peut naviguer 
tout autour. Il y a a brasses sur 
i'acore de dedans ; mab à l'Ë , c'est- 
ù-dire du c6té du Holma» il j a S 
ou 9 brnsses. 

HOLOA, pointe dons le port de 
Tongataboo aux îles des Amis , diioa 
l'Océan P^fiqne du Sud. 

HOLY , can on Ca* Siifir , 

pointe de terre dans la mer Glaciale 
au IN du détroit qui sépare l'Asie 
de l'Amérique par 7îi®-5â' IM,et par 
i77°-ao' à PE de Paria. L'Auteur» 

HOLY -HEAD, cap de l'Ile 
An^lesea dans la province de Galles 
du INord. C'est de cet endroit que 
partent les paquebots pour Dublin , 
tout lea lundu , mercredi! et ren- 
dredia » 'quand le vent et le tempe 
le permettent. Il est ik 5 lieues dana 
le ^iO de la barre de Caeroarvon , 
et A 3 UtiMft 4m Ift ^ dni*ib d* 
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Skerrîei sur laquelle il y a an fa- 
nal. Lat. 53»-a3' N , long. 7»-5' ik 
VO de Paris. VAutaur, Let marées 
y sQpic de lo hcuresy plus on oumbs 

suivant le vent qui souffle. 

HOLY ISLANDêcnoramequel- 

Îiuefois LiKoisFAANB il peu près 3 
leaes dans le SE j £ de la ville de 
Berwick. sur la Tweed, et 7 milles 
au rS'O de l'île de Fern sur la côte 
de Northumberlaad. Le port csi 
Mtem coomlode. €feèt le seiilq«*ea 
rencontre entre la rivière Humlbcir» 
et le détroit de Forih. Il est par 
550-41 ' N , ei4''-3' à rO de Pa- 
ris. L'Auteur, Les marées y sont 
de a heures 3o'. 

HOLYLANO , Ile. Voy, Ui- 

Lie LA MO. 

HOLY -SOU JND, sur la côte de 
IWonrège. C'est une des places où 
l'on va charger entre Kirk-Sonad 
et le IVaze. Il faut un pilote pour 
cet endroit comme pour toat le 
reste de la c6te. 

HOMBORG , toar svr la côte 
de l'E de l*ile de Gotbland. Il 7 a 
une fort bonne rade , ainsi que sur 
toute lu côte de cette ile. 

UOMDO. C'est la pointe la plus 
M ^ des Iles du Japon , par 
N , et ia7«-a9' & 1*^ de Paris. 

JJ Auteur, 

HOME. C'est une petite crique 
dans l'ile de Martha's - Vineyard , 
sur la côte de la Nouvelle Angle- 
terre j Amérique du Nord. L'antre 
crique se nomme Préla. 

HOMERSTON , village sur la 
côte du comté de Lincoln dans la 
irivière Humber,à peuprès3lieues 
dans rose de la pointe de Spurn , 
et droit à i'E du canal du banc de 
Bull. De cet endroit si l'on lait k 
IS£ 1 N on rencontre la Bonde de 
Cly-Ness. 

HOMMET ( le ) , rocher sur 
lequel il y a un fort à TE de I tle 
Peldeet tont auprès de la pointe de 
rO de la baie de Cherbourg. De 
l'autre côté le Hommct fait la pointe 
de l'E de ia baie de Qacrqueville. 
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HONBOSCHE, sur la côte de 
Hollande un peu au S de Petten* 
Voy. ce moL 

X HONDA, baie dans la partie 

du NO de nie de Cube au NE de 
Rio de Puercos et au SO de la baie 
Marianne. Cette baie souffre da 
voisinage de la Havanne , qui attire 
à elle tout le commerce et la navi- 
gation de ce purage. En consé- 
quence , malgré sa beauté et sa coiii- 
modtté la baie Honda est négligée. 

* a HONDA , baie sur la côte 
du continent d'Amérique , entra la 

Yucatan et l'isibme de Panama. 
Cette baie est située précisément & 
la pointe du cap Gratias-a^Dios • 
au SO de la Jamaïque et au SE i S 
du cap Catoche , qui fait Tenirée 
du golfe du Mexique. Les appro^ 
ches de la baie Honda sont diHU 
ciles à cause de la grande quantité 
d'ilots et de récifs qui l'environ- 
nent. Les Ues Vicieuses en sont ik 9 
lieues dans le NE. Le monîllage cet 
, bon dans la ^e par 10 et i a brasses 
et le fond y est net , mais la pointe 
de l'E n'est pas saine; il y a un 
récif qui s'avance au large dans- cet 
endroit, et qui force à banter de 
préférence l'autriB côté » quoique 
sous le vent. ' 

3 HONDA , baie sur la côte de 
Terre-Ferme, à PO du golfe 4i 

Venezuela , entre le cap de m 
Vela et celui de Coquibacoa. C'est 
une belle et grande baie avec boa 
fond. Le petit port , antre excel- 
lent ham, en est A l'O. 

HONDE, grand banc deimbieà 
l'embouchure de la Meuse , et sur 
lequel il ne reste que 6, 7. et 8 
pieds d'eau de basse mer. Il sépare 
le canal en deux branches : celle 
«du S prolonge la côte du S du côté 
de la Brille , et la branche, du N 
court de l'autre côté le long de la 
côte dn N. Partide Mbipsi. 

«HONDE^ALG(banednCbien)^ 

1»rès de l'embouchure de l'Elbe» à 
a pointe même de Basen qui sépare 
les deux rivières de l'Elbe et de 
VEyiÊU'Sk y a passage, pour 1^ 
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Taineaux bien pratîoues , entre ce 

I>anc et OËdeiner. Ou rentre dans 
l'Elbe par ce [>aMage ^ en fai6aut le 
•mur du kmt da î?. 

HONDSOORT. C'est la pointe 
iVO de l'ile d'OEsel, à i'euirce 
du f;oIfe de Livonie, d.ins la Bil- 
tique, par 58°-25' INI , et par 

à l'£ de Paris. Carte de la 
JBaltiqût "du dépôt éê Ut marine. 

I HONDURAS , golfe tur k 

côte de l'O de la partie de l'Ainé- 
ri(|uedu Nord qui avoisine l'isthme 
de Fanania. La Vera-Pui est au 
Ibnd du golfe de Honduras, dont 
l'entrée se trouve comprise entre le 
cap Caloclic et le cap Gratias-o- 
Dios. Cependant on uourroii ù la 
vigueur en fixer les liraites h une 
ligne tirëe de l'île dr (^Iiatiinial au 
cap Hiinduras. Le tond de rç golfe 
fte termine h la huie de Hi^ueras j 
<|ui porte aussi le nom de Guanaros. 
Jroor les positions , ^'oyez les dil- 
férens niJins que nous venons de 
citer. La situation générale est au 
SO de l'île di^ Cube. Tout ce pa- 
rafe est semé d'iles, d'îlots» et de 
rochers. La côte est haclie'e d'une 
multitude innombrable de buics, 
|iort8y et Inivrëii assez peu connu» , 
et parmi lesquels il sero t impru- 
dent de se risquer sans pilotes. Au 
reste , tout ce parage est assez peu 

% HONDÛB AS y cap , sur la côte 
de Honduras , au SO de Pile de 
Cube, à peu prùs à moitié chemin 
entre le cap Gratias-a-Dios et le 
golfe Higueras. C'eat en dedans de 
ce cap que se ttoùve la baie ait 
fond de laquelle est la ville de 
Truxillo. Le cap est par iti"-io' 
N , et 88»-4i ' h rO de PDurH. Ctui» 
du dàpât 4» la nuurimê'é» 1786.' ' 

HONE ( cap de ) , sur la côte 
de Barbarie, dans la Médîterrane'e , 
presqu'au S de Carlhagéne , situé 
vi»<à-vis,sur la côte d*£spagnc.Toute 
cette côte paroit saine depuis Zafa- 
rine jusqu'au cap Fegalo. Voyez h 
notre préface ce que nous disons 
dci diver»es positions de cette côte. 
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Lat. N 35»-a5' , long. 3»-i5' i VCf 
de Paris. Carte du dépôt d€ U 

marine. 

* HONFLEUR , lut. 4q°-a5 '-1 5^' 
N, long. 2*-6»-i»à rade Pàrif- 
Bureaa des lo>-gitudes. C'est un 
petit port pratiqué nu milieu des 
vuses, à l'eairée de la Seine, vis> 
h-yU du Ha? re de Grâce , c*est*-è- 
dire , sur la côte du S. Les couj- 
nierçans de celte petite ville 
s'occupent principalement de la 
vente de la morne péchde au banc 
de Terre-IVcuvc, C'est un nort de 
marée , qu'on ne peut aborder que 
de mer haute, en passant avec l'aide 
des pilotes entre le banc Amfar et 
le Rallier. Pour cet effet, il faut 
amener le clocher de Fatouville de 
manière à le découvrir par la pointe 
de Hontleur. Ce port est pratiqué 
entre les jetées bâties au milieu 
des Tases qui ne permettent pas le 
débarquement de mer basse. Dana 
les Tues d'obvier ans inconvénienii 
de l'échouage , on y a construit 
deox bassins fermés : le premier 9 
mal entretenu, i^'est presque d'au— 
oun usage ; le second retient encore 
l'eau, mais il est si petit et si pen 
profond qu'il ne peut convenir à de 
gros vaisseaux. Cependant il suffit 
et au delà ,aa> besoin du commerce 
de Honfleur, et souvent il reçoit 
de petits bâtimcns du Havre » qni 
ne peuvent trouver place dans It 
bassin de cette ville. Honfleur est 
renommé par l'excellence du bis- 
cuit de mer qu'on y fabrique, qua^ 
liic qu'il doit aux eaux du pays» 
et que n'ont pu lui conserver .ses 
boulangers transportés au Havre.. 

HONORAT ( Saint ) , île de U 
Méditerranée , à un peu moins 
d'un quart de lieue de i'ile Sainte- 
Marguerite, & peu près à 3 ji^uot 
d'Amibes et 9 lieues de Saint*Tro»» 
pez. V. Amibes. 

i HOOD , une de» Marquises de 
Mendoçe , qu'on nuuime aussi ilea 
de Mendana, dans la mer da SadL 
L'ilc Hood fait partie du {groupe 
du SE. Elle esi au N de la Domi- 
nique f par 9''-iâ-^ S^ et pai 141**» 
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ï7 ' h VO de Paris. Carte du dépôt 
We la marine de Van 6. 

2 HOOD. C'est la plus an SE 
de» iles Gallap:if;o3 ; elle est au 
SSO de l'iie Châtain. INous ne 
Connoiâsons d'une uinnicre exacte 
Ja position de ces îles que d'après 
les observations de Vancouver. Ce 
navigateur lui donne 3 lieues do 
Ion? dans le gissement du ISNO 
au SSE , et I lieue de laru'e. Il a 
vu des brisants très-loin dans le N 
<l dans le S de celte ile. Pour la. 
situation , voyc'Z Gallapacos. 

5 * HOOD , pointe sur la côte 
du SO Je la Nouvelle Hollande, 
dans les environs des iles d'Enirc- 
Casleaux. La position de cette pointe 
a été détcrmiutje le i5 octobre 1791 
par le capitaine Vimcouvcr. Elle 
est au INE a5 lieues { du uiout 
Gardner, qui fait l'entrée de l'E 
de la rade du roi Georges I^e 
Bureau dfs longitudes u publié su 
situation par 3^'^-a3' S, et iiy**- 
îi8'-45" à l'E de Paris. Vancouver 
y a vu des brisants en deux endroits 
k quelque distance de terre. 

* HOOGELAIVD, Ile qui pît 
]N i NO et S i SE , dans le N O i N 
de Narva , golfe de Finlande. 
Tout ceparage est tellejnenl hérissé 
de rochers, qu'il faut y prendre un 
pilote. La pointe du'N de Hoo- 
geland est à 16 lieues i de la roche 
de Koek, à i'E 5» N corrigé. 

HOOK , point* i l'E de l'entrée 
de la rivière et du port de Water- 
ford , près de la partie du SE de 
l'Irlande. Vraiscuiblablcuient c'est 
la même que la pointe Slale. 

HOOK-SPIT. C'est un banc en 
dedans de l*en»bouchure de la Ta- 
mise. Il se projette dans le SE du 
banc de Mar^atc , et s'avance au S 
de manière à laisser entre lui et la 
côte de Rent un canal fort étroit 
x{u'on nomme Canal du S : on dit 

3u'il n'est rerouvert que de 6 pieds 
'eau , et qu'il est à plus d'un mille 
«n dedans du banc de Margate. Les 
marques du Hook-Spit sont de tenir 
le moulin JNaliaa sur les dunes du 
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N h l'E l SE 50 S, et pour l'éviter 
il faut gouverner à l'ESE , en te- 
nant l'église de S.iini-l'ierre p:ir la 

Eartie de l'E de Galeings, par 5 
rasses de basse mer. On commen- 
cera tt gouverner à reite route quand 
on se trouvera entre les bouées ^ 
au milieu du canal Searn-Swatck- 
Entre le Hook , le banc de Mar- 
gaie et la bouée de Searn , il y a 
un bon mouillage uommé Gore ; 
on V mouille quand le vent no 
permet pas d'aller plus loin. Voy» 

GORF. 

HOOKA , pointe sur la côte d« 
Vile de Cube , 16 1. daus l'E i NE 
5° N de l'entrée du port deCum- 
Lerland. Le cap jMaisy en est à 
>eu près à 5 lieues dms le N E. Pour 
:i position , voyez le cap JV1a.ist. 

HOONGA-HAPAÉE , île, une 
des Hapaées, aux iles des Amis, 
dans la mor du Sud. 

HOONGA-TONGA, îlo, un^ 
des Hapaées , aux îles des A uns , 
dans la mer du Sud. 

* HOOPERS, île dans la baie 
de Chcsapcak , située le travers de 
la pointe Drum à l'O , et la pointe 
Philippe à i*0 , au SE de la pointe 
Wingsield , entre les cmbouchurf a 
des deux rivi»;res Paluxen à l'O et 
Ralturine à l'E. On la laisse h tri- 
bord en montant à Haltimore. 

i HOORN , sur l'ile du Texel , 
en dehors de l'entrée du Zuyder- 
7,ée. C'est une marque pour entrer 
dan» le Canal qui double le Holder. 
Il V a à Hoorn un clocher; il e-'t 
situé vers la pointe de l'O de l'ile, 
ainsi que celui de l'église de Saint- 
Jean , que les marins nomment 
Wastiend, Western, ou Wamhus. 
Mais celui de Hoorn est le plus au S. 
Cecl<»cher sert de m;>r(jue , tant en 
entrant qu'en sortant , par li'S iroi» 
canaux situés A la pointe de l'E du 
Texel , ainsi que pour celui d Amo- 
land. royt'S Lam> Defp , Si-eni^, 
Amelawd, et canal Espagnol. 

a HOORN, ville de Hollande, 
et le meilleur port du Zuydcr-xée, 
par 5ao-38' N, cl a'>-39^ A l'E d<> 
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Puriii. L* Auteur. Cette ville est dans 
un «nfoDcement de la côte; elltf e^t 
BU S de Medcnblick . en line di- 
recte, en pnssjot par dessus la terre. 
EU'- est i l'O d'Enckhuysen , pres- 
qu';iii N d'Edam, et à peu près au 
fi k ^£ ^ «UrccM d'Aim- 
lerJain. 

HOOT , poinf la plus O de 
ri le SchoDoen. C'est une marque 
pour entrer dans Zvridt^^ée f par 
le canal de Kéel. Toy* KisL. 

I HOPE , baie sur b c6te"de l'E 

de Rent , dans un enfoncement de 
la côte , à t'O de Ramigate, et au 

N de Sandvrich. 

a HOPE , lie vis-à-vis Greenwich , 
dant Rfaode-Isbiid , Amérigoe du 
Ifo(d,dax)s le passage de l'O. Ce n'Sest 
fju'une petite île , A peu près h moi- 
tié canal entre la Grande-Terre et 
les lies de la Prudence. 

3 HOPE, baie mr la côte du N 

du cul-de-sac de Korth , entre 
Bosyth et North-Ferry , ou péage 
du N. Quelques petits vaisseaux y 
nonilleni ; maia il n'y a pas assez 
d*eaa pour qu'un grand vaisseau 
poisse y éviter sans toucher. 

4 HOPE , mouillage dans la ri- 
vière de la Tamise. Sa longueur 
peut être de % milles \ du NE { IS , 
au SO ^ S. Le banc du Four 
commence ù la pointe d'Uppcr- 
Hope , et vient finir à une enca- 
blure plus bas. Il est tout près de 
terre et découvre au bas de l'eau. 
Il faut, jusau'à ce qu'on ait ouvert 
la crique Mucluring , conserver le 
elocber de Gr&vetend ouveit par la 
pointe f aiSa d'dviter le Imne du 
Four, Un autre banc qu'on nomme 
Muckrinff part de la côte de l'O ; 
dam l'enumcinieaty 11 ^^tend à \ 
cneabloredfe terre, et descend jus- 

Î|ue par le travers du port de Shell, 
lorsqu'on louvoie ponr descendre 
la rivière , il faut tirer par 5 brasses 
skr la côte d'Essex , et par 6 brasses 
sur la côte de Kent. On obser- 
vera que le flot est ëtale sur la côte 
de l'E àoi niMillage de Uope, et 
.^iie tout à'terrt on m*j lencttt poîai 
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de courans; ain^i il faut prendrd 
t'urde h. ne pas venir^ virer trop bk 
r£ en remontant la rifière , parce 

3tie la pince du vaisseau se trouvant 
ans une eau uiorie et le talon dans 
un oonrant, le vaissem naniineioit 
à virer. 

5 HOPE , quoique les carte» 
j françaises lui couservent ce nom ^ 
I nous l'avons mis à l'article £sp£«* 

aAKCB , 8. 

6 HOPE^ORTH. Com an det 

meilleurs ports du monde , et le 

Idus convenable au commerce de 
a pèche. Il est dans TUe de Wayes^ 
une des Orcades. 

7 HOPE-NOSE , sur la côted'An- 
gletcrre . d:itis la Manche. Cest lH 

pointe du I\ de Torbay. 

HOPITAL , île à l'entrée du ca- 
nal ét roi t qui conduit à Boston , dans 
l'Amérique dn Nord. Les marquer 
de ce canal sont de tenir la grosse* 
pointe du N de l'île de l'Hôpital , 
ouverte de la longueur d'un petit 
vaisseau , par la grosse pointe on S 
(le l'ile Georges. Quand on tient 
cette marque , il faut cingler à l'O 
et ensuite au NO f IV, |usqu'& ce 
que le monticule que l'on voit as 
INE de Boston soit ouvert par la| 
pointe de l'E de l'île JNick'a-JMate* 
Voy. GiLOf. ^ 

HOPTON , maison à l'E de 
laquelle il y a sur la côte quelques? 
autres uiaisooa , dites Maisons de 
Société. Elle est environnée d'ar-* 
bres, sur un tertre & peu de distance 
du bord de l'eau et vis-6-vis de 
Dove-Craig, et à peu près h 9 milles 
du château de Black-Ness. Quand 
on relève & O | NO la roche Bimer 
par l'extrémité O d'un bois situé 
h rO de la maison Hopton , on est 
danj les marques de la rocho 
Mackintosh. 

♦ HO RAINE ( la ) , roche très- 
dangereuse dans le ras de Brëbat» 
Elle est au NE de Bréhat , au SE 
de Rocarbel. A la rigueur il y a 
passage à terre de la Horaine; mais 
il fiiut être extrêmement piltitr 
pour tw^iaf'W la vothe k. 
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Toiiipic eu est tout auprej , cVsl à 
dire , ù un peu moinà d'une enca- 
blure. Celte manœuvre ne doit donc 
36 risijuer que iors(]ue i'on trouve 
inopinément la Horaine sous le 
beaupré. Cet ccueil n'est pas dan- 
i^ereux lorsque le temps eil clair, 
niais il l'est extrêmement quand 

00 n'y voit pas , parce quM est 
sur la route des vaisseaux qui vien- 
nent prendre connoissance du feu 
du cap. On est dans ruligoemeni 
de la lloraine quand on relève la 
maison de l'ile Suint-l\iou par la 
chapelle de Sainte-Barbe, située 
entre Plouzec et l'abbaye de Beau- 
port. Mais rinstruction la plus 
exacte que Ton puisse donner aux 
navigateurs, c'est d'en passer au 
large , et les marques suivantes sont 
immanquables. 

On est au large de la Horaine 
quand on voit la côte de Bretagne 
au dessus de l'ile Brchat. On est 
dans les eaux de la Horaine quand 
le 5ommet de l'ile de Brébat frise 
le sommet de la côte de Bretagne, 
et on est à terre de la Horaine 
ijunnd on apperçoit le sommet de 

1 ile de Brchat au dessus de la terre 
de Bretagne. 

HOBDEL , dans la Manche , 
entre Lymington à l'E et Christ- 
Church 'à l'ô , presque le travers 
des Aiguilles situées à la pointe 
de l'O de nie de Wigbt. La hau- 
teur de Hordel est de 5o brasses 
perpendiculaires au dessus de la 
suriace de la haute mer. Cette fa- 
laise s'étend à peu prt^s h ^ lieue le 
long de la côte ; elle se compose 
principalement d'un gravier rouge 
jusqu'à ]8 ou 20 brasses au dessous 
de son sommet. 

HORE, baie sur la côte de l'E 
de Terre-Neuve. Elle se divise en 
deux branches, dont celle du S est 
terminée par Saint-Julien. Au S 
de ce dernier endroit se trouve la 
baie du petit Mesire. Le cap Saint- 
Antoine en est un peu au N , et 
peu éloigné de la pointe de l'E de 
Belle-Ile. 

HOI\MIGAS , ou les Fovunis. 
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Ce sont des roches mu N de Lima , 
cote du Pérou, mer Pacifique du 
Sud. Elles sont situées au delà du 
port de Chauçai , au IN de l'Ile dm 
Maltais. Toute cette cote est bordée 
d'une chaine de roches. Les Four- 
mis sont petites ; du large elles pa- 
roissent blanches. Quand on les 
voit du S, elles semblent un peu 
brisées par le milieu. On peut moui 1- 
1er au S. Le fond est net et de 
s.ihle dur ; mais vers le IN et NO p 
il y a plusieurs roches qui , réu- 
nies ensemble , forment un plateau 
dont l'étendue s'avance jusqu'à une 
lieue uu large , où il se termine à 
plusieurs autres roches au dessus 
de l'eau , sur lesquelles la mer 
brise avec violence. Ces brisans se 
voient de loin le jour , et s'en- 
tendent de loin la nuit. Ces ccueils 
ont été funestes à plusieurs vais- 
seaux , et souvent il n'est pa» 
facile de les éviter selon le vent 
qui vente, ou les marées qui se font 
sentir dans les environs. Quand on 
se trouve dans leur parafe de temps 
de brume ou pendant la nuit, il 
vaut mieux courir àpetits bords ou 
mettre en panne , le cap au large , 
jusqu'à ce qu'il bsse clair , plutôt 
c\ue de s'exposer à les dépasser dans 
1 obscurité; car il peut arriver que 
de petit temps elles ne brisent pas 
assez pour avenir , dans le cas où 
on les renconireroit inopinciiipni. 

1 HORN ( cap de ) , p;.r 55«- 
58 '-3o" S , et t>9'»-4 • '-io'^ à l'O de 
Paris. Bureau des longit. CA st ce 
fameux protiionioire qui t riiiine 
l'Amérique vers le S , et dont le 
noin seul rappelle l'idée des tem- 
pcies et des ouragans. C'est la pointe 
la pluà S de la petite ile rHermiie, 
située nu larg*- iic la pointe du S de 
la Terre de Feu, qui n'est elle-même 
qu'une ilc séparée de l'Amérique 
par le détroit àv Magellan. Ainsi , à 
la rigueur , ce n'est point le cap de 
Horn qui termine l'Amérique , 
c'est le cap Froward qui forme la 
pointe la plus n)éridi(male de ce 
continent. Le cap de Horn est en- 
vironné d'îlots et de dangers. On 
peut passer entre lui eil'iie Diego- 
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lUimrêt on su large de cette derw 
àière* On le reconnoitde loin à une 
liaute nionlufîne ronde , duns le INO 
4e laquelle en apjjorçoii deux pic« 
de roche» dan» la forme de deux 
pains de sucre. Ce» deux l'ics gia- 
•ent eatr*eux JN i NO et Ô i SE, 
il y a an faux cap dans le T^O, 
•ur la Terre de Feu , unis lu 
Jatitude empêclie de s'y méprendre. 
Il en est oe même du cap de la 
Méprise , situé sur la côte de TE 
«le u même Ik PHcrmite , au NF. 
du cup liera ; la latitude »eule 
empêche de s'y tromper. La belle 
MÎsoii n*e«t pot toujours favorable 
pour doubler çe promontoire, fa- 
meux dans les annales de la navi- 
^tion; au moins si l'on en doit 
croire rO|Mnion du capimine Col- 
Bett^ce navigateur a hasardé de 
dire que la meilleure nKini«ire de 
passer le caj^ Uorn , éto.t de pro- 
uter des cbirs de lune aux appro- 
thes de l'hiver , .ou même. pendant 
Phiver. 

a * HO UN , pointe sur la côte du 
Jatland » le travers de la pointe de 

TE de Dogger's-Bank , ou Bjnc des 
Chiens, par 55o-4o^ N, et par 
5°-3a' à l'E de Paris. Veniun ^ 
Borda , Pingri» Cest cette pointe 
qui sert de base au banc de Horn , 
banc qui reçoit son nom de s:\ 
forme , et en elfet il a la iiguie 
iPune corne. Il est double, c'est-A- 
dire qu'il y a un second banc plus 
petit et de la même forme, un peu 
au N ; mais il n'a pas moins d'eau 

?[ue l'autre , et le vaisseau aui peut 
rancbir le premier peut tranchir 
le second. La sonde y donne 3 
brasses, tond de sable. Les vaisseaux 
un peu lourds sont forcés de passer 
au farf^e de la pointe de ce nanc ; 
elle s'avanre jusque par 4°-»^' a 
TE de Pans. Verdun , Borda , 
Pinffré. On en est déjà trop près 
par i5 brasses; le coup «le plomb 
suivant n'en donne plus que trois ; 
«n conséquence, nous conseillons 
de ne pas l'approcher plus près que 
aa brasses. Voyez Diable , N°. 8. 

3 HORN. C'est une des îles de 
l'entrée de lîauvia. V, Cxi^viA. 
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4 HORN , rap près de la po»t« 

lu INO df rirlandc , i lieues il 
l'ESE de l'ile 'loi y, ou l'île de» 
Voleurs. Les quatre îles de Bally- 
JNess en sont au S , et depuis ce 
cap jusqu'auN Ile» d'Arrao , le fond 
et l'abri sont bous. Ces iles en sont 
à 6 lieue» dans le SQ. 

6 Uorn , tles de b mer da Sud , 
au S de l'Enfant Perdu , à TO des 
iles <:es Navigateurs et au N des 
lies Fidji. Lut. i4"-S6' S, long. 
i79°-aa' à l'E de Paris. €ki«e «lif 
dejfôtdela marine de tan 6. 

HORNS. Vov. Fin A CasvAi* 

à l'Appendix ; c est le même. 

HORNSEY , sur la côte d'York- 
sbire , dans renfoncement de la côte 
entre \-t pointe Spurn et l'enfonce- 
ment de la côte. Il y a une église 
surtnontce par un clocher très— 
élevé, tiui sert de marque en tra* 
versant la baie. 

MORN-S0UPn),sur la côte dtt 
SO du S| it/.her;; , au S de Fair- 
Haven ou Beauvort p»u NO de la 
pointe Look - Ont. Le capitaine 
Pbipps, en X773, l'a placé par 11"- 
40' a l'E de Paris, et In latitude 
que nous venons de donner est 
celle de la pointe du S ; car cnlle 
de la pointe du N est d'environ 9' 
plus lorte. En i6i5, Baffin plaça 
ce Sound par 76**-55' N j il y ob- 
serva 10^-14' de variation NO^ Maie 
on ignore si cette variation fut cal- 
culée h 1*0 du N vrai , ou s'il vou<« 
lut seulement exprimer la diffé- 
• renée entre cette variation et celle 
de Londres, nui pour lors ëtoil de 
5°-3o' NE. 'Fout ce déiroit , ainsi 
que celui de Bell et les rôtrs adja- 
centes* sont hachés de golfes et de 
bras de mer profonds» 

HORREL, pointe sur la c'te de 
Norwcge , d;mà le cl einin pour 
aller îk la rivière Rornsdaic. Cette 
pointe est liante. Les vaÎMeaux qui 
se destinent pour celle rivit\re ran- 
iment rile de Luycke par 10 et 18 
Diaises , en observant qu'aussitôt 
après avoir passé l*ite » il Y & an 
récif de pierre qui traverse le canal 

presque jusqu'il la pointe Horrel. 

fin 
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En conséquence il faut lancer sur 
« bâbord uu large de i'ile , et venir 

ranger la pointe. Dans cet endroit 
on trouvern 5 brasse» d'eou snr la 
biure. f.e fond aufrueule ensuite 
Progressi veulent jusqu'à ^oo brasses. 
- On. navigue entre l'île et la terre, 
et l'on arrive à la rivière* 

' HORRODA-PENA. Yeye% 
PlBRRE Percés. 

I HORSK , haut-fônd. Cest un 
banc sur la rive du S de la Tamise , 
en disons de R^culver$. reste 
* i P^^ d'eau de basse mer ; il 

prolonge la terre tout auprés de la 
rade de Gore. 

4 HORSE , banc de sable qui 
s*êtend depuis 8ouih-8ea-0«tle , 

à l'E de Portsuioulh , et presque 
droit au S de la bouée Horse. V. 
cetarticle. Le brassiage y est irré- 
giilier depuis T» pieds jusqu'à 17. 
On ne doit point chcrcliir ù p:is^cr 
entre c<' banc et la bouée Dean. On 
• est à ro de ce haut-fond , c'est-à- 
-dire en dedans , quand on relève 
' Soutli-Sea-Castle par une t^rande 
tacbe à terre au dessus de l*orts- 
down, et ou est par le travers et 
dans les eaux de ce banc , qaand 
en relève South-Sea-Castle par un 
clocher carré c[u'oa apper^oit dans 
les terres. 

5 HORSE , tle snr la c6te du S 

d'Irlande , immédiatement en de- 
hors de la pointe de l'O de l'entrée 
de .Castle-Haven. Il y en a encore 
une autre |»etitedtt même nom & 
l'E , mais si près de terre qu'elle 
y est réunie de mer basse. 

4 HO[\SE , bouée qu'on Ijisse à 
tribord en entrant sur la rade de 
Spithead , quand on vient du SE« 
£lle est & peu près au SE de la 
î)Ouce Dean , et du même côté du 
c;iual. La bouée Warner est au SO 
' de la bouée Dean , snr Pacore de 
l'E d'un banc de sable situé au JN 
de la rade de Sainte-Hélène, et 
c'est ce ^ui forme le côté de bâ- 
bord- de Ventrée de ce canal , il 
fant donc se tenir an milieu entre 
<'e8 bouée», et gouverner au INO. 
. La bouée de - Mon' s - Land , 

IL 
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placée sur la -pointe du banc du 
même nom, restera à bâbord. Elle 
forme l'autre pointe de l'entrée de 
Spithead; elle est pour ainsi dire à 
l'O de la bouée Horse t dont elle 
est séparée par un intervalle d'à 
peu prés trois encal>lures. On est le 
travers de cette bouée lorsqu'un re- 
lève au SO ^ O le mouliB&vâlt 
situé sur l'île de Wii^ht. 

* liORSE-STAllT, en françait 
DÉPART DU Cheval. Nous avons 
conservé lé nom anglois , parce 
que celte position est en An^îe- 
terre. Ce sont des roclies situées 
dans la baie au N de SumJcrland ; 
elles sont h bonne distance au large . 
et peu éloignais au S de Monte- 
House ( Maison du Moîiie ). Il ne 
faut pas approcher ceilc baie plus- 
près qu« B OU 9 brasses. Ou en 
trouve 1^ A 14 ea canaL 

HORSENS , port dn Jutland p 

canton d'Arhusen. L'entrée de ca 
port est dans le petit Belt , à terre 
de I'ile Eudelo,jpar ôS^-^o' W , cC 
par 7;-ai' à l'E de Paris. Cartm 
du dépôt de la marine, # . 

HORSE-SHOÈ. On. wouvem 

tous les articles (|uî se nomment 
ainsi en anglois , ix 1 appcndix , au 
mot F«» A Cbet At.. 

HORSES-THREE , en français 

les Trois Chevaux, Ce sont trois 
montagnes que l'on appercoit dans 
les terres à l'O de Moni-Uose. Elle» 
sont toutes très-escarpées vers le S» 
mais en talus vers le IV. Quand le 
temps est clair on relève celle du 
milieu par la maison située sur le 
Inch ( Pouce ) en dedans du port; 
et lorsque cette maison est un p^u 
ouyerte ca dehors des rochers uoit a 
que l'on appercoit sur la côte du S, 
on est dans. la meilleure marque 
pour entrer dans le port^de Moa(« 
Uose. 

HORSEY. C'est une des trois 
petites Iles situées au SO d'Hàr- 
vrtcb« Fbj^Ai Holmes. 

HORTA , haie dans l'île de 
Fa^al , anx Açores. Ou y mouille 
par 20 bruâdeS| â deux encablures 

ta 
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de ferre, fond de »ahle. Il y a un 
oflicier de porl chargé dlndîguer 
iè mottillaee aux vaisseaux. Cette 
rade est à Hi pointe de l'E de l'ile, 
vis-à-vis de la ville de Horta , et 
en face de la pointe de 1*0 de l'ile 
du Pic. VoYe% ce qne ncNu<iivoas 
ékK h. l'article Fa y al. 

HOSABA. C'est un de« canaux 
•ituëa entre l'ile ,Ty bée et la pointe 
Sahtt'oâimoD , sur la côte de la 
Caroline du Sud. 

HOSSEN , la plus N des îles 
Flowach. Il faut se tenir au large 
de Hossen quand on veut aller a 
Sud mer dani Broad-Soand. On 
double l'île , ensuite on gouverne 
ii TE j SE a ou !^ lieues , jusqu'à 
ce qu'on relève i'îlfc Goudou par 
le bostoir de WAiord. 

* HOU AT , petite Ile «ur la 

c6tc du S de Bretagne , entre l'île 
tiédie et h pointe de Quiberon. 
£lle est près de 3 lieue* dans le 
^E 1^ IV de la pointe de*Loinaria 
de Belle-Ile. Les vnisseaux qui ont 
affaire à la baie de Quiberon peu- 
vent peiter avec des pilotes entre 
la ^inte de Quiberon et l'ile 
d'Houat. En effet , il y a un petit 
passage par 18 brasses entre la Tei- 
ffoouse et les Evarcerea, mais cette 
passe demande une grande connois- 
aance locnle. Le passage ordinaire 
est entre les Cardinaux et le Four , 
eu S£ de l'ile Hëdic. L'Ile de 
fionatn*est en quelque façon qu'une 
gr osse roche habitée par des pccheurt 
qu'elle ne peut nourrir. Elle est si- 
tuée par 470-a5'-^W N t et par 
5«.i6 à l'Ode Paâs, THanf^s 
la France. 

* HOUGUE ( rade de h ), sur 
la côte de i'£ du Cotentin , en 
NoraModie, dan» la Mnche , au S 
du cap de Barfleor, et an NO des 
îles Saint-Marcou. Cette rade re- 
çoit son nom d'une roche qui lut 
'Tt ste droit an N , et qu'on nomme 
la Hougue. Elle est située au S 
de la Dent et de l'ile Tatihou. Le 
iDOuillage de la Hougue est au large 
'de la Verdière et du rratel, par 7 , 
8 et 9 faïasses» On y est parfiiiie»- 
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ment h l'abri de tous les vente « 
deouis le N jusqu'au SSO ; mais le 
rade est entièrement ouverte h l'E 
et au NE. Au reste , le seul danger 

Îiu'il y ait dans ces parages , c'est 
e banc du Bec île l'Ile ; car tontea 
les antres roches sont si près de 
terre depuis h pointe de Dronquet 

?[u'elles assèchent au bas de l'eau, 
^a pointe de terre qui ferme la 
rade h l'E de Gimieville est par 
4./-54/-a5" N, et par i«-8' à l'O 
de Pari». Trianf^les de France, 

* HOULE , hameau de pêcheurs 
situé dans la baie de Canrale , sur 
le bord de la mer , au dessous dv 
village de Cancale et en dedans du 
Groin. Cest tv cet endroit qu'abor- 
dent les pêcheurs d'huitres : c'est , 
à proprement parler « le port de 

Cancale. 

* HOUMET ( f^ros et pètit ) 
situes tout auprès de la pointe du 
NE de l'île Grenesey t dans la 
Manche , & l'O des Xttinhroqnestt 
Voyez Hfrms et Paiir Kuau. 

* HOUT. C'est le nom hollan- 
dois de la baie des Bois , situëe sur 
la côte de l'E, entre* le cap de 
Bonne -Espérance et la ville du 
même nom. Nous en avons rendu 
compte à l'article CaArMAa. Voy, 
ce mot* 

HOUTH. Voy. H&ATS. 

HOUTMAiy ( lies et hanc de), 

au SSE de l'ile de Dirkhartog, sur 
la terre d'Fdel , cèle de l'O de la 
Nouvelle Hollande. La grande SIe 
Hootman est par a8»*-M' 8, et 

par iii^-ao' à l'E de Paris. Cart9 
du dépôt de la marine de Van 61. 

HOUTlxlB, banc dans la forme 
d'une côte ion^gue et étroite, si- 
tué dans le Znyder^xée , i lieue ' 
au S de l'ile Urck. Son gissemcnt 
est ESE et OINO. 11 part du banc 
d'Ënckuvsen et se projette dans la 
ferme dPnne lame d'épdc plos^de 
a lieues an large. On est sur 'ce 
banc du moment qu'on s'apperçoft 
qu'on diminue d'eau en relevant 
Ènckuysen an NO [ O , et 111e 
d'Ufck dn Nn£ an XHIHO. U boni 
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jàe ce ijahc est }i a lieués dans ie 
«SE de l'île d'Urck. Son nom in- 
aique sa fôrme : kib veut dire côte. 

I Howard , crique sur la côte 
tje i'O de b baté raudtoA. K&y. 

HuDSOki 

a HOWA RD , pointe sur la côte 
«lu W de4'ile S;iint«-Croix , groupe 
de là mér du S , un de l'archipei 
du Saiiit*£sprit. 

t HOWilt, IledèrArcliifiel Dan- 
^ereux , daùs la mer du Sud , par 
160-46^ 5, et i56°-7' ^ l'O de 
Paris. CatU du dépôt de la iha- 
f»ied(9l'«A 6. Variation 7 «-40' NE. 

a ttOWE ( lord ) , île de la mer 
lia Sud, au large de la pointe Noire , 
à peu prt^s le travers des Trois 
Frères, préa de la Nouvelle Hol- 
lande , par 5to-^r S, et par 
i55«--58' à l'E de Pari»^ Carte du 
dépôt de la mmiUic de ^an & 

à HOWE ( lord ), île h peu 

rrèt au S de h pointe de TE de 
lie de Sainte - Croix , dans les 
knè^"dk,Siul> ett N de l'Archipel 
du Saint-ÊspritV LMIe Howe est si- 
tuée entre «Jointe «-Croix et 
Alderaey. 

^ 4 HOWE ( Foreland de ), sur 
la côte de l^e K«rguelen , h peu 
pvéê à & lieaes du port Palltser. 
roy, Kbroublen et jDÉsoLATiorr. 

5 ÎIOWE , cap sur la côte du 
SE de la Nouvelle Hollande , un 
peu aû S du Dromadaire et droit 
dant le NO f G du havre de Pic* 
luersgill , sur la côie de la Nourelle 
S^ëlande. Le cap Howe est par 

S, et par 147 «-38' ù l'E 
de Paris. Carte dt^ déjfât de la ma-. 
rine de l'an 6, 

6 ★ HOWE , cap h VO l SO de 
Ëaldhead ou Pointe-Chauve , qui 
forme la pointe de l'E de l'entrée 
de la rade du roi Georges ÏII , sur 
la côte du SO de la Nouvelle Hol- 
lande* Le cap Howe est à 4 lieues 
f daityi l'Ê de la plus voisine des 
lle».déJ*Eciipse. Il y a une roche 
détachée à 5 lieues riails le SE du 
capi lau S H^-io^'io" , lon^. 
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lîSM^î & 1*£ de éaAii VûL> 

couuer. ' 

7 HOWE, cap au* îles Ma- 
louines. C'est la pointe du N d'une 
des pétites liés dont les deiUi Ile*; 
principale* sont elàvirdnnëes; 

K6jreiOv«W. 
HOY ; nue iëé^éfil^deé. U: 

marée est tr(";s-violénte tlapolié 
fortement entre la pbidie de l'O de 
cette ile et celie de Pomone. Mais il 
ne faat pas s'en épouv;kilter . ié. 
canal est sain , acore , et wn*^ 
gér. Il y a uàe bonne rade entré, 
les trois lies Hoy , Fiota ^ et lloS. 
aaldsha du S s il y en a encore iSné 
autre entre l'île Hoy et Pomonei 
La grande moutagne conique dé' 
celte île sert de marque aux ma- 
rins. Hoy fait pnrtite de Pile Wâyêi 
dont elle n'est séparée que de mer 
haute. Sa montagne est la plus 
î hante des Orcades : on y trouvé 
des moutons sauvages qu'il est près* 
qu'impottihle d*attrappèr» 

HOYVARDÈN. •nr la côte dé- 

Nor-wège. H y à tout auprès uit 
phare qui seirt de uiarque pour en- 
trer à CarmiOvUld et K Bergen. K» 
ces dent mots. 

HUAHEÎNl:J:.ttne des iles dé 
l'Archipel Dangereux. Cette partie 
de TArchipel Pt^nd le nom d'Iles 
de la ^Société ;f bu Archipel dé 
Taïti ; en effet Huaheine n'est qu'à 
3o lieues de cette dernière île. il 
y a un bon port sur la côte de l'O 
par i6»-.4a'*.^5» S, el par i55«>-3o^ 
à rO de Paru* 3ureau detiçmeùk 
tudcs. 

HUBBERSTON , rade dans le 
havre de Milford. Ce mouillage est^ 
extrêmement commode : poiir \ 

entrer, il faut passer au S du 
Slack, et tenir à peu prés le rriilieu 
du canal. On peut aussi amener î'ile 
Thorn ( Epine ) par la pointe d» 
Block-Housc ( Magasin ) , jusqu'il 
ce que Hubbersion reste au N 4 
NE , et Bulwell-Iiouse au S J SOj 
on pourra laisser tomber Paner*' 
alors par 10 Ou ii brasses. Quand 
. revue pour entrer p il faut évites 

sii* 
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un hùne et des boHtaF-fonds ntnés 

«ur la cèle du N , et pour cet effet 
il faut donner vent devant d'assez 
bonne heure > en conséquence on 
mettra le barre dessous » dès que le 
feu de SoiMe^Aime tera femé par 
l'Ue Thorn. 

I Hl^DSON, baie dans le N de 
l'Amérique. Elle est feruitîe par la 
terre de Labrador, qui la sépare 
de rOcéan , et se termine au S à 
la baie Saint-James. Depuis la baie 
Repuise qui la borne dans le N, 
jusqu'au fond de la, baie Saint- 
James , il y a un iutervalle de 17** 
en latitude , c'est ce qui forme la 
limite de cette immense baie. On 
y entre par le détroit de Hudson , 
situé entre les îles de la Fortune 
et la terre de Labrador. Ce détroit 
commence U l'ile de la Résolution 
et finit au cap Diggs. f>yeft ces' 
mots. 

n HUDSON ( trou de ) , dans la 
partie du SO de la Jamaïque , aux 
Antillès. Il est placé entre la baie 
Bannister au MO et la crique du 

Cacao au S. 

5 HUDSON, pointe dans l'île 
d^Autigue , aux Antilles. Elle est 
dans la partie de TE de l'ile , et 
forme la pointe de l'E de la haie 
WMloughby. A l'O de cette pointe, 
il se projette un long récit' de ro- 
ches dans le SSO$ et qui barre 
presque l'entrée de la baie Wil^ 
lougbby. Voyez ce mot. 

4 HUDSON , rivière. Elle coule 
à rO de l'ile de Nevr-Yorck ; elle 
passe au S de la ville du même 
nom , et la marée s*y fait sentir an 
deûi de 55 lîeaei au S de son em- 
bouchure. 

* IIUET.BA, dans le grand Con- 
4eat, sur la branche de l'O du port 
de Palos , province d'Andalousie , 
au NNO de Cadix et aii NO de 
l'entrée du Guadalquivir. Latit. 
Z'jo-ii'-'io" N . long. 9«-ix' à 
rO de Paris. Grande carte du 
ilépàtih 6. Voy. Pai.os. 

HUENE , ou HwEEW. C'est une 
Ue située à rentré^ de la Balti<IU6» 



entre Copenbague et Croncmhonr^.. 

il y a Un banc de snhle dans l'OSO 
de celte île; du reste, elle est saine 
par-^tout ailleurs* Elle est fameuse 

* t. • - • • m • T» _ 1_ J _ 



, par l'observatoire de Tycho-Brahé ; 
sa latitude est par 5'*>° - ?)4 ' - ''S*' 
N , et par 10° -ai '-ab" ix l'E de Paris. 
Bureau des longitudes, , 

HUESSO , caye dans le golfe de 
la Floride ^ lieues ft KE de la cay* 
Marqués. Créât la première lie de 

. quelque conséquence de ce pnroge; 
; sa louj^ueur eat de 7 milles. U y a 
une ffrève de sable sur Sa partie du' 
S. Elle est trt's-boisée Sur-tout vers 
la pointe de l'O , auprès de laquelle 
il ^ a un trcs-bon port p où Toa 
arrive par un canal de 4 brasses. 
Pour y entrer, il faut ranger à 
I moins d'une encablure , la pointe'da 
NO de l'ile. Elle se reconnoit à un 
arbre lonCfu et isolé» Il faut moniUer 
rèiidtt banc de l'E dés qu'on a dou- 
Ic la pointe. Il y a vers la pointe 
de l'E un petit jpassage, que l'on 
nomme Boca-Chica, et vers la pointe 
de l'O il y a plusieurs puits creusés 
dans le sâhle : l'eau y est passable- 
ment bonne, sur-tout après la pluie. 
Il y a quelques plateaux de corail 
I dans le SSE de cette île, et de la 
pointe de l'E on compte 7 iieuct 
]us(|u'à la caye Loo. 

HUGH. C'est la pointe du SE 
de l'ile de Sainte-Marie , Tune det 
Sorliàguea ; c'est elle qui sert de 
mairque pour passer par le canal de 
Sainte-Marie, et entrer dans Broad- 
Sound. Elle sert antai pour iûrt 
éviter les roches Espagnoleret cellee 
de Saint-Barthclcniy. 

I HUGHES , baie dans le port 
6ans-Pareil, à l'E de l'ile d'An- 
tigue , aux Antilles. 

n HUGHES , pointe à 1*É de 
l'ile d'Antigue. C'est la pointe d^ 
NNO de la baie Hughes. 

HUGHLY , ou plutôt Ouoi.T. 
C'est le nom d'une petite ville de 
la province du Bengale , et qui 
donne ton nom à la branche dis 
Gange sur laquelle elle est bâtie. 

, Qm w cçlï« nviér© qfi^ le» 
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too(?cns Ont leurs ëtablîssemens , ou 
delà desquels est la ville d'Ouglj^, 
à plus de lieaes au detsus de soa 
enibouchiure. Vàye% Baissas et 

Balasoke. 

HUIDDIN(;, île sur laquelle 
on lait ua ieu de hraise que l'on 
suspend à deux mAts , pour îadh-^ 
auer i'entrde do, port ae Étrgjtru 

Voy. ce mot. 

I HlJlTaE ( banc de 1' \ , peu 
éloigné de la pointe du SO du 
banc de pierre situé 5 lieues eu» 
dehors de l'ile de Wulcheren , sur 
la côie de la province de Zélande, 
Pay*-Bas. Le banc de l'Huitre n'est 
Des très-grand; la sonde y doane 4 
brasses au bas de i*eau. Voy, .Flis-^ 

SINCUES. 

a HUITRE ( aose de l* >, surla 
ieôte du S du port de IMkihon , dans 
l'île de Minorque , vis-ù-vis l'ile 
Sanglante. L'anse de l'Huître esl. 
ouverte au INE ; les Espagnols y- 
plongent jusque par 10 ou labrasses, 
et parviennent , malgré cette pro- 
fondeur , à détacher il coup de mar- 
teau les huîtres des rochers. 

3 HUITRE C anse de 1* ). EUe 
a^z^ milles de proiondeur, sur une 
Heiie^e lur^ , et se trouve dans la 
nariie du NO de la baie de Santa- 
Maria Galvés , au JNE de la ville 
de Pensacola, Floride de l'O. 

4 HUITRE ( havre de IM, sur 
la câtr du S d>Irlande, à I'£ de 

Kinsale , i mille au NE de la pointe 
du Boureau ( Han^man ) , et J 
lieue de la pointe Préhain. C'est 
un petit hovire étroit) -mais parfai-* 
tement net, si l'on excepte un petit 
hanc de sable situé h tribord , a i 
encablure en dedans des pointes , 
«t h rO da^d U y a passage par 
8 brasses. 

5 HUITRE ( île du havre de 1» ). 
Elle est à \ de mille .nu S de la 
noiiate la pluâ Ë du havre de l'Hui- 
!i|h|Mîcle précédent. Au SSO" de 
«ettelle , il y eu a deux autres au- 
tour desquelles on peut passer sans 
danger ;^ on les nomme Siags du 
liavre 
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6 HUITRES ( banc aux ). C'est 
le mcuie quç les Sauvages , situés 
à l'eatr4ie it Saiat-Malo. Saut 

7 HUITRES C îles aux ) , prés 
de la partie de Î'E du déléoii de 

Malac , mer des Indes. 

8 HUITRES (j)ointe aux ). Ces» 
l'extrémité du NE de l'ile Longue » 

sur la côte de Connerticut, Au\é^ 
riquedu Nord. Cette pointe termine 
à I'E le détroit de Lpng^Island , 

ftresque vis-à-vis l'embouchure 
a rivière de Connectlrut. Au larf^e 
de la pointe il y a une petite île 
nommée l'Ile aux Prunes ( Plumb ). 

9 HUITRES Cpoinjl^ auji ), 
la c5te de la Caroline du S. 
jusant ne se fait 'sentir sur cette 
pointe qu'une heure et demie aprèa 
c^u'ii .a commencé U la barre dé la 
nVière Asbley, près de Chaiîesr- 
ToiN[n* Le monent pour la doubler 
est une heure et o^mie ayàoi le 
plein de l'eau. ^ • • 

10 HUITRES ( baie, de la ri- 
vière aux ) , sur la côte du. SE de 

la péninsule de Bnrnstapte, Amé- 
rique du Nord, un peu au SO delà 
ville de Barn5:t3ple , et presque 
droit au N de la poiute de l'Jgt d# 
l'île Martb^i's-Viueyard* 

11 HUITRES ( nvièr* aux )^ 
sur la côte du NE de l'île du IH 
de h Nouvelle Zélapde. mer Par 
cique duSud. L'entrée de ceiteri— 
vière est droit au S de ia pointe 
du. S.O de. la baie Merçure. Le 
mouitlage est boa devant l'embour 
chure de la rivièré : lorsqu'on veut 
y entrer,. il faut ranger.^bord A* 
terre-, la côte du S. 

la * HUlTRESCîle attx>,dana, 
la baie de Castrics^ sur la côté de> 
l'O de la Manche de la Tarlarie. 

f.We n'est pas saine ; on doit hanter 
de préférence l'î le de rObscrvatoire» 
Fo^. Bai» ob Castiiibs.* ' . . . 

. HULL. Cest une grande'vUlé 

maritime du Yorkshire, au N de 
la rivière Humber. L'usage a pré-»- 
valu de la nommer Hull j parce 
(iu'eUc bfttlft m la rivièv« di^ 
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Httll* Son vini nom est RingstOB y 
•ur la Hull. Elle fut bâtie pnr 
Edouard premier ; son bassin est 
Je plus grand de l'Angleterre. La 
tour du roi Henri VllI est par 
M^wi^' N. \'Aiil€ur, Les marées 
Y sont de 6 heures \ elles v ntarnent 
\tè gnndea mers m 17 & «S 
pieds f et (tant Ict mortes eaux de 
Il ou 12 pieds seulement* Varidùoil 
iVO , igo-ôa' en 4700. 

HULSTONE , dans la Manche 
(le Bristol. C'est une pointe qui 
i^iTanee entre Porloek et ' Mine- 
liîead à !*£ de l'ablwp de porloek* 

HVMBEH, Cest une grande ri- 
vière , d'une étendue fori considé- 
rable , qui sert de frontière entre le 
Yorckshire et Lincolu^hire. La la- 
titude de son entrée est par 53''-55 ' 
ÎN j et sa longitude par ib^-ijo' à l'E 
de Paris. U Auteur. Les marées y 
•ont de 5 heures \. Voy. Bulx, , 
CtTvtas , BuncoMB et Gi'twsvr. 
Les instructions nécessaires POU' 
remonter cette rivière jusqu'à fFhi- 
febooth , rade où les vaisseaux 
•^arrêtent ordinairement , «ont à 
ces articles. Voy. Whitebooth , 
pour remonter 4e Cet endroit à 

mu, 

, HÙNAai , petite lie pré» de 

Î 'entrée de Bombay »' aor la côte 
le Malabar 7 et presque consigné 
à rile Cunari. Voy, ce mot. 

HL) ND-B AL JE , bouée de l'Elbe; 
«II» èst mar4«t<^ Cp. De cette bouée 
on doit relever nne petite maison 
fitnée h une longueur de viMSieaVf 

^ 1*0 de la grande balise. 

* HUNE, cap et baie sur la côte 
éu S de Terre-Nenyb , à PO de la 

baie de Fortune et de celle de l'Her- 

mita^e , et au IN NO corrigé de la 
pointe du N de l'île de Miquelon. 
Le cap est par ' N , et ôtf-S** 

à PO de Paris* Carte du dcpiU de 
la marine , diaprés les obsen/a~ 
^ions dç Chaber^ , Fieurieu , Vcr-r 

HUNQ. C^est une rade située 
^ans le canal de Fjristol , en dedans 
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près au SE de la pointe diu 
au large de laquelle se trouve la 
rade du Aoi. Les marées sont for- 
midables dans cet embroît; efliet i> 
élèvent perpendiculairement à 4^ 
pieds depuis Holmes , et leur cou-^ 
rant ressemble à celui d'une écluse, 
excepté aux moment <|oi animent 
•t qui précèdent la mer étale* 

* HUNRING, sur la côte de 
l'E de la Corée, en dedans des Iles 
Mo et Kou, situées au large d'un» 
baie qui renieriue 6 autres petites ' 
îles y 95 lieues dans le NNO d^ 
cap Clonard , dans la partie du N 
de la Corée, par 3^"-5p' N, et 
par ia6° à l'E du méridien de Fa-« 
ris. Carte 4e la Pérouse» 

HUNNING . baie de Pordock* 

Cette baie est , ainsi que le port 
Leod , sur la côte de l'ilc Montagu , 
côte du NO d'Amérique , ^ pei^ 
près par 6o« 4e latimde N* Il n'y a 
point 4'abri. 

HUNSTANTON, falaise sa» 
la côte de JNorfolk , à l'embou- 
chure de la rivière Wash , entre la 
Norfolk et- le comté de Lincoln^ 
C'est la seule éminence de roches 
que l*on trouve sur toute cette côte ; 
elle est un peu en dedans de U 
pointede Saint-Edmond , entre cette 
pointe et la ville deSnetsham; elle 
Fait face à l'O. La pointe Edmond 
est b pointe du IN O de cette côte^ 

HUNSTON, fanal. C'est une 
marque pour trouver la bouée di| 
banc Lynn-Knock , située à li^ 
pointe du IN de ce banc. Il faut 
pour cet effet la relever avi S ^ 
SO 5° O, par l'aiguille du clocheî 
Snetshaui. Cette bouée est éloignée 
de a milles \ au SE 5» S de celle 

au'on a placée sur la pointe de 1*0 
u Sunk ( Banc coulé ). Le cro-* 
chct de la pointe du Longsand en 
est à 5 n^illes { dans le S 5" E , et 
la pointe du N du banc Dockin en, 
est à i3 n^illes dans le NE 5" E. 
La pointe de l'O du banc du mi- 
lien est '2 milles |auNE delapointn 
de l'E de la falaise de Hunston. 
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de rAiii<?rique , en dedans de l'ile 
Stepheoâ , et au S de Chatain- 
Soaiul piirft^Mo' N , €19^7^-29' u 
VE de Pan». Vancouver. Cette 
pointe est à peu près au PsE du cap 
ibbeuon. La pointe Hunt est envi- 
ronnée d'ilet f d'ilots et ét roches ^ 
et tout ce parage en ednéral est 
trés-malsain. L'entrée au canal de 
Grenville est bien plus belle par le 
S que par la pointe Hant« 

HUNTCLIFF - FOOT. Ccst 
«ne haute montagne sur le bord 
de la mer, 4 lieues à TE de la ri- 
vière Tees , sur la cote d'Yorck- 
•hîre, et 3 lieues ù l'O de Whitby. 
On apperçoit un peu' plus près^ijc 
Tees la carrière ruuge qui Mrt à 
faire reconnoître la cote. 

HUNTER , rocher près de la 
partie du NE de l'Irlande , au N 
de l'entrée de la- baie de Carrick- 
Fergus , et en dehors de l'île Ma- 
f^ée. L'iie Knce en est au INC ; elle 
est un peu plus prés de l'iie Magée 
que la roene Hanter : c'cat une 
marque pour éviter cette dernière. 
En relevant l'Ile du large par l'ex- 
trémité de l'autre y on passerv^n 
dehmt de la roche., jIM on ouvre lea 
deux f lea^ 'im patten cn dedanSi 

Lorsque la pointe Brown , qui 
reste à bâbord en entrant à Learn, 
reste vis-à-vis du château de Caraa^ 
ofr est le travers de la roche Hun- 
ter, et lorsqu'on relève une roche 
située sur la montagne de Bally- 
Gill, droit par le milieu de cette 
montagne » on est tur la roche 
Hu nter , dont on appercoit facile- 
ment le remous : il y reste abrattea 
au bas de l'eau. 

HUNTIJNG , îles sur la côte du 
S de l'entrée du détroit de Sainte- 
H<?léne , côte de la Caroline du S. 
D y en a plusieurs autres du même 
nom sur cette côte , en tirant vers 
le S*. On pourroit les nommer en 
français lies do la Chasse. 

HUNTINGTON , ville sur 
Long-Island , à TE de New-York , 
€u(e de TAuiérique du XSiord. £Ue 
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est nu fond du port Brandon, 7 nntldl 
à l'E de la baie aux Huîtres, et, 
au N de la plaine de Hampsteud. 

UURD ou plutôt Hako , banc de 
sable II bâbord en remontant' la ri-^ 
vfére pour éntrer dans le havre de 
Tinmouth. Voy. HAnneNBO^c'est 
le même. Pour l'éviter , lorsqu'on a 
ouvert la rivière , et qu'on se rronve 
prés de la côte du N . il faut cingler 
en tenant tes deux taniux l'un par 
l'autre. Celte route fera parer Ja 
roch« Armisden et le banc. ^ 

* HUREL , basse. Nous îgnoVttAâf 

si c'est le ^ crilable nom de ce banc p 
ou si c'est une erreur; mais nous 
n'avons pas cru devoir nous ëcarter 
de Tortriographe indiquée par lit 
cartes françaises. Nous avons eu 
conséquence renvoyé cet article au 
mot Bàssukelle, dans ['Appendice, 

HURSTONE. pointe. Les vais- 
seaux qui viennent dans le canal 
de Bristol doivent accoster la côte 
d'Angleterre , quand ils arrivent le 
travers de cette pomte , et gouver- 
ner ensuite an N de l*iie Fladralm , 
•nr laquelle on yoit na feu« 

HUnZT, château sur la côte 
du N de la Manche, à l'O de Ly- 
mington , sur une langue de terre 
oui se projette jusqu'à 4 milles de 
1 île de Wight. On trouvera aux 
différens articles qui le concernent, 
qu'il sert de marque dans plusieurs 
cas pour naviguer dans Ces parages* 

HUSUM , jolie petite ville du 
Jatland, dont l'entrée est parmi iea 
bancs , au N de la rivière de l'Elbe. 
Elle est sur la rivière Eyder. Voy» 
ce qne nous avons dit h cet article. 
Nous répétons ce que nons avons 
dit à l'article Elbe , et nous conseil- 
lons de prendre, un pilote & l'Ile 
Hélighlond. Nous observons n^ii^ 
moins qu'aussitôt qu'on est en de- 
dans des bancs, le canal est facile 
et sans dangers jusqu'au pont de 
Hnsum. Cette ville est située pur 
54»-a8'-5Q" N, et par 6«»-44'-a7f 
à l'E de Paris. Bureau àei long^ 
iUrdes. Vov- Hever. 

HUYGUENS , rocher 10 lieues 

♦ 
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ftu NE I N de Tromsoutid , 
lieues à ONO de ia pointe de l'O 
de Surroy , sur la côte de Lsiponie. 
Ces roches sont sur la route rfe.» 
vaisseaux qui vont à Suger sound- 

IIUYSDOWN, sur la côte de 
ilnllande. Cet endroit est indiqué 
]Nir'deux baliaes , qui servent de 
marques pour naviguer dans les 
Annaux du Slenk et de l'Espagnol , 
quand ou double le Helder pour 
entrer dans «le Zuyder«B^. Ces 
J>nli5es «ervent aussi pour navjguer 
en ded.tns du Tcxel et d;ins le canal 
de Lxinddeep. Voyez Landdeep et 

HYGUEAA , Qu Hioocra, tut 
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la côte de la nier du Sud , ji VO d^ 
la baie de Panama. ' 

I H^l^E , lac. Oeit un nom'que 

Pon il donne h un canal qui pas!»e 
au S et :iu SE de la pointe de i'E 
du banc de Hyle, qui baric l'cm- 
bouchore de la rivière Dëe , aa-> 
dessous de Chesicr, I /entrée de ce 
canal est droit à l'E du fond d'une 
baie lormée çar les pointes du 
grand et du petit Ornisliead. Il faut 
se tenir ;i nu-canal entre ce$ deux 
pointes , le cap à peu prt^s au SE 
jusqu'à ce qu'on au bien ouvert le 
canal de la JD^e. 

» H Y LE , banc de table dont il 
est question daoâ Tarticle HtÛ. 
lac. r. DovB. ^ ■ 
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IbBERVILLE (passe d' ). C'est 
nn canal ior h cote du S de l'ile 

de la Coudre , à peu pr^'s à i5 
lieues de Québec , et à peu près à 
la mcine distance de Tadoussac, 
dans le golfe Saiot-Laurent. Ce 
canal est préférable à celui du N 
de l'ile, et cependant, au m<?pris 
de toutes les régies de la prudence 
et de la raisoa , c'est .celui du N 
qu'on fréquente. 

IBBETSOIS , cap sur la côte du 
]VO de l'Amérique. C'est la pointe 
de ro de la côte du S d'une eo- 
trée située par 54M' N , ei par 
iSaO-So' àl'O de Paris. Vancouver. 
Entre ce cap et les terres les plus 
à l'O de la côte du JN , il y a un 
groiU)e de rocher» et d'îlots; du 
reste la so^^tie en paroU libre et 
sans autre danger. 

IBIUS. Ce«t un rocher bas cl 
soir au large dè la- c6re du S du 
cul-de-sac de Forth , à | mille de 
terre, et & peu prt's b. i mille à l'O 
de Fidra. Les environs de cette 
roche sont sales , et le fond assèche 
ëntr'elle et la terre ; maïs il y a a4 
brasses h son acore du lar^e. T. a 
côte est bosse et plate entre Ibns el 
Guli-Ness. Il font tenir constam^ 
ment le plomb ik la ninin oendanl 
la nuit quand on vient chercher 
cetie terre , et ne pas l'approcher 
plus près que par 14 OU ta brasses, 
tes hautes terres de l'intérieur lonl 
iiuil juger la distance où l'on est 
de la côte. Plusieurs vaisseaux out 
été iriettuies de cette erreur et ont 
fait naufrage» 

* ICAQUE ( pointe d' ). C'est le 
cap le plus N de l'île de Cube , un 
peu à l'E de la Iluvane. Lat. 23 - 
Î9' W , long. 83' -4oî à 4*0 <U Pa- 



ris. Grand routier du dépêtde Ut 
maiine de 1786.' 

ICH , port de la Nouvelle Ecosse , 
au SO du cap la Hère , Ainéri<iue 
du Nord. 

ICOLM RILL ou JowA , île , 
l une des Hébrides d'Ecosse , prêt 
de la poinic du SO de Mull , i 
lieue de long sur ^ de l»rge.^ Elle 
est fertile et renferme uu petit vil-i • 
lage j mai» elle est principalement 
renommée pour «et ruims anti- 
ques. 

. IDEB ANKS. C'est un grand ro- 
cb er euTiroimé de beaucoup d'autref 

sur-tout au N , tant sur l'eau auc 
dessous, 8 lieues au MO de l'île 
d'OEland, sur la côte de Suéde. 
Quand on psse entre la pointe du 
N de célte Ile et Bar-Sountl , si 
l'on gouverne an N ^ INO, il ne 
faut jamais venir plus au N , à 
cause d*Idehank8 qu'on laisse par 
conséquent à tribord. Ces rochers 
donnent leur nom au canal d'idc— 
Sound. On les nomme quelquefois 
Idehoe ou Idhoe. 

IDLÉN. C'est une des deux Ues, 
qu'on laisse à tribord , ainsi qu'Ham- 
merfast , quand on entre dansSuyer- 
Sound, en dedans de Snrrojr , près 
du cap Nord en lAponie. Voywà 
Hammeufast. 

IDSEGAHUYSEN , sur la rôfe 
de l'E du Zuyder-2ce. C'est un de 
ces deux petits clochers situés au N 
de Bolswart ; il sert de marque 
depuis long-temps pour la houée 
de Worcum de l'O. 

* IDSTED ou Ydstf.d» à l'en- 
trde de la Baltique , droit au N des 
îles Rugen , à l'E i NE de la pointe . 
de FaUterhon ou Valsiarbon, entr« 
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Brdborck et les luoutugnes de Goês- 
ber. Voyez Goim». Si Ton veut 
aller ix Idsled , on peut accoster la 
terre après nvoir passé Rrelborck ; 
mais soit uu'on parte d'idsted , ou 
<(u'on veuille p^n^trer dans la Bal- 
tique après avoir doublé Falsierbon, 
il faut hanter le large et accoster 
l*ue Born-Holm , à cause du banc 
qui se projette au large de Go^sber , 
et qu'on doit éviter avec soin. Le« 
pilotes d'Idéted vienneat^au lar» 
quand on les appelle. 

IF (château d' ) , but la côte du 
S de France^ Cetl mi château bâti 
•ur la plus E de 3 petites iies si- 
tuées h l'entrée du port de Mu- 
«eille. 

IGELBOER , booëe dans le 
Zuvder-«ée, presque le travers de 
Muckuui , sur la côte de l'E. C'est 
la marque pour entrer par la bran- 
che de !'£ du grand canal. Ou tient 
Jb bouée de Middle-Ground au N, 
et celle de Westworcum au S. Sur 
J'acore du S du canal il y a des 
balises qui marquent l'acore du 
l»nc Brée-6and , «t dans œ canal 
on trouve depuis 4 jusqu'à 7 brasses. 
Les marques du travers sont un 
petitclocherpar le village de Geest, 
au N de Woreum. Les marques 
pour prolonger le canal sont le clo- 
cher de Pin^om au dessus du clo- 
cher «arré de Coorenwaeri , situé 
êur le bord de l'eau, et Pendragon 
au dessus de la petite maison au N 
du village de Geest , ou le moulin 
deStavereu, entre la viiie et le 
magasin. 

t ILA ou IbâT , Ile sur la côte 
du N d'Irlande^ on la nomme aussi 
Ile des Ecosiais, Foye» CitAGom- 

^ii^^uiMY, ILO, enfin 
aiLO OU HILA. Vore% Y1.0. Ce 
sont ditTérens noms pour le même 
endroit sur la côte du Pérou* 

* ILANES , petit port de marée 
sur la côte des Asiuries , dans le 
golfe de Gascogne, à 14 lieues dans 
10 du cap Mayor, qui fait l'en- 

içee de Soutander» On xeconqoU le» 
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approches de lianes à la monfatne 
de Soberron. L'entrée du port est 
difficile h cause des rochert situés 
entre l'île Toro et la pointe Saint- 
Pedro, mais le# pilotes viennent au 
large. Lat. N 43''-a6'-l5'^ lonc. 
60-58' à l'O de Mê. Dok Vin^ 
cents Tof/ino, 

1 ILDEFONSE, !Ics Saint 
lldefonse , sur la côte du S de U 
Terre de Feu , 370 du S vers l'E 
lolienca, du cul-de-^e de Noël. 
Elles sont à 6 lieues de terre , par 

?A'*"j 7'''-37'-5o'^ ix 

lU de Pana. Bureau des longi- 
tudes. " 

2 ILDEFONSE ( Saint ) . ri^ 
vière sur la côte de l'O d'Afr ique 
12 lieues i l'E du cap Formose. 

ILFRACOMBE ou Ilforcomb . 
sur la côte du N du Devon. Cette 
place est renommée pour sonexac- 
iitude à allumer son phare , par 
la commodité de ses cfianticrs de 
construction ef par la sûreté 
de ate)etées derrière lesquelles lea 
vaisseaux d'Irlande trouvent un 
abri dansdes moments où il seroit 
fort dangereux d'aller chercher la 
baie" Barnstaple. En conséquence 
les marchands de ce dernier endroit 
*0"^«nc partie de leur commerce 
* nmicombe. Le port est très-grand 
en dedans des jetées, et de mer* 
haute il y a assez d'eau pour rece- 
voir les plus gros vaisseaux. 

I^9J^T^S , îles sur la côte de 
FO d'Afrique. Voy. Ciravellas. 

ILIIEOS ou les IlocHnma , port 
sur la côte du Bréail , par t5» S 
et 4iO-38 ' h l'O de Piris. Carm 
du dépôt de la marine de lySS, 

ILLOQUE ( St.-Pierre de ) , ce 
sont de grosses montagnes que l'on 
appercoit dans l'intérieur de^ terre* 
près de la côte du Pérou. L'une ae 
nomme le Pain de 6ucre de la Gua- 
dalupe. 

ILUTHERA ouEi.ETTTHBiC4, K 

STnESÂyAftMASTEIlOU AuATRC. 

IMMER , ile , une de l' Archi^ 
pel du Qt^'OEspni- dans la aotev 4^^ 
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Sud * 4 lieues dans le N J NE 5» E 
idu port de la Résolution sîtttd sur 
l'île Tanna. Takna. 

, IMPÉHIALË, ville bàUe sur la 
rivière da même nom sur la côte 

' <lu Chili entre la Conception et 
Baldivia. L'île de la Mocha ejt au 
large et un peu au S de r.embou- 
chnre de la rittère. Le monillage 
Mt bon h l'enupée de cette rivière ; 
mais il n'y a pas d'eau à auelque 
distance en aedans. La cote est 
•aine et basse aux environs et le 
fond net. La ville est par 38®-i5' 
S , et 750-6' à rO de Paris. Carte 
fiu dépôt de la marine de Van b. 

* IJN ACCESSIBLE (île) , une 
des îles de Tristan d'Acunha dans 

l'Atlantique du S à l'O | SO quel- 
ques degés O du cap de Bonne- 
Éspërance , par Sy'-So' S , et 17* à 
rodePa r i s fiTièlioitf nattlMTtt^ 5. 
Voyez TxTbTjLN d'Acr^nA. L'île 
Inaccessible paroît aride et peut se 
voir de 12 ou 14 lieues en mer. 

* INAGUE, il y a deux lies de 
ce nom y la erande et la petite. 
Elles sont au N de St.-Domingue. 
11 est rare qu'on prenne connois- 
fance de la petite , Voy. Hoosties, 
à moins que les vents ne refusent 
en débouquant par les Caïques. 
Dans ce cas on peut venir voir sa 
pointe de !*£ située par tti^-W IS , 
fft 75» - i5' - 20'; a l'O de "Paris. 
Bureau des longitudes. Mais alors 
)i est & craindre qu'on ne puisse 
doubler au vent l'île. Mogane. On 
a deux partis à fnrendre » celui de 
revirer pour prendre connoissancc 
de l'île de Sable , ou de porter ^9 
le vent de Mogane, ' . ♦ ^ * ' 

Le gjrande fiia^#i|e**lÉiiil^' fn- 
bord' quand OttjpeMé fttrk^ou- 

<|uement nommé canal aux An- 
jglois. On oeut la raneer d'aussi 
près que l'on vent et Pen prend 

jun point de. départ de sa pointe 
de l'O pour venir chercher l'île 
ftVk Château. Vovei Hocstiss , 
MiXA toxtOs , et lie au Château. 

î^a pointe de l'O est par 21** N, et 
7rio-o'-5o" à l'O de Paris. Bureau 
4çs hn^i(tt4eif Çes ||e« uianc^uep^ 



d'ean et Mt' désertes pour cette 
raison , comme la Gonave et les 

Caïques. 

• I imCH. C'est une Ue basie et 
verte en dedans du port de Mont- 
rose en Ecosse sur le bord du S de 
la rivière vis-à-vis de la ville. Elle 
s'étend presque jusqu'à Ferryden. 
On voit une ou deux maisons près 
de sa pointe du S. Le danger nommd 
Muscle Scalp se projette au large 
de la pointe du NE jusqu'aux deux 
tiers de la largeur de la rivière vers 
le bord du N. 11 couvre à moitié 
flot , cl le reste de la marée court 
dessus avec violence. Quand ou 
vent aller à h Ville il faut ranger 
tribord et prolonger les quais pour 
éviter ce danger. 

2 INCH ( roche du cap loch ) , 
sur la côte de TE d'Ecosse 6 lieues 
au WISE 5° E de l'île de Mayet 4 
lieues h TE 5® S de la rivière *Tay. 
Elle est au SE de la pointe Rouge 
à la distance de 3 lieues ^ ou 4 
lieues.. Sa longueur est d'un mille 
et sa largeur à pen près d'une cn<- 
cablure. Elle découvre à deux tiers 
de marée et c'est le seul danger dç 
cette partie de la côte. ' 

3 * INCH , cap signifie propre- 
ment oap Ile , parce qu'en général 
sur la côte d'Ecosse le mot fnch es| 
synonyme de île , comme etUs ou 
mnis sur celles d'Irlande. 

INCHARVY ou Inchgary, dans 
le détroit de Forth en Ecosse en- 
tre deux promontoires près du pas- 
sage de la Reine. Ce passage fut 
autrefois fortifié , sa largeur étant 
moindre qu'une portée de canon ; 
il étoit impossible à un vaisieap de 
le forcci". 

INCH COLM, île d'Ecosse dans 
le détroit de Forth près de la càle 
de Fife ; maïs en dedans des^limittit 
du comté d'Edimbourg } on y vbi| 
les ruines d'un ancien monastère 
dédié à Ste.- Colombe. C'est de là 
que lui vient le nom de Colm. La 
côte de cette île est escarpée ei 
hachée de plusieurs crevasses et de 
profondes cavernes, 
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INCHGARVEY ,dans \t cuIhÎc- 
•icdeFurth. C'est une marque pour 

rcmonler jusqu'à l'ilrMirkrey pour 
mouiller à Inverkeilhing , et enfin 

Kur éviter le rocher Long-Ci «i^.' 
I toiarée est quelquefois M rapide 
entre Inchgarvey tn Biiiier qu'on a 
de la peiae à se rendre laaitre d'un 
Tflitsean. On passe det deux c6lés 
<le l'ile Inchgarvey ; mais le côté 
du N est le plus fréquenté. 

irVCHlN , île sur la côte du 
Chili par 45° -5o' S. V Auteur. 
* C'est apparemment une des Iles 

Chonos. Voyez ce mot. 

INCH KV.ITU , île .ians le cul- 
«ie-Sac de Forih presque vi$-.i-vis 
de Leith. II y a deux lieues de la 

r ointe du N de Ttle k la rade de 
•eith ; et celte même pointe du N 
est à 7 iicues dans l'OSO de l'île 
de May. 11 y a sur la côte de cette 
• lie , Cl à I mille dediatance , n n bon 
inoui!bç;c pour les vents d*E par 
7 et 8 brasses, et dans TE de 1 ile 
îl Y a mouillage par 8 et q brasses 
à l'abri des vents d'O. On passe 
quelquefois entre l'ile et la côte du 
; mais il faut être pratique du 
lieu« L'établissement des marées 
dans cet endrok est d'à peu pr^s a 
heures J ou un peu plus tard. L'ile 
d'Inch Keilh peut avoir une demi- 
lieue de long sur un demi mille 
de large. Lnrocheri sont oouTcrts 
d'huitres. 

INCH MARNOC , petite île 
d'un mille de longueur sur la côte 
dn SO de t'ilede Buté , cAe de VO 
d'Ecosse. Elle a reçu son nom d'une 
chapelle d(5diée h S't.-MarnocetdoQt 
on voit encore les ruines. 

, 1 * INDE. L'usage ù prévalu 
dans la géographie de donner le 
nom de presqu'île de Tlndeii toute 
cette partie de l'Asie que le cap 
Comoi'in termine vers le Cette 
diSnommation seroitviciense sil'on 
n'avoit égard qu'aux côtes de la 
mer; mais en tenant compte du 
cours des rivières on trouve que 
Tout ce pays est tellement renfermé 
(piïtre rlndus et le Gan£;e quej c'est 
une véritable' presqu'ik dans la- 
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quelle on ne peut pénëfrer d^ 
pied sec que pnr nu isthme très* 

étroit. 

11 scroit peut-être difficile de dé- 
teriumer d'une manière très-préciae 
les frontières de la presqu'île de 
l'Inde. Cependant ou ponrroit enr 
général dire <}u'clle se termine vers 
le W au Pauje-Ab. Le^ Gange 

f>rend sa source dans l'Imauset dans 
*£modus. L'Indus prend la sienne 

{)3r delà les montagnes de Hindou— 
^ou c'est-a-dire à quelque distance 
dans le NO de l'autre. L'intervalle 
qui sépare ces deux sources n'est 

r>as considérable , et cependant 
'isthme par lequel on pénétre dans 
la presqu'île de l'Inde est encore 
plus rétréci. Rse trouve plus nu 
et si nous osions donner notre opi- 
nion , nous prendrions le cours du 
Sarançés pour la frontière de linde 
vers le NO , et le cours de le 
Jumna ponr celle du NE. La 
Jumna est une rivière secondaire 
qui se jette dans le Gange. Suivant 
ce calcul , l'isthme de la presanlle 
de l'Inde auroit une largeur fiéter* 
minée par la distance comprise en- 
tre la source du Saran«és et le lit 
de la Jumna, depuis 75«*»-58 ' A l'E 
de Paris, jusqucs par 74'>-4o ' à l'E. 
Cette position se trouve par So"- 
ùof N. Docteur VûitenL 

3 INDE (fort de 1'). CesC une 

batterie élevée sur une des pointes 
de l'entrée de Carthagène , Améri— 
qne Espagnole. V. Carthagène. 

INDES ( mer des ). Voyez lia* 
trodnctton. 

t INDIENNE , crique près In 
partie du SE de Tile d'Antigueawt 
Antilles , ^ lieue à l'E du port An- 
glois. 11 y a une autre crique du 
même nom s«r la même Ile etprèe 
de la pointe de l'E de l'ile Verte.. 

a * INDIENNE , pointe sur la 
côtcdel'O de la Nouvelle Hollande. 
Elle est au SE du cap de Sable ou 
Sandj, et an NNE delà baie Làr se* 
Lat. S, 950-6'. Cook'^FtamUr 

Voyage. 

. 5 INDIENNE , ville , crique el 
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|»oiiitéd&iifll*Ued*Aiitigiie.La pointe 

peut être considérée coin me la pointe 
du N du Port Sans Pareil . à lu 

Î ointe de L*£ de Itle. V. ladienne 
eriqat)* 

4 * INDIENNE (baie), wr la 

côte de l'E de l'île Royale ou du 
cap Breton un peu à l'É de la baie 
des Espagnols à l'ONO du cap 
Percé et de la Pierre h Fusil. Il y a 
«ne rivière au fond de cette baie 
dont l'embouchure csijpar 4b°-i4' 
N , et b j°-i5» à l'Ode RiriB. CaHe 
du dépôt. d0 la marùw, ordre de 
Sartine. 

INDIENS ( île des ) , dans la 
baie Obscure , à la iNouvel le. Zé- 
lande , au NE du Havre Pickers- 
jGill h l'O de U* pointe de l'O de 
i'ilc Longue. 

INDIENS (anse des), petit 
havre sur la côte de l'E de l'iie des 
Indiens dans la baie Obscure, fille 
£ât'face a la pointe de TOde Tile 
Lon^ie. Les Deux Scjcurê lOBt dan» 
le Î\NE de ce havre. 

INDRAPOUR, comptoir hol- 
landois sur la côte de l'O de Suma- 
tra , 5& lieues dan» le NO de Ben- 
cou l. La rivière d'Indraoour est 
par 1 0-58' S, et la pointe du me me 
nom y est à 4 dans le SSO , 

par ttO-io'-So" S , et par 
à l'E de Pariaà jy après de MMne^ 

Villette. 

* INDUS. Ce fleuve est un des 
plus grands de l'Univers ; il est en 
même temps un des plus fameux 
dans rhisloire. Ce fut lui qui vit 
équiper la première flotte que les 
Européens aient fait naviguer sur 
les mers de Plnde , époqiie qui de- 
vicilt doublement iutéressante quand 
on se rappelle que cet armement 
fut fait par Alexandre. Les con- 
qadtes.de ce prince , sa navigation 
sur l'Indns , et l'expédition de 
NéarnuQ, les écrits de Ptolémée, 
d'Arrien, de Strabon parmi le» an- 
4»en»» de Danville, Dalrymple et 
du major Rennel parmi ks mo- 
dernes , ont excité l'esprit de re- 
(liierches sur tout oe t^ui concerne 
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Ce (leuvc, qui devient un point de 
ralliement pour le» historiens de 
l'antiquité. Ces recberches sont 
d'ailleurs si nécessaires pour com- 
parer l'ancienne géographie h celle 
de nos jours , a ne je crois devoir 
entrer dans quelques détails sur ce 
snjety et dépasser les bornes qn» 
me prescrit un ouvrage tel «pie 
celui-ci. 

En résumant les évaluations de H 
dislance estuuée depuis la source de si 
llndns juMiu'a soù emboochare , b *5 
somme s*élève à 1,908 minutes de ^. 
degré , ce qui fait k peu près 636 ^ 
lieues de cours. Je dis ù peu près, ^ 
parce que je ne tiens point compte § 
de la moyenne parallèle d'environ ^ 
10° f compris entre le méridien sous g 
lequel est »a source et celui sous ;i 
lequel 'est «on emboncLure. 

On suppose que la source dé c« 

rindns est par delà l'Imaiis h peu e 
prés par 37°-3o' de latit. N t et 3 

740 k l'E de Paris. 1* 

Ce fleuve coule d'abord au SO, 
traverse Hmdou - Rou , ou les § 
montagnes septentrionales y au S ^ 
desquelles il se grossit de toutes les 
autres rivières qui lui, viennent de 
l'O. Son cours reprend alors uni 
peu plus du S ,^ en prolongeant le*" 
confins du Panje-ab. On nomme 
Panje-ab , ce pays situé à l'E de 
rindus et arrose d'une multitude 
de rivières , parmi lesquelles %m 
compte cinq principaux fleuves , 
savoir ; l'Hydaspc , TAcesines p 
l'Hydroale, rUyphssis, et le Sa- 
rangéft. Ce» cinq fleuves éa reçoi- 
vent une infinité d'autres , et le 
tribut (ie toutes leurs eaux réunies 
\ieut grossir Tlndus* La'^erniéro 
jonction a lieu par environ 29° do 
lat. N. Depuis cet endroit jusqu'à 
Tatta, le fleuve change de nom 
pour prendre celui de Mehtna om 
Scind. Cependant le nom gén<*rii|utt ' 
de rindus prévaut dans la g^Ogr<i-» ' 
phie moderne. 

De tous les fleuves qui se jettent 



dans i'Indus , l'Hydaspe est le p 
miec dans Tordre éobli* Si l 



re- 
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veut se foire une idée des difficul- 
tés cjue présente l'ancienne céogra- 
phie, si Von vent expliauer la cau8« 
des erreurs où sont toinI)«53 hien des 
géographes aui ont cent sur cette 
partie, il sumra de rechercher le« 
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différen* noms sous lesquels on û 
connu , et sous lesquels on conooil 
encore eette seule rivière. EHtf 
coule entre l'Indus i l'O et l'Are- 
sines à i'£. C'est ie Cheium dee 
modernes. 



TaUea» de ses différent noms et âes amtoMs ^ Us Itd 

donnenté 

Hydaspes. • • • • Arriens StraboD^ Pcol&née» 

Bidaspes Ptolemëe. 

Bedusia Le Sanscrit suivant PAyeen-Akbarj* 

Ancieat. • i Vetasta» Le Sanscrit suivant Tietfentkakr. 

Dindana.. • • • • Ticffenthaler , a« Im d«i nhoniagoa» 

de CachAnire. 

Cti elum Penan el Mogol , Ghereff^Eddin» 

Zalam 1 

Jalam ou Jaluib.. rForstcnr* 

D)alam 3 

Moderaei» ^ Zeloom*. • • • • Tîeffenthaler entre Aurengabad et Aotaa 
Jamad.. • • • • • d'une ile qui se trouve dans son coura 

suivant Tieffienthaler. 
Belmt* •«••«• dans llndouttaa suivant VAjeeuMJbttj^ 



On voit que le Bidaspes de Pto- 

K'vnéc tient ù peu prôs le milieu , 
c'est-à-dire, qu'il forme un point 
de rapprochement entre l'orthogra- 

5he oes Maeddoniens qui suivirent 
ilexandre , et le Sanscrit. 

Toutes les autres rivières dont 
ce pays est arrosé présentant une 
pareille difficulté à celui qui les 
recherche dans les anciens auteurs , 
on cessera d'être étonné que Dan- 
ville ail pris THydaspc pour l'In- 
dus , et que d'autres géographes 
aient commis des erreurs aussi ma- 
jeures , sur-tout si l'on considère 
que le voyageur est arrêté à chaque 
pas par une multitude de rivières 
éecondaôrat $ et que même en sui- 
vant le cours principal du fleuve, 
il est d'autant plus facile de se nid^ 
prendre et d'entrer dans une ri- 
vière latérale, que plusieurs de ces 
dernières ne le cèdent point au 
ileuve en largeur et pr^ioudeur. 



Depuis la rdmnoii de toutes eet 

eaux f lindus , devenu Mehran ^ 
poursuit son cours dans une ligne 
presque circulaire dont la corde 

Ptt sensiblement au SO. Il baigne 
ile de Behker ( Mansoura) , et tra^ 
verse le pays de Suckor , Sekiu 
ou Sunkar, trois noms qni appar- 
tiennent au même endroit et dont 
les diverses prononciations f ak 
s'altérant , ont fait Sogdi , nom 
qu'Arrien donne à aes habitans. Ce 
sont les mêmes que Diodore nomme 
Sodres ,et Quinte-GnreeSabraqnesu 
Danvillea fait encore une erreur: 
il fait deux places très-distinctes ds 
Behker et ae Mansoura ; c'est ce--, 
pendant la méme^ c'est Tile dea 
ogdicns. C'est un des points les 
lus importans du cours du Mehran. 
_I est essentiel de constater sa po-« 
sition pour faciliter les reèhercKea 
des géographes; malheureusement 
nous ne pouvons rien avoir d^xaci 
sur sa longitude* « • 
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Latiiude Nord, 

a5*'-ao^ . . . Ptolëmëe» 

34"-*»» .... Oiter. 

a7•-S5^ . . . Renncl. 

vf^'Off.f, ... 4elftR6e1ictte. 

longitude. 

A fE ac nie de Fer. n8«-M. Ptolémde. ' 

Idèm^ 84**'^'* « • • même corrigé amfant la 

méthode de OoMcUiu 

«cm, • es-'-g'^S".. . r 

A l'EdeGrceairicb. 7o«-»».. • . . ) Rennel. 
A l'£ dcPerii. a7«-4o'. • . • ( 



Le HeuTe , en quittant Behker , 

traverse le S'mistan , arrive à Tan- 
rion Mu>ikanus, et vient enlln m 
tli viser pour la première foit à Pa^ 
ttdtk. Ce point étant eneore une 



des princifalei litnatione remar-* 

quabies du fleuve , puisque c'est Ûi , 
que son cours se divise pour former 
rembottchnrè de i'£, je vais en 
donner la poaitîon* 



Latitude Nord. 



ai*»-»»». . 
a4»-io'. 



• « 



Ptoldmée. 

L'Ayeen-Akbarjr, 

Rennei. 

de la Rochette, 



A l'Ede lIle de Fer. 
méridien / 



Idem, 



Idem, 

A l*E de Greeawich. 
A l'Ede Fàrie. 



Longitude, 

II 2^-50' Ptolémëe. 

80»-^. ; • • . Pttflemée corrigé par la méthode 

de Gosse Un. 
L* A Y€ en- A kbary, 

AboViieda >^ 

Ettal 

fia dUHrtnoe «ntr« 

[les deux méridiVns do 
Rennel. . / i'«K«J«^«5tdeGreen. 

Le même. 
Le même. 



.ioa«-3o'. 
^•-5o'. 



• • » 



850-45^-45» 
670-36'. ' 



VoîlA tout ce que j*ai pu réunir 
d'autoritéa enr cet deux principales 
positions , qu'il seroit cependant bien 
important de flxçr duUaitivemeot 
d'une manière précise. 

Lindtt» ofiîre ft l'observateur 
quelques particubrité» bien dignes 
d'jtiention. 11 est à remarquer que 
quel.jue rapide que soit son cours 
«t quelque large que soit son là , 



wich est fixée uar le 
bareaa des ioositnd.ji 
i8«-9' 45»8ttîvantle* 
obseryations de Borda , 
,Le doctear yiacenC 

il est sujet à varier. H incline à l'E 
pendant quelques ànnées . et dans 
d'autres il reprend plus à l'O, GVtt 
un fait avéré observé par le major 
Rennel. Voy» le Vt>yage de IVéar- 
quc , par WtUiaih Vincent , traduit 
par Btllecocq 9 tom. 1, p. aga. 

Ptoiémée indiqué sept embout 
cbures de l'Indus; il en donne les 
noms. On ne sauroit trop regreUcf 
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que la géographie moderne n'offre 
ni ics moyens de confirmer ses a»- 
•eftions , ni ceux de rectifier' ses 
«rreurs. I.c capitaine Hamilton qui 
a remonté jusqu'à 'l'atta , ne donne 
aucun éclaircissement propre h gui- 
der un géographe. L'amir-il Rosili 
qui u mouillé près de l'emboucliurc 

■ occidentale de celte rivière , s'est 
occupé d'obsenradoDs plus relatÎTes 

' à la géographie actuelle qu'à celle 
des anciens, et son hut a principa- 
lement été de se rendre utile aux 
iiavî|i(aieurs par aea remaria im- 
portantes. 

Quant au voyage du capitaine Ha- 
milton , le seul iruit qu'on en peut 
tu er , c'est qu'il s*accorde avec Fio- 
lémée sur le fait des sept etubou- 
eluires qui dévoient exister du'tem ps 
de ce géo;^raphe. « Les naturels , 
dit-il , appellent encore aujour- 
d'hui les bouches de l'Indus Di- 
Vellée , ce ijui si^nilie en langage 
du pays , les Sept Bouches, quoique 
dans (e fait elles soient en bien plus 
grand nombre à présent. *» 

Au surplus, les observations de 
ramiral Rosili orouvent que , comme 
les autres grandes rivières du globe , 
l'ïndus a été soumis à diverses rc- 
volutious qui se sont opérées à son 
tmboachiure » puisifae cel officier'- 
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Î;énéra! a trouvé dans l'intérieur de 
a rivière deux vaisseaux euro- 
péens à deux batteries, l'un des« 
quels il compare à un vaisseau d» 
44 canons. Ces vaisseaux y sont 
retenus par le peu d'eau qui se 
trouve sur la barre , qu'il ne leur 
est plus possible de inuftchir» 

Les divei^s changemens anxqnelf 
sont subordonnées les embouchures 
de cette rivière ne paroie.^ent paa 
marqués par des époques bien éloi« 

gnées les unes des autres , puisque 

les vaisseaux vus par l'amiral fran- 
çais ne sont détenus dans l'Indu» 

!» 

aue depuis 1744 y suivant le rapport 
des naturels. Ces changemens «lans 
les embouchures ne sont pas res- 
treints à l'Indus seul; ils sont com- 
nmns à toutea les grandes rivières. 
Le Nil, par exemple , sur lequel 
nous avons tant d'autorités , a tel- 
lement varié , qu'.^ peine trouve-t- 
on deux géographes andens on ino* 
dernes qui s'arconiriit sur la po- 
sition de ses bouches. La même 
obscurité enveloppe tout ce qui 
concerne celles de l'Indus. 

« 

L'emboucliure occidentale est di* 

signée par Ptoléoiée SOtts le nom 

de Sagapa. Il fixe su latitude par 
iq^-fio' N , et le major Uennel la 
place par a4°-43'. 



A de l'ile de Fer. 
Même luû'idieu. 

Jdeni. 

Greenwich* 

Paris. 



Longitude. 



ixo**-ao'^. . . . Plolémée. 
78^-5 ^. . . . Ptolcmée corrige par la méthode 

de Goiselin* 

68»- ' 



32' 



Idem. 
64**-^' Jdein, 



Cette position se trouvp nssez 
bien déterminée par le major Aen- 
nel. Je vais lui comparer les obser- 
vations de l'amiral Ilostli , et on 
verra qu'il*; ne s'écartent pas essen- 
tiellement l'un de l'autre : leur dit- 
l&enoe contiite Mulcmcut en ni- 
WKtei. 



Extrait du journal de la frés^ate 
la Vénus , commandée en 178^ 
par fL le comte de HnsiU , 
pUaiae des vaisseaux du rçL 

«* Le i5 novembre nous parvin— 
n mes à peu près par le travers de 
« l'entrée du lleuvc^ dont nous ne 
• pounont YCConaoUre l^embou- 

» chnre^ 
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* ^'huH , |»iarce que léé lefreé Con* 

* vertes de in;m;2;!ier5 s6M au ni- 
ii veaa de l'eau. iNous uiouilUuies 
à paît 9 brasaëi h 4 ou 5 lieues de 
t> terre et de la barre. II ne fut pas 
♦» possible des*approchcr davantage, 
«» parcé qu'A mer basse , à a ou 5 

* eacilblàrtt ét la frégate, il 

* lA, frégate <^toît monil)^ pair 

» et par. . 64O-46' à l'E de Paris. 

. • Ritchcl , situé à rentrée de 
A là liviéie , est pnr - ' 

* éfrpir^ . 64»«'56' à r£ de Paris. 

« Gçt^ jongitude est déJuite da 
» chronomètre reglë sur le méri- 
M dien de JVlahié , à l'appui de di> 

* Partes obseirvAtions de.dtstai*€e. 

4» NourribeBder, 6 1. au NINE. 
» CHbbeifddr / Ht. dans l'E ». 

^1 twi^.Uitchel est.tar la cote de 
dtfMU^ Ile d« l'eaiboachate du 

fleuve , et si l'on porte la même 
§ur U pointe de l'O de 
IfaiMfl^ del'O $ on aura un réiuU 
Ut de i Ott 6' plus £ , c'estoà-dii!» 
à peu près 640-44' > ce qui porte a 
4^%fju difierence entre les observa<^ 
tiqps da l^aABfl et celle» de l'amin 
kal Irançaif.- . . 

MetrecHercbesgëograpKique» sur 
les bouches de l*lndus s'arrêtent tri ; 
le reste ne«erdit<}ueconiectanil, et 
ttVftt pal du Màiortd'iui dieiiôniiaire. 

Au surplus , quelque coâfiaWce 
^i^dit i^ëritc'e le major Bennel par 
«ft importans travaux , je n'hcsite 
pns cependant ik donner la préfé-' 
renre aull obMilrattofis dé l'aotiiral 
Rosiii , parce qu'il est bien diffi- 
cile, pour ne pas dire impossible, 
<|Ue dans un voyaca par terre ^ au 
ékilieu d'un, peuple dégénéré, ie 
Kajor ait été fourni d'autant d'ins- 
trumevsec d'autantde moyens d'ob- 
^fVer que l'oiniral , sur ^.fcégatc , 
àHiOrd'.de bquelle il a d^ être le^ 
coodc" dan.i les obsérvations qui de- 
•Manderttiplus d'un coup-d'o»il » pur 
^ea ofHciera'intellî^eQs et exercé», 

XL 



Historigui» '? 

Apré» avoir traversé toutes lea 
rivières â rO de l'Indus, Alexandre 
arriva iur les bords de l'Hydaspe 5 il 
ie franchit , et Ce fut entre celte 
rivière et l'Acesines qu'il donna la 
première b«^aille contre Porus , au4 

Ï^rètfde Micœa. Il ti'aversa ensuite 
'Aceiiiléa et l'HydrOates , et ce fui 
entre cette dernière et l'Hyphasis , 
pré* de Lfthoun>lo*Por:e / que se 
douia. b tÉbeociae ét dernière ho^ 
taille de Poroai Le conquëraat|«» 
vint sur ses pas et s'embarqua & 
Nicœa.. sur rUyda«pe , pour des* 
ceaMre le AeaVe. Il avoif M coaM 
truire ou rassembler aa flôtte sur 
rindûs. On évalue le nombre dfk 
«es vaiss eaux à si mille . "y com* 
preaant laa Mktimsas de toute esi* 
Pèce , depmsloigaltea joiqVft PaU 
lége. Dans ce nombre on compta 
800 vaÏMeaux de guerre et transe 
porta, htm tmhelotd qui les morf-» 
tèrent furent pris pâmai des Phë^ 
niciens » des E^ptiens , des Ci-» 
priens, des Ioniens, des naturela 
des Mes tjlje i!H^i;ia«prtit et de la 
mer Egeê !s(ui ^voient aécoi^pag/i^d 
rarmce comme mîlitatreÉ ^ oit « m aS 
des vues de commerce. " ''^TîTr 

Line partie de ces Mtimena avoît 
dté transportée par terré de l'Indue 
*ur l'Hydaspe : ce fut la division 
sur laquelle s'embarqua Alexandre* 
Ce.prjace eut d'autant moins de 
peini^ à- laMeonbler une paretllè 
ttotte, que l'Ayeeti n Akbary fait 
monter à 40 im'ile le nombre de* 
b&timeos .occupés à cette époque 
dans le oonaierce de PlndiM. Oeits. 
assertion ett'ooafimiee par Abois'U 
Fazil. • 

H ne paroit pas que le fleuve aif 
beaucoup changé depuia dans J« 
Inut pays. Les voyageurs moderaet 

nous donnent des mesures qui cti-t 
dreni avec sa largeur ancienne^ »ur'' 
tônt si l'on Venidèlalquer Pexagdr, 
ration des Macédoniens, et' tènil*, 
compte de la saison des pluifei, al" 
de la fonte des neiges. 

Alexandre employa neuf moia i| 

»3 
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descendre l'Indus. 11 essuya dans 
ce trajet quelques coatrariétët et 
des mauvais temps qui lui firent 
perdre quelques libres. U paroît 
•assi ( Voltaire récuse ce fait» mais 
II: fimt croire Voltaire plutôt en po4- 
Éitt qu'en géographie ) (ju'en appro» 
chant des lieux où le Hot se fait 
sentir , les Grecs ne connoissant 
poimiée mmém 'f s'exposèrent par 
Ignorance aux dangers cle la macrëe. 
On nomme macrée , cette première 
lame que le flot pousse avec Tio> 
lenre devant lui dans les HVières 
rapides. La flotte la vainauit à force 
de rames , mais quelques bâtioiens y 

I périrent. Pendant dette navifption , 
e prin(^ Grec foUdaplutieurs villes y 
ëtablit des arsenaux , giigna des ba- 
Xiilles , et après avoir vu l'Océan et 
i»it des sacrifitei MX -disu , il 
qnitta sa floue poar reprendre avec 
l'aruiëc sa route par terre , lais- 
•not à ISéarque» fon iaairal y le 
commandement. oe>tft -forces aai- 
viiies , avec l'ordre de venir le re- 
joindre par mer. INéarque étoit se- 
condé dans xe. voyage par.Ondsi- 
crjte, pilote* 

Le journal de cette première na- 
irigation sur les nIerA de l'Inde est 
înnniment pr«?cîeux ; c'est ce qu'on 
nomme le Périple de Niarque. 
Le marin qui veut acquérir toutes 
les connoiisances de son état» ne 
peut trop se pénétrer de la lecture 
de cet important ouvrage. La per- 
fection de la géographie demande 
^•iceord des anciens avec les mo- 
dernes , ou du moins la connois- 
sance des causes de leur différence. 
C'est pour parvcttir A «n'imt si dd- 
fimble qne {'engage les navigatenrt 
A ne iamais manquer les occasions 
de confronter l'état actuel dés côtes 
^'îls vîtiteM nirecks.nnciciaieB 
antoîntés » lorsqu'ils se trouvent 
dans des pays dont rantiî]iliti « 
rendu compte. 

Sî le commerce de l'Indus occu- 
^oit dans ces anciens temps /^o mille 
* yàîsseaux , cette circonstance seule 
peut donner une idée de l'opulence 
et de U pppnlaûoa des pays qu'il 
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arrose. Il paroi t que l'Inde étoit ft 
ciBiie époque plus peuplée qu'an* 
jourd*lini. Ifojres . le Voyago 

Néarque ut supra ^ t. I , p. aya. 

Le couimerce se faisoit sur le 
bras oriental et sur le bras occiden- 
tal du fleuve. Les vaisseaux deseen* 
dolent de Moulian , d'Allock , de 
Kaboul , de Cacbemire , et por- 
toient l'activité du négoce jusque 
sur le tôtè dtt Malabar. Strabon 
prouve que toutes Ifes denrées indi- 
^èneSy toutes les marchandises qui 
forment aujourd'hui le fond du com- 
merce des Indes Orientales, étoicnt 
autrefois les mentes et qu'elles ont 
été (wrtmteme^t connues des 
cédonieny» ' 

Ce (ïOnimerce • diipara il mesur« 

que la population a diminué; In 
guerre continuelle , et la dévasta- 
tion qui en est la suite , les efforts 
des conquérons qui se kmt succès* 
sivement disputé ce pays , ne sont 
pas les seules causes de cette déca- 
dence. 11 faut l'attribuer en partie 
A b dimitttttioir des éetft dn'Wente 
et sur-tout & l'obstruction de ses 
embouchures. Je vais finir cet ar- 
ticle par une note extraite du jour- 
nal de Tamiral Rosili , note que 
cet officier - général zélé pour le 
progrès des sciences et pour l'uti- 
lité de la marine « a bien voulu me 
communiquer. Elle servira mieux 

3u'une plus longue dissertation h 
onner une idée de l'état actuel de 
cette rivière y et de la pénurie où 
scNit réduits les peuples qui liabi-» 
tent ses bords. 

J'ai déjà donné plus haut l'arri- 
vée et le mquillaee de rfoniral agft 
bas de la rinète doo| tJi*n-nliMf«< 
la situation. Il coa ii w M lùlin ao» 

journal. 

« J'envoyai le lendemain matin 
« mon second, accomnasné de deu< 
» autres officiers , - ft CM-Bênder , 
n place jadis commerçante située ft 
•* lo ou II lieues de la mer. Cet 
n MM. latrouv<ièretttasses gnade| 
n très-peuplée , m^ d|flHeil* pci| 

d'apparence. î^s maisons sont 
« bfttitt de ^one, dt peiUe et de 
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» nates. Il» furent reçus par le gou- 
Tcrneur dans une chelingue qui 
» lui «ervoit de palais. Ce fut avec 

* l>eaucoup de peine qu'on pAt y 
» réunir quelques rafrafchissemens 
». PO»f les malades de la frégate. 

* i «'y trouva pas un seul ujar- 

* cliand assez ceatidéiable ponr 
» taire la fourniture dont 9ft «voit 
» besoin. On prenoit ao livres de 
» m dna une boutique , 3o livres 
»-daaa une Mitlre , et aîun jdu testh 

* 5*5?^ objets qui nous 
^ ëtoieai nécessaires. En un mot , 
»»CM MJM^ trouvèrent beaucoup de 
» b<nuiq«es> mus foutet de peu de 
«• valeur» • 

*► La plus grande partie des hobl- 
» lans sont inabométans , les autres 
» «ont baniaiM» Les premiers nous 
" vendirent des bufïïes et plusieurs 
»» moutons , qui y sont Xrès - com- 
» muns et à bon compte. La douane 

* a conservé son ancien usage de 
» prélever un impôt sar tout ce 
» uui s'embarque ; mais comme , 
» faute de coumierce , elle ne peut 
» fliM exercer àujonrdiimeéMH 
« sur lea marchandises , elle te'fiiit 
» valoir sur lea> vivres qui , en côn- 

* eequence, lui sont soumis. 

Cha-Bender appartint autrefois 
«*iiïM^^rtugais. if siurvoit de port 
» ù la ville de Tatta. Cette dermire 
» ville étoit l'entrepôt des raar- 
» cfcandises du Mogol , du Caa- 
» daliar et de le Perse. 

- * Les Uollandois ne se tcMit PCMijit 
*• établis ù Cha>Bender , mut ils y 

* venoient commercer. ' * ' 

» En 175s, les Anglois avoienc 
I» un gomastaff& Bagana, c'est-&- 
n dire , un agent ée oomeroe. 
M Biigana est situé environ i Ueue 
n i au-dessous de Cba-Bender. Ils 
f» avoient choisi ciet endroit de pré- 
n férence^ parce que la rivière y 
m est plus profonde. L*agent de Ba- 
i» gana avoit un corcespondant à 
» Aurangabender , et un antre -ft 

* Tatta. Ils retiroient de ce pays 
» i4*ittlpctre , du riz, et des dénota 
it'#ll|pha«it. La difiicullé de fran- 
•Tclitf Mèftire, «t kêitméÊh»^ 



» teaux pour le transport déé ïtfjîtïï 
" <^nandises, ont fait entiéremem 
» abandonner ce commerce , mal- 
« gré la rWuction du prix Ucs, 

- douanes et l*a|>oUHon & droite 

- sur les bateaux , abolition qui^ 

* ISî^^'SB^*?^^*"' obtenue^cn 

• 17M. -SC^IW doubles civils ont 
« encore contribué à faire disua-' 

* roitrc totalement [e cominaàbléà 

• cette jmrtie du monde 

Ici l'amiral rend compte de deux 
v.jisseauît 4.dettX bittteries qive sea 

oHicicrsont rencontré dan»^leïïen»e 

et qui ne peuvent plus aujourd'hui 
tranchir la barre , parce qu'elle s'est 
beaucoup çoesMée. « J'y ai «onde, 

* dit 1 amiral , je n'y ai trouvé 
» qu une brasse au bas de l'eau , et 

• seulement a au haut du flot, il y 
« en a 5 à 6 en de<M« de la barre. 
" J ><'s e 111 hnrcations tirant to à t% 
« pieds d'eau pourroienî remonter 
» jusquA B.^auai mais il fiiudroil; 
« les y décharger, et les itiarchtai^ 
» Jisfi destinées pour Cha-OJendcr. 

- et au delà^ leroient alors char- 
» gées dé nouvs^u sur des eiobar-n 
» cations propres à la navigation d«| 
•» neuve. 

»» Les bords de la rivitVc n'étoifêin 
« que mangUcrs jCt^arais ; il nV 
» avoit pas une Imtte de sable ëlcy^ 
" vee ou sèche y sur laquelle on 
" put établir une tente. La terre 
n vue de la frégate paroissoit toute 
» demveau et an ras de l'horizon. • 

L'aiainl Rosili.rend compte en- 
suite de ses obserrations , parmi 
lesquelles U y en a de la phi* 
grande iniportance. j'ai déjà cité 
celles qui déterminant la position 
de hi bouche ooi94antt«Ie s en voioi 
une autre dont le résultat n*c8t pas 
uioins essentiel à la géographie jno- 
demë* 

•« J*ai fait, dit-il , visiter piusiënra 
» branches du fleuve , et sor-ibàt 

• une dans le INNE ; mes bateaux 
w l'ont remontée 5 ou 6 lieues jug;. 
•» qu'à I^ourrioBender. Cette place 

* a fourni quelaues rafraîchisse-* 

» mens, mais il n'y a noint de com- 
»» wcrce. J'oiUe) branches quê 

.a * ■ ■ ' 
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m paî fait visiter vont se réunir 
ii entre Tatta et Cha^Bender ». 

Ecouton» ninintenanl ce général 
•ous rapporter l'observation d'un 
«MiMmeoe ima^ et digne de 
Ifaitention des savans. 

« A mon arrivée, j'avois envoyé 
M ma chatoupe dans le fleuve , avec. 
H ordre d'y faire de V^m à mer 
m hÊÉie. C'etoit le ionr de la pleine 
M lunerf On sr r0ppelleqne la fré- 
» f^te croit mouillée à 5 lieues de. 
N terre. ) Confme la chaloupe en 
» ntour arrivoit le long du hord 
» ver» la fin du flot , Vcmi fîe int 

* tout ù coup blanche deputs tu 

* «être jusqu^ la frë^e . et 

* même iusqu'ji deux encablures 
M plus au lar^e. Frapj)c de ce chan- 
•» gement subit , l'olUcier qtii coui- 
» BiMdoit Ié chaloupe pùisa dé fëen 
.» pour la goûter , et b trouva 
M douce. En conséquence, je pris 
1» le parti de faire de l'eau dans le 
m Ataye f nu coup deia pleine mer j 
0.W lien de suivre la méthode ^é- 
I» néralei' et de ix faire à mer 

* basse; ' 

■\ » Dans les inafëes ordinaire|i , 
9 l'eou blanche pe fl'^tendoit pas 
» aussi loin de terre , et sa disiance 
m se subordonnoit k la force de la 
m marée , en raison de l'âge de la 
■fhltte^ mais amt' nouvelles et 
M pleines lunes , le même phcno- 
. » mène reparoisaoit jusqu'au large 

* de la frcgate." 

n Je fnisois donc remonter dans 
M'it fleuve pour y trouver l'eau la 
w plus doure , et l'on t'toit toujours 
<• informé de l'heure ei de l'endroit 
I» où il convenoit. de la puiser, par 
I» le« lèhaftieeux ; Im hafRet, et les 
w moutons, qui arcouroient en ce 
■ moment pour s'y désaltérer. 

INFIEKNO , petite île de la 
'di£^^dance de l'AlriqU' . C'est une 
^issCiniariies. * Nouft avons sous les 
yeuse le plan des Canaries par M. 
de Borda , Nous n'y trouvons rien 
crUi puisse avoir rapport h l'ile In- 
uerno y et BOM sommef.eontniints 
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parler de l'Ile de Fer qnî p^t aroV 
ladisporté succcssireoient les noms 
ae ] veno, Prièro^ Fierao et lé- 

fterno. 

INGALD , haut-fond de rochee 
à J de lieues de terre, ei & i mille 
diins le NE 5° IS de la partie du 

NO de Itle Aotketoy: Ce danger 
dtoavM à e héiurèeve jnisnt. 



INGARD, pointei 
du SEd'Irlande. De cette point'e une 
bauure s'titend presQM'k moitié che- 
min vert ntt haut - tond «ttté ft 
demi-mille dans TE de la crlqn» 
Feathard située au N de cetl©' 
pointe. A un ^uart de lieue h i'£ de> 
la pointe il y e nn rérif de pierre 
siir la poixfte de l'O duquel il n'y 
a que 5 pieds. C'est l'endroit le 
n^oms profond. Les marques de ce. 
danger sont de relever «ne naifon. 
de plaisance située, BU desMkttS des 
bois de Fi^alhard par un vieux cld^ 
leau situé au S de ces bois. 

. *INGELl,petitecriqueavecune 
aidée à festrée de In rivière du 
Gnsge tout auprès deOndîeri.Cear 
sur cette aidée qu'on .atterrît en' 
dedana des hrasaea. Quand on entre 
au Benoale on b Inaie ù bfthord." 
11 y a long-temps qi^e cet endroit 

est abandonaéyetopi|'yX»llianCtta 

commerce. " 

INGENlpS , île à l'embouchurr 
de la rivière Patagoa dervilve tilw 
Grande dans le SO de Hielaaeir» 
côte du Brésil, dans lf# ç^fVp^itjié 

de la ville des Rois. 

INGEY ..place de peu d'impor- 
tance, sur (a-o^te d'Afrique entre 
Tindelet}«$én^U » • 

* INGLEMARE, village pres^. 

?\u'ik l'extrémité du cap Levi , qû 
èrme k haie de Cherbourg dan* 
le NE. Si l'on tient là pointe 
d'Inglenare f«rlti ImMe tei^ dë 
Cherboure; , on passe au liirge du 
Grand liegnîer et des autte* ro<- 
chee'de ee porage. * 

INGROS-BAXAS, grand banc 
de sable ^'vénMit ^M'PUi^^ 
i l9,li||Mff4«9uflfta*'jd* 
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i'eiiilbouchure. Sa louguear tolali 
«st de i5 iieues. Voya Plita. 

INIOU , petit îlot qui paroît 
4fTt sorti depuis pea du se^n de la 
mtr entre Tong^labop '.at Fi»B|;ft1-^ 
mald^, 49nê la mer di& 8ii4» 

INISH*BOTTOM , île sur la 
c5ie de ro d'Irlande , SE de l'ile 
Ebishtrick et presque le travers de 
AbseHîlUij/ 1 

jnènie quelauefois Ikishiran , lie 
droit au N de l'île s ir laquelle est 
situé le cap Ciear k la pointe du S 
d'Irlande , «boit * ¥0 oe 1» fointe 
Baltimore & l'cittr^e ê» pOVt 4t 
Bahimore. Voy. Shcbke. 

iNiSii-TUlSRAIN, quatre 
«t demi dan» l'£NE 3« IS 
dt Id |}ltts O des rddies Tiratfht. 
La peinte SybilQeil cil il 4 intUies 

dans l'E 5" N. 

INNER-BA^MÇ ou Bawc de 
^'Imtéhibua que l'on npmiBO Ba^ 

]ite Française { FrenchPole ). 
tin hanc de sable dïir et acore si- 
tué emre la pointe , de !'£ d'ia- 
éli^fk-Pûte ef OïdWd. Il gitan 
larÊje et parallèlement 6 la côte de 
Cadiand. Lorsqu'on relève le cha- 
tte li de Sluys pur Stc'Wiail^^rt au 
N d« Sluys on a plpfyë banc à 
l'E. Saint-Lambert est un clocher 
Bant et carré sur Gadsand. Et quand 
4>n relève la chapelle de TO par le 
Kooclr on est un peu h l*0 du tra- 
▼eri dp h pt^init dtt i'O fie ce &ÉÉie. 

' ÏÉlî^pÊMkïiNEhou CàMkh 

DE l'Intékieuh. C'est un passage 
4^ 4unes enjtre^ les |>ancs Braises et 
Qotnis. LesvalMMttittiiipea lourds 
peuvent y passer de mer haute ; 
mais ne doivent pas l'essayer de 
iner l)as$e. Ce canal ,a pins d'un 
nillé de large; miiu fl ne reste 
où'un petit ruisseau à la pointe du 
S près de Brakes et dans lequel on 
ne trouve que 7 pieds de basse mer. 
Le; marque pour entrer dans ce pe- 
tit canal est d'amener l'église deSte- 
l^rguerite à une longueur de vais- 
seau au S du château de Déal ; et . 

^uaud on nwt mût 4^ émm 1 



Mtftt IfrBrakés et Qnems , il ialil 

amener l'éelise de Ste.-Margnerité 
entre h Château de Déal et Wal- 
mer , .et . en revhrant en canal on 
peut cingler vers le Brakes >nsqu'dc> 
ce que l'egliae Si e. -Marguerite soie 
ouvertede lift ^rgeur d'une voile am 
large 4tt cl»<^|i de Walmer. Oé 
gouvernera ensuite àl'O juaqu^ cé 
que la même église soit onvf^rfe de 
a^mcmc inanière par le <;h4l^dt 
Dttl. Lorgne w mer est bèiipe 
meillëur endroit du canal est là ,.ç»4 
l'on pcu^ relever l'éelise de Sainte^ 

& ™%h-wji!; âîiîîiP II 

ucai , on gouvenMra enaum 

NNE. On est le travers de ce canta 
quand on tient l'église de Van-bo" 
rough ouverte d'une longueur dé 
vaiia^. m N-d« Stand w ich ; par àéë 
marques on sera au N du Midd!e> 
Ground. Les marques que l'on doit 
relever pour cinsU'r daas ce canaj 
sont d'amener réglise de Sainte- 
Marguerite entre Walmer et le clià- 
teau de Déal en avant éeard cepen- 
dant au Middle^rountf i et lors« 
qu'on éa; 4ip|irodw il fa^t îiaSà 
l'église comme dn l'a dit tout 4 
l'heure , «ntro J>ial jt Walmdé> 
prtttfue pâr'V iîl i il iil r tte Déal i 
mais 61 on relève l'église pins qa'S 
moitié de la distance , du côté du 
chÀteau du Walmçf • on sera trop 
prèa àh Bnltet et Blnw'aèiU-ètra 



INNEa LOGHT , baie ou laë 

Lochy , sur la partie de I'O d'E- 
cosse 9 lieues deux tiers au SO dé 
Loch 'Ness. Son embouchure est 
au fort William , p^r 56"-56' N , 
et y 'i«S6' M'Q'éfi finê. h'AuiniA. 

I^ÔM ( pointe dnlport ) t un pSa 

dans le aO de ja pointe Worms ^ , 
à l'entrée de la l»aie de CaërmarthcBlc 

INIÊRIEURE. C'est le nom'd^ 

la septième et dernière bouée qu© 
l'on rencontre en cinglant dans le- 
canal de Siortelmeek , en cotoyan»" 
l'Ile Vite au N et ^ l'E. Ce canal' 
prend quelquefois le nom de canai 
de Vlie. Depuis <iette bouée Inté— 
oa peut prolonger la grèf^ 
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Vlîe Ott plus au S en mordriat 

JMir le banc nomme Plat. 

• INTÉRIEURE (D» OOG -D»If). 
CWt iMfie bouée dans le canal de 
Stortelnieck ou Vlie. Cett'Ia'Sme. 
bouée. Il y a i6 pieds en ctimxl pnr 
«nn travers. 11 y en a i8 depuis la 
^uxiéne bottM ao Droog-Orie du 
lar^e. 

INVERARY , sur la côte de l^O 
d'Ecosse au INQ de Loche-Fyne. Il 
i'y pèche tous les aas une immense 
^uùfnlé de harengs. 

IINVERBRECHY, cinq milles 
au NO i O 5» Q du motiabge de 

Cromartie. 

KWERKEITING , baie spa- 
cieuse sur la eôie du N du enl-de- 
«jc de Forlh. Il y a. un boa-port et 
un grand commerce à peu près à 
ti lieues dans le INO d'Edimbourji. 
Lai. N &7<», lon^. 5°^45f à i*0 de 
Paris. L'viu/car. La partie de l'Ode 
çcitc baie se nomme Ste.-Margue- 
riie. La çôle en est escarpée et ro- 
clieufe. Il y a 9o Jbrasaea à une 
longueur de vaisseau » de terre. 11 
est, dangereux, d'y mouiller quand 
les vents sont au SE . mais comme 
usen.aoDflleiitffareBieiit, cet en^ 
droit eat asses frétfnemA. 

INVERNESS, au S de Cromar- 
tie au fond du cul-de-sac de Mur- 
rayvers ia partie du NE d'Ecosse 
aur lariviére Neas. V^oyez Chanry. 
La barre est à peu prés à f de lieue 
au dessMS de l'erabouchure de la 
rivière. Jl y reste i5 pieds d'eau de 
^aase mer. Le port d'inTemeaff ren- 
ferme beaucoup de vaisseiux. Ilm 
au dessous d'un pont soutenu par 
aept arches. Il s'y pèche beaucoup 
de Saumons. Lé «Hlè é»i par 5?»- 
?3 ' IN , et k m» de Paris. 

h' Auteur. - < 

. INVISIBLE, haie à l'E de la 

Killledu SO de l'île Riou. une.des 
arquises. Cette hâie est masquée 
J>&r plusieurs îlels et rochert, 

lONIE ( mer J' ). C'est cette 
partie de la Méditercanée comprise 
entre les côtes de PO de k Morée et 
i'wtrde dn goUe ^ VcbIm. Aiu« 



IRA 

les ficMsadea et autres ttei toitinet 

de cette côte prennent quelqnefoir 

le nom d'îles Ioniennes. 

"^IPSERA.iledel'Archipelù l'O 
de l'Ile deScio. Llle Antt-lpsera en 
est au SO. Il y n plusieurs gros îloia 
sur la côte duSO d*Ipscra, et situés 
de manière que la navigation est. 
libre en dedans , avec mouillage par- 
tout , ce qui ëgnivant h une rade 
fermée avec l'avantage de pouvoir 
en sortir de tous les vents. On 
y eat parfaitement à Tabri. 

1 JPSWIÇU» ville sur h ririère 
Orwell dans la province de Saff^lu 

Il y a un port qui jadis valoil quel- 
que chose. La marée y. marne la 
pieds quoiau'è a lievet 9B detSttS 
de Harwicii ; maiaUaasècheatt.lMifl 
de l'eau. Le commerce à suivi la 
mer et s'est .retiré avec elk. La 
ville est aujourd'hui dans an état 
de décadence. Il y reste encore un 
quai et uu> douane ; mais les gros 
vaisseaux n'y viennent plus. Lat. N 
5ao-8' ,long. io-4^ lirOdePtiria* 
lé Auteur. 

1 IPSWICH , rivière sur la côte 
des Massachussets côte de l'Amé- 
rique do Nord , à ONO du cap Ste.- 
Aune. Son eaibouchure est à la 
pointe du S de l'ile Plumb qui git 
N et S parallèle à la côte depuis la 
rivière Merrimack. Elle reçoit son 
nom d'uiie ville «tuée sur la rivé 
de rO un peu en dedans de son 
embouchure. Elle se jette à la mer 
par 42"-43 ' N , et 7a°-43 ^ ù 1*0 de 

r^TXi. Carte du 4éf6t de Ut mariné 
ordre de Sartine. 

IQUI , la plus voisine de Jeux 
petites iles situées au SE de l'ile 
Kiu-siu du Japon et auflfi dë ift' 
petite Likeuyo qui en est sépai*^ 
par le détroit de Vaa-Diemen. 

IQLIQUE, île sur la côte du 
Pérou Océan Pacilîaue du Sud* 
Elle est collée sous le cap Tar»- 
paca que les matelots nomment par 
c o r r uptioii^ Carupoueka, Voyea a* 
mot. 

lAACONDA ou Irâcounda, pe> 
. m tàtyttt prés de Sarioam et ^ 



commutiîqae avec la riviéi^ CoHi" 
mana au dessus de son embouchure. 
Xjt capitaine Sieduian a .fixé son 
€mboaehare par S^-^S^ N , et 55«> 
«5' & 1*0 de Paria. Vof. Cmsi- 

»OURE. 

« laiANS. , lac SUT la côte de 
Cortmmlidel , iuincdiatemént au N 
de Palliacate,' Vojreà ee moL Le 
lac Iriaris n'est pas assez profond 
pour admettre uicmv descbaioupes^ 
à peine les pirogues peuvent âles 
le parcourir. > 

IRLANDAIS t cap se nomme 
onssi cap Rock. C'est le plus dan- 

§ creux de tous les écueils de la côte 
e l'£ d'Ecosse. Il est à 3 lieuct 
dans le SE j E 5» E de Tay-Bar, 
«t 3 lieues \ dans le NE | E de 
Fifeness. Sa longueur est d'un mille 
du N£ au SO f sa largeur e«td*mn 
I mille , et les roches découvrent à 
moitié marée. Il y a une chaîne 
d'ëcueilt qui s'avance au large de 
•a partie dn SO ; mais on ne la voit 
que de basse mer. II y a 4 brasses 
à son Acore de terre, et un p^u plus 
l'O on trouve 6 brasses. A l'a- 
core de TE il y a 7 brAsses , et si 
Ton s'en éloigne h une encablure , 
^on trouve ib brasses , et 29 ou 3û 
à nn f mille. On parera ce danger 
du côté de l'E en tenant l'ile de 
Bass ouverte à l'E de l'île de May. 
Le jour f il faut se tenir au large de 27 
brasses , ^ la nuit , on ne ooit pas 
amener moins de 3a brasses;, et 
' quand on est en dedans , il laut se 
tenir par 12 brasses et au dessus. 

* iaLAND£ r nouvelle), lie de 
la mer du Sud. EllegSt SE et NO , 
an NE de la Nouvelle Bretagne ek 
au NO de l'Archipel de Salomon. 
£,lle est longue et étroite et se ter- 
mine 'au $ au eap St^-Georges . par 
itiiMMo» S, et i5o«>-48'-4^w à 
fEde Paris- Bureau des longitu- 
dôi. Sa pointe du NOprès de l'ile 
de Handvré est par n«-S5'' S ^ et par 
»4S«-ftof à r£ de Paris. Carte du 
àiisp&t de ta marine de Van 6. Les 
■tontagnes^ de la Nouvelle Irlande 
iDatdlevées. mats lenr sommet est 
fouvtat «acfti daw les nuages. II- 



y en a quel'qties unes vers le milieu 
de l'ile y dont la hauteur est de près 
d'une I lieue ; mab la côte qui tait 
face au N£ est baise , et sur nntf 
vaste plaine lais.<icappercevoir quel- 
que» monticules de 5oo verges de 
hauteur. En 1767 la variation étoit 
NE ô^-ao^ près de la pointa de l'E 
de nie. 

a IRLANDE ( île d' ). On 
nommç ainsi une lie située a Ten^* 
ttde du Gfand^Sonnd nnx Bernm<i 
des , dans lequel un entre par lei 
canal qui la sépare de la pointe Es-* 
pagnole. L'ile d'Irlande est longue 
et étroite , et avec les autre» 
rochers dont elle est environnéë 
elle ferme tellement le Sound qu'on 
n'y peut pénétrer , en venant du M 
ou an NE , que par le canal susdit* 

3 IRLANDE (mer d')» qalsé^ 
naré Iflviande de l' Angleterre. Olrf 
la nomme ^néralement Canal é$ 

St.-Georges. * 

4 IRLANDE (CŒ^il d'), trés- 
petite lie au N quelqùes degrés O 
de Hoaih-Héad au N de la barre 
de Dublin. C'est iine marque pour 
venir chercher la barre et naviguer 
dans la baie. Koyen Z^BBM» et 

. HOATH. 

. 5 * IRLANDE , l'ancienne H^-^ 
BBaniB , royaume uni âi l'Angle- 
terre et & l'Ecosse avec lesquels 
; il forme la puissance de la Grande- 
■ Bretagne. C'est une jle séparée de 
l'Angle terre par le canal de Sain ^- 
Georges. Elfe renferme plusieuri» 
ports f baies et havres , que l'oei 
. trouvera a leur article, Dublin en 
, est la capitale. Forez Dvhht^ , cap 
' CtjlAn , Çoaa » Gàllwat , etc. . 

Cette Ile est gouvernée par ua 

vire- roi , son parlement est réuni 
à celui de l'Angleterre. La religioi» 
catholique y fat leng-temp^i persé<« 
cutëe ; elle y est an|ourd'bui tol^ét^ 

IHMANO ô« E&maho ou le» 

Deux Frèkes, sur la côte de i*0 
d*A trique. Ce sont deux palmiers, 
très-élevés qui iervent de marque- 

pour entrer i«r la nHlo.é'ïvale» V* 

.ÏTALA* 
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* IRMAO ou les Fiii;ar», aent 
focfaerfi situes sur la côte dei'E ue 
rtlcT 6t.-*Thpinë & l^entréedu eolfe 
à\x Gabon et sou» l'équatcur. Au S 
de cette île est la petite ile des liais. 
11 y a mouillage entre les deux par 
fM> et2t5 brasses tonààp sable dur. 
t.e5 Sept Frères sont au NE de 
J'ile aux liât*, Voyet 

TUOMÉ. 

IROIS (pgintedes). Oestmie 

pointe siiaile un Ptu, au IVord du 
cap Tiburon sur la côte de l'O de 
la Crande pcuiusule qui ^e projette 
& PO de Sti-Domihj^ue. C'est la 
pointe la plus Ode l'ili. Voy. Tir- 
9UB0N et 1)aml-Mame» dont la 
posUion estdciçrmiAéeparle Burcan 
fta loDgîtades, 

' * IIVOISE ( passage de 1' ) , en 
debon* de Tentrée de Bm. C'est 

tout Pespare compris tntre Oues- 
sant et la chaussée de Saints. Ce 

£assae;e e^t d'autant piMs dangereux 
\ nuit,qw'on oepeutyfturunecbser^ 
galion de latitude, venir chercber le 
feu de St.-Mathieu , parce qu'il y a 
des roches bien au o ^f. la pointe 
j^tt-Blathicu } on est donc contraint 
de prendre connoissance de celui 
d'Ouessant, Quand on est à a ou 3 
)ieuef au large de c^tte Ile y il ffl(Qt 
linre traloir la rdute le S£ jufÇju'ii 
<e «n'on amène le feu de Saint- 
Mathieu ti VENE, Alors. oi| fera 
TESE et quand on le tiendra au NE 
ôta sera bien ^u S dei Cheniinées 
et du Ranuel. On gouvernera sur 
le feu de St.rMatbieu pour s'élever 
an N de la Vàndtëè A de la Pter- 
quette , èt quand on pourra relever 
la pointe du couvent de Cainaret à 
l'E corrigé on gouvernera sur la 
pointe dtt QniMt MKnou et ' l*on 
donnera • d&ns le Goulet comme 
nous avons dit 6 l'art. Brest. Voy. 
BuzBC, B£ATUAUMEy U Co^ et'lc 

Si l'on ett Ibrcë ^ louvoyer 
dans l-lroise on revireroauS toutes 
les toi:» qu'on amènera" la pointe de 
d« l'O tjrOuessant au NO ^ N cor-* 
XÎ^ë ^eidwl'ftiiirehord, touus les 
fpis 4|^'oa pçorn^ voir k ÏQ, €or«i. 
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r\^è laC(Ste du »Sde la baie deDouar- 
ncnc/. ; mais dès qu'on aura assez 
gagné à l'E pour nvoir rile Bem^ 
guet au N il faut courir à bien pe- 
tits bords , proHler d'un flot et 
toujours virer dans les marques 
de la Parqnelte et de U Vaadrés ; 
mais il est rare qu'on se risque 
faire cette manœuvre sans pilote. 
L'iroise finit à la Parauette. Cet. 
écueil est compté parmi les dtn|[cra 
4e l'eiftrëe du Goul^ 

IRON , port ou PoBT DE Feu. 
C'est une crique de l'ile de Man de 
ladépenUauce du portD^rbv, in, une 
lietif du Galf de Man. C'est un 
port naturel , l'art n*y a rien fait. 
Une jetée bâtie à peu de frais en 
feroit un excellent bavre oik, 1^'oA 
trotoiref^ot^ a$ piada d'aim • 

* mONDELLE , en dedans d« 

Crapaud dans la baie de Lanîun 
sur la côte du N de Bretagne. Cette 
roche peut 4tre utile à connoitre 
pour les petits caboteurs qu'un vent 
debout force îi passer entre le Cra« 
paud et la basse Cominanon. La 
marque de l'irondelle esttde re<* 
lever Je moulin de Lan par le air 
lieu de l'île Moléne. Il y a passage 
entre Pile et la roche , mais il faut 
hanter le côtë de la roche de préfé^ 
renée y et on tiendra le rocher le 
Taureau par le moulin de Kervi 
sans accoster davantage l'ile Mo-» 
léne, ■ • ^ 

IRRA BARRA t port fent^^ à 

f»ett prés 5 lieues dans le SO i S de 
a rivière d'Or sur la côte du NO dé 
l'Afrioue^ U y a un récif au IS et 
iin boftc de aâbl« devant la barra* 
U y a passage entre la banc et iâ> 
récif. C'est un bon mouQlaga l\ 
lieues au iNE de Ciulra. 

lURA BAl\HÉE,nom qu'on 
donne iuiprpprement à une baie 
sttii^ sur la c^te de l'O dTAfri^û 
et qu'on devfQÎt pWtô|; noiBaief 

Baxa-Terra. 

I mwiIV , a^W d'Air sv la û-, 
vièré Irwin cote d* 1!0 d'Ecossa» 
C'est un port dans le détroit de. 

Q^de. U f«t 4p«i€ia93( «t ,m9VBk. 
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de l^ons qaais. Il s'y tait un com-r^ 
qaerce plu\ considérable c|ue <fans 
jfucun initre porV Air. 
^ I}uint'rtes« 

ï mWIN, C'est une âes rivières 
4t*£cosse <}ui se jeUe sur la cote 
du XV £ du cui-de-Sac, af; Clvde. 
La ville qui iait le sujet de Part, 
uréct'deni est h l'embouchure de la 
ll^ièfc , par .55®-3&' W , et par 6"- 
à ra «IçP^rifb UAM^teur, Cette 
rivicrc se réunit & une autre ct^si» 
durable qui vieaiduSO. Cette jonc- 
t^ûu fqrnie un port assez coutuiqde 
prés de s6ki' einboacfctur«, ^ett 4 
ce confluent ^ue ee IrotaTe la . TÎUe 
d'irwin. 

I ISAAC, port sur la côte du NO 
^ .de la province de Cocnwoia milles 
dans le NE du Havre de Padstow k 
ofu près 14 lieues de Saint-Yves, 
jpans un cas pressé un vaisseau de 
4oo Toiuieaux peut sur le haut d^ 
Ilot êé réfugier dans le poit«t •'(^ 
cbouer sur le sable. C'est une res- 
Murce pour se mettre à Pabri de la 
grosse mer qui s'élève d^ntiont ce 
canal. C^st un port de pccheurs ; 
cependant il possède quelques vaîs- 
^epux qui .participeiat au commercf. 
^e Bri«to1. iiè pcMt le plus pro^piia 
dit & la pointe de Hahlafidà 11 li«ii«l\ 
dans le NE iN. 

a ISAAC , 'aux Antilles. C'est 
Mne île . nous en avons parlé à l'^rt. 
O^silKkliaBC. KoyefCaAUD. - 

«ISABEJ.1QUE, pointe. C'estle 
. cap le plus au N de toute l'île St.* 
Domineue. Il est à peu près à 
If E t dt k Grang/. F^f es ce 
mot, Toifs lee vaisseau x qui ont 
afFiire^dans la partie du N de 
fiaint T liomingue prennent con- 
mmanee dè b pointe MMiMue , 
«HMnd lia vieaaent du vea^ fl iett 
«d'usage dans ce cas de terrir an cap 
£^aiana ou sur le Vieux cap Fran- 
^liey^ ^ endnrit oa iant Mter 
|HMU- la pointe Isabétique , et comme 
aa situation estdétel'minée d'une ma- 
^ l|i^.prf£ci«^ , on Y Mend un point 
^ 4>' 'départ pour régler le» waHiOM^ 
yres et les routes à faire pour arriver 
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Lat. iQ»-5û' r^, long. 73 '-3o'-a5* 



ISi^ÈLLE ( Sic- ). C'est une 
des îles de l'Arcbipel de Sa^loinon. 

Voy. Salomon. . ' 

ISCA y havre sur la c6te do N 
de la Severn. C'est le «eooàd lioniw 
duhaTre de Mewport. K. riawroaT* 

ISCHIA , île située dans la Mé-l 
Hiierranée k l'entrée du £;oIfe de 
Napies. C'est elle qui eu fait la pointç 
du n et 1*}le Gapr! la pointe du S» • 
Il y n 8 lieues de cette lie à la ville 
de Napies. Elle est séparée du con- 
tinent par un intervalle de a lieues 
au milieu duquel il y a une ontr^ 
petite île, entre laquelle et Ischia, 
il y a passage pour les vaisseaux. 
De petits bàtimens peuvent mouiller 
en plttiienn diidràitft sur la côte 
d*Iechia ; mais le principal endroit 
est du côté du N sous une citadelle 
b&tie sur un rocher détachjé et réuni 
h nie par un pont. Gdtte yille est 
par 40° -45' N, et par ii«>-55' 
a l'Ë de Paris. Carte d^IMe dt^ 
dépôt de la mariné^ ' V - f< 

ISCHIM-KOVi^ , cap. Cé^tà 
TAiri-^KoW de la Pérooae. T^f*': 
ce mot: Voy. aussi Ommanxy. 

* ISIGNI , village sur la côte de 
Normandie à peu près au S des lies 
Saint-Marcott au Tond d'un grand 
golfe qu'on nomme Grand Vay. 
Ce petit port propre pour des ba- 
teaux n'est d'aucune ioiportauce 
ponria nftTigatkMu 

ISLAMABAD , ville des Indes , 

5ar 22°-ao' N , et par «qo-aô ' à l'E 
e Paris.. Bureau des longitudes, 

* ISLANDE , île de la mer du 
Nord , an NNO de VAn^leteriv. 
Toute la partie du NE est assez peu 
connue; mais celle du SQ est fré- 

2 uentée pendant l'été pâr les pé-« 
beure w bal'eiiie et de hareng.- 
L'Ile peut se mesurer du N au S, 
depuis le cap N jusqu'au cap de 
Glosterbay , et de l'E fi l'O ,depuià 
Lodmundar-Fiord jusqu'au cap 
Breder-Fiord. Nous allons donner 
if AOJ^ <i|« principaux endkoit» de 
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celte lie que l'on , pourra clïer- 
cher h leur article. Cap IN , par 
e&>^f N, et 35*^' & l'ôdeParit. 

Cap de Closterhny , par 65 '- 24 ' N , 
etparaf-ao' à l'O de Paris. Tireder- 
Fîord ou Staal-Bùirc' , par 65°-.3i 
lo"' N , et a7*-5 ftVO de Vurii, 
Lodiimiidar^Ftord , par 650-25 ' W , 
et par i8«»-a3' h l'O de Pari». 
Verdun , Borda , Pingré. Les trois 
principaux golfes sont raxa-Piortl, 
Isa-Fiord , Rreydc- Fiord. Voye% 

^KSSESTEDàl'AppcnrlixSvikLUW.T, 

HoLA, , Lamëhuus, Patrix-Fioiid 
«t île de PoaTL * n o. Positions dé- 
terminées par le bureau des lon- 
gitudes. Celte ile reuferine un 
Tôlcan nommé Ht'-cla ^ situe par 
•$"-37' N. et par aa'-ai ' à TQ de 
P^t. V^trAiMf BiUFdm ^ FiiÊgfré. 

ILE ( pointe de r ) , sur la rôte 
du JNE de la Nouvelle Hollande. 
C'est une de» pointes du capTown— 
•end. I)e cet endroit ixuqu'aa cap 
Gioucester la côte est licrisséc d'une 
multitude innombrable d'Iles nom- 
Uaées lies Northumberland , et iies 
Cnmberlaad. Quelque diffieileqne 
«oit ce parage , le capitaine Cook 
s'y est cependant frayé un passage 
lort'dejon preu^ier voyage* Voy. 

ÏLE-DE-FHAtîCE. toyes 

f aARCE. 

ILES. Voyez Baie des Ii.ts. 
Elle est situ^ sur la cûte du ISE 
de la nouvelle Zélaud».» eatit le 
cep Brett et le cap PoGOtIui. 

ISLESTONE . écucil au larce 
de la côte de Northumberland. 
Ses inarques sont b montagne 
Vallîdown par U i&oaloge Look- 
Oul sur rile Holy. Islesiooe est à 
i mille de terre , et à la même dis- 
tance à l'O 5* S 4e l'île Fuirn. Il j 
m g t>ra6$e8 Moàt ndprês. Pour passer 
ent,re Isie^tooe et l'île Faim, et 
entre la Grande Terre et leSwad- 
man , il faut amener la montagne, 
IfeUidowa entre le château 1 et U* 
ttontop» l«ook-Oiit. ' 

* ISLETA , poimedtt NE de la 
Grande Canarie i catr'eUe la baie 



ISO 

de Las Palmas , ï\ y a nne rt^e oÊ 
les plus gfos, vaisseaux j>euveaf 
moutlIer.'Dii y eit à l'abri de toue 
les vents «iteepté ceux du SE ^1 

souflenl rarement , et presque {amaie 
asset fort pour faire courir dea 
dangers ft on TsiMea». Le débar^ 

Î[uemeot est au fond de la bête , et 
a mer y est si belle que les baTean|| 
peuvent s'y mettre en travers ait 
plein «ma d&ngers. La pointe Islets 
est par a8«»-ii ' N , et par wj*>^^ 
à l'O de Paris. Borda. 

* ISLOTÉ, sur la côte duSO 
de Vite Fdrt- Aventure aux Cana- 
rieajpreSqu'à l'O de la pointe Pece- 
bres , par iS^-j ' N , et par iG*-^^ 

à rO de Paris. Borda. 

* ISMXD (golfe ) r OIS golk de 
NieoMioiB fc l'Ë de U merde Blar<^ 

maru. Ce golfe est très^profond. Lv 
ville de Niconiëdie est tout-il-fatt 
au fond dans l'angle du NE. Elle 
est droit au N de Batclilteld, priii« 
cipale '<fcLelle du commerce de C9 
parage. La côte du £:;olfe de Nico- 
médie est hachée d'une mi^ltitud» 
de poincea^et d^anaee qui ne aont • 
connues , mais oui doivent faire 
d'excellens mouiUage*. Sa largeur 
est rétrëcie dans plusieurs endroita 
par de grandes proémiiienees, tellet ' 

Sue le cap Zeitir ; ei plus en dehori^ 
n'y a que trois qtuirts de lieue 
de largeur entre lapoinle de la 'Tour 
et la poinie DUSehelew; A IkrM 
gneur ce golfe ne commence qu'an 
cap Fendu ou Tchatal - Bouruii^ 
Son ouverture a dans çet endroit 
un peu plua d'une liene. Elle eit 
comprise entre ce cap Fendu et 
celui d'Yelsenkaya. Le golfe de 
Nieoniddie est précédé d'un grand, 
enfoncement de côte situé au SE* 
de Constantinople et dont les limi- 
tes pourroient ètce établieè depuia^ 
le cap Bo4-Boivdioa ( cte le Cavo^^ 
Cuvaliari dea.greC0) fuiqu'au fanal, 
de Calcédoine renfermant les iian> 
des Princes et les îles Désertes. 

"ISOLA, ville de la Calabre 
au 'royaume de Naples dans la * 
Méditerranée. Il y a un port 
Uenetaa S de Sl^-Sef erÎBy pèr 



0 



Digitized by Google 



, I T A 

a' N , et par iS^-gr à i'£ de ParM. 

Ju'Auteur. 

ISRAËL, cap. V. K.AMAiiiN. 

ISSËL ou YsSBL , rivière des 
P^s - Bas. £lle vieoit de k West- 
phalie se jeter dans le Zuyder- 

xëe prés de Campen. 

* ISSEOUIBO, rivière, les cartes 
françaises la noroment Esaequebé. 
C'est une rivière de la Guyane 
Uollandoiae située dans l'OINO de 
Surinam presqu'uu S Je la rivitre 
Pounaaron, la rivière Demerari , et 
cite ilV)nt qu'une embouchure coiti- 
mane. K Êssb^vsbb A. l'Appendix. 

ISSUS prend aussi le nom d'A- 

jAzzo. C'e^t une ville de l'Asie Mi- 
neure, dans la Cilicie, aujourd'hui 
la Caramanie; nous en avons rendu 
compte & l'art. Jasso. V. ce mot. 

ISTAPA , petite TiDe sur le bord 
delà mer vis-à-vis Tacoodatan sur 

la côte de l'O du Mexique. Elle est 
à la lieues dans le S£ de ZacatuLa , 
entre cette ville et Acapulco. Si sur 
toute cette c6te on se tient à « ou 

3 lieues de terre on appercevra une 
terre plute et unie sans aucun port , 
boisée en quelques endroits; et près 
de l'embouchure de la grande rivière 

de Zacatiila, on découvrira un gros 
bouquet de mangliers verts. 

ISTIUE, péninsule du N de 
l'Adriatique. Elle est jointe par le 
à la Carniole. Le cap distrie est 

près du golfe de Trieste. 

ITALIAS (Terra de las). C'est 
une partie de la côte de l'O du 
Mexique. £lle commence &la mon- 
ta^^ne de Bernai et se termine à la 
haute terre de Fonela. De la Mon- 
tagne d'Italias on compte 3 lieues 
jusqu'au volcan de Sonsonate qui 
gît N et S avec la pointe Remc- 
dios. On nomme montagne d'ita- 
. lias une haute montagne escarpée 
Mtnée 3 ou 4 lieu» dans les terres 
et dont le sommet est aplati. Elle 
est ik peu près k 7 lieues dans le 
Ican de San>Salvador. 

^ ITAQUE ( des anciens ) , une 
dit £sclnnades j c'est Mie Atloscen 
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(Faujourd'hui , située en dedans des 
îles Céphalonie.à l'entrée du golfe 

de Lépante, ' . 

I ITATA ^ île sur la côte de l'O 
du Mexique. C'est une petite ile 
blanche, crevassée dans le inilieu ik 
l de lieue de terre* 11 jr ubon mouil« 
lage emr'elle et la. terre, et l'on 
Y est h l'abri de tous les vents*, 
Ëlle est à 7 lieues de la pointe , 
.Artela. Sa lat. est de i5°-^' JN* 
L*Aut9iuf* * Cette position répond 
au golfe dn Tecoontepec. • . 

a ITATA , peut-être Ità , baie 
sur la côte du Chili 9 par 3t)" lat. ^ 
U Auteur, 

ITCUEN ou Itcbici , rittère 
qui se jeté A la mer'A r£ de Sont- 

nampton. 

lUCATAN , Voy. Yucataw. 

IVES ( St.-), sur la côte du N 
de Curnwal ; son véritable noui est 
St^ltbe. Il y a un port , mais ciui« 
ne peut plus servir h cause des sables 
dont il est comblé. Le vent a cou- 
\ert toute cette côte d'un banc de 
Sable continu jusqu'il Land's-cnd. 
V. IMle GoDivEvy. Ln baie St.-lvcs 
esta 5 lieueii dans le iNE^E £du 
cap Corn v\'al. De cet endroit fcPad»»^ 
tow il y a la lieues au NE , et la 
pointe Harlland est à -a^ lieue» plus 
au N. Les marées y sont de 5 heu- 
res. Lat, W 5oo-8' , long. 7°-47' ^ 
VO de Paris. L'Auteur. Nous ne 
conseillons pas de chercher à péné- 
trer dans cette baie même pour «'y 
réfugier en cas de mauvais temps. 

IVICE , île de la Méditerranée. 
C'est l^n<toi Ehusus. lie château 
est par 38*-55'i6" N, et o°-5i '-5* ' 
6 l'O de Pkrié. Bunau des longi* 

tudes. 

La roche Belerao est sur la c6tO 
de ro au large de la pointe la plue 

O. C'est une grosse roche crevassée, 
et ù la pointe du ^O il y en a une 
autre nommée Gomiger. Cepen«« 
dant il Y a une fort bonne rade 
près de la pointe de l'O. Vers la 
pointe du ISE de l'Ue il y a une 
grande^ baie de saUe à If E de lâ«. 
<|ndle îly a une grosse loâie cim<* 
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ïée sur laquelle on voit la mer 
brifer. 11 v a t6 brastes entre cette 

rorlie et l'île de Togoniago h peu 
|*rt*s à nue portée de canon de la 
pointe. Depuis cette pointe de l'Ë 
jvuK|u*b ta pointe du S la côte e»t 
«rtle excepté la haieSl.-Hilaire vi>- 
ft-vis de laquelle il ^ a bon mouil- 
lage «a face d'un ehateau avec deux 
fimauft. A l*£ tle cette baie il j a 
deux petites ite^ , ou plutôt deux 
roclics auprès deM|uelles il y a une 
cro&se pierre ton* i*eau qu'il ieut 
erâler avec soin et qu'on voit bri«er 
«MafîiMHbpe ka maim» lemp*. 



I V O. 

On apoerçoit quel({uefoÎ9 alors la 
téte de la roche edtre let lainies. L« 
château d'Ivice est h 5 lieues dan a 
le S de cette baie. Il y a un bon 

f)Ort , mais d'un diffirile accès: il 
aui un pilote même pour nuNiiller 
en dehori du port fermé par une 
barre. Il y u une tour sur là pointe 
du S d'Ivice, et une autre sur U 
pointe de Fromentière litaée 4 % 
lieues i dans le SSE. 

IVOY, cap, termine h TE la 
baie Arrant sur la cdW 4a N «l'A* 
frique h VE du cUp IPwimê^ V^fWL 
'FsnAAretTsm. 
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Jaàr, rivière <^ai s« jetlt itfu | 

4a Meuse à Maescncht. 

JABUM ,5ur la côte de l'Od'A- 
firi<)ac x4 lèeue$ à i'Ë ^ S£ de la 
rivtèrè deGwMi. Ifr y twhfty briMW* 
«n canal fond de cable recouvert dé 

vase. La rivière Primeïra est à ^ 
lieues dans l^ESE de Jabutn. 

* JA€ EN JACKO , sur la côte 
de Qùb<{u^ '&u N déTabUne «ans 
fond entre Corbilao et Jacques 
Laho , ù i'E de la rivière Jacques 
Laho, et ù l'E i NE du cao Laho. 
S»t'*€tt Jaèko est un endroit de 
"peu d^mportance. Cependant oii y 
mouille pour y acheter de la pou- 
dre d'or, par 5*-i4''W » et par 4®- 
è l'O de Pari». Cartm dm.4Ujfôt 
éc.là nmrine de ijbo, 

JACI DE AGUILA , port de 
Sicile dansla Méditerranée entre 
€lg|n<ci-T|ifbéiiWia;par 37*^^7' 
ff^'AutèUr. ♦ Cette position ré- 
pond & celle d'Agosta , par i5®-6' 
à r£ de Paris, Carte (V Italie du. 
déHiêMkià Mlêie, r. AooiTA. 

JAÇfc IW tHE BASKET, en 

français , Jean uaks le Pastier, au 
Ï<1£ de Hurts-Castle. C'ejt un boa 
ipçuUiage. Il faut amener les Ai- 
fiuillès tout juste par la pointe ; et le 
château d'Yarmouth , du S j SO 
au SSC: on mouille alors par 7 ou 8 
)l»ra'^e#. On % ravai^tagç da:^ cette 
rade d'ètifi bon d^b vjbidn^e faa^ 
rée qvii eooitfeiitrfi L'IHiglil^^ 

JACKO , sur la côte di iMle dé 
Cube 1 1 lieues à l'O 5" S de Boca- 
INichalas ; lOc lieues au SO de. la 
*C9jr%de 3eli X^ttf poioie est trètr 
hasse. Elle est & 9 lieues dansVJË 
b^ JN.de^ IsLpoime lê plM^au large 



I JACKSON) port sur la c6t«lit. 




dUf. Ceat dans cet eidrelt «^*vm 

k transporte^ l'établissement forme 
d'abord à . Botanyrr Bay dont il cal 
éloifçné .4«.S..lpett« idant h$ J*(., ^ 
c'est -là (^n'oR ddporie anionrn 

d'hui les cnniineU anglois condam» " 
nés au banni^semeat. La varia« 
tion y est de 7*--54' NE. L'établifi^ 
sèment des marées est de 8 heuref 
i5' ; elles marnent de 6 pieds, et 
seulement de 4 mortes 
can*; ■ • ■ •\ ' 

Quand 0» territ anr ce poit*3 
faut gonv w e r 4iml eatte let- poinp 

tes du large , on aura connoissance 
df ,toiiS l6a.4i(aager« parceque la meC 
y brîae. Il n'y a & crainare ^u'upi 
petit Kci£ litné loftl» c6te du S et 

oui se projette un peu au brge. 
Aussitôt qu'on est en dedana de ce 
récif, oD^ arrhré le Hmver» d'une 
pointe située sur le mène c6te ^ 
derrière laquelle on ouvrira une 
des branches du port. On peut J 
gouverner en prenant alora nin oa 
rautre côté dn canal , afin d'éviter 
un récif situé au milieu, et oui as$è-* 
che de basse mer y le travers de l'anse 
Camp. Ce récif est aaaes large à se 
pointe du N et il s'étend considc-» 
rablement vers le S. Les marquée 
de cet écuei( sont de relever 1% 
|w«nte dii large et celle du N parla 
pointe intérieure du S , et la pointe 
Verte par une marque remarquable 
qu'on appercoit sur les terres dç 
derrière. Si roUfeut passer 4 TE da 
récif il faut ranger la nointe inté- 
rieure du S h une encablure et rapi- 
quer immédiatement eu dedans ea 
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gouvernant sur l'anse Camp aussitôt 
ou'oD pourra l'appercevoir. On iien- 
dra lé cap ainsi jusqu'à ce qu^onait 
amené l'une par l'autre la peinte 
intérieure du S et la Pointe inté- 
rieure du N. Cette marque conduira 
par S et 6 hr;js»es. Si l'on ne peut 
doubler le récif à lahordc-e, il l'aut 
i'aire un reparoa dans l'anse Camp, 
• dans laquelle on trouvera des son— 
dai rigttlièrea. 

Quand on y«at passer si l'<) dn 
rédt il faut mettre le tnp dedans et 
ipenir chercher Isl pointe du milieu. 
EUe eic acère , m» vient «BMiie 
^fftr la poinfe a*ivaitfe et <l» 
même côte. Qûafld on arrive par 
Je travers de cettç seconde pointe 
•a peat le réf^tOte par-t6ai le et- 
Bil, l'espace est libre.' 

Quand on vipnt de Rofanv-Bay 
• la terre paroit d'abord asJtt/unie; 
mais én i'appi-ocbant l'intérieur 
^rolt mom lieux et 'lioitfé. 

a JACI^SÔN f port «ur - la côte 
de la Nouvelle Brosse entre la 
Uève et l'île Uope. On ie nomme 
inên por» MetwajK** Qm Âpperçoit 
OttfilqnMnMHKiculesdMraiériear 
des terres , entre la Hève et le port 
Jackson. Du reste> le pcnra est bas 
«Cpl«f/ ' 

3 ♦ JACRSÔIV , poWé dàn^ Id 
' détroit de Cookqui sépare les deux 
îles de la Nouvelle Zélande. Elle 
forme lapointe du N de l'entrée de 
la baie 'Tortaranne , située à l'ou- 
rerture du canal de la Reine Char- 
lotte. L'entrée de ce canal est entre 
la pointe Jatckacm et le cap Roa- 
■laroo. Lear intervalle est d'un peu 
uioinsde Sîieues. La pointe Juckson 
est a i'ESE des iles de l'Amirauté 
«tan SS£ du cap^s mont. Elle n'est 
Ms tamat et «^^mandêiMl' iBoina une 
lieue de tour. Gn peut l'approcher 
du moment qu'on la relève à 1*0 , 
àfin d'dviter let il^qm sont à la 
jpomte Koamaroo. La t. 4o<^-56' S , 
long. i87°-6'à l'Ode Pari s. C<Trfe//e 
{^k premier voyage. L'établisse- 
iiltta^ dèa' maridi j eit entre o c t 1^ . 
et variable Suivant la force an vent. 
.Lé vaha^ à^j^tà'^rét tâ^-So' 
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NF,. Le flot porte A VO a lUamÊ»- 

et demi. 

* JACQUEMEL, port sur la , 
côte du S de Saiot-Domincue, & 

peu près au NO du cap de la. 
Béate , qui forme la pointe la plus 
méridionale de i'ile de Saint-Do- 
mingue. Qoand .pQp part du cap 
de la Béate , on appercoit d'un 
temps clair le cap MaréAaux. II 
faut gouverner dessus sans craindra 
> d'être dépal^ par les courans , parce^ 
que le gissement de la côte y occa-» 
sÏQBne un retour de marée qui 
porte au vent. Lorsqu'on appro^e 
de Jacquemel on a coonoitsanoe 
des Tapions Blancs situés quelque* 
iieuea ^ l'E du port, li faut bien se 
dénier de garde de lenir le vent 
pour s'en approcher; cette ftèem,-* 
tion très-louuble par-tout ailleurs , 
et que la crainte de dépasser le 
port peut inspirer ici , de\.iendroit 
funeste en ce qu'elk jlorccfoit un 
vaisseau h rester plusieurs jours à 
la vue de ces Tapions Bianc« , baloté 
ttiix9 les calmée et les màifces, sana 
pouvoir avancer. 

. Jacqueilnel est au fond d'une pe<« 
tite baie y ai lieues auNO d'Alta* 
velle. Le mouilbge est extrême— * 
ment jpetit ; il est du côté de l'S 
et au fond de la baie. Le côt<^e 
rO est sans fond nicnie dan^la. 
baie. C'est cependant le câlé qu'il 
faut lionter 'pour éviter les rjcifil 
qui se trouvent à tribord à l'entrée ; 
mais aussitôt qu'on est parvenu à la 
moitié de la longueur de la baie ^ 
il faut lancer sur tribord cher- 
cher la côte de l'E , et venir 
mouiller à ^ de lieue de la batterie, 
la sonde indique le mouillage. Il 
est extrêmement dantirereux 
laisser emporter par les calmes , ou 
de mauvaises manœuvres .dans le 
NO de la baie car on seroft fetté à 
la côte sans pouvoir mouiller. Lat. 
180-17' N , \onp. 740-55 r à, rO de 
Paris ( Verdun f Borda ^ Pingré)^ 



JACQUES LAHO. V. ce que 
nom avont dit & l'aHlele i'AO ^ÈM 

Jacko. 

* JACQUET , Uat. Pp . pMt 
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le re^rder comme faisant partie de 
celui de Terre-Neuve auquel il se 
réunit par le N et par le S , lais- 
sant a« milieu un intervalle sans 
fonàf <Jni l'a fait regarder jusqu'à 
présent comme un banc distinct. 
t}A y troitfre depuis ijo jusqu'à So 
iMaiWfk lt e«t snr l*ocure de VE et 
à pen près à moitié de la ioagomir 
du grand Banc. 

JACQUETTE ( pointe ou 

Somie des OéAinrs ) , W U c^c 
u Guzarat au N du^fede Canv- 
Iwjre. C'est entre la pointe Jacquet te 
et le cap Monnza que se trouve 
rentrée dù golte de OntcH » dont le 
milieu est rempli par un banc qui 
eropêdie les vaisseaux d'y pénétrer. 
Au large de la pointe Jacquetle 
sont les lies Balsett.Ces lies, celles 
de Bilan , les bancs et les îlots qui 
sont entr^elies et tous les danç^ers 
dODt te parage est rempli rendent 
la fumgation extrêroemtn».di£ficile 
sur la côte du N du Guzurnt , dans 
ie .golfe de Cutcb. H n'y va que des 
vai i fta wat de côte avec le. Recours 
4te pileifei dil lieu. La poiate Jac- 
guetté est per M0-5b ' IV, et par 
P6« ji ;r£^d*t Farifi, D'après de 

•* JAFFA. CestronelMi Joppé , 

port de la Palestine H peU près au 
N de Jérusalem. Toute cette côte 
est asses inexacte sur les certes 
qtte nouieeMMlssonâ , et pour cette 

raison nous non s abstiendrons de 
donner aucuns détails sur les gisse- 
nens et sur les distances. Jaffu est 
par 5a»-25 '-3o" N , et par 3aO-5b ' 
& l'E de Paris. Carte de la Mcdi- 
tfirranée du. dépôt de la marine» 

* JAFNAPATISAM, sur la 
côte de i'O et près de la pointe da 
H 4e Gejrbn. Cette petitie pince 
est absolument horsde la navigation 
ordinaire. Ecoutons D'après de 
Jn^annevillette : De Hauionhiel 
» à Jafnapatnam le cnieiiiiii est' de 
•» 5 lieues à l'E ; mais il ne se fait 
w que par des canaux où il n'y a'en 
.•» ceri;unsendroitsquç4picdsd'eauy 
C^t, pourquoi ce passage a^est 
• fte i^ar de« boQtliix da 
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« pays. De Jafnapatnam 5 la pointe 
>» de Calmonli la route est ^ l'ESE 

5 Ueae».tur un petit fond de i^r 
» i5 pieds jd'eau. •» J^trait du 
Neptune orienta^ On voit d'après 
cette description que Jafnapataan& 
ne peut être fr^gnenté que par des 
embarcattons. Ce 'port ne troave 
pbceici que pour^ttampléter la tte-: 
menclature géogri^ique. 

1 JAGO , port sur la côte da 
NO de l'Amérique. CeUlc méoMr 
que Mottreili., VoyeBCç jimH^^^^^ 

a JAGO ( haie de St.-)» sur la ' 
côte du S de l'ile de Cube au N de 
la pointe de 11£ de la Jamaïque.' 
Cest kpreimer port de'ltle, c*eg( 
& dire c'est celui <jui fut le plue 
anciennement habite par les Euro-», 
péens. Il est vaste , commode , par— 
nîîteirieiit ft l'abri de tous leir vents , 
et ne le cèd'e qtt*A celui de lé Ha<^ 
vanne. L,a Viïlc' est h a lieiics du 
bord de la mer par ao" de lat. N , 
et 78«-ao' ù PQ de Paris. Koatier 
ékt dépétiU là mMWe deVan 6. • 

3 JAGO ( St.- }, C'est upe de* 
deux petites îtcs, situées l'entrée 
du çolfe dé Mçsambique. Il faut 
la laisser à bÀborCstnsi que cefie* 

de Sj. -Oeôrgés/%j||^tebi!iat 
par,6 et 7 brasses. 

4 JAGO ( St.-), sur la côteda . 
Cliili. C'est une ville avec un bon , 
port sur la ^ivièré MapocHo," par 
S/f^-'io' S. L* Auteur, Cette posi-* 
tion répond à 74«-5o' à l'O de Pa- 
ris. Sur la Carte du dépôt de la 
marine dé '■ n ^ . . '.j^ 

s' JAGO ( iSi.- ) , rvnèrit me 
côte dù Pérou dama POcéaà Pacî-^ 
fiqiie du S. Elle se iette à la mer 4 
peu près par f "rao' N. L'^tfo* 
teur. Elle est M ou 6 lieues a^ NÈ ' 
de la haip Saint-Mathieu. La terre 
est haMte en cet endroit , et on la 
reconnoit à une grande crevasse 
rouge. La côie est hacliée'de. 
yerses pointe^ entre lesquelles un 
vaisseau chassé par lesf^rosscs mer^ 
ou par les rafales pesantes qui tom- ' 
bént des idbiiéagnes peut se i^éfugicr 
et se nietlre à failli, Uiiffiï^ii ^ 
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f»eut arriver sotivent » et alori noas 

conioillons de ne pas npurocher la 
terre, au deMOus de () brasses. 11 
y a moaîllage par-tout entre la 
rivière de Samt-Jngo et la baie de 
St.-Mathieu. On tiouve 5 brasses 
dans Un rivière de St.-Jygo ; on y 
trouve du bob dfe cèdre propre aux 
snàtures. L'emWuchure de la ri- 
vière St.-Ja;;o est grande et navi- 
gable fort loin même pour de groi 
Tliaseaux ; niais h peu prés à 7 
lieues dé la mer elle se divise et 
ibrme entre ses deux branchet une 
Sle de 34ieues dç large. La b^^.nçhe 
du S eft ia meiUen^* m9i«il nj^ 
peut entrer qu'une pirogue , ainsi 

3ue dans Timirc branche , à cause 
e la (juaaiitc de sable dont l'entrée 
di^ ces canaux est remplie. sonde 
|ndi<TUPra plusieursdaiigersqui sont 
en dehors de ^ecnbouch^re dfi l^a. 
rivière» La grande baie de Pil- 
<pbflrds# auirement Aucon-de-Sur- 
dirias, s'enfonce an INE lieues 
dans le gissemem de ia jpointç des 
Mangliers. 

6 JAÎDb (St.-) , pointe ttor le 
tàtt de 1*0 du MexitiMe , au SE 
du cap Corientes. C'est là que sont 
Les arsenaux de- la marine de la 
^illê dé Mcxîéb'. Lat. jg^-ao^ . K , 
long, loy^-aô' iii'Ô de Paris. Carte 
éèVûH é du dépôt de la marine. 

7 *'jAGO ( St.-)- C'est une des 
iles du cup Vert et la plus frëqueD- 
tee à cau&e db la baie de b Fraya 
•ituée sur la côte dm C'est 1a 
seule bonne relâche de ces parages. 
Elle est fameuse par la victoire 

Î[ue M. de fjuffreu reàibôfta^sur 
ès nnglois , comiàitBilëlif pàr^ l*atti> 
^al Joahsion. On peut é'y ptocurer 
toute espèce de rafraicfai^inens 

âu'onpQie avec de vîëîtillilîhéinl^ey 
t'dës restes de fnppeHè. Gekè'lle 
est dans la bande des vèàts Sifïés , 
ainsi il faut l'aita^er Dar Ï'E. 
I^Ous allons copicf m. U^prii de 

tmjportaiite^ ' 

* Un vaisseau qui vient du N et 
» qui veut rdàcber k la haie de la 
4 Fraya éàU'diriger fe'Cdttfe pitfir 
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- êé îrtettfe «5 ou 5o liètics 5 1*F. <f* 
>• Tile Bonaviita. et de lu lat^ dd 

- ibo qui est eclic du miUett d« 
n File, il cinglent à rO lfiitf Itf 
n reconooltre. 

» L'île BonavisU ou Bonnff- 
M vue a 7 lieues de longu«ur du 

: n INO auSOet environ 4 lieuesd^ . 

' « largeur , son terrain est fort iah 
m négal. On y voit plusieurs mor- 

' M ne3 et montagnes dispersas avec 
>• des vallées et des basses teirre^ 
» au bord de la mer. Sa pointe dis 
•» SE est une langue de sable fori 
» basse dont on n^pperçoit l'ëten-^- 
» due que quand on en est près. 

M Quoiqu'il soit assex naturel de 
I» ne pas soupoenaer deevertew^ 

M d'estime , importantes dans le tro- 

• jet des Canaries aux îles du cap 
» Vert , on en a cependant des 

• eaenpletv tant dn côté de Mil 

• que de çelni de l'O. C'est paé 
«• rapport h ces dernières que je 
» conseille de se mettre 3o iie&eé 

• M venr de BoMvista avant àt 
n gouverner pour la reconnoître , 
n dans la crainte qu'en faisant 

• route plus directement pourV 
» atlerrer , on ne passût entre 

•» Sl.-lSLcobs et Pile de Sel, et qu». 
<• se trouvant ensuite à l'O de Bo^ 
m navista lorsqu'on croiroit en être 
» encore ù l'Ë on ne numqnàt In 
« relâche de St.- Jago , ce qui ttfi 
>• arrivé à plusieurs vaisseaux. 

n L*aHerraffe à ces îles est sou- 
w vent difficile , à cause des broiiil^ 
•• lards qui sont trè^ftd^eds' aîi^ 
>. environs , et ces mêmes bro\iil- 
» lards sont souvent les indices dt* 
M leur proximité ; c'est pourquoi 
» quand on vient dn N on 4^ 
» naviguer en ce parag^ aftC'IonK 

• la prudence. possible. 

n Entre Bonn^uc et Sf.-Jag^o ^ 
>t dont la distance est d'environ aé 
» lierieé et le glèsébfènt an SO : if 

K y a utt banc de rt)chcrs trls^ ^ 
*» dangT5reux d 6 lieues de Bonéfe- 
« vue, ànqael le Routier portugais 

M donpie deux encablures^ de. Ion-, 
«"gueûreifniM de UirgntÉrr*' " ' 
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• L'île tic Mai est h Hcue* ôtt 
» 5SO de Bonnevue ; son terrain 

* s'élève^ principalement vers le mi- 
t» lieu. A sa pointe du N il y a une 
» chaîne de rochers aui s nviince 
» près de trois quarts de lieue en 
•k mer.Quand on traverse de Bonnes 
ti vue ù St.«J4i;o et qu'on est obligé 
A de louvoyer pendant la nuit » il 
» faut prendre garde de rapprocher^ 
» de roèoie<)ue le hùat de rochers 
m dont on vient de parler. . 

*• Après airoSr ddubl^ la pointe 
du N de l*Ue de Mai , on cinglera 
» au SO pour accoster St. - Ja^o , 

* et on prolongera la côte jusqu^ la 
» rade ae la Praya qui est lembuil- 
» lige ordinaire» 

«» Trois lieues avant d'y arriyér 
M on voit une anse bordée de cocô- 
» tiersevec quelques meiioot. Elle 
I» ressemble à i*anie de la PrAja» 
M Plusieurs vaisseaux , trompas par 
» celte apparence ^ se sont trouvés 

* en risque de se perdre sur les 
I* dangers qu^elle renferme. Quoi- 
** que le fort de la Praya situé sur 
» un monticule sou un indice pour 
» distinguer l'une de l^nilfeyla mar> 

que la plus certaine c'est que la 
p pointe du N ou de l'£ de cette 
» xau^ baie est basse et cernée de 

* briaBa«».au lieu que celle de la 
« Praya qui suit celle-ci est haute, 
I* escarpée et sans écueils. On doit 
I» toujours ranger celle-ci de près 
«» pour aller au mouillage. Le pU'* 
» villon du fort doit^ rester au 
» NO 344 degrés N du corn-. 
» pas , et la pointe de l'O de l'an^ie» 
» & l'extrémité de laquelle on voit 
.* hrisef ut&' idçif. relier alort 4 

l'OSO» 

•» Au dedans de cette baie ou 
» anse» et du côtëde l^,il y a îtd 

* îlot nommé l'ilc aux Caifles , et 
m par de&âus les terres de la grande 
» lie on découvre pendant lu nuit 
» le volcan 4» l'ile de Feu. Je l'ai 
» relevé de ^tte r9.4o & 1^ du 
m monde. 

■ » iLconvient toujours mieux de 
«<fÂOiâler plus près de la côte du 

* fiéi' dé|'£ , qtt»d^ Cet llot^ew 

IL 



•» Caltlti, pour la facilité d'appa» 
reiller Siins Courir risque d'ètr» 

* porté par les courans sur la pointO 
M de roches de b&bord , avant qué 
H le vaisseda ait acquît aase». d'aur» 

* pour s'en écarter. 

«» On peut aussi passér au S de 
»» lile de Mai pour aller à la rade 

* de la Praya. 11 suffira après avoir 
»♦ doublé la pointe du S de cette 
>» ile de gouverner pour atterrer au 

* vent dis la pointe de i'E de lu 

* Prajtt* «... >>. .V- 

» L.es observations de M. l*abbd 
I» de Pingre aux îles du cap Vert 
n sont trop importantes pour n'être 
A pas rapportfea ici , vA qu'eUee 
n lixent la situation de l'île de St.« 

* Jago , de rile de Mai et de l'île 
M de Feu f plus exactement qu'elle 
« ne l'a été. Il a observé sur ihlc 
n aux Clièvres , dans la rade de la 
» Praya , la iat. de 140-53 '-4o" N , 

et supposé M long, qu'il juge 
w très -approchant de la vraie ef 
w plutôt trop foible que trop forte* 

* de a5«-5i '-So" k l'O de Paris Z 
C'est là même pofition que celle 
publidt 1^ it Silfwii dea longt'* 
tudes* 

* pointe du S de l'ile de Mai 
est par ^S^-t)' N , eia5o-3o' ùl'O 

n La pointe du NE de la même île 
n est par i5«>-i5' N , et ad*'-^' à 
» 1*0 de Paris. Pinf^ré, 

«* La pointe du {N de l'ile Saint-» 
» Jago eat par i5°-i4'-W , sinon 

* bien certaine^ au moine iréa-pro* 

* bable •»» . ' • . 

Le pic de l'ile de Peu est par 

* iq^-bi* de Iat. N , et 6 peu prêt 

* par aôowiQ ' de long, h l 'O de P^ris^ 

* M^tmiijjiaNBptiumùHmaii »« 

8 JAGO (St.-) de Gontimah. 

Voy. GtTATtMA&A» . 

9 JAGO (St.-) de la Vega , ca- 
pitale de la Jumaîque^aux AntilleSé 
Ëlle est à un peu plus de s lieneé 
du port Royal. Son éloignemcntdii 

bord de la mer s'oppose & re que lO' 
commerce y soit ilorissent » tout 

•Vtfrèi»«vitcAte.Lat.*N ^^•^g- 

14 



I 
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4<»g. 78«-5arà ,rO de Pàrii. LMtt- 

^ur. * On voit (^ue l'Auteur donne 
tine position évidemment fauss^; 
pour 8*en contaiiiiBrey voy> Port' 
iloT&L déterminée par J» Biiirttiu 
•^e» longitudes. 

* JAKIN , dans le ^?olfe du 
Bénin sur une île située au S de 
Jnida, Jakîn eit ou N de la rade 
du petit Ardra par 6° - 26' N , et 
par o°-5 1 ' à r£ de Paris. Carto du 
dépôt de la marine de l'jbo. ! 

JAKUTSK, en Sibérie , pare**- 
i'-5o" N, et par layo-aa'-lS* à 
l'E de jParia. Munau des longi^ 
tudes. 

* JALABEKT . baie dans la par- 
tie. 4e' la bfeie de Hadson que Toà 

liottlûe la mer Bien-Venue ( Wel» 
corne ). Elle est au SE du cip 
Dobbs, qui fait l'entrée du S de la 
Inné et du détroit Wager , dont le 
cap Smith fait l'entrée du N. Elle 
est la pointe du S de l'entrée de 
Chesteriield , h l'endroit même où 
quelaues goo^i uphes placent le cap 
a omiinson. iVous ne saurions déci- 
der quelle est l'opinion la plus 
'vraie ; il nous faut de nouvelles lu- 
jnièrte poar en détcnaÎBer la po» 
. fition. 

1 * JAMAÏQUE, île dans le 
. colfe du Mexique , au S de l'île de 
Cnbe, et 1t !*£ de l'ile Soînt-Do^ 
mingae. C'est la troisième Antillc 
«n grandeur ; elle gît de l'E h 1*0. 
La pointe de l'Ë se nomme pointe 
^ciraot; elle ect fituée par i7°-5g^ 
et par 78"-35i'-44* à l'O de 
Paris. Bureau des longitudes. Le 
port Royal est situé pair 18° N t et 
7qo-4'-5o'' à l'O de Parii. Bureau 
des longitudes. Sa longueur de l'E 
à l'O est de 45 lieues , et se termine 
à la pointe Negrille du N. Sa lar- 
geur du N au S se mesure depuis 
Portland jusqu'à la pointe Gallina , 
ce qui comprend 17 lieues. Celte 
lie est fertile et produit toutes les 
denréei coloniales que l'on retire 
des autres Antilles. C'est la princi- 
pale possession des Anglois dans 
Qtf parages. Elle est, comme toutes 



ragftBicn juillet , août et septembre; 

et» comme à- Sa^int-Domiugue , oA 
y ressent des trembleuicns.de terre* 
Dattt ï'état oA elle est, cett* colo» 
nie ne laÎMeroit rien à défirer & set 
maîtres, si l'intérieur ne recëloit 
une quantité d'esclaves fugitt isqu 'on 
nomme Marrons , et oaxqoets on 
s'est soumis de payer un tribut an- 
nuel d'armes et de munitions , plu^ 
tôt que de faire les frais de les ré- 
duire : exemple que le courage fran* 
çais s'est bien gardé de suirre à St.^ 
Douiingue. Il y pleut en janvier f 
niaii sur-tout en mai , octobre et 
novembre. Son principal port est 
Kingston , dans le bavre de Port- 
Royal. C'est le seul grand établis- 
sement de la colonie ; les autres ne 
méritent pas la peine d'être cités. 

«JAMAÏQUE , pointe ;ellesert de. 

oiari|ue pour entrer à l'île d'Yorck , 
près de U côte de l'E de l'île Sher- 
Dorough , sur la côte de l'O d'A- 
fricjue. Quand on est entre cette 
pointe et l'île Bob , il faut gouver- 
ner au SE jusqu'à ce qu'on ail ou- 
vert ti tribord la crique ; alors il 
faut éviter le banc du milieu , sur le* 
qnel il y a si peu d'eau qu'il assèche 
en quelques endroits, de mer basse. 
Pour cet effet , il faut eot^erner 
sur la pointe de l'O delà grande 
île à bâbord, en prolongeant l'aulre 
rive qui est acore jusqu'à ce que la 
poinl^ de l'E reste au NNE. De cet 
endroit on gouvernera au SSE sur 
la pointe du Coucou , ensuite au 
SE sur l'ile d'Yorck , sur laqueUa 
on trouvera. S brasses. 

* JAMBE ( b ). C'est un Une 
dont la pointe dé l'O «al A nà peu 
plus d'un quart de lieuè au SO 
l O dii l'Éclat. La petite rade 
du Havre de Grâce est entre ce 
banc et la terre. Il y a passage entre 
les deux banc* , racine de basse 
mer ; mais à deux tiers de flot , il 
y a assez d'eau sur eux pour qu'on 
passe par-tont mm crainte. La 
grande rade est au large du banc 
de la Jambe , et les marques pour 
j y uiouiller sont de tenir le clociijBr 
i de Ficflcw par cdm de; ^Mt»^ 
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ville y et le clocher de Ste.-Adresse 
au NE ^ N du monde. V* Hayus 

DE Gracb. 

JAMBOL. Voyez fiALucLAvo. 

- t JAMES, daus la baie de Biif- 
lln, Ain/ri(]ue du Nord, dont le 
cnp Ri^ainnl Init la 'pOÎQle' dtt S. 

yoyez T3f,i)F0rd. 

, 2 JAMES, ile, une des Galla- 
pagos. C'est la -plu» utile de ces 
llei ; on y trouve Je Teau douce ; 
maïs quniid on v veul relâcher, il 
convient de prendre d'abord con- 
noissance de iHle Ghatham , la plus 
à TE , à cause des violent courans 
et de riiorizon gras que l'on est 
sujet 5 rencontrer dan6 ces parages. 
Vcyei GAtXAFAooa. 

5 * JAMES, rivière , se nomme 
aussi Pouhatan. Voy. cap Henri. 
Elle se jette flans la baie de Che- 
«apeak , en dedans du cap Henri , 
à 4o mîUei éam FE do b ville 
ét Jâroes. 

' 4 JAMES , île et fort , situt^s dans 
la rivière Gambie , côte d'Afrique. 
Voyez Gamsie. i 

5 JAMES , dass le vieux Gale- 
hur. Kox. Porniio-JAT. 

6 * JAMES, fort sur l'île de Sie- 
Hélène , Atlantique du S. CVst le 
fort qui reste à bâbord du mouil- 
lage , et qui 'domine sur la rade. 
Il a y comme presque toutes les 
batteries de ce pays , le désavantage 
de ne ponvoir tirer qu'en plongeant, 
tt qùt l'èropcche ae ricocher. On 
en excepte cependant la batterie du 
bord de la mer, qui, sous tous tes 
rapports , est la mieuTC entendue de 
File. Voyei ce que nou.^ avoua dit 
aux articles Sainte - HÉLiM» et 
vallée de la Chapelle. 

7 JAMES, rap sur la côte du 
NO de l'Amërioae, & l*exlr«nritë 
^ $ dë l'ile de la Reine Charlotte. 
Xa pointe de ce cap est çar i °-Sy 
yi5^ N , et par aa6o-4b'-')o" à l'E 
<le Paris. Vancouver, Il y a plu- 
sieurs îlots et récifs qui se projet- 
teni h plus d'une lieue dans le SE 
de ce cap, auquel il faut par con- 
êèf^tûi d0ïl|ll«^«ll•AQiA• » ti«u« i 
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de lotir* Le danger le plu* an large 

est par 5io-55' rî. Vaneùu»er. 

8 JAMES, cnp. C'est encore un 
nom que les Anglois ont vçulu 
donn^ à la pointe de Sinkelîaskc» 
F^.'cèmor. • * ' 

9 JAMES , baie à l'extrëmîtd 
m(?ridionale de la baie de Hudson. 
Elle commence iiu cap Henriell<- 
iVlarie et de cet' endi^oîi jusqu'au 
fond de la baie, la profondeur esc 
de 70 lieues. Son ouverture a pr^s 
de6o lieues de large. Elle reuferuic 
plusieurs îles, telles que lès tlee 
Charlton, l'île de l'Ourse, Tilo 
Viner , celle du cap Hope^ et ïta 
iles Weston. 

iQ JAMES , baie sur la côte de 
m ^l'Afrique , lienes an NE ^ 
N de Ningo-Pîquino. Ce dernier 
endroit est à 4 lieues dans le NE 
d'Acra. La baie James est h a lieues 
dan» i'OSO de Pompemej. 

Il JAMES ( Saint j, deux ro- 
chers parmi les lies Vierges, aux 
Antilles. Ils sont si peu ronsidé-* 
rables , que la carte de .Verdun ^ 
Borda , Fingré , les phoe Sans les 
nommer. Ils bordent le canal du 
Roi entre l'ile Tortole et celle de 
Suint -Thomas. Les An^ois nom- 
ment Passage de James nntervalle 
entre les Iles James etStv^'i'homas. 

la JAME.S-TOWN ( ville de 
James ) , sur le bord du N de la 
rivière James , qui se iette dans le 
S de là baie de Chesapeak , m 
dedans du cap Henri. Cette rivière 
quitte à Pélersburç; le nom de Apo- 
matok , pour prendre celui de James« 
La ville n'est pas .luniresMemeiit si- 
tuée; l'eau y est saumàtre. Latir. 

N , long. 790-44 '-3o" . à i'O 
de Paris. Carie à grand point du, 
dépôt de la marine, àrdn dé Sar^ 
tine. Voy. Tari. 5. 

JAMGAMY. petite île près de 
Ja côte de Madagascar , au IV£ de 
de' la rivière Mamponi; Quasd^oii 
Veut entrer 6 Màsflélàge , il faut 

ranger l'ile de Janigamy par 7 A la 
brasses. Mais il n'y a point de pas-^ 
sage entre 1^ et'b. cète-de tlim 
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«Ingascar . et oar trouf t que S A 
4 picdii a*eMU 

JAMOUR ou Jamùr , rivière 
•ur b côte d'Atrique , au fond du 
fiolfe de Guinée , par le travers de 
la pointe du N de i'ile de Fernando- 
Po, par 3»-ao' N. VAuteur. * 
La carte du dépôt de la marine de 
I750 place prccisémeot II cet en- 
droit la rivière de Boroa , par le 
travers de la pointe du N de l'Ile 
Branca, 6' plus au <]uc la pointe 
de FerBudo-Po. Nous ne pou? uns 
décider entre le Dépôt des carie» 
françaises et John Malbain , qui ne 
nous* dit point sur quelles autorités 
il s ^it ; et dent le doote noua 
préférons nous en rapporter au Dé- 
pôt dont les matériaux «ont plus 
authentiques. 

♦ JANEIRO ( Rio- ) , baie et 
port sur la côte du Brésil , par 
M«^'-io» S, et 45<»-5' à 1*0 de 
Parts. JBureaudeslongîtudes. Cette 
place appartient aux Portu^^ais , et 
sert souvent de relàciie aux vais- 
•eanx qui vont dans l'Inde. Ceux 
» qui ont dessein de relâcher à la 
• côte du Brésil , soit ù lu haie de 
a* Tous«les^^aints , soit à Rio-Ja- 
st neiro » on Inen à IMle Gnunde , 
M peuvent couper la lig^ne par a5 h 
a» 96" de longitude occidentale , et 
» diriger leur route rers l'endroit 
« où ils veulent aborder, en £iitant 
•> attention, pour atterrer , aux vents 
» périodiques qui soufflent sur cette 
M côte , et qui y déteruiînent ordi- 
m neirement la direction des con- 
» rans , ou vers le N , ou vers le S. 
M Ces vents réKnent du SS£ à 
» l'ESE depuis le mois de mars 
m jusqu'au mois dn septembre, et 
n alors les courans vont du côté 
» du, N. Au contraire,^ depuis le 

mois de septembre jus^'en mars, 
m les vents qui viennent du NE et 
9 de ITNE font prendre aux eaux 
« leur cours vers le S ; c'est pour- 
M quoi , dans le premier cas , on 
m doit atterrer au S de l'endroit ot\ 
n l'on veut aller , cl du côté du N 
» dans le second cas. Extrait du 
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Il y a plusieurs Iles au laf^e dii 

goulet de Rlo-Janeiro; mais si l'on 
excepte l'iie Ronde, au S de la-^ 
quelle il y a VU Ilot et quelque* 
roches, \ei autres paroissent saine» 
et la navigation libre tout autour. 
Le passage ordinaire est entre l'Ile 
Rase et rile Paya , en rangeant 
plus l'une que l'autre , suivant la 
vent qui soutHe. De ces îles, la 
route est droit au N pour passer 
entre I'ile Ymboy et celle deCu- 
tuinduba. De l'une ou l'autre de 
ces iles , on gouverne pour ranger 
la pointe de tribord on de Sainte - 
Croix , qui forme la pOrnte de l'E 
du goulet , et l'on «-vite relie de 
St.-Jouan. De la batterie de^Ste*- 
Croix , on a connoissance dans te 
NNO, 4 peu près à 600 toises , 
d'un »rns îlot prc^s duquel la sonde 
commence À donner fond par i3o 
brasses ; on le range en le laissant 
à bâbord, et si 1^3n a vent sont 
vergue , on cingle au NNO pour, 
ranger ù bâbord I'ile de Viliaga'» 
pion. Si les vents contraignoicnt k 
louvoyer en cet endroit , on peut 
courir par-tout sans risque entre 
Gloria et la pointe St.-Domingue y 
jusqu'à l'Ile Boa>Viagen , en tenant 
compte de la marée qui 5f f'iit sen- 
tir bien violemment en cet endroit. 
Elle est fort irrégulière et soumise 
& la force et h la direction du vent 
sur la côte. Il n'y a point de mer 
étale , et le cours de l'eau va de 5 
nœuds § à 4 nœuds. Le flot dure à 
peu près 4 lieurcs ^ , et l'èbe f 
heures 5 quarts. Cette variété est 
produite par la quantité de rivières 

3ui se jettent dans la baie ; cepen« 
ant, telltf est l'immensité de ce 
havre comparée h la petitesse de 
son goulet , Que malgré un coura 
d'eati aussi violeift la ntfx ne marne 
ffue de 5 pieds |. L'établissement 
des marées est d'k pcà pr^ 4 
heures ][-. 

Aussitôt qu'on douhle l'île Vilia- 
gagnonon apperroit auIVO^Oda. 
monde la pointe Saint-jMfO , au large 
de laquelle il y a une batture de 
roches qui s'uvance 200 toises au. 
large. U ac ImIL p«» Fappi^eht^ 
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ylns près que 40 In-asses , et gon- 
v«i ner sur l'île des Rats iusffu^à ce 



que la pointe Saint-Jago reste au 
SO. Alors on converne ciir la ville, 
rt l'on mouille où l'on veut entre 
la pointe Saint-Jago et l'ile de Co- 
bra. Le reste est plutôt un grand 
£;olfe qu'une h^ie, et ii'tft pus 
fréquenté. 

* JAINISSAIRE cnp qui fait 
l'entrée du S de l'Heilespont des 
•ficîensy ou du canal des Darda- 
nelles , ou de Gallipolli, Il est à 
l'E de l'ile des Lapins et au N du 
cap Troves, dans l'ancienne Troade, 
par 4o°-4' N , et 040 à l'E de Pa- 
ris. Carte de t Archipel du dépôt 
de la marine de 1738. C'est prés 
de ce cap qu'il faut chercher ie« 
tooibeaux d^Ulle , de Patrocle , 
et d^Ajax. Voy, la disiertation de 
>Ioritt en réponse à BrjanC, et les 
voyages de Chevjlier. 

• * JAP , sur le même atol que 
l'Ile Adali , aux Maldives, au N de 

1 île Cardive , h peu prt^s par S^-SÔ^ 
JN, Cl par 7i«'-36' ù Tfc de Paris. 
Jjraprès de MannevUlette. 

* JAPARA» petit port de nulle 
importance sur la cote du N de 
Java, et à l'E de cette projection 
de terre , au large de laquelle se 
trouve nie Mandaliaue , au SSO 
de Pile de Cartmon-Java. 

* JAPON. O n nomme amsi la 
réunion de plusieurs îles situées 
dans le ME de la cOte de Chine, 
le travers de la péninsule de la 
Corée, au S de la terre de Jesso, 
60 des Rurilles, et au NE des îles 
Likeuyo. En général, les Euro- 
péens en sont bannis; cependant 
«{uelques uns sont reçus à Nanga- 
zaki. JKojr. ce mot. C'est une petite 
fie sitniée sur It edte dn SO de l'île 
Kiu'-siu. Le Japon se compose de 
trois îles principales , sans ég;ird à 
une multitude de petites; ce sont 
celles d*Rltt-sin et Sikokf, situées 
sur la c^e du S de la {grande lie 
I^iiphon. C'est cette dernière , à 
proprement parler , qui forme l'em- 
pire du Japon. Mans n'anniiis anp- 
«UB ^prd kk à Popiaioa dit «éo- 
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graphes qui veulent compreindra 

dans le Japon la terre de Jesso , et 
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rtle Séghalien. Leur réunion sour 
nn même souverain ne les consti- 
tueroit pas plus partie întégranMr 
du Jipon , que l'île Saint-Domingue 
ne fait partie de la France. L/a ca- 
pitale de l'ile Miphon est Gédo; la 
seconde ville un pea «SonsidéraUe 
est Meaco. Voyez ces mots. Cette 
Ue gil JNË et SO. Elle se termine 
an 5 an cap Tiikaiiia , et atf N à 
celui de Sangaai; Voy. ces mots* 
La mer n'est pas encore bien Con- 
nue dans le NE du Japon. 

I * JARDIN ( pierre du ) , à 
l'entrée de la rade de Saint-Malo. 

C'est cette pierre qui termine une 
longue battu re qui part de l'ile Cé- 
zeuibre , et vient se terminer au 
passage de la grande Porte , vis-è« 
vis de la pierre de la Savate. La 

tierre du Jardin est marquée d'une 
alise que l'on range de très-prés 
en la laissant à l>&bord. 

a * JARDIN DE LA REINE» 
assemblage de cayes et d'ilcls for- 
niant un labyrinthe inextricable - 
sur la côte du SO de Pile de Cube» 

aux Antilles. 

5 JARDIN , une des lies Sand« 

wich. Voyez Sandwich. 

4 JARDIN , caye située sur ua 
grand banc de récifi , qui s'étend 
ai» lieues dans l'E f SÉ de la partie 

du SE de Pile des Pins. 

JAllDRINTES , banc à l'entré« 
de la Lonc. Voyez Loit^z. 

♦ JARRA ( Pulo J , ile du dé- 
troit de MalaCy ft 1*0 de la petite 

Dindin , h peu prés par le traverg 
de la pointe Ouiur , sur la pres- 
qu'île de Malaye. Pulo-Jarra est 
par 5^-55' IS . et par Q7<»-55J kVV» 
de Paris. D'après i 

JARVIS ou Jf.uvis. C'est ««ne 
des Gailapgos,à l'E de l'ile James. 
Elle est asses haute et irès-b'oisé«; 

P*. GlLLAPAdOi. 

* JASR , r ;,p par 35o-33' N , et 
par 540-14 ' à l'E de Paris. Diaprés 

• an- de ManneviUetle» C'est ce cap qui 
géo- I foroie Pcntrdè de goifii do Fene* 
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I /ouverture de cette entrée eil assez 
ri.'ir<?cie ; elle est entre le cap Jask 
i i'£f et ie cap Mo^undon ti i'O. 
y, MoçAVDOH. Quand on veut ar- 
xi»er au cap Jask , il est d*usagc de 
|>remlre d'abord connoi^sance du 
rap IVu.salgaie situe ùl lieues dans 
le SE. Il y a un moailiage & TE 
du cap Jask, On rcconnoil re cap 
nu gis einenl de la côte. D'nilleurs 
il est Âunuoutc d'une rociie Llan- 
cbe, carrée , qui ressemble à un 
toniLeavi. 11 y a an I\ du r:ip une 
petite rivière dans laquelle on peut 
entrer , quand on ne tire pas plus 
de 1 1 picas. 11 n'en reste que 5 sur 
la barre de basse nier. Le flot v en 
apporte 7 ; mais en dedans de la 
Iwrre » il reste 4 brasses au bas de 
l'ean. De (juclque cote qu'on double 
le cap JaslLy il laut lui donner du 
tour. 

JASON.Ce sontdepeiites ilesqui 
' ae trouvent sur lo côte des Iles Ma— 
iouines, près de l'entrëc dei'E du 
détroit de Mo^^cllan. 

J ASSO ou Yasso , dans le cul- 
de-sac de la Méditerranée , à la 
pointe du ISE. C'est un golfe au 
IVO de celui d'Alcxandrette , dont 
il est séparé par le cap Malo. On 
pent entrer dans ce golfe sans craho te , 
.«n tenant cotnpte des couranri que 
la conformation des terres rend 
trés-violens dans cette partie. 

^ * JAUNE ( Basse ) , écueil situé 
à ]*0 des ites Glenans » entr*élles 
€t la côte de Bretagne , 5 l'entrée 
de la baie de Conquerneau. Il ne 
faut pas essayer de passer entre la 
B as ic- J aune et l'Ile de Penfret des 
Oleaans , ù moins d'être cxtrcme- 
Slient pilote y à cause de la roche 
pignon qui se trouve entre deux. 
Il lant idonc passer & l'E de la Basse- 
Jaune , sans cependant trop hanter 
la côte de Bretagne , qui est héris- 
•ée de dangers; et nous conseillons; 
de se tenir au milieu do canal* Au 
surpins , il est bien rare qu'on entre 
dans cette baie, et plus rare encore 
qpi'on n'y prenne pas un piloie. 

JAW f roche qui ne découvre 
fp» de Imnm mnr. V«grm Goiav» 
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î JAVA, très-grande Ile de la mer \. 

de l'Inde , dont la capitale est Ba- 
tavia. Voy. Batavu. Celte île git 
O i IMG , et E I SE; sa pointe In ; 
plus E se nomme pointe de l'Est ; 
file forme l'entrée du S du détroit 
de Bally. Ce détroit passe entre 
Java et rite Bally. La pointe de I'O 
se nomme pointe du Capucin, et se 
trouve au SE du détroit de la Sonde. 
C'est ce dctroU qui sépare l'île de 
Java de celle de Sumatra. Pour la 
longueur de rettc île , i^oyez détroit 
de Bally et délroit de lu Sonde. Sa 
largeur' moyenne peut être de 35 
lienes. La navigation est asses dan^ 

a * ff 

gereu^e sur la cote de cette île en 
(lérenibre , à cause des vents d'O 
et le changement de mousson y à U' 
fi n de février , occasionne beaucoup , 
d'orages et de coups de vent. T^e 
Ciel est serein depuis mai jusqu'en 
novembre, m<HtoA commencent les . 
pluies. La côte de cette île est hn* 
r'hée de plusieurs baies et criquea« 
La pointe du ISO se nomme pointe 
de Java , ou plutôt pointe Saint» 
Nicol:fs. ^Ko^ez ce que nous avons 
dit riux arliclea Batavia, et détroit' 
de la Sonde, 

a JAVA (petite ) , île , ou plutôt 
Ile Ballt. Voyet ce mot. 

1 * JEAN ( fort Saint- ) , ham 
sur la côte du SE de Terre-Neuve , 
à peu près aux deux tiers de la dis> 
tance conrf|»rise entre le cap de 
Baze et le cap de Saint-Françoi* 
qui forme l'entrée de la gronde 
baie de la Conception. Ce havre 
renfermcnn fort situé par 47^-33 
45" N , et 55» à ro de'^Parta. Btê-' 
reau des lonf^itudcs, 

1 * JEAN ( Saint- ), île, oi|. 
Marajo. C'est une grande île situfe. 
à l'embondinre de la jrivîère ée» . 
Amazoneii qu'elle sépare 4le «elle- 
de Guama , ou si l'on aime mieux, 
elle se trouve au confluent de cea. 
deux ririéres , qui ont chacune leur. 
embouchure des deux côtés de l'ile. 
La ville de Para est sur la branche 
du S, et l'ile Caviana est dans la- 
branche du N. V» Gvkukf Vaha^ 
et Amasoïim^ Le Cip Blagnari qfn 
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fiait U pointe du NE de i'ile Saint- 
Jean , est par o«-i8' S , et 5o|*-S5 ' 
A rO de Paris. Routier du dépôt 

la marine de 1786. 

5 * JEAN ( Saint- J , île d'une 
iissez grande étendue , aans la partie 
du S du golfe de Sûnl-Laorent. 
Le principal établissement de cette 
Sle est dans ia baie de Hillsborough, 
dont nous avons parlë. K. ce mot. 
Nous avons dit que le fort Amhersl 
^loii h\ù sur la pointe de l'O de 
de cette baie. U est par 46°- 1 1 ' N t 
«t par 6^'»-i7'-i5«' h l'O de Pdris. 
B urcaudes ioriffitudes. M. Jf^right 
l'a placé pnr 65°-it)'-i5". Le cnp 
Nord , sur la même ile , est par 
470-7 r p«} ; ia pointe de TE est par 
4&>-3o' N. Capitaùié HoUand, 

4 ^ JEAN ( Saint- ) , petite île 
à i*0 i SO des iles Pelew , et 

Î[u'on pourroit regarder comme de 
a dëpendatfGé des Philippines. Elle 
est à peu prùs h TE du cap Saint- 
Augustin , qui fait la pointe du 
SE de l'ile de Mindanao. Elle ter- 
mine au N une petite chaîne qui 
comprend les îles de Saint-Jean , 
Saint-André , Anna , Mariere , cl 
Lord Norih. Elle est par t>o-r5o' N , 
et |Mir taS°-3o' à f£ de Paris. 
Carte du dipôt de J(k. marine de 
Pan 6. / ' 

5 * JEAN ( Saint- ) , riviéite sur 
la é6te de Malaeuette , dont 
PcmboucViure est formée par la 
pointe de Sanguin , tout auprès de 
£assa , à peu prés 3o lieues dans le 
NO } O du cap de Plddie. U né 
faut pas la confondre avec celle 
du IN*. , située un peu plus au 
No , et cependant telle est l'inexac- 
titnde de nos> cartes dans cette 
partie , q\ie nous ne serions pas" 
«tonnés si ces deux rivières n'en 
foisoient qu'une , ou même si eilfes 

■ m'esistoienc fiai distbat.- ' - *'* 
f 6 * JEAN t Saint- \ , oetite île 
à fE de la Nouvelle Irlande , entre 
" ^ie de sir Charles Hardv et celle 
d'Antoine Cave. Elle ùxi paètie 
d'ttifië ''chaîne d'iles qui gissent au 
NO , dans la même direction que 
racfhij^dl de Salomon, doai elles 
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'doîrent être regardées comme Isii 
partie du NO. Saint-Jean est par 
40-a' S, et par i5oo-55' h l'Bd«: 
Paris. Carte du dépôt de le itMi^ \ 

ring de l'an t»." . \ 

7 JEAN Xéglise de Saiiit- C'est 
la plu« ft ro de cpiaire ëgUses si-^ 

tuées sur l'ile Texel , à l'entrée du 
Zuydei-zée. Il y a un haut clocher 
qui sert de marque pour mouiller 
sur la rade en dedans da 'Texel*. ' 
C'est ce clocher que les marina^ ^ 
nomment Wastiend , Western oa ' 
Wambus. K. Uoorn et Wambus.- • 

yr S« JEAN,UèdeJea»de;NoTeV' , 
dan» le canol de. M<»ànbi(|ae. Ùai * 

en prend connoissance quand on. 
va à Mozambique. Voyoi ce mot* 
La EiSfe Juive ».n» roelieB- aad^* ' 
nyme , l'ile Jeai^ de Nove, et le 

haut-fond , sont quûlre dangers re—' * 
dou tables pour les- vaisseaux qui' 
naviguent dans leurs parages» Oa " 
ne peut jamais y être sûr d*une ■' 
panne , m d'aune roule oblique , à. 
cause de la violence des courana. . 
qui se lont sentir dans- ce eanal* 
L'ile Jean de Nove est par 17"— ' 

S, et par4o°-55' à l'E de. 
Parti, lynprés de MemwviUeÙfl^ . . 
Le haut-fcMid est droit âii!N£ de 
Jean de Nove 2a lieues. Dana. 
l'E i NE d^ Jean de Nove, et droi% ; 
an S du havt-fopd , on tronve un.' 
interv^^e de 7 liênes du N au S pj . 
dans lequel la sonde amèoft do 39k 
5b brasses a eau. .jy^- 

a * JEAN DE NOVE , petite-*' 
Ile de l'archipel dn NE de Mada-- ' 
gàscar. Elle est nu NE du cap- 
d'Ambre , droit au S des Amirantès 
et à l'E. d'.Agalega. Elle Lit partie, 
d'un groope composé dea îles de li^' 
Providence , Saint - Pierre , Saint-^ • 
Laurent , lés^ Dou;ie iles , et Jeai^ . 
de Nove» Cette dersHijrê est par 
: S, et 5p»-45'' 1;E de Pjk 

ni. iy*i^pr^s i^s MmnneviUette» 

lO JEAN ( rivière de Maître-) 
sur ia côte d'Afrique. Elle se jet^ . 
à la mer. aoos une petite pointe de^ 
terre à 1*E de là rade située etura^;: 
Daffo et Salerno. Il ae Smt £aa 
' «eue «otik * - 
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n JEAN (cap de St.-). Cétf la 
pointe du SO de Candie, lotit. N 

Carte de la Méditetranée du dé» 

pâi de la marine. 

11 ♦ JEAN ( Saint- ) , baie. 
C'est ce qu'on appeioit (uitrefoii 
Port'ii'Choix , «ar la e6te <ia NO 
de Terre-Nf uv<*. Cette baie est 
grande , circulaire » et se termine 
ci 1 IIS le fond h une peute rivière; 
elle est cotiipri»e entre la pointe du 
Fcrrol au INNE , et le cap Double 
au SO. Ce c:.p Double te nomme 
aujourd'hui pointe Riche ( Vo^çz 
Btess }f et sëpure la «baie da Suini- 
Jean de celle d'Ingornachoix. Il 
y a plusieurs ilea dans la baie 
de Saint -Jeair; la plut eootiilé-' 
l^blf^ IHlâ Saint-.'Jean , située 
0aiM la partie du S. La petite ri- 
«iéf« 4u l'ond de b baie e«t par 
fiO*-59' îî , et par ôgo-a^' k TO de 
' ' l^am. Carie du dépôt de la marine y 
$ur les observations de Chahtrt, 
fleurie u , Verdun , etc, 

|5 JEAN ( Saint-), île près de 
la côte de Terrc-Ferne , district de 
Comana , a l'E du cap des Troi* 
Pointes, SE Je l'ile Marguerite, 
6Q de la Grenade , à l'O de l'ile 
Caribei. Elle ii*etc d*autiuoe iuipor* 
. tance. 

i4 ♦ JEAN (St.-) , rivière et port j 
a rivière se nomme aussi rivière 
!^oiidi4o. Elle est au SO de St.<- 
• Poipiogne, sur la rote de Nicara^ 
^iia I &_peu près au S du rap Gra^ 
. ciaa-à-Dios. C'est cette rivière qui 
. tert d*entrëe an laé de Nicaragua , 

3 ai sëpare la province de Nicaragua 
e celle de Costa - Rica. Ce lac est 

féparé du eoUe de Pa^wigaio, dans 
I mer du Sud ^ par un istnine de 5 
lieues de largeur , sans lequel TA- 
inëritftie eeriMt cou^ ca deux par- 
lies. - . ' 

' i5 JEAN ( Sainte ), rivière, se 
iette dans la baie Bonaventure , stjr 
]a côte du Férou , presque vis-à^vîs 

• rUe Gorgone, Vo^ei^ Goi^ouNa et 

t9 JEAN ( Saint-) » cap 4m te' 
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delMle du Prince. C'est entre e# 
cap et le cap d*£stivas , qu'est l'Ile 
Corifeo. Le eap Saint-Jean est par 
i<»-io' N , et par 6«>-5o' à l'E de 
Puris. Carte du dépôt da la ma* 
rine de lySo. 

17 * JEAN ( Saint- ) , cap au 
N f NO de Bombay , sur la côte, 
de COBCaiu' Cest entre le cap St.- 
Jean et la pointe de Diu que se 
trouve l'entrée du golfe de Caïu- 
baye. Le cap Saint-Jean eit nne 

Ï)osition infiniment importante pour 
a navigation , puisqu'on est torcé 
de venir le chercher quand on va 
à Surate. Cependant il convient dn 
ne pas l'approcher de trop près , à 
cause d'un oanc de sable qui s'étend 
le long de la côte depuis un iloc 
sitné un peu au S de Bandora , 
qu'à Ventrée de la rivière Daman» 
et qui s'étend a lieues ^ au large. 
Ce banc se divise en deux pour 
laiawr entrer dans la rivière Da-« 
man ; mais il reprend à la pointe 
du N de l'entrée de cette rivière , 
et continue le long de la côte jus» 
qu'A Baremponr, et suivant d^autrea 
Bereihpar. Nous conseillons de ne 
pas approcher le cap Saint-Jean plus 
près que 17 bra.sses en venant du S. 
IvC cap Saint-Jean est par 10^ latit« 
N , et par 6t)°-25 ' à TE de Parie* 
D*après de MaHoevillette, 

« On compte 1 1 lieues au N f 
N NO de Bacaim au cap St.-Jean« 
11 laut en faisant cette route» 

n s'écarter de la terre au moins de 
» 3 lieues , à cause des bancs de 
>• roches qui s'avancent en mer a 
n lieues |, depuis tes 19^-40' de' 

lat. A cette dislanrp , la profoA* 
m deur e^t de 17 à 18 brasses. ** 

M Si la nécessité oblige de lou^ 
H voyer , on tien4ra la lÂit ai&- 
H moins par 16 braaiee dans la bor- 

' dée de terre , de penr de tomber 
M subitement dans certains endroita 
n par 7 ou 8 brasses , fond de re-^ * 

: n ches. Les marées >qui sont NNE 
» et SSO portent quelquefois, à 

^ M terre. Il y faut faire attention p 

\ m ei.ae moniller aue dene une in»* 
^QiâHlilf 4trel6«krJccoiuMils 
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* A 35 ou 4 lieuf s dans les terres 
m plui S que le Ciip Saint-Jean, »'ë- 
t» lèvent deux hautes aïontaffnes OU 
•» pics; L'un appelé le picd'Anoul, 
m en forme de Pyramide , et l*autre 
» en forme d'un château. Toute la 
m c6te est haute de là jusqu'au cap , 
I» dont rexirémitë est plut élevée* 
»• Au pied règne une basse terre 
M remplie de palmiers et de la» 

• tiraiers. 

n Lorsqu'on a doublé cé cap , 
If et qu'on veut aller à In rade de 

Surate , on prend le milieu du 
M canal qui porte i6 à 17 brasses, 
m fond de vase. Qu'on se sarde w- 
» tou| de prendre trop de l'O , et 
» d'approcher les bancs du lar^e 
n par plus de ao à aa brasses» fond 
» de vite; car si on trouvoit à la 

sondevsable, gravier, ou roches, 
«> on seroit prés de Facore de ces 
t bancs , sur lesquels on ne peut 

• passer méioe de hante mer, et 
m sur le champ Ufandroit reprendre 

de l'E pour rejoindre le chenal. 
m Oo ne doit pas non plus du côté 
» de l'E naviguer par moins de 10 
*• brasses. Si on rencontre fond de 
»• gravier ou roches, il faut se mettre 
I» au large en prenant de l'O. La 
I» proximité de la terre est dange- 
it reuse de ce coté- là. Les courans 
»» y transportent quand il survient 
M du calme . et au large il y a plu- 
1» sicnrs rocuera sous renn. On ob- 
m servera avec soin ce que ]e viens 
M de prescrire jusqu'à ce qu'on soit 
«•plus N que Daman ; alors on 
t» pourra s'approcher de la côte à 
» volonté. Le fond est par-tout de 
I» vase molle , jusqu'à, la rade de 

Surate. 

» La côte entre le cap Saint-Jean 
«'et bi rivière de Surate est basse 
1» et unie. Au S de rembouchurc , 
M environ ou 4 lieues , il y a trois 
» monticules. On mouille à la rade 
» de' Suinte par 10 brasicflt fond 
a» de vase , à n Iieue« de terre , et 

• l'entrée de la rivière au ^ NE. 
» 1a mer y hausse otf beîate de 3 
» brasses environ SsftnU du 
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i« JEAN-D'ACRE ( Suint- ) , 
ci-devant Ptolemaï». Voy, Acoir. • 

19 JEAN ( Saint- ) , baie et vai« 
dans l'ile d'Antigue. C'est le prin^ 
cipal endroit de l'ile ; la ville est 
au fond d'un port étroit et profond; 
elle est située sur le côté de FO t 
et l'entrée du port est défendue par 
le fort James. C'est la résidence du 
gouverneur de toutes les lies an-» * 
gloises du Vent. Le port est droit 
au N du havre des cinq îles ; il se 
divise en deux. Le fort est sur la 
pointe du K de l'entrée , et de cet 
endroit un banc de sable a*avan<^ ' . 
dans le SO , et barre tout-à-fait 
l'entrée. Il ne reste sur cette barcr 
que 14 pieds d'eau. Au bout da 
§0 de b barre , il y a a pieds d'eau 
plus que sous le fort , oii l'on n'en 
trouve que 12. Pour la position » 
voy. Antigubou Fort-Hamiltoit. 

ao JEAN ( Saint-) , pointe sur la ' 
côte de l'E d1rlande « a lienet ji 

l'E de Dundrum , et un peu au S 
du petit havre d'Arglas. Cette pointe 
est saine , acore et sans dangers. V* 
AwiTB ( port Sainte- ). 

* JEAN ( Saint- ) , rirlèré 

sur la côte de Malaguette, auprès 
du Mont - Tabac , à peu près a5 1, 
dans !'£$£ 4ucap Mezurade. Yor* 
N». 5. 

na JEAN ( Saint- ) , petite ri- 
vière sur la côte d'Or , entre la < 
petite Comnienda et la rivière Su- 
conda , à peu prés à 9 lieues dans 
le NNE dlu 'cap des Trois Pointes. 
Il y a un comptoir hollandois à son 
embouchure; on le nomme Sunia. 
V, SouA. Sur toute cette côte les • 
marées sont de 5 heures 5o' h 4 - 
heures. . . , 

a3 * JEAN f Saint-) , rivière sur 
la côte de Natal f un peu au NE de 
la première pointa die Natal , par - 
3 1 ' S • et a6«-$x ' « l'E de Parât. 
jyaprês dê ManneviUette. 

q4 * JEAN (Saint-) , baie et ri^ 
YÎère Saint- Jean y sur la cote du N ' 
*dé l'itaibbndMuré du Heuve de SatÉt^ 
Laurent , prcsqu'au N de la pointo 

.d« l'O M ViU AbMMU* ii'oawr- 
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turc de celle rivière forme tine 
grande baie aa milieu de laquelle 
M trouve use fie situéc_pnr 5o<*-i6' 
- IV , et 66<»-59' à l'O Je Pans. Carte 
du dépôt de la marine ,sur les ob- 
servations de Chabert, Fieurieu, 
Verdun ei tuuns* 

95 * JEAN ( Saintw \ , rîviire 
rfroit au N du port Royal , cm An- 

napolis, dans la baie française ou 
de Fundy. La rivière de Saint-Jean 
e«l en dedantdu cap Mispok. L'en- 
tred de b rivière est par 45®-i5'N, 
elpar tV7»-63' h l'O de Paris. Carte 
du dcpôt de la marine , sur les ob- 
servations deFUurieu^ Ckabert, 
Verdun et autres. L'enrrée de 
cette rivière renferme une rade 
apnciense, dans laquelle on entre 
de mer hante par un Cnnid Mrmt 
Miké an N de rlle. 

a6 JEAN ( Saint- ), port wr la 
rote de l'O du Mexicjue , dans 
l'Océan Pucliique du ISurd , dans les 
environs de llealejo, par ii^-5o' 
3S. UAuteur. On reconnoîl ce 
jirtrt par une montagne de lieues 
de long, dont le souimet trés-aplati 
ie aumme Table de Saint«Jean. 

«7 * JEAN ( Saint-) , cap wr la 
c»*)ie du NE de Terre-Neuve. Il 
f»il l'entrée du N de la haie de 
ISotre-Dame , entre la baie des 
Exploiu et la haie BUracbe , et au 
SE dea ilea Saint6>Barbe. Le cnp 
8aint>Jean est par 5o"-9'-3o" N, 
*i par 57<»-49' * l'O de Paris.. Carte 
dit dépêidela marine , sur les eè- 
servations de Chabertf Fleiàrieu, 
Verdun et autres.- 

?8 JEAN ( Saint- ) , île. On a 
«|oelquefois donné ce nom mal à 
I roi>i>s à l'ile Brava du cap Vert. 
Voj'e:^ Brava. 

29 * JEAN (Saint-) , une des îles 
Vierges , aux Antilles , au SE de 
Samt-Thomas y et au SO de Tor- 
tule. Son port est préférable a celui 
de Saint-Thomas ; il passe pour io 
meilleur des îles V i/erges , mais cette 
Ue. est si peu fortile qne le 
uierce y est tanguissint. Le cap £ 
est p^r i8«*i7' JN^ ei par 67 



h l'O de Paris. Bureau des lon^" 
tudes. Le port est situé au S£ de- 
l'ile y et se nomme baie Crawl» 

50 ♦ JEAN ( Saint- ) , île sur In 
cûte du Brésil » A 44 lieues dans le 
SE de Cayla , situe à 1*E de l'em- 
bouchure du S de la rivière dea. 
Amazones. Ltle de Saîn^-Jean est. 
absolument collée & terre ; elîtt 
bouche presqu'entièrement la ri- 
vière Tury. En dedans de cette île/ 
il y a un bon port ; niait il est drF*- 
(icile d'y entrer « et il n'y a point- 
de piloies. Si l'entrée est praticable, 
ce doit être par le S ; car au N ït 
y a un banc de sable aussi grand* 
que l'ilr. 11 faut la chercher par * 
i"-ao' S, et par à l'O de- 
Fari(i. Grand routier du dépôL de 
la marine de 178& . 

51 JEAN ( Saint- ) , pointe sur' 
la côte de l'O d'Irlande , et sur la 
côte du N de la grande baie dé 
Donne-al , 5 milles à l'E de Kell- 
l)e"h. Cette dernière place est à 
5 lieues d ms l'ESE du cap Tel— 
ling , qui forme la pointe du NO 
de l'Ile. Cette pointe Saint-iJeaflf' 
s'avance un peu au 8, et à I milltf 
droit dans l'O il T "n gros rochc^' 
sous l'eau y sur lequel la mef briaë 
avec grand bmtt.' On peut poaaer 
sans crainte entre la roche et laf 

S ointe. A l'O de la pointe Sainl- 
ean , il y a une baie qu'ion nomme 
Swrn ou Swain. La pointe de l*E' 
de Kellhegh forme celle de l'O de 
la baie Swain. Cette baie est d'un 
difficile accès à cause de quelques 
■ roches entre lesouelles il faut pas*' 
5t>r ; mais quand une fois l'on est 
dedans , ce port est si excellent qu'on 
est suffisamment amarré aYec un 
canmtenicr. . „■ 

3a "^.JEAN ( rade de St.- )r, aur 

la côte de France, dans la Manche^ ' 
dans le Pas-de-Calais, entre Am— 
bletenae et .le cap Uriflci. On j^' 
mouille dans les vents d'E depuis 
5 jusqu'à i5 bras-ie5. La meilleure 
marque du mouillage est de tenir . 
le doeher du village par le milteia 
des maisons. Quand on est au N 

du moiiliai et ^ot. i'ei^ voit c^ndh 
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qucs maisont au IS du vi litige , on 
ii*eit pins en mo^ilia^e , le u^ad est 
sale* On trouve aussi quelques ro- 

chps quand on rase la terre entre 
AiJibkteusc et Boulogne, ou fera 
bien d'y prendre garde; 

35' JEAN ( Saint- ) , port êar'U 
côte du Pérou , 8 lieues an iXO 
d'Arcari. La terre est basse et plate 
h la côte ; mais de hautes monta- 
gnes s'élèvent dans Tintérienr des 
terres. T>eporr est assez bon , mais 
cependant intérieur à celui de Saint- 
Nicolas qui lui reste au N. Au sur- 
pins,' dans l'un et l'autre on ne 
trouve ni bois, ni eau. Les cabo- 
teurs d'Aréquippa et de Callao y 
rel&cfaent souvent. On compte a i. 
de Saint-Jean h Saint-Nicolas; dans 
cet intervalle la côte est basse , plate, 
et surmontée de quelques niauie- 
lons rougefttres qui servent à faire 
reconAoitre la cote. 

34 * JEAN (Saint.) dePorlo-Ric , 
capitale de l'ile de Porto-Ric. Elle 
est sur le JN de^ l'île , bùtie sur une 
petite île réunie h la grande , par 
une chaussée. La ville de Saint- 
Jean de Porto-Rio est par i8"-29'- 
10", et par 68°-a5'-34" à l'O de 
Paris. Bureau des fon^itudes» Le 
cap Saint-Jean., qui fait la pointe 
de l'E de l'île , est par i8o-a4' N , 
Cl par 67°-55'-3o" à l'O de Paris. 
Bureau ées longitudes, Voye% 
PoaTOrAico.^ 

35 * JEAN (Snînl- ) , rivière sur 
la côte d'Afrique , 61 lieues au N 
du fort Saint-Louis situé à l'entrée 
du Sénégal. L'entrée de la rivière 
Saint'^éan est embarrassée de plu- 
fiieurs bancs de sable ; la pointe du 
SO de son embouchure est iormée 
'|iar le cap Mirik , au SE de la 
pwnte du grand banc du cap Blanc , 
et h peu près à 36 lieues dans le 
SSSë du cap Blanc. La côte forme 
.id nn grand enfoncement; mais il 
est masqué par les iles S.trn , Tidcr 
et Risse. Cette dernière est la plus 
au large , et nouà ne conseillons pas 
de passer entre la c6le et le grand 
banc. On peut côtoyer ce banc par 

as et 5o t^i(«sesi mais il vaut nîenz. 
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se tenir par /Jo. Le cap Mirik lui- 
même n est pas sam , et ses battures 
se prolongent à plus d'une liene an 
lari;e. On peut l'approçher sans 
crainte jusque par brasses; mais 
dès ce moment , si Ton n'a pus un 
' pilote y on ne doit -aller en avant 
qu'avec la prudence que l*on emploie 
dans les nouvelles découvertes , et 
faire sonder le canal par des ba- 
teaux. La pointe du N de i'emboi^ 
cbure de cette rivière est par 19®- 
la' N. Relevé sur la carte du 
Neptune oriental , observations de 
M. de.Fleurieu en 1739. 

36 JEAN ( Saint- ) , rivière de 
la Floride de l'Est , près de l'extré- 
mité méridionale de l'Amérique du 
Nord. Cette rivière traverse cin<| 
lacs : le plus grand se nornmc Ic 
Grand Lac j sa longueur est de j 
lieues sur 5 de large. On y trouve 
par-tout 8 pieds d*eau , quoiqu'il 
soit à 170 milles de la mer ; mais 
à i5 lieues au dessous , la marée se 
fait encore sentir , et marne de a 
pieds. Cette rivière a encore i lieua 
de large à 100 milTrs au dessus de 
son emboucbure. Le courant y est 
infiniment modéré } on remonte 
cette rivière presqu'anstî facttement 
qu'on la descend ; mais il ne reste 
que 9 pieds d'eau de basse mer sur < 
la barre & son embouchure,, et. 
sur le liaut du flot on n'y trouve 
pas plus de 16 pieds. 

37 JEAN ( Saint- ) , rivière sur 
la cèle de l'E de l'Amérique du 
Sud. Elle se jette dans la rivière 
de la Plata » 10 lieues au dessus de 
Buenos-Aîres , et sur le rivage op- 
posé. La rivière de la Plata se di- 
vise en deux ft 5o lieues au KO de* 
celle de Saint- Jean. Cette distance 
est cependant .'i 100 lîêues du bord 
de la mer , et la rivière de la Plata 
y ccmserve une largeur d'enviroft 
10 lieues. 

38 JRAN ( Saint- ) , cap à la 
pointe de l'E de la Tene des Etats, 
ix l'E de la Terre de Feu , dont elle 
est séparée par le détroit de Le-* 
maire , près de l'extrémité mérî^ 
diQa»lc ae rAiaérif|iie, par ô4'*'47 
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xo" s , ei r>fî"-2 '-5<>" à l'O de rarî-;. 
Bureau des longitudes. Le bon 
du Nouvel An à 3 lieue* aan# 
rO. Le courant e«t prodigieusement 
YÏolent sur fe op; de la il court 
AU NO des deux côtes des iles du 
J^oavel An. Nous tgnorona si des 
rîrronstances locales , ou si la vio- 
lence de cette marée ne s'oppose 
jpoê à ce qu'elle suive la nuu-rhe 
ordiiMire; si elle s'y assujettie, l'ë- 
tablissenient doit être de /| heures; 
mais quelque rapide que 5oit son 
cours, die ne te fionne que de /j 
pieds perpendiculatremeat. Voyet 
lies du Nouvel Air. 

LorsquMl n'y a pas de n<fces9ité 
die toucher à cette côte , nous croyons 
qu*on n« doit pas l'approcher plus 
près que 12 lieues. Cette distance 
placera un vaiaseau hor« de U force 
du courant. 

39 * JEAN ( baie Saint- ) , baie 
•M" la côte de la Cochinchine , pro- 
vince de Binh-Khan^, Elle est con- 
lignë ù la baie de la Pagode et à 
la baie de Sain|.Philippe, au N de 
fil Fausse Varelle, et au SSO de la 
pointe Varelle, par ir2"-3o' N, et 
par 1050-48' à l'Édc Paris. D'après 

. 4o'*J£ANI)UIXNT(5atat-). 
mauvais petit port sur la côte du N 
de Bretagne , h VF. de la baie de 
Aforlaix. Ce petit havre n'est fré- 

3uenté que par quelques chaloupes 
e pêcheurs , ou tout au plus par 
quelques chasse-marées de l'endroit 
wénie. Saint-Jeao du Doit fuit face 
ALanion, situé de i'autro côii'de 
la baie de Lanion. 

4i * JEAN DE LUZ ( Saint- ) , 
petite ville auprés de la frontière 
qui sdpare la France de l'Espagne , 
tout-à-fait au fond du golle de Gas- 
cogne. Le port de Saint-Jean de 
Luz est à peu près à 3 quarts de 
lieue de l'entré de la miére de 
Foniarabie. C'est un port de marée 
dans Icf^uel on est à ['abri derrière 
une jetée que la mer a souvent dé- 
truite.Lorsqu'oa vwat à Si^n^jlMii 
de Luz avec un vent d'O, il coi|- 
vieat de terrtr sur ie cap figuier. 
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V. ce mot. Si l'on y vient , an con- 
traire, avec un vent de N£, il faut 
terrlr du e6ié 4e Bayoone. Il y a 
un feeiur la côte, au N de Suint-> 
Jean de Luz; de l'autre côté h l'O 
il y en a un sur la montagne dr 
Montomeil qui ftit lV«iée de 
Saint-ScDastien. Ces deux faiMB y 
servent à déterminer les manocuvrea" 
des vaisseaux sur cette cote pendant 
la nuit. Lo pointe Saime-Barbe qui 
lait l'entrée du NE du port de 
Saint-Jean de Luz , est par 4"^"- 
23' N , et par 4o-a'-45'' a l'O de 
Paria. DonVincente Toffiriù. Non» 
allons ropier les instructions du 
Petit Flambeau de la Mer « qnî 
nous paroissent excellentes. 

«• De la barre de Bayonne & 
» Jean de Luz, la cote court an. 
» SSE 3 graBdes lienat. C'en toute 

«• lerre de moyenne hauteur au 
bord de la uier , mais dans le 
>» pays, ceiOBt'fiMiief haniet moii» 
» tannes , et eatr'autrea celle de* 

•• Sulut-Jean de Luz , qui est plus 
haute uue toutes les autres. Saint-* 

» Jean de Im est dent le foml 
d'une grande anse ou baie , dans 

»• laquelle on peut mouiller par 5 , 
6 » 7 ou 8 brasses d'eau , mais le 

«• fond y est plein de roches qui 

" coupent les cables. Il y a deux 

• havres ix Saint-Jean de Luz , sa- 
voir , un sous le bourg , lequel 
assèche toutes les marées , et 

» l'autre au côté de l'O de la haie. 
» Pour entrer sous celui qui est 
•• sous le bour^ , il faut entrer entre 

Saint-Jean 4a Lu» et Sybours » 
» qui est un autre bour^ Axi côté 
>* de rO de ce havre. Cette entrée 

CM fort dtroîte , et l'on ne doit y 
n entrer que de pleine ner» et en- '/ 

core il îi'y peut entrer que de 
» petits navires de i5o & aoo ton» 
•» neaux tout ao plus , ttrant 11 

• ta pieda d'eau* 

» Le havre du côté de l'O de iu' 
n baie de Saint-Jean de Luz se 
M nomme le Sacoûa. Il assèche 
» ' aussi toutes les marées. C'est néaa- 
w moias où entrent tous ket plue 
m gros mfin» da iica; île jr ml 
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» À l*a1>ri de tone Vents , mais îlà lie 
n laissent pas néanmoins de s'amar- 
*» rer à 4Aii^su'reSy à cause de la 
» grande nonle on ressac <f u'il y a 
> , I» onand la mer est agitée des vents 

* de NO , N , ou IVE , lesqueb 
I» font la mer très-grosse à la baie 
•» de Soiat-JeBD 4e Lac, ce 'oui 
» fait que le rejaillissement oes 
« vagues va jusque dans le bavre 
M du Sacoûa. Les marques pour 
«I cônaoitre $aifit4cen de Lux sont 
M une haute tour sur laquelle on 
*• fait du feu; elle est sur t'extr^- 
» mité de la pointe de i'E de la 

. » baie ; et do côté de l'O de cette 
« baie , au dessus de Sacoûa , est 

* encore une maison plate , ce qui 
m fiicilite la connoissançe de cette 

* baie Les marées •uiTcnt le vent* » 

4ft JEAN MÀYEN ( tie de }. 

C'est une île des mers du Nord, 
dans le NE de l'Islande. Elle est 
condamnée à des glaces presque 
éternelles y et c'est tout ce qu'on 
peut faire que d'en approcher en 
été. La poinie du SOeslnar 71" N , 
•t par iao-a4' à l'O de Paris. F#r- 

43 « J^ÀN Ymoatagae (le St.-) 
de Behring , probablement la même 
qù'Ataku. V. ce mot. 

44 JEAN DE STAU (S.int-J, 
rivière et baie sur la côte du Brésil , 
entre la pointe Negro et la p<nnte 
de Luena. Il y a un banc de sable 
par le travers de l'entrée de celte 

, rivière. Le canal e^t à l'O du banc , 
et en dedans on ironve un bon port 
bA l'on monilie pat (5 ^ 7 bcasses. 

45 JEAN D'ULLOA ( Saint- ). 
C'est une petite lie 6 lieues à l'O 
de la Vera-Crux , cl tout auprès de 
rite des Sacrillces , dnns le SO du 

folfe du Mexique. Lat. N iqo-h 
•x" , long. 98°-3^-45" à l'O de Pa- 
ris. Réduite sur la position de la 
Vera - Crux par le Bureau des 

JEAN (Sain». ) , pied de ÏPort , 

- ^ 
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JEDDEI\LAND, sur la côte de 
Norvège 6 lieues de Sirowark ; les 
deux premières lieues sont au 
ISO ^ In , et les /| antres an N. Cette 
côte est nette , si l'on excepte un 
petit banc de sable situé dans le NO 
de la roche Veetstone. Cette roche 
est à a lienes de terre» ^^^ J 

* JEDO ou GsDo, iriSm sur la 
côte de TE de Tiie Niphon an 
Japon dont elle 'est la capitale , 
au fond d'une baie ouverte au S y . 
et dont le cap Bosho forme W, 
pointe du SE. C'est Snr ce rapr * 
qu'il faut terrir à cause des tles 
Volcan et Falsisie. Lat. de Jedo • 
3do-i4' N»long. i57°-45.' 4 TE , 
de Paris. Carte du dépét de Gi^ 
marine de Van 6. < ~ 

JER^L , petite ville à l'em- 
hoachure d'Alatamaha dansla Géor- 
gie , sur la côte de TE de fAmé^ 
rique dtt Nord. Celte ville est dé^ 
fendue par nn chÀteau. Ko^.> Ats- 

TAMA.HA. 

JEK.YL- SOUND. C'est une 
petite baie située sur Ptle de Skiint*' 

Simon , à l'embouchure de la ri- 
vière Alatamaha dans la Géorgie . 
sur la côte de I'E de l'Amérique 
du Neidf 10 ou la vaisseaux de 40 ' 
canons p<qivent j inottiller.,iv.>,:-«^ï 

JELLEFORD , sur la côte de 
Norvège 4 lieues ala S de l'ile Harip, 
et 20 lieues au SSO S de la 
pointe du S de Stad-Laod. Dans 
tout cet intervalle b côte est hachée 
et couverte d'iles en dedans des-' 
quelles il va passage pour de petit» 
vaisseânxitjuand on vient du S on 
du SO on peut s'élever jusque ' 
par la I itit. cle Bergen en se tenant 
au large de toutes ces îles , et 
quand on e^t arrivé par cette latifv^ 
on donne d:«ns Jelletord , en Inis— 
sant Ualand a bâbord et lleet î one 

tribord. On sera alors eu vue de ■• 
Bergen« '•..;v.^:w\,vî. 

JENDE , lac de Suède dans ft ^ 
province de Finlande. Au moyen 
d'une rivière ce lac communique^ 
avec ta mer par; la côte du N du ' 
coUt de FJnlândé. . . . .. r it^/ 
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JENNY. Voye% BftAOK Biiot 

ou BOUKK rVoiKE. 

JEOFFEll.- C'est une roche 
' trés-haule et très-tendre dans le 
canal par lequel on sort de i'iie de 
Criltinr , située entre la côte de 
8u> de et la pointe du N de l'ile 
d'Oeland dans la Baltique. On peut 
•ppercevoir cette rocht de très-loin 
dans rO , on la voit par dessus l'iie 
d'Oeland dont elle paroit iaire une 
monlafne. EUeettiaine tout autour, 
•inti Ton peut moaillor ces 
environs par i8 ou ao brasses. 

JEOUBY , pointe à la pointe du 
No de l*îie de Man dans le cnnal 
de St.-Georges, entre l'Irlande et 
l'Angleterre, vis-à-vis de Rirk- 
Patrick et presque droit à TE du 
lac de Stangford situé survla côte 
«le !'£ d'Irlande. 

I *'JÉRÈMIE , cap situé sur la 
côte du S de Sté^Dommçiue entre la 
-ville de Saint-Domingue et la 
^ ' pointe Niaso,par iS^-iô' N, et 
par 7a •-65 ' à 1*0 de Paris. Chaste^ 
net de Puységur, 

4 « JÊBÊMIE , pointe e{ petite 

rade, avec un gros bourg, sur la 
côte du ^ de cette longue pénin- 
sule qui se projette à l'O de Viîé de 
Saint-Domingue. Jérémlê est dans 
les environs des Cayinite» ,por 18"- 
4o'-.3o", N , et^par 76''-a7'-8" à 
ro de Ptoria. Bivr»«m dis iongi- 
ntdês, 

^ 3 JËBÉMIE , baie h peu pr«>s a 
lienes au delà du cap Spartcl à la 
'«<! pointe du NO de l'Afrique. On y 

mouille depuis ao j usqu'à i5 brasses 
'\ dans les vents d*£ ; mais il faut se 
tenir en appareillage, dès que les 
' vents passent à l'aval, de peur d'y 
être chargé en côte. 

i * JÉRÔME , pointe dans le 
détroit de Magellan. F.llc fait la 
pointe de l'O du ratial de Sainl- 
jéiôuic qui vient se jeter dans le 
Erand détroit à l'endroit nommé 
Rue-Crochue vis-à-vis le petit 
liavrc. Le canal de St.-Jérôme est 
un bras de mer qui part dn^troit 
. de M^geUmà JffaEtKéiiuU dt l'O de 
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la Rue - Crochue et qui court ail 

IN NO jusque dans le canal Indien. 
Il faut hanter dç préférence la côte 
de tribord^en entrant dans ce canal. 
Le premier mouillage qu'on y ren- 
contre est le petit havre. Il y en a 
un autre plus au N en dedans de 
trois îlots ; on le nomme havre et 
baie des Trois lies. Il y en a encore 
un autre ù peu près au milieu de la 
longueur du canal et toujours du 
mémecAté, et enfin on peut jeter 
l'ancre auprès des Deux Frères. Ce 
sont deux ilôts qui terminent le 
canal St. Jérôme du côté du N*. 

a JÉRÔME ( St.- ) , grande baie 
de la INouvelle Espagne près de Ift 
frontière de la Veragua* Vej-^ 

CAniBÂCO. 

I * JERSEY, île dans la Manche 
ft 1 1 lieues au IN de St.-Malo. Cette 
île ainsi (lue celle de Grenezey fut ' 
jadis de la dcpenrlance de la Nor- 
mandie J avant de passer sous la 
domination de l'Angleterte. Elle 
est fertile et passableinent cultivée, 
son commerce principal consiste i 
frauder avec les côtes de France. Les 
principaux endroits de Jersey sont , 
ôt.-Aubin , St.-HcUier , et Saint- 
Laurent. Sl.-Aubin est par49''-i2 
59" N, et par 4o-3o'-59" à l'O de 
Paris. Bureau des tortf^ud^s, l<e 
clocher de St.-Laurent est par 4o"- 
ia'-4ra" N , et par 4o-3i '-5?/' à l'O 
de Paris. Triang;Us lie France. V» 
St.-HsLusa p et 8t.-Aubir pour 
la rade. 

* JERSEY ( non velle). C'est une 
île qui fait partie du grouue de la 
Reine Charlotte , au N de l'Ar- 
chipel du St.-Esprit. On la nomme 
ordinairement île Howe. Voyez es 
mot , N S. Les Cartes, françaises 
n'en parlent pas. 

3 JERSEY ( nouvelle) , province 
de l'Amérique du Nord. Elle s'étend 
sur la côte depuis Sandy-Rook jus» 

au'au cap Mai , qui forme l'entrée 
u N de la rivière de la Delaware. 

« JÉRUSALEM, Tille de U 
Palestine. Ce n'est pas nn port de 
neri ct|«r miéqiicBtePiB véit pM 
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do ressort de cet ouvrage; mais nous 
avons pensé <}u'oa trouveroit avec 
plaifir ici Ia polîtîoa de ce l>erceiitt 
de la chrétienté. Lat. 3io-46'- 
34" , long. 35* à l'E du méridien 
de Paris. Bureau des longitudes, 

JERVIS. C'est un nouveau nom 
donné à une petite anse en dedans 
de b pointe llouge , an S de Bo> 
tany-Bay sur la côte dtt SE dt iâ 
Nouvelle Hollande. 

* JESSO ( terre de). On nomme 
ainsi plusieurs ilcs situées au NISE 
du Japon entre l'ile TSiphon et les 
Kuriles. La plus jurande de ia terre 
deJessocst hleCbiitaouChiçadont 
la côte de l'O est encore sî mal con- 
ime que les directeurs du Dépôt des 
carter de France n*ont pas jugé h 
propos de la tracer ; elle n'ettq^illp 
diquée. Cette île Chissa se termine 
au S au cap ^ud. Elle est séparée 
du Jaj^on par le d^roîl de Sangaar. 
La pointe dn 19 est formée par trois 
montagnes en forme de pics , dont 
l'une se nomme pic de l'Angle* par 
ÂSfi-^f N , ei i5QO-4a' à PE de 
Faris. Bureau <{es longitudes. 
Cette pointe est séparée du cap 
Cfillon sur l'ile de Séghalien par 
le détroit dela Péroasc* yoy, PtQ 
myAttou^ ^ •> 
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• * JESSORE » petit» mlére^ 

condaire cjui se jette dans la rivière 
d'Ougly , branche du Gange , au 
Bengale ; nous répéterons & cet 
égard ce que taouedisona toutes les 
fmi qu'un pareil article se présente. 
C'est que toutes ccspetitcs criques , 
toutes ces petites rivicres ne sont 
point fréquentées par les Euro- 
péens f et qu'il est (('ailleurs inutile 
d'entrer dans aucuns détails sur les 
dangers de cette rivière, en dedans 
der bfasseSy puisqu'un vaisseau 
européen ne se permet p i^ (l'envoyer 
•a chaloupe relever une de ses an- 
cres saut ie secourt d'un pilote. 
TeHe «tt l'instabilité des bancs 




se servir des ressource* qu'on peoit 

obtenir de terre. 

^JESUITES ( pointe desj, sur la 
côte du S de la rivière de St.-Lau- 
rent au dessous de Québec dont 
elle ferme la rade. 

♦ JE'I HOU , îlot près de Grenc- 
zey au S de l'ile Uerms. Koy. Qab« 
R H8T et Hbmis. Il y a passage eo-i 
tre nie JethWet leaFerrières. C'est 
ce qu'on nomme le Perluia de* 
Normands. 

JETTING. C'est un des canaux 
situés au large de la pointe de l'O 
de l'ile Schellin^ au large de l'en - 
trée du N du Zuider - zée. Pour 
entrer dans le canal en passant par 
le Piobbe-Gatypréa du banc de uo* 
sync. Il faut courir au S vers la 
bouée de Long-Sand. On passe entre 
la bouée Noire et ta bouée Blaiiche ' 
laissant la Noire4 bikbord , jusqu'ï 
ce que l'on soit aux balises de ISa- 
kens. £u quittant une bouée on 
apperçoit l'antre.' On range alori 
ces balises cap à i'ESE jusqu'à ce 
qu'on amène brandaries pas tout-à- 
fait par l'ile Grind. On conservera 
cette marque en cinglant .vers le $• 
jusqu'à la première bouée sttuén 
sur la queue du banc Hendrick- 
Jaert. On les laisse ensuite à bâbord 
et on court au SSE vers la dernière 
bouée située sur In pointe dn S dn 
banc. 

JEUHTMAN.maUon sur nie 
de Silt. Quand on la tient par la 

pointe de List c'est une marque 

f>ourentrerdans le Setter- Deep , sur 
a côte du jutland , au JSE dm 
Héligh-Land. 

* JOALE , rivière sur ta c6te de 

rO d'Afrinrie au ,SE du r^tp Vert , 
au NO de rcllik et de l'entréee de 
la rivière Bursalum. Au large de 
cette rivière il y a un banc qu'on 
nomme banc de Joale. 1 1 ie projette 
au SO a lieues ^ et l'on y trouve a 
brasses d'eau; il y en a S* à i'ncore. 
Cë banc est réunt.à la terre. L'en- 
trée de la rivière est par i4'>-ti' N , 
et i8«-57' i l'O de Paris. Carte " 
du dépôt de la. marin» de 1763 . 
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* JOBOTjhG(oex-de.), i peu 
prè« 1 lieue» et au S du cap de la 
Hagae. C'est ie IVez-de-Jobourg 
qui termine au S la baie d'Escal- 
erain. Il est au I\£ de Grenesey et 
S l'ESE d*Aurigny. 

JOCRENA , rivière près de la 
partie du IV de la côte de la Lapo- 
aie. Elle s'enfonce en dedans île la 
pointe de Sweetnaes. Il y a six 
iles^4 «on entrée, dont 5 prolongent 
le rivage & 9 lieues de distance. La 
sixième est en dedans de lu plusS. La 
plus N est droit à l'E du cap Sweet- 
naes. Elles sont divisées en deux 

froupes , 3 au N et 5 au S. Il y a 
on mouillage par 5 et 6 brasses 
en dedans de la plus S de ces iles. 
On entre dans cette rivière par 

Satre différens canaux, ce qui 
■ce h prendre un pilote. De cetie 
rivière à Kletutt on compte a iieuet 
au NNO. 

JOFFERS , lie sur la côte de 
* Norvège h une grande lieue dans 
le NJNE de Long-Sound. Il y a une 
haute rorlie ronde sur laquelle on 
voit une marque de reconnoissance. 
Il est d'usage de prendre des pi- 
lotes pour tons les ports de Long- 
Sound. 

JOHN's - HAVEN ou Havs»- 
de-Jean. Voy. Gou&uori. Droit au 
large^ de ce port et sur la pointe 
intérieure du banc de Murray, il y 
a un petit endroit ou l'on trouve 
x6 et i8 brasses fond dur et semé 
de moules. Le banc fuit ensuite au 
IVE parallèlement au Long-Foriy. 
L'eau y augmente jusqu'à 36 et 44 
brasses, et plus encore « en allant 
vers le IV. 

JOHNSTONE( détroit de ) ,sur 
le cAle du MO d'Amérique pr«s de 
l'entrée duquel est la. pointe Cha- 
îham que Von reconnoh au ron- 
Uuent de trois canaux , dont deux 
vers rOcdan au SO et à FO. Le 
troisième se distingue par une petite 
baie de chaque côté ^pitr trois îlots 
de roche sur le côté du S et par 
quelques rochers au ISf jnr ietquels 
b mer biiic« L*Ut d* VMKMWf 
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et de Quadra forme le côté dnSéê 
ce détroit. 

JONA8-SOUND. Cest le brae. 

de mer le plus au N de la côte O 
de la baie Sir Thomat-^uûtli y pur 
76** IS'. L* Auteur. 

JOWATHÀM, baie sur la côte 
du S de l'ile Ssint- Christophe aux 
Antilles. Elle est presqn'à 1*0 d« 
Basse-Terre. C'est une petite crique 

propre aux bateaux. 

I JOr^ESy cap dans la partie du 
SO de la baie dHudsoo , presque 
à l'E du cap Henriette -Marie qui 
fait l'entrée de l'O de la baie James. 
Le cap Jones est par 58*-ôo' jN , et 
8i**9o' à VO dePïris. VAuteuTé 

a JONES ou SoutfD or. L'ALOea-^ 
M AN Jones , dans le NO de la baie 
de Baffin Amérique du Nord , par 

Ï7<>-3o'N, etçio^ao' 4 l'O de 
^aris. VAuieun 

JONES -SIDUA, ville ruinée 
sur la côte du MO d'Afrique eatre 
Anafe et Ananore. 

*JONQUIÊRE (haïe delà). Elle 
est sur la côte de l'O de l'île vSegha- 
lien , manche de la Tartarie , et au • 
M du pic de la Martinière. C'est un. 
horomage rendu par M. de la Pé-* 
ronse h M.de la Jonquièrequi fut son 
premier lieutenant sur la frégate la 
GUdrB qu'il avoit armée en 1779 It 
Sti^Malo. 

♦ JOOR ( mont ) , sur la pointe 

de l'entrée de la rivière Jooraans le • 
détroir de Sincapour , qui termine 
à rE le détroii de Malac. Cette 
pointe de Joor est la seconde en 
dedans du détroit en venant de l'E. 
La première qui fait l'entrée est 
comme celle de Joor surmontée 
d'un mondrin et se nomme mont 
l^irhusset. La pointe Romame est 
tout auprès. ' , 

La pointe du mont Joor a'est pa» . 
Satue; il e^e» projette un bane de 
sable oanale SO ; mai» il n'est par 
dangereux , parce qu'on ne nafvigutf 
pas dans les environs. Si cependant 
il lalloit y loufojer os aura eoiade 
M ÏVÊÊfk ■mjBfjr 1» .teRe.4e 1'^-. 
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.Binlam au N de la pierre Bbnche, 
^y^* ce mot. ) et cette marque «nf- 
fira pour passer sans rien craindre. 
Cette pierre Blanche peul s';iccoster 
jusque par 14 braises ; mais la 
pointe du mont Barbusset est elle- 
môme extrêmement dangereuse, et 
l'on doit prendre de priî'férence le 

Strlt de hanter le côte de la pierre 
bnche. 

* JOOTSI-SIMA, îles prés du 
cap Noto sur la côte de l'O de l'île 
Wiplion au Jupon. Elles forment 
un groupe de quatre petites tles au 
IV du cap, par SS^'-Sa' N , et 135»- 
7*^ à l'E de Paris, ha Pérouse. 

. JOPP£. C'est le même que JafiTa, 
Voy, ce mot. 

JORIS ( St.- ) , baie sur la côte 
du IN" de Curaçao , une des Antilles , 
près de la côie de Terre - Ferme. 

Foyez Curaçao. Quand on veut y 
cnâvr il faut tenir une amarre prèle 
h envoyer & terre sur le fort , caril 
n'y a point de mouillage en dehors 
de l'entrée. Il y a une roche cachée 
à tribord 'en dedans et à laquelle 
il faut faire Menattention. L'entrëe 
est étroite; maïs quand même les 
yenis refuseroient, il ne faut pas s'en 
inquiéter , on s^élèveroit un peu 
au vent et on peut sans crainte , ran- 
ger la côte, lalisseà terre auventde 
Jrembouchure ^ il faut seulement se 
tenir paré h envoyer une aussière 
sur le côté de l'O du fort ; le port 
gît IME et SO , et peut recevoir 

100 vaisseaux de tontes grandeurs. 

1 JOSEPH ( baie de. Saint- ) , à 
l'embouchure d'nne des rivières de 
la Floride de l'Est sur la côte du IN 
du golfe du Mexique,Aniérique du 
Nord. Cestune'^rande et spacieuse 
baie avec hoir momllage ponr les 
plus gros vaisseaux, qui y sont 
abrités du côté de i'£ par le cap 
deSamblefr. 

1 JOSEPH (St.-), ville sur la 




^Bwwm dês longitudes. 

^ JOSEPH ( St.- ) , port sur la 
côte de i'O de Hle ^||p;riuiité^ 
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près de la côte de l'erra-Firma , un 
peuauNderembouchurede l'Ore- 
noque , par io'*«»o' IN , et 63'>-ao'' 
à l'O de Paris. Grand routier da 
17 86 du dépôt des cartes de la 
marine, Voy, TauiTÉ. 

JOVL C'est une montagne qui 
forme la pointe du SO du havre de 
Barcelone sur la côte d'Espagne 
dans la Méditerranée. ,11 y a sur 
cette montagne un- fort'qut- défond 
l'entrée du pqrt. K. BanoBbOKK. 

JOVOSA » Ile sur la côeo du 

SE d'Espagne, au N d'Alirante , 
un çeu a i'£ de Benidorme. £11« 
reçoit son nom de b ville de JovxMta^ 
qui lut reste à 1*0 SUT la CÔte d'Es- 
pagne. Voy. Benidorme. 

JOYE ♦ port de la Jove dans la 
baie de Hiljsboroug , en dedans du 
fort Amherst« dans llle^nt-Jean* 

Voy. HiLLSBOP.OUO. 

I JUAN DIAS, riviCre sur la côte 
de l'O d'Afrique, a lieues ^ de la 
rivière de St.-lldefonse. Son cours 
est pàrallèle à la ciôte »'dont elle n'est 
séparée que par une petite langue 
de sable large de deux ou trois 
encablures tout au plus^; a lieues £ 
plus loin on trouve la rivière ém 
Sainte-Barbe. 

a JUAN (de Dias), sur Ja côt© 
du Pérou, 5 lieueslauN d'Arica, 
et 5 lieues au S de Cuîaca. Fbvtfs 

Arica et GuiACA. 

3 * JUAN ( Fernandez ) ,île de la 
mer du Sud située par- S^^-ao' S, 
et par 810-18'^ a 1»0 de Paris. Bu^ 
reau des longitudes. Nous en avona 
rendu compte 4^ l'article Fernandcaj 
Voy. ce mot. 

4 ♦ JUAN (port St.-) , sur la côte 
du NO de l'Amérique , & la pointe 
duSOde l'iledeQuadra et de Van- 
couver , 4 J'^ues «ans le NNE du 
cap Flatterie , qui fbrine l'entrée du 
S du détroit de Fuca. La pointe 
du large de l'entrée du port Saint- 
Juan est la pointe du N de l'en- 
trde dècedmroit.-Fo^. Flatxejo*. 

JUANILLO, détroit aux PIi'm 
lippines dans les mers dé Chine s il 
. sépare les Ley te et Samar* 

16 
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JUCATAN , Vojez Yucatasi» 

JUDAS , pointe ii lieoes f dan» 

le NNO du cnj) S ùntc-M.ii ie , qui 
forme la pointe de TE tif b l>:'ie de 
Plaisance sur la côte du SE de 
Terre-NeuVè. 

JUDDER.surlacôtedeNorw^ge 
«wr 58°-? i' N,«t 5«-4o' à TE 
ae JPari». . VAuteatr anglois, 

*JUDIA, capitale du royanme do 
Siaui , ù 17 lieui-5 du hord de h\ mer 
•ur une rivit.re 4ui se jelie dans le 
fond du gulfe de Stam au NNO du 
capdeLiunt. Jud'u» rsi par i4"-'^<J ' ♦ 
etgS^-ay' l'EdePari». V* après 
de Mannevilletle. 

. * JUDITH .pointe et roches sur la 
côte del*E de UAmériane du Nord , 

entre Long Islandet 1 île MarthaV 
Vineyard. La pointe de Judiih est 
dans le district de Iihodc-hland , 
et fait la pointe de l'O de l'entrée 
4e la irivicrc de la Providence. Elle 
est sitUfêe par 4i°-2o'-5o" N, et 
73»- 58' à l'O de Parjs. Carte du 
dépôt de hl marine par ordre do 
Sartine. L»i pointe Judith n'est pas 
saine ; les roches du même nom se 
projettent à plus d'une demi-lieue 
ou large ; elle est à peu près à 3 l. 
a tiers dans le S | SO du feu situé 
*ur la pointe du S de i'ile Çonnoni- 
cut , qui se trouve dans la ménie 
«mrée <i l'0| de Rhode^Ialand. 

JUGEN , petite île h la pointe du 
I»(ord de la Lapon le , 5 iicues :"i TE 
de Stvroy, H y a plusieurs autres 
petites liés , ou gr^s rochers, dans 
cet intervalle, tels que Shipholm , 
Reefholm , et autres. Entre Surroy 
et Jugen on peut passer des deux 
côtés des petites iles , et faire route 
au SE OÙ SE I E ver» le port de 
Hammersfat. L'ile de Holmsley est 
aussi entre Jugen et l'île de Magge-. 
roé. Il y a piissage dee detu^ 'côtés 
«le cette derniéré. ■ ' . • 

* - « • ■ 

JUGES (les)., île»«*Ocliersqui 
. «e proîettent 3 lieues au U^rgc du 
* cap Dîsseada , à Tentrée tie i*Q du. 
dcirot de Magellan. Ce9 ^ptt«ila 
ibrceiit lei TaiKmx qui naviguent 
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dans leurs eaux à donner un IhuI 
tour à la ointe du cap Disseada. 

* JLIIDA , ou Jdua , sur la côte 
de» Esclaves au royaume d'Ardra, 
golfe du licnin. Voy. ce <juc nouf 
avons dit à l'article Aansa ; c'est le 
même qu'Ardra. Juida prend le 
nom de Whidab. ï-a «"ade de Juda 
est au S de la même ile , au S de 
laquelle si! trouve le mouillage du. 
petit Ardr;i. Elle est entre le petit 
Ardra et le grand Pepo , droit au S 
de Xavier , 6 lieues OSO dn petit 
A'rdra. 

*JljlF (hanr), ou Banc du 
Juif. C'rst un banr qui se projette 
au large de la côte de l'O du Jut— 
land ; sa basé s'appuie sur la rôle 
depuis la pointe Holmcn ju.s(|u'ii 
Roeven-Rer^cn , qui fait l'enliée de 
la baie de Washorg. Ce bane n'est 
pas dangereux )ns<(u'& un certain • 
point ; on trouve 9 brasses sur le 
sommet , et 6 brasses tout ù terre 
vis^à-vis Westery. De cet endrcdt 
le banc continue- vérs l'O, dans. In 
forme d'une corne pofntue , jusque 
par 3»-38' à l'E de i^^tri^é Verdun^ 
Borda , Pingré, De ce mértdîen il 
se prolonge dans -la forme d*uA 
sillon extrêmement étroit» formant 
une portion de cercle qui se dirige 

V ers le NNO jusq ue par>58*>-47 ' > 
et par 1° à l'E de Parisj Verdun , 
Borda , Pingré ; barrnni ainsi , 
pour ainsi dire , l'entrés du Scha- 
geiwRack. II my -« rien 4 craindre 
6ur le sillon qui s'allonge au large 
du Banc du Juif; il est recouvert 
de grande eau. 

1 ♦ JULLIEN(baiedeSl-), ex- 
cellent et .superbe port sur |a cote 
de l'E de l'Amérique du Sud , cèle 
des Patagons , à l'OlNO des ilc» 
Malouines, à peu près au ISINEdn 
r;ip des Vierges , qni fait l'entrée du 
détroit de Magellan, et au SSO de 
l'île des Uois , .qui fait l'entrjée du 
' S du port D^ire.. On «jonvent re- 
Uchë à la baie de'âtAKtlien , lors- 
qu'on y a été forcé par le mauvai» 
teuips , en allant daus la mer du 
Sud- ^iî^^t e^t. auiqurd/hui un 
peu n^H^é^nénté .depuis ^ue. - 
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|^(É9 à\i cap Hora ëlt devenu 
plus familier. Il est situé pnr49°- 
8' S, et par 7oo-3'-3o'' à l'OMu 
mjérîdieil de Paris. Savait des lon- 
gitudes. Son euifée gît au NE ; les 
murées y sont de 4 Heures l^'. On 
Qiàure qu'ua ne peut se procurer 
«laas ce port > ni l»oîs , ni eau \ rauoti 
pour la(]uelle on le dit désert. La 
Yarialiony éloit . en 1670, de id**- 
10' rSE ; l'eiilrée de ce port e^l 
cztrêmeineiit i'.icile ; cependant» 
^Uand on vient de l'O , on ne 
peut l'appercevoir , puisqu'elle 
glt NE et SO , et tju'une pointe 
cache l'autre ; ma» elle se rocon^ 
noît facilement en venant du N. Il 
n'y a d'autre danger t^u'uiie petite 
i)e plate et ba««e, à peu prés à 
i lieue de terre, et vi5-à-vis de 
laquelle la rôle est sulc. On ifonve 
a3 brasseâ d'eau à a lieues au large 
de l'ile ; mais on peut la ranger da 
côté de terre par 18 brasses. De cet 
endroit inS(.ju*au port Saînt-Jullien , 
on ne court plus aucun riôque. Les 
marques que Von pourrolt donner 
pour reconnoitre lu côte en venant 
du large , seroicnt insutûsantes , plu- 
sieurs oeuveal changer , et d'ailleurs 
elles' aéiâàâlleiir iiA tenips clair. 
Ln seule manœuvre qae bous puis- 
sions conseiller est ae cdmpter sur 
l'exactitude de la latitadfe que nous 
venons de donner , et de terrir sur 
la côte au N. Lu vue de la petite 
lie sutiira pour reconnoitre la côte , 
qu'on prolongera vers le S jusque 
dans la baie, j'en excepte le tas où 
l'on viendioit du S avec un vent 
forcé de celte partie ^ ^alors, eu 
«otoyaiit b terre , il est impossible 
de manquer la pointe de l'O de la 
baie , et il suffuolt de lancer à l'O 
sur bâbord pour se mettre sur-le- 
«Inmp ft raMri. Toute Cette <!6te est 
kaote et moatueuse.' 

3 *-JtJLLIEN (château de S-). 
C'est la pointe du N de l'enirée du 
Tagc , au N du banc Cachope , et 
1 lieue l dans le SE de la pointe 
Cascais. De (juelque côté que l'on 

Î»asse du banc du pétit CaChope, il 
iiut toujours ranger le château de 



tenir de très-prés la côte tlu ïSTî 
jusqu'à la tour de Delem. Le cap 
la Uoque, et le cap Spichel , sout, 
les deux points d'atterrissage lors-*' 
qu'on veut aller tk Lishcinne. Leur 
position est fixée par le Bureau dej 
longitudes (Koj;. ces mots)» lln'ea 
est pas moins Fort imporbiiit de fixer 
d'une manière précise celle du chà* 
teau de Sainl-JuUien. La carte du 
dépôt de la marine de l'an 6 ré- 
digée sur les observations les phii 
réç ntes , le place par 3R®-53'- 
N , et par iio-SS'-iS" à l'O 
de Pans. Cette position cadre par-» 
failemôutaveccelleducapla RoquQ • 
et du cap Spichel. Ko y. les article*'' 
Cachope & l'AppendiXi et Lia-«.. 

$ * JULUEN (St.-) , rivière sai»v 

la côte du SO de l'île de Cube , droit 
au N du cap de Crux , Cl à 1*E dii 
Jardin de la Reine , en dedans de 
ce qu'on rtomme b Caye dii large ^ 
entre la rivière SlO**^oiz 1^ OeUè ' 
de Ste. -Marie. 

4 * JULLIEN (St.-) , pbinte. C'est 
b pointe du N de l'entrée du Croc^ 
au S de la bai,> aux Lièvres^ sur lH}^ 
côte du NE de Terre-Néuve* ^ J;' 

* JUMENT ( la) , érucil très* 
dangereux , consistant en trois têtes 
de roebes an pied desouelles il y » * 
a5 brasses d'eau. La junlent est à 
5 lieues dans le SE ^ E de la pointe 
de Penmarck , et à 6 lieues ^ dans 
l'O , quelques degrés N de la pointé 
de 1*0 de Grois. Elle est située par 
470-39 '-a5'' N , et par b^-aS^-JS** 
à l'O de Paris. Cane de Breta* 
/^rttf f ttdieée sur les Triangles dé 
France. Cet écueil est de la plu* 
grande importance pour les vais-» 
seaux qui ontafibire à Grois 1 ou 
delle^lslé, et qui .viennent, aveô 
un vent du large , terrir sur la pointe 
de Penmarcké 11 est d'autant plus 
dangereux » que la tonde n'en au'^ ^ 
nonce pas l'approche ; il faut donc f 
dutant qu'il est possible , ne pas 
naviguer dans ces parages la nuit^ 
tfavtanr moins que le fea de FéAm-c 
inarek est supprime. 

^ JUNCAL (potatede), mM 
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côte dtt Chili , au N de Copiapo , i 
entre la pointe de Chiniral et celle de 
Mexillones. C'est ua foil i>oa port 
quand les vents régnent au SE ; 
mn» on n'y peut taire de 1 eau , 
non plus qu'au port Beltas , situé 
15 lieues plus au N. La pointe de 
Jurfcal ne paroît pa» saine, «t u 
noua semble que la passe pour 
«nlrer dans la buie est en rangeant 
la côte du N : le fond de la baie 
«SI par 24''-45' S, Cl P" ja^-Jïo' 
Il ro de Paris. Carte du àepOt dm 
ia marine de l'an 6. 

JUNR-ROUGE, rivière sur la 
€Ôie des Grains , côte de Guinée , 
6 lieues dans i'ESE du cap Mesn- 
nde. On la reconnoit à une mon- 
tagne en forme de selle. Dans ia 
Mison des pluies, si l'on veut V 
mouiller , il faut amener rentrée 
4è la rivière au ISNE, et la mon- 
tagne de la Selle au NE, par i5 
irasses i , à 4 milles de terre. La 
rivière Junck est à 3 lieoea | de la 
petite Basse. 

' * JUNK-SEILON . erandc île 
^ëe au IN de l'entrée INO du dé- 
troit do Malac. Elle est à peu près à 
^ lieues dans le IS de la oointc du 
IKamaDt, sitnëe sar la eote 4a M> 
de Sumatra. L'île Seyer est à peu 
prôs à ro de la pointe du S de 
l'île Junk-Seilon. Cette grande lie 
est Iwcli^ d*doe iafimti de potntet 
et anses qui sont assex peu connues , 
et dont le rseptune oriental ne rend 
' pas compte. Voici comme il s'ex- 
plique : «La situation du milieu de 
J. nie Junk-Seilon est par 8°-i5' 
» de lal. N , et la nointe Pulona , 
n sur la côte de l'O , par 95°-47 ' 
» à l'E de Paris. — Sa figure est 
» irrégulière, et elle s*étend du N 
M au S environ iî5 lieues. Du côté 
n de l'E on trouve de fort bons 
» ports , où on pent 'relâcher en 
n toute sûreté. Les vivres et les 
M ralVaichisseinens y sont à bon 
■t compte , et les habîtantsorfablès 

JLUA, île. Cest une des Hé- 
VhIm a ^'O de irEcones cW t» 
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plus bacliée des Hébrides ; elle eil 
formée par de grandes montagnee 
déchnrncesi quelques endroits dtt 
S et de ro peuvent se cultiver , et 
fournissent aux besoins deshabitans; 
elle est située vis à-vw K.napdale, 
dans Argyle-Sliire ; elle a deux 
crandea montagnes qu'on nomme 
Pap ; ce sont de bonnes marques à 
la mer : un bon observateur a 
trouvé k moins élevde fiante de 
a559 pieds* 

JURBY, pointe, se nomme 
Ivirk-Jurhy , sur la cote du NO do 
i'ile de Mun, 5 lieues au S de In 
pointe d*Avr. 

JUST ("Saint-), Pool. C'est le 
meilleur endroit où l'on puisse 
uiouilicr dans Falmoulh , sur la 
côte du S de Cornvrol. Pour r 
entrer, il fout ranger la côte oc 
PO, depuis la rade de Carrack, 
ensuite traverser au ISEtN, et 
rsE entre le Middle-Bank et le 
banc Saint-Maw. Le village de St.- 
J. sl est h tribord. Quand on est 
au large dc la uointe du S de la 
crique de Saint-Just , il ne faut pat 

Quitter le plomb, et ne pas accoster 
'un côté ou de l'autre plus près 
que 6 brasses. Le mouillase est 
h ro de la tour et du moulin de 
Saiut-JttSt, et au SO de la points 
Mesack , qui fait la pointe dtt du 
l'entrée de la crique. 

JLTLAND. C'est la Chersoaése 
Cimbrique des anciens. Cette pé- 
ninsule forme aujourd'hui la plus 
belle partie du royaume de Dane- 
marck ; elle git et S. Sa base 
s'appuie au Holstein au S ; le reste 
est environné de mer ; elle se ter- 
mine au N à la pointe Scagen , sur 
le Schager->IUclu La partie du S de 
cette province se nomme Sleswlck ; 
les côies du Juiland sont exirêuie- 
raent hachées, et renferment une 
grande quantité de baies>et de ha-» 
vres ; mais elles ont l'inconvénient 
d'être hérissées de bancs de sable 
qui en obstruent la navigation , et 
forcent de leconrit k det piloM 
eiipdriiMittéiw 
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AVIS. 

La différence de pronùncieUion d^orthographe fera peut^ 

être chercher ici des ariicLcs insérés à la Lettre C ; nous 
renvoyons à cette lettre , ceux qui ne trouveront pas 
Ml K le mot qu'ils désirent» 
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CH£0. Suivant les cartes 
franpises , Cacheo. C'est un banc 
situe entre le cap Rouge et les 
Bissagos. On le prolonge au S , après 
avoir doublé le cap Uouge , quand 
on veut aller chercher lu grande 
rivière, en passant au jN des Bis* 
sagos. 

Droit !k l'Ë de ce banc il y a une 
lie dn même nom qui paroil fiiire 
partie da continent ; elle est for- 
mée par deux branches de la ri- 
vière de Saint-Douiingiie. Il est 
Bien rare «jn^on nayiçue dans ce 

Î»arage. Voy, pour les instructions , 
es articles Cakavellas et Coïmbre. 
Il y a un danger sur lequel on sera 
près de toucher lorsqu'on relèvera 
au N un ^rand arbre situé au milieu 
d'une baie hachée, entre la pointe 
Sèche et la pointe Uouge. On le 
reconnoit ans brisan»de In mer; 
mais on ne peut appercevoir ces 
brisans quand la mer est haute : 
dans ce cas il faut mettre en panne, 
eu mouiller, fusqu'à ce que Ton 
voie de nouveau b lame déterlor; 
on laissera courir alors à l'E jus- 
' ce qu'on voie les brisans de 
1 arriéie ; ïlort «n fera rcmte pour 
• aa destination* 
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l'Euphrate , quelques lieues au des- 
sous de Bassora , au fond du golfe 
Persique. C'est entre Ptle Kaifor el 
l'île Gavan qu'est la seconde bonche • 
de l'Euphrate. VQye% ÊurjiaAVB et 
Bassora. 

I RAFFA, ville. Voy. Caffa. 

s KAFFA, détroit. Zabach. 

* KA6EAN. Cest Ifr pointe da 
N de l'ile Tchoka , on Seghalien ; 

elle se projette bien avant dans la 
mer d'Okhotsk. Au N de la pointe 
Kagean se trouvent les tlet'Gou-* 

rilsKoi| Schantar, Goliyî^ » et au- 
tres , qui sont pçu connut». La 
pointe Ragean se nomme , en lan- 
gage du pays» Erekagean : elle est 
située par 54°-i5* JN , et par i44®"». 
3o ' à l'E de Paris. La Férouse, 

* KAGRAHENSKOY , ouKa- 
AAGBiNSKor, et suivant la Porouse^ 
Karagui, G^est une ile située tout 

près de terre , vers la partie du 
de la côie de l'E de la presqu'île 
Ju Ramtschalka. Cette ile est asses 
considérable ; la pointe du SE est 
Pàr 590 N, et i6oO-5o^ à l'E dc^ 
Paris. La Pérouse , JN**^ i5. 

KAHOWROWÉE se nomme 
aussi Tauookowa. C'est une toute 
petite Ile «itnée à la pointe 'du SO^ 
^40 Itb Mairéei ru» da. iUi 
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Sandwich dnns l'Océan Pacifique 
du Nord. y. Nlovfir. et Owhuii , 
que les Anglois écrivent Qwhi- 

VBS. 

* KAmiAVAOOU , ile. Cesl la 
même que Cariouacou. Voye% ce 
mot; et au lieu de ^ licucs de lu 
Grande , liseg, 5 iieue« de la Gie- 
aade. 

* KAJANEBOUAG , ou C a ja - 

UEBOUic , port sur la côte de l'E 
du goU'e de Bothnie , h peu de dis- 
tancedeTornea.Lnt. IN 6f^°-\5'-'5o", 
long. a5o-25'-i5'^ à TE de Paris. 
Sureau des lo/if^itudcs. Nous oh- 
«crvons qu'il est plus ordinaire d'ér* 
crire Cajanebourg ; c'est l'ortho- 

Sraphe suivie par lei tnblesfrançaises 
u r.urenu des longitudes. Nous ne 
le mettons ici que parce qu'il avoil 
^té oublié h sa véritable place , 
l'Auteur anglois l'ayant omis dans 
âon Dictionnaire. 

KAJËHI. Voy. Cajbbi. 

KAKAIV1. C'est une petite Ile; 

mais , toute petite qu'elle soit , c'est 
■ la plus grande de celles qu'on trouve. 
' tar la uartie du récif Seeskar , dans 

le golte de Finlande. Elle est à i 1. 

«t I sixième au S J SE a -^o' E du 

Savillon blanc placé sur U pointe 
a ïiO de Seeskar, 

^KAIxABAR. La prononciation 
francité a adouci ce mot , pour en 
faire vulgaireoient Galbar. No<t« 
rétablissons ici la véritable oi'tho- 

' graphe : il y a deux rivières de ce 
nom sur la Côte d'Or ; elles sont 
cituéessur cette partie (jui gît EciQ, 
au N du golfe de Guinée propre- 
iment dit , entre le cap Formose et 
la rivi«!"re de Cainarones. Le vieux 
î^alobar cin un pou à l'O de la ri- 
vii'îre du Hoi ; le nouveau est une 
rivière beaucoup plus considérable , 
située à TE de l'ancien , et dont 

, l'entrée se trouve h la pointe de l'O 
de l'ilc Bandi. Ces deux rivières 
âont assez peu connues ; cependant 
on V a fait des expéditions pour la 
traite des noirs* Nous conseillons de 
ranger de préférence la poinle de 

l'O 4» Vmr^9, oi d« prokow k 
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côte de l'O en remontant la rivière , 
dans laquelle on trouve plusieurs 
Iles qui obstruent tellement la na- 
vigation , qu'il faut être pilote pour 
y pénétrer sans risques. I.o lattiude 
du vieux et du nouveau Râla bar est 
û peu pris la même : ces deux ri- 
vières sont droit à l'E du cap For- 
mose , par 4" -54^ N. On peut 
chercber le nouveau Ralabar par 
4°-ao' à rfi de Paris ; et le viens > 
par 5*»-ai ' , même méridien. CarU 
du dépôt de la marine de lySo. 
Ces positions » au surplus , ne nous 
pariHisent pas revêtues d'une asse» 
grande autorité pour les regarder 
comme précises , ei toute la cgle a 
besoin d être exammee de nouveau* 
* KALE-GROND. Penl-èlrn 
fnudroit-il dire Kalc-Grond. Mont 
hasardons te sentiment narce que 
nous trouvons que les Aofilois le 
nomment Banc ne ÇSianx {Ckàlk) ; 
mais noua hésîloBt à donner cette 
opinion connue certaine, parce que 
ù l'E de ce banc nous en trouvons 
un autre que les caries française» 
nomment Uoches-Manvaises , ou 
Slime-Grond \ ce qui signifie banc 
d'uue vase glu tineuse ou visqueuse y 
asiefe wmbliibte à de la cfaanx 
éteinte. 

Le banc Kalc-Grond est au N de 
Tolesburg , dans le golfe de Fin- 
lande } il est au S d'une petite île 
sur laquelle il y a un màt qui sert 
de marque de reconnoissance. Il y 
a passage^ntre lui et l'ile Eckhoim , 
située à l'O ; mais dans ce cas , il 
faut ranger Eckholm de préférence* 
La petite île de Host s'él<^vc sur là 
partie de PZ de l^ale-Grond, et 
peut servir à en faire eonnoltre lea 
approches de ce c6té. 

* KALLANDBORG , ville au 
fond d'une !)aie urofondc sur la côte 
de rO de l'ile de '^aode en Da- 
nemarck , presqn'à l'O de Copen- 
hague » en traversant l'ile. 

La baie de Kalbndborg gî t E et O* 
Son ouverture est ù l'O sur le dé- 
troit du grand Belt, Nous n'avona 
rien de partiadSef dire sur cette 
viU^j vais non* ponvoiii<topmr it 



^aîtion me U plus grande exacti- 
tude, telle que nous la trouvons dans 
la Connaissance des Temps. Cette 
«ituation est unpoitanie pour les 
VatMeauTc qwi veulent passer par le 
grand Bclt , dont Kullandborg fait 
rentrée de l'O. Lal.N,55°-4o'-54", 
longit. 8°-4b'-i8" à l'E de Pans. 
Bureau des iongUudes* 

KAMACHIR, Ile. Voy. Kw- 

FACHih. 

RAMAKURA. Cest une petite 
lie dont la circonférence n'a pas 
fiu d'une lieue; peut-être ferions- 
nous mieux de dire que c'est une 
grosse roche. Elle est si escarpée 
au'on n'y sauroit débarquer ; cepen- 
dant , à force de soin et de travail ^ 
on y a pénétré ; on y a établi une 
grue , et c'est à l'aide de cette ma- 
chine qu'on y hisse les exilés aue - 
le ^ouverneraent y envoie. Cest 
«ne prison d'état pour les personnes 
de considération; cl les y sont libres; 
mais leur fuite est impossible. Elle 
est située sur la c6te dtt S de l*tl«; 
Niphon au Japon. 

* K AMA 1\ AIN , ou CamAha;» . La 
différence d'orthograph cde l'Auteur 
anglois , que nous suivons , nous a 
induits en erreur 6 l'article Cama- 
rana : nous nous sommes bornés à 
diçe que c'est une ile d'Arabie dans 
la mer Uôuc;e ; nous la retrouvons 
ici sous le K. C'est la îiiêmc ; et, 
quoiqu'il n'y ail pas de renvoi , 
nous espérons que ceux qui 'M la 
trouveront pat au C , la cliecdie- 
ront ici. 

L'ile Ramaran est i l'ESE de 
Gebel-Tor , ou Gcbel-Tar , à l'en- 
. rr^e de la boie de Loheta , sur la 
côté de l'Yémen. Elle est longue et 
étroite ; son gissem'ent est IS j NE , 
et S jSO. C/esl elle qui sert d'abri 
' auxjpettts mouillages nui sont dans 
• ' le o de la baie de Loheïa. Il v a 
' passage entre le cap Israël et Tile 
' \ Kamaran. Ce passage peut admettre 
';' ' le8 plus gros vaisseaux. L'amiral 
'iVosUi y a passé sur la frégate /a 
Vénus. 11 résulte des. observations 
'i de ce général , qu'il y a mouillage 
èntri nN Kbaçhab et kcapl«aël.; 
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Ce dernier paroit sain. côte 
d*Àrnbie et celle de l'E de l'ile 
Ramaron paroissent également net- 
tes , et le canal libre. La côte der 
l'O de l*lle est hérissée de récifs. 

L'amiral en a fait le tour ; et , 
après l'avoir doublée par le N , il a 
dirigé sa route pour passer entre 
l'ile Uueboul et Al-Auaban , dont 
il a déterminé les positions. I^e cap 
Israël est par 15"-»^' N, et par 
/,oO-io'-45" à l'E de Paris. RosilL 
La pointe du S de l'Ile Kamàraii 
est par i5<'-i3'-5o" N. La pointe? 
du N est" par iô^-î; '-25" IM. La 
longitude du milieu de l'île eal 
par 40° -9' à TE de Paris. RosUi. ' 

* RAMENjOuSebdie-Ramrw, 
cap dans la mer Glaciale dttXHord,. 
Vqy. Serdze-Ra.men. 

RAMEY , île la plus au S de 
deux petites lies situées tout auprèé 
l'une de l'autre , .'i 10 lieues dans le 
SE de la roche Tuskar , près de la 
partie du SE d'Irlande. Elles cou- 
vrent toutes les deux dé kÀûlë mer» 
sur-tout dans les grandes niarées. 
Cdle du N se nomme Scakum. C<îa 
deux ttes prennent quelquefois Ta 
aMt^Snériqnede S mails ; elles sont 

Êresque droit à l'O de la bate de St.-, 
•ride, sur la côte de la province ' 
de Oalles , à 4 lieues de Grasholm.-. 
Il est fort dangereux de iTexposer à 
passer dans l'intervalle qui les sé- 
pare ^ parce qu'il y a ijne chaîne de 
roches à peu prôs & moitié chemin , 
et qui assèche de basse mer. La 
marée y est d'ailleurs extrêmement 
rapide. U y a un fanal sur une de 
ceailèl. r^ -. 

* RÀMTSCHATICA', gif^anrfc 
péninsule au INKde la Tartane Chi- 
noise , et sur la côle du SE de 1» 
Sibérie , côte du NE de l'Asie. De 
la pointe méridionale de cette pé-^ 
ninsule part "ne chaîné d'iles que 
l'on nomme les Ruriles ; elle se 
projette à peu prés au SSO , et va 
dans cette direction se rejoindrr au 
N du Japon , dont elle est séparée 
par le détroit de Sangaar. Le Ramts- 
cbatka est baigné à l'O par ia ;mer 
^OâkQpkp oa mor de Lmâj ji.ii'iik 
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par le grand Océan septentrional , 
«ans i^^iel se trouvent les lies 
Aleutiennes ; au N ceite péniniule 
•e réunit au pays des Roriakes. Il 
cenihle naturel de placer l'isthme 
qui la joint au continent , à l'endroit 
où elle se^ trouve la pins étroite ; 
voiu fixerions ce point à j>ett près 
par le travers de l'ile K;iragui , 
c'est-à-dire par 59«*-a5' de iaiit. N. 
Cari» de la FenM»e. «Opendant 
l'exartitudc géographique nous porte 
à convenir que le j'oliede Penzina 
à 1*0 y et celui de Olutora à l'Ë , se 
vrolongeant des denx côtés d'une 
langue de terre plus au N , pour- 
voient justifier l*opinion de ceux 
' quidonneroientauKauitschatka une 
«tendue plus IM que celle que nous 
venons de déterminer. IN ous n'avons 
point d'instructions sufiisantes pour 
tnncher décidément sur cette dif- 
iicttlté. 

En noos conformant ft notre opi- 
nion^ nous fixerions les bornes du 
Ramtschatka de la manière suivante: 
La frontière du N , ainsi que nous 
Tenons de le dire , par 59''-a5' N ; 
la Virouse. Le cap Lopatka , 
pointe la plus au S , par Ôx®- 
o'-i5" N, et i54o-aa'-3o" à l'E 
de Paris. Bureau des longitudes. 
Le cap Ivronotzkot , la pointe lu 
plus E , par 54°-47' N , et 
i 59''-45' à l'E de Paris. Carte de 
la Pérouse*. La pointe la plus O, 
anonyme, par i5a°-a5' à l'E de 
Paris. Carte de la Pérousc, £n 
général , nons dirons , pour l'ins- 
truction des marins , que si l'on 
excepte la baie d'Avaischa , et le 
cap LoDatka , tout le reste du 
Kjaitscnatka , quoique connu , a 
jusqu'à ce jour échappé ik des ob- 
servations précises , et rien n'en 
est déterminé avec exactitude. On 
nomme mer du Kamtschatka tout 
l'espace compris entre les îlesKu- 
riles et l'ile Séghalien. Les Russes 
s^occupent de l'explorer j ils Y loni 
tons lei jours de nouvelles diécou- 
Teries. 

* KAMTSCHATROY {Noss). 
C'est un des principaux promp^ 
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foires de lajcôte de l'E'du Kamti- 
rhatka j il est à l'O , quelques 
degrés N de l'ile Bebring , qui 
termine la chaîne des tles Aleu-* 
tiennes. Cest le premier cap qu'on 
trouve au N , après avoir passé 
Kronotskoi-Noss ; il est pur 55»- 
55' N, et par i59''-4ù' à l'E dft 
Paris. La Pérouse, x5. 

KANGAT.A, pointe h 8 milles 
dans le S j SE de la queue d'un 
danger sur lequel on ne trouve que 

lo pieds d'eau ; elle est aussi^à. 
lieues dans le SE 5" S de La poinle 

du SE de l'île Lavenskar. 

* KANIN t cap , se nomme aussi , 
suivant d'autres , Kandenos. Il est 

au SO du milieu de l'ile Kolgo , et 
forme l'entrée dti golfe qui conduit 
h la mer Hlanche , par o8*-a8' N 
( Carte générale de Coak , Cartm 
générale de la Pe'rouse) , et par 
*4i o-ti8 ' à l'E de Paris {la Pérouse), 
et ni^-'io' suivant Cook. Les vais- 
seaux qui font la navisation d'Api» 
change! peuvent regarder celle po- 
sition comme passablement exacte* 

KAO , une des iles des Amit 

dans la mer du Sud. 

* KAKADZë j se nomme en 
turc Aya'JBoumi* (Test le cap le 

plus au S de la Crimée; il est au 
SO du port Kourzouf , et auSSE 
du port Balyklagi; il est par 4^"- 
3' N, et par3a<'-a7' Al'EdeParit» 
Belin. 

KARAK. Voy. Cakax. 

RARARAKÔUA ou KERiKe- 
KOUA , baie sur la côte de l'O 
d'Owhyhi f la plus grande des f (et 
Sandwich , et celle où le capitaine 
Cook fut massacré. La baie est par 
i9»-a8'-2" JN ,et par iSS'^-ao '-i5*' 
à l'O de ^nêm'Bwreaa des longi' 
ludes. En X779 , la variation y 
étoit NE de 8°. Il y a mouillage 
par i5 brasses fond de sable , à 
peu çrrs à 1^ de mille de la côte 
du INE. La pointe du S de lu 
baie doit al(Mrs rester au S ^ SO, 
er la pointe du N à l'O 5» N. La 
profondeur de cette bdie est d'en^ 
.viron a tiers de lieae; ma outer- 



turc est à peu près d'une f lîenc , 
entre deux pointes basses qui gisseni 
l'une avec l'autre, SSE , et WINO. 

* K.ARAKU , peute ilc à l'E 
dl?Ainboine. On- en tire beaucoup 
de giroHe; elle est de si peu decoa- 
séqueuce par son étendue, que les 
cartes n'en parient point : on ne 
peut la chercher que sur des plans 
particuliers. On y trouve des eaux 
thermales don: la vapeur n'est point 
préjudiciable à la tcgctalion. 

^KA1\AY£L^ nom. du vent de 
ME dans la mer Noire. 

* KAREL, deux petites ilei que 

Ton noniuie grand et petit Karel , 
situées à peu près au } de la lon- 
gueur de l'iie Goibiund , et sur la 
côte de l'O. Il y a mouillage tout 
autonrcIupciitKarcI , ainsi qu'entre 
lui et le grand Rare! ; mais ce der- 
nier est sale vers les pointes du N 
et da S. On fera bien de ne pas 
l'approcher plus prùs que de 1 1 ou 
13 brasses; et les bancs de sable 
qui se trouvent près de la grande 
S le rétrécissent lelleurent le canal 
du S, qu'il faut cire pratique pour 
passer. L'entrée générale est par 
e W. U milieu du pètit Rare! est 
par 570-1 1 ' N, et par 1 1» -8 ' à TE de 
Paris. Carie du dépôt de la marine. 

KAKÉS , ou Carés, petite île 
carrée à l'entrée du port de Carihu- 

Sène , sur la côte de Tcrra-Firuia , 
Lmérique dn Sud. C'est au large de 
cette île que se trouve la roche 
Salmedinc ^ la passe de lific.i-Cliicu 
est à la pointe de i'O de l'île de 
Karéi. CinTBAoivu. 

^ KkARJCAL, Les anciennes 
cartes, et D'après lui-même, le 
nomment Carei-CaL C'est une ai- 
dée qui fait partie des possessions 
Françaises êur la côte de Coroman- 
del. On en retire principalement 
du risK» Ecoutons le ÎSeptune orien- 
tçi;^: «fÇCr JNeEapatnam & la rivière 
» de Okt^ça^aï , on compte 3 1.^, 
»» le gissement au Ps 5" O ; en 
M cotojrant on entretient les 6 ù 
a» 7 MiWIfN^^^bndeur ; entre 

» les deiix>y^W âviére *de 
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» Naour , ok ae iaît le commerce 
» de toiles peintes et de riz. Une • 
H uiosquée à quatre pyramides 
» blanches qui se voiept de fort 
M loin en mer , rend cet endroit 
n remarquable. Deux rivières ira- 
n versent cet établissement : elles 
» prennent leur source dans les 
» ni ont a 2 nés de la côte de Malabar , * 
et fertilisent ce pays, qui abonde 
» en riz, et autres vivres. 

» Le fort de Carei-Cal est bâti. 

snr le bord le plus N de la ri- 
• vlére , dont l'embouchure est for- 

mée par une langue de sable qui 
»• se prolonge comme la côte ; de 
» sorte que son entrée étant con- 
*» fondneavec le rivage , on ne pent 
» distinguer cette rivière quand ou 
»» vient du large. L'autre rivière, 
» nommée Galcanebery , est à ^ de 
» lieue nu S ; et celle de Tirouiniu. 
»♦ léi, à i lieue au dessous , se dé- 
<• bouche égalemeut vers le IS : pres> 
» que touilles riviéresde cette c6te 
» ont cela de commun. Le bane 
» d e sable qiii barre celles de Carei- 
** Cal et deTiroumaléi, empêche les 

moyens bàtitbens d^ entrer; if 
» n'y a que des chaloupes et des 
n chelingues qui le peuvent fran- 
>» chir , encore faui-ii attendre le 
» plein de l'eau. On mouille devant 
» Carei-Cal par 5 t\ 6 brasses ; les 
»♦ marques du mouillage dépendent 
» de la mousson pendant laquelle 
» on y séjourne. Dans celle du Ç il 
« fauf mettre le pavillon à PQSO, 

et dans celle du N , h I'O. Par ce 
»• moyen, on facilite ie trajet des 
M bateaux qui vont et viennent à 
» bord. La t. N, io°-55' »,£aetraiù 
du Neptune oriental. 

KAHRI. Voy. Caechi. 

* RARLEBY , ou Rarst , ou 
plutôt £i.8KARBT. Ce dernier nom 

est celui dont fait usage la carte. du 
dépôt de la marine. C'est une ville 
de Uplande en Suéde, à l'entrée- 
d'une rivière qui se jette dans le 
golfe de Bothnie, à peu pré» dans 
rOI\0 de l'île Aland. Elskarby e.-,t 
par txjo-ôS^ W , et lô^-a? ' ù l'E de 
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* RABM , île sur la côte de 
Noi wij;e. Sa longueur est de 4 ^• 
•ur â lierê de large ; elle e»t envi- 
ronnée de rochers trèi^-dutif^ereux , 
dont les principaux se nouimeui 
Utsiers. Voy. ce mot. La pointe 
da Sde l'Ile Rarm est par 59°-2 1 ' N, 
et par l'E P:>ris. Ver- 
dun p Borda ^ Pingre. Ou nomme 
<(étroitde Kprin , le canal qui passe 
entre cette ile et la terre. 

* KARMANRAJA , cap qtr<r 

Ton apperçoit à l'E [ SE , en sorl;int 
du canal de la mer IVoirc pour 
entrer dans la mer Noire. C'est une 
espèce de péninsule dont la pointe 
du N est très-arrondie ; 1»^ milieu 
est h peu prés II 3 lieues dans le 
SEjE du fanal. Karmaakaîa est 
par 4x<» Ny eta?*"-!' àl*£dePans. 
£elin. 

KAHSCK , petite lie pn^s de la 
côte de i'O du Groenland de l'E, 
>art)0<>-55' N, et par 470-40' à 
*0 de Paru* UAuteumnffou* 

* K ARSKOI-ZALIV. C'est un 

f;olfe de la mer Glaciale , au SE de 
a nouvelle Zemhfe. Ce golfe et 
celui deObskaja-Guba , dans lequel 
se jette l'Obi , sont séparés par une 
grande péninsule dont la pointe du 
JNE se nomme Drovenoi - Nos, et 
dont l'i^lllme peut se prendre depuis 
le fond du golfe Karskoi -Zaliv 
jusqu'à Obdorsk. Le fond de ce 
golte est par 670-40 ' N, et par 
050-48' à l'E de Paris. Grande 
carte générale de V atlas de la 
Férouse, 

KARTEMUNDE , port dans 
l'île de Fionie, île située entre le 
Jutlaud et l'île de Zélande en 
Daneiitiirck. Kariemande est sur la 
c6te de l'O d'une baie située dans 
la partie du N de l'île Fionie. L'en- 
trée de cette baie est défendue par 
Itle llompsoe , autour de laquelle 
il y a mouillage. Karlemunde est à 
peu près dans le NNE d*Odensce , 
et au NO IN de Nyborg , par 
f»5o-a6' N , et par 8^-22' à l'E de 
Pari.s. Carte du Sund du dépôt de 
,la itMriae» Vov. VAppendix, 
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* KASHA , port à l'entrée de l» 
rivière Padddr, au fond du goUel 
de Guzurat , ou de Cutch , à l*E 
de l'embouchure de l'InJus. Raslio. 
est par 2.i"-ai>' N , et par t>8'-3&' 
à rÈ de Paris. Neptutte orientaL^ 

KASPEIVWICH, dans le çoli^ 
de Fti)lun<li>. Voy, l'Appeodùe 
pour la position. 

Oest une baie au S du Kale— 
Grond , grand Itanc mêlé de ro^ 
elles, lo^à TE «le l'ile Eckholni. ' 
En partant de celte dernière île ^ 
il faut gouverner au SE ^ E un» 
lieue; et lorsqu'on tient la baie 
bien ouverte, on peut donner de- 
dans, cap au S^oË, en donnant 
un peu de tour à la pointe, et l'on 
mouillera le travers de l'église par 
it ou 7 brasses bon fond. La pointe 
de l'E est saine et couverte d'arbres 
dans le M il y û un récif qui se 
projette à peu près i mille au large |. 
il V en a un autre dans la partie de 
ri* du mouillage,ctdont lalongueut 
peut avoir une demi - encablure* 
* Nous avons inutilement cherche 
la baie Rasperwick sur la carte du 
dépôt de la marine ; et , d'après la 
description de l'Auteur , nons ne 
pouvons douter qu'il n'ait voulu 
parler de la baie de Wesenburg , 
située un peu à l'O de Tolesburg. 

«KASSIMBAZAR Vécrit ^lu» 

communcmout Ca.ssiiiibazak. C'est 
une ville indienne dans le Gange ; 
il y a des manufactures avec quel- 

Sues loges françaises. Lé tommerce 
e cette place étoit très-considérable 
avant que toutes les affaires se fus- 
sent concentrées à Calcula. La po- 
sition de Ratsimbazar est ^»ses 
indifférente aux navigateurs ce- 
pendant, pour l'exactitude géograiç 
phique, nous indiquerons celle qutt* 
nous donne l'Auteur anglois. Latit.' ' 
a4°-i7' N , longit. «S^-a' à l'E de 
Paris. Nous supposons^çette positioii 
extraite des ob«erV9|iQis du majoé/, 

* KAS^ëftiCtJMou CiSTRlCTTM» 

cap le plus au N de l'ile de la . 
Coinpagoie « une des K.uiUes« 
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Cette île gît ISE et SO. Le cap 
Ranricum est au SO du canal 
de la Boussole ; m;>is ou l'éviie 
il cause des Quatre - Frères , de la 
Sœur , et aulrc* îlots qui l'cn- 
Tironnenl , et l'on rau;^e de préfé- 
rence le cap Rolin de l'ile M n ikan. 
Kastricuui a été vu le io août 1787» 
et sa position lixée par ^^'^-a^' IN , 
et par i4y'»-i9' à l'£ de Paris. La 
Pérouse. II avoit clé découvert en 
164^ p ir les vaisseaux holbndois le 
Kditricum et le Breskens. Le 
prottiier lui donna son nom. 

RA-TA-TOA, petite île au S 
de Célùbes , par 7"- 19' S, et par 
u8"-4o' l'E de Pans. V Auteur 
an^loisA^e vaisseau de la compai^nie 
auj^ioise , VOcéan , s'est perdu sur 
la pointe du IN de celle île le i". 
t'L^'ncr 1797. * Nous ne soniuies 
point surpris du nuifrage d'un 
vaisseau au milieu d'un Archipel 
aussi dangereux ; mais nous ne pou- 
vons taire cadrer la position que 
l'Auteur an^^lois donne à cette ile, 
îivec réloij^neuient où il la place de 
l'île d'Amboine, dont ellerst, dit- 
il , à 100 lieues. Celte distance, 
combinée avec la latitude de 7 -19' 
indiquée par l'Auieur an-lois , 
donne sur la carte du dépôt d* la 
marine de l'an 6, une lou^iiude de 
12^0-45' à l'E de Paris. Point qui 
»e trouve entre les îles Omba et 
Wetter , différence de avec 
la longitude donnée par l'Auteur 
anglois. Nous ne citons ce défaut 
de coïncidence, que pour prouver 
combien toutes ces positionssont peu 
connues, et combien sur-tout on doit 
avoir peu de confiance dans les jour- 
naux des navigateurs , qui détermi- 
nent les dislances par les routes cin- 
glées , sans é^ard aux causes occultes 
auxquelles elles sont subordonnée». 

KA-TE-NOO, île un peu au S 
du promontoire de Slian-Tung, 
qui forme la pointe de l'O de l'en- 
trée du golfe de Pékin , ii peu près 
ou SO i O du cap Macartenev. 
■* Nos cartes ne parlent point du 
cap Macarleney ; nous ne savons pas 
<juel est celui qu'on a voulu dé«i- 
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gner par ce nom. Les journaux 
anglois ont accusé de nullité l'am- 
bassade en Cbiue de lord Macarie- 
ney ; nous ignorons si la géographie 
angloise a consacré ce nom pour 
consoler l'ambassadeur de son peu 
de succès, ou pour perpétuer le 
souvenir d'une expédfition qui a 
produit dés résultats si peu intéres- 
sans. La position de ce cap nous 
est parfaitement inconnue ; mai» 
nou« nous proposons de la recher- 
cher, pour lui rendre son véritable 
nom chinois. Nous concevons qn'im 
Cook ait pu donner des noms qu'il 
chérissoit a des pays inconnus, à 
des pointes, à des caps qui n'en 
avoient pas , même dans la langue 
du piys ; mais c'est le comble de 
la vanné , d'enlever les noms an- 
ciens d'un peuple civilisé, pour y 
substituer des nom s propres dc(jael- 
ques personnages d'Europe. Que 
diroient les géographes anglois, si 
une barque chinoise venant dan* 
nos mers vouloil changer le nom 
du cap Léxard pour celui de cap 
Chang-Tien , ou tout autre pa- 

RATENESS, sur la cote de 
Norwège , par 61 "-23' N. L'Au- 
teur. Celte position répond à 5® i 
l'E de Paris , sur la carte de Verdun , 
Borda , Fin^ré. 

RATHLINBEN , île près de la 
partie du NO de la côte d'Irlande , 
au large du cap Telling , et 7 lieues 
au SSO d'Arran. U y a un passade 
entre l'île et la grande terre. Ce 
canal est sain cl profond. 

KAUNDERMOD , pointe ; oti 
cap Sibile , 4 milles à l'E 5« N de 
Inish-Tuiskan , et 1 lieue i sixième 
dans le NE de la pointe Dunmord. 

KAWEN. C'est un des ports de 
l'Ile -au -Pêcheur , sur la côte de 
Laponie ; elle est dans la partie du 
SE de l'île. Il y a bon mouillage 
dans le S de Rawen. On conseille 
de prendre un pilote pour y entrer. 
Voy, l'Ile-àu-Pêcheub. 

RAYE , petite ile sur la côte da 
NO de l'Amérique, vis-à-vis 1.-» 
baie du Contrôleur, cl dans le SE 
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de l'entrée de Cook. La pointe du 
S Âti noiuine le cap Hauion; il est 
•ituë par -rto" N , et par 

i^Ô'-ag' à l O dt' l'nris. Vancouver. 
Oest une pointe de roches pelées 
extrémetneot élevées au dcMU» du 
aÎTeau du reste de Tile. 

KAYNGLASS , pointe à { mille 
dans rO d'une petite roche <jui 
découvre au bus de l'eau sur la cote 
du Ji de la baie Diagle. 

* KAYTO' , nne des Kurites , 

entre Rnschaoua et Srhiaîchkatan. 
Kayto est par ^18^-40' N , et par 
iSr-aS' à i'E de Paris. Lu Pe- 
mue, 

KEBESTEK , pointe sur la côte 
du S de rentrée de D îal's-Voë , ou 
canal de Deal , aux Ues Shetland. 
Il V a une roche & } de lieue dans 
le NE:^N de la pointe. Cette roche 
se nomme Toagrood : 00 la voit à 
< suoitié marée. 

* KECHICIILEMÉ , nom du 
SE daas la uier Noire. 

KEDENETEDO, pointe trés- 
ëlevée sur l;i côte du S d'Irlande , h 
peu près ù moitié chemin entre le 
vieux C:ip et le cap Castle , tout 
auprès du port de Claudore. Voyez 
ce mot. Il faut prendre garde Ji une 
batture de roches tjui se projette au 
large de i'acore de l*0 ae la haute 
pointe, et qui traverse presque Jus- 
qu'il la côlc de I'E. 

KED(.iE, ile pr»^5 de la partie 
du SO d lriaude , au NO ^0 5^0 
det rochers qu'on somme Stags. 

K.E£L. Oesc un des canaux par 
lesquels passent les vaisseaux pour 
entrer dans Zierick-Zée , sur la côte 
de Hollande* Quand on veut passer 
par ce canal , il faut observer que 
sur la pointe de l'Ode l'ileSchowen 
il y a deux balises qu'il faut ame- 
ncr l'une pur l'autre , et qu'il faut 
conserver ainsi jusqu'à ce que le 
clocher un peu pomtu de Remist 
rcile par une hnute dune Wanche 
qu'on nomme Bieack , ou Wool- 
anck. Cette dune se «fistingue par- 
faitement des autres par sa hauteur 
et sa biandieur. On coAtinue dans 



la même route jusqu'à ce qu'ow 
puisse relever Tcer - Vcer par la 
pointe de 1*0 de Schowen. On 
nomme celte pointe Hoot ; il faut 
la gjrder par Teer-Vcer iusqu'â ce 
ce que l'on soit le travers OU rivage, 
où l'on trouvera 18 h 19 pieds dans 
l'endroit le plus somme du canal , 
et 4 ou 5 brasses près de la pointe 
Hoot. 

KEfiLWICK.Cest un bon port 

sur la côte de INorwège , au S de la 
pointe de l'E de l'ile Magficroc. Le 
rap i\ de cette ile forme la pointe 
la plua N de Keelwick. 

REEPER-ORT, pointe dans le 

fond ilu ^^oUe de Finlande près de 
Viborg ouWiborg. Voy. Ca^pak. 

Au large de cette pointe il v a 
plusieurs îles et divers dangers. La 
plus au N de toutes ces îles e^t à 7 
failles dans le INE l E >Jr la balise 
la plus E du canal de Calpar, La 
première ile est petite; elle est à 
peu prés h | lieue dans le NNO de 
la pointe. On trnuve a peu près à 
I mille dans l'ESE de la seconde 
petite ile une balise placée par 10 
pieds d'eâu sur la pointe du N£ 
du huut-fond. Il faut nioullier par 
8 brasses au large de la troisième 
petite ile ou au large de la balise 
par i3 brasses. De cette balise & (a 
pointe du S de l'île Teper le gissc— 
ment est au N i ME S*' £ i mille* 
On trouve de 10 tt i5 brasses en 
passant entre ces îles et la pointe 
de Teper. Depuis Reeper-Ort jus- 
qu'à la petite lie de Poyankipi Ip 
gissement est au S ^ SÉ a milIeifCt 
de la meule pointe à la portie de 
l'E du banc Kitusatu le gissement 
est de deux tiers de lieues au 
SO i S 3» O. Quand on veut alkr 
à Viborg si l'on est à i mille «a 
drd.in; de Reepcr-Orl, il faut gou- 
verner uu I\ ^ NO deux tiers de 
lieue. Cette route conduira le tra- 
vers delà plus au INO des petitea 
îles situées au N de Reeper-Ort, 
et dans le tra'^t on trouvera de 8 à 
i4 brasses. On arivera ainsi à demi* 
mille dans l'O d'un récif situé à 
s mille auiNriO 5<» O de Keepcr* 
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Oft, Le passa c;e entre celte pointe 
et l'île qui lui reste au W est très- 
étroit et deoiande le secours d'un 
pilote. 

KEER-SOÙND, sur la côte de 
Norvège. Ce canal est navigable 
très-loin dans l'intérieur ; mai» avec 
le secours d'un pilote. K.eer-Sound 
iTenfonce iasqu'ft l'cmboachure 
d'uue s^rantle rivière , et prend sa 
direction entre Uarmen - Sound et 
Maël-Strant. 

KëGER on Kbgov , pointe sur 
la côte de la Laponie. C'est la pointe 
du WO de l'île au Pécheur. Elle 
est à lo lieues dans le SË de 
Wardhnis , dont elle est séparée 
par une baie qui reçoit plusieurs 
rivières, et plusieurs de ces entrées 
que dans Le N on nomme Sound , 
entr'antres la grande rivière Pit- 
sing. Il y a un port à Keger ; mais 
on trouve deux ou trois rochers 
un peu en dehors de la pointe du 
N de ce port , et le milieu de l'en- 
trée est obstrue par une roche 
coulre. Il faut laisser tous ces dan- 

Sers à iriliord et ranger la côte du 
î. On hissera venir ensuite en dé- 
pendant iuscjue derrière les roches 
ù l'abri desquelles on mouillera par 
7 ou 8 brasses. L'entrée du port 
an SO , et ce mouillage vaut le. 
meilleur de la côte de la Laponie. 
* REILLESAY. C'est une des plus 
petites Hébrides , à VO d'Ecosse 
5 milles dans le ME de Tlte Barra , 
par S?*»-»'- N , et par ' l'O 
de Paris. ]JAuteur. Cette position 
est un peu plus ix l'O que celle qui 
lui est assignée par MM. VenUM . 
Borda et Fingré.. 

KEI-SAN, île la plus h l'O des 
Iles de Mi-a-Tau dans le golfe de 
Pékin. Elle forme avec les Iles 
' Mi-a-Tau une fort bomie baie , pro- 
pre aux petits vaisseaux ; mais il y 
U un récif dangereux de roches au 
large de la pointe de l'O , et qui 
iPéiend & i mille NEet SO , à une 
encablure duquel on trouve ^ bras«;ps; 
C'est ce danger qui fait l'abri du 
côté de ro i èt pour entrer dam la 
|iaicUfi»th«ittr b&b<Mrd.On trouve 



6 brasses J à i mille de terre vis-fi— 
vis la haute grosse pointe de l'O, 

Au S i SE de cette lie il y a uu 
récif qui se projelle au lar^e deux 
milles depuis TE l SE ]usqu'^ 
ro I INO; mais sur l'endroit le 
plus somme on trouve 3 brasses ^. 
Ce brassiage se trouve à 8 ou 9 
milles dans l'O i INO de la grosse^ 
pointe de Tt ucliou-Fou. Les son- 
des varient de 9 à i5 brasses , mai« 
plus souvent la brafaei» 

. REISER ou KsTaàK. Ce mot 
t'emploie aujourd'hui en allemand 
pour siç^nifier indifféremment Césac 
ou Empereur , ainsi Keysar-Flat ^ 
veut dire Banc — de» l'Empereur» 
Celui-ci se trouve à la partie du 
SSE du canal du Nouveau Slenk , 
et le sépare du canal Espagnol à 
l'£. Ces deux canaux se réunissent 
en dedans de la pointe du SE du 
banc Cl viennent passer au IN du 
Heldcr d'où ils conduisent dans 
rade du Texel. Le banc Keysar se ^ 
prolonge sur le canal Espagnol 
l'espace de 2 lieues trois quarts, et 
auN du canal du Slenk sa longueur 
est environ d'une lieue ^. Soil 
acorc de l'O du côté de la mer 
est d'une figure irréguliére. f^oyes^ ' • 
Slsiik etESFAG^fl^ 

KEKETAN , dana la baie d« 

Chesnpeak , Amérique du NorcU 
Quand on part de la baie Lin-llaveu 
la route pour Rekelan est au ISO jus- 
qu'à ce qu'on relève par fadbord et 
ù OSO un arbre très-remarquable,ou 
gouvernera alors au ISO 1 O i lieue. 
Cette roule amènera l'arnre au SQ 
et on , sera alors ii l'entrée de Nar-> 
rows. Ijorsqu'oki pourra relever la 
pointe Wilioughhy au SO on serai 
le travers du récif du Fer-àrChc-^ 
val. Voye% Wii*i«oironsT. 

^ KELAY , hk plus N dea MaU 

dives. C'est entre cette île et IMle 
Malique qu'est la passe dite des 
Huit y expression par laquelle ou 
désigne 8° de lat. N , dans les en* 
virons desquelles se trouve un pas- 
sage pour arriver à la côte de l'Inde 
entfe let Maldtvet et lee. I^aquedi^ 
T<a« poMeditie de» Meuf cK 119 
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K de l'île Wiliv{ue. C'est la plni 

frc^quent^C On passe ni renient au 
S de Mulique. La pointe du IN du 
récif le uius N de Relay est par 
7°-i7' N. et par 7i°-a5' h VE 
de Parité P'aprés de Maiwwil- 
Uite. 

' *KELDU1JN ou KiLDUtM, île 
iar la côte du NE de la Laponie 

auprès et un peu au S de l'entrée 
de la iivl*"^i c Rola ( Koj^ez Kola ) 
dans le I\0 de l'enlréê de la mer 
Blanche, par ôg^-aî)' N, et par 
5j«-4o' & TE de Paris. Cette 
position est prise sur la Carte 
générale des voyages de £s>ok ; 
nais comme des 'cartes de ce 
l^nre ne sont faites principalement 
4|iie pour inditjiuT les ligures géné- 
rales des terres du globe , on n'ap- 
porte de la précision que dans les 
positions détermioées par le TOya- 
geur lut-mêuie. 

Ainsi nous ne garantissons pas 
jusqu'à un certain point la position 
de Relduin , sur laquelle il nous 
paroit d'ailleurs qu'il y a beaucoup 
d'incertitude. L'Auteûr an^lois la 
lace d'abbrd par N , et 

3°-2o'ii l'E de Pans; mais il dit 
qu'il a de meilleures autorités sur 
lesquelles sa lat. seroit déterminée , 
ïJar 68*-n48' N , et sa long, par 
tt6' ft i*E de Paris. I.es marins qui 
navi£^uer(»nt dnns ces parages feront 
bien de la cljert lier avec précaution, 
Car il est possible qu'aucune de ces 
trois positions ne snii juste. Les 
détails suivanssont pris de l'Auteur 
jinglois, 

' L'Ile e9t séparée de la c6te par 

un canal à peu prés d'une \ licue 
de largeur. Ce canal est profond et 
êàin. il y a une bonn;e^ rade et une 
l>aie & peu près au milieu , c'est-^* 
dire un peu plus près de lîi pointe 
de l'E. Elle se trouve renfermée 
eiltredeux pointes qui se projettent 
lia large. On opperçoit dans la par- 
tie du S£ quelques huttes de Lapons 
devubt lesquelles il y a mouiflat;e 
par fa ou i/j brasses lond de subie. 

' Quand on veut mouiller sous 



I ranger la pointe de l'O , of én <f nnf-' 
nant dans le canal on doit veiller' 
une petite île ronde située d.ut^ 
Pendroit le plus étroit du canal , 
dans lequel il reste enr.ore aaae* 
d'espace pour les évolutions. 

KEMUKIDGE ( batturc de) , H 
peu près à a lieues ou (juclque 
cho:>e de plus à l'O de la pointe 
Peverell sur la côte de Dorsei-shire' 
au dessous de lu h:nire terre <îc Sf.- 
Aiban. 11 n'y u dessus que 6 pieds 
d'eau de basse mer. A \ de. lieue de 
distance on ne trouve encore qutf 
ï3 pieds ; mais à i mille on trouve 
quatre ]>rasses. Entre cette batlure 
et la pointe Peverell il y a encore 
une aunre chaîne de pierre qui s'a- 
vance au large du cap St. - Alban 
juàques environ à ;| de lieue de 
terre. Cette dernière dtaine ée'ro^ 
cbes est couverte de k9 pieds d*eatf 
de brisse mer. 

KKN ( banc de ). C'est^ un des 
1) baucs de sable YOismsde Carimel. 
Ils reçoivent leur nom deb riviércf 
de Rcn. Ces hanes sont fort dange- 
reux pour les navigateurs , nousea 
avons déjà rendu compte aux art. 
OooDBR et Ca&tmcl. 

KEN on K.AN , riviôre prés de 
l'embouchure de laqtiellc est le 
village de MiUhrop. C'est le seul 
port deWestmorelandquine puisse 
recevoir que de petits vaisseaux. 
Voy. Kent. 

KFNDAL, pointe de terre entre 
la crique de Lulvt ortb à l'O et le 
cap St.-Alban à l'E sur la côte 4^ 

Dorset- sbire* \ 

KFrs'EBKG , rorhe sur la côte 
du SE d'Irlande à peu près ^ lieue 
en dehors de la plus au S des Sal— 
tées. Cette roche est h peu près la 
mctiie distance dans le INE de Rill- 
more et droit Ë et O des rgches 
nommées Frailil. Cet dernières sont 
sous l'eau excepté de basse mer. 

KENEDA, pointe au large de 
la<juelle il se projette un rénf qui 
s'étend à ^ encablure à l'O. Voyem 
PoaT AVxHuiTmits. 
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KEN 

•^è dernier mot. Foy. aussi Bat.lt- 
pOHJLGÀW, Les marëe« sont de trois 
neofesA Kenmare. Làf* N SiM? 
long. à rO de Paris L'u4tt- 

ieur ans^lais. 

KEINNEBECK ou Kknnebeo , 
rivière sur la côte de TE de l'Aïut— 
ric^ue du Nord' dans le NE de la 
baie de Casco. Elle est navigable 
jusqu'-j 14 lieues au dcs3us de son 
embouchure. Ccpendaui des vais- 
ëeaax de 90 tonneaqx peuvent re- 
'iTionler jusqu'à la pointe de Tide- 
AValer , 10 lieues dans la baie 
'Mèrryratelinf;. Cette rivière cotn- 
'muiiiqae h celle de Penobscot par 
des canaux intérieurs. Son piuIjqu— 
chure est dans tabule Sngadaliook, 
par 45»-44' N, et par yi^-aS' à 
l'O de Paris. Carie du dépôt de la 
'marint , ordre de Sartine, 

' KENNIS . cap sur la côte de l'E 
du Japon , par 37<'-20' N , et par 
139 -i5' * l'E de.Pari9. /«F/rouJe. 
JLa côte au SO fQn'ue on enfonce- 
.nient dans lequel il y ja Uoia. lies 
;^ifssez considérables. , . 

i^K.ENT , île dans<^la..]»aie de 
:jQiesapeak., Amérique dià Nord. 

Elle est en dedans des frontit^rcs du 
.Mnryland. Sa longueur du I\ au S 
jmt.m 4 lîeaie» ,^ et •«! largeur de 
lieue* Je l'E rO« • 

KENTISH-îvîVÔCR,ouKnocti ' 
du comté de Kent, petit banc de 
«able à peu près au S l SO de U. 

• pointe de l'E de Long - Sand situé 
à l'eiiibouchure de îa Tamise par 

• 6iO-4a' N , et par o'»-45^ ù l'O de 
•Paris. Auteur anglais. Les ma- 
rges y sont de 12 heures. Quand on 

Îrond le canal du Roi , depuis les 
)uncs pourdoubler la pointede l'E 
de Long'Sand , on laisse lé*Knock à 

• i>àbord'. On compte i5 ou i6 millei 
- au NNE 50 E depuis le Koreland 
'"du Nord jusque vers le uTilieu du 
•'-Kuoc4(, ou l'on trouvé en quek(^ues 

endroits 6 ou 7 pieds de ba$^«ftier ; 
mais vers les acores du banc on 
' trouve a ou 3 brasses. Ce banc gît 

• *â" peu près N et S. Sa longueur esc 
de a milles et sa largeur d'un mille. 

' 1a lêM do banc lÀmg - Siûid est 4 



pèù pr^s à une lieue dans le INK 4 R 
ou JnNË de la partie de l'Ë du 
Koock. 

Pour parer ce banc il faut amenef 
régllse de St. -Pierre par les arbre» 
dé Kedding-Street , ou si l'on aime 
mieux le (eu du Foreland du Nord 
par le travers au SSO. Quand on 
sera dans celle marque on entretien- 
dra par i5 ou j^t) brasses. Il est pru- 
dent de hanter lapartiedc l'E de pré- 
férence , de manière que , lorsqu*on 
a passé les bancs Falls,on soit paré 
de tous les dangers , exceoté dû 
Galloper«On observera que le pre* 
uiier flot porte violemment en canal, 
en suivant le gissement de Long*» 
Sand , c'est-fi-direipeu présOSO. 
Les deux secondes heures portent 
par dessus les bancs dans le canal 
du I\oi, qu'on nom nie quelquefois 
canal de la 'marée* tous le vent* 
{Lce-Tide), Dans cette direction^ 
le Ilot court à l'O l NO 5" N ; enfin, 
les deux derniùres heures portent 
presque' régulièrement une potatH 
ou une pointe et demie plus à -l'O^» 
c'est-à-dire au même oire de vent 
que dans l'embouchure du canal du 
Roi. L'èbe porte en sens contréire. 
C'est UQe règlç assez uniforme pour 
tous les bancs de sable. Les deux 
preraiérçs heures du jusant portent 
h. l'opposé des deux dernièrcfthearet 
du flot , et ainsi de suite. • • • 

KEPERWICK. C'est un de ces 
nombreux détroits dont est hachée 
la côte de Not-vrège; il «st entre 
Kirk-Sound et le Nes^ «Q'^' ^"^^ 
de Norvrège. Les vaisseaux peuvent 
y chureer ; mais il Caut des pilo.lçs 
pour p&étrer dm Xom ces canaux* 

KEPINACOTH , îles en dedans 

de la rivière Kenmare. Les roches 
l\oan-Harrik sont i mille à l'O- 

i KEPPëL, ile devant l'entrée 
du port Egmont » situé sur l'a câte 
du N de la plus O des îles Ma* 
louines, dans l'Atlantique du Sud, 

far 6i.*-a4' S, et par boo-3o' à 
O de Paris. Carte du dépôt de fm 
. marine , de Van 6. C'est ati, S de 
celte île qu'est le port. 

9 &£FF£L y baie suc la côte du 
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K E R 

ISE de la Nouvelle HoHande , mer 
4u Sud. Elle est à peu près dan» 

rONO du cnp Capricorne. Au large 
de celte baie il y «^'^s iles qui por- 
tent le même nom. Laiit. du milieu 
^e ta Iraie . a3»-a4 ' S , long . a 1 1 -36 f 
il \'0 de Pans, ou i^H^-i^t' ii i'F. 
Grand plan de Cooh. Les courans 
luéritent .ittcniion sur toute reltc 
côte ; ii est h remarquer <{u';iii 8 
de la i).iie Iveppcl, le flot vient de 
VE ; et nu IS de la baie., il vient du 
ly , mais avee moins de violence 
que le premier. 

3 KEPPEL, Ile dans l'Ocëan 

Pacifique du Sud. C'est une de 
celles qu'on nonuiie îles de la l'eine 
Charlotte. Celle-ci est longue et 
l^te. Voy. iles de la Reins CBAit> 

lOTTS. 

4 REPPEL. Vox' Bo8ciw«iià 

VAppcndix. 

.6 IvEPPEL f port dans la Baie 
française , Nouvelle EeoMe. Il-est 
^remarquable parce que, quand on 
le voit du SE , il y a une pointe 
,uui a. l'apparence d'une tète de 
Àouette.f du large, la r&tc paroi t 
tachetée de blanc dans les environs 
* <le l'cnirée du port. La meilleure 
passe est à l'O de i'ïle Hiron ; il n'j 
a point dangers cachés ; tout est 
ft la Tue» si Ton excepte les roches 
Hervev , sur lesquelles il y ^ 

Siedâ d'eau , et qui ne brisent que 
e mauvais temps* La sonde diminne 
gradueDement en entrant dans le 
. port f depuis 17 jusqu'à 4 brasses. 

* KERCTÎE , vdie et ch-lteau 
qui forment la pointe la plus E de 
là Crimée. Celte pUce est située au 
ibnd du port du o^roït de Zabach* 

Le cbîiteau est par /j^'» N . et par' 
54»-53' il PE de Pans. Belin. 

* KERENPÊ , cap au S { SO du 
cap Karadzë , sur la Crimée. C'est 
iVodrdt le plus étroit de là mer 
Nojre ; leur éloif^neinent est de /\o 
lieues. Le cap Kerenpé est trèi- 
éleyc : c'est la pointe la plus N de 
toute l'Anadolie. 11 est par 4i*- 
55' N . et par 5i»-5i.* à l'K de 
Parité SeUiu 



K E R 

* I\ERGUELIN, île découverte 
par M. de Kerguèlîn, navigateur 

Iranrais, qui ne l'a pas fait sutfi- 
satiancnt connoitre. Elle eût restée 




)omt 

laticn ; en conséuuencc elle porte, 
dans la géographie , le nom de 
Kerf;aclin, ou de la Désolation. 
Ceire ile est située à peu près à 
moitié de l'intervalle qui sépare le 
méridien du cap de Donne-Espé- 
rance de celui de la pointe du SO 
de la Nouvelle Hollande. Le cap 
INord, et celui du Sud, que l'oa 
nomme cap Georges . sont bien 
(onnus. La côte de PE est celle 
niic l'on a prolon£;c'e; mais celle da 
SO est encore vugue et ind termi- 
née. Le cjp Bltgh est par 48<>-a9 
5o" S , et par m^-i^r..^^» à PE 
Paris. Fut reau des longitudes. I^a 
rap (Jeorgese>i par 4û''-^4 '*3o" S» 
et par 670-5»' à TE de Paris. Bur^ 
reaudcs lùttf^lades. Le havré de 
Noél est par 48^-4 1 5" S, et par 
66»-42' à l'E de Paris. Bureau, 
des Iwij^itudeSé Lorsque le «îapî* 
taine Cook la visita. en 1779, 
confirma le compte qu'en avôît 
rendu M. de Kerguelin ; et le nom. 
de Désolation qu^ lai donna , fais 
asses connoitre et le' pays y et ie 
climat. On n'y trouve aucune es- 
pèce de végétation , si ce n'est une 
petite plante qui paroit avoir beau- 
coup de rapport avec la' saxifrage s. 
c'est ce qu'on nomme communé- 
ment casse-pierre , ou percerpierre. 
Cette i^aïUe o^oit sur les monta- 
gnes , où on la trouve par grosse* 
touffes qui se font jour au travers 
d'une croûte qui ne ressemble pas 
mal &fde latiiourbey et peut^tre 
pourroii-elle servir à brûler , si p 
comme cette derni<îre , on la cou- 
poit ef on la faisoit sécher. C'est la 
seolcbd^Opecorohustiblequ'on puisse 
tronver-dnaa celte Ue» . 



KERION ( rbdic ), roche 
le ra* de Saints. Koy es Stevb» et- 

KEROUARD , petites îles si- 
tttéesi. pcedc^a'à toucher au S, la 

pointe 
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KET 

f ointe du cato Ueeior, tar lai «Site 

tin NO de V Amérique , droit à 
\'0 du cap Fleurieu. Pour ia po> 
titioii , t^o^-^ cap Hectok. ' 

T KERRY , fmntê sur -la côte de 
l'E d'Irlande, par 540 -aa' N, et 
par 70-45' fa ro de Pari», L*Au^ 

teur. 

a KERRY , roj-e* le» Sic» 
Enx» K.saft«. 

, cap fWt nomme ansii 

quelquefois cap Shannon. C'est la 
poinle la plus S de l'entrée de la 
rivière Slumnoo , sur la côte de l'O 
d'Irlande , h 7 milles du cap Loup , 
qui forme la pointe du N de Ten-r 
trée de la rivière. Le cap Rerry 
est per 59^-a5' N , et par ia"-8' à 

* KERSON , ville de la Noa- 
velle Servie, sur la rive septentrio- 
nale du Dnieper , V ancien. Boris^ 
*hêne, m\ se Jette éan» le NO de 

la mer Noire. Kcr«on est par 46°- 
38 '-39'' N , et par ôo^-Sb'-ii" à 
l'E de Paris. Bureau des lonff,- 
tudes. Voy. ce que nous en ûvoiy 
dit à Fiiriicle Cheusoh* 

mot, 

KETSEI , pointe sur la côte 
du N de Cornwal h peu prés 
a lieues dans le NNE de deux 
roches nomui<?es le Man et His 
Man f près dcftqueUe» il j 9 un 
entre petit ilot de rocbet que Ton 
nomme Gull. Ces rochers peuvent 
servira faire reconnoitre la pointe. 

1 KET TLE. Lest nne petite 
montagne ronde dont le sommet est 
aplati ; elle est an milieu d'un 
sillon de terre situé an S de» banc» 
V/arnîjam, C'est une marque pour 
passer dans le canal entre la terre 
et la cbarrue Plough. Voy. G&a- 

2 KETTLE , petit bassin dan» 
lequel on trouve 10 ou la pieds 
^'«au , dont l'entrée est entre l'iie 
Fairn et la po nte du N d'une 
chaîne semi-circulaire de roche» 

• au N du Wid« cpea 



ë KiSTTLE, Biittiîre. Elleportoit 
ladis le nom de fond de Rètth. C'est 
un petit hune de sable sur lequel 
11 ny a ^ue 10 pieds d'eau , situé k 
r«36t>ému^ de l'O du canal du 
milieu , oui sépare le hanc VVliiting 
de celui de Slieep-Wash , ou Bawfi- 
»ty. De chaque côté de ce banc le» 
ounu^ ont à peu près chacun un 
nulle de large, et on y trouve de 4 
ix p brasses dvau. Le banc deKeitle 
cît au S£ 5° S , à peu pr^s i tier» 
de heuc. 11 re»teÀ.cetave de venc 
de l'cdise |iolM«jr»«u la c&te de 

iSuffolk. 

*,KEUTBOC, vilLe et port sur 
la côle de l'E de l'ile Zélande , au 
foud d'un grand enfoncement de 
côte , 5 lieues au SO de Copen- 
hague , par 55<»-aa' N. Carte du. 
dépâfOé ta marine, V. l'Appendix. 

KEVITSEN, canal. C'est le 
jplus N de deux <andux1&tfiës entre 
les îles Schowcn et Gperéè, sur h 
côle de Hollande. Ce passage ne 
convient qu'aux petits vaisseaux ; il 
est sépare du canal du S , qu'on 
nbnime canal du port de Brewer. 
par 4in grand banc de sable qui 
flssè<fhe et qu'on nomme Springer, 
Lorsqu'on veut entrer parie cmsl 
de Kevitsen , il faut amener le 
clocher de Zierick-Zée au SE|s, 
ou un peu plus au S. On appercevra 
olors un bois sur Schowen , font 
auprt^s de ce clocher. Il faut ailiene» 
le bois et le clocher ^'un par l'autre , 
et edurir^afn» céttç'tharque jusqu'^ 
ce qu'on soit aussi prè» que possiblt 
du banc de sable, en prolonj^eanc 
la côte d€ VO , que l'on appelle 
ff^esl^Head , ou pointe de l'O. 
Dés qu'on est en dedans de cette 
pointe, tout auprès de l'acorc du S 
du banc, on gouvernera à l'E eu 
côtoyant le Sfnrin^, .'Oa aura 
soin de sonder aveeatteBtiini,)KMir 
évifer une pointe qui se projette au 
laii;e de l'extrémité du banc, et 
qui se trouvée an Nfif N dn «nilieu 
du Springer, Quand on a doubU 
cette queue , on fjouverne droit lur 
le Brewer. Voyez ce mot. 

K£Xl.. C'esC un dç« port» dji 
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Vile de Zantc j on y est à l'abri 
dans toutes les saisons , et il est 
préférable à celui de Skinari. Yoy* 

KEY , pointe <ic-N«wkeT, 5 lieues 

dan« l*OSO d'Aherist-wiih , et 4 l. 
dans l'Oi NO <ie l'ile Cardigan. 
La rade est ù l'E de la pointe. Pour 
jAOOÎIler, Il faut anener la pointe 
Penwigdi par une maison qui lui 
reste dans l'O : on les relèvera 
ainsi Tune par l'autre à l'O i NO. 
Il faut, dans ce relèremeat, se 
tenir à i eBcablikre i île terre par 
3 brasses. 

KEY HAVEIN , petit port de 
marée que l'on trouve aprcs avoir 
doublé b pomfe'de l'E de Murst- 
Castle, ou Fond' d'une petite baie 
formée par les sinuosiu's de la côte , 
vis-ii-vis l'ile de Wi^Ui, 

KEYI..AW. Ce sont des arbres 
réunis dans un j;ioupe «ituc* à 
quel<|ue distante au dessous d'un 
rideau sur lequel est bàtic l'église 
Saint - Nicolas , a peu près & moi- 
tié chemin çutre Wingaie et les 
Scorei. Let ujaiions de Kcylaw 
»ont un peu au IN dos arbres. Lors- 
qu'on relève ces arbres par le g'bel , 
on est dans la marque d'une roche 
aûmmée OAi«ard-Seat » et lorsq u'on 
relève ces arbres par la pointe 
Snook, qui teruiine au NO l'ile 
Sainte ( HoW ) , on est le travers 
de Park-Dikc. C'est le phu au S 
des deux r(^cîf5 du larg«,.au IVl 4e 
la pointe Euiuianuel. 

♦ KEY - SIMA , petite île au 
]SNE de la petite Ile Doro-Sima , 
près de la côte de l'O de l'île Ni- 
wlion du Japon , dans le détroit de 
-Corée, à peu près à 35 lieues dans 
le SE du eap Clooard . par .S5<>-4 ' 
14^ et t«9<>*^' & i'£ ce Pari». La 
Pirouse. L'auteur anglois , trompé 
par la consonnance du nom de 
boroi-Sinia , n»a pat crtint ^ la 
Boiaaier rile d'Or, et l»a confon- 
due avec l'ile Key-Sima. C'est une 
erreur , car ces deux îles som trés- 
disiinctes * et séparées par lia iav 
terviiUa de prie de 3 lieues. 
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* KIAKILUMA. C'est une dc« 
lies de Leke^o , au S de l'île tilw^ 
Sinie. F.'LBSftTP* 

* KIATiG. Ce nom est commua 

en Chine;onledouae à des rivières 
ainsi qu'à des villes ; celui dont il 
est ici question se nonmie en lan- 
gage du pays Yane-tse-Kian^ ; c'est 
ce qu'on nonuue l'eml/ouchure du 
grand Meuve , ou si l'on aime mieux^ 
de la rivière Bleue. L'embouchure 
de cette rivière est sur ,1a côte de 
Chine , dans le golfe qui précède 
la mer Jaune. Elle est située entre 
l'embouchure de la rÎTièrë Jaune, 
et le port de Nin«ç-Po. Sa lat. eêt 
par 32<*-5' N , en sa Ion*», par 
ii8°-ao' h l'E de P.aris. VAuteur 
'nrti^loisy ihtàstmUMement starîes 
M'émbiréiedétèaiUmssade de Ma*" - 
carteney. Cette situation est d'ac- 
cord avec la carte de la Pt ruuse. 
L'Ile Tsong-Ming est au large , à 
c{uelque distance dans le S£ de 
l'embouchure de celte rivière. 

KIANGASA. C'est une des ri- 
vières qui se jettent dans celle de 
Kissey , sur la cote de l'O d'A- 
frique. Article doiUetue, 

* KIAU- Quelques géographes la 
nomment Kiao-Tao. C'est une 
petite ile dans la mer Jaune , sur 
la c6te de la Corée , dans les enr>*> 
vironf de 38« N. Carte de la P/- 
rouse. L'auteur anglois la place 
par 580-1 3' JN , et iaa"-5' à l'E 
de Pari*. 

* KIBLE9 nom duSndyfar là 
mer Noire. 

■* KICHTAK. Suivant la carte de 
la Pérouse, c'est la même ^uel'ile 
Kodibk de Vancouver.- K. Kooiiit. 

KICKEUSDOWN ou Kiciw»- 
nowv> sur la c6(e de Hollande y 
un }'Cu au N de la balise de Hnys- 
dou n. Rickersdown sert de marque 
pour prolonger la côte , pour -entrer 
«uTexel par le Lund«Deep. Le tro^ 
vers de cet endroit , il y a un haut 
fond an large, ce qui force les 
vaisseaux & faite uu grand lan ait 
large pour la doubler. Lorsau'oa ^ 
airive k la deuziéine bouée Je ce 
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Mfiàl, oïl àpperçdit uA lilotttiiil Att I fiènt du S par un |»etil ifdt coU 

IV de Kickersdown ce inculin se | iùr la côte , «jue l'on nomme TU* 
relève parla maisondeCane-Nelles, | Stérile^ ec le cap kc distingue par 
lorsdu ott arrive h la troiilèide 1 deux roches blanSches qaî (ri-^ 
liOiiee. Ces diéux bouées sont 1 tuées au large dans la Forme de 
tées par 5 brasses de basse iner^ | deux tas de foin. F^nt. S 5c) -/ja' , 
Kickersdown serl ansèi pour entrer 1 lotig. i8/i°-^4 V ^ ^'O de Paris, f rc- 
•tt Texêl par te Sl^k, 1 rnfor Fo^aj^ dé Ctmk, 

' KID, ce root signiÛe agneau. ! KIDWELXY , sur la cote df 
C'est le nom d'uue petite Ue sur la Galles, dans une crique vers l'en%> 
côte de l'O d'Irlande» au IN de Lourlmre de la rivière Towy , à 
^road-Haven^ et.i lieue au SO du 1 l'E de Tentrée de la b^rre de Caer- 
cap Bi^nfy. .... I martben , située dans la partie du 

^ RtDDS^T-POÊË » place aar 1 )N£ baie» Cette position est 

les bords de la. rivière d*Ou|ty^ I côte Ju N de la lVl»iiche de 

Nous répétons ici ce que nous avons | I^rjiU)!. Qn a ouvert un canal de- 
dit à tous les articles uui coucerncnt P**'" CCt endroit jusqu'à dxrs mines 
cette rivière t c'est qu'il est iaipos* voisines , d'où Von exporte ilu 
sibic de donner des instructions charbon de ttrre. 
suffisantes pour s'y conduire sans I i KIEL , surla côte de Norwège » 
pilotes; (i piuà elles serolent exactes, I en dedans de Long -Sound. On con* 
plus elles seroiept dangereuses > j noit deux Kielf : ils se distincuent- 
PSirce qu'elles inspireroieal aux mu- 1 par les noms de Kiel de l'E, et 
•rins une confiance qui leur dcvicn- j Kiel de l'O. Ces deux places sout 
droit funeste. Telle est la rapidité 1 au nombre de celles de cette en- 
du Gaagc» et l'iaoOBStance de la | tréc où les Y^fscaiiz vont charger 
êituation de ses bancs, qu'il n'est ] du bois de consthîctioik « .et autm 
point de pratique qui puisse se 1 objets. 

njsser d*^n pilote trèsi-cxercd. a lUE^, viae,4u.îlî4steiu et de 
Nom ràpëtons ce que noui avoiu I u Basse Saxe, sur la Baltique , i5 
dit ailleurs^ c'est que le meilleur ^u NO de Lubeck , et 39 

mlolc du Gange, nprùs six mois Ueues dans le N de Hauiboure , 
«rabsence, n»csi plus capable de par 54°-aa'.a5'' N , et S«-o'-»5» 
conduire un vaisseau sans faire une | ji TE de Paris. Bureau dêS lonei^ 
étude nouvelle. Les naulrages iour- ^^^g^, Cen^ villeesi sur une petite 
lialiers attestent et rinsutiisancc des péninsule dans une baie de la Bal- 
-talens des pilotes, et 1 imptodenee ti^j^e. Le pon est trùs-commqde 
de cenk qui , trop confians dans peut recevoir les plus gros vais»- 
leurs propres conuoissances , veu- sç^ux. On travaille depuis 1777 ^ 
lent se conduire eux-mêmes au o^vrir dans cet endroit une com-* 
voilîeu des dangers de cette nvié^e. uiunicaiion directe entre la BaU 
En conséquence nous supprimons ^^^^^ et la mer d'AUcmagne, par 
i'artiCle de 1 Auteur anglois, \ç. 

moyen d'un canal qui traverse 
KIDNAPPEES (cap), ou si cette péninsule. Ce travail est peul- 
l'on veut en français Cap oss Vo- fini dans ce moment. Lè canal 

LEURS D'ENrASS. U Cst au N du traverse le duché de Holstein depuis 
cap Turna-ain , snr U tôte du SE l^»el jusavi (x I.1 rivière Eyder, qui 
de l'ileÊabei-INomauwe; c'est nie pasâc à llendsburgh , et sè jette 
du M de la Wouvelle Zélande. Le 1» ^ d Altemagne à Toa- 

cap Kidnappers forme l'entrée du I i»it>g«*' 

'S de bi baie Hawke; il est dans le.| * KIËUASIN , rivière sur la 
SO du c:»p TaMe qui tcrmioe la | c^te de Perse , dans le golfe Per- 
même baie vers le N. On en re-.l siqu*"* ^on einboUchure eu daivft 

tteoBOtt iet «pprocbes ^and on | JfSSE de U pointe d'Angeroa.* Aa 

16* 
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large dr cette pointe , la côte est 
saine , et on trouve de k 1 1 
brasses tout prèf de terre. Oa peut 
Iiavif;uer sans CRUnte entre la poinle 
et la rivière; tnais au S la cote est 
réveille d'un banc qui se proiette 
9tt large de tHIe Cousher. On ne 
doit pfts approcher plus prôs que 9 
lïrassos. A 9 lieues dans l*OSO de 
l'entrée de la rivière se trouve un 
éctteîl (pri se nomme ftuni KierMÎn ; 
le milieu de ce danger est par a8*- 
56' IS.Flo^fi de la Carrière. INous 
pensons que les vaisseaux <|ui ont eu 
connoissance du eap B»rdislaii , soît 

3u'ils passe i> terre ou au lar^c 
u Coq, doivent rallier la terre vers 
l'île Cousher , ou iiicme plus au S, 
niUi de POMer entre l'écueil Kiera- 
tia et reiilrëe de la rivière ; et 
cela pour éviter une quantité d'ilots 
et de dangers inconnus situés h VO 
des roches KicraÂn. Delà pointe 
d*Anseron , on fera route poar les 
Iles Ivarak et Rorgo. 

* RIRIAY , ilc. C'est une des 
Oce à% Lekeyo , a« SE de file 
IHu-Sina. ' 

KIRIBOUGAT , port sur la 
cote du [NE de l'ile de 6;uni-Jcan, 
dans la partie du S du eoii'e de St.- 
Lourent', par 46«»-5a ' W , et65«-36 ' 
à 1*0 de Paris. V Auteur an^lois. 
* Cette position doit nécessairement 
être faasse, et l'endroit est vrai- 
semblaMeinent de peu de consé- 
quence ; car la carte publiée par 
ordre de M. de Sartines, ministre 
de la marine , ne parle point de ce 
port. D'aBlÈtîirs^ la sitHation i|o'iR- 
dlque raùtcuraégloîè n'est point sur 
le ISE «le l'ile St.-Jean ; elle répond 
aux environs de (a beie de Gfen- 
tfUHÛHofisne garantissons ni l'exîs- 
ÉffffSlf M 1a titaatioii de Kiki- 

■i: K.ILANG,. petite île aux Mo- 
tuques t entM Geram efr Bonrro , 
toar S-'-ty ' S , et laS-'-Si ' à TE de 
Paris. Carte du dépôt de la ma- 
witie de Van 6. 

_^K.ILBEGH (m KiLLEB£GS , port 
«àrJacôte de l'O dlrlaade, au SSE 
tÊf TeUittg I doat U en «loi|aé. 
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de 4 lieues. Entre ce cap et le nort 
de lSb.iU«^hy il y . a une belle Une 
circulaire dans laquelle il y a bon 
mouillage. Quand on approche KJl- 
begli , il pnroît étroit, mais i"» me^ 
sure qu'où entre on le. trouve libre » 
sain fc l'embouchure auaiit bien qu*etf 
dedans , et l'on y trouve de a à 8 
brasses. Le château est en dedans 
do la baie sur la côte du N. Cette 
baie peut se recôlinottre ài iliie pe- 
tite Ile basse et plate , unie aux deux 
extrémités . et située 6 peu prés à 
4 lieue k l'O de la b:tie. La pointe 
de Saint-Jean ei< envirofi 5 miUei 
ii rO , et dans cet intervalle on 
trouve la baie Mac-Sv^ain. Rilbegh 
foruM la branche du IN de la grande 
baie de Donegal; elle reçoit son 
nom de la ville de Kilbegn sitn<5e 
sur la côte du NO de la baie. Cette 
rade est bonne sur-tout dans le 
nianvals temps; elle est dans ce 
cas très-utile aux vaisseaon desti- 
nés pour la haie ûonegal , dini 
laquelle le mouillage n'est IMS tout* 
jours fftr dans les coups ae vent. 
Ils sont parfaitement h l'abri au 
mouillage de Rilbegh. I^at. N 54"- 
40' , long, lo'-ati' 4 PO de Paris. 
VAuiêUir, Koyvs I>DirK04i«< 

KILBRANNIN, détroit qui se 
trouve entre l'ile Arran et le cooitd 
d*Ar2;ylc , en Ecosse. 

RILCORIDON ou RiLXEXDEPi, 

r teinte à peu près 3 lieues dans 
'E du cap Loup. Cette pointe , si- 
tuée sur [a côte dç l'O. d'Irlande, 
ferme une petite baie k l'éntrde de 
la rivière Shannon, lur ta rive'da 
N de laquelle elle sr trouve. L'autre 
pointe de l'entrée de cette rivière 
se projette très an l«Vê voit celle 
de Rilkerden , et rétrécît beanconp 
l'entrée de la rivière. 

KILDA ( Saint- ) , une des Hé- 
brides à l'O de l'Ecosse. C'est la 
plne II l'O de ttWl ce groupe ; ell« 
est 5 peu près à 6 lieues dans l'O 
de l'ile Uist du INord, par Syo- 
44' N, et io«-38' ji l'O de Paris. 
L' Auteur anffois, , 

KILDANAT , île wm la c6te 
dt i'O d'IrbMU. £Ue eit petite et 
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iîlii^e total àuprte^ki canal que Ton 
Ifouve entre let'llèt Achille. Elle 

fst ail JS de la petite ?le de Clara , 
«t toute^i les deux se trouvent à 
Centrée de li baie Clet^. 

* KlLFiT . port à terre d'une 
Ile située en aca;ins de la rivière 
Farat, au WJ>iO dç la pointe Cal- 
mé* et de» Tfci*e Tombes, sur la 
<Ate'de Ûoja, côte d'Egypte , dans 
la mer Kouge. Le passag'e ordinaire 
est au JN de l'île. Nous observerons 
rtw'il paroît essentiel de l'attaquer 
droit par sd latitude ; car la pointe 
Calmes est environnée de dangers 
qui s'étendent très-loin au large , 
€t duii le N dë KilCt , au large de 
la eôie , et .«U-à^vis de Moamaah , 
fl y a deux bancs de récifs qui dé- 
pendent l'approche de ia cète. L'en- 
trée du port KiUtt est par 

45'^ N, et par 54<»-v7'-i5'' 4 l'E 
du méridien de Farit* RosUi, 

* KILIA , petite ville sur la 
iiranche du N du I^anube , nommée 
dans la langue du pays Kiliboeasi, 
par 45°-35^ N , et par •f'-éfif k 
H de Paria. JSeliin. • 

' KILL , île de Moiher Kill , dans 
la baie Delavrare. V. Gammon. 

}i.ILLALA f ville maritime sur 
lo cote , du NO de llrbnde/ entre 
la baie Sligo à l'E , et Broad-llaven 
h i'O. Killala est par f,4 - i5' N , 
et par uo-3i' à i'O de F^ris. 
^ l/Â^tttwr anglois. * 

kiLLCUMBINE , jpetite Ibab 
for la partie 4u SQ d'IHandç, en 
dedans des rochers qu'on appelle 
Vache cl ytt»u.( Çqw çnd-Calf ) , 
pli S de 1» Ifiiit d4.9aU^dooagua, 

KILLAMY , ba(.è vàt la cAte de 

1*5 de l'ile Arranmôre, située sur 
la côte de l'O d'IrJjinde , par 53°- 
5' N , et ti»-56' ik i'O de P^^U. 
Auteur anffoît. ' ' . 

I KILLARD y pointç sur la èôtta 
ideirE de DoSvn , en Irlande , par 
540-îa' N, ei 7°-47; i l'U de Pa- 
ri*. UAuL€ur an^lois. 
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■ % KILLARO , pointe sur la côtA 
du ME d'Irlande. C'est la pointe 
du S de l'eAiré* de la baie Stran^- 

iord. 

KILLARUSH, baie anr par-» 
tie da SO d'Irlande. Ceat une belle 

et profonde baie à peu près a I. à 
l'E de CotVs-Head , et sur la côte 
du S de la baie de Riimore o\i 
Kilmftre, oc mdme Kètamare. ljt$ 

vaisseaux y sont à l'abri de tottâ 

les vents par 6 , 7 et 8 brasses. 

En doublant la pointe de l'E de 
la baie Killarush , on entre dîné 
celle de Kilinelong , qui ne lui 
cède point en bonté , et sur la c6të 
du IN de la baie de Kilmare ^ & 

{>eu près au NMO de celle ét Kit* 
arpsh , trouve eaeore uee autte 
baie qu'on noinme Oapkeroey. 

RILLERIES , port sur la côie 
de l'O d'Irlande, par 55°-38' N ♦ 
et par la'^-b' ù i'Qt de Pari«. L'Au" 

KILLIOnAY, petite île, nn< 
dos Hébrides, entre l'île LoutS et 
Uist du N , à l'O d'Eco3se. ' 

îvILIJNESS , pointe dansla baie 
Luce , 2 milles ^ nu N du AluU 
de Galloway, qui fiût bpeiete du 

SO d'Ecosse. 

KILLIIMGTRINGAND , haie 
sur la côte de l'O du couilë de 
Wigton, ea'ScoMe, par Sd"-^* 
N , et par 7«*^<' A A> dePbrig. 

UAuteur nn^loîs. 

RILLMÎCHAEL, pointe près 
de la partie du SE d'Irlande , par 
5aO-44' M , et par 8o-a^' à fO de 
Pariai Î/Aufeur angfot^^ ' 

KILLOUGH', port y se nomoie 

aussi port Siiwtr-Ajikb. Voyez ce 
mot. Wotts observerons ici que le 

(«lilîai» de- Vienutié de ee pert m 
obstrué par om rociier ^ui ooane à 
moitié flot , et oui exige quelque 
précautipu quand un donne dedans* 
Le passage est bon déa deux' cdtda 
du roclicr. Ce pasaacè g|t $ | ^ 
et N I ISO. ^ 

KILLS, passage qui gît droit â 
, i'O. JUte trouve dans le cauai de 
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New-Torck, Amérique «lu Norrl. 
II rommcncc \ l'exti éinitt- du N 
du Narrow. La viUc d'Elizabeth 
e»t situde 9ur la grande terre de la 
Nouvelle Jersey, 6 l'exlréoiité de 
rO du passngc de Rills. 

KILLYBEGS est situt? dans une 
crique sur la côte du N de la baie 
Donegal , en Irlande . mr S4*«39' 
]V . et par io«-38' à VO de Paris. 
JJ Auteur anglais. 

RILLY-HOLM, C'est une des 
plus petites Orcades ^ à peu près \ 
mille an N d'Eglitha. 

KILLY-LEAGTI , sur la côte de 
rO de Stran»ford-I^ugh, Il y a un 
bon port par 54»-ft3' N, ei y'-ôa' 
ft l'O <ie Pirif. VAtUèur, 

KILMAUE , rivière , se nomine 
•ttssi Sourd db Kiliiiox.b « sur la 
côte du SO fl'Irlande. C'est la inétne 

3ue Kcnmare. ISous avons déjà 
onné sa position par 5io-37 ' N , et 
la-'-ôg' ^1 rO de Paris. L'jlutear 
' anf^lois. Rilmarc s'enfonce près de 
7 lieues dans le NE ; sa largeur taX, 
d'une lieue. Il y a quatre îles 4 l'en- 
Irée ; elles fissent au SO J O. Il y 
a plusieurs bons ports sur la côte 
du N de ce Sound : le» vaisseaux 

fieuvcnt y mouiller iiarfaUeméÀt 2t 
'abri et entironnës ae terres ; mais 
lesapprocYies de ces havres sont dé- 
fendues, par des rochers. Pour en> 
irer dans le Sound il lanc laisser 
Pile "Wenis h bâbord. On se trou- 
vera alors pnr /j'i brosses d'eau. Ce 
hrassiagc continuera jusque par le 
travers de la pointe Cod , qi^i est tîr 
seconde du Spund à tribord. Les 
î>aics de Rlllnrush et Rilmelong 
sont voisines l'une de l'aulrcwir la 
c6te da S. Voy. KtVLiàiéSS^X^ 
de Dorses est auprès de rentrée du 
Sound , droit au S la pointe Cnr-^ 
narisb. Cette pomt« est la première 
du Sound de.4B(f4^*^ Il y « qjid- 
•-i|nes •rocbeS' J i (it < i i y de ^te tie. 

KlLMÉnONG Cesf une bçUe 
l>aie dans le Sound de Renixiare, ; 
à l'E de la baie de Rillamsh. . 

KIT.MRRIE - CKAIG . dans 
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haute pierre noire sur le bofd dc 
la mer. Entr'elle et Fifc-Ness, la 
roteestsale à une encablure an larg0« 
Quand on relève cette roche ao. 
large de terre , c'est une marque 
pour parer le Carr ; il tant conti- 
nuer h la tenir ainsi jusqu'à ce 
qu'on pmsse relever la TOonfa|^« 
Sparkleton au 50 | S. 

RILMICHAELOAG. C'est un 
des meilleurs havres de la rivière 
Renmare ; de gros vaisseaux peu-* 
^eill s*y mettre bien à Pabri. On 
peut mouiller indifféremment à TE 
oe. à rO de i'iie hollandoisç par 5 
ou 6 brasses. , . 

' KILMORE', roche près de 4t 
• pointe du SE d'Irlande. C'est une 
roche sous l'eau , de la grosseur 
d'un vaisseau ; elle assèche ù moitié 
marde ; on tronve t4 braues k son 
acore , c'est-ft-dire qu'en b tou- 
chant par un bord , on a i4 brasse» 

(>ar Tautre. Elle est au S ^ SO de 
a p61nte de rO des Sathëes.' ' 

' KlLN ( rade deOtn- en de-' 

dans de la Delaware. Pour y arri- 
ver , il faut remonter à peu près 
I lieue jusqu'.\ ce que, la towr du, 

Khare reste au SE % £*« et It Cap 
lay au ]NK ] N. On sera alors ert 
vue'df» la bouée placée sur la queue 
du banc Brown. il faut-elon mettre 
en travers et prendre un pilote*. JX 
ne faut pas perdre de vue les mar- 
ques susdites, car le flot porte à 
vO avec unb telle violence, qu'on 
peut se' trouver forcé de faire ser- 
vir ou de jeter une ancre avant que 
le pilote soit venu , et avant d'être 
4àfnrntrbon monillagé. ' ■ 

* RILONGUE ou QuiLouotn? , 
«ur la côte d'Angola , côte de l'O 
d'Afrique. C'est une petite rivière 
au' N cle Lonngo. Les vaisséank €B 
traitte sur celte côte envoient qveU 
quefois des chaloupes h Rilongue; 
mais le débarquement y est prodi- 
gieusement ^di£iU<nle », et ne -peut 
s'effectuer qnwrec k» pirogoes dw 

pnys. 

RILOULA ou RcLLKULLT , pe- 
tit ruisseau qui se ieJte dans la ri- 
>ièré d*Ougly.., au Ben^aU* . * 
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K1L6TROM , sur la côte de 

Korwèpe . au N de Berfijen , en 
ileduns de Rilsliord et de plusieurs 
autres iles qui défendent rapproche 
•^e la c6tc. On ne peut arriver it 
<'cfte place qu'avec le secours d'un 
pilote très- expérimenté. L'entrée 
de Kilstrom a cela de particnlier 
qae le Ilot «'y fiiit sentir qoand il 
y a jusant dans les ports voisins , et 
réciproQuement. Rilstrom est par 
600^0' N , et par 3«-i4' l*£ de 
Paris. 'Verdun 9 Bouda ^ Pingré. 

KIMÎ, rivière dans la Lnponic 
Suédoise. Elle se jette dans l'angle 
du NE du colfe de Bothnie, entre 
les embouchures des rivières Stmo 
et Tome. La>>Tille est située par 
650-31' N, et par ai^ôi ' ù l'E 
de Paris. Ij Auteur anglais. Voyez 
PAftpendix» , - * 

KINBGOH , rt>che sor la partie 

du SE d'Irlande. Elle est au dessus 
de l'eau . à ia distnnrc d'à peu près 
ji lieue d<ins le SU de l'ile ia plus 
au S des Saltées. 

RINGARDIINE , retît port de 
mer sur la côte du N du cnl«4e» 

sac de Fortli , en Ecosse. 

KINCRAIG-NESS. C'est une 
poînic de roclies i mille au NO de 
ChapelIffc^^Ness. Les 4angc<f& ne 
s*écartent pas })e,niroupau large. La 
Heugh est un haut rideau vert qui 
. passe au dessus de ces deux pointes , 
'etqn'on peut aisément voir la nu«i 
OTiand on range la terre de pr^s. 
Metliil , petit port de marée, est à 
4 milles f «fensle NO iOdè Kin- 
craîg-neM. La Baie Largo est entre' 
deux. 

KÎNEREY. Voyez CvfUmi et 
IluNAni , à VAppcndix* 

* KING. Tous les articles qui 
eomoieBCent par ce nonk sont ren- 
voyés au mot Roi. Nous aurions 

fkeut-étre pu conserver, dans la 
angue àngloi&e ^ les noms des lieux 
situcA en Angleterre , tels que 
King's-Channel ,. King's-Chapel , 
et autres»; mpis nous avons préféré 
de ineUi;« tput nu mot Roi ,,pour- 
émet Im jdjjiubies eoploii* La •i';- 
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t^îiîestÎQn dtt not VSk^ Ist dTaH** 

leurs si connye , que ceux qui ne 
trouveront pas ce qu'ils chercheront 
à la lettre R y* ne peuvent manober' 
de le chelrdieff'ii T^rticle Vieki 

Voy. Rot. 1 '* 

♦ KING-HING , sur la c6te de 
la Tartarie Chinoise. Cest uae 
petite ville située siir le b^rd du S 
de la rivii re Tumen , pnr 4^*'-tot'- 
30" N, et par à TE de • 

Paris. Carte à f^rqnd point de la 
Pérouse» La pointe du N de l'en--. 
Iréc de celte rivière f iit la pointe 
du 6 d'une baie assez profonde < à 
l'entrée, d» la^nelk «mt les Ile» 
Siské-Lon» • qai peuvent' eertir 
de marque de reconnoissaacecpnad • 
on vient du N oii de l'E. 

RINGHORN ( Ncss\ , pointe 
dans le détroit de Fortk, près de la 
rade de Queen's Ferry ( J^éTa^tf de ^ 
la Reine). Quand on a passe cet 
endroit , el qu'on veut remonter 
plus haut, il faut ranger la côte - 
du N & plus d'un deou^iQilte de ^ 
distance , jusqu'à ce qu'on ait dé-^^ 
passé l'Ue Briùlce. On, aura alors * 
.connaissance 'dlfs lîes Prison et . 
Cocm , il O|S0. Le Ne/- de King- 
hom est par Sô^-S' N , et par 
50-30' à l'O de Paris,. 19' au N ' 
d'Edimbourg. V Auteur anglais* 
Les marées y sont d^une heure et 
demie. * Le calcul de TAuleur 
n'est pas juste. Edimbourg est , 
suivant te Bureau dfes longitudes » 
par 550^57 '-57'^ N , cl 5o-3o'-1o'' . 
i\ rO de Paris. vSi la laiitude d*? 
l'Auteur anglois est juste , King- 
hom ne seroit ffa*b 10 '-8'' au IN 
d'Edirabourij ; si au contraire la 
distance qn'M n^ us donne est juste , 
la latitude de Kinghorn se trouve-, 
roit portée à 56^- 1 G '-57^'. Nou»*^ 
nous sommes fiil une loi de sxiivrc 
l'Auteuc anglois pour toutes les 
positions da son pays; en eonsé-*^ 
quence , nous n'avons vérifié ni la*" 
latitude de Ringkorn ,ni sa dittancer 
d'Edimbourg. *^^ . 

RINGSBIVI^K e&t en dedans 
du port* de SiimK^; dans le De- 
. vdwihicey pc£i de- la n«iice:i|iMl 
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forme le port. Il y afeu d'eao daat 

cet endroit. . 

KINGSG ATE , pointe. C'est 
use des. marques qui servent & re> 
coanoitre la situation de Broa<i - 
6tairf-Knowl , près du Forel;ind 
dm Nopd. On parc It danger en 
rolevanl te Forclnnd du Nord pnr 
le fort MOro au NO 5° O, Il ïoui à 
ce moment tenir le fort et la pointe 
bien oavèrn Vim par l'antre. 

KINGSTON - SUR - HULL , 
ààtk$ ToorlUhire. Voy. Hvhu 

KINGSTON. Ce mot eit nm 

dérivé de King's-Town , qui ai- 
pniûe ville du I\oi. Celle-ci est la 
capitalede la Jainaï(|ue aux Antilles. 
Le Tille est fwr b cdte du 5 de 
l*île, dans la baie du Port Royal, 
nu fond de iaqoelle elle est h.itie. 
Les vaisseaux de 200 tonneaux peu- 
vent Tenir y ranger Ijctd ù quai. Lft 
Tille est trés-rëgulière ct bien bfttie, 
et contient h peu près 1700 maisons. 
l.a baie peut çontenir looo rais- 
•enax, et 3 e»t rare qu'il n'y en ait 

fàaaoo mouillës à la fois. On peut 
vaîucr i 4*^0 le nombre des hàti- 
niens %ui abordent annuellement. 
Lor«qu'its font h l'anere. Ils sont 
environnés de terre. Cependant la 
péninsule fjui sépare la ra<le de la 
mer est si élroiie çt si basse, que 
J'abri n'y est pas excellent. Le Porl 
Royal en est éloigné de 5 milles. 
Ce dernier emlroit est par iS» 
lat. N, et par 7oo-4'-3o" k VO de 
Paris. Bureau des longitudes, 

KING»S-TOWN, capitale de 
l'île de Saint «Vinomt f une des 
i'araïhcs. Elle est à la pointe du S 
de Tiie , sur nne baie qui porte son 
nom , par iS»-! ' N . et par ti5<»-55 f 
à i;0 de Paria. Verdmni Borda , 
Tingrc. Nous croyons que c'est la 
]»éme vUlt qne cet auteur nosauze 
jwn de Gnriaco».- • 

KIN08-WAST ; sur la eêmile 
FKM y ddiis la partie de TE d9 
Zuyd0r-7.ce. C'afl^une mîirque 
pour faire le cjj^^Bpi po^M! pr^s 
f > la liovde dél|Pnte>Oroitpd;- 
f^elie btuiée eat' «611 «a, t\ d'J|^ 
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boeek, ct un peu à l'E du méridien 
de la bouée Swanbalftb • qui reste 
nu N 5» O aifçeUioedr. Cet endroit, 
se nomme ausîi quelquefois Ran* 
ner ; et , quand on le tient derrière 
l'église de Surick , située prés du . 
bord de l'ean , et par une pûînie 
qui se pro'ielte au NE^N de In. 
bouée , on est en bon canal. 

KIN-MEN-SO, ile triangu- 
laire sur la côte de Chine , \ Vnn- 
trée du golfe d*£iiKMj , ot 4 l'E de 

l'ilc Emouy , k peu prés ou NO 
des Pjscadores, La pointe du SO 
de Rin-Men-So est par a^°-3o' N 
( Dalrrmple) , et par llè*-6a' à 
l'E de Parts. La Pérouse» 

KINNAIRD , pointe sur la côte 
d'Ecoise. C'est b poinic du N du 
Nez de iiuchan ; elle est ti peu prés 
à ao lieues dans l'E de Cromartie , 
située dans le détroit de Mvmy. 

KIN-SA-HOU, petite Ile sur 
la côte de Chine. Voyez ce que 
nona ea arona dît à l'art. Cbàtx au , 
NO. 3. 

KINSALE, sur la côte - du S 
d'Irlande, environ 5 lieues on SO 
du port de Cork. C'est un excellent 

rrt ; la baie eal trés-spaciense , -et 
p.irtie du NO de cette baie foru^e 
le mouillage de Kinsale par 5i'^- 
5^' N , et loo-Sa' ù l'O de Pana. 
UAuteur anglais. Les mar^a y 
sont de 5 heures |. L'entrée du port 
est ix peu près à i lieue au N de Otd 
Heàd (vieux cap). Ce dernier est 
un csip tréa-connu aur cette e6te i 
on trouve tout à teire iti et 17 
brasses, et -^b brasses à un deiui^ 
mille. L'ouverture entre les deux 
pointes de l'entrée eat d*nn demi- 
mil le, et le gissement de ces deux 
pointes eat presque E et O. La 
prâfe dé l'Anae de Sable {Saadr 

en cal à rO. Oa 1^ MAMnle^ ' 
ainsi à cause d'une petite crique 
située k i'O , et à laquelle il but 
domi^r da lonr à «haae deadançm- 
dont elia est remplie. ï^a poiate 
Pi<*ft:M*Ti est il l'E ; et dans le SE de 
celte pointe on r«icontre trois pe~' 
: tîi<e-:rooliea que i'on appelle Suli 
; mdit«£UtK i«ai-daa|cr««M»-et«»«' 
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'vironnées* d*^cueils; mai* ehtr*elles 
et la terre, le passage est lil>re et 
beau : oa y trouve ^ bruÂàCti. Pour 
entrer, dan* Kinsale , il ibut po^'^r 
entre ces deux poinles, cap au iSNE 
un deuii-uiille ; ensuite on gou- 
Yemera au N , à peu prés un 1 de 
mille fwqii'à la Barre , oà Von 
trouvera 14 brasses l. Dans ce trajel 
la sonde donnera de 10 à 3 brasses. 
La Barre ferme l'entrde du port 
îminédiateiiieiit aa detsaf de la se- 
conde pointe, qu'on nomme Pointe 
de la Monnoye {Money Point). 
T)t celte pointe il se projcite au 
, large une longue chaîne de hauts» 
fonds. Pour franchir la Barre , il 
faut ranger la côte de !'£ , la lice 
terre. Oa y trouvera le plus grand 
fond ; OA continuera ensuite d'en- 
trer en gouvernant NlNO p:tr 5 
brasses i de basje 01er , et l'on 
côtoiera la côte de l'E , où IVn 
trouvera le braitiage plus fort ; ce- 
pendant on trouve au milieu , 4» ^ 
et 7 brasses , quand on a passé la 
Barre. Quand <W arrîte |e fraiera 
de la pointe du vieux port , il faut 
éviter une lan«ue de sable qui , 
partant du côté de bàhori , se pro- 
jette au large à nn peu plus que le 
milieu du canal. Oa n'y trouve que 
7 pieds de mer basse ; mais on 
double ce danser par 6 brasses , et 
au N on en trouve è. En approchant 
de la ville il y a mouillagti ^rùs du 
(fuai par 3 brasses : on en trouve 5 
à l'extrémité S de la ville. Il 
y a à Kinsale. un arsenal de 
inanitions navales, quoique la barre 
ne permette pas aux vaiateaux de 
ligne d'entrer au bassin. 

KÏN-6A-WHA , îles situées au 

• , quelques degrés E de la petite 
lie de Rin-Sa-Hoia , à peu près 
À milles au S de la pointe la plus S 
de Itld Lowang. On laiaie iei tl^ 
Kin-Sa^Wha au NE , c'est-à-dîre 
à tribord , lorsqu'on cingle vers 
Trée-à-Top, en se rendant au 
passase dë^|3irflteld. L'Auteur an- 
glois les place par îïcjo -45' N. * La 
carte h grand point de l'Atlas de la 
Pérouse ne nous fournit r^eu de 
titelif l' ëèCte position , que noua 
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ne pouvons par conséquent vérifier; 
il tuudroit avoir recours aux détailf 
du voyage de Macartoey , que nous v 
n'avom pas : nous aommea donc 
. forcés de suivre l'Auteur anglois f 
et de nous en rapporter à lui, 

*K1NTAN, île sur la côte 
de Chine , un peu au IN de l'iie 
TdieouXhan , i l'entrée de la baie 
de rs'ing-Po, par 3o"~2o' N. Cartë, ^ 
de la Perouse. Voyez Cuusam. * 

* RINTCHIN, ville et port sur \. 
la rôtc de i'O de la Grande Likeuyo, . 
h l'ElNÉ dé Formose, entre cette ' 
ile et le Japon. Kintrhin est \y\r 
oifio-^' N , et par i^6°-5o' à TE de 
Paris. Carte de la Férouse. 

KirS'l PiF, , pointe qui seprojcUe 
sur la côte du S d'Irlande , entre le 
port de Kinta^ et celui de Cork. 

♦ KIONG-TCHEOU-FOU , 

port et ville nu fond d^une baie ddnt' 
rentrée est défendue |i;ir quelque*; 
lies, sur la côte du IN de l'ile Hui- 
nan, parno* de lat. N. I>alrj myU, 
Koy. I*«rt. Aviriv. * . 

IvIRR-MElU.UGÎÏ . pointe sur . 
la côte l'E de l'ile de M:in , diins 1:» .' 
mer d'Irlande. Cm la pointe de i'E . 
de l'entrée duHavre deliainsey sttnë 
a II SE de l'entrée do U riviire Solbet 
Celte pointe reç'oit fon nom d'an- 
village situé près de ia côte, 

klRK-SOUND , sur la côte de 
Norvèjje. C'est l'entrée d'une rivière 
située a l'E de Mardow , h pcuprôa 
h J lieue droit i» I'O du havre de 
Hess-ISess. entre Kirk-Sound et 
le Naze- de- Norvège. La côte ei^t -' 
hachée d'une infinité de ports*,' 
baies , et entrées de rivières." II en 
est de même de toute la côte de 
Norvège, Le Naze est celte pointe ' • 
que les Girtes françniaea nomment - 
c:^p Der-Ncus. 

KIRKALDY. sur h côte d'E- 
cosse. Il y a line baie dans laquelle 
il y a mouillage par 8 ou 9 brasse»^ 
On y eat à l'altri des ven» du K , 
parce que ce mouilla£;e est sur la . 
côte du N du détroit de Fortb. Kir- 
kaldy li'éSC qu'un port «le marée 
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a'nsi Dvs^ïrt. II nn peut recevoir 

que de petits vaisseaux, 

RliUvBUSTEll. Voyez Glit- 

KlfiRQLJDBmGHT ^ sur la 
côte du SO de l'Ecosse; et sur le 

rivnçc du ]N du d«*iroit de Solw.iy , 
il Y a une baie ^ui sert de port à la 
ville. Cette dernière est située pur 
Sjo-SS' N , et par 6o-25' à l'O de 
Paris. UAuleur anf^lois. La r^ic 
est très-roclieusc près de Ja haie. 
Elle est fort dangereuse quand on v 
est chargé par le vent, TI convient de 
n'approcher cette haie que lorsqu'on 
est drovt vis-à-vis, de manière ii pou- 
voir donner dedans en tenant le 
nillirn de l'entrée. Rirkcudbrijilir 
rst à l'embouchure de la rivière 
Dée. Il y a jusque devant la ville 
«ssez d'eau .pour les plus groe vai»- 
seaux. 

* KIRLAK , île d'une forme 
trian.^ulaire de 80 lieues de circuit 
dans la merGlacîale. La position que 
l'Auteur anglois lui donne répond 

aux honrhes du fleuve Lena , un des 
pr-nrinanx de la Sibérie. INous n'a- 
vons Mr cette partie aucune auto- 
rité » et les cartes générales sont si 

vagues , sur-tout dnns des parties 
aussi peu fréquentées que nous ne 
pottvom indiquer sur toute celte 
CÛtO aucune position avec la pré- 
cision f|iic l'on doit attendre d'un 
ouvrage Ici que celui-ci; nous 
nous bornerons 5 dire que Ton peut 
rlicrrhrr les houchcs du lleuve de 
lycna dans les environs de ro^-oo' 
IV, et 120 et quelques degrés à l'E 
du méridien de Pari». Nous rele- 
vons cette position de la grande 
carte réduitq qui se trouve en tête 
du voyage de la Pérouse. * 

KIRRWALL. C'est lapriocipaîc 
ville des Orcades . an N d'Ecosse. 
Jl va un assez bon pf)rt auqiiel on 
arrive par un petit bras de uier sur 
la côte du Nde rîlel*omone,que l'on 
nomme plus souvent île Kirkwall 
du nom de sa capitale. Le port est 
il i5 lieues au N de. la pointe 
})nncsl^y qiii forme la poihte du 
NE de*l»Eco8se. Lat. 55» -^ W , 
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long, 5«-i7' à l'O de Paris. VAtt» 

teur anglais. Pour entrer dons la 
haie de Kirkwal, il faut gouvernée 
entre lesiles Pomoneet Shapinshn.' 

On laisse h tribord Pile Elffurholn», 
et celle Thievesholm h btkbord. Il y 
a bon mouillage au S de la baie dane 
une anse que l'on nomme hM 
Moncs, Il y a pluMeurs roches cou- 
lées au N entre Ivirkwall et l'île 
Garsey. On ne doit point risquer d'y- 
entrer sans pilote* La cathédralew 
St.-iVIagnus est un vaste bâtiment 
gothique. C'est le siège de révéquc 
des Orcades. Son doclter mérite 
attention. ' ' • 

«Kt-SAN-SEU, baiedansle. 

golfe de Pékin , nous supposons que 
cet art. est pris dans le voyage de 
Macarteney , et nousallons le copier 
mot h mot , en observant toutefoit 
que nous n'avons pale vérifier. 

TJAuteur anf^lois yarle. 

I^a baie de Ki-San-Seu est spa- 
cieuse. Elle csl à peu près à lôlieues 
dans l'E quelques degrés S du port 
de l'île Mi- a -Tau. Elle n'est • 
ouverte au vent que depuis l'ENE à 
l'ESE. Au rs elle est défendue par 
10 ou is petftes Iles et plusieura 
grands rochers. A 1*0 et au S elle 
est abritée par la terre. Sa profon- 
deur est de 10 uiilics de l'E à l'O , 
et sa largeur du N au S peut e* 
avoir autant. Il 3' a deux ports, l'un 
est derrière une haute et grosse 
pointe nommée Zeu-a-Tau. On y 
trouve 4 brasses. L'autre est ver» 
le SE de la baie derrière une lan- 
gue de terre à l'embouchure de Kv 
rivière Tfe-ma-Too. La jiviéreesi 
barrée dHin banc snr iequd on ne 
trouve que i5 pieds d'eau , et ik 
l'acore duquel vers le large il y. a 
4 et 5 brasses. Sa largeur est d'à. 
peu pr^s 4 mille ou même moins* 
On sort de la baie par un passage 
étroit qui git N et S . entre la pointn 
Zen-a>a*an.eC nae des ilçs qui for-' 
ment le groupe k i'E. On trouve 
dans re passage 8 et ro brasses tout 
auprès de terre; mais près des îles 
de l'E -du eroupc il y a quetquea 
• bancs d« table prest^u'ft 
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l^r. a-Taû. Un Taissean 

J»ipn muni peut piisser l'hiver dans 
cetie baie. £lle est d'une grande 
étendue , et l'on y tronl'tede^ à 5 ' 
grasses ; mais on ne peut se procu- 
rer du bois et de Tenu qu'avec d^s 
Ibtigues infinies « en conséquence 
on doit préférer Churon. 

* KJSMIS , ile à l'entrée du 
colfe Persimie. Le milieu est au 
pîO du cap Moçandon. T/ile Kis- 
mis est au SO de celle d'Orinus. La 
petite île de l'Arek et celle d'An- 
gan sont tout :uH>rès de sa c6le dvL 
SE. L*ile gît NE et SO. La partie 
du SO est montueuse ; mais elle 
pousse au large' tleiT battures de 
flable <{ai eil défendent l'approche. 
Ony compte plusieurs places, telles 
que Mion,Ba<*ido, Rhau, Last, etc. 
t/ih 4ft KisniM est léparée par un 
tréa-pelit intervalle de la côte de 
Perse. Ce canal a tout au plus une 
lieue et ^ de large , nous ne savons 
pos t'il est praticable, ppurrlet vais- 
•eaox. U y n passage entre l'île 
Kismis et l'île llasc en tenant h 

Ï>eu près le milieu de l'espace qui 
es sépare. 11 y a passage aussi entre 
l'Arek et l'île Kisniis en ran;^cant 
préférence l'Arek. Le mouillage 
ordinaire de Kismis est i\ la pointe 
du NE entre celte ilc et celle d'Or- 
mus, nu S de Bcnder- Abassi. Ce 
mouillage est par 2G<'-55' IV , 
( Floch de la Carrière ) et par 
530-14' à l'E de Pa^if. jy.après de 
Jliannevill.'ttf. 

* RlSvSEN ( pointe de ) , sur in 
côte de l'Arabje dioit au INO de 
l^iof olora , par i4''-57 ' IN , et par 
/,9»-j4' à l'E de ¥MmI>'cjprcsde 
Mannevillctte. Comme c'est un 
poipi trcs-remurquable de la côte , 
VOUS allons extraire cet article du 
Kcptuiie Oriental. 

« Du cap de T3ocroun5-Hova h 
9t la pointe de Ki^sen, la rrmte est 
n le Ne 4. E a à 3 de;;rés £ , 5o .'1 
-M Si. lienesi Le dedans des terres 
• entre les deux est élevé ot se dé- 
» couvre nu nioinà de 10 Ueues en 
w nier; mais sur le bord du rivage 
p lés terres àont basse»». On y voit 
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w plusieurs petits village^. Toute 

» cette côte est fort sninr. Il y a 
» fond de 5o à /|0 brasses à une lieue 
» et demie ou 3 lienesau large. 

M La pointe de Kissen est une 
M terre trùs-élevée et plus rernar- 
n quable que toutes les autres>« par 
«I aeux pointes qui forment deux 
n oreilles d'ùne. Quand elles res— 
n tent à l'E i NE et E>E , on 
M découvre la pointe de Rissen de 
• to lieues eia mer. Lorsqué cetté 
n pointe reste nu N } , on dé- 
n couvre les deux petites villes de 
» Kissen cl de Durga. Leurs rudc^ 
«» sont dûwlvL partie du NO , et te 
M mouilla h telle prolondear. 
» qu'on le juj^c ;i propos. 

« De la pointe de Ivisscn au cap 
» Fartuach , la route eataiaNE B 
« a à 3 degrés E. ax à -aa lieues^ 
« La côte entre les deux est basse 
» sur le bord de la mer, cl liauie 
9 diMis les terres. On y voit qucU 
.ques vilbgee. La sonde porte ici 
« plus loin en mer , car h 2 lieues 
» on trouve 67 brastes qui dimi- 
M nuerit graduellement en dllant 
M v« rs la terre «. 

KTTT (Saint-). C'est nn nom 
que les An^lois d^juncnt par cor— . 
ruptiofi&riieSt.-Christopbe. Voy, 
es mot, 

KITTEÎILAND , tr^s-petite île 

dans h mer d'Irlande entre la pointe 
du SO de l'ilc de Man et le calf 
of man. ' *• 

KÎTTO ( pointe). C'est un \ùn% 
promontoire qui se projette sur Ii 
côte de Chine , et que l'on ren- 
contre quand on approche le port • 
de •Chu'San en venant du S. La 
marée est extrêmement violente sur 
cctle pointe, et Ton ne peut la dou- 
bler qn'avec une forte brise. .11 y. 
a mônillai^e par 17. brasses an S 
de cette pointe. Son gissemcnt est 
au NE. Elle se dirige vers la partie 
del!|ùde l'île Chn-San ouTcheou- 
Ghan. Cette .pointe est trës-bautO'' 
et sa plus grande élévation est h. 
l'extrémité. L'ile ronde en est au 
large , et il y a passage «nir'elle 
^ et U.jtiDrrt preaqae •ona la pointe 
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âirm'c, par5o*^-i6' N,et ii$«-ao' 
à i'£ dt Paris. UAuleur angUfis, 

KITUSATU. Voyez KurvTy<- 
Qkt.,11 y a 8 brasse» près de la 
pomiêde l'O de KiCusatu, et la 
ou I ^) brnàse* entre ce «tanger et 

Vile Poyankîpi. 

KIULK. C'est une anse. II faut 
tàire le iVIS'E entr'elic et le» ro- 
ckeri Sta^s situés k mi-onuly vn 
pru en d( hors de la points 4s |'£ 
de l'eotrëe de Lork. 

* KIUSIU. C'est l'île du SO du 
Japon. Elle est sëparëe del'ile Ni- 
phon ^ar va canal tréa- étroit aui 
sV^-rgit entre Kiuaia et SikoM". 
Cette île est extrêmement hachée, 
d'une forme irréeulîére . et envi- 
' foanëe d'antrea iTea ei é& dangers 
de loate capèoa. Ceit sur cette île 
qne se trouve INnngasakî ville ai 
connue dans l'histoire dea miasions 
de ce pays. C'est la aeul poiat de 
; l'ile dont la position aoit oiea dé- 
terminée. Voy, Nksoàfua, • 

KLABAK , rocher environ a 
lieues au ISO 5" IN de Warberg , 
et 3 lieues ^ au 6 i S£ 5° Jb.de 
rilé Nideagea. ' 

KT^ADY. C'aai an nom que les 

IlolIanJois donnent au h:\vre de 
Dore sur la côlfi de l'Q d'Irlande. 
Vojr* Ooai. • 

RLAPMUTS. ^<ir. Bi«oi98. 
KI^ETUN , aar la c6te du N 

de la Lnponie. Tor. JocUJii. Vfy, 

aussi EVANKRIKST. 

au Groenland dvins la 
partie qu'on nooiiue Spi(z.berg , 
par &o°-io' N , et lO»-»' à HL de 
iParis. h'AuteAr anghis. 

KNAB , roche sur bmielle il 

Îa une bouée rouge dans le NNË 
ë la partie du 5 da récif de ta 
Prineesie. Cette roche est à } de 
lîene dans l'K ^ NE dr la bouéie de 
)a batture de Hembridge^. On y 
tfOove-^S pieds d'eaa. ' . 

' KNAPPS , banc de saMe aar la 

rôte de SuffofX. Il gît à neu prrs 
IN \ NO 50 O et S I îîE 5" E. Sa 
longueur est d'eoviroa a milles ; 
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mais il est étroit. OnTtrciiTede 

0 à 10 pieds d'eau. Ce banc porte 
souvent le nom de Aldborouî^h- 
K.na|kp». La pointe du N de ce 
danger est àpeu prés dans le NE { E* 
dç l'église a Aldboroug. Ln pointe 
du S en est à pea prés 6 l'R ù la- 
la distance de 5 oa 6 milles. On 
trouve 11 ow i5 hrasseaà aott acore 
tout autour. Quond on veut passer 
entre ce banc et la terre , il ne faut 
pas approcher la côte plus prés auc 
6 ou 7 brassea , et le banc plua 



rès que i5 brasses. Quand on Jou- 
le Orford nesSfdèsque l'oqpeutdc- 
convrir la terre de Danwi^^ a^ 
large deThosp ness , il faut gçaver- 
ner au INNE. Cette roule fera parer 
lea dangfir^de ^.nffoUyCt pasâer en 
dedaQcMtm^ de Knappa. 

KNAr>-BAÏ , dans U baie 

d'Hudson , par 6iO-i5' N , et par 
970.14' 4 XQ de Paria. VA>Ueut 

KNÉE ( gfiMa). C'est ane petite 
ile ronde située la pointe du S 
du port de l.e;»m Ou Old - Flcet 
dans la partie du NE de l'Irbndc. 
Cette p< tiie tle sert de marque pcar 
reconnoltre l'entrée da port , et 
pour éviter une roche sons Tenu 
qu'on nomme Hunter-Rock , ou 
( Rochfdu CfiMÊÊ€Mr) et aar la<* 
quelle il n'y a que a brasses d'eau. 
Si l'on relève cette ile â loucher 
la terre, on passera en dehors de 
la roche Humer y et on paaaera en 
dedans si l'on tient l'ile au large de 
la côte. On peur naviguer en ^àrcté, 
tout autour de l'ile Knée> 

KMIP ^ bat^aur la c6te de VO 
de l'ile Cnra^o aux Aatillea. - *^ 

* KNOT3P.FJN , Lancù Pextréroîté 
du récif de l'île Anoiit ou Anolt. 
C'est un petit i^ot & peu près a 
d Iteuea dans l'E f NEdfu feu 
d'Anout, environ 14 lieues dans le 
NO de la pointe de Koll , et i5 
lieues dans le SE ^ S â'' £ de la 
èoaée éwk Trindel. Knobben eat 
droit à l'O dellalmstadtetdroiffan 
N de l'île Hasselin. 

KNOCK , pointe 1 milles \ dajia 
rOiN O de Baaif en Ecosse. 



Digitized by Google 



K N a 

K.NOCt<^FEl\GUS. C'eit Tan- ) 
tten. nom de Cirrick-Fer)iis. Vbj: 
ce mat, 

RNOCR-JOHN , banc de sable 
au milieu deTen-Iroit le plus étroit 
de l'entrée de la mer Blanche, à 5 
oa 4 lieno de terre , le travers de 
la rivière de Ponnoy. Ce banc est 

f'ierreux, et vis-à-vis Orlof^eness et 
05 Trois lies , il assèche uu ba» de 
l'eau, il gJi N et S A peu près 5o 
lieues, depuis le travers de la pointe 
Sweetnaes jusqu'au S de Ponnoy. 
La partie du banc la plus dange- 
reuse peut avoir 'i6 lieues de tooff; 
elle commence h 7 lieues au N 
d'Orlogeness , et s'étend jusqu'à Q 
lieues uu S du mène eiidrott. A 
l'O de ce banc il y a on bon canal 
de 4 lieues de lar^ , dans lequel 
on trouve de à do brasse» d'eau 
en côtoyant la c6te de Lanonie ft 
2 lieues au brge. Lee-flittides sont 
très-violentes dans ce canal ainsi 
qu'à Ponnoy j elles y inarnent de 
i5 pieda« • • 

KNOLL. Ceat vu davgèir dont 
on n*arôit point encore parlé ; il a 
cfé vu en 1793 par les vaisseaux 
anglois qui portoient l'ambassadeur 
Macarteney en Chine. Ce danger 
^St situé entre le détroit de la Son^le 
et celui de Banca. Il est recouvert 
de 5 brasses d'eau ; mais on en 
tronva 6 on 7 tonc tratoar. Sa 
grandeur a paru ne pns excéder 
celle d'une chaloupe. De cet en- 
droit , on a relevé le moulin le plus 
Ode l'ile CiringaaSSE-yet l'hôpi- 
tal de l'ile Puremerant ou SE ^ E. 

KNOCK.NAl\E\, cap dans la 
)>aie Sligo, i3 lailles dans le SO 
de Sligo, aor la c6m de 1*0 d'Ir- 
lande. 

KNORUE. C'est un petit banc 
de sable dans le Zuyder-zée , au 
N du banc d'Enkuysen , et presque 
droit il TE de la bouée placée sur 
la pointe de l'E du Cripple. 11 est 
aussi à rO quelques degrés N de 
l'île d Urck. On nomme Fall- 
d'Urck le canal qui passe au N du 
banc de Kuorie. Il y a i5 pieds 
d'eau de basiç mer sur la ipiUeu 
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de ce banc, i ainsi il n'est pas dan- 
gereux pour les Taisseaus d'un pe- 
tit tirant d'eau , sur-tout quand on 
ne le palse que de haute mer. H 
gU E et O à peu près a milles ; il 
est étroit, fit an B on troure 18 
pieds de basse mer entre Idi ét le 
banc J'Eakuysen, 

KNOT's-BAY , ou Baîr nts 
Noeuds ^ dans l'ile de la Barbade, 
aux Antilles, dana la partie dit ME 
de l'ile. Elle eat ooniignô. à U 
baie Cardigan.. . 

KNOWL , We. C'est une 
marque qui sert pour un très-petit 
banc de sable sur lequel il n y a 
qu'une brasaed'eaa. Il y a une ba* 
lise située à b pointe de l'O du 
banc Pan , ( Pan sii^niHe Pncle ), 
On lu nomme butiie ilottante. Il 
y ea a une autre à la pointe de PE» 
que l'on nomme btuise fixe. On 
compte ^ lieue à l'E 5<» S depuis 
la balise flottante jusqu'à moitié 
cm il entre lu bouée Knowl et la 
balise fixe. Cette balise et la bouée 
sont à peo près à 5 qusirta de lieue 
l'nnede l'autre, et gisient M £ « 
et S . S» Ci Rya4feraiMiM eaittl 
entre deux. 

Une partie du ï)anc Pan assèche 
près de la balise fixe; le f jnd est 
de roches. La marque pour être Ib, 
travers de la bouée et de la balise , 
est de relever l'église Saint-Nicolas 
au S I SE 5" E , et de gouverner 
ensuite sur cet aire de vent h ^en 
près I mille par 4 brasses. Cette 
route fera donner à peu prés J df» 
mille de tour i la bouée Pan-Patcli 
située il peu près h i mille dans In 
SE 5« S de la balise la pins à l'E. 

KNOWLE , banc de sable & l'O 
de la l>ouée Buxey , sur la côte du 
S , c'est*à'^ire a bdbord .du canal 
qui e<mdttit à Goinliester et dans 
les eaux de M^lden. Ce banc est in 
l'E de celui de Saint-Pierre. Le 
flot porte violemment sur i'ua et 
l'hntre. 

RNOWLES '( Norih- ) , oetît 

banc Je sable sur la côte de Nor- 

l £oik,^k Ueuedaas le N i 140 du 
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IVcz de Wintcrton. ÎI n'est recouvert 

Îue de i3 pieds d'eau de l».'sse mer. 
1 y a au S de Winierli^a deux 
feux qu'il faut amener .l'un par 
l'autre , et 6n lc8 tenant ainsi 1 on 

{tarera les dangers en passant entre 
é hanc de iCoôwles et celai de 
Cockle , qu'on appelle aussi Middle- 
fBround. 

KNUCIUJ^ ( pointe ). Voyez 
ce que nous en avons dit à Tariicle 
de la baie Certaiuè , tar la c6te du 
ISE de l'ile du N de la Nouvelle 

Zélande. 

RNUD, pointe sur la côte de 
l'E de Siesv^ick) eu Daneuiarck , 
8 millfit au NE 4e Uadertleden» 

KjOAMEROO> cap dans le dé- 
troit lit' Cook , qui sdpare les deux 
îles do h Nouvelle Zt-i;mi!e. C'est 
lui qui fait l'entrée de i'£ du canal 
ëè> Reine Charlbtte; F; Ouâ- 

f ' * KOAN6; Cé»l ce que les 

cartes françaises noiiiinent lOio.uii;, 
ou simplement iioung. Un y ujuuic 
Je mot Hav , ce qui fait Khoang- 
HajTy Onlioang-Hny. Ces-, l i mer 
Jaune, sur la te de l'O de la- 
quelle se ieile la rivière Jaune. 
C^est nn golfe profond 6 l'O de la 
Corée , et qui sépare la Chine de 
la Tartarie. Il n'est pus facile l'.e 
déterminer les limileo de ce golie. 
ISulvant quelques personnes il cora- 
menceroit à une ligne tirée de 
King-Po , sur la côte de Chine , à 
l'ile Fonguia , sur la cote de la 
Corée. Quant à nous , nous ne re- 
gardons cet espace que couiuic le 
golfe qui conduit & la mer Jaune t 
dont nous flxciions l'entrée à une 
ligne tirée d'Yacban , sur la côte 
de la Corée , au cap Teulcheou ^ 
sur la côte de Chine. V. ces mots. 
Cette opinion nous pnroit conforme 
'la carte du 4épôt db la marine 
de l'an <K 

KÔCX-SCKAR , roche dans 
îé golfe (le Finlande , au NE de 
Revcl , et au IS de l'île Wranger. 
11 y a un feu sur cet écneil, situé 

V^t6'-5o* N , Cl -por a5»- 
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à l'È de Paris. Carte du dépM,[ 
de la marine. Voy. l'Appendix, 
Il faut amener le feu au SE | E , 
f»** K , avant de relever le clocher 
de Ucvel , par l'ile du Lf>up(Wolf)' 
aiin d'éviter la jnerre de Ùevel , 
' situéei une lieue dans l'OISO ô° O 
du feu de KoGac-6ckar.- ' 

* RODIAK ( de Vancouver )1 

C'est la même que Kichtak , de la 
Pérousc. C'est une ile assez. jiranJe 
située uu S de l'entrée de Cook, 
sur la côte du NO de l'Amériquef 
Toute la partie du N de cette île 
n'est pas connue. L'intervalle qui 
la sépare du cap Elisabeth est sein«^ 
de petites iles et de dangers* Dei 
toutes ces iles les principales sont 
les iles Stériles, celle dont la pointé 
du N se nomme pointe Bank, l'ile 
Sainte-Hermogène , et celle sur 
laijueH^est le cap de la Pentecôte. 
A,l^au{rç^ c.\trcmué d.i l'île , c'est-» 
H-^irt vers le SSO , on connoll lea 
ifcs de Ëi 'Orrînilé it llie Tsclie^ 
rikow. 

Quand on sort de l'entrée de 
Cook , cl qu'on cingle vers le SO, 
on prolonge la cèle extèi ieure de 
l'ile Rodi.;k , r'est-à-dire la côte 
de l'E. Les principaux points de 
cette côte sont le caj) Greville, le 
cap Barnalias^ et le cap de la l'ri-^ 
niié. Voyçi Ces trois mots à leujr 
article. 

KOI >OGE. t'est un de> princi- 
paux PQrts de la côle de Norivëge , 
eutre riiçkerjr et l'ile Fudcr. • - 

KOENlGSBERf ; , ville marf^ 
time l>icn coniuîe dans la B.i{ii([ue 
et sous la domination de la Pru&aei 
|iar 54«-^a'-ia» N cl iS^-g' U'V& 
de Paris. Bureau iUf Icag£tu4^ 
ii s^y fiût un grand ^pntuo^ce^; ' 

KOGGEDEEPS. C*e.-.t un ÎK-iur- 
fond situé h la pointe de TE de 
l'île Schclling. A l'cntrde du Zuv* 
der-rée , il y a un petit pâté prêt 
du bout de l'E de ce haut-Ibnd , 
entre 111e tt \f hanc qu'où nomme 
Ground. Le Born-Uccl se prolonge 
vers le N , ci t puis L'ile ScheUiiig 
jusqu'à AmeUttJ. • 
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KÔGH se nomme aussi Oocit. 
"C'est lu plus nu N des quatre tlglises 
que l'on voit sur l'ile du Téiel j 
elle n'a point de clocher, mais on 
la reconnoît à la couleur bleU<f de 
eu couverture d'ardoise. " ' 

* RORINO-PHANARI , rap 

2ue les Grecs nouuuenl^s^i-r oros. 
)'cst la pointe la plus O de toute 
la ('riiiice ; elle forme l'entrce du 
6 de la mer Moite, que les Grers 
nomment Nigropina , et les Turcs 
OIu-Degnizé. L.e cap Kokino est 

TE de Pans. Belm. 

; * KOLA, ville d^ I\ussic. Il y 
o un bon port sur là rocr Glaciale ; 
il est au fond d'une baie loruiée 
pir l'embouchure de la rivière 
Kola. La ville ^ la rivière et la 
haie portent toutes lé même nom. 
Que^^uefo^s mciue on fc donne à 
l'ilc Kelduin , située vis-A-vls de 
rouverture de la baie. La vilîe est 
par 68o-5ï'-5ô^ N , et par 3o«»-4o 
3o" ti VE de Paris. Bureau des 
longitudes. Voyet ]^JUJ>UIR. 

■* KOLGO , assez grande ville 
de la mer Glaciale,^ pres<^u a l'en- 
trée dfe la taer Blanche , dans le 
SO de la pointe du S de la Nou- 
velle r-Ceiuble. Ce para;5c, quoique 
connu, n'a point de positiou dëter- 
nHn.Se avec . prédlncfe'^Cependant 
l< as les g<?o^raphes s'accordent ù 

Ï»!jcer la pointe du N de l'île 
>ol20 par bQ»-a5' N, et par 44°- 
la'vi i'E de Paris. Carte géncrale 
de ratios de la Bérous4t,i . 

I KOLL. V, CoLL et Kullbn. 

a * ROT-L (Nouveau). C'est 
une haute montagne blanche qui est 
#a|ette & causer des méprises, car 
on la prend souvent pour la véri- 
table pointe de Koll , erreur qui 
peut être préjudiciable ie jour, et 

SU on peut prévenir en «'attachant 
èoAooltre lee toare à ûâ^. 

* KOLUMBEL , rocher dans la 
>ner Rouce, près de la côte d'Ara- 
bie, au NNO d'Ailuic, en dedans 
4^ lies Markcti, ef .le /IntvWi'jÉi» 

a monUIttgo entre le 
«fit. : 
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robher el la t(?rie. Cet écuèîl est 
situé par i7°-57 ^ N , et per 39®-6' 

à l'E de Paris. RosUi. 

KOMAJNGO., petii<e iie parmi 
celles des Aoiis , dans TOcéan Pu- 
cifi({ue du Sud , un ped à P£ d'Ana* 
moka. V. ce mot. On peut mouiller 
par i5 brasses, l'ond de coquilles 
et de corail , & peu près ù a lieues 
dans Je SE de Komango. Cette pe- 
tite île renferme une mare d'eau 
potable ; mais on n'y peut trouver 
aaciulètoarëe.' 

ou 

L'orthc^aphe angloise noue ayant 

induit eu erreur , nous n'avons pu , 
porter, l'article à la Ictue C , et 
n^us sommes coauainis Je le don- 
nsr.içi. ...... 

On'distinf^ue la pointe de Coinol, 
la fausse pointe de Comol , et le 
havre de Comol. Tous les trois 
sont peu éloignée leeani'desaàireé^t 
et sur la côte de Boja eu Esypte*' 
(Mer Rouge). • ;. 

La pointe de Comol est une prb- 
iection de terre qui s'avance aù 
NE , en veAant du S. On la v^wf 
noît facilement , parce que la ten-é 
git immédiatement après au IVO : 
ponrallerfonnerle grandjgoife Im- 
monde, que la pomte de Comol 
termine au SE. Les approches de 
cette pointe sont défendues par plu- 
sienretancideftécifs situés au large, 
et entre leaqnele il y ades intersticei 
qui peuvent servir de passage. IN ou# 
ne coaseiiions pas aux marins de 
ntfviguer sur la prétente instruction,* 
nous les renvoyons à l'excellente 
carte de l'atniral Rosili ; elle leur 
indiquera la situation des dangers, 
et les points sur lesquels on peut 
attaquer la terre. Ces pointe doî<* 
vent varier suivant les moussons, et 
l'on doit lerrir au N ou au S , 
suivant «pie le vent et les marées 
viennent de l'une ou de l'autre 
direction. La pointe de Comol est 

{►ar aa"-5i' N, et par 33o-3û' a . 
*£ dfj Pàrie. JRMÎ/t. ^ 

A peu près h 9 lieues dans le SE 
t de la. pointe dft Comol, te trouve 
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la fausse pointe de Comol, séparée 
dti la véritable par la grande baie. 
Les dangers contiBnent au large de 
la rôt!" ; tnais il y a un ranal entre 
eux rt la terre. Il en est de niéine 
en général de toutes les côtes de la 
ver Rouge. 

' Ua vaisseau <|ui ch«reti«roit li 

fausse pointe de Comol en venant 
du ].\r^e , auroit connoissanre d'un 

f>etit îlot situé à 8 lieues dans i'E de 
a pointe, il convient de le bij»ser 
au iV ; car au NO de çellc Ile il y a 
une batture de hrisans qui s'étend 
lort au large L'amiral Rusilt re- 
garde ce donner comme incertatu ; 
tuais cette incertitude même est 
suffisante pour qu'on doive y navi- 
guer avec prépution. La fausse 
pohite Comol est h moitié chemin 
entre la pointe Comol et le rax 
• El-Gidid. Elle est par a2"-3i ' N , 
et par 33° -69' à !'£ de Paris. 
^otHL Cèlte fOÎÉie , mu* être dan* 

âereuse . est cependant environnée 
'an petit haut-foud qui force h lui 
dopner A peu prés 3 ^|uarts de lieue 
Retour, . 

Quand ou a doublé la pointe de 
Comol en venant du S , la côte fait 
iuiroédiatement h VO un enfonce^ 
ineut qui git on SSO. Cet t ufe ace- 
nciM, assez considérable , forme le 
hnvre de Comol. Le milieu de l'en- 
trée est occupé p;Lr. un iuinc que 
Pou ^ife en raueeimt ^uiaez prés 
la côte de !*£. Ou nmitlle -fNir la 
profondeur qui conrient an tirant 
d'euu. On apperçoit dans le fond 
du port quelqueeVeuleed^Afabeii 

♦ KONGS13ARRE. C'est la 
itoéme dont nousatons parlé h Ta'rt. 
Congshack. TS'ouâ avons suivi mot 
fKiur mot notre Auteur, ainsi que 
ton orthographe ; mais nous ne 
pouvons répondre de l'exacttiude 
de son artrrlc. Nous noi'S bornons 
à dire que Kon»shakke est à quel- 

3 ne distance au S de Gottenbourg , 
ans le Scager-RaèK ; qu'on ne doit 
point essayer d'y entrer sans pilote; 
que toute cette côte est hérissée de 
dangers, et qu'on ne doit ▼ iiAyî- 
gttcrqnVec ka pis» §iuaif» pr^ 
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cautions. Cettq ville est sifoc^ par 
57°-26' N , Cl par y^-SS' ù l'E de 
Paris. Carte ci» Verdiut, Borda , 
et Pinsré. Cette po&itiOn cadre 
avec celle de Gottenbourg, déter- 
minée par le Bureau des longitudes. 

* KOISOHASSET. Ce sont des 
roches «tuées dans la baie de Mas- 
sjchusset , Aruéi iquc du Nord. Cef 
rochessontdroit au N de Uin^haui p 
et au CfE de la pointe Alderton , 
qui fait la pointe du SE de l'entrée 
du havre de Boston. Les roches 
Kunohassct sont tout auprès jde 
lerrè / et nè sont pu fort dànge-> 
reuses : il suffit de se teUtr 4 iticnè 
au large , pouir A'atoii* den à 
craindre. " ' ' ' ' " 

KOPING. C'est un nom trés- 
comiinun èn Suéde. Parmi b quan- 
tité de pl&cès dui le portent , i! y 
en a plusieurs de maritimes y telles 
q leNewkoping, M orkopinç» South- 
koping. QJand on se deitine pour 
quelqu'une de ces places, on doit 
prendre un pilote Sx l'île d'OËland.- 
Toutes ces places sont dans 13ar- 
Sound. Voyt% ce mot, 

RORÉE. Voyez Coktt.- ' ' 

KOREPSKOI. C*csi un cap si- 
tué sur la mer Arctique , A\ licuet 
dans le NO d'Archangel. ' * 

RORGO. Koj^, CoKGo. 

KORISCO. Voy, Comsco. 

KORK (iKrie), dime la baîé dë 

Honavi^iav sur la cùie de l'E dt 
Tené -Nfeuve, à l'O du cap 13ona- 
vistD. ËHe gît au S , et son o4vei;-^ 
ture peut-aroir de 5 k JSi Meutt.-* 

KORN I TCK , petite vnié dé la 

Meuse en Tlotlande, 7 unlRs' au 
NISO de VVjUamstadt. 

KOÏlOVA , petite île dnns la 
mer d'Okhotsk, à l'O du Kams- 
chatka. Cette petite île est a peu 
prés à 80 lieues dans l'E de la ville 
d'Okhotsk , par So*-»©' IN, et par 
iJiSo-Qo'^ PE de Paris. LMttleisi- 
tvis^ois, * Cette poeilion est «bns 
les' terres , si l'on en croit la grande 
«arte de la Pérouse ; mais comme 
<« ne f î ffW^ rt r n'a pMvititd le fond 
4» lainer d^khotsk.^ nous n^on» 

(ont 
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tons pas une confiance absolue au 
tracé de cette côte. L'Auteur pour- 
' roit donc avoir raison ; l'ile K-oro? a 
seroit dans itê eilTiroil* de la . ri- 
vière Iné. 

■ KORSOn. FfJy^z CoRsoR, 

KOTOO. récif et ilol dans l'Ar- 
t\ïipe\ de lllé dtit Amié» mer du 

Pnd. Quand on relète l'îlot à 
l'E i NK à I mille, U y a moiiîUa|o 

par 5o i>russeâ< 

KOTROU , <ur la côte* de l'O 
de rAfrique , côte de Guinée , 
7 lieues au NE ^ E de la rivière 
Frisco « it jettes dans POISIO du 
cap Laho. 

"^KOÙLIMA, tle daliâbGroape 
du S des iltf Lekcyo^ à l'£ de 

Formosek 

* KOULOUKÎMA, une des 1 
Iles Lekejfo, tout auprès de l'ilc 
lLoulîma« 

* ROUAZOtJF' , cap flur la Côte 
du SE de la Crim^. Il forme la 
pointe de L*£ du port du même 
"Mook p dafes lequel oh mouille à 
l*abri de deux, petites îles «tades 
daus la partie du NE. Ce port est 
trop ouvert au S et au SOj aussi 
n'est •^il que peu fréqaeatd. Le. cap 
est par 44»-ii' N , et par 55»-55^ 
.à TE de Paris. Belirté 

* KOWENARA , ville du fond 
d*utte anse» sur la côte de i*0 de 

'IMlc Nyphon an Japon. Kowenara 
est dans le SO de llle Oki» et att 
NO I N de Meacô , en traversant 
Tile. Toute cette tôle est assez 
hachëe de baies et de ports dont on 
ne connofc pas m cure les noms. 
Lat, 550-40' N , long. i32°-^à^ 
k l'E de Paris. Carte de là Pc- 

ffolfe de Livonie , â rONO <lt: 
l'entrée de la rivière Duna, sur. 
laquelle est la ville de Riga.K.ower- 
yrick est au S | SE de Domes-Neas. 
Il y a entre deux un petit îiaut- 
fond qui se projette au large de la 
côte , il peu prOs le travers dcDoem- 
berg ; mais il y a 5 à 6 jbrasses à 
l'ocore. Il est d'ailleurs osse» iouttle 

; If, 
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de ranger toute cette côte; car «lie 
n'est ni fréquentée , ni habitée, 
Kowërwîckest une petite {^aie qu'on 
laisse à une grande distance à tribord 
quand on va de Dômes --NeSi à 
Riga. Voyex V Appendix. * 

KO WIMA, rivière de In Sibérie 
qui se jette dans la mer Glaciale, 
et qui reçoit dans sod eoittv k« 
rivières Omolon et Anjui, Jl y a 
une ville du même nom b^Te sur 
les bords de cette rivière, et c'est ce 
qu'on nomme la haute Kowtfl»« 
Elle est iituée par 65''-2>J^ N, «f 
par lôio-iS' h TE de Paris. Bu^ ' 
fVtfit tâes longitudes. La basse Ko- 
wima est & l'embouchure , pa? 
680-18' N, et par leC-SS' à l'fi 
de Paris. Bureau des longitudes, 

KRARE, baie sur la côte de l'O 
de l'île de Curaçao, aux Antilles* 

^ •RRASERwQRT .canal oui coo' 
dmi à WJborg ott Wîlwrff, an fend 
du golfedc F'inlandebDeKraser-Oi^ 

il se projette au large un récif dont 
la longueur peut avoir i mille j il 
est marqué de deàà téllMa ^'bH 
laisàe à bâbord. En dedans de l*»!!*- 
gnement de ces balises on trouve . ' 
^f4*%f 8 brasses ; il faut se tenir 
ett deh<ifi pté, tt V 7 et 6 brasses ; et 
quand on est entre la balise de l'E 
et celle de l'O , il faut se tenir pai- 
1 1 brasses. Ce canal est à bùbord du 
Calpar , M Wgeur ti'esteède pas ^ 
de liéue, 

KRESTA, île pris de la côte 
du S de la Nouvelle Zemble , dans 
le détroit de Vaigalskoi, par vo"*- 
Sa' N, et 57« à 1*E de Pari». 

V Auteur an^loîst 

RRONKÂRA, île Snf la côte 
de l'O d'Irlande , 4 milles au SSE 
du port de NaidOy , immédiatemeuff 
eh dédans de la pointe du NO de- 
l'entrée du N de la baie de Gallo- 
•way. Cette lie est saine ; mais il n*y 
a pas de passage entr'elle et let Ifet 
Maies, situées au NE. 

* KRONOTSKOI-NO^S, 
la côte de l*E du Ramsçhatka , à 5o 
et quelques lieoei dàas le NE de la 
baie d'Afattfçlia«'Le cap Kniioti&ol 
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est à peu près E cl O avec Tlîe de 
Cuivre, une de» lie* Behring. Lati- 
tude N3i-4*»' » ' "'i^ '-'H' 
à l't de Pari*. CarU de la Fc- ^ 
rouSA, 

* KRÔOKED. Voy, CmQOUD ; 
voyez aussi IMol du déhouque- 
luènt.Cet ilot est par 22"-4H '-5o" N, 
et par 76«'-59'-25" à l'O de Paris. 
£urwtu des ton^fiiades» 

* KUBAN, mièr© qui reçoit 
ton noua àt la province de K.ubaQ , 
xiu'elle arrose. E41e se jette dans la 
iiier d'Axoph par plusieurs embou- 
chures t l'ane awprèe du village de 
.Kasadgé, au fond -lu polfe Azchuez; 
l'outre M food du port deTemruk. 

* KXJLLKN , ou KoLL , ou 
CoLL , poialc Cl feu sur la côle ' 
de Schoncn en Suède. Cctt l'en- 
trée du N dn détroit du Suud ; 
cVft !a pointe qu'on vient chercher 
quand on part, de l'ilc Anout , ou 
J^nolt) pour donner dans le Sund. 
KoU est à peu près au SE quelques 
degrés E, i4 lieues de l'ile Anout. 
On trouve de i5 à aa brasses entre 

, les deux. Cet inlenralle m semé de 
quelques bancs, sur deux desquels 

• on trouve o, \0, et 16 brasses; 
mais le banc Louis {Lujrs Grondai) 
est dangereux. F. Ldw Gwwdbn 
Il convMiit de le laisser 5 tribord en 
cntrnnl au d.'troit, et h l)àbord en 
soruuu, afin U'éviter les dangers 
qui environnent l'Ile HaMelin. l^es 
feux deRoll sont oar 5ô"-i8 ^-3'^ N, 
«t p^r lo^-v'-î-z" h TE de Pjris. 
bureau des longitudes. V. Coll. 

* RU Ml. Il y a deux îles de 
ce nom elles font toutes deux 
. partie de l'Archipel de Lekeyo ; 

fune a été visitée par la Pérouse ; 
elle est située tout auprès de la côle 
de rO de l'île Formose , à peu près 
au.S de Hoapinsu. Le Bureau des 
longitudes a adopté b position in- 
diquée p^r la Pérouse i en consé- 
quence la pointe de VO de celte île 
par a4° - 33' - i3" N , et par 
lîoo-ad'-SS" ix VE de Paris. Bu- 
reau des longitudes. 
Il y a une autie lie du même 
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nom , située plus prés de la grande 

Lekcyo , tout nuprèsde Tile Malchi. 
La pointe du INÈ de celte ile Runii 
est par a5'>-45' N , el ic»5"-5' 
à VÉ de Pterts. Carié de la Pé» 
rouse, 

♦ RUNACHIR, une des Ku- 
riles. Le nom et l'île sont incertain*. 

♦KURILES. C'est une chaîne 
d'iles qui , partant de la pointe du 
8 du KamscfaatlWy vient se réunir 
au Japon ; elle se termine 5 l'ile 
Chicba , séparée de l'Ile INinhou 
par le détroit de Sangaar. Mais 
quoique toutes les îles comprises 
entre le cap Lopatka et l'île Chicha 
soient vifiîdrinent la même chaîne^ 
et quoique nous les comprenions 
sons b dénomination générale des 
K.nrileSf cependant nous prévenons 
que insqu'à présent l'iie Marikan a, 
dans la géographie , été regardée 
comme le bout de la chaîne des 
Kuriles. Si ^ous suivons celle 
dernière opinion , cette chaîne 
se trouvera réduite h la mtntié dtt 
sa longueur effective » et ne com*- 
p rendra plus que quelques petites 
lies , dont les principales sont Po* 
roluschir et Onnekotan* Ce dernier 
sentiment nous pardit généralement 
adopté sur les cartes ; mais nous 
croyons l'autre préférable ; car il 
est incontestable que tout l'inter- 
valle compris entre le cap Lopatka 
et l'ile Niphon du Japon est occupé 
par une chaîne d'îles au travers, 
desquelles onreconnoit quatre pri»> 
cipaux passages : savoir , le détroit 
de Sangaar , qui sépare IMle Chicha 
de l'île Nyphon ; le canal du Pic , 
qui sépare Pile Chicha de l'Ile des 
États ; le détroit de Uries , qui 
sépare l'ile des Etats de celle de 
la Compagnie, et le canal de la 
Bonssole , par lequel M. de la 
Pérouse passa entre Tilcde la Com- 
pagnie et l'Ile Marikan. Quoique 
très-prés de la côte de Sibérie , les- 
Kuriles dtt Nord n'ont été décou- 
vertes par les Russes qu'en 1713. 

RUSKIINE , baie sur la côte du 
N d'un grand bras de mer qui se 
trouve en dedans du canal de Cork,^ 
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•ur la côte da S d'Irlande, à l'Ede 
la ville et du ftw Omre. K Conic. 

KUYWDER,portdcla province 
de Frise aux Pays-Ras , sur la côte 
de rO de l'embouchure de la ri- 
vière du même nom qui se iette 
dans le Znydeivsée. 

KUYNG, haut -fond près du 
banc de Dike , sur la côte de Flan- 
j^'es. Ce danger e«t à craindre ; car 
de^ bosse mer on n'y trouve que 
s brasses. ^ 

* KYHOLM , petite îleduDane- 
marck à l'E de l'ile Samsoe , au N 
de l'ile Fionie. Elle torme i'exiré- 
miié de l'O du banc sur lequel 
t'eîlève l'ile Wedero , près de la- 
quelle il y a mouillage. Ryliolm 
est droit au N de l'entrée de la 
1»aie Odensée. 

KYi^ DE DURNESS. C'est 
nne baie sur la côte du N d'Ecosse, 
7 milif's à l'E du cap Wrath. 

KYLE DE RHEA , petit détroit 

3U1 iépare l'île de Sky de la côte 
'Inverness. 

KYLE-SCOWIE, baie sur la 
côte de TO d'Ëco«se, 8 lienes au S 
■do cap Wrath. » 

KYLE DE TONGUE, baie sor 
la cote du N d'Ecosse , »3 milles 
à OâO de la pointe Stratby. 



r * ^^.Y^', dans le golfe de 
Livonie. Elle lait l'extrcmité du S 

""ifr^te^"* « roches qui 

NNE et SSO, dont l'ile du N 
se nomme Sorgholm, et celle du 
miITeu Manno.lln'y a pas de pas- 
sage entre cev Iles ; mais Sorgholia 
est saine de trois côtés, et Kym" 
peut se ranger à i lieue de distance, 
ï^es vaisseaux qui vont de Ili<'a à 
Pernau passent entre ces lies et la 
terre. Le can;il est benu etsaîn ; oa 
y trouve de 7 a 3 brasses. I/île 

* P*^" ^^"^^ ^ ^ ^ l'eues dans 
l'E f NE de Pile Runen; mais le 
passage ordmairedes vaisseaux n'ctl 
PJ entre ces deux i les : il est entre 
l'ile Runen et la pointe Domes- 
ness ; cependant Boitf ne voyottâ 
pas d'ioconvdniens h pdsser entre 
Kyn et Runen; Nos cartes nV 
marquent aucuns dangers. 

KTN , roche ou île sur la côle 
de Norvège, à l'entrée de Nord- 
^lord , et tout auprès de Pfie 
Ornaal. L'île Kyn est environnée 
de rochers et de dangers de toute 
espèce. Ily a, un peu plas au S 
de cette fle , une grande entrée 
qui conduit aux villes de Waldre» 
et Easter-Dale. L'ile est par 6i«- 



»7 



Digitized by Google 



L AB 



LAC 



ÎjAAN , haut-fond qui s'ëtcnd an 
large de l'ile Texel nn peu 4 PO 
fort. Il y a une bouée aur h 
pointe du SO. On en passe à 1*E 
quand on vient de la rade et que 
Ton gouverne vert le fort. Il faut 
pour cet effet amener au SSO la 
féte de la jetée de l'O du Heldcr, 
et la tenir par deux balisea situées 
à quelque dîiitMi^e 4c la c6te du 
Sud. Fey. Texbu 

LAARENJNY ,âan8 le port de; 
SKlford 4 milles ^ au deaiut de ' 
Ravlan. Voy. ce mot. 

LABBASHEDA, baie dans la 
rivière Shannon A millea an dessus 
de la pointe Tarburt. Il Y a bon 
mouillage à \ mille dans l E de la 
Crevane Rouec {^Red-Gap) pres- 
qn'à demWmiue de b me do N , 
par S a.6 brasses. Ueau a peu de 
cours dans cet endroit. L'ile Foyn 

en est 4 

X * LABRADOR. C'est un dis- 
tria ^ l'Améri({ue rtord. C'est 
le pays des Esquimaux. On peut le 
considérer comme une péninsule 
dont l'isthme acroit traversé par, 
QBe Ugtte tirée depuis la baie d'Hud- 
êon , jusqu'au golfe de St.-Laurent. 
Terre-Neuve est au SE du Labra- 
dor , dont elle est aéparde par le 
détroit ideBetle41c. 

a * LABRADOR. C'est un lac 
titué dans la partie du Sud de l'Ile du 
cop Breton , qu'on nomme anaaî 
nie Royale. On y arrive p«r le 
^nd lac , dont l'entrée est ouverte 
au ME et se trouve en dedans des 
lies Ciboux près de b rade deSte- 
Anne <ini précède l'cntrde du port 
.JPauphio. 

* LABRASA , ile f ar la côte d« 



la Dalmatie en dedans de l'IleLeflTia 
aa N de Sabioncello. 

♦ LABYRIINTHE , groupe de 




eellea dn Prince Oallea^ 

LACATECOLULA . 4 lienet 

de la livière de Limpa sur la côte 
de ro du Nouveau Mcxi^juc. Voy» 

LlMFA. 

* LACATIS, banc de pierre 
sur lequel s*élùve une roche aatonr 

de l;iquelle la sonde amène de 5 4 
lo brasses. Cet écueil est droit au 
N de StM^aat près de l'entrée de 
St.-Malo. La roche Lacatis fait 
partie des dangers de la passe de ce 
port. Elle est sur-tout dangereuse 
quand on louroie. ^ Ses marqoea 
«ont de tenir la ooînte de la Laie 
par celle de Seranlezean. Celte der- 
nière est dans ia baie de la Frcsnaye. 
De l'antre côté il faut tenir la md 
du cap p;ir la pointo du cap. L'en- 
droit où ces deux marques se réuni- 
ront sera préciséiscnt snr la roche 
Lacatta. 

LACH , pointe , à Tenlréc du 
port de Dint^le. Il y a une hatturc 
de roches qui s'étend depuis cette 

Çoiate ju8nu*& moitié chemin vera 
Uogbeg. En conséquence quand 
on entre à Dingle, il faut avoir 
flot, vent sous vergues , et hanter 
lecfttéderO. 

LACKFRITH-VOE. Ceit le 
seconi port que Ton trouve en 
venant du S , c'est-à-dire du bras 
de mer situé entre Brasaey et le 
MuU de Eswick. On y trouve de- 
puis 5 jusqu'à lo brasses. Son giiae^ 
méat est à peu prés à OSO. 
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* LACKPDT-NAGIIl. CeAvOt 
tvés-bon port du golfe de Cutch il 
l'E de l'Indus. Le climat y est sain 
toate l'année ^ mais le temps n'y 
est clair et serein que depuis septem- 
bre jusqu'en mai. 

LAD A , île h l'entrée du détroit 
de Malac, à l'E quelques minutes 

du port d' Achen situe 4 la poi&te 
du NO de Sunutni. - 

LADE-iPORD, au SO de la 
pointe Charn sur la côte de l'E du 
Gi:oëalaad. Cet endroit est au 
destont de 70^ N. L'Auteur anglais, 

LADOGA, Uc dans la partie 
du S de la Finlande Mofeeviie. 

La rivit rc de Nieva le fait commu- 
niquer avec Pétershourc^etparcon- 
i^uenl avec le golfe de Finlande, 

LADKONES. PXAaioiiBa,N«9. 

^LADYfilei oust l'on veut ile 

aux Damks , sur la côte orientale 
de l'Amérique du Nord, entre i'ile 
du Port-Royal et le d^roît de $te«- 
Hélène, par3a<»-a3' N, et par 83«»- 

i à l'O de Paris. Carte à ^rand 
t point du dépôt de lu marine , or- 

* LAttàf IQUE , vÛU dans la 
, partie d«SE dei'tte dis Chipre , 

au fond d'une baie comprise entre 
le cap de Chite et le cap de la 
Grecque. La pontion de Laërnique 
n'eiC pas déterniînde astrcnfomi- 
qucmeni d'une raanît^rc précise , 
jcependant sa iatit. a été trés-bien 
observée^ Elle est par 35*. dé lot. 
IM , et 3i«-3o' ftrSdeBsris. Carie 
du dépôt dâ la marine, 

* LAEIVTE ( golfe de ). Les 
Cartes modernes le nomment golfe 
de Larte ou Laria ; mais nous ne ha< 
lançons pas i rétablir l'orthogrMphe 
étymologique de La^rte. Ce ^olfe se 
Irouve sur lu côte de i'Albame entre 
J 'île de Coriou et celle de Saîate- 
Maure. C'est un vaste bassin dans 
lequel Ofx enire par un goulet très- 
• ^létroit. On dli qu'il renferme quel- 
4nieB petites iies.iSon entrée est par 
58°-^^ N, et par 180-37' à l'E de 
Taris. Carte de la Méditerranée 
idu dépôt de ia marine, 
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LAEKWICK. , sur la côte de 
Norvège, C'est un grand bras dfr 
mer 4 lieues dans l'OSO de l'île 
Farder ou Father , sur laquelle il 
faut prendre un pilote qu'on peut 
aussi se procurer h la pomte Ro^e« 
Il y a dans Laërwich plusieurs baies 
et criauet où l'on va charger des 
bois de Sapiîi« • ' » • 

LAF-SAxM-MY , Ile, une des 
Ladrones à l'entrée de la rivière 
Canton. La Pérouse y a aUNimé* 
Voyez son Voyage, 

* LAGEDO.cap aui fait la pointe 
de ro de la baie de Angra-dos- , 
Cavalliof, aur la e6tedu NO d'A* 
frique, entre le cap Bojailor et 1^ 
cup Das-Barbas. La rivière d'Or , » 
dont l'embouchure est sous le Tro« 
pique , est à quelques lieues au • 
SSO de et cap. La sonde amène 
de 38 à ôo brasses h a5 lieues dan» 
le NO du cap Lagedo , par le tra- 
vers d'Angra-dos-Ruivos. f^e cap 
Lagedo est par a4*' N , et par 17*- 
a8 ^ à l'O de Paris* Verdun, Borda « 
Pingré, ' 

LAGEN , baie sur la côte de l'O 
de rUe lia en Ecosse. Elle est ail. 
6 d'une pointe du méine noor.V 

LAGGAN , petite rivière dans 
la partie du NE de l'Irlande. Elle 
se jette dans la baie de Garrtck- 
Fergus, 

LAGGEBOION.Cest la seconde 
île oui se trouve sur te haai-fond 
situe entre l'ileAllataa et une pointe 
de terre qui se projette au large 
de l'ije de Tongataboo , dans la 
mer du Sad* 

LAGO (Inie de ) , sur la côte dtf 
Chili 3 lieues nu N du cap Ancon 
et 4 lieues au S de la pointe Godoi» 
La naie Lago est uife mauvaise re- 
lâche iï Inquelle on na doiï |aniala 
toucher si ce n'est dans un cas très- , 
urgent. Et dan$ ce cas même il 
faut affronter le danger d'un nanf<« 
frage. On qe naut 6*y procurer 
aucun pilote, et la seule instruction 
que nous pbissions donner y c'est de 
ranger de près la €i6tt du Nord, . 
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parce que celle du Sud est sale et 
pou^e au large des battures très- 
dangereuses à une grande distance. 
Il esf fort dîlllicils d'en recdiuioitre 

I * LAGOA , baie. C'est la même 
que celle du St.-Esprit. Voy. St.- 
tAftkiT^ n*^. 5i et pour ia deâcrip- > 
ftion de la baie , voycB VvtL Lad- 

» * LAGOA, rivière un peu au 
^'E Ho la rivière Manisâa. tlle se 

i'ette à la mer au N de la baie de 
^aurenUMarquez , c'est elle qui 
a rausé l'erreur des cdographes qui 
donnant son nom ù la baie de Lau- 
rent- Marquez l'ont improprement 
appelée baie de Lagoa. 

5 * LAGOA , baie sur la cote 
méridionale d'Afrique entre le cap 
des Aigailles et la côte de INatol. 
£Ue est fermée au SO par le cap 
^es ^éfàS» sitoé par 53o>â5' S , et 
par a4«»-5' à TE de Pari». iyafrè$ 
deMannevillette. Ecoutons cet au- 
teur, noustx>pions mot à mot cet 
«rticle dans son Nepinne Oriental. 

« Le cap des Récifs forme une 
* grosse pointe avec na banc de 

M roches et de petits îlots à son 
M pied , et à la aistance d'un trait 
M d'arbalètre , il y a aussi des ro- 
ï» cbers où la mer brise. Du côtë 
»» de i'O il y a une tache de s;ible , 
M et sur le rivaee des rocher» qui 
m {Niroissent des lies. De ces rochers, 
M tirant vers le cop,il y aune basse 
« fort proche de terre. A l'i'f^nrd 
'M du lointain il est formé d'une 
» chaîne pen ëtendae de monta- 
nte gnes élevées avec différens pics 
M arrondis plus écartés les uns dc5 
M autres que ceux qui sont derrière 
^ et otti les précMent snr la baie 

• *» de âr.-FraiiçoIs. En tirant à l'E 
»» on n'en voit point d'autres; au 
, 91 contraire de là en avant , tout 
» le terrain du lointain est fait 
ù en côte ondée et monticalile, et 

• *> s'il se trouve quelques petits 
. * morceaux de terre séparés , ils 

M sont forts difiR^rene d< ceux dont 
1* je viens de parle • 

. , . .-4 -, ^ 
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•* Au long de ce cap du côté 4e 

» l'E il y a une jurande anse san» 
« abri qu'on appelle de Lagoa, quoi- 
» qu'auparavant jel*aienouinieedeê 

Loups - Marins , .par la grande 
»♦ multitude que j'y en trouvai, 
»» Elle a jo ou 12 lieues d'ouver- 
» ture. Quand on sera en dedant 
H ç|p découvrira sur le lointain la 

montagne dont j'ai parlé plus 
» haut , et vers le S un pic avec 4 

ou 5 petites montagnes. 

» Du côté du ]N de la baie , il y 
'•34 îlots nommés de la Croix , 
» l'un desquels est plus grand que 
» les antres. On peut s'y mettre k 
» cou vi-rt en tout temps , parce que 
>♦ le fond est net et qu'il y a la à 

i3 brasses fond de sable. 

» Ces ilôts gissent £ et O avec 
deux autres qui sont pIns à l'E 

« appelcsilots Chaons , parce qu'ils 
n sont si rai en clfet qu'on ne les 
M voit pas de plus de deux lieues, 
j» Ik srétendent le long de la côte 
!• et ont une basse ou récif qui en 
» est séparé d'uae ^ lieue au SO. 
N Tout le terrain qui est entre ces 
»• tlots et ceux dont j'ai parlé aupa~ 
» ravant est semé sur le rivage de 
» grandes dunes de sable avec des 
» bouquets d'arbrisseaux , et au 
«* lointain y des montagnes onddea 
n de terre noire n\ec beaucoup de 
>» petits monticules. De lù , tirant au . 
» NË il s'étend dans une grande 
» plage de sable une pointe à l'E 
» et E 1^ NE qui s'amincit ei devient 
» très-basse vers la mer. Cette plage 
n est parsemde de touffes noires 
» d'arbrisseaux. A l'endroit oA elle 
w se termine il y a une tnoniajne 
n qui du coté du lointain est taillée 
» à pic avec une cavde an milieu. 
» Une \ lieue au delà on voit une 
» haute montagne , et dans la vallée 
M il y a des arbres qui ressemblent 
« à des pins. Ce sont les premiers 
1* que j'aie vus le lon^ de la mer^ 
» aepuis le cap des Aiguilles. 

» Dana le parage des îlots dont 
>• je viens de parler à 7 ou 8 lieues 
» en mer, il y a-ijl^liëacjur lequel 
■« on trouve^ ISu^aiées. de profon^ 
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• deur. De là ver» la terre le fond 

» est |)Ius bas; et i a ou lieues 
a de ce banc il y a 78 brasses food 
» de sable fio et en <|uel(|ue5 en- 
» droiu de la vase. 

• Les pointes du Patron soni éloi- 

» gnées de 4 Hcues A TE des îlrs 
» Chaons , et par 55^-5 Eib*s 
» gissent -wec ia première terre de 
» Natal NE et SO aS lienes. Leur 
« noonnoiss.ince est deux pointes 
» de lible jointes , coupées ù pic à 
» la mer , avec un bois rus au 
» sommée. U y a au pied un petit 

• ilôt de la grandeur d'une cara- 
» Yelle. Ce doit être en cet endroit 

• que Barthélémy Dias posa ou 

• plaça le Phtron nommé Saint- 
» Grégoire, qu;inil il tut découvrir 
>• cette côte par ordre d I roi Dota 
» Jean II ^ d'autant qu'on a écrit 
» qu'il l*avoit mis dans une île , 
» entre les îles Chaons et la rivière 
» de rinfani ^ et couiine dans ce 
» parage il ne s'en trouve aucun 

« » autre» je lui en ai donné lenma. 
» Une lieue au IN E de ces pointes 
» la côte en forme aussi une autre 
» couverte de bois , et outre cela» 
» dans les ondes des montagnes , il 
y a une bande de verdure dis- 
»» tiuyuée des autres oui l'eavi- 
a» ronnent , laquelle oescend et 
» tombe directement h la tuer ft un 
t» endroit ou il y a des basses fort 
» prés de terre. Plus loin , on voit 
m un grand arbre seul , fort touffu , 
1* au sommet , situe sur les mon- 
I» tagues du lointain. Enir'elles et 
» la mer il y a des tacbes biancbes. 

n Du côté de i'£ toute la côte 
» est garnie de dunes de sable» Le 

•» lointain est une chaîna de mon— 
n tugnes ondées et nffai;>sôes avec 
a» des tacbes vertes de prairies et 
•» quelques grands arbres qui parois- 

• sent des cnèhes. Huit lieues avant 
» d'arriver ù la rivière de l'Infant 
w on découvre au rivage quelques 
» ou \ en ures de rivières , et S lieues 
M au del.^ ily a des terres argileuses 
»» au pied desquelles e t le rocher 

qu'on appelle des Fontaines. Ce 
•» rochct a une ^orge si basse daie 
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M son milieu que le refte semble 
»» isolé. Tout le terrain au dessus 
>• de lui est vert et semé d'arbres 
n fortcpars Extrait du Neptuno 
Onenial, 

* LAGON ( île du ). C'est une 
des plus à l'E de l'Archipel. Dan- 
gereux dans la mer du ÎJud. Elle 
est un peu h l'E de b Harpe, par 
i8"-3a' S , et par i4t<»-i5' à. 1*0 
de F.iris. Carte t't ^rand point dit 
dcpùL lie la marine, il n'y u pomc 
de mouillage , et ^lie trouve paa 
de fond h une irùs - petite distance 
de la côte avec une ligne de i3o 
brasses. La variation y a été obser- 
vée a» -54' NE. Nous ne pou- 
vons diVè en quelle année. 

I * LAGOS, cap sur la côte d*A- 
fricjue dans le gui te de Renin j»ur bi 
côte de Juida. C'est lagoinle de VE» 
d'une île longue et étroite uut se 
trouve au large de Jui Ja et à l'O de 
l'ile Curamo. V, 1^ art. CuaAMO y 
Ahdka et JuuA. 

A peu prés à une lieue dans l'O 
du cap Lagos, il y a un ^rand arbre 
U deux cimes qui sert à lairerecon- 
noitre la côle. En dedans du cap 
Lagos il Y a queluues bancs de sa- 
ble qui obstruent le canal situé en* 
trc l iïe Curamo et la terre. De petits 
bilitimcnâ penvcntyS'ilssont bien pra- 
tiques , passer entre ces banjos et t'n-> 
trer dons ce bras de ioner qu'on 
nomme lac de Curamo, dansle«juel 
on trouve de 14 à i5 brasses , et 
dans lequel se fettent cino rivières : 
savoir , celle de Lo^oê h 1 entrée de 
laquelle est Karan , la rivière de 
Dodo , celle d'Albp , celle de Pal- 
more et cdle de Bi^éa. Le dé^ 
barquenient est difficile sur tcNitM 
cette côte , h ca<i6e de la barre. 
X^ous répétons d'ailleurs ici tout 
ce que notts rfvons dit A^tou^i 
les articles de la côte d'Afrique. 
C'est que nous ne pouvons rien 
dire de précis sur les détail^ de la 
côle jusqu'à ce qu'elle ait été exa- 
minée d'unemamére cligne d'exciter 
la confiance. Nons suivons ici le • 
pbn fait par ordre de M* Uoutllé » 
e»i9>5ow 
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^* LAGOS , ville , port , et haie 
•ur la côte d'Alearve en Portaeal, à 
l'ONO 4^ défoit de Gibraltar, et 

h 6 licuM dans l'E i NE r>'> N du 
cap Sl.-Vinrenl , par 37° -6' N, et 
io<»-5q^-i5" à i'O de Paris. jBu- 
reau des longitudes. Cette baie ett 
belle j il y a bon louvoyage : on 
peut approcher iadifféretnment la 
pointe de laPiedad , ou l'autre côté, 
«ans crainte. Lorsqu'on ne connolt 
pis la côte , la meilleure marque 
pour .chercher lHitrëe de Lagos est 
de relever don lee terres une haute 
montagne que l'on nomme Mon- 
chique; elle est droit au NISO , 
corrigé , de la ville de Lagos, 

3 * LAGOS , ville de la Turonie 
d'Europe dans l'Archipd, à TE du 

folfe de Contessa , an de rile.de 
.cmnos , et au fond d'une baie 
fermée au S par le cap Fanal. 
LngOB e»t par 4o»-58'-4î»'' N, et 
p r -'>'»-45^-:ti" à 1»E de Paris. 
Sureau des longitudes. 

LAGUARIBA , rivière sur la 
c6ie dn N du Brdiil, 10 lienes ou 
SE;E de Baia-Basa, sor la côte 
de rO de laquelle se trouve le golfe 
de St.-Laurent. L'une des pointes 
de la rivière se fiomme cap Stt> 
Laurent. 

LAGUEDO , cap , 5 lieues 
eu vS df la baie de Cavallos , sur 
la côte du I\0 d'Alriijue. Ce cap 
est environnd d'un r^ot'qui s'étend 
. à 10 lieues dans leSO^o» jusqu'il 
la rivière Ouro. 

* LAGULLAS , cap. Les An- 

flIoiSy tronipés par ta prononciation 
raoij^nsei^oii bien , cédant à leur 
(«inanie ordinaire de tout nommer 
*»à leur fantaisie, ont corrompu le 
mot aiguille pour en faire aguUas. 
C'est le cap des Aignilles , au S de 
l'Afrique. K.Aiguilx,e8 (cap des). 

1 LAGUNA ,4lieues ù I'O du cap 
Maizy, sur l'île de C^ba, Yoycw 

a LAGUNA , Mir rile de T^né- 
life. Ko^. SiHTA^Cavx* 

I LAGUNE, au fond de la baie 
de (jaiopcchc. ro^.PoaT Aoial. 
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a LAGUNE, voye% VamB, 
L'AIGUILLON. K.Aiouilloit.. 
LAIUE , île située à 3 lieues da 
l'entrée du port Mahon , dans l'île 
de Minorqne. Cette petite fie n'est 
qu'un rocher aride ; on y fait du 
sel. Il s'y trouvoit jadis des lapins, 
Voy, Mahon. Il y a un bon chenal 
entre IMle Laire et l'île de Mi-> 
norque; elsurlapointede Minorque 
on voit une tour blanche et ronde 
qui fut jadis un phare. 11 y a une 
roche sous Pean dana le SO de 
de cette tour. 

LAJA, très-petîie île, à moitié 
chemin entre le cap Callao et l'île 
de St^Lorenzo , dans la mer Paci-* 
nque du Sud. On ne trouve que 
9 ou 13 pieds d'eau entre cette ile 
et le cap ; mais au N «le l'île on 
trouve 4 liasses , et à PO il y en e 
encore davantage* 

1 LALAND , on BooHturA 

Voyez ce mot. 

2 * LALAND , île qui appar- 
tient au Danemarck. Elle est au 

*S de rUe Zélande y à l'entrée 
de la Baltique. Elle est pres^ 
que contiguè aux îles Falster et 
GuMborg , dont elle n'est séparée 
que par un eanal fort étroit. Le 
passage ordinaire des vaisseaux, qui 
ont franchi les deux Belt pour 
entrer dans la Baltique . est entre 
nie Laland et l*fle Femercn ; mais 
il faut ranger cette dernière de 
préférence , à cause d'un grand 
banc long et étroit , parallèle U la 
côte de Laland ^ qii*il prolonge dans 
toute sa longueur. On le nomma 
Koode-Sand- La côte du N de l'île 
Laland est défendue par plusieurs 
petites îles, telles que Fenno , Fco , 
Weyro, L'île Laland renferme plur 
sieurs villes et baies; les irois prinr 
cipalcs sont SaxJ^oûiiïg, Hodby , et 
Otierlof^ 

LAMA. Ce sont des fies situées 
au SE de l'embouchure de la ri- 
vière de Canton. La principale de 
ces lies se nomme le Orand Lama^ 
EUe est à 45 lieues dans leNOjO 
dn banc de Praps. Quand an vieni 
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de l'E on (lu N après avoir douMd 
ces îles déàerteS) on va pas«er i>ou9 
le vent de la grande Ladrooe. Voy. 

* LAMANON (pic de) , mon- 
to^ne remurquahlc sur la côte de 
Vli de la Manche de Tartarie, c'est- 
Â-dire sur la côte de TO 4e Ttle de 
Seghaiien. Le pic de Lamanon est 
au dessus de la baie d'Estaing , et 
ttu IN de la baie de Lancle , uu peu 
plus prêt en S ^«e Vtit de la Prisée. 
Cette montagne a reçu son nom de 
M. la Pérouse. Laiit. 48">-45' N, 
lone. i4o"-a8' à l'E du méridien 
de Paris. La Pérouse. Le borean 
des longitudes a porté cette posi- 
tion à 47 0-45' N , et i4o«-5o' E. 
IVous pensons qu*il y a faute d'im- 
pnsifioii dans sa latitude, et nont 
croyons celle de U Péronse exacte. 

* LAMANOY, petite Ile pr«s 
de celle de Zoratam . dans la partie 
du N du goU'e de Uigueras, au S 
de la bai^ de Chatumal , et au N 
du golfe Dolcë f dans la province 
de la Veranar. , ati S du Ynratan. Il 
faut chercher cette position dans 
le golfe de Hondiiraii ao golfe de 
Mexique. 

LAMAvS , rivière sur la cèxe de 
rO d'Afrique , h peu prés ta lieues 
pu S de la rivière Forcade , à la- 
' quelle elle retsemble beaucoup : 
cependant on reconnoit celle de 
renias , parce qu'il n'y a point d'ar- 
inresy'et an contraire il y en a 
ieancoup à celle de Forcade. Le 
cap Formose est fi peu prés h ao 1. 
dans le S ^ SE de la rivière Lamas. 

t LAMB, île. littéra!emenl.f/effe 
l'Agneau , dans le détroit de Forth, 
I raille h 1*0 de Craig-Leitb. Il y 
a grand hrassiage entre deux; mais 
il n*y a pas pnssage entre l'Ile et îa 
terre. Celte ile est à i mille dans le 
SE de Fidni, 

a LAMB , cap sur la côte du SE 
de l'ile Stronsa, une des Orcades, 
par 58«-57.' JS , tt4'>-\éi' 4 i'O de 
jPkiris. VAuteur attgftnsi 

^ LAMB: Ceet la sointe dv 
W à» reotrjée du Sond da K.ea» 
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mare, prés de la partie du SO- 

d'Irlande. 

4 LAMB, lie très-petite h l'en- 
trée de Forth , i mille au ISNO de 
I^ortb-Benrick. 

LAMBA. C'est une des petites 
îles Shetland 9 entre Shetland ei- 
Yell. 

LAMBA - NESS , ou Lambo. 
C'est la pointe la plus N des llea 
Shetland, située par 6t"-i5 ' N , et 
par3°-3i ' à l'O de Paris. L'Auteur 
anelois. Les marées y sont de 
4 heures. C'est une henre de inoiae 
qu'a la pointe du S* 

LAiVIBAY . île au N de la pé- 
ninsule de Hoatfa , k tribord en 
pprochant la bmrre de Dnblin. La 
petite île qu'on nomme l'OEil d'Icw 
lande est encore plus prôs de lloalh. 
Les vaisseaux qui veulent se mettre 
k l't^ri des vents dn S y peuvent 
mouiller par la ou i5 brasses sur 
la côte du N de l'île Lambay ; mais 
si tes vent:i passent au lar^e \ il faut 
appareiller , et venir chércher la 
cote de l'O, mouillage qui n*est 
pas excellent ; car alors la mer y 
est toujours grosse. Le havre de 
Droghedn est a peu près à 5 lieuee 
Clans i'ONO de file I.ambcrt. C'est 
entre l'ile et le havre, mais plus 
près de l'ile que do havre , que se 
trouvent les roches ndminées Sker- 
ries. Ces roches sont tout près de 
terre. L'ile Lambay est par 55°- 
28' N , et i l'O de P^. 

I LAMBERT , haïe sur la côio 

du NE de l'île St.-Christophe j aux 
Antilles, entre la baie Sand-Hiit 
au 6£, et la baie des Moines du 
Nord y an NO. La baie Liambert ett 
à cette espèce d'isthme qui formo 
l'endroit le plus étroit de l'ile. 

a LAMBERT (pointe), cap de 
laBarbade, ans Antilles, a milles 
dans l'OSO de la Pointe Hante » ou 

High Foint. 

* LAMBHUUS, sur l'île d'Is- 
lande , à Dessested. C'est l'obser- 
vatoire de cette place; il est pftr 
64«-6'«*i7' 'N> Cl par â4»-i5'5o'- 
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à rO de Paris. Bureau des lon- 
gitudes, WoYez Bessested, dont 
uuus avons dooné lu position sur 
Il carte de Verdun de la Crenne. 

Le Biirenu des longitudes a donn»? 

o ... 

cette même position pur b.^ -b- 
û" IN, et a4o-i4'-4y'' à l'O de 
' Wàtn, La diUerence entre ces deux 
po«itiona est celle que iVm doit 
nécessairement attendre du compas 
et du burin sur une carte k très- 
petit point» 

LAMHOLME. Cert une des 
Orrades. Quand on veut nllcr à 
Cair-Sound , il faut laisser celte iie 
i^bàlNMrë, ranger la pointe de Boss- 
Ness,,et terrer bord à terre i'ile 
Pomone. 

1 LAMLASH , baie sur la côte de 
rO d'Ecosse. C'est un excellent 
port ; il y a de l'eau pour les plus 
gros vaisseaux. Laiit. 'iSo-oS' IV , 
long. 70-51 ' à VO de Paris. VAfi- 
êêw anglais, 

aLAMLASH» oa SAfSTB. 
Bile est & l'entrée de la baie de ce 

nom , sur I.1 côte de l'E de l'île 
d'Arran en Ecosse. Elle a un peu 
moins d'une liene de* long , et à 
peu prés demi- mille de large. 
Yoy. Tarlicle précédent. 

* l^MME. C'est une espèce 
d'Ile suc la côte de !'£. d'Afritjue, 
que l'on nomme côte de Melinde 
an Zanzibar. La petite île de 
Lamme est entre la baie Formose 
nu S , et la petite lie Mandra au N , 
h l'entrée du port de Patte. Latir. 
ti®-î5' S , long. 4o°-i7' à l'E de 
Paris. D'après dq MannevllleUe. 

LAMORNIE, pointe à quel- 

Îues . lieues de la pointe de Laud's- 
Ind. Elle ibrine la fmate de l'E 
d'une petite rivière qui se jette h 

St.-Biirien. La pointe Lamoniie 
eit ii l'Ë de nie Boscawen. 

- * LAMPAGAN , petite île de 
rliide un peu aa S de Junckseiloa. 

•Tb^. ce mot. 

* LAMPEDUSE , île 5 OSO de 
i'ile de Malle, à moitié chemin 
.jcntre cette dernière et la c6tp dè 

finrbaiM. Elle «st 4 tré»-f9tûii dis* 
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tance d'an îlot qui lut reste h VOf 

et qu'on nomme le fyampion ; elle 
est au SSO Je lu Linose, et nu 
SSE de la Pentelcrie. 11 y a mouil* 
lagc .'i Lampeduse ; on y est il l'abri 
des vents de N et de IVO. Latitude 
du milieu de I'ile, 55o-36' W , et 
io°-i5' À l'E de Paris. Cartê du 
di'pôt de la marine. 

* LAMFSAQUE. C'est le nom 
ancien d'une ville située sur le 
canal des Dardanelles , an S de 
Gallipoli : elle se nomme aujonr'^' 
d'hui Lassachi , ou T^cpsiki. î^amp- 
suque n'est plus d'aucuue impor- 
tance pour la navigation ; on mouitto 
à Charda , plus au N. La positioa 
de Lnmpsaque n'est plus intéres- 
sante que pour ceux qui l'ont des 
recherchM^ anr la géographie des 
anciens. Ce point est aujourd'hui 
déterminé /l'une manière précise , 
par 4o"-2o'-5a" IS , et par xi^-iù'- 
^o" h l'E de Paris. Èwvau âe$ 
longitudes. 

♦ f.ANAN ,deux petites îles dans 
le détroit de Mabc , sur la côte de- 
Sumatra, en dedans des lies Rupat. 

LANAS, baie dans lUe d'An- 

fllesea. C'est un petit golfe près de 
a partie du NE de l'île ; rentrée 
en est 4 7 ou 8 milles . presque droit 
à IH>*de I'ile Cliristholm. Elle est 
h peu prés au SSE de la point.- 
Hilary , la plus N de l'île* du côlë 
de l'E. 

I LANCASTRE, capitale dn 
Lancashire ; elle est située près de 
l'cinhourhure de la Loyne , rivière 
que l'on traverse sur un pnnl de 
pierres , an dessons duquel il y a 
un port pour de moyens vaisseaux. 
Il s*r "il un grand commerce , 
sur- tout avec les Antilles. L'é^ 
glise et le château sont contigus 
et sur une montasne. La tour de 
John Gnunt sert de marque à la 
mer. Lancastre est par ià^'A^ N , 
et 50^5 ' à l'O de Paris. VAMtettr 
angloîs. Les marées y sont de 11 h. 
i')'. Quand on est & 3 lieues ou 
3 iieues ^ au larse, si l'on veut 
entrer dans la. rivière » il faut ame- 
I n^ an NM£ 1» chètean qne f on 
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voit sur les terres , et à 1*E duquel , 
et tout prèi cJe hi côie , on appcrroii 
uae toulp petite ile. £a faisant rouie 
•a- NN£ y le cap sur ce ciiAtetiu , 
on chenalen droit par 5 , 4 > 9 * ^ 
m brasses. 

2 LANCASTRE , baie ou sound 
9ur la côte de l'O de la baie de sir 
Thomas Smith , dan» la partie du 
de la baie de Bafïiii. Amérique 
du Nord. ' 

I LANCER pointe* F. Ahgldis 

-( cap ), n\ 3. 

a LANCE, bnie sur la côte du 
fi de l'île de la Jamaï<|ue , aux 
Antillei. 

* LANCEROTE • une des Ca- 
naries. Voyez ce que nous avons 
dit ik l'article Canaaies. La pointe 
du NE 'de l'ile Laneerote est par 
«90-14' N, et par i5»-46' à l'O 
de Paris. Bureau des longitudes. 
C'est ce que Borda nomme Mi>ion- 
Blanco. Liaacerote est au N de 
Fortaventure. Les îles Allegransa, 
Clara et Gracieuse sont au N de 
Laneerote. L'ile Gracieuse abrite 
du c^té du NO la pointe du N de 
Laneerote , dont elle est séparée 
par un canal étroit qu'on nomme 
£l-Ilio. On mouille dans ce canal 
par 10» i5 et 20 brasses à l'abri 
des vents da N et de NO. On sort 
d'£Ul\io par le NE et par le SO. 
Il y a dans le SE de Tile deux aur 
très mouillages. Voyett Poavo.nn 
TVaos. 

* LANCIANA , petite rivière 
et ville sur la côte d'Italie , dans le 

f;olCe de Venise. L'embouchure de 
a rivière forme un petit port ^ h 
peu près à l'ONO aS lieues du cap 
de Vieste. On peut chercher Lan- 
ciana entre Ortonn au N et Vasio» 
.di-Amione au S , par 4^°-^^^' N , 
et 120-40' à i'E de Paris. Carte du 
goife dc^enise du dépôt de la 

LANDANOCK. Cest un^des 

petits endroits de peu d'importance 
^ compris dans la baie de Cardigan , 
•nr la c^ie de la province de 
Galles, • 
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LANDECHO , sur la t6tè de 

l'O du Nouveau Mexique, à moi- 
tié chemin , entre llerradura et 
l'ile Chira. Les naturels y sont 
hospitaliers.' 

LAND-DE£P , canal qui pro- 
longe la côte de Hollande. C'est le 

plus au S des canaux qui condui- 
sent entre les bancs, à la pointe 
du Helder située fc l'entrée du Zuy-» 

der>z^e. Quand on vient du S , 
qu'on veut trouver le Land-Deep, 
il faut venir chercher la sonde de 
terre par 4 brasses |. On entretien- 
dra ce brassiage en côtoyant le 

Flein jusqu'à la bouée du large, 
.a queue de Arian^Berker s'avance 
au large de la côte, an S deSànd- 
Hill du Sud. Quand on vient du 
large avec bon temps , ou même 
à grasses boulines, il faut relever 
la grande balise de Huys-Down, 
et l'amener par la dune de Hirk- 
come f an peu au S de Kicksdovk^u , 
et gouverner dans cette marque jus* 
qu & Ri bouée du large par 4 brasses 
{■ de basse mer. On laissera cette 
bouée à bâbord , et l'on passera 
entr'elle et la terre, gouvernant au 
NE et NE I N. Quand on arrive 
le travers de Rirksdovn , il faut 
lancer un peu au large pour éviter 
un danger qui sPjivance en cet «t^ 
droit h une petite distance de terre. 
Quand on arrive à la deuxi«>me 
wuée j on apperçoit un moulin au 
N de Kifksdown; ce moulin reste 
par la maison de CaneVNelle quand 
on arrive h la troisième bouée. De 
cette troisième bouée jusqii'ù la 
dernière en dedans» la route est au 
NE l E. Il faut ranger le côté de 
l'E pour éviter le danger dont nous 
venons de parler. Quand on l'a ^aré^ 
on range la terre à un jet de pierre 
jusqu'an Uelder. Fojnes HsLnea. 

Quand on veut sortir par le T^and- 
Deep en partant du Helder, il faut 
gonverner à l'opposé de ce .que 
nous trenons de dire, et Ton se 
'tiendra ft portée de fusil de la côte 
de Huysdo'wn pour trouver la der- 
nière bouée située par 17 pieds de 
htm» tatr, et iS picds'dé basse 
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mer sur la partie la plua «oinme 
du côté de l'O. Ce plateaq est fort 
étroil, et M largeur n'excède pas 
deux longueurs de vaisseau ; il y 
M de l'eau ea dedaos. On fera at- 
tention que le tniTers de cetttf bou^^e 
il y a une queue sous l'eau , qui 

{)art de la côte et c^ui force h ranger 
a bouée cju'on bisse à tribord ea 
•ortont, ainsi que Ut troif Mirct 
de ce coiil. 

*LANDERNEAU , rivière qui 
se iette dans la haie de Brest. Son 
embouchure est entre la pointe 
Sainte -Barbe et ISotre-Dame de 
i^on Voy^çe, dans i'ENE du port 
de Brest. Le canal pour arriver à 
cet endroil est étroit; il est entre 
deux banca semés de pierres «jui 
occapent tout le fond de la' baie , 
depuis la pointe du château de 
Brest jusqu à la pointe du Maron. 
La rivière de Landemeau sert de 
letraite une foule de barques de 
cabotage qui 8*y trouvent plus à 
i'abri que djns lu rade de Brest. 

* LAISDES (lie des), auN]N£ 
do Groin de Gancde , auqad «Ue 
est presque contiguë. Cette Ue est 
longue et étroite ; quelques inter- 
êtiees la séparent de plusteurt dan* 
fçm aree lesqnels cependant elle 
est réunie par la base : ce sont l*ilot 
de Herpin , la (îrande Pierre , et les 
Fiiies. Le passage des vaisseaux mt 
on large de ce demies éeneil , 
entre Ini et le banc de Dragé. Voy. 
ce que nous avoos dit à Tarticle 
Camcale. 

LANDFALL , lie haute et ha. 
cbèe en dehors de b pointe de l'O 
du détroit de Magellan, h 18° du 
S vers l'E , 6 peu près 6 lieues du 

cap Disseada. 

LANDGUARD, voyez. Law- 

•UAID. 

LANDSCROON , ville forte de 

Suède , sur la côte i!e Schonen , 
tîothland du Sud. Il y a un bnr» 
port environ à 9 lieues dans le PnE 
de Copenhague, par 55*'--52 '-27" 
N , et par ioO-5o'-.'i6" à l'E de 
i'aris. Bureau des longitudes. 
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1 LANDVtIND. C'est le Finis- 
tère de l'Angleterre. Ce «cap est 
l'extrémité de la province de Corn-' 
vrai , en dednns des Sorliogues ; il 
est par 6o°.-3'-a6" N, et 7*-5q'- 
941' & ro de Paris. Bureau des 
lonfdtudes, La pointe de Land'â- 
End est à 6 ou 7 lieues dans l'OINO 
du cap Lézard , et 4 lieues ù l'O de 
Monnt's-Bay . Il y a une roche sous 
Teau à peu prés 6 X lieue dans le 
SO de Land'^«End, et à i lieue de 
terre j elle assèche de basse mer* 
On est son travers <|uand on peut 
appercevoir ime église située un 

fieu dans les terres. Si la terre cache 
'église , on est en dedans de la pierre 
il y a passage. Si l'église parolt beau» 
coup au dessus delà côte on csr'nu 
large de la pierre, et l'on^n'a riea 
ft craindre ; mais si l'église est juste 
pnr le sommet de lu côte , OU est 
dans les eaux de la pierre el OQ 
peut la rencontrer. 

Quand un vient du large , si l'on 
peut relever Lai^VEndde FE à 
l'ENE , on appercevra deux mon- 
tagnes rondes avec un clocher sur 
le pins honte ; en approcbant da^ 
vantage y OU appercevra un autro. 
clocher sur la pointe la plus au 
large de la basse terre; la sonde 
amènera dans ce moment un sable 
blanchâtre , tacheté de rouge et 
mêlé de coquilles. De la pointe 
Laad's-£nd au cap Corn w al , ou , 
si l'on vent , à l'tle Brelan , la c^e 
^It presqu'uu IN 4 nulles. Il y a au 
Large de Land's-End , rVst-à-dire k 
1 lieue droit à i'U de Middie-Foiiii, 
des rochers que l'on nomme Long» 
Ships ; et 5 peu près h \ lieue dans 
le S de ces rochers il y a une pierre 
que l'on appelle Ruadle, et qui 
assèche an pas de l'ean. Il y a 00 
brasçcs enlr'elle et la terre. Entre 
ces écueils el les Sorlingues, il y 
en a un autre que l'on appelle les 
Sept Pierres ; on les reconnoit ft 
leurs brisans. Il y a une autre 
roche isolée et dangereuse que l'on 
nomme le Loup ( H^olf)^ à peu ^ 
près k ?i lieues dans (e SSO de 

Land's-End, 
On comprend assez coiiimuiiv^ 
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Itietit tous le nom générique de 
Land's-Ënd toute cette pt-^tic du 
SO du Coruwal ; sa largeur peut 
itre de !i lieues ^. On y distingue 
trois pointes principales : la Jplus 
au S »e nota me Toll-Pedon-ren- 
Vith ; cela signifie Geverne dans la 
poittte de Penwîth. La véritable 
pointe de Land's-End est celle du 
milieu ; elle est environ ù t lieue 
jdau le 'MNO de h preinièra. An 
. N d« cette pointeLandV-Eadyil y 
a une baie saolonneuse qu'on nomme 
baie du Sable Blanc ( frhite-Sand ); 
pn V peut mouiller dcpiiit 6 jusqu'jt 
la brasses boa fond. On peut y en* 
trer sans danger en venant du large , 
et en sorlir uareilleiuent au N de 
Long'Ships. La trcHsième m nomme 
le cap Cornwal; il eft a peu prés 
dans le N i INE de celui du mi- 
lieu. Il y a dans i'OSO de cette 
pointe', et dans le NNE dis Lonfr> 
Ships , deux petites roches qu'on 
nomme lesBesons; la partie du N 
de cet ^cueil est plus haute que le 
reste. H y a encore un autre écueil J 
plus petit entre léâ llesninsr et la , 
^ërre; Priais ce danger ne couvre ' 
tamais , et l'on peut en passer aïs 
"Saline dans waistc* 

' a LAND's-END , sur la parlfe 
du NE. de Shecr-INess , dans la 
Tamise. 4 milles au ISO de Shell- 
■Weto. ' 

* LANDSOORT. V. LiAt^tt. 

-* LANDSORBE^ fânâl sur h 

cote de Suéde par 58''-43 '-5.6" W , 
cl i5"-5i '^45'' ^ l'E de Paris. Bu- 
reau des longitudes. Le fanal de 
Landsorbt est sw la pointe de 
Landsoorty qui forme la pointe du 
de rentrée de Stockholm. V. 

S. que nous avons dit ùl l'article 
lanaoe et h Panide HsiaSAiitaJ 

• I 

. LANE. C'est nné des pettieè lies 
altoéea A l'E de la baie de Pénta* 
p;ouei , sur la côte de l'Amérique 
. du JNorU , un peu au SE de l'entrée 
\ 4e la baie Franaûfe. I/lle Lane est 
«ar /vi<»-i8' N* et par 7o«-r6' à 
rO de Paris, L'Auteur angfoù* 

LANEMOORE, Ceii unt crlcpt 
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de rile de M:m ; elle est 4e la dé* 

pcndanize de Pcele. 

LANGARA, lie sur la côte du 
NO de l'Amérique , au M de I'Ua 
de la Reine Charlotte. La pointe 
du N de cette île est par 54''-2o' N , 
et i35''--2o'-iS" ù rO du mcridiea 
de Paris. Bureau des Umgitudefm 

LANGKLAND, île du Danc-. 
asarck dans le grand Belt, située 
entre l'île de Zélande et celle de 
Fionie , ou Funen. L'ile LaiMdand 
est longue et dtroite ; elle rBuilrine 
la petite ville de Rnûoping , située 
par 54°-57' N , et 8'>-46' à l'E de 
Paris. Carte de, l'entre e du Sound 
du dépôt ta nuavù» ''^ Jifi 

f ^NGEISOUSë , pointe du 
de l'ilc de Man. C'est jus^i la point* 
de l'E de la haie de Castle-town. 
EUe est ix l'E ^ NE de l'ile qu'où 
nomm^Calfof Man. 

LANCINES, petite île au hrgn 
de i'ite Nord-Strand, située à l'en- 
trée de Husuin , sur la côle de i'U 
de ^lesJ^iji^gpaWlUtlt;^ 

LANGLASo^ clip presque droit 
à l'O de la pointe ijin^s , au pays 
de Galles. EUe forme la pointe de 
rO d'un bras de mef profond qui 
s'enfônéQ * an' $ jusqu'A. risgâr4« 
L'entrée de 'ce bras de mer penit 
avoir t liéue de large. On y trouve 
sur la côte dc.VO, imni(;diatement 
en Àb^tà. U pointe Lapglass , 
deux rbcners qu*oi| nomme La Vache 
et le Veau , Cow and Calf. La 
pointe 3lrumble en e^t à i lieue 
daiis' l'O*. Cest la terre la plus 
remarquable qui soit entre la pointe 
St. -David an SO , et la pointe Pen- 
keuias, sttuée au NE , à l'entrée de 
îst-fîvîèreTity , ou Cardigan. C'est 
probablement efle qu'on nomitte. 
quelquefois 'pointe Penoar. 

I * LAISGLE , baie sur la côte de 
Seghalien , et sur la côte de l'O de 
la flianche de Tarlarie. Elle eat 
presque E et O avec la baie de 
Suffren, et au N du picdeBernizct. 
Lat. 47*'-^8'-36'' IN, et iV-^?^- 
54'' à l'Ë de Paiii. BwSoa dtf 
Umgitudes* ' ' • 
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V*LANGLE (pic de) « mon- 
tagne que'l'on apper'çoit du dëtroit 
de là Férouse, lequel est compris 
entre le cap Guibert et celui de 
Grillon. Le pic de Lnngle est sur 
lu partie du In de l'iTeChiça , au IN 
du Japon. Du dëtroit de la Pérouse 
ou Tupperçoit dans le S , et il peut 
•erTÎr de n^arque pour ce détroit. 
Il est situé par 45° -ao' N , et par 
139^-43' à l'E de Paru* -fi,ureau 
des longitudes. 

LANGLEY . petite ile ver» la 
côte de Terre-Neuve , ù peu prés 
a lieues au S de l'Ile Miqueloo. 

LANGSFORD, baie dans la par- 
tie du IS O d'Antigue, aux Antilles. 
Elle èslàlX>de b poinie Bonn , la 
plus N de tonte 111e. 

• LANGSTOISE, oort, 4 milles 

à TE de Portsmouth , côte d'An- 
gleterre. Ce port est extrêmement 

Srand : mais il est barré d'un banc 
e table. 

- LANGSUND , port de Nor- 
'wège y 5o milles an S$0 de Çhris- 

tiania. 

1 LANGUARD , fort sur une 
pômte de terre sitiieè vis-&-TfS du 

f>ort de Harwich, dont îl défend 
'tnirt'e. Quand la mer est haute ,il 
j)aroit éloigné d^une | lieue de 
.terre ; il se montre alors sons l'ap- 
parence d'une île. Il faut le ranger 
de trc^s-prês pour éviter un banc 
de sable qui se trouve au S. U y a 
dans ce canal beftncoap .dtiatres 
dangers. Foyc» Alta>s , Andre-ws, 

tïBISTLE, GUAWD , et UaRWICH. 

* *LANGUASTE, cap sur la 
ç^te d'Albanie , h l'entrée du golfe 
J^yenise, au N de l'ile. Gorfou. 
*^C8l le cap Languaste qui ferme 
^•uS le eolfe del^. V^ione. Viït 

|de la Valone est ata N et font 
'^•imrès de ce cap, dont la pointe 
' est par 4o°-3o'-2o" N, et 170-18^ 

A rk de; Paris. Carte du dépôt de 

la nuuvie» . . 
'/ * LANÎON ,TiUeenr la côte de 
s 4^ Basse-Bretagne , dans la Manche , 

droit au vS de» vSppt-Hes ; mais la 

baie est plus ùl TÛ. Luuion est situé 



sur nne petite rmèr« ijîtt iAâi 
ainsi qtie la baie , fré^neotée que 

par do petites embarcations. Voye$ 
les articles C&iiPACx» Hi&okdella, 
COMMAHOH. 

LANRODIEN. C'est nn second 

nom qu'on donne qvelqttelbtS k 

Hammon-Hiel. loy. ce mot. 

LANTAO. C'est une des Lo- 
drones, h l'embouchure de la ri- 
vière de Canton. La Pérdiisé P« 
laissée aa N , dngbnl teit 

Macao. 

LANTACH , baie sur la côte du 
S du Comwall. Il 7 a une rocb^ 

coulée qu'on nomme Udder ; elle 
est à 2 milles { du centre de cette 
baie , et à 3 milles dans l'O 5° S 
de la partie dn NO de l'ile Loo. 

* LANVAl JX , chfttean W&ri sur 

une pointe de la cote du S de la 
j^u^de Brest. Il y a mouillage par- 
ioiM''^ autour de cette pointe ; il y a 
des', baicànx de passage qui tr%* 
versent continuellement de la pointe 
de Lanvauxà Brest : c'est là qu'est 
établie la commoaication des deux 
côtes. 

* LANTOÛNE, une des 'lÏ- 
drones. C'est peut-être ia fDéflse 

que Lantao. 

LAPHAO , sur ia cote de l'O de 
l'île Timor , par 9°-io' S , et pî|r 
laao-io' à l'E de Paris. Carte dit 
dépôt (le la marine de Van 6. 

LAPIS-LAZULI, petit îlot ro- 
cheux presque conmt de la me#, 

prés de la côte de la Nouvelle 
Ecosse , .'i peu pn^s à 3 quarts de 
lieue de l'ile de Monauo. il sert de 
marque pour entrer dan& la rinére 
S t. -Jean , située sur la côte du 

de la Baie ftaoçaise. Ajnériottn 

du Word. - '^"-wvr .îT' 

* LAPON lE. C'est tout ce pays 
qui termine l'Europe verslelV. Le» 
côtes en sont hachccs de baies et de 
ports i mais cet avantage devient; 
mntile par la difficvlté dSr arriver» 
à cause de la quantité ne rocbss 
qui les environnent. Le pays est 
extrêmement montueux , et la cime 
des moniagnes se perd dans tes 
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Jiuages. Toute la Laponîe te divise 
en trois; savoir, laL»ponie Ruate, 

la Laponîe Suédoise , et la I.apoiiie 
paaoue. La capuule de celte der- 
pdére €st Wardbuus. V, cë mot, 
LAPSAND, récif qm s'avance 

ou large et au NO du chi\tc.iu de 
Cronenhcjurg. On l'évite en se tenant 

Ïiar 7 ou 8 biaa^eâ, en donnant dans 
e Sund , après avoir passé les feux 

aeKoll. ' ' 

* LAQUEDIVES. Le mot iiV<r 
figniifte , en langue indienne , île 
ainsi ce mot signifieroit lies La(|ue. 
Les Laqucdives forment un Archipel 
au N de celui des Maldives , ix l'O 
de la côte de Malabar , dans la mer 
* des Indes. Elles sont séparées des 
Maldives par un intervalle dont le 
milieu est occupé par Tile Malique. 
C'est le ptssage ordinaire des vaift~ 
eeanx qui vont dans' l'Inde. On 
nomme la Passe des Neuf , celle 
qui se trouve entre l'île Malique et 
les Laquedives; et Passe des Sept, 
celle qui se tronve an S de Bia- 
lique. Les Laquedives forment un 
Archipel assez étendu ; elles ren- 
ferment plusieurs îles et quelques 
Imuic» de vécifs. Le banc de Cbor- 
baniang est le plus dangereux ; il 
est dans le NO de l'Archipel, et 

Êit Së ec NO. 11 y a un autre 
anc dans le 'N£ ; mais il n,Vst pas 
dangereux ; la sonde y donne de 26 
& 3o brasses. Si l'on tiroit deux 

Krallëles , dont l'une par i3° N , et 
lUtre par ^^-55 ' aussi N ; et deux 
méridiens , dont l'un par 710-4*^' à 
l'E de Paris, et l'autre par 68'-4»' 
aussi à !'£ de Paris , l'espace con- 
tenu dans ce carré renfermeroit tout 
l'Archipel des Laquedives , en y 
comprenant les bancs^ lesjies, e( 
. tous les dangers. ' 

LAQUILCpettte fUéitrUcdte 

d'Espagne, dans la MédUtemadey 
prés de l'entrée d'Almanzaron. 

LAUACHE , haie sur la côte 
d'Afrique , dans l'Océan , au S du 
cap Spartel , 6 peu prés 8 lieues au 
SSO d'Arxille. Laracbe est située 
sur la rivière Lucos, par N, 
et par 80.3^' à l'O de Paris, /er- 
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diM f Borda , Pingr^, D*Arzille 
à Larache la etec est saine : le» 

roches qu'on v trouve sont en pe- 
tite quantité , et tout près de la cote 
plusnante en cet enoroit au'au N 
d'Arzille , et les terres rélévent 
dans l'intérieur. On reconnott ce 
parafe à unp tour située à peu prés 
h I raille an S d'Arsillc. Un peu 
au.S de c«lte4our il y a quelques 
petites maisons sur la haute terre ; 
mais ou ne peut les voir, qu'en raftr 
géant b côte de très-inrès. Oi| ân* 
perçoit aussi une falaise blanpipi^: 
au delù d'Arxille. Entre cette falarsc 
et Larache il y a un tçés^^aïkd^ 
arbre, sur une haute terre. CïMr ' 
arbre , environné de plusieurs ' 
autres , ressemble à une tour 
quand on le voit du N. Il y a 
encore nn autre crand arbre au S# 
uiais moins considérable que le pre- 
mier. Quand on approche Larache , 
ou. même l'arbre du S . celui du N 
se trouve caclié par la terre. Ces 
marques sont utiles aux naviga- 
teurs. La rivière est barrée; cepen- 
dant de petites frégates peuvent y 
entrer dans les gratuljés marée*. îfn 
mouille par 16 , ly , et 18 brasses au 
large ; cq^ttdant .il ne convient pas 
d'appi ocirai'filifort'e 5 moins de.forts 
vents d'4moDt; car la mér t ^ 
ordinairement très-dure, et cfiorge 
en côte avec violence. /• 

LA l\CIi. Vax^ AaoK , à VAp* 

LARD> cap sur la côte du S de 
France» en dedans des lies d'Hières. 
Il y a une roche h i lieue dans le 
S£Çfi du cap^ et une autre petité, 
de la grandenr d'un bateau, à !'£ 
de la pmie da N de l'île Bovena : 
Il y en a deux autres à l'E du cap 
Lard , ji peu près à i mille. Il fant 
en passer a^ large, par 8 ou la 
brasses. 

* LAREDO , ville sur la cAÎM 

de Biscaye en Espagne. Il y a uri« 
baie ouverte ù Të^ et dans'laqoeile 
on mouille depuis S jusqu'à 9 
brasses. Elle est dans l'ONO de la 
rivière de Bilbao. L'entrée de la 
baie e>t entre Laredo au S, et Son?* 
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tona au N. Voy, Santohi. Laredo 
«•t pîir 43»«^5'-8*' N» et ptr 5*- 
35 '-35^' ix rO de Paris. Don Vin- 
cente Toffino. La baie csl obstruée 
de bancft de sable qui en occupent 
tout le fond , et qui rendent dif- 
ficile Peccèt det rivières qni s'y 
dégorgent. 

LARGA ( Punu ) » voye^ cap 

LABGE (iMme), on Baoad 
VAiro on BnSBS lAtio , tnr la côte 
de Flandres. La pointe du S de 
ce banc est environ à 4 ou 5 lieues 
duis le N de k fSOaise de Cabis. 
Sur cette pointe du S on ne trouve 
qu'une brasse et demie d'eau ; maïs 
en avançant vers le N , on en trouve 
nu moins 5 ou 4 ; et plus an N > on 
en trouve 6,7, et même 8 , qoafid 
on relève Newport ik l'E \ SÉ , ou 
'le couvent de Ten-Duyn ix l'ESE 
S 'èd 6 lietaes. 'A l*0 du banc Large , 
•entre' lui et le banc Ratîle , il y a 
tin caiinl dans lequel on trouve 18 
4>u 19 brasses. 

Quaod on passe en dedans de ce 
ic, et qu'on relève deux clochers 
un peu aplatis , et situes au S de 
]^iewport, le moment où on les 
ftura amenas à la longueur d^une 
Iwrre d*anspect l'un de l'antre , on 
sera le travers des quatre bancs 
' Flamands , sur lesqueU il n'y a pas 
plus d'une brasse en quelques en- 
droits. Ils dc^convrent pour ainsi 
> dire au bas dé Peau dans les grandes 
marées. On peut mouiller par 9 et 
xa brasses dans les canaux qui les 
séparent; et à l'O de ces bancs | la 
' sonde donne de 8 à 10 brusses. Le 
~iU>t porte à terre pendant a heures ; 
' cnsiute il prolonge la côte. Lorsaue 
' la mer est étale au large , il n'est 
. <juc moitié marëe à terre. C'est le 
moment de donner dedans sur toute 
. la jc6té <le Pbndrci. 

Nota. ToiâleffarfiWei LARGE 
^u'on ne troussera pas idf Sont 
• aux articles BROAD. 

X LARGO , golfe sur la côte de 
PIstrie. 

iiur ln<€ôie de 



a LARGO, cap 
!'£ de la Floride. 
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5 LARGO , baie . A lieues »ii 
NO|Ode nie de Besie , ét3lic«ci 
dans PE d'Inchkeitli. 

LARIONITZ , petite baie & 
l'entrée d'un ruisseau , située dans 
la partie du MO de l'île de Saint-' 
Christophe, aux Antilles. On trente 
de 5 à i& nrassas d'eau mas eetM 

baie. 

* LARISSE, ville de Grèce sur 
la côte de l'O du golfe de Saloniquef. 
Nous supposons que ce ])ourroil 
être l'endroit que la Carte Irançaistf 
de 1738 nomme Carisa , située à 
l'embouchure du Pende . par So**-» 
59' N , et par ftp-55' à !*£ de 
Paris. Carte susdite, 

LARITA , sur la cote du N de 
la Méditerranée , y lieues ù l'ESE 
du cap Cfobette , qui £iit la pointe 
de l'E de la baie de Mars£illC|. 
Larita est line crique derrière une 
petite île , i lieue à TOISO de 
Toulon. Cîetce'crique ne peut racc^ 
voir de grands vatsseanx» 

iiAUN. KojTM FuBCT-OLn* 

LARNIE ,j>ort de l'tle de Chy- 
pre y 10 L an SO de Famagonste. 

LARb'GHELLfi. F. Aoemu. 

LARRICK , bancsitnë en de^ 

dans de la rivière Tay , sur la côfe 
de l'E de l'Ecosse ; il est vis-à-vis 
le Fer à Cheval, et découvre de 
basse mer. Ce banc prolonge la 
côte du S, depuis Parton-Craiffs 
jusqu'à Tents-Muimess. Il y a prés 
de racore du large de ce banc , une 
petite ile un peu an dessus du Fer 'à 
Cheval ; on y voit la hutte d'un 
pêcheur de saumûn. Ce banc est 
acore ; la sonde jr donne 7 on 8 
brasses tont auprès* 

t * LARRONES, ou MAxiAirif 9 

le dernier nom a prévalu. C'est un 
Archipel qui gît presque N et S j il 
est à l'E des Philippines, et au N 
des lies Carolines. Les tics M»-^ 
rianes soht assez connues , et 
leur position est fixée avec précision < 
L'ile Assonsong^ la troisième, éa 
venant du N , et celle de Tinian , k 
peu pris au nilien de PArcbipel , 

\ 'éoni. 
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Mt <l^ténninées par le Bii^(M<t «tes 
longitudeê. I^a première , par 19"- 
4^' M ,el à l'E de Paris; 

la deuxième» par li^-ôS' ]S , et 
i4$<»-St Vâm. Vbyem ces 

mots ; voyez aussi ce que mous 
avons dit à Tarticle Anataja-H?. 
1^'Archipel des Mariaues coiupread 
les lies cî-apr<^s , en commençant 
par le N : Urac , Mang , Asson« 
«bng , A^rigan , Pagan j Ouguan , 
Auataian, une grosse roche , Say- 
pan , Tinhn , Sairpan , Quahan la 
Capitale, Santa^Rosa, St.-BarUabë, 
Data , et Ban. Cette dernière est 
placée par io"-5o ' N i Urac est 
par ao««ft5' N. Lé méridien de 
Tinian passe à peu près au milieu 
de l'Archipel. Carte du dépôt de 
ia marine de Van 6. C'est sur les 
. B^britaet' que le capitaine Dam- 
pierre a trouvé le fruit à pain. 

2 LAllROJNES , lie* situéesprès 
(le la côte de Chine » dans le o de 
Macao, & rémbotichufe de la ri- 
vière de Canton ; elles sont au 
nombre de neuf ou dix. Les Por- 
tugais les nQmuiÇiC^t L>i<^rones , ou 
Ladronei |^4M>ibs lèns^ M on 
les désigne le plus souvent. La plus 

Srande se nomme la Grande La- 
rone ; le groupe entier se trouve 
À i'O des îles Lema,etdesOreitlef 
d'Ane. Il y a bon nioviiilage par 10 
et la brasses, à peu près à 4 milles 
dans l'OjSO des îles Larrones. Il 
convient de passer sons le vent de 
la Grande Ladrone ; car , s'il ven- 
loit bonne brise, et le courant avec 
je vent , il seroit trés-diflicile d'at- 
traper Macao. Quand on appareille 
des Larrones, il faut ^bùVetner au 
IN O i O, ou NO , en sut vaut le vent ; 
on arrivera par q brasses à 4 ou 5 
lieues dans le Së du château de 
l'Ile Macao. On relèvera dans le 
moment l'ile Jaggera, & i lieue \ 
dansleNISO 5oO*On sera à peu 
prés à la même disttince de la plus 
voisine des Larrones» Le flot porte 
on N£ ^ £ , et le Jusant au S£i £« 
La GvMiès Ladrone git ESK et 
ONO avec la grande ile Lantoune : 
cllesiCMM à» 7 UeHes l'une 

4it l'autré. " - « 
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• . \jk Oratide Ladrone a nn pic 
tflev^. Auprès de cette ile il y en a 

une autre plus unie et moins haute. 
Les rochers de ces iles paroissent 
noirs plrèsaiid^i^ de tà mer ; toutes 
les {les & 1*0 dé U Grande Lad rone 
sont plus acores que celles de l'E. 
|.Ces dernières sont. p|us unies ^ et 
séparées par de petites pirâeadeitrft} 
mais celles de l*0 sOot hAtttes^ 
inégales , et leurs cartaux ont jus^ 
qu'à 10 brasses de profond ei|r.^La 
Grande Ladrone est par aa^-à'^; 
et par 1 1 10-36' à l'E de Paria. Bjf 
reaa des longitudes^ '■ 

LARUSTED» dans la baie de 
Cardigan* Il ne peut y entrer que 
det bateaux. ;Vr v : 

LARVIGÉN se nbitome aussi 
IjAUkwio. C'est un port de Nor- 
vège, 18 lieues au SO de Chris- 
tiana » dans le Scager*ltae1c. -LatSi!. 
6g°-2' N, lon£^. 7«-i6' à l'E d« 
Paris. Verdun ^ Borda , Fingréé 

LAST, trois boudes qu'on nomme 
bouée de l'E du Last» bouée Elbow 
(Coude) du Lasty et bouée de I'O 
du Last .- elles sont toutes les trois 
dans la Tamise , entre la Nore èi 
le Foreland du Nord. 

La bouée de I'O du Last est la 
première que l'on rencontre en des* 

rendantia rivière ; elle est noire et 
mouillée par a brasses ; elle n'est 
qu*à i demi-mille au S , quelque» 
<le<;rés O de la bouce de l'O dn 
Spcll. Il faut tenir au S0|0 les 
trois maisons Coopéras et le moulin 
Çhislet» par la ferme de Geors;es. 
Le banc n'est recouvert que de $ 

Eieds d'eau , et il y en a 8 à 1 acore, 
,a bouée Elbow | ou du coude du 
Last , est à 3 quarts de mille dans 
l'ENE de b bouée de l'O , ef un 
peu çlus que \ mille ù l'E 5" S de la 
bouée de l'O du Spelh £iie est 
noire comme la première ; elle est 
h peu près à f de mille dans le 
S 50 K de la bouée de l'E du Spell. 
SCi» marques sont U peu près les 
mêmes, seulement un peu plus S 
^ue celles de ta bouée de l'E du' 
bpell. Ces deux bouées du Last 
et celle du Spell forment le can^l 

18 
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qu'on appelle etroîl (IVarrotu); il ' 

EJINE 5° N , et O i SO V S : 
•a largeur n'excède pas \ de mille. 

l.a bouée de l'E du Last , et h 
!)ouce Searn , foruieot un caaal 
éloigne d'un mille dans TEj-SES^S 
de b pointe de VE du Narrow. Ces 
deux bouées sont h J mille runc* 
de l'autre ; elles gissent SO :^ S , et 
riE|N. Elles sont tontes les deux 
noires; leurs marques sont d'auie- 
ner le moulin Chislet par Pt-f^lise 
de Recttlver au SSO 3° S. Le banc 
Gore est k peu près à t mille dana 
l'EJSES^'S delà boueede i'E du 
Last. 

* LASTRES, cap sur la côte 
des Asiuries en Espagne h l'ESE 
du cap de Pennas. Lat. 4^*^-34'- 
iS^Njlong. 7»-54'-i4"ii l'O de 
Paris. Vont Vincente Toffino. Le 
rapLasiresest à l'Etiueluues degrés 
S de la rivière de Villa-Viciosa. La 
côte entre deux forme trois pelâ- 
tes principales nui sont y b pointe 
La«itras , liodilez , et celle de 
Altar. Toule cette côte est sale et 
ne doit iTupprocher qu'6 bonne dis- 
tance. Au SF du cap Lastres se 
trouve la pointe Misiera. Quand oa 
i*a doublée on entre dans une petite 
•baie formée par l'embouchure de 
la rivière de Colunga. C'e^i sur 
la côte du NO de celte baie que se 
trouve la ville de Lastres. On peut 
j mouiller par 5 et 6 brasses ; 
niaisilfautlaconnonre ,car le fond 
de la baie est hériasé de roches. 

* LAT AQUIE. C'est l'ancienne 
Laodicée sur la cote de $jrie. C'est 
celle que quelques Carf'ee nomment 
Lalik«:a , un peu au S du cap 
Ziareli. I-^t. 350-55' N , long. 
34«»-5' ù l'E de Paris. Cul-de- 
Sac de la MédUerranée 4^ d4T 

- de lanuuinek 

* LATE (château de la).C'est un 
* tort qui prottrge le mouillage de la 

rade de la Fresnaye à l'entrée de St.- 
Âlalo. Il sert aussi de marque pour 
le àiouillage et pour les ëcueils 
voisins. Voyez FaMjïAll, LiACàTis 

41 ^A^Yia^»* 
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LAUDON , baie sur la tôtv 

d'Ecos-e au N de la pointe Hnuge. 
La ville et le havre d'Arbrolh en 
sont à ro. La rivière de Munt" 
nose se jette au N de cette baie. 

LAUGHAUIS , pointe on port 
dans la haie Cacnnarthen un peu 
a ro de l'entrée tlu port de Caer- 
mariben. La pointe de l'O du port 
de Langham porte ton nom. Celle 
de l'E porte le nom deLanstepben. 

I LAURENT ( Saint- ) , sur la 

côte du S de France, :i l'O de l'eui- 
bouchui cdu Var , dansl'O delSicc, 
au INE li'Antihes. 

^ ♦ LAURENT Makqupz (baîe 
de ) , sur lu côte du SE d'Afrique» 
C'est crlle que les Anglois ont 
voulu nommer impropremenlLagoa 
et baîe du Saint-Esprit. Voyeit ces 
mots. L'entrée de la rivière de Lo- 
rcnio- Marquez qui donne son nom 
à la baie est située par le travers 
du mitieu de la baie : Ecoutons ce 

aue oit D'après de Mannerillette 
ans son Neptune Oriental. 

« Cette vaste baie dont l'étendue 

• est d'environ i8 lieues , est située 

• k la côte orientale d'Afrique 6 70 
» lieues ou environ au SO l O du 
N cap des Courants. La pointe qui 

• en forme l'enirtc du côté du S 
•» est par de latit. et formée par 
» une île asse* élevée nommée; 
w Unhaca qui gît au NWE du cap 
» Sie.-Marie, et qui n'en est séparée 
» que par un canal dans lequel il 
» il n'y a point de passage pour le» 
w vaisseaux , l'intervalle étant rcm^ 

• pli par une cbaine de rocbers 

• qui loiiit l*ilé à la terre-ferkne., 

w II y a dans cette baie trois ri- 

t» vières aux*|uel!e» on donne le 
» nom des rois qui font leur de-r 

• meure le ^ iu» prés de leur eni* 

• boucburcv, . . 

» La première nommée Li boni ho 
•• est située du côté du N de la 
» baie. C'est en celle-là que les 
1* Portugais avoient ci-devant leur 

• principal établissement pour leur 
» commerce, et on y compte quatre 

;• » pkQ^s commerçantes on .yiUeSt 
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^ qui on? rh;icune kurroi ; savoir, | 

»• Libouibo, Musainquaniea , La- 
« quadonca et Munissée qui est à 

'» So lieues de Pemboachure. 

» Cette rivière a une barre sur 
» laquelle , de grande marée , il y 
<• a i5 pieds di^eau. Les bâtimcns 
» montoient une lieue au dedans 
■• et uiouUloient par 4 brasses «l'eau 
»» prùs d'tine ile sur laquelle ils 
M avoient coutume de bàiir des 
» maUons et des bancaMals pour le 
M temps qu'ils y scjournoient. 

n Laseconderivièrc que quel'jucs 
» uns appellent Miifumo , et les 
" g<^'<^S« aphes rivière du St.-Esprit, 
)» est la plus considérable de toutes, 
y et c'est oà les vaisseaux restent 
«• ordinuiremenc a l'uncre. Elle n'a 
*» point de barre t et un vaisseau de 

r « quelque grandeur qu'il soit peut 

^ » y entrer. 

»• Quand on est mouillé à l'ou- 
I» veriure de la baie , et que Je cap 
•» Ste.-Marie , ou pour oiirnx dire 

^ -M la pointe du N de l'ile Unhaci< , 
»» reste au S 5** O à environ 3 lieues 
»» par la ou i3 brasses de profou- 
• deur , de celte position gouver- 
» natit à l'O et O I INO , on verra 
»• la pointe de la rivière Mafumo 
«» qui paroit coupée net et de COU- 
« leur fùuf^é ; alcfrs goûrernanli sûr 
« cette pointe on trouve des pro- 
»• fondeurs très-inégales , couime 
M de I o , 6 , 4 ei 5 brtissef avec des lits 
*• de niÀrées. En entrant dans la 
» rivière 11 tant accoster plutôt le 

' i» c6té de tribord que celui de bût- 
» bord , et lorsqu'on sera à 5 milles 
m en dedans, on mouillera par io 
tt brasses vis-i-vis une longue pointe' 
A de sable qui est du côté de bâbord. 
M Soit en entrâf^fsoit en sortant il 
M faut toujours avoir deux bateaux 
M de l'avant, l'un à tribord et l'uuiré 
M à bâbord , pour sonder et faire 
» le signal des profondeurs. 

n La.vilïe de Mafnmo, qu'on dit 
% '.être actuellement détruite , étoit 
•T^. située sur une tuont:i;^nc du côté 
, -j» de tribord en montant, c'est-^r 
*i dire , du côté opposé à celui 
• doit mMttkr k f»v>*cKU. < n 
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'> On compte 4 lieues de l'en- 
» trce de la rivière de Libouibo à, 
H celle df Mafumo, elle roateen 
w le OSO. Quoique Teau de ceti». 

dernière soit sulée , on trouve 
» cependaijit unelicue an dessus de 
n- Veikdriikl^60jlà^^ dire que 
doit mouîUerTe vaisseau , an oelili 
w d'une pointe du' côté dé" tribord , 
n trois ouvertur^ës dont celle du 
» milieu esC ' iiiâf ^ rivière d*êaii 
n douce; et si l'on y'reiUoiite4 ^ ^ 
n lieues on pourra y reinplir<j|fs 
« barriques de très-bonne' eau. ' 

n La troisième rivièrip ni| 
>• Machavana elt iitiiéeiâT^ 
n 5 de celle de Mafumo. EllcrÂlMïtp 

» pas navigable pour de% vb»8sean]è'{' 
>» mais un bateau qui jné tire patv ' 
w plus dé 6 pieds d'eatf pdift y mimt 

• ter à plus de 5ô lieiies de ■sbor/ 
«t embouchure, et c'est ordinaire»-^' 
M ment en cet endroit qu.'oa traite. 
•• U fant avoir vn nàttf de la ri'vi^^t 
»♦ de Mafumo qui va avertir. le roi 

« de Machavana qui demeure h 6 
» ou 7 lieues de lai^ivière, de des-' 

• céildre pour- lè' ,<^Diiner(^e . efr- 
» souvent l'on est ohl^ ÛtTài^* 
n dre a ou 3 jours. 

» Il y a dans le fond de la baie 
M un autre endroit nommé Mitico*, 
' W 'labs ;' iiuâs .il y a peu de- pro«' 
H fondeur y et U eit : di£Uci|e dy 
» aborder. -, ' > ' .. , , 

n On trouve dans cette bnîe tine 
n longue ile de sable qu'on laisse' 
M U bâbord quand on va de l'ile 

• Uabaea à la rivière de Mafunio^ 
» on trouve par toute la baie et 
«I dans les rivières beaucoup d« 
w poissons et quelques vaches m»« 
M rines n. Extrait^ du Nèptiutë 
Oriental. ; ' •; . 

3 LAURENT ( baie de Saint-). 
C'est une baie comprise entre le 
cap Est et le golfe Aaad^r près du 
détroit de Behrb^ , '6tîirbé^rerA* 
sie de l'Amérique. Celte, baie èst 
presque le travers du capfda Prince 
de Galles situé de l'autre côté du 

idétottt sor la cote de i'An>éMque. 
Oa p^vt moivUer ièU*. baie 4* 
• #» ^ * • 

i9i V 
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Saint -Laurent dana le* marques 
•umnte*. •" r' , , 

itn * millet de distance. 
X» pointe, du S a Ô6» du S 

tWs ro. 

Le fond de la baie a 6o<* du N 
fers l'O 2 ou 3 lieuet de distance ; 
«t deux petites iles éloigndet de 
l4 lieues à 7»» du N vers l'E. 

4 LAURENT (St.- ) , cap sur 
la côte du NË du Brésil. Il foruie 
la pointe de l'O- de l'entrée de la 
ffif rtre Lagaaril»a. V, Laouakiba. 

5 * LAUl\ENT(St.-), cap sur la 
côte du Pérou , au IV du golfe de 
Guayaquil et nu SSO du cap Saint- 
François. La ligne écjutnonaie coupe 
en deux l*c«pace qui lift tëpare. Il 
y a une petite lie au large du cap 
6t.-Laurenl. Lat. du cap t** S» Ions. 
85«.38' À ro de F^t. Cartm de 
Pjan li du dàpât <2# In toarine* 

6 ♦ LAUREWT ( St.- ) , golfe. 
C'est ce grand ^olfe situé sur la 
côte du NE de l'Amérique qui rc- 

Îoit les eaux du fleuve St.-Laurent. 
l est à 1*0 de Terre-Neuve et 
fermé au SE par l'ile du cap Bre- 
ton. Au NE il se termine au détroit 
de Belle-ile , «t renferme les iles 
Autiteostir * de la Magdeleine et de 
St.-Jcan. 1^8 courane y entrent en 
juin et juillet ; ils en ressortcnt en 
août et en septembre. On y ren- 
contre quelquefois des montagnes 
de glpce flottantes capables delaire 
périr nn vaisseau. 

7 ♦ LAURENT ( St.-)cap.Ç'c8t 
Ift pointe la plus N de l'ile Bojnnle 
on du cap Breton qui ferme aaSMie 
g;olfc de Snint-Loi" eut. Le cap St.- 
Laurent regarde le INO. li est siiuë 
par 47»-5 ' N , et par &î«^f 1k l'O 
de Paris. Carte du dépôt de la uion 
rmé 4e' t^Mo f,ofdre de Sartine, 

8 LAxAeNT ( St.- ) , pointe. 
C'est la pointe du N de l'ile de la 
Grenade ai^x Aniilles. Vojr». G xs- 

Q * liAtRENT ( St.- ) , fleuve 
lé pina ^a<Mi' de l'A^nén^ dn 
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Nord. Il se jette dans le £!o1fe de 
Saint-Lanrent, N<». 6. Il est ex- 
trêmement emoarrasté de rocherir ' 
et de dangers au dessus de Mont- 
réal; majs la navigation en est 
libre depnit la mér jusqu'à Que- 
bec. La marée se fait sentir à «4 
lieues au dessus de cette ville, ce 
[ui fait prés de &00 milles auUessua 
e ton embouchnre. Vis - à -vît le 
cap des Rosierioe Aenve a 3o lieues 
de large. Ses rives sont hachées de 

i>lusieur6 baies et ports favorables & 
a navigatinn. Il reçoit pldaienlsiri^'. i 
vières considérables, telfetqne ôeUe ' 
des Iroquois , etc. Plusieurs sont 
navigables. Ce lleuve traverse le 
Canada. Le climat y est firoid> et ' 
il y gèle sept moia. de Tannée, tmi 
Canada fut jadis une colonie fran- 
çaise. Le sort de la euerrei'a donné 
à l'Angleterre quPïilf nn ëneore 
en faire ''disparoitre ni les nomt 
français ni rattachement des an- 
ciens babitans pour leur mère 

10 LAURENT ( St:- ) , île sur 
la côte du Pérou. C'est une longue 
île qui g?t SE et NO au N de 
Mori'o-Sobr. La petite i le de Cal- 
lao ctt à k pointe du SE de celle 
de 5t«->Lanrent , elles sont séparées 
par un canal d'un | de mille de 
large. A peu prés U une demi -lieue 
an large de la pointe dn NO de Pile 
St.-Laurent, iil y en a une autre 
très- bosse. La sonde donne t)o • 
brasses à 3 encablures de i*ile St.— 
Laurent. Il n'y a qu'uné ceole rn-^' 
rhe. Elle est à peu prés à 3 enca- 
blures de la pointe de l'O de l'île 
située vis-à-vis de la Galère. La 
lame y est brisée par llle depuis ]<; 
SO jusqu'au SE , ce qui rend la 
mer si l^elle dansce mouillage qu'on , 
peut y caréner dans toutes les sai- ; 
tons, sans craindre des raffales dan^ 
gereuses. Plus au S la rade est 
ouverte au N et au NNO; mais il 
vente rarement de ces airesde vent, 

et quand cela ai^ive la nier n'ett 
innviis dure. FVjren Iipus^ ^ et. 
Callao. 

11 JLAUa£;riT(St.-),lletar 
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li rôle du INF. de l'Asie , par 63»- 
4?' N, et par 147O-5' à 1X> de 
Paris. l'Auteur anf^oîs. ' 

LAUREIVTKRA , baie ou golfe 
sur la côte de l'O de la PSouvelle 
• Zénible, par 7a^i5' N, et par 
500-54 r à l'£ dé Krû. UAuteuf 
anglais. 

LAURISTON , haie sur la Nou- 
Tellc Zélande auprès du cap INord. 
Tette lNii9: fut ^UMbte Hi» capitaine 
Manon , et aa «api«4iie FaiMMis. 

I.AUS , pnrt au N d*unc pointe 
«iluée dans la partie du SE de l'île 
du Pécheur ( Fisher ) sur la côte 
de la Lapouie. On tronve Trepena 
à cette mône pointe du SE, et 
Kawens est au S de la pointe. 
Foy. KAwBMset Pêcheur. Depuis 
LMB jusqu'à la rivière Kola , le 
gissement est nu SSE. De la pointe 
on çeui voir la rivière. On peut 
aoMi appercevoir l'ile Kelduin ; 
mais la terre entra deux foruie un 
grand enfoncement. 

* LAUT, petite île de la mer des 
Indes située à la pointe du SE de 
l'ile Bofiieortiki pointe du S est par 
4" S , et II 60 à l'E dc Paris. Carte 

du dépôt de la marine de Van 6. 

LAVAGNA , po rt et rivière de 
Gènes 14 milles ik OJNO de Brug- 
neito. 

liAVATy, baie sur la côte du N 
delà rivière St.-Laurentandeasout 
de Tadoussac. 

LAVANGE , une des îles Vier- 
ges dans le SE de l'ile St.-Thomas. 

LAVANT, rivière dans la pro- 
vince de Sussex. Elle se jette à I.1 
mer dans un golfe au dessous de 
Chichester. Fo^. Dkll-Kbt. 

LAVAPIE, baie sur la côte du 
Chili , Anu'i irjue du Sud. Droit vis- 
à-vis de celte baie se trouve l'île 
de Ste.->Marie située ^o lieues dans 
le NNE en ligne direct» dé la ri- 
vière Impériale ; mais on en compte 
a4 à cause des sinuosités de la côte. 
Entre cette île et la terre, il y a ton 
inouillagè à l'abri des vents de S 
ft il'O; mn;> le 7\ et le INNO 
donnent droit dedans y iont lever 
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la mer. La baie Lavapie est k 
7 lieues de Btoirio. ^ 

* LAVARDE , citadelle qui a 
donné son nom à la pointe Darhoulè 
sur laquelle elle est Làtie. Cette cita- 
delle est ù peu près au N de Saint- 
Malo. Voy. Darboulb. 

* LAVARDIN, banc sur la rade 
de la Rochelle; nous en trouvons 
une description exacte dans lé Petit 
Flambeau delà mer, qui, pour être 
très-ancien, n'en est pas plus mau- 
vais. Ecoutons cet ani^. « Envi^ 
» ron a une petite ^'fi«ne au lartfa^ 
>» de la pointe du SE de l*iledc Re , 

il y a un petit banc sur lequel 
•» il ne reste quêa eilr^S pieds d eaa 
»» de basse mer, et même de grande 
>♦ mer il assèche. Ce banc est 
« rond. lia de diamètre une portée 
» de mousquet* On le nomme 
»• Lavardin. 

« Quand on entre par le Pertuis 
» Breton , si l'on veut aller à la 
•* Rochelle y il faut ranger la terre 

de Iialeu plus proche que l'Ile de 
« Ré, iusqu i\ ce que l'on ait la terre 
>* du Plomb ou toute lu cote de la 

baié^MfiiilB «^cachée par la pointe 
» des Repenties , alors on peut 

» faire route pour lajndede.Ché* 

de-Bois. 

<• Si l'on entre par le Pertuis 
d'Antioche, il fauttinur la tour 
M de la Lanterne bien en vne et ne 

»♦ pas l'amener par la pointe de 
»• Ché-de-Bois, car cette marque 
M conduiroit droit sur le banç. 
»♦ Quand on amène la pointe de 

Ché-de-Bois par la tour de la 
M Lanterne , et la pointe des Repen- 
n ties pur la pointe du Plomb, ou 

si l'on découvre la terre de l'Est 
«• de la baie de Moran par la pointe 
M des Repentieâ,en estdroit.surle 
» Lavardm. On peut navigutéMUlt'' 
»♦ autour. Il y a ^ et 6 brasses entre 
• le banc et Tile de Ré •». £xtrait 
du Petit Flambeau de la mer» 

LAVATTO , roche dans l'Ar- 
chipel entre les Ué«nficoni et Stra 
au S de Tino. On n'en voit que la 
pointe au dessus de l'eau, li ^u( 
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naviguer soigneusement lâ amt, 
ne pas irop «'éloigner de Sira au S 
de laciuelle il y a une autre roche 
h trois pointes qu'il faut veiller 
•vec attention. Voy. l'art. Nati. 

LAVEISSKAR , Uc du golfe de 
Finlande. Voy. l'Appendix. 

LAVERDI. C'eat la pointe du 
^de riledeBougainvilleaans T Ar- 
chipel de Salomon. Cette pointe 
est en face de l'île Bouka , par 5®- 
80' S» et par iS-^^-^S' à !'£ de 
PbrU: Carte du dépôt iU la ma- 
trine de Van 5. 

T.AVITA. Voyet Cbcilxa «l 

BtTTA. 

LAW AIGUË , port dans la haie 
de Ramsey de l'Ile de Bilan. Il y 
n nn pbare. Ce n'est qu'un meclianl 
petit port qu'on pourroit rendre 
Leaucoup meilleur avec un peu de 
travaîL 

LAWENBUKG , sur les rives 

de l'Elbe, à peu près îi i5 lieues au 
dessous de Hambourg. Cette ville 
appartient à l'Électoral de Hanovre. 

LAWFOl\D , canal sur b côte 
de la Caroline du Sud , Amérique 
du N<Mrd. G^est un bras de met si- 
tné au dessus du canal du N qui 
conduit à Charlcslown. Voy. ilc 
Jamks. C'est au S du canal de 
Xrfiwford qu'il.- faut chercher le 
passnge qui conduit à la rivUre 
Stono. 

I.AXEY, baie «ur la côte de l'E 
de l'ilc de Man , canal de Saint- 
Georges , entre la baie de Uamsey 
et la haie de Dougl.u , presqu'ii 
xnuilié chemin entre deux. U y a 
înouilloge par 7 , » « »<> ^l^^^'l ^ 
l'abri des vents de N et d'O. La 
pointe du S ce nomme pointe 
taxey. 

LAXFORD-VOE , dans lealtes 
Sbelland. Il y • pluwenr» bras de 

iner qu'on nomme Voc , celui-ci 
est le second. U est entre l'île de 
Brasey et la pointe que l'on appelle 
rerobouchure d'Esweek , un neu au 
1^ de DcalVVoe. Ce bras de mer 
^il au ÔO i S. Sa ionguçuï est de 



• millet. On y trouve de 4 ^. 

brasses. Les sondes y sont réguliè- 
res, le fond net et bonne tenue. 

LAY, pointe à l'O du Port Louis. 
Elle sert à faire connoftre leaBirvi- 
diaux. Vov. r.iRVintAux.* Ni le 
rian de M. D'après, ni le» Carie* 
du dépôt , ne parlent de la pointe 
Lay, peut-être eal-elle connue aoua 
un autre nom. Je suppose que c'est 
cette pointe située au SO de Lar- 
nior et qui fait la terre la plus au 
S de ce parage. 

LAY AU , dans une bate située 
sur la côte d« l'Ile St.->Viiiceiitanx 
Antilles. 

LAZ ANILLA , sur l'ile d« Cube 
aux Antilles /|0 mille* dana l'ENË 
du St.-Esprit. 

I LAZARE (St.-), banc sur 
la côte de l'E d'Afriaue le travers 
de la rivière Querimbe droit à l'E 
de la petite île Ofbo et à l'O de 
l'ile Anjouan. Le milieu du banc 
est par 1^0-8' S , et par 39*^-2' l'E 
de Paris. D'après de Mannevil' 
lette, 

« hAZARE (St.-), baie sur 

la côte des Palagons , par 4°°- 
5îi' S , et 75°-55' à l'O de Pari». 
h^Auteur auglois. 

LAZARETTO.petîteîlenrèsde 
la Canée sur la côte du N de l'ile 
de Candie dans la Méditerranée. 
LEA. Voy. Carn-Bass. 
LEAD-STEP , baie sur la côte 
du S de Pcmbroke-shire , dans le 
pays de Galles , par Si^-Sy ' N , et 
par 7°75' à l'O de Paria. VAtUeut 
an^loîs. 

LEAGUE , port. C'est une crique 
de rtle de Man , de la dépendance 
de Hainsey. 

LEAN , cap sur la côte de l'O 
d'Irlande. Voyez Loup ( pointe ). 

LEAO-TONG , f;olfc dans la 
Mer Jaune. C'est la branche du N 
du ffotfc de Pékin , on Pe-cHe-lée. 

' Il ftrme la péninsule de ce nom , 
' sur la côte du N du f;olfe. S;i lou- 
f»ueur est de ^00 milU;* du IS' au S , 

^t »u largeur de 100 A a5o nillca 
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fie l'E à l'O. Lai. depuis 34«»-4;)^ 
jusqu'à 4iS n. VAuUur okfjUfit. 

LEAIVN,port. F.Old-Flb T. 

LEASEY , pojate dans la mer 
iTlrlande , au N de l'ite Wolney. 

T.KRANON ouLiBANU?, mon- 
tagne à rexlrcmité de l'E de !a 
Méditerranée. C'est une bonne 
niarfjue pour reconnoitre l'enirée 
de 1 ripoli. Quand on l'amène droit 
i»i l'E,. on peut hardiment donner 
«or la rode. On peut l'appercevoir, 
<fe beau temps, la ou i3 lieues 
anrôs avoir quitté le cap de la 
Grecque, dan* Tile Chipre. K. 
TiuFot.1. . ' 

« LEBE , petite bafe mir la côte 

du S de la Baltique , entre le golfe 

«le Dantrick et l'île de Rugcn. 

LEBEIDA, ancien ^ort d'Afrique 
de la dépendance de Tripoli , dont 
il est éloigné de a8 lieues daof i*£. 
C'est un Don port défendu par un 
vieux château^ dans la Me'dil»-^ 
fanée. r^^*:; 

* LÇCR. f Pierres de V , së 
AornineiAt avitt *i|àelq'ùefois Patk^ 
ISosTER . ce sont des écueils au 
» large de la côte du iNO de Jersey. 
Elles pwlièént 4eàF «fiiil^^ 1a 
pointe de Leck / sitU^ TÎS->à-vis 
la côte , et qui papoît elle- 
même prendre son nom du château 
de JLieck ntaë.dans son vobinage. 

LEDGE j pointe sur la côte du 
W de Kent, côte du S de la Ta- 
mise , à l'E de la baie West-Gate 
et de la baie Marsh. Elle est ix l'O 
de b' ^toîMê^'I^allan c^ne Ton re- 
connoit & Tuia ' «feblin & ^venf* La 
pointe Ledge est une marque pour 
parer le^Long^ose. 11 faut, pour 
cet eCfet , tendr 'obTCn aù large de 
cette pointe le moulin Seed, situe 
^ . au dessous de Birchington. Lors- 
> -S^'on se trouve entre 1<; jpassage du 
'^^"Tlarrow et le Long-Nose , il ne 
^' faut pa» «(pocher la terre plus 
près que ?» ou ^ brasses , et le banc 
<(e Margate plus près que 3 brasses 
: "^jauprési du Spit; iôiais si Ton èst 
^ plus à TE, il ne faudra pas nppro- 
V cbsr plurfwés que â brasaes. (^luod 
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on arrive dans les environs dé 
Long^Mose, il îmai hanter le lae^ 
au moins par 6 brasses. La pointn 

T^edge est aussi une marque pour 
la balise llot^Mte dans le canal d« 
la Reine. H>l8fct , pcmr cet effet » 

l'amener par l'église de Sain -P;err« 
au SE 5° E, et l'église de l\écul- 

ver au S \ SE 5° E. 

LEDIAJNIA, baie, sur ^ 
da N de la NonViOèl^i 
vS*» N et 7»M! 
UAuteur anglais* 

1 * LEDO , rap sur la côia 
d'Afrique , un peu au S de la Cor 
lonie portugaise de Sainl-Paul. de 
Loangue. INous n'osons rien'^dîr* 
sur sa position , de peur de nous 
tromper , car toute celte côte est 
presque aussi inconnue que si elle 
n'étnit pas découvtrte : tout ce 
qu'on sait , c'est qu'elle existe. On 
peut cependant chercher le cap 
Le<io dans les environs de 9°-3o' 
'^&lÇ'est ainsi qu'il est placé sur la 
;siii(|àMi^|^t ie la narine de 1754. 

1 LEDO , cap h l'einbouchiire 
de la rivière Paraîba^ s^r la çàt9 

du Br('«:J. ■ 

LEP'OOGA ou Lefouga. C'est 
une petite ile de l'Archipel des * 
Amis, et tout auprès de llapàë., 

LEGASTAS. Cesl un arbre 
très - élevé sittié sur la côte d'A— 
fri<^ue , près de Saint- Paul de 
Loangue« Çet arbre sert à fiiira 
reconnoUre ' approchft èt In 
ville. 

LEGER-NESS. C'est la poime 
de r£î du Lincolnshicç^ De cet en- 
droit la €ète'if<Mtn'ii^^m> jusqu'à 

la rivière Humber. Lorsqu'on re-- 
lève Léger -Ness à 0I\'0 , c'est 
une marque pour entrer dans Bos- 
ton-Deep. Il y a sur b côte qttel<« 
ques arbres qui servent de recon-> 
noissance aux vaisseaux, La rivière 
llumber est à peu près à 7 lieues 
darisle NO-. Avant «'y arriTér 0 on 
trouve le. port de Sait Fleet »hi»i à 
î^lreues' de Leger-r^ess* 
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L£HOLM , ville et port en 
Suéde , ou fond d'une ixue située 

sur la côte de Halland , dans le 
Cattcf^nt , à peu prés au ISE i N 
de la pointe de K.0II. La ville de 
HftIltoMadt est fur la même baie. 
Cette baie se termine au NO à 
l'île Tylo , et au SO à l'ilc Swe- 
dero. Lcholm est dans le SE de 
Halmstadt, par 56«-3a'-38'' N et 
ïoo-4o'-45" il TE de Parb. jBi«- 
reau des longitudes, 

1 LEHOU. V, Jaco-la-Hou. 

a LEHOU , petite Ile pn^s i!e la 
côte du NO de Hle de Guerae^y. 
Voye:^ ce mot, 

* I«£lCRONS , roches au laree 
de deux petits Ilots situés aupres 
de Nosira-Scnora de la Lut , sur 
la pointe du ^ de la petite rivière 
Douro f c6tt de Portugal. La pointe 
£l-Cahedelo en fcruie l'entrée du 
côté du S. Mais elle n'est pas saine , 
et on ne doit pas la ranger à cause 
id*nn banc de sable qui se trouve 
ou hrge. Il convient de ranger de 
pre'férence lei Leidionf à mie pe- 
tite distance. 

I LEIGH^ ile prés de la côte 
de lii Nouvelle Irlande, Elle n'a 
^u*un demi-niille de longueur , et 
%e trouve réunie à la pointe du SE 
de la Nouvelle Irlande par une 
Iwttare de roches oui se prolonge 
de Tune à Taulre. Elle est un peu 
ou SE de l'ile des Cocos. A l'E de 
l'île Leigb, il y a une haute potntf 
iKnrdée de roches. Cêst entre cette 
|)ointe et l'ile au'est le passage pour 
sortir du port de Carleret. La roche 
Booby , située à ^ de lîeue dans le 
60 oe h' ^inte.y forme Kwte l'ile 
Leigh un tnsnglê ^quilaténil. Cette 
roche a passage des deux côtés, 
et on peut la laisser indiffér^O)- 
ment à tri|>ord on à b&bord. 

a LEIGH , port sur la rive du N 
de la Tamise , au dessus de Milton 
et à la pointe de l'E de l'ile Can- 
vey , un peu à l'E du château Uad- 
leigh. Le port de Leigh est fe- 
notané pour ses huîtres. Le mouil- 
lage J est î^pn. jUt..^rît2|4l,|i,. 

. 5 .. 



long. i*^ZS[ & l'O de Paris. VAi$i 
ieur amglùitm 

LEITH , port de mer sur ht 
côte du S du détroit de Forth , en 
Ecosse. C'est le port d'£din>boarg» 
qui n'en est éloigné que de deoK 
milles. Ce port est formé par la 
petite rivière de Leith ; la rade en 
est bonne. 11 s'y lait beaucoup do. 
commerce, snr>tout pour la ncel» 
de la baleine au Grueniana.^ Ia 
rade de Leilh est à peu prùs à 1 lieuai 
dans le SSO de nie Inch-Keith^ 
et même peut-être y a-t-îl « Beuei 
de la pointe du N de l'ile. Lors-* . 
u'on relève la >iUe de Leilh au 
SE ù lieue de terre , la sonde 
amène de 5 'H B ibrasses; il fiiot 
doubler Inch-K^îth par l'O , et en 
amener le milieu fi l'ENE. Par-» 
tout au dessous de Leith , lorsque 
le brassiuge etfinot«i ^e ta bras* 
ses, le fond «tt net; 

Lorsqu'on veut entrer h Leitb , 
il faut prendre le moment du gros 
de Teau j ou au moins il faut 
qu'il y ait Aôt n fiint laisser la b»» 
Use ik h&bord , et donner directe-' 
ment entre les jetées : la mer y 
marne de i3 pieds. Les marées sont « 
de 4 kenrès Sà^/Poiir 4a poétion^ 

* L£JO ( les ). Ce sont den^ 

pierres situées sur une hatture de 
roches, en d^dan^ des Sept lies, 
sur là tàté du 'Nuie Bretagne. Leur ; 
positimr prddse est entre la pierre 
(>ourtoise et les Marten. l>es Lejo \ 
ne peuvent être à craindre que pour 
des bateaux pêcheurs quand ils louf ■ 
voient , car ils sont si fort 6 terre^ . 

3u'il est bien rare qu'on vienne 
ans leurs parafes. Cependant si 
par un cas iinpr^tn on se trouvoif ,^ 
affalé dans cette:.|>Osition , il £111^ . 
i droit tâcher de reconnoîire la pierre ■.: 
nommée le Mendu, et relever plus. 
& rO l'ile Tom^ sit^i|à l'entrée 
de Perros. On verra line grosse 
roche dans l'O de ^ pointe du N 
de ce^te île Tomé^ Il ^<aut bien . .. 
prendre garde |i ne pas se Xrotn^^jf, . 
et à ne Y^â^jfrfçdre pour elle là, 
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dont je parle touche à terre. Une 
li^ae tirc'e de cette pierre par le 
Mendu, va passer droit sur le mi- 
lieu des Lejo. Celle inèine marque 
peut servir pour les Martcn et le 
Mcnandrenec. Oa observera ^u'il 
y a 19 brasses à l*acore des Le)0. 

* LEJONS. Il y a de«ix pierres 
de Ce nom : toutes les deux sont 
•iiuces dans la baie de St.-Brieux, 
«ur la côte du N de Bretagne. Le 
Lejon, proprement dit, est le plus 
au large. Le pefit Lejon se nomme 
aussi le Pelé; il est le plus à terre. 

Le grand Lejon est situe tout au- 
près des Bouillons , et quoiqu'il y 
ait passage pour des bateaux entre 
ces deux crueils , ils sont néanmoins 
si voisins l'un de l'autre que les 
mêmes marques servent pour tous 
deux. De dessus le Lejon on doit 
relever la roche nommée le Four 
des Koheius par la plus E des IVoi- 
res , et le même relèvement doit 
aller couper à peu près par la moitié 
l'ile de 6aint-Michel du Verdelet. 
D'un autre côté , on relève au même 
instant la tour de Greffon un peu 
ouverte au large de la pointe des 
I\oseliers. Les marques du petit 
Lejon sont de relever la roche 
nommée la Comtesse par la pointe 
de Chausse-Pinet , et de l'autre côté 
la plus grosse pierre des Robinets 
par l'éghse de Pléhérel. L'endroit 
où ces deux marques se couperont 
sera droit sur le milieu du petit 
^ejon. 

* LEREYO ( îles de ). C'est 
une chaine d'îles comprises entre 
le Japjn et l'ile Formose , sur la 
côte ae Chine. Leur gissement est 
IVE et SO. Foycz ce que nous 
avons dit à l'article Kumi. On peut 
diviser l'Archipel Lekeyo en trois 
groupes : le premier renfermeroit 
les îles Kumi , Taypin , et îles ad- 

I'acentes; le deuxième renfermeroit 
a grande Lekeyo , et îles adjacentes; 
le troisième groupe commenceroil 
au détroit de Diemen , renfermeroit 
la petite île Lekeyo , et toutes celles 
qui sont situées au Si De tout cet 
Archipel , l'ile de Kumi est la seule 
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dont la position soit très -exacte; 
c'est aussi la seule dont le Bureau 
des longitudes nous fusse counoitre 
la situation. 

La petite Lekeyo gil E et O; 
elle est droit au S de l'ile Kiu-Siu 
du Japon. Sa longueur est i peu 
près de 3o lieues , et sa plus grande 
largeur de lieues. Elle est sous 
le parallèle d'environ 3o°-4o' rs ,et 
un méridien tiré par laS^-So' à l'E 
de Paris la conperoit à peu prè» 
par le milieu. 

La grande Lekeyo est longue et 
étroite ; elle git N et S. Sa longueur 
est à peu près de 43 lieues, et sa 
largeur de 10 lieues. Un méridieu 
tiré par i2t)°-4o' à l*E de Paris, la 

rTolongeroit à peu près par son uii- 
ieu. Sa pointe du N est par a7°- 
f)3' N , ei Tchinpi, situé à la pointe 
du S , est par -xb^'-^iL' N. Ces po- 
sitions f dont nous ne répondons 
pas , sont prises sur la carte ii grand 
point du Voyage de la Pérouse. 

LEMAIllE , détroit de , {foyei 
Maire. 

* LEMAN. Quoique cet ouvrage 
De soit pas fait pour des marim» 
d'eau douce , cependant nous fai>^ 
sons mention du lac Léman , pour 
obéir au texte. C'est le lac de 
Genève. 

LEMMER , ville maritime de 
la Frise dans le Zuydcr-zée, S 
lieues au NE d'Enkuvsen , a 
lieues dans le NO de Kuynder, 
et 5 lieues à l'E de Stavcren , par 
520-5a' N , et par a^-ô^' 6 l'E d« 
Paris. D Auteur anglais. 

LEMMON , banc de sable sur la 
côte de Norfolk, à peu près 9 lieue» 
dans le NE^E, et NE 5« E do 
Haseboroug. Il gît NO j N , et 
SE|S dans une longueur d'à peu 
près 1 lieues. Il n'est recouvert quo 
de 7 ou 8 pieds de basse mer; mais ott 
trouve de 20 à brasses tout a» — 
tour à son acore. Il est séparé , par 
un canal dans lequel ou trouve aa 
brasses , d'un autre banc de -tabla 
nommé Owers, qui en est éloigné 
de a Bailles. 
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; * LEMNOS , île de l'Arcbipel, 
fameiise dans l'antiquité. Elle est 
dans lu partie du N de l'Archipel , 
à ru de i'ile l'enedos , et peu 
^loisnée de rembonchure du conal 
tics Dardu ne lies. Celle île est ha- 
chée de plusieurs haies qui parois- 
sent favorables à la navigution. Les 
priocipaletBont Lmottos , Chëfalés, 
Futyo, et Suint- Antoine. La ville 
de Lemnos , silu(?n au fond de la 
haie du mcuie nom , est par Ao°- 
«' N , d 43<»-fto' à l*£ de Paris. 
Carte de l'Archipel du dépôt de ia 
fiiarinc. Il neconvient pas de ran{;er 
lu cote de ViL de l'iie Lemnos. IVon 
feulement toute cette partie est 
«aie, et porte au large un ^rnnd 
banc de snhle à plus d'une lieue , 
niais y indépendamment de celui-là , 
■1 y ea a encore un antre * au lar^e 
duquel il y a une roche. Ce dernier 
danger est h peu prùs ix a lieues * de 
terre. Lors<iu'on vient de l'O , ayti» 
avoirpaaséauNdellleSte-Estrate , 
il convient de prendre connoissance 
du cnp St.-Nicolas , ci de laisser 
rourir à l'iL pour paaser au moins 
& iM«€aiial entrt Leamo» et Te- 
neaoe. 

LEMON, roch er sur la côte de 
rO de lirlande , 4 milles h VO du 
cap Dolu», dans le Comté de Kerry. 

LEMSO. C'est la quatrième et 
la plus petite des cinq lies eituëes 

sur la côte de Norwège, au N de 
Broad-Soand ; elle se montre sous 
l'apparence de deux ou trou petits 
tn<MidrittS. r 

♦ LENA, rivière de Sibérie na- 
vigable jusqu'à sa source. Elle passe 

• à Iakoutsk, et vient se jeter dans 
la mer Glaciale par plusieurs bou- 

^ ^hes^ dont celle du milieu est h 
peu près par loo* à TE de Paris. 
Carte générale , ou Mappemonde 

^ réduite , mise en tétedes Voyages 

■ de ia Pérousci - .■ ^ '^é^v^ti^, 

.* LENC A DE BACA, î>aîe sur 

la côte du Chili , au IN de la rivière 
Ijimari. Latlt. 3o"-2o' S, lonr^it. 
74"-<5o' à rO de Paris. Carte du 
^dépât de la marine de Van 6. 
Leof^de Bacaest ^SO| i9 1. de 
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Coquimho. Ou reconnult cette haie 
h b montagne deSierra-del-Guana- 
quero. Il y a sur la rade une pointe 
vis-ft-vis une petite livitVi'. 5îur 
cette pointe on trouve une bonne 
aiguade , et par toute la baie le 
mouillage est bon , et U tenue 
ferme. 

LENGUELA , village près de 
Gènes ; son mouillage est abrité au 
SO par le cap de Mell ; mais il nV 
a point de port. . 

LENUY, pointe à peu prés 
i^lieuc dans VO delà pointe Sutnl- 
Gawen ,danslc Perabrokeshire. La 
Corneille (Crotv), roche, est à 
peu près à i mille dans le S de la 
pointe Lenuy , à peu de distance 
de terre. De la pointe Lenuy à 
l'entrée de Miirord , le gissement 
est à peu près IS'O i N 4 milles. 

*LÉOCATE (cap de), enlrff 
Gergenti et Terra -Nove, sur la 
côte du SO de Tile de Sicile , par 
370-10' N, et par ix l'E 

de Paris. Carte du dépôt 4e la 
marine, 

* LÉOGANE. ville située dan» 
la pariiti de l'O de lllc Saint-Do- 
minj^e, un peu à l'E du pctîi' 
Gonve, et dans le SO du Port-au- 
Prince , par i8o-*8'-45" N,.et 
par 75«-6> k l'O dé PWU. Chaste- 
net de Vuyséptr, Les cartes de 
cet auteur, quoique excellentes par 
ailleut^y ont une erreur de 7^ à 
l'O. ' irfkde ' de L^fogase est 8u|| 
un banc qui se pro|eite depui^ 
la pointe de Lcogane jusqu'à la 
pointe du SE de la Gonave, et 
({ui réunit en quelque façon tcette- 
ileau continent de St.-Domm^e. 
On y trouve de 10 à 16 brasses , et 
sur le sommet de ce banc il y a un 
petit ptateae;itir lequel on ne trouve 
que de 7 k ^ brasses. Si , pnr la 
suite, ce banc assèehe tout-A-fait, 
Léogane sera au fond d'un très- 
beau^olfe ouvert an NO , rt aui se 
nomme aujourd'hui canal de la 
Gonavc. De l'autre côté , le Port- 
au-Prince sera au fond d'un golfe 
dont l'entr^ sera entre la Gonavc^ 

^jtsi'^^itèamSm : c'est ce. «[«'on 
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iKTÎmme le canal Saint-Marc. Il est 
possible <{iic ce grand changenieot 
arrÎTe par queli^ue trèoiblemeat ée 
terre, «ans ceard aux autres causes 
qui peuvent le produire. Léogane 
est dans une petite plaine assez 
fertile. On y trouve quelques tucrë- 
ries. Elle est arrosée par une petite 
rivière qu'on nomme la RoaiUone. ; 

T.ÉON. C'est celte île longue et 
irré^uliére sur laquelle est bâtie 
Cadix. Voy. Cadix. 

* LÉON (St.-Pol de). C'est une 

ville dont les clochers se voient de 
Irès-loin dans la Manche, et dont 
les marins cherchent la vue , comme 
«ne eKeelienie mar^ipe de recon- 
nosMance. Elle est sur un petit 
ruisseau qui se jette à la mer en 
dedans de l'ile de Bas , et ji l'O de 
Morlaîx. Voy, Calot et Fioviea. 
Il ne t'jr fait pour ainsi dire aucune 
navigation. Latitude de la ville, 
48o_^if_a4'/ XN, long. b^-iS'-S;" 
à ro de jPârit. fitunea» des longi- 

* LEONE, île de l'Archipel des 
Navigateurs , dnns la mer du Sud , 
auprès des iles Kunfoué et Opoun. 
L'Ile LéoÀe est par x4«-6' S, et 
i7i»-36^-37" h l'O de Parit. .Bu- 
reau dfS lon^iludes. 

* LEOIN ES ( Porto de Los ) , ou 
Port des Lions , sur la côte du SE 
«le l'Amérique du Sud , entre le cap 
RedonJo et la rivière Canierones. 
11 Y ^ plusieurs opinions sur cette 
position f et nous n'en adoptons 
«ocunei pour ne pas Induire, en 
erreur. " 

LEOSTOFF. F. LowMTOFF. 

* LÉOPARDS (île aux ). C'est 
entre cette île au N| et le cap 
Tagrin av S, que se trouve l'en^ 

: trde de la Aviire de Sierra^Lione, 

* LÉP ANTE ( gol fc de ) , sur la 
«^le de rO de la Grèce. C'est ce 

' crand fiolte qui sépare le Pélopo> 
. oèse m reste de la Grèce. Le 
Pëloponèse se nomme aujourd'hui 
ÎWoree. Le golfe de Lépante gît E 
et O ; il est séparé de celui de Co- 
' rinth* par llstiima dt Corinthe , 
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dont lalargeur n'excède pas 2 lieues. 
Le golte de Lépante proprement . 
dit , finit è Patras ; et de Patras an 
capdePapa, ilpreni] lenom de golfe 
de Patras, Le rap de Papa est sale , 
et on ne doit pas l'approcher. A 
Pentrée de ce golfe -non trouve 
plusieurs petites fies» dont les 
principales sont Ilonmi , Magri , 
Pourchelary , Escroffe , »et Attou« 
cou l\widenne Itacjtë^wSiiE^ai^ée 
court violemment entre toutes ce 
îles , ainsi qu'entre les deux Cé- 
phalouies, et la force des courans . 
empêche souvent les vaisseaux de': 
pouvoir entrer dans le ^olfe. x. 

LEPE, ville sur une petite n* 
vière sur la côte d'Andalousie ^ 
entre Avanionte et Palos , par 37**- 
ia'-i5"' N , et par 9«-2/|' J» l'O 
de Paris. Carte à grand point de 
l'an 6, du dépôt de la marine* 
L'entrée de cette rivière est sujette 
ik varier , à cause des bancs qui 
l'obstruent ; en conséquence il ne 
fiwHWi^iMS' ^^^ pilote* 

LEPREUX (île des) , dans la 
mer du Sud , Archipel du Saint- 
Esprit. Cette île est entre l'ile du 
8(âÀr^E^ilttt €t 111e Aurore; ePe 
peut avoir 20 lieues de tour; elle 
est sous le nirme méridien ([ue 
Mallicollo, et sous le même pa- 
rallèle que l'ile du Saint-Esprit, t 

LERICI, ville de la dépendance 
de Gènes , dans le golfe de la Spe* 

zia. 11 y a un port. 

* LERINS. C'est un nom géné- 
ral f^u'on donne h deux petites iles 
situées au S d'Antibes. Ce sout 
les iles de S;iinte-Marguerite et de 
Saint-llonorat. On les nomme île* 
Lérins quand on en parle collecti- 
vement. Il y a entr'elles et Gouir- 
jean une bonne rade au S du cap 
de la Garoupe. Voyez Saints— 
Makouerite et Saïnt-Honorat, 

* LEI\0 se nommoit jadis l..eros. 
C'est une des Sporades ; elle est 
dans l'Archipel , et voisine de la 
rote d'Asie, au S de l'île Sanios, 
enire les iles Colmine et Lipso. IjA 
rade de cette ile est du cAtd du N < 
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«He est ôayerte au NE. Le mil ion 
<le la baie est par IN ^ ci 

par a4«-4^' k VE de Pari». Carte 
tle FArehipH du dépôt de ia ma- 

nne, • 

LEKWICK. C'est la principale 
de» îles Shetland , au N de l'Ecosse . 
par 6o<»-i5' N , et S'-S?' à 1*0 de 
ftiris. U Auteur anglais. 

* LESBOS , ou MiTYLÈifE , se 
nomme aujourd'hui Metelin. C'est 
«ne des plus grandes iles de l'Ar- 
chipel ; elle est au S de la eôte de 
ia Troade ; elle renferme plusieurs 
iwies considérables. Le cap Sigre , 

auî forme la pointe du NO de cette 
e est par ^go-ai' N, et par 
^>-45; à l'E de Paris. CarU de 
l'Archipel du dépôt de la marine. 
1^ pnncipaux ports de celte ile 
sont Port Sigre , Port Pèdre , Port 
Colomb, Port Olivier, et Port des 
Bateaux. Le cap Sainlc-Marie , oui 
tennme file au SE, est par 3qo N, 
et 24'-^^' * l'E de Pans. Aimi 
carte F^e port Sigre est en dedans 
d'une ile qui porte le même nom. 
Cette Uecêt en S du cap Sigre, 
auquel elle est réunie par un haut- 
lond qui brise la mer dans le NO , et 
qui ea fait un excellent port. 

*LESJ>ilA. C'est peut-être la même 
qae Lessliie. Cest nne assez grande 
île à l'entrée du golfe de Narento , 
et au N de Sabioncello , sur la côte 
de la Dalmatie , golfe de Venise. 

* LESOU , î le du Schager-Rack , 
«a S|S£, 8 Uenci du feu de Ska- 

Sn. L'Ile Lesoa est envircnraée 
nn grand banc de sable qui em- 

Ékhe de l'approcher de très-près, 
'acore du S n'a qoe à brasses 
d'eau ; c'est cependant de ce côté 
qu'est le canal pour aller à Albor^. 
Il jr tt deux mouUlaees auprès ae 
Xieson» le premier àti l^ , le second 
à l'E. On troo^e auf ces deux rades 
' de 5 à t> brasses d'eau. La pointe du 
XVE se projette en nne longue bat- 
gloire de sable , au large de laquelle il 
jAMJk banc qu'on lOlS^ te Trin- 
del , et qiie Von a tàariqné d'une 
bouée. it^T a pai^|^j>ar 6 et 7 
-lirft8«Mr:^^ÉKM'-^^^ pointe. 
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de la batture ; mais pour cet effet îl 
faut se tenir à i lieue | tout au plus 
de la bouée. Le point de remarque 
de ce j)arage, et celui auquel on 

doit prmcipalement s'attacher quasd 
on y navigue, est le feu de Skagen , 
dont la position est déterminée par 
le Bureau des longitiides. Vox*% 

ce mot. 

*LESSEPS , cap dans la Manche , 
de Tartarie. Il doit son nom à la 
Pérouse. Ce cap est droit vis-à-vis 
le pic Receveur ; l'un et l'autre' 
sont sur la côte de l'O, au N de 
l'île Blondelas. I^iit. 49°-3(j' N , 
longit. J390-14' à PE de Paris. 
Cane à grand point dm la Pe- 
rouse. 

LEST , k l'O du Naxe de Nor^ 
wège. De Lest jusqu'à Uroe, U 
c6te court h ONO. 

l'ETON (roche de Jean), h peu 

prés À moitié chemin entre l'ile de 
Bonavista et l'ile de Mai, aux îles 
du cap Vert. Quand on relève la 
rade Portugaise de Bonavista aa 
NE du compas, 6 ou 7 lieues, et 
la haute terre du S de Bonavista h. 
l'ENE 8 lieues , la roche de Jean 
LeiAi reste k ONO \ Kene. GetI* 
pierre marque de tous les temps» 
Elle est par i5<»-^4' N , et par 
a5«-3o' à l'O de Paris. Fleuri0U, 
Véntan , Borda , et Pùigrd. 

LEUCADIE , ou l'Ile Sainti- 
Maure , sur la côte de Grèce y aa 
N de Céphalonie. Voy* Saihtb* 

Màuhe. 

i * LEUCATE, cap fametix 
par le désespoir des AmtBS ^ui sfe 

sont précipites de son sommet dbne 

les flots. C'est ce qu'on nommoit 
autrefois le saut de Leucate. Il doit 
sa réputation k Sapho. Le cap 
Leucate est dans la LeilCadie df 

l'article précédent. 

a LEUCATE , baie sur la côte 
de France , 16 milles au S de ISar- 
bonne f dans la Méditerranée* 

3 LEUCATE, cap. C'est la 
pointe la plus h l'E de la baie 
Leucate. Il y a mouillage entre la 
baie et le cap^ devant une petite 
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trîque , par 5 et 7 brasses. Il y en a 
uoe autre avec Le même brasAÏage , 
ma SSO da cap. 
4 LEUCATE , lac. C'est une es- 

Ïièce de petit golfe sur la côte «le 
'O du golfe de Lion , dans la 
Mëdtterraniîe. On y entre par un 
f^iet étroit aittté un peu au S éa 
cap Leucate. 

LEWEINWÏCR, aux îles Shet- 
land. C'est une baie située en de- 
dans d*ttn petit braa de mer , a lieuea 
au N de la pointe Sumborough. 
Pour prend re connoîssance de cette 
baie, il faut gouverner à ONO et 
O I NO. Aa4nt6t qn'on Ta ouverte 
il faut donner dedans , cap à O , et 
Oi SO. On y mouille par 7 ou 8 
brasses. Lu pointe lyonnaise en est 
à I mille. 

* LEWIN (terre de ) , sur la côte 

de rO de la Nouvelle Hollande. 
C'est une partie qui demande en- 
core à être visitée pour en con- 
noitre les différentes positions. La 
pointe la plus O de cette terre est 
par 54°-^o' S, et par ii3"-55^ à 
i'£ de Paris. Bureau des lons^ 
tudet, 

LEVAIS , banc de sable à la 

Jointe du N du détroit de Menay. 
i part de la côte de l'E, et délace 
tellement an bas de l'èau , que le 
canal compris entre lui et l'Ile 
Priest-Holm reste h peine large 
d'un mille. L'ouverture de la baie 
est cependant d'une lieue f, 

I LEVANT, ou TiTA». C'est 
nlae des tlet Hiéres prés de la côte 
de Provence , dant la Méditerranée. 

ffoy, HièuBS. 

a * LEVANT , mot génériaue 
employé dans la marine pour desi- 
gner les parages de b Méditerranée , 
principalement ceux qui sont situés 
à l'E de l'Italie. On dit aussi vent 
du Levant pour dire vent d'Est ; 
mais cette expression n'est usitée 
que dans la Méditerranée.' 

LEVEL. C'est une petite île au 
raiUeu de trois, autres situées & là 
pointe du SE de l'île Treveoncn^ 
.uiië des Marquises; 
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I LEVEN. C'est une des peiiies 
criques qui se trouvent sur la côte 
du JN du détroit de Forth, entre 
RingViorn-Ncss et Elle-Ness. Cette 
crique ne peut recevoir que de pe* 
tits bâtimens* 

a LEVEN , banc de sable auprès 
de Cartmel. Kojres CâiTiiti. et 

OUODSV. 

* LEVENZO, petite lie situie 

au N de la petite ile Favognage, à 
PO de l'ile de Sicile dans b Médi- 
terranée , et à l'entrée de la baie 
de Trapeno» ou Tiapani* Fojr. «9 

LEVER. C'est une petite Ile 
comprise dans la multitude d'i les et 
de rochers qui bordent la côte de 
Norwége. Elle est droit k TE de'h 
I ointe du N de l'ile de Flemsen , ou 
Flemson. On la nomme quelquefois 
l'ile lioof : c'est la cinquième des 
Iles situées au ti de Broad-Sound, 

I * LEVI, cap au NE de Gher- 
boure, sur la côte de Normandie , 
dans la Manche. C'est lui qui ter- 
mine la baie de ce côté, et c'est 
aussi la pointe de terre la plus 
remarquable entre Cfaerboure et 
Barfli'ur. On reconnoît le cap Lévi 
au village d'Inglemare, qui en est 
tout près dans les terres. A peu 

Erés il ^ de lieue nu N du cap 
-cvi , il y a une roche qu'on 
nomme Bierrock ; elle est saine ^ 
et on peut la ranger à 5 ou 4 en- 
cablures au large. 

a LEVI , pointe dans la partie 

du SO de l'île d'Orléans , dans le 
fleuve de Saint-Laurent , Amérique 
du Nord. Cette pointe Lévi est à 
peu de distance au dessous de Qué- 
Dec. Le rivage en cet endroit est 
pierreux ; on rencontre même des 
groupes de roches à quelque dis«- 
tance au large , et au N du bassin. 

LEXE y sur la côté de Norwègr , 
par 640-30' N. V Auteur angtois. 
C'est une île entre laquelle et 
Uitteren. il y a un port qu'on 
nomme Deepsound. Celte S le est 
séparée de la terre par un cantil 
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fréquenté psr let caboteura de 1 

Worwt^ge. I 

Ll'.XlA (Rm), sur la côte de 
rO du Mejtiuuc , à peu Piè* par | 
S 30.00' N. WAumur anglots, I 

LEYDE , petite ville .à l'entrée 
4e Batavia. Voy. Batavia. | 
* LEYTE s'écrit aussi aueU 1 
qiiefois Laytk ou Layta. C'est une | 
lie de i'Archipel des Philippines; 1 
elle est situce dans la partie daSË | 
pris des îles Cebu ci Negro , que | 
Ton nouinoe aussi île des iSègies. | 
Elle est au S de Samar , et au N de 
Miiubnao. Lef> montagnes de cette | 
lie sont si élevées , elles pro- | 
duisent dans le climat une telle | 
différence , qae l'on fait la récolte 
dans une partie de Tile , auand , 
dans une autre , on fnît les se- 
nt;tilles. La pointe du 6E de l'ilc 
de Leyte est par lo'i-ao' N , et par 
ia7"-4o' à l*B de Patis. Carte 
Espo^noîei sur laquelle la P^- | 
rousc a tracé sa route, 

i LKZARD , cap bien connu de 
h côic de Cornwalt en Angleterre 
au N r." O d'Onessant , par 49"" 
f>7 '-5o" N , et p:ir 7"-^;'/ h l'O de 
Paris. Bureau Ucsloii&UudûS. C*Cit 
re cap qui forme rentrée de la 
planche du cott' (Ki N , comme 
Ourssant du rôié du S. On peut le 
voir de 7 ou 8 lieues en uier jus- 
<jue par 4*^ brasses. Il sè montre 
nous la fiH-me de trois pomtes dont 
la plus E se nomme 'rète-INoire. 
De celle po? nie à la seconde^ la côte 
court an SO i O , et de la seconde 
à la troisi^:me , le gissemcnt est à 
OSO ou O i SO. Au large de la 
pointe du milieu sont les rochers 
nommés Stags. Us «ont aoores , et 
la sonde donne ta brasses d'eau 
tout auprès. * En consultant la 
Carte de la Manche du dépôt de 
la marine , nous trouvons qnc la 
pointe Noire on Black - Head est 
à plus de lieues dans le NO du 
cap Lézard avec lequel elle n'a rien 
de commun. 6a lata. est de 4' plus 
au N ; noua nous crogroni obligé 
de faire cette remarque , mali^ré 
Tobligation «^ue ngu» nous somme» 
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imposée de suivre aveuglément 
l'Auteur y sur tout ce qui concerne 

l'An^lelerre. 

LEZARD ( ile du ) , au N qnel- 
qucs degrés E du cap Flatterie «ur 
la côte du IVE de la Nouvelle 
Hollande. L*ile du Lézard l'ail par- 
tie des iles de la Direction , dont 
elle est la plus grande* Elles sont 
coniprises dan» ce qu'on nomme le 
Labyrinthe. Cette île sert à trou- 
ver le canal par lequel on peut 
sortir au large en traversant lit 
chaîne des récifs qui borde toute 
cette côte. On peut la voir de 
1 lieues en mer. Il y a mouillage 
dans le NO de l'ile. On y trou»» 
de l'eau dnnre , dn bois , et les îles 
voisines abondent en tortues et en 
poissons. L'île du Lézard est par 
140-4^' S . et par i45"-6' à l'E de 
Paria. CookfPfwniôr Voyoga* 

LEZIN A. petite villedu royaume 
de N.ipics sur une baie du mcn»e 
nom dans le golfe de Venise aô 
lienes an NE oe Naples, par 4i«- 

5j' n, et par i3«'-54' à l'E de 
Vatis. L'Auteur an frioi s. ]\ n'en 
I est pas fait uienlioa dans la Carte 
du dépôt de la marine , et non» 
croyons d'autant moins à rrtte 
position, qu'elle tombe sur ie» 
terres au N de Manfredonia. 

LIAMES, Fo_>'. Id.jnes. 

LI ANNE, rivière. Voyez hav- 

I LOGNF.. ' - . 

♦ LIANT ( cap de ). C'est; une 

I pointe de terre qui se projette fort 
j au large et vers le SO dans le çolfc 
de Siam , au N de la côte dç C^m- 
boje. Le cap de Liant . est au 
I S i SE de l'entrée de la rivière de 
I Juddla. Il est environné de tous 
I les côtés d'une grande quantité d'i- 
1 les elÎMlotsqni ne permettent paé 
I d'en approcher. On le double par 
I i5 brasses ii 4 lieues dedist:mce. Il 
1 est par i20-a5' N, et par q8"-5o' 
I à TE de Paria. J^apres de Mati^ 
I viUèttè. 

I *LinOUI\NE, ville surlaDor- 
I do-rne en France. C'esl à celte ville 
l qutt «e irouYu U f ramier pont d« 
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cette' rhriftre, trop large jusque-là 

pour en aduietlre un plus bas. II 
•*y lait un grand commerce de viaâ , 
et une grande navigutioa intérieure 
avec Bordeaux. 

LIDO-DI-MALAMCO, petite 
S le (le r Adriatique 4 % mUlea de 
Venise, 

LIDO-DI-PALESTRINA , île 
fur laquielle il y a une citadelle , 
•dans le golfe de Veniae. 

(JEFDE , bnie dans la partie du 

ÏS du Spiliberg. Elle s'enfonce au 
S jusque par 79** N , une autre 
branche se diri^'unt vers l'O depuis 
son ouverture siindc par io**-l»' ft 
l'E de Paris, pénrtrc «liii!) les terres 
îusuuesparS '-'io' méiue juétidien. 
MJÀiUmr 4inglois. 

* LIEU-KEU ou Liaif'KiBU , 
Archipel. C'est lemèmelqaeLeliejo. 

Voy. ce mot. 

* LfFX.SES (les). Ce sont deux 
roches situées à peu prés à % lieues 
au large de la côte de Guernesey , 
droit iiu S de la pointe de Tàtepois. 
11 y a 13 brasses entre les Lieuse^ 
tt la terre. Voyez Gu^RNESey. 

1 LIÈVUES ( tle aux ), dans le 
iteuve de Saint-Laurent entre Ta- 
dûussac et l'ile aux Coudres. L'ilc 
aux Litvres est longue et étroite ; 
elle occupe le milieu de la rivière .11 
j a au NE de l'Ile une batture qui 
se prolonge trt s- au large et qui 
vient finira l'ile Blanche , elau SO 
«lie sert de point d'appui au banc 
des Anglois , banic long et dtroit 
q^oi coupe en deux le lit de la 
rivitVe et qui vient se réunir aux 
hijitut es du cup Brîilé. Les marées 
Jiont extréoienient violentet en cet 
endroit, et si l'on a pas vent sous 
vergues , il est imprudent de passer 
.dans le canal de VO. Celui du S 
qu'on nomme passe «^bberville 
est plus fréquenté. Il s'en faut bieu 
cependant qu'il soit net cl d<5har- 
rassé de tous dangers. Ou y trouve 
ies lica de Camaraica , leaTélecins 
et autres Ilots et bancs de sable qui 

L rendent la navii^ation épineuse. 
V pwluie du ^ vly C€U« iU €S|t pac 
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4î^o-4» N , et uar 7i«-5«' à l'Ode 

Paris. Carte au Hurcauife la //la- 
rine de 1780 , ordre de SarUnCm 

a LIÊVaES (baie aux). Voy^ 

Choc. 

LIFFEY, rivière d'Irlande. Elle 
se jette dans la baie de Dublin. On 

la remonte avec facilité jusqu'au 

Eretnier pont. On trouve sur ses 
ords plusieurs quais propres au 
débarquement* 

TJGA, port sur la côte du Chili 

5 lieues au S de Punta-dcl-Gover- 
nador cl 10 lieues au N de Valpa- 
raiso. PapuJa en est 5 peu prés à 4 
lieues dans le S. Il y a un haut- 
fond prAs de la pointe du port Eig^* 
et lur lequel il n'y a que a brasses 
d'eau. Il faut lui donner bon tour 
et venir mouiller en dedana par 

6 brasses. 

LIGHT-HOUS^E , île à l'en- 
trée de Boston. C'est l'ile du Phare. 
Voye% ce moL 

LIGOD , petite ile sur la c&te 

de l'île Anglesea dans la province 
de Galles un peu au S de rextrc — 
mité de la pointe du ISE de la 
pointe Hilary* 

* î>IGOl\ , port h l'entrée d'une 

rivière du uiènic nom , en dedans 
de la pointe du IN de l'ile Tanta?* 
lam sur la côte de Malaye A l'en* 
trde dn golfe de Siani.' Ecs vaisr 
seaux qui viennent du S à ï.ii:or 
passent entre l'île Tantalam cl les 
lies Pulo-Caro. Ligor est &itué par 
8» - i6£ ti, D*aprês tU Mannê» 
villatte. 

1 LlHOU (cap de). On a quelqu*^ 
fois donné ce nom à la pointe du 
it>c de Granville. Voy, ce mot» 

a Ll HOU (Notre-Daraede}.C'oit 
une abbiiye ruinée sur la petite lie 
de Lyonmét, côte de l'.O de Guer- 

nezcyi 

LIKEYO. Voy. LjEXETo. 

LILIA , île. C'est luie des troia 
îles situées il l'entrée du port de 

Marseille. 

I TJMA , île dans la mer des 

latle» â i% de la fomie dn IS dji 
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l'île Banca et prin de la c&te da 
SO de nie Bornéo. Elle est près 
de l'île de Cariniatc, par i^-^o' 
6, et par io6^«i5'* l'Êde Paris. 
Carte du dijpôt de ta marUu de 
Van 6. 

a LIMA , rivière et ville consi- 
^iérables sur la côte du Pcrou/rout 
le coiiinierce de Lima se fait au 
yort de Callao, Voyez Cali.ao. 

LIMAIU , rivière sur la côte du 
Chili entre Punta-del-Governador 
«t Lenga de Baca. La rivière de 
lâmari est h peu près h moitié che- 
min entre Coquim ho etValparaiso , 

fir Si^-iS' S, et par 74" à l'O de 
bris. Carte du dépôt de la marine 
de Tonb. La rivière de Limari est 
•ous le même méridien que Valpa- 
raiso; nous en avons pris la Ion» 

Ç'tude dans la] Cooaoissaace des 
einps. 

LIMBADEN , pointe o lieues au 
* ' " ' Nidingen , 



6 i SE a° £ des feux de 
et h la même distance au S £ SO 
a» S de la pointe du N de l'ile 

Ôwadero. 

* LLMBOCH , petit îlot à rcm- 
boucbure de la rivière de la Prairie 
•t au SSO du cap St. «Laurent oui 
laitlapointedulNOde IMle Royale,, 
è la pointe du S£ du §olfe de St.-* 
Laurent. 

LIME ou Ltne UsO», ville 
maritime de la Manche sur la côte 

d'Angleterre. ÇUe est située dans 
un enfoncement entre deux mon- 
tagnes de pierres. Le port se trouve 
denrière one espèce de mauvaite 
jetée qu'on nomme le Cobb. Cette 
jetée est assez large pour former 
un quai sur lequel les vaisseaux 
chargent et déchargent. Toute cette 
côte est sale. Les vaisseaux la fui- 
roient s'il n'avoient pas la ressource 
de ce petit port. Les marées y sont 
de heures 4^ ^ La ville est par 
5o«-4o^ N , et par S'-'^S' à l'O de 
Paris, h* Auteur artfilois. 

LIME-HOUSE-REACH , dans 
la Tamise. Cette partie de la cote 
gît SSO e| N?iE. Immédiatement 
au dessous du trou de Lime-House 
n peu de diitance de la côte de i'E», 



' se trouve la roche tJni^^0wlê 

sur laquelle il n'y a que n picdtf 
d'eau. Pour être son travers il faut 
relever la nfaison du eonatmcienr 
dans le chantier de Black-Wall et 
l'amener 6 toucher par le roté du IS 
la maison de Gut - House , et la 
vieille église de Depi£)rt doit tou« 
cher du côté de i*£ la maison de 
Pot-House. 

Il y a un autre haut-fond qui 
commence au larj'e du cinquième 
moulin. Il s'étend jusqu'à f de la 
largeur de lu riviiM C et »e prolonge 
en descendant jusqu'au dessous du 
dernier moulin. Il reste 6 ou 7 
pieds sur une partie de ce banc; 
mais le reste découvre. On évitera 
ce danger en relevant l'église neuve 
de Depiford que l'on amènera à tou' 
cher la face de l'O de l'horlojçedu 
chantier du Roi. F. es vaisseau^ 
mouillés à la maison rouge rétré- 
cissent beaucoup le passage à cet 
endroit ; au surplus on prend tOU'« 
jours des pilotes lorsf|u'on veut 
faire quelques mouv émeus dans la 
Tamise* 

LIMEKJLN, haie dam l'ffe de 
St.«Cbriatqphe aux Antilles. C'est 
une petite crique au S de l'Ile et à 
l'O de la pointe Bluff. La Sonde 
amène de 7 à ^ brasses an large 
de la baie ilimekiln; mais tout au* 

{)rès de terre, car h deux milles au 
arge il n'y a plus de fond par 100 
brasses. 

LIMEllICK on Lovon-Mi^m « 

dans la rivière Shannon en Ansle» 
terre , i5 lieues au dessus de i^m**- 
boucliure de la rivière , par fia*** 
r N , et par ' à l'O de Paris. 
V Auteur. Les maréct y sont de. 

4 heures 5o'. 

LIMESOLE , ville dans l'île de 
Chypre , Méditerranée. Elle est 
située dans nne -hoie ft peu près ^ 

5 lieues du cap de Gatte sur la côte 
du S. On Fapperçoit aussitôt qu'on 
ouvre la baie au fond de laquelle^ 
on découvre un château de pierre 
blanche qui aide à la faire recon^ 
noilre. On mouille devant le châ- 
teau depuis t> jusqu'à 12 brasses, jt 

i'abrî 
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i'abri de tous les venrs excepte d»i 
^ et duSO. Du mouill.iee, on doit 
relever le cap de Gatie depuis le S 
Jusqu'au S i SO. 

* LIMONADE. C'est une em- 
fcarcadaire située sur la côte de la 
plaine du cap, côte du IN de Pile 
»'it.-Domin£^e. Limonade ,¥aczi , 
<^aracol et le Trou sont divers 
endroits où les bateaux vont char- 
ger du sucre et d'autres denrées co- 
loniales pour les apoortcr aux vais- 
seaux mouillés sur la rade du c.ip ; 
et c'est dans ces endroits que les 
liabitans les font voiiurcr. Lu com- 
i/iunication est libre le long de la 
rôle en dedans des récifs ; mais 
celte navigation ne peut se faire 
que sur des allèges qu'on nomme 
«ans le pays Acon. Il régne au large 
une chaîne de récifs qui empêche 
aucune embarcation d'approcher de 
<etle côte depuis le fort Dauphin 
jusqu'au cap. 

LIMOiNES , port des Limoxs ou 
des Citrons , sur la côte de l'O du 
INouveau Mexique. Il est uh peu 
yu N de la première batture de 
roches située au INO et tout auprès 
de la pointe Burica ou Baruco. On 
l)eut y entrer hardiment en ran- 
geant de prés la pointe du INO. 
Ouand on sort du port il faut don- 
ner un bon touf à la pointe Burica , 
l'arce qu'au lar^e de cette pointe il 
y a plusieurs plateaux qui s'éten- 
dent jusqu^à une lieue de distance. 
Voyez Baruco. 

LIMONIA,.ne de l'Archipel, 
X>rH de la pointe du NO de l'île de 
Khodcs. Elle est entre cette île et 
Kile Carchi. Elle est environnée 
d'ilots dans tout son pourtour cx- 
rrpté sur la côte du N. Limonia 
n'est pas sur la route des vaisseaux , 
nous n'en donnons pas la position, 
LIMOSA, îte. Voyez L\ 

LIMPA , rivière sur la côte 
de l'O du Nouveau Mexique -à 
du cap BeniedioR. La ville 
de Lacalccolpla est à 6 lieues de 
l'cuihouchure de celte rivière. 
i' * LIMPJADA , port derrière 
II. 



l'île Efcana dans le £;olfc de Con* 
tesse ou Contessa , dans la partio 
du N de l'Archipel. Nos anciennes 
cartes nomment cet endroit Lipsade. 
C'est un point déterminé par le^ 
horloges marines , et c'est un de 
ceux d où l'on oeui commencer des 
relèvemens si Ton veut faire une 
carte nouvelle de ces parncres. La 
marine en désire une faite avec 
quelque précision ,car il n'en existe 
point. Limpjada est par 4o°-5G'- 
43" N , èt par îiO-25'5ft" h l'E de 
Pans. Bureau des longitudes, 

LINCELOT ou La.ncelot, baie 
dans laquelle les vaisseaux peuvent 
mouiller quand il ne peuvent pas 
doubler Donimes-Ness, et lors- 
qu'ils sont engagés enire le rocher 
Dike et l'île llonaldsha du Nord. 
C'est le meilleur parti qu'on puisse 
prendre de Ilot , car au S de l'ilc 
lu marée porte violemment sur ïel 
dangers. , 

LINCHANCni, vedette sur ht 
côte du N d'Yucatan , h peu pré» 
au NNE de 1 1 ville de Merida et 
dans le NO de la petite ville' de 
Lmçlianchi qui lui donne son nom , 
amsi Ton dit vedette de Liuchanchi.' 
Cette côte est couverte d'une infi- 
nité de tours de garde. Quelque» 
unes telles tjue celle de Selam sont 
balles en bois j mais celle de Liu- 
chanchi est , ainsi que plusieurs 
autres, pratiquée daqs un grand 
arbre. On y ménage une espèce de 
cage capable de Recevoir 3 ou 4 
hommes ; ils y montent â l'aide 
d'une échelle de corde qu'ils reti- 
rent après eux. Les Espagnols y 
entretiennent des vigies pour leur 
annoncer l'iipproche des voissenux. 

LINCOLN , banc situé droit 
au S de celui du Saint-Î^sprit , et :V 
l'E des Bancs de l'Auiphitnte'dans 
les mers de Chine. Ce banc paroît 
d'une forme trianguhil'e. La pointe 
du N est environnée de récifs. Le 
milieu du banc est par i6'*-5j ' N 
( Dalrymple ) . et par 1 1 oo>35 ' i 
l'E de Paris. Diaprés de Marine^ 
\,'iUcLtc. 

LINDERUPOE/pehteîIesituée 

'9 
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à un pctt moins de 3 lieues d*A>- 
•ens dans l'ilc de Fionie ou Fuueu. 
L'!1e4fcrnderupoè est dans leMidd- 
lefarl ou Petit -Belt. Elle est tout 
ouprtVs de la côte de Slt-srick. On 
peut laregardcr couiuie i'uisanl l'eu- 
• irée de U baie cTApemude. 

LIND£SN£S5. Cest la même 

pointe que l'on nppeMe indifTéroin- 
\ ment le ISazs , le jSci ou Derneus. 
Oest la pointe la plus méridionale 
4e b Nonriège. Voyem Kaze, 

MNDISFAUNE , sur la côte 
de ISorlhuuiherlaud. C'est un nom 

Îu'oa donne ù l'île Suinte, yoyet 
lOLY. 

tLIN6A,M|itelle4ea Hébrides 
à FO de l 'Ecoiie 3 uillct au 8 de 

a L.INGA , petite île 8 milles à 
rO de la côte de Mull. C'est une 
de celles qu'on nomme TreriiMi- 

||ii>!;. 

' 3 LINGA , cul - de - «ae sur la 
<6te de i'O de Sironxa, une des 
Crcadea. 

LINGAY , une dce |»lat petitet 

Hébrides à I'O d'Ëcos&e prèide'la 
«ûtedu IS de JNorili-Uist.. 

« LINGEN , île dont la pnrtie 
du N est droit sous la ligne. Elle 
est grande et enTÎrunnée a'ané in- 
finité d'autres îles. Tout ce paraee 
est encore iuconnu. L-cs pics de 
Lingeu serrent de reconaoissanee 
dta vaisseiaux ani Tentent passer 
Àitfe les lies Caienti^as. I/ileLin- 
feen est au dcbôuche du détroit de 
fiialac. Elle ebt vis-à-vis l'einbou- 
- cliure de&miôrcs Sambi et Andra- 
biery sur la côte orientale de Su- 
niatra- Les vaisseaux qui passent 
nur le détroit de Banca prennent 
connqiisaace de l*ile Lingen. (>ux 
qui vont en Chine relèvent aussi 
quelquefois se* pics. On peut con— 
«alter la vue de cette île dans le 
Neptune Orio^l* Un méridien 
éloigné de ioa<»-36' à l'E de Paris, 
doit passer bien près de l'ilot situé 
il la pointe de l'E de Ling^. Jj'a- 

UNAMrWG, tkfUM do La- 
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drones près dé Canton. Quand 
fait route pour la rade de Macao , 
on peut passer indifféremment m 
N ou au S de cette ile. La Pérouse , 
en 1787 , l'a laissée au S ; mais eo 
17^7 » le vaisseau le Du£f l'a laisaéc 

* 

LINIU&ilM on Litin , baie qnî 

se nomme aussi baie desCocBçya^ 
au SSO de Terabouchure de la ri- 
vière Shannon » c6te de i'O d'Ir- 
lande» ft l<Ode In baiftTnIée, et 
3 lieuea à 1*K du haTre de Srnir* 
wick. Le nom de baie des Cochont 
lui vient de ce qu'elle reniermeplu- 
iienn petites Uw qu'om* noauiie ite 
ans tlochonf. • 

TJNKr^ESS, cap sur la côtedn 
rVQ de l'ile Stronsa^ | lieue aH 
SO des Uuipj»-I\es5. 

^ LINOSEyiledansIaMéditer^ 
ranée. Elle est à l'O de l'ile da 
Malte et dans le IVE de Lampe- 
duse. La Linose parolt saine et-on 
peut naviguer tout autour sana 
crainte. EHle est d lieuea \ de 
Lampeduse, i5 lieues et | de l'ile 
de Goze, et 19 lieues \ de la pointe 
du r^O de l'ile de Malte. La pointe 
dn N de Linoae est par 36» N , et 
par 100-37' à l'E de Pana. Cmm 
du dépôt de la tnarine, 

i** LION, pointe dnns le golftila 
Corinihe auprès d'Athènes. 

a LION ( banc "du ). C'est «n 

fietit banc découvert en 1777 dana 
'Atlantique dn Nord, par 5d*« 

4© ' N . cl par ao^-5 f à l'O de Paria, 
JJAuteur artfçlois.''*' Nous ne pou- 
vons certifier l'e:xii>lenc€ de ce 
banc ; l'Auteur le place par 17^» 
à rO de Greenwich ; nous 
trouvons sur la carte de 177^^, par 
Verdun , Borda eî Pingre , un baae 
situé sous une pareille longitude »■ 
méridien de Pans , et sous la lati- 
tude que l'Auteur nous indique* 
Mais les Auteurs que nous venon» 
de citer l*lnnoncent comme irèa- 
douteux. Il se pourroît que ce lut 
le même , que l'Auteur auroit 
oublié de récluire au méridien- do 

Oraavwiflki: Gatta iBfittliliidcF 
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«npger les marins à naviguer avec 
^ prccaution dans ce* parages. 

5 * LION (montagne du). Cette 
montagne fait l'entrc-e de l'O de ia 
haie de la Table, au cap de Bonne- 
Eapt^rance; elle se prolonge dans 
une direction h peu près ENE ei 
OSO. Cette montagne reçoit son 
nom de la ressemblance qu'elle a 
avec un quadrup<^de couché. Quand 
on est au N ,• et qu*on la relève 
au S , le pic situé sur la pointe de 
l'O n'a uas mal la forme de l'ea- 
colure d'un lion , et l'autre extré- 
mité ressemble encore davMitage à 
la croupe de cet animal. Un heu- 
reux hasard a tellement disposé les 
crevassesde cette moniagnc, qu'elles 
dessinent très-sensiblement les côtes 
<lc l'animal , et la forme de la cuisse 
de derrière. La têle est la seule 
partie dont la forme ne soit pas 
exacte. Il y a sur ceLle tête une 
vipe chargée de faire les signaux 
nécessaires à Tapprochc des vais- 
teaux. les Voyages de de Grand- 
pré , 1 oiue II , Afrique. Voy«s 
Sâussi les Voyat^es de Barrow. 

Quand on vient du large, on 
s'attache à prendre connoiAsance 
de la montagne du Lion , puisque 
c'est elle qu'il faut doubler pour 
entrer dans la baie. Il y a bien une 
autre montagne dans cette partie 
de l'Afrique , dont le pic pourroit 
avoir quelque rapport avec celui de 
In iiiontagne du Lion. Un vaisseau 
pris de brume , et privé d'obierva- 
lions, feroit une erreur dangereuse, 
s'il prenoit une montagne l'une 
pour l'autre j mais cette méprise 
deviendra impossible, quand on se 
^ouviendra que la montagne de la 
Table est au S , au'elle est plus 
considérable , plus haute que celle 
du Lion , et qu'elle doit s'apperce- 
voir toutes les fois que l'on voit 
cette dernière, dont el'c n'est sc- 
p'arée que par un intervalle d'à peu 
près 200 toises ; il faut en outre ne 
pas oublier que toutes les fois que 
l'on verra la montagne du Lion, on 
ne doit rien voir ai» IN. Si dans 
rixivcr oa ctoit forcé , par le luau- 
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▼ail temps , de prendre connoissanrc 
de la côte, quel que fût l'aspect 
sous lequel les terres pussent s« 
montrer par Teffet des brumes ou 
de la disposition de l'air, quchjuc 
resstmblance que cet aspect pût 
avoir avec celui de la montagne du 
Lion , ce ne sera nas elle, si l'eu 
voit des terres au N. Les vçnts de 
SE régnent au cap de Bonne-Espé- 
rance depuis novembre jusqu'en 
avril; leur violence est quelqucfcii 
extrême. Il est alors iaipossible de 
louvoyer dans la baie. On reconnoit 
qu'il survente dans la rade, lorsque 
la montagne de la Table est couverte 
d'un nuage blanc qu'on nomme lu 
perruque. Les vaisseaux Hollandoi* 
sont dans l'usage alors d'aller mouil- 
ler à l'île Robbin ; mais lorsqu'on 
est familier avec cette relâche , ou 
préfère une autre manœuvre que 
nous ayons indiquée dans nos Voy 
gcs. IVous transcrivons ici le pas- 
sage : 

•« Lorsque la montagne de 1.* 
n Table a sa perruque , ainsi que 
» le disent les marins, alors rl est 
.» inutile de donner dans la baie ; ou 
» peut être certain qu'il survente. 
n Je conseille d'aller dans ce cas 
n mettre en cape sous la tète du 
>• Lion , observant de ne pas laisser 
n courir plus en dedans que l'abri 
» de la croupe , et de revirer alor» 
n pour revenir sous la tête. 11 fait 

calme en cet endroit, et le peu 
» d'agitation de l'air vient du NO ; 
H ce qui , joint aux courans qui 

déchar-ent de terre, rend cet 
» abri parfaitement sur. De là on 

peut , aussitôt que la brise du 
» SE expire , donner dtns la baie, 
n et gagner la rade trois ou quatre 
n jours auparavant celui qui aura 
» mouillé à l'ile Robbin. J'ai fait 
»» cette mano:uvrc deux fois avec 
« succès , et tous les vaisseaux qui 
I» connoissent bien l'endroit en font 
M autant. 

n Lorsqu'on vient du large avec 
» une fin de brise d'O , on doit 
« craindre que le jour suivant n'a- 
•» iitèae des vente de SE, qui, 

«9 * 
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• ctionant le vaiMe»« 4aii* le NO > 

f»- peuvent le retenir qulate jourt 
m de plus à b mer. Il convient 
•» donc 4'eatrer tout de suite , 
s» même de nuit , ai on ne peut le 
m faire «le îour : e'eat ce que i'oi 
»# fait, et cette nianceuvre est snns 
M' riÎKiuc lorsqu'on a connoissance 
y de là pointe ans Pcndut avant la 
» nnit. 

<- « On coBlînuera de gouverner 
sur cette pointe en sondant de 
*. temps en temps , sans l'approcher 
» plus prés que 8 brasies , fond de 
m roche ; on en sera alors à une 
» encablure; mais il vaut mieux 
» «^entretenir sans fond , avec une 
1» ligne d^ ft5 braasea : oela fera 
» paiatr & bonne diatance. 

I» Du nioraenl qu'on apperçoît 
M la' montagne du Diable a Të de 
n la croupe da Lion , on a dë- 
» pas?é la longitude de celle-ci, et 
w l'on est par 10 brasses fond de 
M roche. Il faut alors gouverner 
m au S i Cl des que \à sonde amène 
w du sable , on est en rude , et on 
t» peut mouiller Voy, Poivt« 
DES Pendus.' 

4 LION (port). C'est le nom 
que l'on donne aujourd'hui ù l'an- 
cien Pyrëe. Cest le port d'Athènes 
dans le go|iii de Conntbe : 3 lieues 
à l'E de cet endroit, on voit, sur 
uae haute montagne, un château 
qui sert de marque ne r^coiMois- 
flonce pour le port; Le Pyréf> . ou 
le port Lion, est encore aujfui l'hui 
«n bon havre ; mais on y ^nu e par 
une passe fort étroite ; 5o6>4wiles 
pentent y mouiller aisément par 9 
el 10 brasses, i l'abri de tf>iis les 
danj^ers et 8e tons les vents, il y a 
en dehors du port une boane rade 
«oui u^e petite lie droit & l'O de 
rcmboucliure du port , et a un peu 
moins d'une lieue de distance. On 
y peut mouiller h Pabri par 18 
bniBcea , fond de soble dur. Il y a 
\ un autre havre 5 l'E de cette rade , 
dans une petite baie qui s'enfonce 
hcaucowp dans Ics terres , et qu'on 
peut re- aider elle-même comme 
line iKs-boaae indàche ; eUe est à 
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l'abri de tdna lea vents , et le mptiS^ 

lage est hon pitr-tout. ' 'f 

5 LION , îles du Lion Marin/ 
Ces îles font partie des iles Ma- 
louines ; elUs sont sur la c6te du S 9 
et près de la pointe du Marsouin , 
îi 10 de laquelle est le cap Perce-, 
val. Le cap Pembroke en est 6 !'£• 

• LIONES , sur la c&te du NO 
d'Afrique y entre Anatée et Azamor. 
Pour lapositlett y voy^n AsASOft. 

« LIPAKI , ouLiPiass. L'naago 

a prëvalu d'employer le motLiparea 
collectivement , el celui de Liparî 
pour l'île de Ce nom. Les Liparea 
sont plusieurs Iles aifitdiii liA N de; 
là Sicile , entre cette île el la pointe^ 
de b Botte d'Italie. L'ile de Strom-^ 
bnly , qui en fait partie, est la plus 
au ; elle raÉl&iAe^ fllt «dliàn.' 
L'île Vulcano en renferme un autre. 
C'est la plus au S. L'île Lipari , la 
principale, est entre l'île Vulcano 
et l'ile Saliçi. Sa pointe du S est 
par 580-55' N , et par \V>-V h l'E' 
de Paris. Carie au dépôt de la, 
marine. 

^ LIPSO, île de l'Archipel, 
tout auprès et au S de la petite tle 
Nacri , au N { NO de l'ile Lero , 
et à l'E de l'Ile Patmos. 11 y a un- 
port dans la partie du NE delMle'S . 
c'est une baie profonde dans la*, 
quelle on est à l'abri de tous les 
vents , excepté du NE ; mais ce 
dernier ne peut jamais être dange-. 
reux ; car l'île Lipso n'est qu'à 10 
lieues Je la côte d'Asie. Le port de 
l'île Lipso cstparSy^-ai' Vi» Carie 
du dcpôt de ta marinem 

lAS (basse du). Voy. Lts. '4' 
LISfiOA (Saint-Jean de) , île de 

l'Océan Indien. Voy. VAppendix^. 

* LISBONNE , capitale du Por- 
tugal, par ôS» 4a'-ao" N , et 11"-. 
ali'-4o'' à l'O de Paris . d'oBserra- 
toire à observatoire. Bureau des 
longitudes. Cette ville est sur le 
Ta'£;e , h 5 lieues en ligue dirçciç en 
dedans du château deSaint-Julien 
qui forme la pointe du N de l'e»-»^ 
trce du fleuve. Le port de Lisbonne • 

esL^Pijlgttp^* ^^^^ y^^^^. 
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pavent y mouiller parfaitenienten 

8Ûrct<? par 18 brasses. L'cntrëe en 
.^st défendue par deux ban^s de 
4able entre le«qaeU sont lei passes 

des vaisseaux. On les nomme petit 
et fjrand Cachope- Le petit gît NE 
«t SO , et le grand gît N et S. 
foar de bougie est sur le punie 
du N du grand Cachope. Il y u 
jiassage entre le petit Cachope e^ la 
poinie de St.-Julien. C'est la petite 
passe ; il y a' 5 birasiet d'eau. La 
jurande est entre ^es deux Cachopes. 
On y trouve i3 et i4 brasses d'eau. 
Il paroii ^u*il n'y a point de passage 
entre Ile grand iQicbb|»é et la terre. 

Il est d'usnt^e de prendre des pi- 
lotes pour entrer dans le Tagc ; ils 
^riennektt au devant des vaisseaux 
jusqu'aux environs du cap la Roqu e 
et du cap Spilchell. La grande passe 
est la plus profonde : e'çsi ce île 
^lû convient le mieux h de gros 
ifaissèausc ; knais, comme les mar- 
*]ues en sonldiFfirilcs , et qu'il faut 

fouvet'hcr droit entre les bancs, 
ous ne conseili'çms pas d'y.donnér 
«liins pilote /À iri'oinîi ae la Sien con- 
Jioître. Si l^on dtoit contraint par 
le ipauvaîs temps d'entrer dans la 
^rÎTière Sans pilote > sur un vaisseau 
y^m lié câlèroit pas plus de pieda , 
no^' oenSons qu'on pourroit ris- 
^er a'entrer par. la petite passe ; 
la seiile (lifilcuKë est de bien re- 
cboQÔitrë lèt' terres pour être siVr 
* de ne pas ie flirbiîiperdana ies reÛ- 
vemens. ' ' ' 

. >QuA4d les ,yeçtf sont au SO ^ il 
icpnviçn^ de terrir, s|ir le cap Spitr 
Chell ; ppis si le temps ëtoi^ Xiop 
fort , il faudroit ierrir plus au N , 
de peur de ne ^pouvoir se relever 
Aiiee poui' ^«Hèr an vent des Ca- 
chopes , dont lei' pointes du large 
sont dan» le NO du cap SpitchcH. 
ii est probable qu'on ne pourroit 
I«s4»i0ter:ifil'yatoit a6t. Il con. 
iFi^nréonc,* 4nif ^^s , de prendre 
fconne tonnoiwssqce de la pointe 
Cascais^f/oyieS'Ce mo/), en laissant 
•«;N lé «tiHié la'Roque , que l'on 
ti*ira pas cnerclieri'On reconnoitra* 
la pointe Cascais au voisinage de 
S«é de la Guya-,' qui lai reste l 
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nnpeu au NO. On laiflen ecMirtr' 

rusqu'ù la pointe sur laquelle est 
Dàti le. château de Sainte Julien. 
Tonte eette côte est saine ; ou 
peut la prolonger , en observoni 

3u'à ^ de lieue à l'O de la pointe 
e Saiat>Julien « il y a une roclie 
nn peu au large^de terre , et t|ui 
force à lancer à peu près & moitié 
canal , c'est-ù-dire h demi-portée 
de niousquejt. Il reste lapiedsdessus 
quand la mer est basse ; oiÉii } sur 

le grge 4e l'ean. ,*«lle 'P'ieH pa« 

dan^ereute. Il ne faut pas con- 
fondre le château de Saint-Julien 
avec le fort de Saint-Avtoine , qui 
est plus Ù rO. On 4vîteio cette 
méprise en faisant attention que la 
tour de Bougie do.it s'uppercevoir 
aussitôt qu'oiv arrive à la point* 
Çaint'Julien. Aussitôt que cette 
pointe ne restera plus au N , et 
qu'elle commencera À dépendre de 
PO f il faut «ondtr avec la terre, et 
la suivre jusqu*4 ce 5|a'ott tiei^né 
bougie au SE j alors on peut gou- 
rerner droit sur la tour dç Belem. 
Voyez Ubi.».' U y a , yis-ft^is 
de la tour , un petit bauc qui s'ëteM 
jusqu'il mi-canal. Pour éviter ce 9 
danger , il faut hanter la (îôte^.du 3 : 
et aussitôt qu'on sera eh dêdàtts, 
on pourra mouiller devant Lisbonne 
par-tout où l'on voudra. Nous ol*- 
servons que depuis le fort Saipt-r 
Julien jusqu'à la lourde Belem, i( 
y a mouillage, et sur- tout à Saint- 
Joseph. Voy. BEi.EM.Pour l'atter- 
rissage , vojr. les arliçleâ^Sri^cu^Li. 

et LA Uo'QUB. 

Nbns ayons rédigé celte in^ruc-- 
lion suij la carte à grand point di^ 
dépôt de la marine ; mais, désirant; 
de nous rendre , autnnt qu'il est eu. 
notre pouvoir, util<^ aux naviga-' 
teufs, nous allons copier ici ce que 
â'\i le Pi iù Flambeau de la Mer ^ 
ouvrage précieux malgré son nn^ 
ç\eoneté , et qu^'on ije , consuiiç 
penît-être, pas açjez. 

• '«« Du cap de hi Rpque jusqu'à 
« Cascais , W «iôie dc^u'rt ô l'.E 
» lieues. Il y a plusieurs anses.de , 
n iable entre , les jdeax, si^r les^-^ 
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n (fvetlM «n a fait des forterenei 

M pour défendre la côie. Cascais 

• e«t dant une grande an^ 

m i^wlb«et tu N. Bar la pointe 
» 4e 1*0 de Tanse est une fort 

w bonne citadelle qui commande 
» la rade. On mouille dua» Vanst 
m de CaMai* & l*EN£ de la ciu-^ 
» dellc , à 171 ou 14 brasses d>aa 
» fond de sable. L'on y prend des 
w piiolesy si l'on ve^^l, pour aller 

• à Liaboom, 

M De Cascaii an château de St.- 

y> Julien, nommé par left Portugais 
M San - Gëan , la côte court à 
m VE i JNE a lieues. 11 y a cinc^ 
« forteresses entre Cascais et ce 
•I di&teau. La càtt est fort saine 
N tout du long j si ce n'est h un 
» petit <juari de lieue k \'0 de Sr.- 
N Julien , où it y a une roche sous 

• l'eau , sur laquelle il ne reste 
» que T2 à i3 pieJ» dV^a i Je basse 
M mer. £lle est entre Tes bancs d- 
M cho)>eé et la terre j mais beaucoup 
M phis rapprochées de la terr»' que 
N drs h;rnc5. Le château de Saint- 

• Julien est sur une pointe de ro- 
M cher qui avance un peu en mer ; 

• c'est uq des plus forts châteaux 
« de Portufial. Il est distant de la 
» pointe de 1*£ des Cachopes d'une 
M portée de mousquet , quand on 
n passe entre ce chMeau et les 
n Dancs , il faut ranger le château 
n en sorte qu'on puisse parler aux 
». personnes de ce dit château. Il 

• est fort net, et il y i ^uprêf 
« ^iceiui 5 brasses d'eau. 4 -, 

M Le petit Cachope est un banc 
» de rorries long de 0 grands quarts 
n de lieue , et large d'une demi— 
•> lieue. Il ^^tend d^tt une portée 
M de raonscj^upt an S du château de 
1» Snint-Juhen jusqu'il 5 quarts de 
M lieue à OSO 1 laissant un canal 
m 4«K c6td du N entre fa terre et 

• lui , larjge dNin grand quart de 
M lieue. 11 faut toujours ranger la 
» terre de pré>i n ce n'est h ^ 
u de lieue, du rart Saint- Juli«|> » 
>• qu'il faut s'éloiguer de deux en- 
m cablurcs à cause de la roche 

• ^ont nous avons parU ; ccb. s'cnr. 
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tmd «rte um §rand uavii* et de 

basse mer , car de pleine mer il 
n'y a rien & craindre. Quand"o« 
eit * 1*1 du ehàtceu de Sainu 
Julien, il n'y a rien à craindre du 
c6t^ du N , ni dans le milieu du 
canal; uyiis il ue faut pas encore 
anpmciier le c6cë dhi e à cmit 
det «iblea ^ y août. 

Au S de S^BV^i^lîen » «ne 

grande lieue, est un chMeau rond 

Îue les Français nomment le 
ort de fiois. Ce fort tst bÀû 
dans la mer à «ne gnmde ^ lieue 
de terre et davantage : les Por-*> 
tugais l'appellent Ek}ugie. Entre 
ce fort et le petit Cachope ea| 
encore un ' passage uomo^ 1^ 
passe Royale ou Uraude passe) 
elle est large d'une | Ueue S£* 
.et IVO,et longued'unelieuerâ 
et SO. -f Quand ou vii^tduNâ 
on court h T'ESE en amenant la 




qui y-aroit aq dessus de la tour 
de lîelem , amené par un cou'!^ 
vent blanc qui est le plus éloignd 
de Bêlera et qu'on nomme Ste.^ 
Catherine. Alors il faut cingler 
au ÎSE et NE J N jusqu'à ce 
que le château de Saint-Julien 
vienne au INNO; alors on suit 
la côte du N jusqu'au dedans du 
château de J<kmj, auaucl on 
donne un ffar^oe tour a came 
d'une petite pointe qui sort de 
ce château , êt l'ayant paSsé ou 
mouille où l'ou, veut. Ou peut 
entrer et sortir par les ^rquei^ 
cindesiue spécifiées* 

«• Si l'on vient de l'O en.dn S, 

faut ne point trop approcher 
la terre jusqu'à ce qu'on oïl 
amei^é la pointe de Cascaîs par 
celle dn ci^la Boque ; puis 04 
courra à Ï%S^ jusqu'à ce que 
le clocher qui paroit au dessus 
de la tour 4» Beiem soit par le 
couvent de 5iÉM»-Catherine. Gn 
conservera celte marque cinglant 
au NE et NE J N jusqu'à oe 
^i^'p9 so^i en Jci^ijU 4.U çhâkteaift 
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» àe Saint-Julien. On prolonge 
y* ensuite la côte du N jusqu'en 
M dedans de la tour de Bêlera, et 
5» l'on mouille où l'on veut. 

»♦ Si en entrant dans la rivière 
» de Lisbonne par la passe Royale, 
n il arrivoit qu'on ne piît voir ni 
1» Lisbonne , ni les clochers que 
m l'on vientd'indiquer pour marque, 
»» il faudroit amener h l'ENE la 
M baie qui est en dedans de la 
n pointe de Saint-Julien , et faire 
«• le NE et NE | E en prolongeant 
M le càté du S du petit Cachope 
M par 8 ou 9 brasses, jusqu'à ce 
m (lu^on soit en dedans du château 

de Saint-Julien ; alors on achève 
M comme ci-dessus. 

*• Si l'on est obligé de louvoyer 
»» soit en entrant ou en sortant par 
m la passe Royale, il faut relever 
M le clocher dont nous avons parlé, 
m et qui paroît au dessus de Belcm , 
n on l'amènera à une longueur de 
*» vaisseau au N de Sainte-Caihe- 
n rine , et l'on virera dans l'autre 
M bord. On laissera courir jusqu'à 
i> ce que le même clocher soit h 
» une longueur de vaisseau au S 
M de S'tinte - Catherine , revirant 
» ainsi toutes les fois que le clocher 
M est à une longueur de vaisseau 
■n au N ou au S de Sainte-Cathe^ 
M rine. 

»• Mais sur-tout il faut éviter de 
• s* sortir de calme , car le jusant 
n porte avec violence sur les Ca- 
» chopes ». Les marées sont de 3 
heures 45' à l'entrée de la rivière. 

INous avons changé quelques mots 
dans cet article pour accommoder 
le style de l'original à celui d'au- 
jourd'hui ; niais nous avons con- 
servé tout le fond. Voy. cap de la 
Roque. 

1 LISBURN, cap dans la mer 
Glaciale , au N du détroit de Beh- 
ring , sur la côte du N de l'Amé- 
rique , par 69"-5' N et i67°-38' à 
l'O de Paris. -L'Auteur anglais. 
Variation NE 35°. Voirez VAp- 
pfndix. 

a LISBURJNy cap sur h pointe 
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du SO de l'Ile du Saint-Esprit, 
Archipel du Saint-Esprit, dans la 
mer du Sud, par i5'*-4^ ' S , et par 
i64°-55' a TE de Paris. Carte du 
dépôt de la marine. 

LISCA-BIANCA , petite He , 
une des Lipare?, h l'O au cap Va- 
ticano. Voy, Livauss. 

HSMORE^ une des Hébrides, 
à rO de l'Ecosse , 3 lieue^ de long, 
mais fort étroite , située entre Mu II 
et la côte d'Argylo. 

LISONZO , rivière qui se jette 
dans le golfe de Vcniàc, où elle 
forme le port de Lisonzo. 

* LISSA , îledu^olfede Venise, 
tout auprès et à l'O de iMIe Saint- 
André , et 6 lieues | fi ONO de 
l'île Agosta , dont la latitude e>t 
déterminée avec précision. Il y a 
plusieurs mouillages autour de l'île 
lâssa : le principal est dans la par- 
tie du NE de l'île; un autre nommé 
Porto Camisaest dans la partie de 
rO. Cette ile est à 11 lieues droit 
au N de l'île Pelagosa , et 12 lieues 
au SO de l'ile de Bua^ elle forme 
un petit groupe avec l'île Saint- 
Andfré, rfle Ponce et un écueil si- 
tué entre ces deux dernières. La 
pointe du NE de Lissa est par /i3"- 
b' N , et par i^^-i^' à l'E de Pa- 
ris. Carte du dépôt de la marine. 

* LIST , port sur la côte du NE 
de l'ile de Sylt située au N de l'ilc 
Amron , un^peu au N de l'embou- 
chure de l'Elbe , dans les mers 
d'Allemagne. 11 y a deux pas. es 
pour entrer en dedans de l'ilc àv. 
Syll , lorsqu'on veut aller à Ton- 
deren et autres passes de la côte dt: 
Slesvick. Ces deux passes sont au 
N et au S de l'ile dé Sylr. La plu» 
grande , la plus profonde , et la 
plus fréquentée çst au S de l'ilo , 
entr'elle et Ainron; l'autre est ou N 
entre Syll et l'île Rom. K. Stlt. 

LIST ER-LAIND , cap sur la côte 
de Norvège , 2<» milles au NO du 
Nez de Norwége. 

LISTON , île près de la côte de 
Chine, au large d'Emouy. Quand 
on sojrt d'Emouy , on passe entre 
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cette île et celle de Qiiemoy ju8- 
«'6 ce qu'on ait amené à /l'Ucxxeê 
uns le SO i O r» îe Chapelle , tfu'on 
nomme aussi Trou d;ms le Mur. 
Voy. Emoi. 

* LITAI\E , pointe. C'est elle 
qui termine l'ile de Nègrepont 
au NO i c'est \c promonlojfe de 
Cenœuni des anciens. Elle est 
vis-à-vis de l'oniicc du golffe de 
Ziciton , et au S de l'entrée du 
eoife de Yolo.Toute cette partie du 
détroit se nomme passe d'Achille. 
L>a pointe Liture est environnée de 
six gros îlots auxquels il faut don- 
ner du tour ; et quand on les aura 
doublés, si l'on veut sortir pai- le 
I\K du détroit , il faut se garder de 
la rôle de Nùgrcponi . et hanter de 
préférence la cote de (jrvce , h 
cause d'un banc de sable qui se 
pru|elte au. 1^'^e de la côte et qui 
commence ù Ciracori , eu prolon- 
geant la côte jusqu'à l'kle des Rata. 

* LITCWIN , sur la côte de la 
Tartarie Climoise , au ISE de la 
Corée, dans le .^E de l'ile Mo, 
par 4oo-ao' N et lîsti'-'iS' à l'E de 
Paris. Carte de la Pérouse , N°. Si). 

UTtER-MOnE, île près de 
la côte de 1*0 d'Irlande, Sa longueu r 
est de 4 niillcs, et sa largeur de a 
milles. Elle est par 55®-i7 ' I\, et par 
. ia° à l'O de Paris. V Auteur anchois . 

IJTTLE-GOOD , port vers la 
partie du NO de If Barbade , .i 
peu prés i milles au N de Spight. 

LIVEUPOOL , port très-com- 
merçant d'Angleterre, par SS^-ay^ 
M et 5'>-i6'-57'' à rO de Paris. 
Bureau des longitudes. Les ma- 
rées V sont de 1 1 heures i5 

Liverpool est à l'embouchure de 
la rivière Merscy , dans le canal 
JSaini-Gi'orges. tes gr05 vaisseaux 
remontent chargés )U5que devant 
.la ville. Il y a plusieurs bassins 
papables de contenir tous ensemble 
goo vaisseaux. ï .es quais sont beaux 
et d'une I lieue d'étendue. 

Ln b^rre de l'entrée de la rivière 
assèche au bas de Tcau ; ainsi , 
quand on yeut entrer à Livtrpool , 
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il faut d'abord mouiller à Hyîe-^ 
Lnke , jusqu'à ce qu'il y ait de IVau 
jsser sur la barre pour pouvoir la 
fr;mrhir. La mer y marne a8 pîcdf 
dans les grandes mers , et dans 
les mortes eaux. Quand on a fran- 
chi la queue du banc de la Tour- 
terelle ( Do^e ), il faut gouverner 
à l'ESE jus(ju'à ce qu'on apperçoivo 
le moulin Boltlé. Sur la côte de TE 
en apperçoit une allée d'arbres dau« 
le« t( rrcs : les plus grands arbres 
sont au milieu ; on les amène par 
le moulm , et alors on n'a plus nen 
h ctaindre du banc Bupgo qu'on 
laisse à bâbord. On aura soin de 
laisser à tribord la Lalise située à 
l'acore de la barre, sur les roche» 
les plus au large de lu pointe. Lors- 
que ces dangers sont franchis oa 
peut rymgntcr la rivière hardiment., 
il y a uu ai^tre canal dans lequel 
on cotoye le For^nby pur 3,4^^^ 
brasses d'eau. 

Les vaisseaux mouillés dans la 
rivière Mei^pv sont exposés à rece- 
voir des raffaleft subites et inatten- 
dues ; les bords de la rivière n« 
sont pas acores , et si dans un mau- 
vais temps un vaisseau chassoit sur 
ses ancres , il pourroit se perdre 
même devant la viUc. C'est ce qui 
fnit qa'en arrivant à Liverpool oa 
s'empresse de mettre au bassin. 

* LIVIERE. Ce sont deux ro- 
chers nommés la grande et la petito 
Li\ièrc. Ils sont situés à ONO du 
cap Fréhel , près de l'entrée d« 
Saint-Malo ; la petite à i lieue et 
la seconde à i lieue j du cap. Lcsi 
marques de la petite soqi la iné 
du cap par le fanal , et Pilol d!c 
Suini-Michel par l'hôpital d'Her- 

3ui. Les marques de la grande sont 
c tenir la mé dù cap au N do 
la pointe des Meules , ei le milieu 
de ri lof de Saint -Michel par la 
vigie d'Herqui. Les Livières sont 
des roches sous l'eau, mais elle» 
décou-vrent de basse mer : il y a ô 
brasses tout autour. 

LIVOURNE, en halte ^ port et 
grande place de commerce par 4^- 
33'-2*' N, el par 70-56'-5o''' k VE^ 
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ie Paris. Sureau des lon^tudes. 
Ce port est excellent , mais il est 
sujet à se combler, aussi travaille- 
t-on continuellement à le curer; les 
sables qu'on erf relire par cette ope- 
ration sont portés dans les marais 
ir^i envirc^Bcnt la ville, et leurs 
emanatioû^n nuisent moins à la 
salubrllé de Livourne. On y paie 
des droits fi?ié» à deux piastres par 
balle pour les étrangers; mais il y 
a un autre impôt indépendamment, 
et qui se paie ù la biirricre de terre : 
ce droit est trùs-considcrable. Il y 
a un phare sur une roche £n dehors 
du port ; il est éclairé par trente 
lampes. Il y a aussi un lazaret oû 
les Vaisseaux soupçonnés de ren- 
fermer des maladies contagieuses , 
t'ont la quarantaine. 

Quand on est à Tile Gorgone, 
on peut voir la montagne de Li- 
vourne , et quand on vient du cap 
de Melle , on voit cette montagne 
droit derrière Livourne. En appro- 
chant de ce port , on apperçoil au 
large une roche sur laquelle il y a 
un« tour; on la nomm€ Malora. 
C'est une marque pour rcconnoitre 
l'entrée du port. Elle est sur la 
pointe d'un long banc de sable situé 
au IN ^ NO de Livourne, et au 
ISO de l'embouchure de TArno. 
Lie gisseraent de ce banc est au 
^ ^ SE et même SSE ; sa longueur 
est de 5 milles. 11 y a in&nmient 
peu d'eau dessus, aussi ne s'expose- 
l-on pas à le franchir ; il rompt la 
lame du côté du NO et rend la mer 
«uperbe dans Pespace compris entre 
lui et la terre. Cette raae est ex- 
cellente ; on y mouille depuis 3 
jusqu'à i5 brasses. 

Pour entrer 5 Livourne , il faut 
laisser la roche Malora à bâbord à 
peu près à J mille , entrer hardi- 
ment et mouiller où l'on veut. La 
roche Malora et le fanal sont droit 
E et O. Le passage entre deux a 
plus d'une lieue de large. 11 y a 
quatre tours «le pierre au N de la 
pointe du môle ; on les appelle 
Tours de Garde ; elles servent de 
^marques aux pilolcs pour entrer 
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dans le môle. Celle du large est la 
plus grande ; elle se nomme ' lu 
Tour aux Poudres; elle est droit 
au N à l'entrée du môle. 11 est rare 
que de gros vaisseaux y entrent , 
car la rade est si bonne qu'on ne 
cherche pas d'autre abri. Il y a ua 
<;rand rocher au dessus de l'eau au 
N , vers la Tour aux Poudres. Ce 
rocher est environné de plusieurs 
autres ; mais le canal est au S entre 
la roche et le môle. 

LLANELLY , port dans la par- 
tie de l'Ede la baie deCatrmarthcn , 
province de Galles , dans la crique 
située en dedans de la nointe Whil- 
ford, sur la rivière Llwlahor, par 
5i«-43' N et 6o-?')3' à l'O de Paris. 
V Auteur anglais, 

LLANSTEPHEN , pointe dans 
la baie de Carmarthen. C'est la 
pointe de l'O de l'entrée de la ri- 
vière de Carmarthen. 

LLAUGHARN , ville bien h;\ti« 
du comté de Carmarthen , h l'em- 
bouchure de la rivière de Towy , 
7 milles au SO de Carmarthen, 
par 510-57' N et 6°-53/ à l'O da 
Paris. L'Auteur anglois. 

LOA ou LoRA , rivière sur la 
côte de l'O de l'Amérique du Sud , 
5 lieues au N de Paguisa , par 21°- 
40' S. L'Auteur anglôis. Cette ri- 
vière est à la lieues au S de Pica ; 
l'ile deGouano est à moitié de cet 
intervalle , vis-à-vis une terre haute 
et escarpée. 

LOAD-STONEou Pierre d'ai- 
mant. C'est la seconde en venant 
de l'E de quatre roches situées 
tout auprès de BobVNose , qui 
fait la pointe de l'E de Torbav. La 
roche Mew-Stone eji est à l E. Il 
y a passage entre les deux par 5 
brasses. 

* LOANGO ( Saint-Paul de ) , 
colonie portugaise sur la côte d'An- 
gole , en Afrique, par 80-48' S, 
et par g^-ia^ h l'E ae Paris. Carte 
du dépôt de la marine , ordre de 
Rouillé de 1768. L'auteur anglois 
la place par S°-5'i' S , et par la^-S' 
à de Paris. Je l'ai placée §ur la 
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c irtc de me» Voyages parS"-?©' 5, 
et par i3«-5a' à l'fe de Paris. C'est 
le sentiment de Danville. Mais 
Ja position que j'ai donnée n'est 
pas plus authentique que celle des 
autres , et les navigateur» ne doi- 
vent ^ avoir aucun ^gard : tout ce 
que 1 on peut en inférer , c'est que 
Ja côte de tout ce para;;e est portée 
trop h \'0 dana le» caries dont on 
êt sert ; aussi est-il très-ordinaire 
d'avoir des différences O quand on 
lerrit sur la côte d'Angolc, Cette 
erreur provient vraisemblablement 
du ^issemcnt de la rôte , que je 
suppose beaucoup plus E qu'il n*est 
»ur les cartes ; car il est certain 
que le cap I.opez-Gonsalvo est un 
eu trop à l'E sur les mciues cartes, 
lais ce n*esl pa« U ce cap qu'est 
Terreur principale; elle est dans 
le gisement entre lui et le cap 
iVégre , la côte y forme un enfon- 
cement aue j'évalue h 5o lieues au 
moins plus E que sur le» carte». 
Un ne peut rien statuer de positif à 
cet égard, jusqu'à ce que ie^ou- 
vcrnenicnt ait envoyé une mission 
particulière pour relever toute lacôte. 

La rivière Bengo esl au N de la 
rade. Le mouillage de Saint-Paul 
est dans une petite anse abritée par 
nie de Loango , qu'il ne faut pas 
approcher de trop près au N , à 
cause d'une battu re de roches qui 
se projette au large. La figure et 
les hachures des terres occasionnc- 
roient des méprises si on attaquoit 
ce port par le S : il vaut donc 
mieux Saborder par le N , ce que 
l'on ne peut jjuère faire qu'avec la 
brise de terre, car il faut gouverner 
ou S pour y entrer. Lorsqu'on ar- 
rive du S avec la brise du large, 
on prolonge Pile Loango en dehors , 
et on la reconnoît ii quatre arbres 
remarquables dont on n'en voit d'a- 
bord que trois; ces arbres sont peu 
élevés. En approchant de l'île qui 
est très-basse , on ne tarde pas à 
▼oir la mer par dessus. Aussitôt 
qu'on a doublé le récif qui s'étend 
à la pointe du N , on serre le vent 
et l'on mouille par- tout où l'on 
peut attraper »ur h côte ^ mais 



LOB 

principalement à l'entrée de la rî-, 
viérc Bengo, quand on le peut. De 
là on appareille à la pointe du jour 
avec la bri»c de terre, et l'on gagna 
le mouillage devant la ville. 

♦ LOANGLE, petite baie »ur 
la côte d'Afrique , et ^||^ des troi» 

ports où les vaisseaux vont faire la 
traite de» esclaves. Cette baie est 
située par 4o-38' S. Observation 
faite parnous-mcnies en irS6. De 
la pomte du SO de celte baie , il 
s'élance une chaîne de roches dont 
le gissement est au NE, et qui 
s'avance à peu pré» jusqu'à moitié 
de la largeur de l'ouverture de la 
baie. Ce» dangers ne marquent 
point de beau temps ; on ne le» 
voit briser que dan» le» raï de 
marée. En conséquence il» «ont 
tort dangereux ; on les double par 
le IV, mais pour le faire avec »uc-»» 
cè», il faut relever un petit bosquet 
de palmiers situé à une portée de 
canon en dedans du bord de la mer. 
On rappelle bois Maquimbc ; il 
faut en amener le milieu ai^ SE 
du compa», et gouverner droit de»^ 
su» dans cet aire de vent. Le mouil- 
lage ordinaire est par 5 brasse» ^ 
fond de vase. On atfourche la plu* 
lourde au SO , et la petite i l'E, 
La mer est belle à Loanguc , et le 
débarquement facile ; Li baie e*l 

f moissonneuse. On s'y procure faci- 
cment du bois, de l'eau et des 
rafraichisscmens. 

LOATJiER , rorhc dans le dé^ 
troit de Pentkmd. De calme et de 
jusant , elle est dangereuse quand 
on vient de l'E; elle est ù i lieue 
du feu de Penlland- Skerry. U 
faut se tenir à J mille de Ronaldsha 
du Sud , et en passer à l'O sur 
un èbe ; mais on s'en tiendra à t 
mille dans l'E , s'il y a flot. 

r^OAVES ( les deux ). Ce sont 
deux îlots situé» à 5 lieues dans le 
ISE de L'ile Madura. ^ Npusavon» 
consulté en vain tout le Neptune 
oriental , nous n'avons pu y trouver 
rien qui eût rapport ù ces ilôts. 

LOBÎ jOLLO , baie sur la côt^ 
de l'O de rile d'Aaligue. 
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LOBOC , ville de l'île Boliol , 
«ne des Philippine^ , entre Min- 
^anao et Layta, Voyt Bohol pour 
la pMiiioii. 

I LOBOS , petite lie située & la 
pointe du NE de Tile Fortaven- 
ture» et dans le canal qui sépare 
cetls tUr^e Leneerote» aux Ctna- 
ne**,II farolt que «« nom de Lobos 
signifie île des Loups; celle dont 
nous parlons peut oivoir à peu prés 
1 Baae db dtcoafCTeiice » plus ou 
iDoini. Il y a bott iMMiillajge ^ut 
auprès. Il faut amener là pointe 
de ro de cette Ile au IS£ ^ N ou 
NE> et moniller à inaîlM «hemia 
entr'elle et Fortaventmie , et même 
plus prés de cette dernière si l'on 
veut, Il y a^ vis-à-vis de; çe nu>uiU 
kge nue amiree da'fort VoUne 
eau. Lf le Loboai est séparée de 
celle de Lancerote par un bon canal 
«ui sert de pq^ge aux yavAseaux. 
Les sondes y sont régnlii^re§ du 
eôté de Lancerote ; mais il Y a 

Suelques roches du côté de Looos. 
^uaod on vient, de. I^^aWi^'aliM, 
ès qu'on arrivé âimftîWyi'ane 
montagne de Lancerçte , on tombe 
dans t'acilmie , et bientôt après le 
revolun des terres renvoie la brise 
4a SO.'n "ibàt couriir il petits bords 
Jusqu'à ce qu'on ait pris la brise 
réglée. La première rafFalc viendra 
du ONOi tl faut sur-le»champ en 

rrofiter pour gouverner sur l'Ile 
.obos. Le vent ne "tardera pas & 
franchir et à halcr tout-à-fait le 
largue. On le retrouvera au N et 
NRfiMat d\ivoir traversé les'deaz 
tiers du canal. Voye% FoaTAVEW- 
VDAB et Làngerote. 

9 LOBOS y lie dans la rivière de 
la Pbti^^ un peu au $ 4^ la pointe 
du N 4e l'catrée qu^. Ifan nomme 



LOB 




CB^ ^ et nie Maloon^a est en de- 
«a, ¥is-à-Tis l'emboiiGhinè de la 

If^ Maldonada.. ' 

3 î-,OBOS , île sur la côte du 

P4rûtt^ Ijà'*'** ^ Morro-Que- 
Wa^a ^ c^eiNMire , d* la n^Qntagne 



de Quemada. L'île \ ,ohos est peiiie 
et d'une ^médiocre hauteur \ sa lon- 

êuenr est à peu près de 5 quarts dft 
lenAilft^E aaNO. nya plosieura 
roches plates et fiasses éntre cette 
fie et la terre. Ces rochers s'éten- 
dent jusqu'à tnwn<l,4B > qu'îla 
rétrécissent beaui^cmp , et rendent 
fort dangereux. La meilleure passe 
est celle qui conduit entre.i[iie de 
_ lint-Gallan et la poinitè d«I*t^KS^ 
On distingue l'Ile Lobos aux i>ri« 
sans dont elle est environnée; il y 
en a sur-tout un qui s'élève au ^ 
desena de Pean , dant la forme di^^'^ 
pain dé sucra, L*fte de Saint-Gallan 
est au contraire nette et acorc , et 
son canal eat beaucoup plus large, 
L'Ile Lobot ait \ peu près pap 

4 LOBOS t Ile à l'entrée do port 
de Gunra , sur la o6tc du F«mi« 

5 LOBOS, îles du Vent, rf« 
gaii^r<gg<pj e| soo| le Vent, de 
S^aà:rém^ àm \UÊ «ont à 
7 'K(feues' l*Bme de l'autre , à peu de 
distance de la côte du Pérou , par 
t><»-pa5' S . et 6»-45 ' aussi S. VAu^ 
téipÊÊm^^ a« 
SEetlMO ; celle du NO a a lieuea 
de circuit ; elle est basse , niais en- 
vironnée de hautes roches; elle est 
à 5 Kauea dant te 8 du cap Ajuga. 

6 LOBOS {de Payta) , an 14 da 
cap Ajuga, et ii lienee au S da 
port de Payta. C'est une petite île 
ronde dont' la côte n'est pas élevée, 
£n dedans de cette île se tronvela 
baie de Cechusa ; elle «it ai priH 
fonoe que l'ile Lobos est à 1 1 lien es 
droit dans Î'O de la ville dé Ce^- 
chusa. • : ^ ^ > r 7*'' 

7 LOBOS , îles dant la: mer da 
Sud, ou NO^O du cap Victoire, p«r 
5i«-5o' S,etpar78«à l'Ode Paris. 
CaHç du dépôt de la marine de 
Van 6, , 

* LOèBASSKS ,roeheadaiiéI'È 
de la pointe du N de Bréhat , entre 
les Echaudés et Couan. Il est pos- 
sible que des pilotes très - experts 
pcûfient M fErtr da» ce labyrmilrt 
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inextricable 4e roches ; mais c'est 
* ^oarir k na naufrage inévitable 
^« de fè risquer y tans leur secours, 
à passer dans i'inrervalle quiiépAK 
ja Horaiae de Brchat. 

LOBSTEI\'S-HOLE,Ott/c/rou 
duHomar^ sur la c6te' de rÊ 'de 
J'îlc Cornwallis, dans le port de 
Chibouctou , à la Nouvelle Ecosse. 
I il y a une f>etile île au large, dont 
ia longueur est à peu prêt d'un 
demi-inille. 

LOCH-ABEI\. C'est un bras de 
XDcr. Le fort William est prc^ de 
m eipbouchure , dans un des en- 
droits les plus montueux,'lc8 plus 
tirrdes du comté d'imvétiië^: en 
Ecosse. - 

, LOÇH-LODWALL , baie sur 
la cgic dn $ de Plie Uàrns, un peu 

• LOCH-LOEP', dëiroit eutre^^ 
Ueade Bembecula Wia^ 

' lÔCH-NESS , W-i'ËcW 
dans le comté d'Invemess , et qui 
communique au détroit de Murray , 
dans le» mers d*AUei^gnp. Sa Ion- 
Çneui; est da*M mille»., à» Wff^r 
de I a 2. On y trouve dons quelques 
endroits 140 brasses de fond ; il ne 
féle jamais^ et dans les grands frpids 
il fume. Si l'on ^n retire de l'eau 
pour l'exposer au froid , elle géle 
aussi vite que toute autre ; et si 
y jett^ da la glace, elle s'y 
«ond immédiotemant. . 

- * LOCHRIST, Tilla^e qui donne 
«on nom à une ^rnmlc haie foraine 
sitnée entre la poiuie de 3 .inr-Ma- 
thieu et leConquët. Le cldcber du 
•Village sert de marque pour la 
•{grande Vinotîére et pour la Vnn- 
drée. Kojr. ces mots. La baie est 
«na rade ofiircyte danr laquelle on 
trouve depuis 4 jusque 7 brasses. 
Ce mouillage n'est hon que de beau 
temps , lorsqu'on veut laisser passer 
uit jusant pour entrer à Bresr. *La 
basse Loquejou est au S du mouil- 
lage; mais elle touche à terre. Voy. 
ce mof. Le Renard est au N. C'est 
\ jmc fuerre irés-da ngereuse , quanid 
vent potier de £1 lw«till9tj;<n^ j 
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christ dans le port du Conquet ; 
dans ce cas , il ne faut pas décou- 
vrir: le eorps-dc-garde situé sur un« 
pomie au N de l'anse de Pbttldioi^ 
gucr; il faut le tenir caché par la 
pomtc du N 4e l'entrée du Coo- 
qnet. CSetM. marque fera passer à 
terre du Renard. Il fautaUcontmira 
l'ouvrir beaucoup si l'on veut en 
passer au large. On observera en 
même temps oue le Renard est 
droit ù l'Q du boulin le plus voisin 
de ^la partie 4^ B dtt • village dm 
Conquet, 

IX)GHRXJSBEG , baie sur ta 
côte de^PO'dlrlande. pdf 
46' N , et iofl-45' h rOde PaHf.» 
V Auteur an^is. v/ 

L^CIÏtA', ville et portde"$iièd«? 
sur lés côtes <b» golfe de Boihnic , 
à peu près ao lieues au S de Torm^» 

* LOCMARIA (pointe de). C'est 
la pointe la plus E de l'île de Ikilc- 
Ile, située sur h côte du $ de I4 
Bretagne}/ ..i,K.-.r «i» . 

* LODRIN,sdrlicôtedel't ^ij? 

fîolfe de Venise , h l'E du cap (M 
Vieste. Lodrin est au fond d'uni 
eolfe fermé au S par le cap d^ 
Rodoni. Lalit. ^J^-S?' N, tonfiit ' 
170-39 ' à l'E dte Paris. CW.*Î 
déyôt de la marine. ^ 

* LOFFOEREN , îles, «e nom J 
ment ^^si^X^rrov.. Ge sosit iroi» 
îles «ituées surjft le^t de^Noewè^e ; 
au NO de Sergen. Lés îles Loffoifi* 
sont hachées , et d'une ligure très** 
irrcgulière. iSjows ;n'avonS -pa* sur 

( Iles ajssezde détails. pour les faire 
mieux cdnnoi'tre ; nous ii'èfa'ay)a«^ 
qu'unie ei;qt(îi;së , et ifot/s' ndi^ 
botnei^bd^ ù eh donner k i^éi&iil' 
Elles sont'4n^rmiÉ4e^-^d"iMdff^ 
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Elles gïi*élW>*-pfeu près NK*î"é§ 
SSO. Sans égird à toutes ce\ttsj^ 
les environnent, nous ne parleVon» 
ici que des deux grandes : La.piomte' 

d«^ïi&trtUl cbUe du- N<ta|vi|ue 
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P8«-59' N , et par 9«-3o' à l»E de 
Pari« ; la poinre du SO de celle 
du S est par 68o-i5' N% et par 
à fE de Pari». Verdun, 
Borda f .91 Fingré, Leur ha^/tm 
moyenne est de 17 lienet. 

LOFUESTA, port dç Suède, 
8 lieues au S du CHristianitadt. 

* LOGGERHEAD , cayc , ou si 
l'on veut , île , 3 lieues dans TEINE 
diji, cap CatQche , qui fait la pointe 
dtt ]M£ 4*Yaoittn. U y a passade 
entre le cap et celte, île ; mou 

le cap itsi iui-même une 
fie àTerre de laiinelle il n'v a pas 
passage , U fant pren4re ^arae à ne 
' pas se^^ëprendre. 

* LOGUILLON, pointe dans le 
bassin d'Arcasson.. Les étrangers 

Ï>eu an fiiit de notre ••rChoa;raphe , 
e nominent ainsi : les Français le 
nomment l'Aiguillon. FiAftCAssoN. 

* LOHEIA , ville sur la côte 
d'Arabie , dans la mer Aouge « 
îni N de IMleCamaran, et au S de 
Bnhas. L'amiral Rosili dit que le 
fond de la baie n'est pas connu ; il 
y a aussi pioAieurs iles au large 
dont on Hèt oâÉAfjlf pas' la position. 
IHons^croyons qu'un gros vaisseau 
qui voudroil aller à Lohcia dyis la 
iiK>ussoa de. vent de. S , devroit 
suivre la roiite de l%niiral AosiU , 
et passer entre le cap Israël et Tile 
Camaran. Oinnd ou est le travers 
de la pointe de cette île , la route 
est au N ponr aller à Loheiu, dont 
Ton est en TSie. Latitude du milieu 
de la ville, i5°-4a'N, lon^.40*'- 
xt3'-3o" à l'E de Paris. Rosili-^ et 
i5*-4a/-8f' IN , long. 39'>-48'-3o» h 
i'E.de Paris. Buretu^ des toitfçi- 
tiides. Cette dilfcrence vient du 
biirin du graveur ou du pointage. 

* LOlIiE , rivière de France 
qni ae .îette dans la mer de Biscaye 

l'E de Belle-Ile. L'entrée de cette 
rivière est pleine de dangers ; mais 
les^vaisseaux qui veulent y entrer 
treiîfv«|H'£ieilenient les moyens de 
\es cvitérv en prenant déf pilotes 
son h Belle-Ile , soit à llddic . soit 
ai* Ccoi^jc , fiiuis compter ceux de 
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larifdfeqni vont an devant des; ' 

vaisseaux. Tous les pécheurs de 
CCS parages connoissent assez l'en- 
trée de la rivière pour se charger, 
de la conduite d'un vaisseau. Le' 
tour du Pilier située à l'entrée do 
cette rivière est par 47*~2'-32" IV 
et par 40-41 '-ao*' h l'O de ParisI 
Bureau deé'tongUudes, Maïs asses 
ordinairemeiit on ne s'ëtend pa» 
autant au S , à moins que les vent» 
n'y contraignent. 11 est d'usage de 
terrir snr Belle-Ile, d'où Von fait 
route' peur fentrëe de la rivière, 
VoyeM les articles Belle - I1.E ■ 
Hbdio et FoUB. Tioua allons con-^ . 
sulter lePe<»rJP2am&M|iideitf mer.. 

<• A une pe^tite lieue an SO } S "f. 

n de la pointe de Croisic est la 
«♦ pointe du b;inc nommé Four-de- 
y* Guerande. Ce banc assèche toutes 
» les marées ; il est lonf; d'nne' ' 
» bonne lieue et au SO, et le 
» bout du SO est éloigné de la 
» pointe de Belle-Ile de 8 grandes 
n lieues à i'Ei M*jet3 iMuesà . 

» naux «». 

Le, banc du Four se termine . 
au S& à'ln |»ierc«.iiommëe le Goui-^ z 
nas. 11 eu 4!fÊiiiÊ^e de pasèer entré • 
les Cardinaux et le Four pour g.i- 
gner^ttfeide du Croisic , d'où l'on 
passeWtre la pointe du Crcnsic et 
le Fonr pour entrer dans la rivière 
de Loire par le N ; mais avec un 
Ijou pilote ) quand le vent et la 
marée servent » on ne eraint point 
de passer au S du Gouinas , entre^ 
cet écueil et les trois pierres qui 
forment la^ pointe du j\0 de la ^ 
Banche. IjÔ Gonina^ est droit à. ' 
l'ESE 5« E de la pointe de LOjc-, ' 
maria. 

«« Quand on veut aller à Nante» 
». ( du le Petit Flambeau de la : 
» mer)^ en Y^nant de Belle4le > . 

•» on passe entrela pointe du Croisie ' 
'» et le banc du Four, en donnant 
<• du' tour À la pointe du Croiâic à ' 
I» cause" de t|uelques roches qui y 
'> sont ; ce qui fait qu'il ne faut pa» 
i> ranger la terre de trop procne. 
n Une lieue à i'E de. la puiote du 
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» Croisie est le petit harre Poul- 
>* quen , lequel assèche toutes les 
» marées ; il y monte dans les grau- 
a» des mers lo à 1 1 pieds d'eau. A 
9» l'E du Croisicil y plusieurs ro- 
si chers sous l'eau c'e^t pour<}uoi 
m il Taui éviter la terre et taire 
•» l'ESE, et SE i E jusqu'à ce 
a» qu'on soit »upr<^s de la pierre 
» Percce que l'on peut approcher 
M à volonté en lui passant au IN. 
•» Od y trouve pat raoÛM de 4 
y brnsses d'eau. Quand on a passé 
» la pierre Percée on Court NISE 
M jusqu'à terre , on prolonee la 
M côte jusqu'à une lieue de Seinl- 
^ Nazaire ; il faut alors nn peu 
M s'écarter de terre à cause d'une 
s» pointe de roches qui s'avance én 
» mer et à laolMlle il faut donner 
» du tour. On rcconnoît qu'on 
M approche cette pointe quand on 
M a^perçoit un moulin situé sur la 
I» mute terre , et lorM|n'ofi tient ce 
n moulin par une mai:>on de cain- 
» pa^ne située sur le bord de la 
» rivière , alors on est droit par le 
m traTers de la pointe ; et lonqn'on 
• a passé cette marque on peut 
91 rapprocher la côte jusuu'à Saint- 
» ISaiaire où l'on mouille par 6 et 
» 7 brasses. Quand on vient par ce 
passage il ne faut point (^pa^gner 
>. la sonde à PKNë «Je St.-JNÉpre ; 
s» on y trouve de 5 à 4 hrasscstreau 
^ de basse mer. Au SSE de Saint- 
a» Nazairc , droit au luilieu de la 
•» rivière , il y a une rangée de 
» rochers lesquels couvrent à demi- 
fl» marée. Pour les éviter il faut 
s» toujours côtoyer le côté du N de 
n la rivière , et avoir égard à la 
» marée trè^wkleBtedans la Loire. 
n La luneauSOiO^etNE^E, 
y fait pleine mer. Voye% Vlntto- 
» duction. 

M Quand on veut aller de Saint- 
». psaiaire à la Fosse de Nantes, il 
M faut faire l'E \ oE jusqu'à ce 
a» qu'on soit le long de la côte du 
t» S y que l'on cotoyc jusqu'en dc- 
» dans du banc de ruiinbeul ^ situé 
» \is-ù-vis de la ville du uiéim* 
s> nom. Quand on a passé ce banc 
» i'on accoste .encore b rive du IN, 
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n et l'on mouille où l'on reut par 
•* 7 ou b brussset f iond de vase tl 

H de sable. 

« Quand on reut sortir de la ri- 

vière de Nantes par le S de la 
•» pierre Percée, il faut faire l'opposé 
n de ce qui vient d'être dit, jusqu'à 
M ce que l'on soit en dehors de la 
•* deuxième pointe de la rivière ; 

alors on s'écarte de la terre du 
» Nord , vert le milieu de la rivière, 
•* gouvernant ainsi au S de la pierre 
t Percée , et ^uawl on peut voir 
H la roche qui est nu N de la 

pierre Percée en dehors 4t la 
n pointe y alors on aura 4 brasses 
n et demie de profondeur , et qnand 
« la pierre Percée restera au DlNO, 
•* et /Ni ^ ISO , alors on est par 5 , 
>» t» et 7 brasses , et l'on est tout 
>• prodie des foekers au SdTicelle. 
•• Il y a Q ou lo bn^iet prèsde 
n l'Ile du Pilier ». 

Malgré cet instructions ^ui nous 
paroissent fort bornes , nouscoa-» 
seillont toujours nnx marins de 
prendre des pilotes, parce qu'il y a 
dans les retours de marées et les 
changeinensde vent , mille cbimcea 
qui ne sont pee prévues par PAu- 
teur ; et un capitaine se trouve 
d'autaj^t plus embarrassé ^ue, vive- 
ment e m por té par le ▼ent et If' 
marée « nors de%a route , ou même 
dans sa route il n'a pas le temps de 
se reconnoitre ; il peut prendre un 
pointe de terre pour «aeemte , se 
tromper sur sa posittOB» et perdre 
h délibérer un tempe pTfftdft le- 
quel il faudroit agir. 

LOMA , port. Voy, Aciti. 

I.OM6ASCHO , sur la côte du 
NE de la Laponie le lieues an 

SSE deSweetnaes, pointe sous la- 
cjuelle il y a mouillage, mais le 
tond n'y vaut rien , et tout ce pa— 
rage est sale. Le meilleur endroit 
est entre l;i pointe Lômbascho et 
la plus au S des. cinq lies qui lui 
restent au N sur la côte. Ces llea 
servent à faire reconnoitre In pointe. 
De cet endroit à la pointe Uriogc- 
ncss, il V a ii Lieues au SSE et 
, S i Siù' La côu exUf e deus est 
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nette et acore ; mais il n'y a point 
de rade où Ton puisse mouiller. Si 
de beau temps ua vaisseau ëprou- 
voit <les vents contraires , il pour- 
roit mouiller par a5 Â 3o brasses , 
iusqu'au retour de la marée, trés- 
violente tant en entrant g^n sor- 
tant de la mer Blanche. W 

I * LOMBOK , petite lie située 
dans r£ de Java entre l'ile Balli 
€Z rUe de Combava. La pointe 
Blanche située au N de Lombok 
<st par S*, et par 1 14° i TE 

aris. D*aprés dis ManncvU- 
Uite. 

a ★ LOMBOK , détroit. Cestle 
canal qui sépare l'île de Lombok 
de celle de Combava. Voyez l'art. 

Î>récédent. On ne passe point dans 
e détroit de Lombok, À moins d'un 
cas forcé , parce que le détroit de 
Balli qui est tout auprès est mieux 
connu, et préférable. 

LOISDONDERRY, sur la côic 
du N d'Irlande au S de.Lou^h- 
Foyl. Voyez Lougb - Foyl. Lut. 
65^-ia[ N, long, g» -55' à l'O 
de Paris. V Auteur arif^lois. Les 
marées y sont de 7 heures et 5o^ 

1 LONDRES (caisse de ). Lon- 
don-Chesl. C'est un haut-fond dans 
le golfe de Finlande. Il est marqué 
d'un pavillon blanc placé par 4 
brasses \ , à une encablure au N , 
de l'endroit le plus somme sur le- 
quel il ne reste que 4 pieds. La 
balise du Péage ( Tol-Beacon) en 
est au N f NE E 3 milles ^. 
On passe entre deux en gouvernant 
à ONO , depuis le château de 
Cronstadt,7 ou 8 milles. 

a LONDRES , capitale de TAn- 

Îieterre , riche par son commerce, 
.es vaisseaux remontent la Tamise 
jusqu'au premier pont de cette 
ville. On lui reprocne avec raison 
de n'avoir point Je quai. Chaque 

Sarticulier a sa maison sur le bord 
c la rivicre , avec une grue pour 
débarqucLles marchandises qui lui 
'appartienifent; circonstance qui peut 
être commode pour quelques inJi- 
vjJu3 , mais qui nuit beaucoup au 
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bien public. L'habitant de Londres 
ue peut voir le port que de dessus 
le pont. L'église de St.-Paul située 
au milieu de la ville est par Si*»- 
3o'-4c>'' N, et par 2®-25'-47" à l'O 
de Paris. Bureau des lonf^itudes , 
résultat trigonométiique. 

3 LONDRES, port dans une 
baie sur la côte du N de l'i le Saint- 
Jean , golfe de St. -Laurent . entre 
la baie de Harris , et la baie de 
Harrington , par 46*' - 26' N , et 
par 65°-28' à l'O de Paris. Cart9 
du dépôt de la marine , ordre <i# 
Sartine. 

4 LONDRES ( nouvelle ), à U 
Nouvelle An;i^leterresur la rive de 
rO de la rivière Tamise. C'est le 
meilleur port de tout le Connecticut, 
par 41 "-m '-45" N , et par 740-20' 
à rO de Pans. Carte à^rand point 
du dépôt de la marine , ordre de 
Sartine. 

LONG ( banc ). C'est un banc 
dont quelques vaissseaux ont fran- 
chi la queue par 3 brasses , en 
faisant roule pour s'approcher de I.1 
côte de Vlie - Land. Il est à IT. 
de l'ile du Texcl et un peu à Ï'E 
de la deuxième bouée du canal de 
Stortelmeck, dont la première hoiiéc 
est par 6 brasses. Ce banc n'est pas 
acore du côté du N , et sur le 
milieu , il y a un haut - fond qui 
glt E et O. 11 faut le passer , ainsi 
que le banc qui lui re^îte au S , et 
entrer dans lecanalde Stortelmeck, 
ou bien on se trouveroit dans uno 
position dangereuse , si les vent* 
souffloient de l'O. Voyez Flie, et 
Stortelmeck. 

I LONG-BAY, it h pointe de 
l'E de l'ilc de la Jamaïque au S de 
l'anse Hobby et de la rivière Priest- 
man . et au N de lu pptiie haie, 
près de la pointe du NE de Pile. 
Voy. JamaÏvue pour la position. 

a LONG-BAY, autre baie du 
même nom sur Ja côte de l'O de la 
Jamaïque. Il y en a encore une troi- 
sième de ce nom dani la même île. 
Elle est sur la côte du S a lieues 
dans l'E de la baie Calebasse. 
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I.ONUERP. barre ttrie lieue ) 

OMO ac la pointe de VE de J'ile 
VS^hidJy , nu fond de la baie de 
Bantry eu dedans de l'ile de Deer- 
Havren. Quand on |>art de la pointe 
de Wle Whiddy pour entrer dans 
le port, on rencontre une grande 
rocne , «i peu prî:» au milieu du 
CQBiiK Un veiftseeii |>eut en faire 
le tour ; mais le meilleur passage 
est ou large. L'entrée du havre 
Longerf gît au IVISO. Il y a quel- 
qnet hanls-fonds à tribord. Ces dan- 
gers assèchent de basse mer dans les 
grandes marées. Par - tout ailleurs 
le mouillage est bon , e^ le ioud 
BeC» 

T.ONG-HAVEN, baîe sur la 
côte de TE d'Ecosse, 4 milles au S 

de Peiier-Héad. 

LOISG-MEAOS , pointe longue 
fur la cèle d*0 «^Afrique près 
d'Argaîn, Vb^eB ce mot. « 

LONG - ISLAND , snr b o6te 

du S d*Irlande . dans la haie Mu- 
nissante ( Koari/ii^ - f^ater ]. Cette 
Sie est étroite sur deux tiers de 
Hene de longueur , par Si°-a6' N , 
et ixM?' ^, l'O de Paris. VJu^ 
leur an^lois. 

LONG-NESS. C'est la pointe 
la plus S de l'Ile de Man dans la 
mer d'Irlande. C'est elle qui ferme 
h l'E 11 baicf de Castlc-Town , lo 
milles au SSO de Donfjlas. Elle est 
à l'extréniité d'une pcnm^ulequ'on 
a rénpiiepar une digue de loo toises 
h Tile de St.>Micbel fimëe prés du 
bavre d'Herby. 

1 LONG-INOSE , banc de sable 
mêlé de roche» au ISNE du Fore- 
NessAu^la cètedeRent, àl^du 
Foreland dn Nord. 11 fiiut loi don- 
tter une lieue de tour. 

1 LONG-NOSE , stir la c5le 
de TE de la Nouvelle Hollande au 

du cap St.-Geor^e. C'est ce que 
nous appelonsleGrandrNes. Kojr. 

Nez (grand). 

LONGO , île sur la côte de 
Dalmatie dans le golfe de Vcniâe. 
Cestune Ue loBigne et dtrc^e , pa> 
talUk & 1a côte , «t iiu brge de b 



ville de Zara. Foras ce mot. Lltff 

Longue est au S de l'ile de Santo— 
Pedro di Molata , et au N de 

Perverso, 

LOING-REACH. Cest uné par- 
tie deirives de la Taitiise située 
entre iWlfotl ét Stonp. ♦ Rearh 
veut dire portée ,ou distance où l'on 
peut atteindre. Les Angiois em- 
ployent frét{uemment ce mot danft 
leurs descriptions gi'ographiques ; 
nous n'en voyons pas trop le sent 
direct. • 

I LONG-SAND , banc de sable 
pré» de la pointe de l'entrée du 
canal de Boston dans le comté de 
Lincoln. Voy. Boston, IN°. i eta- 

c» LONG-SAND, à l'embou- 
ciiLire de la Tamise. Il git au 
NE i E Quelques degrés N. 8ft 

Eointe de l'E se nomme pointe de 
.ong-Sand , et sa pointe de l*0 se 
nomme le Girdler. Il y a sur celte 
pointe- une bouée qu'on laisse à 
Mhord quand on vient de la Norc. 
Pctur entrer dans le canal de la 
Keine on laisse à tribord la bouée 
du banc Espagnol. Le Long-Sand 
est séparé ou Sunk par un canal 
t'iroil qu'on nomme Black -Deep. 
Ce canal eu avançant versTO^prend 
le nom de i^nock'John. Il est neà 
et profond ; mais on ne peut y 
frer qu'avec un vent lait , et sous 
vergue , à cause de son peu de lar- 
geur. VoYe% ^NtiiB f K.NOoi et 
Rnowl. 

La pointe de Lon»-Sand, c'esl- 
a-dire la pointe de TE , est & 5 
milles au N { NE de la partie de 
1*£ du Knock. Il y a 6 brasses tle^ 
sus , et à peu près à un« lieue dans 
rONO 5° N se trouve la pointe 
du Sunk qui assèche quelquefois^ 
mais il resté 9 brosses & son acoitL 
1 /orsqn'on se trouve h. un peu plus 
de a milles ù l'E de la pointe Lon^-> 
Sand. par i3 ou i4 brasses, la 
tour du rïaze reste à O | NO 5« N, 
îx la distance de 16 milles. En gou- 
vernant à cet aire de ve||| t on cin-» 
;;Iera vers la bouée de Ganflecf. 
De ce même endroit» c'cst-^-dire 
par i3/0ia 14 brasses & f£ de fa 

points 
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toinie de Lon^-Sand , il y a jusqu'à 
«bouée du Réef lo ou n uiïlles 
au ISO; et du mdwe endroit, si 
Ton cingle vers Orford - Ness A 
lieues au N 50 E , on relèvera les 
leux au INO i N , quelque chose 
plus au N ; on relèvera aussi l'é- 
glise et le château d'Orford au IVO. 
Cette route fera éviter la queue de 
TE du Sheep wash ou de Bawdsev, 
on sera alors in 3 lieues du Neàs. 
Cette même position , c'esf-à-dire 
toujours par i3 ou 1/, brasses à l'E 
4e la pointe de Long-Sand , plr.re 
un vaisseau à 6 lieues dans lé 
5° S des Gabboards. Ils sont recou- 
verts de 3 ou 4 brasses d'eau : et 
toujours du même endroit, il y a 
4 lieues h l'E 5° N pour arriver à 
la pointe du JV du Galloper. 

* Tous ces relèvemens sont in- 
diqués pour servir à un vaisseau 
mouillé par i3 ou 14 brasses à l'E 
de la pointe de Long-Sand. Ce sont 
autant de rayons qui aboutissent à 
cet endroit comme à un centre , et 
qui se dirigent sur touies les routes 
qu un vaisseau peut prendre de ce 
mouillage *. 

Entre la pointe de Long-Sand et 
la pointe du SO du banc Sheep- 
v-ash ou Bawdsey. Il y a un petit 
liane à peu près au milieu de l'in- 
tervalle qui les sépare. On y trouve 
<) brasses d'eau sur le sommet , et 
jo ou 12 tout autour. II n'est nul- 
lement dangereux ; mais il a causé 
<{uelquelois des méprises qui peu- 
vent devenir funestes dans le calcul 
des routes à faire parmi les dan- 
gers. II faut donc bien se garder 
<ie le prendre pour la pointe de 
rO du Sheepwasii. Ce petit banc 
intermédiaire est étroit ; mais sa 
longueur est de 7 ou 8 milles ; il 
est à a lieues de la bouée de Gun- 
fleet. L^n vaisseau qui observe 
47' de lat. N est le travers de la 
pointe de Long-Sand , et il est près 
d etr« dessus quand il arrive oar 
3<)' à l'Ode Paris. ^ 

5 LONG-SAND , dans le Zui- 
dcr-zéc au S quelques degrés E de 
U pointe de 1*È de Vlic-Land située 
II. 
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i 1 entrée du Zuider-zée. Ce banc 
se prolonge au N en déclinant verj 
JU, et en savançant versl'ile Vlie- 
Land , vers la<juelle il pousse une 
longue pointe i troiie et aiguë. Il v 
a des d^eux côtés un canal mari 
qué Dar des bouées. Celles qui le 
bordent du côté de l'O gissent à 

.fr " "ï"' marquent soa 
acore de TE, et qu'on la7«e >t VQ 
gisscnt à peu près au SE. Quanj 
on vient passer par ces camJtTx il 
t:mt anrès avoir franchi celui 'de 
bjortelmeck doubler la pointe ds 
1 E et entrer dans le Sloot , de ma- 
nière à tenir l'Ile à l'O. On doit 
être alors entre l'Ile et la bouée 
située sur la pointe de l'O du banc 
liosme ; on cinglera alors au S . 
les lans vers TE. On ne tardera paâ 
à relever à tribord les b:i lises dn 
banc Crake. C'est entre ces balises 
à tribord et es bouées de Long- 
i>and a bâbord tjue se trouve ,e 
canal de l'O. Si l'on continue de 
gouverner au S , on amènera à tri- 
bord les deux bouées deSchierina'i^ 
Hais , et on aura à bâbord une au°tre 
bouée située vis-à.vis les deux au- 
tres dans l'endroit le plus étroit du 
can:a. Ce mouillage est le meilleur 
du canal, a marée y est peu vio- 
lente. Au delà de cet endroit . au S 
quelques de^^rés O , il y a des bali- 
ses sur le cote de tribord du canal 
qui prolonge le grand banc de Crake. 
et a bùbord, i| y a deux bouéel 
<lMon appelle . l'tuie le Wouls- 
lioeck, vt l'autre Ellebogg. U f,,,* 
coui.ntier la n.cme roule au delà 
de ces bouées , dé,>;.sser la balise 
du S du banc de l'O et laisser 
courir )usque le travers de h pre- 
["•^■■J^ ''^'"ée que l'on rencontre i 
E. On trouve depuis t> jusqu'à 10 
brasses d'eau dans le milieu du ca- 
nal , depuis le Sloot , ou depuis le 
travers de la première balise du 
banc Crake, fusqu'au moment où le 
canal reprend au SE. Depuis cette 
première bouée que l'on rencontre 
à 1 E, la dernière dont nous venons 
de parler , le Lonç-Sand git lui* 
même au SE, çmre la bouée et une 

ao 
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baîîs€ qui fui reste au SSO , et qui 
est placée sur la pointe du W 
Brée-)8aDd. La route doit prendre 
ïttpeu àl'E jusqu'à la preniR^re 
liouéc qu'on laisse à bùbor J. On la 
iiouiroe$huylc- San4, cependant 
âle ê^t sui: une pointe du Long- 
$an(i. il y a i tribord de ce canal 
une balise sur une queue du Brée- 
$.ind. La bo^ée Siwanbalgh est au 
SE quelques degré* S de cette ba- 
lise. Cest rcxtr(5uiitc du Loflg- 
Sand. Il y a , pprspu iraver/» , une ba- 
lise qu'on lijîMe èac^rfs tribord,, 

Dani ce c«tlâl ànêE la profon- 
deur varie die 4 ^ ^ brasses. La 
bouée de Middle-Ground est droit 
au S de celle de S>franbaleh , et 
celle d'Igelhoek est ou S de Middle- 
GvOWld. Le€6tc de tribord de ce 
canal est balisé tout au long de 
i'acorc du Brée-Sand, jusque le 
trt^ert de k hmée de Worcuui de 

l»0. L'autre camil i^ui part de la 
pointe du N du Looç - Sand , est 
celui qui conduit àliarlingen sur 
la cMe de l'E.d» Zoîder-./.ée. Voy. 
loBi^OBCK, HàM^tmamm elWssTEa- 
Boom-Gat. 
4 * LONG-SAND , banc de sable 
à l'cnltéc de la baie de la PauTceté , 
nue les naturels nomment Taone- 
roa , sur la côte de l'E de Tile du N 
de la Nouvelle Zélande. On re- 
connoit son approche par une tle 
fitiftéeMKislapointedeXettuamolu , 
Mtti forme la pointe du NE de la 
baie. La pointe du SO en est éloi- 
gnée de a lieues daM Le SO i O ; le 
Long-Sand est dam b fouine dPtea 
fer à cheval. 

LONG-SCAnS , rocbe près de 
la côte de Durhum , entre Hardepool 
et la rivière Teès. Cette roche est 
fort dangereuse ; il faut s'en tenir 
au lart'e par 5 ou 6 brasses. On la 
laisse °au N , Cl Sall-Scara au S , 
quand on fait roiite poijir 1 entrée 
de b nyiif. QoAnà ces deux dan- 

S' çrs sont parés , on |^ouyerne 
roit dedans sans crainte. 
LONG-SHIPS. Ce sont de irès- 
liuutes riotchà Siltt^ » «iilleà à VO , 
far coiitê^u«ntM large de la puioie 



de Land's - End , le FiniatéM éé 
l'Anirleterre. LHatervalle qui lea 
séparé de terre est semé de danger». 
La baie Whitsand en est au N, 
et l'ile Dréesin 9^ NNE, a petf 
près à 9 Uenes de dialance. Quîai4 
on tient cette île ouverte d'une 
barre d'anspcct au large de Long- 
Sliips ) on est paré du Loup<.sittté 
ù 5 1 leues dans le SO delAndV$»d« 
La roche du Loup est balisée , ainsi 
que celle de Rundle, et on a bàtî 
une tQur avec ub faail sur le» 
rocbe» Lonç-Ships. Foy« Wwx« 

LONG-SHITOW, petite île. 
La Pérouse en a passé au N en 
raatefottr brade demctto; 



LONG^^CfOUl^D , iiir Ï9^. c&te 
de Norwège. C'est ufie place fa- 
meuse où l'on embarque du bois 
de construction , et c est un- des 
meilleurs ports de la Norwèee ; il 
est à plus d'une lieue dans le NNE 
de Tilc Jolfer. A l'entrée de et 
port il y a une haute roche rwide> 
tur bqneHe on a j^lacé un puteau 
de marque. Le canal le plus S de 
ce Sound se nomme havre du i\oi. 
Dans quelqu'eudroil de ce beat de 
mer que I on yeuîUe aller, il faut 
prendre dos pilotes h l'ile Joffer. 
Les marées sur celle côte n'ont 
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avec une bonne brise du SO. Cee 
courans se font sentir dentf le* 
grandes marées; leur plus grande 
violence est auprès de terre. Au 
surplus, il est à remarquer que 
cette grande rapidité dant la marée 
ne la bit pe* daamcr na pouce de 
^lus. 

1 LONGUE , île sur la côte 
du S de Terre-Neuve, dans la 
partie dû NE de^yc%«^ dMi Dé^ 
sespoir. ' 

2* LONGUE, îîe aux Etats- 
Unis d'Amérique, par Aq'^-n [-^ 
7" N , et par 7i°-4' à l'O de Pan*. 
Bureau des lonfçitudes. Cette po- 
sition est prise à la pointe du N » 
et i'îb dttièl il e^ ici queatioA ^st 
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^lle qui se. trouve daus la hoir de 
'Beaobcot, a l'etàtrée de la riviùre 

LONGUE ( Ile-) , çrai^e Ile 
sur la côte de Conneotîcut , aux 
Etats-Uuis d'Aincri(£ue. L'habitude 
a prëvala chez toutes hts nations de 
la nommer Long -IsLiiWD. C'est une 
île trés-considcrable , hachée de 
différens ports, baie», havres, tous 
très-frcî|uentiJs. La rivière d'Hud- 
«on se jettè à hi irter priés dé la 
poiiàte de l'O de cette île. Cette 
pointe n'est pas saine. Il y a un 
grflttd bancquir è^ieûd^ 80 , ce 
qui force les vaissèahx ù ranger de 
préférence la pointe du fanal situé 
sur la grande lerre , à l'entrée de la 
rivière IlaHtvMb.'La^Ue d'IAreeht/ 
*iluée h la pointe du SO de l'Ile- 
Jx)ngue , est pm .,oo-55 '-So" N , èt 
par 76'>-iq'-3o" à l'Ode P;iris. La 
pointe dé MdntÀk , qùt fiitl pointe 
de l'E de l'Ile -Longue, est par 

-io°-56 ' -3o" N * èt pa r 740^-3 ' à ro 
de Paris. Curidt du. dévot de la 
:manne f . ord*9 de ' «StanfMM» • I^Ue-l 
Longue gît EINE et OSO. Elle est 
séparée de la côte du Connecticut 
.j^r le détroit de LQng-*I^l}ind , c|ui 
torme un golfe frofuod , à i'extré- 
. luité dmjuel se trouve 1* entrée de 
-la rivière Hudson^ L'entrée de ce 
golfe , ou de ce détroit , à l'E , est 
entre la pointe Ëlack ( Noire ) , située 
vPrés de la Nouvelle i^ondres , et 
. rile Plunib , située à la pointe du 
. JNE de Pile. Voy. ces mots, 

' 4 LOIN GU E ( lie ), petite i le tout 
auprès de tèrré, tfikx Etats-Unis 

•d'Amérique, dans PENE de Char- 
les-Town , par 7ji^-5i' Jatit. N, 

* et par Sa°-1o' à l'O de Paris. 
Carttf dû dé^t de la mftrine , 

■ : ;5 * LONGUE, île du Dëhou- 
qùement de St.-Douiini!;ue. Voy. 
AuaN , Crooksd , ExuMA. , et 
lLO» i>tT Débouïqdement. Cette ile 

*^st peu connue y parce qu'elle est 
hors du trajet des vaisseaux ; cepen- 
dant ceux q^ui se rendent des Etats- 
Uab df Amérique à la Providence 

«AprenneiitooiuMNaMiice. pointe 
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du SE de l'Ile est à peu près à l'O 
de r^ot du DuboïKjiiement , situé 
à la pointe de l'O de l'île Ci oakcd. 
Cet intervalle , qui comprend un 
espace de 7'licuesi, est ordinaire- 
ment r^gVdéi Cjonime la porte du 
W de <ïè uVboiiqueoienf , ^jt l'on 
je regarde corâme paré quand on 
l a doublé. Les îleà Rumkci et 
Vattelm.se laissent sbns le vent 
parce qu'on fl HÂn de safrer au plui 
prés, dés qu'on a douHlé'ièQi le 
vent l'îlot du Débotoqaemcht.' L'a- 
lise souffle ordinairen^ent de l'E en 
^et éndroit,-et']ft v»riatr<^tt'Y étant 
NE , il est rare t}n*lïl{« tle sàntiènne 
pas b dérive; la l'butè vaut presque 
toujours le NN£ ; cç nui met au 
vent de tous leè dangeriil La pointe 
du SE de Pile Lorfgue 'est par320- 
49'-3o'' N , et par77«-i I r à pQ de 
Paris. C/iastenet de Puyscgur. 

6 LQNGUE , île. C'est une des 
plus, petites des Bermudes. 

ffl^i^.^ >J^.^rès de la côte 




^9^mm&S. , ile sur la c6te du 
N d Antigue, aux AntiUèa.ft fOft. 
vert du port PaHiank -> 

O LONGUE , îleiàs ie détrSît 
de Hudson. Il y a deux iles de ce 
nom dans lé même détroit ; la pre 
miùre est par 61" N , et 770-2^^ 
l O de Paris ; la scronde est par 
250.10' N, et 80'- 5o' à PO*de 
^aria. U Auteur an^lois. 

ÙKl^^^^^» '^^^''^^^'t sdc 

HIe Moiuara, an SE et en face 
de I anse du Vnisseau, dans le canal 
de ia Heine Charlotte, situé dan» 
le détrpît de Oook , c^ui sû)are les 
deux lies do la Nouvelle Zélande. 
Voyez Ansb du Vaisseau. Il y a 
une ile à la pointe du N de Pile 
Longue , et soit qu'on veuille ;«Uer 
d ins le fond du canal , ou dans 
l'anse du Cormoran , dans la baie 
de rO , ou daus celle de l'E il y 
a passage pour les plus gros*vaii 
seaux des deux côtés de PHe 
r^ongue, qui paroît snine sur le 

ârand plan , et autour de laqucHe 
parc«t qu'il n'y a rien i craindre. 

ao * 
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II * LONGUE , pointe dans le 
môme détroit de la Reine Cliarlotte 
derarliclc précédent. Elle est à peu 
près à ^ tiers de II» u6 dans l'ESE 
Se la pointe du S de l'ile Longue. 
C'est la pointe Longue qui terme 
la baie de l'E dans le NÔ. Voyez 
l'arllclc précédent. 

la ♦ LONGUE, lie dont la 
pointe du SO «t h l'E i NE du cap 
Colone , dans l'Archipel. L'ile Lon- 
gue est au NNO de Pile de Zea ; 
c'est elle qui sépare le golle de 
Corinthe de celui de Négreçont. 
C'est entre l'île Longue et Pile de 
Zea que passent les vaisseaux qui 
veulent aller doubler le cap Doro. 
La pointe du S de l'ile Longue est 
par 37^-4"^^ I^, et par ^'^^-yj à 
l'E de PaHs. Carte de VArchipel 
du dépôt de la marine. 

i3* LONGUE P1EI\UE, roche 
«iluce à la pointe du SE de l'île 
Guernesey. H faut la laisser à bâ- 
bord , et passer entr'elle et les Fer- 
rières pour aller au château Cornet. 
On peut lui donner ^ lieue de tour. 

i4*LONGUE ROCHE, balture 
de roches située au large de l'entrée 
de la baie de Benic , dons la baie 
de Sainl-Brieux. Cet écueil ne pa- 
rolt que de basse mer dans les 
Jurandes marées. La Longue Uoche 
est en dedans des îles Sl.-Quay. 

LONGY , petit port commandé 
par un fort , sur la côle de l'E 
d'Aurigny. 

* LONTAR , île près de la côle 
de Queda , sur la côle de TO de la 
presqu'île de Malave. La pointe 
du N de l'île Lonlar est à l'E de la 
pointe du S de l'ile Junkseilon. 
Cette île est environnée de dangers ; 
rlle est au NNE de» Trois Frères , 
tl hors du trajet des vaisseaux qui 
la laissent h bâbord en entrant dans 
le détroit de Malac par le NE. 

LOO , grosse pierre sur laquelle 
on a bâti un fort à l'O de la rade 
de Funcbal , île de Madère. 

1 LOOÉ. On en distingue deux : 
I ,ooé de l'E , et Looé de l'O. Celui 
de l'O prend quclqucibis le nom 
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de port Pigham ; il est entre 3 et 4 
lieues à l'O de Ram-Head , sur la 
côle du S de Cornwall. Un peu à 
l'O du port il ^ a une île haute; 
la rade est foraine , et il n'y a que 
lo pieds d'eau sur la barre. Ce 

rtort , quoique petit , est, ainsi que 
a rivière , fréquente par de petit» 
vaisseaux de loo tonneaux. Loo^ 
est par ôo^-aS' N , et 6''-56' ii l'O 
de Paris. L'Auteur anglois, 

a LOOE. C'est le nom d'un petit 
canal situé au large de la côte de 
Sussex , et qui passe entre le banc 
Mixens au N , et entre deux petit» 
bancs au S. Ces deux derniers se 
nomment Middlc-Ground et Puller. 
Le banc Mixens est à peu près à a 
imllcé au S de la pointe du S de 
Selsea. Les personne» qui ne sont 
pas bien familières avec ces danger» 
feront bien de passer en dehors , et 
même au large du banc de la pointe 
East Borougn. 

LOOF-llARBOR. Ce sont des 
roches sous l'eau , à l'O de la pe- 
tite île du Holm de Caislor , aux 
ile» Shetland. Il faut avoir grand 
soin de les éviter. 

I * LOOK-OUT. Ce mot signi- 
fie littéralement regarde dehors : 
nous avons eu français une expres- 
sion qui rend le sens de celle-li ; 
c'est le mot ouvre VœiU On a 
donné ce nom ik une roche située 
dans la Méditerranée. Koy. Ouvr» 
l'OEil. Les Anglois donnent fré- 
quemment ce nom à tous les dan- 
gers qui exigent une certaine vigi- 
lance. Nou» avons quelquefois tra- 
duit ce mot , dans le cours de cet 
ouvrage , par celui de bon quart , 
eNpre"«sion usitée à la mer. Nous 
conservons ici le luot anglois , 
sans chercher à le traduire. Il est 
ici question d'un cap qui forme la 
pointe du S du Spitzberg , à peu 
près par 760-^4' N . et par \'A''-i^^^Jk 
l'E de Paris. L'Auteur anf^lois. 
Foul-Sound , ou le Détroit Sale ^ 
en est au NE ; et dans l'E du cap 
Look-Out est rile des Sorcier» ; 
de l'autre côlé llora- Sound lui 
reste au NO. 
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"* JfOOK-OUT , cap 

Sable à Textrémité du S d'une 
ig^e de terre très- longue et trés- 
^roite «ur la côte de la Caroliue du 
^ord y Amérique du IMord , 14 ou 
i5 lieues nu SSO du cul-de-sac 
de Occracoke. Ce cap fait un petit 
crochet, au N duquel la terre court 
•n peu à l'O jusqu'à l'entrée de 
Core-Sound. Lat. 34°-22' N , long. 
79»-io' à l'O de Paris. V Auteur 
^iigioîs,Uitùb[i$9emeat des marées 
Ctt de 7 heiins. 

3 LOOK-OUT, petite pointe «ur 
la côte du NO de l'Amc^rique. On 
reconnoît ce cap à quatre roches 
qui en tont an large , et l'une des- 
quelles est percée. Lat. 450-32 ' N , 
Wit. 1260-Q' à l'O de Pani. 
Lt Auteur anglais, 

^LOOR-OUT, pointe dans la 
fceiê d« Hudson , Aaiérique du 
r^ord, dans le NO du port de 

Marbre, entre le cap Henrîetie- 
Marie à l'E, et la rivière des Hayes 

5 tiOOR-OUT. pointe prés du 

cap Flatterie , sur la côte du ISE 
de la IVJouvelle Hollande. Voyez 
Cap FitAXTEKis. La pointe Look- 
Ootest &ctle à reconnoftre , parce 
que la terre est basse au S jusqu'au 
cap Bedford ; elle est pareillement 
basse près de la cote , en tirant 
vers le N de k pointe, qui est 
baute. 

6 * LOOK-OUT , pointe droit 
au S du cap Morton. C'est entre ces 
deux caps que se trouve la baie 
Morton , sur la côte de TE de 
la Nouvelle Hollande , par 27°- 
ia' S, et par 2o8<»-/x^ à l'O de 
Paria. Grande carte de Cook , pre- 
mier Voyags, 

* LOPATÎCA. Oesl la poîme 

du S de lu presqu'île di| Kaoïs- 
chalka , sur la côte du NE de 
l'Asie. Lat. N, ôio-o'-iS"', long, 

reau des U mg kudeSt La variation 
y a été obsemt en 1779, Ô«-ao' 
NE* 

* WPES DE GONSALVO , , 
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cap. C'est un des principaux caps 
de la côte de l'O d'Afrique ; il 
sépare lu côte d'Angole du golfe 
du Gabon j et , comme au N de ce 
cap la côte forme un grand enfon- 
cement , il s'y fait une révolution 
de vent et de inarde , et un change- 
ment dans leur direction, qui ren- 
dent^ la Cûnnoissance de ce cap 
très-importante ans navigateurs qui 
fréquentent ces parages. Nous re- 
grettons de ne pouvoir donner sa 
position d'une manière authentique ; 
tout ce ^e nous pouvons dire de 
plus cenain, c'est que le résumé 
des routes de plusieurs navigateurs 
donné pour résultat 36 lieues de 
distance au SE de la rade de Saint- 
Thomé. Cette dernière est placée 
par o*»-ao' N, et 40-28' à l'E de 
Pteris. Bureau des longitudes. Par 
conséquent , le cap Lopès Gonsalvo 
seroit par 00-56' latit. S, et p;«r 
50-44' à PE de Paris. Mais cette 
position , qui n'est qu'une approxi» 
motion , ne peut inspirer ancune 
confiance aux navigateurs ; car telle 
est la force des courans sur celle 
côte , qu'ils ont nécesmlrement dft 
influer sur la route des maryia dont 
nous consultons les journaux. Il 
faudroit connoitre bien exactement 
la force de cette marée pour savoir 
ce qu'elle peut donner ou retirer à 
l'angle de la route qui , d'un SE , 
peut devenir SSE , ou ESE, sui- 
vant la direction dtf coufanf. Il est 
bien û désirer que la position de ce 
cap soit déterminée : c'est un de» 
pomts fondamentaux qui serviront 
h tracer le ffissement de cette côte, 
jusqu'il présent inconnue. En cc- 
néralf' ce cap est porté trop à ï% 
sur nos meilleures cartes. 

Les Taisseaux qui vont h h côte 
d'Angole par la petite route, trou« 
vant au S de la ligne des vents va- 
riables du SSO au S , ne peuvent 
pas toujours s'élever assez ponr 
atterrer au lieu de leur destination ; 
souvent ils ne peuvent attrapper 
que le cap Sainte -Catherine ; et 
lorsque les marées portent violem- 
ment an N, ils peuvent se trouver 
emportés josqn'au cap de Lopâft» 
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É'est 0é4ttt9<MU est arrivé à noas- 
mêmes, et CCI accîdtni n'«-st pas -«ans 
danger. La terre en ués-basée duiis 
toute cette p-ariiey et on ^ut b 
rencontre^^inopinémcntlu nuit. Une 
bonne observutinn de dislance me 
plaçoit à i5 lieues au Inrge de b 
cÂte & 6 heures du soir , et j^e D*a- 
vois aucun indice de terre. Au 
fîouclier du soleil, la sonde ne me 
donna point de fond ; plusieurs 
difïcrenoes e^ latitude m'anoon- 
^oient depuis «jurlf{ue5 jours que 
j'étoi"' etnporK? violemment vers le 
IS : craignant de dépulcr le cap de 
Lopès, |e me dittefoiinai a laisser 
courir toute la nuit avec de petits 
vents de î>SO- I-^a prudence vouloit 
<^uc je iissc sonder à minuit ; et , à 
«non t^rand «itonoement , la sonde 
aiiieni iT) brasses, fond de siblc 

S ris vasard. Cette sonde est celle 
e la côte ; je n*eus ({ue le temps 
^e ' mettre te vent sur toutes les 
voili s , et de mouiller préripitam- 
luent. A la pointt! du ]our je vis 
la terre à 2 iicuci. dans l'£. Je me 
iU/reprêsenteK le livre de Locb; il 
lie trouva que j'avois ronslamment, 
iUé 4 nœud» ^ depuis 6 heures jus- 
<^tt'à uftuuit. J'avois donc fait 9 
lieues dans cet espace de temps ; 
jV'iois a 1 lieues de lerre ; je trouvai 
donc la côte 4 licucs trop à l'E sur 
les cartes. De ce point jus(],u.'ù SLt 
iP^ul de Loango , le gUseineot est 
porte sur les rnrles henuroup trop 
au S ; la côte forme une espCcc 
cle {jrand g«.>li'e tjui n'est pas in-» 
. ^iquë sur les cartes ; i 1 s enwit , 
à \non avis, que toute la côte , en 
tirant vers le. Sj est portée beaur 
coup trop à 1*0, taudis que le 
•ç:»p est trop a l'E : c'e^l un objet 
à vtrifier. Je fus retenu 8 jours 
^ans ce mouiilaee par l'effet 
çouraO!!. La rivière Sai^l>tc-|i|ejKi^ 
ipe restoît à a lieues da^s Ub-^I^; 
j'envoyai plusieurs bateaux h, lerre 

Îiour en visiter l'enijrçcjj niaU tous 
eurs efforts furent inutiles ; lU la 
Ûotivérèllt barrée d un banc de sable 
•u travers duquel elle filtroit. l^e 
Çivage ctoit séparé de la lerre pur 
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voir les extrémités , et qui parcHipoit 
très -profond. Oa lrou|Vî^ sur Iji. 
grève une horloge de taiblii d'ame 
^cmi- heure 1 muml^l9l>ieiBen.| 
cV'toit un débris de naufrni^e de 
quelque embarcation. On n'appeç» 
çut aucun^ lia)>itanty aucune tracer 
sur le' aable , et tQut nie porta k 
croire que cet endroit étoit désert. 
l,a côte est très-boisçe cl parfai- 
tcmeiu tainei. jVH»!U^ôi jaie le», coo« 
rans me periiiili|^4wf'^'^^v\lery ie. 
louvoyai pour renionier la côte. Je, 
suis to"uj ours yen u v ii e;-, par .7 brasse» 
h t liéue de t(^e , safisiainaîs.ti^unv 
ver ni rocher,' iM' hàwt-fQnd,, . 
rien enfin qui pfit mé faire courir 
le plus léger risque. Le premier 
danger que )'ai rencpntré ai, sur le 
cap Priiuéiro , & l'«n|rée de la baie 
de Mayombç; eft conséquence je 
crois pouvoir.ass^rer que cette côio 
est pjU-faitemÉBt mine , et «jn'oii 
peut la rang«r; éfimi PimÈKe, dail% 
toute ton éteiKkic;^' 



Les vaisseaux qui se destinent 
pour cette côte doivent être pourvus 
d'un grelin de aoo brasses , et d'un 
oring de'vafeère de la même ion« 
gueur : ils doivent aussi avoir une 
ancre de détroit pendue sous le 
beaupré pour la facilité des appa- 
reillages. La brise dia large se dé-- 
clare tous les jours vers midi ; elle 
règne du SO au SSO. On appareille 
le matin à 4 bcuirs avec la brise 
de terre , et l'on s'ëlève au large 
)usque par 100 brasses , oiî l'on 
mouille l'ancre de détroit pour at- 
tendre la brise du large. Ou profite 
de cette dernière pour se rapprocher 
de la côte, et l'on vient jeter une 
ancre de bossoir par 7 ou 8 brasses , 
jusqu'au lendeiuaki matin. Cette, 
manœuvre se répète tptis les j<wr»f> 
jusqu'au lieu.d^ bidyyoaiiionf r 

Non^^^O^aeillons anx marins , 

comme une précaution indispensa- 
ble , de ne jauiais courir as<>ei au 
lar^e pour per<ke is^folldy car il 
peut arriver dan» ce moment (jua 
les courans reverseni au N , et un 
seul iour de^ calme, dans ce cas 

^_î-. ' - 1. M^^m. — « „ _ 



un Mracho.uas ..dont on ne pcHi \ pwçoit 'ftire pejwçc tpifcçftqu'o^ 
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auroit ^agné dans 8 jour». Nou» 
croyons aussi au'il est inutile de 
les marées, quel- 

Î[ue favorable que puisse paroître 
à brise. Des appareillages répétés 
ne peuvent qu'exténuer w équi- 
page , et il irest pas teus exemple , 
i^xxe plusieurs vaisseaux aientsucces- 
siveiuent appareillé et môuillé 5 ou 
6 foi» dans ui^ jour. Noua pensons 
donc <|u,'ijl ^ viiiiineBt preCérabte 
d'attendre un reversement de cou- 
rant , et de rester tranquillement à 
l'ancre jusqu'à ce n^oaient , ce cjui 
ne peut aller plus Ionique la pleii^ 
ou nouvelle Liine , époque à la- 
quelle les marées rever^jO;! pi:es- 
qu'infalliblement. 

LOP£S r >^a.rtin ) , port sur la 
e6te de 1 0. du ^^onvfMi Mexique. 
On le voqiipe aussi Condadulo. 

Voy. CONDADILLO. 

^ LOPES ( Pédro ). C'est une 
crique sur la côte du Pérou. On la 
laisse à tribord en entrant dans la 
»'mére BoKtfMtnre. ' Voy^ Boma- 
Tenture. 

LOPPEN , île sur la côte de 
Norvège. Ob la bisse à bâbord 
ainsi qne cèUë de Skysfen quand 
on entre dans le Trom-Sound. Ce 
Trom-Sound est à la pointe de TE 
d'une île du même nom. On y 
trouve plusieurs anses dans les- 
quelles il y n mouillage. Quand on 
veut aller aii N de ces ilca en tra- 
versant lé Soyer - Sound , il faut 
laisser Lop|NaÉ'à tribord , et Surroy 
à bâbord. • ' • ' 

LOPPEN-CALF , petite île voi- 
sine de celle de l'art, précédent. On 
la laisse pareillemeat h bâbord^ en 
cntradt Alî^ ré IVom-Souttd.' 

.*. LOQUEJOU , basse au S 
de la baie de Lochrist entre le Con- 
'JttIMIet la pointe St. - Mathieu. La 
^isse de it.oq4i'e^u tOMche k terre , 
' l êt s'étend au large h un peu moins 
d'uin^ quart de lieue. £Ue a'estdan- 
eèfeiisé qtie lorsqu'on range 1 1 terre 
/de fort près. Elle se projette au 
large de ^a pointe de Poncer. On eu 
m m m0' |oU|cs les Sam qv9 Toq 
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relève la pointe du Conquet au li 
corrigé en dépendant de V£, 

LOUA , Voy, LoA. ' 

* LOREMBEC , cap sur la côto 
du INE de l'ile du cap Breton à 
l'entrée du golfe de St.- Laurent. 
Ce cap sert à faire reconnoitre la 
côte et les approches 4u port. 

LOUIAIN , cap sur b côte de TE 
do Tetre-Neuvo dons le S du cap 
deB9na«ist«. Foyr.BoiuviatA. -m,^ 

« LOmENTfVillede France, 

fut autrefois le port ou la compa- 
gnie des Indes.faisoit se^ arméniens. 
Le port est au fond d'une petite 
baie située derrière l'ile St.-Micbel. 
Il est dans l'embouchure de la 
petite rivière de Penfret. On n'a 
rien négligé pour le rendre superbe; 
mais ce n'est toujours-.qn'un canal 
fort étroit , qu'il faut curer de temps 
t:n temps , et dans leque;! il n'y a 
jamais une très-grande profondêui* 
d'eatt.(fi«aa bâtimens civils en sont 
somptueux , rien n'égale la beauté 
du magasin général ^<de celui de b 
garniture^ tmtwlÂi ffaéi>db. Logent 
propremtfiiditë4«ononiilio Penn?- 
mané. Voy. ce que nous avons dit 
à l'art. Blavetou Poxt-Louis. U 
y a tout auprès du port une loùr dé 
(lécouvcrte , et qui sert auxsignaux. 
Elle est située par 47°-4^'-ï i" ^ t 
et par 5*»-4i ' - 17'' à l'O de Paris, 
JBitmau des iofigUadei».^ 

LORtNGHINCA» surla eàf d» 

Pérou à peu près h moitié chemin 
entre Plsco et Chinca. Quoique lu 
mer soit tort dure sur cette côte , 
on peut mouiller eu ctt endroit par 
6 brasses devant une maison située 
près d'une église blanche. Cette 
maison se nomzue cl MoUuo { le 
Moulin), Voy^CanUcA.» : 

* LOSS ( îles de ) , se AoBÉment 

aussi îles desInoLcs.Cest un groupe 
de petites îles situées sur la côte 
d'Afrique , au SE desilos- Bisagos 
entre le cap Verga 'et la rivière d» 
Sierra -l iione. Le groupe entier se 
se nomme îles de Loss. Ce nom se' 
donne aussi particulièrement à l'ile: 
'la plm ^. tci^. Le moui^pge do 
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celte !Ie e*t par 9' -27' N, et i5*- 
40' à rO de Paris. Bureau des 
iongUadét, CXa écrit au^si ce mot 

LOTBtA.SR£RRY. K awA. 

LOUANA, iMiie sur la côte dn 
80 de la Jamaïque aux Antilicf. 
£lle est au S de la baie Banister. 

I^OUGAUBE , cap daiu l'île de 
Cor«e préê de la partie <ltt NO de 
l'ile. Ou le reconnoit h une petite 
SIe sur laquelle il y a une tour. 
Cette lie e»t à pea 4e di^uoce au 
large. 

I LOUIS (buic de), KLim* 

a LOUIS (ile), une de» Hcbridc» 
à rO dXcoMe. Elle est «ituée à 

Kfiiet de terre , et 7 lieue» à 1*0 
de l*ile Sky. Elle a à peu prés 100 
inilles du N uu S ; mais elle n'en 
91 guerre que 14 de VE à l'O , en y 
c«in|ireiiaiitHarris<|tti Inieit réunie 
pwr un isthme ëtroit , ce qui ne fait 

2u'une seule ile. Les côtes de l'ile 
roui* 6om trè^-poisAonoeusea. Il y 
a , sur celle de 1 E , une ekceUente 
rade qu'on nomme Stornaway. La 
pointe du S de l'ile est par 56<>- 
48 V , Cl par xoo-iq' k VO de Pa- 
f il. Le pointe du N eti par 58*** 
37' N , etparQO-19' h l'OdePbris, 
jL* Auteur anglois. L'établisêemenl 
oes murées y est de 6 heures et 5o'. 

* 3 LOUIS ( St.,), cap à la Nou- 
velle Ecosse au NNO du détroit 
de Fronsac. C'^t entre le eap St.- 
Inouïs et le cap h Bouchet , que se 
trouve la baie d Artigontehe. Le cap 
St.-Louisfait lapointede l'E de l'en- 
trée de la mer Rouge (On nomme 
einsi le détroit qui sépare l'ile St.- 
Jean ^de la Nouvelle Ecosse ). Ce 
cap est par 46'*-o'-i5'' N, et par 
64°-5 ' à 1*0 de Paria. CmmAff^d 

poimdu dépôt 49 lammrim^ùtdn 

de Sartine^ 

à * LOUIS ( port }. CVtt une 
^l|e devant jaquelle il y e oné rade 
dont l'entrée eit défendue par une 
forte citadelle sur la côte au S de 
Bretagne , h Tentrée de la baiç de 
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5»-4i ^-14" à rO de Paris. Bûrêaa 
des longitudu» VoypB Blatbt e| 

L0»IF.NT. 

5 LOUIS , port sur la côte du S 
de France , prèe de Cette à 5 lieuee 

d'Aigucs-Mortes, et à'ia même di«- 
tance de l'ile et du Fort de Brescou* 
Vojr, AiouBS-MoKTes et Cbttk. 

6 LOUIS ( Saint. ) , brie Mur 1« 
côte de l'O dn golfe dn Mexi^inew 

Voy. Bersaïdo. 

7 * LOUIS (Saint.), fort à la 
Guadeloupe. 11 est sur la grande 
terre à IVntrdedn petit Cnl-de-aoc, 

8 LOUIS ( St.- ) , cap. C'est In 
pointe lu plus O de l'île de KeP* 
guelin. Voy. ce mot. 

9* LOUIS (St.-), île ei fort aur 
la c&le de fO d'Afrique à l'entrée 
du Snégal , 5 lieues en dedans de 
son embouchure. C'est le principal 
établiacenent de* Français duna 
cetléVlviire.-litleett défendue par» 
trois batteries montant ensembler 
19 pièces de canons et 4 mortiers, 
La narre du Stnégal éunt sujette ^ 
changer, la distance de celte Ue 
varie par conséquent. Elle étoit do 
5 lieues en 1801. Pour la position , 
voye% la pointe de BAnaAaiE ou. 
BaaaBBii. Le fort Sul40ttis est na 
peu plus au N » et se trouve porté 
par 16* sur la carte de Fleurieu , 
insérée dans le Neptune Oriental, 

10 * LOUIS , port sur la côte du 
NO delIle.de-rnmce. Yoye9^ lor 
compte que nous aYpiM r«a4n à: 

l'art. Ile-de-France, 

ti LOUIS, port formé à l'ei»* 
bonchure d'une rivière surlcsborw*. 
de laquelle la petite ville de Louis ; 
est bâtie dans 1 1 Pensvlvanie , Amé-» 
rique du Nord , et dans un district de 
la Delaware. Le cap Hinlopen es^ 
en avant du port Louis , et le cap 
James est à ao lieues plus bas. C'est 
ce dernier qui foi| ia ifrontitèire d,e 
laPensylvanie. : , 

tn LOUIS \ 5t.« \ , pori , cajpitalo 
de la Greiui(}e au?; Antilles. Elle est 
située au milieu d'une grande baicj; 
sur la côte de l'O de Vîie. Yor% UÎ^ 
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t5 ♦ LOUIS (St.-) , baie «ar 
la côte de Labrador, pays des Esqui- 
maux , côte du NE de l'Amérique 
9U M da détroit de Belle - Ile jqui 
•dpare Terre - Meuve du continent. 
Cette baie se nomme aussi baie des 
Saqnimaux. Elle est à rentréed'une 
f ramie .riviière t €t aon ouvert uie 
peut se mesurer depuis le cap Sl.- 
Oiiies au M , Jujrâu'à la poiute 
Bcaoha'rnoia au S. Imt Hatervalle 

3ui les sépare est obtruë d'iles et 
e divers dangers. Le fond de la 
baie se term^e au cap St.-jFranf ois 
«t c'en qae je. twM r«atrét 
proprement dite de la ritiére de 
Kessessakiou. Voyez, ce que nous 
nons avons dit k l'article Esoui- 
«AVZ. 

t4 LOUIS (St.-), baie & PO de 

l'cmhourhure de la Mobile, côte de 
la Floride, au IS du golfe du Mexi- 
que. C'est l'entrée oe la rivière St.- 
Xouis, branche de l'E delarifière 
du Mississipi. 

i5 * LOUIS y port sur la côte du 
$ de SaiDt->Dominj|jae. U est situé 
entre les caves et la M» ^Aqoiii » 
par i8»-i4^-a7" N , et par 750- 
6a' - 40" à l'O de Paris. Bureau 
des longitudes. 11 est droit au N 
de la Mime de l'E de l'Ile à 
Vache. jL'entrée de b baie de St.- 
IjOuîs est défendue par la roye 
d'Oranfe. U y a passage des deux 
côtéa. Quand on veotterrir an reat^ 
•n peut prendre connoissance du 
Diamant situé & l'entrée de la baie 
d*Aquia , et dont la situation est 
ddlermittée d'oae manière préciie 

Cr le Bureau des longitucies* V» 
ied'AQUXN à VAppendix, 

16 LOUIS, mont, rivière Mont- 
Louis, sur la côte du S du fleuve 
St.'Lfaurent , côte de la IVouvelie 
Brunswick. Cette tivière se. 
i rivière St.-1 



17 LOUIS ( St.- ) , rivière h la 
Louisiane. On peut la considérer 
comme la branche de l'E du Mis- 
•issipi. Son embottchnfe'eit à l'O 
lie celle de la.Biohile.' 
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Royale on cnj> Breton, qui ferme 
au SE le golte St.-Laurent. Cette 
ville est an SE de l'île , au fond 
d'un superbe port de 4 lianes d# 
circuit , et dans lequel on trouve 
de 6 à 7 brasses d'«y&. Le fond y 
est net et la tenne 'jl éÉn e. Louis* 
bourg e5tpar45°-53'-4o''N, et par 
tno-i5' à l'O de Paris. jBureuu 
des longitudes. Le port gèle ordi- 
■airenaent tout les nivera. tjiiend 
on vient du NC,ii faut gouverner 
il rO , ou tout au plus ù l'O i ISO , 
en tenant à tribord le fort de l'en-n 
tréé. On laiswra à bâbord et auSO' 

ftiusieurs îles qui se projettent an 
arge de la ville. En entrant oa 
amènera le fort au NE , et on ron- 
dira jusqu'à ce qu'on le tienne 
l'ESE. On sera alors au milieu du 
port. Il y a une roche sous l'eau 
au N. Elle est située sur une ligne 
tirée de la pointe de l'E de la ville , - 
àla denjième batterie. On réviieia 
en gouvernant à O , ou ô i NO, 
iusqu'ii ce qi^'on ait bien ouvert la 



4^VISB0UR6,capitd«del'Ue [ 



«lu ifEdn port. 

♦ LOUISIADE , groupe 
et de rochers , compria dans l*Ar-^ 
chipel de Salomon , au SE de la 
Nouvelle Guinée. I^ pointe du NE 
dé ce groupe est par it»-ao'-4**S« 
JSiuwiu ats longitudes. Nous ne 
donnons pas la longitude publiée 
dans la Connoissnnce des Temps 
pour l'on 1 1 , parce qu'il y a nepes- 
loirement une &ate d'inpreMÎon 
attendu qu'elle est portée pnr 126°- 
o'-4o" & l'E de Paris. La carte du 
Dépôt de la marino la niacn par 
i5i*-5or & l'E de Ma. 

LOUISIANE, province de PA- 
racriquc du Nord , dont les côtes 
sont baignées par le golfe du Mexi- 
que. La principale rivière de In 
Louisiane est le Mississipi , fleuve 
sur lequel est bâtie la ville de la 
Nouvelle Orléans. Voy. ces mots. 
La Louisianeeit à VO delà Floride* 
Le sol sablonneux de ces pays pro- 
duit beaucoup de sapins dont la 
marine retire des mâtures , du guu- 
I "dbrOB et de la btaye. 

LOlINANs bek mr k c6m ^ 
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1*£ d-Eco4«e droA au. N de la pointe 
Bouge. Il y a bon. noiiîDage pur 

I LOUP , pointe sur l.i côte de 
1*0 d'Irlande. C't-st la pointe du 
IM de l'entrée de la r ivi'h Shanno». 
De ce cap à celui de Kerry aui 
k fait la pointe du S il y - a y riiim» 
su S } SE. La poiiftc r,(ni|> est 
Il lieues dans IcèiSOde B uiclla . i5 
lieue» au SSO du paMagje de St.- 
iitigwrtp et »4 li«ucs »ù S- &«> O 
de la pointe du large de la grande 
SIe d'Arran. Cette pointe est par 
5al*-a5' W , et la^-So' à i'O de 
PlHit» la* Auteur an§l9u,. Les mu» 
têts y sont de i\ heures inoins un 
<{B«rt. L'Auteur anglois doute de 
m ktit. , et croit au'elle dcvroit 
être portée 9 ou la' plu» au I\ , 
ainsi <{u'il l'a dit h l'article JUoliaréc* 
Voj^-. baie Maharée. 

a LOL'P ( rricjue du ) , sur la 
côte du IH du^ goUe de St.-Laurent 
m<tdelft de la cric|ae da Di:J>le , à 
O I SO de b riviire St-Françoii. 

5 "* LOUP(Uedu),ei|Fhcite 

du N du golte de St.-Laurent , par 
-5t)'-45" JN, et par 6ao-5i'- 
k VO de Paris; poeitîoa prise 
k la j[>ointe du S de lit». Carte du 

dépôt de In marine , sur les obser- 
vations de C/uU/ert , GrafiçhÇfùi ei 

A LOUP I roche d u ) , sur ta 
côte de l'O d'Juri4|tte.;: C'est un. 

rocîie Coulée au milieu du canal 
oui sépare, l'ile Barxauoe d'un gros 
lUt iittté «pe lieue i'O du i^ou 
ChiUiag. .« • ^. /! -^cyV »A 

NO de l'Amérique. Du cap Bar- 
thélémy , on la relève àai° du S 
▼ers l'£ 14 milles. C'est une roche 
on plutôt «a llet enyiroiioié de lirî- 
fans. 

5 LOUPS ( les ), baie des Louns- 
marim , sur la côte du SO d'Afri- 
Jràe. C'est la baie du cap I^égrç. 

■■'fer» Ntoaié'Vv ! 

* LOUPS ràf^lëian^'LoBos , 



• 



t o w 

4^voir les conpertef dam leur tm-» 

gué originale. . :„ ;, i ; , ' 

LOW , petilteile au N dn ^pîts- 
berg, 1» pUia ao N; de déux petite» 
îles situées prè» de la pointe du S 
de la baie Ôiandy-Wina. V&re% 

LOWANG , grande tïe wr ti 

rôte de Chirtf*: Ou la laisse a tri- 
bord quand on cin;;le au N par le 
passade Dut'tield pour aller à Chu-^ 
San. Cette tteiettmnie ft une petite 
péninsule enriroHnée d'ùii bone de 
▼ase , dont partie découvre au bas 
de l'eau ; mais tout est couvert de 
; haute mer. D y a (iliincittji fies atif 

5 et au SOde Lo^ang. LaL ao^r 
5o^ N. L'Auteérattg&U; "' '^^ 

LOWE , îles sauvages. C'est; un 
groupe at^ ]\Q de l'ile de la Béso-^ 
'' lution ,. k l^entrée d^ détruit de 
HudsoBy et de la baie Méprise . 
par 6i°-48 ' N ; et 6ho-4o' à Vo dn>^ 
Paris. L*Autct/tr angloi^. L'établisr» 
sèment dét marées est de 9 heures» 

\ LO WESTOFFE ou Leostoffk ^ 
TÎUe de b provinoft d»'8nfrdlli , 

peu prés A 1.0 milles au S de Yar^^ 
uiouth sur la côte de l'E d'Angl«4( 
terre »jK»r 6a<»-35 ' ]>« , ci par o<^— 
' a5 'hn} deParis. LÊ*Auê0ur^ngioit, 

U y a une cbaîjnc de bancs de sable 
qui règne tout au long de cette' 
Cote f et au travers desquels il y a 
des passais pour entrer éUM leS' 
|»oi r>;. Voy. les art. CokTONet Yjia- 
.MouTH. Leostoffe n'est point un 
port de mer ; mais son clocher sert 
dé marque y ainsi qu'un moulin ^> 
pour parer le V»anc Corlon et se 
rendre à Yarmouth. C'est le tra-f 
vers de Leostoffc que commencent 
les bancs à l'abri desquels est la radc' 
de Yarmouth. Pour passer au large 
de tous CCS bancs, il fput se tenir 

6 la roèr h ùn peu plus de a lieues 
de distance , par îo brasses d'eau , 
gouvernant au NNE et N l NE 
pour éviter le ban&de St.-]\icola#»^ 
Le plus .N de tous ces-bancsest le* 
Aliddle. Il est ù pea prts.'b'lniigmf 
des feux de WintenMç, itu 
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roclîcs sousTeaii siiu«?es à In partie 1 
de i'O de la baie IVlount , dans le * 
Gornwall , à fENE de réalise de 
St. -Paul et à peu prés { mille de 
terre. L'autre roche se nomme Car- 
renbase. Elles Be sont recouvertes 
«rue de 4 ou 5 pieds de liasse mer. 
Pour en paa-er aa large , il suffit 
de ne pas perdxft de vue k ciocher 
jde Si.-Paul. 

LOVEL , île. V. BostokV 

* L'OVO , î le au S de Cérij^o dans 
l!Archipel. V. Ovo. 

♦ LUAKCA , rivière sur b côte 
f|tt AstnrièsanN d'Espagne. L'en* 
trée de cette rivière est h une lieue 
(Bt un sixième dans l'OSO corrigt^ , 
jiu cap Bus^o. La côte paroit trcs- 
mle «bns tout ce parage. Elle ne 
sous 'paroit abordable nulle part 
depuis l'entrée de la rivière de 
P^avia. Luarca est par 43®-34'-?»8" 
N , et par 8«-49'-a^* à I'O de 
nris. mfh Vineente Tbfffnà^ 

I U AN A , pointe, «k. )j| du 
jS de la Jamaïquel 

LXJBAN ^-pttità Ile à VE des 
Çalamianes , une des Philippines , 
située emce l'Ue de Fara^ua et celle 
dbMmdoro. 

' I «LtJBECR, vCnè fhmeose 

4* Allemagne ^ui sert de frontière 
entre leHolsieinet leMekelboure. 
Elle est h i8 lieuesdeux tiers plusE 
que Hambourg. Cette deiKli^replace 
«t l^r 7« - 35°- 45" à l^E de Pa ris , 
( suii^ant le Bureau des longitu- 
des ) ce qui placeroit LubéciL par 
' 8«-siq'-45" à l'E de Pteii. La Carte 
de ratrëe do Sovnd du dépôt de 
la marine I la place par bi°-5^' de 
lat.N. Cette ville est sur une rivière 
aui se jette dans la Balti<}ue , près 
4'nne petite rille nommée Trave- 
munde. La navigation de Lubeck 
fst extrêmement restreinte. U n'y 
peut monter que de petiuvatiteau!( 
qui franchissent , sur le eros de 
Peau , la barre du fond du golfe 
de Lubeck, Cette barre est un Danc 
de sable qui commence h NjBwstad 
je^ c^ui prolonge |ua^u'à la 
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opposée. Il y a ?> brasse? d'eau eu . 
dedans , et 4 à 3 en del^ors, L'ou- . 
verture de ce golfe se mesure d^* 
puis la pointe de Grotembrot ea 
dedans de l'île Fcmeren jusqu'^ 
Wismar. V. ce mot. 

-a * LLBECls. , petite île envi- 
ronnée de i^ctf» an N de Java h' 
l'E de Carimoo-Java et au NNC 
de l'ile MaJura , par 6«-48 ' S , ef 
par X io<*~a4' à l'k de Paris. Carte 
du dépôt de iu nuuim d9 6»* 

* LtJCAR ( St.-) de Barraroeda , 
petite ville à tribord en entrant 
dans le Guadahmivir , rivièred'An- 
dalousie , au N de l'entriie de 
Cadix. Il y a plusieurs TOchee et 
un banc de sanle au S de cette 
entrée. La tour de Saint-Jacinto 
située sur la cùte du ]N « est à L'E 
d'une balture de roches qui ne 8*d- 
tenif pas beaucoup au large. Il y ^ 
encore une autre roche en dedans 
de la rivière , entre St.-Lucar €%, 
Bonansa. Cette entrde n*est point 
facile , è( nous consmilons d!e ne. 
pas donner dedans sans pilote. St.- 
Lucar est par 36»-45'-5o'' IS , et 
par 8''-4d' à PO dè'Pïns: Càrte à 
grand point du dépôtde la mariné 
de Van 6. Saint-Lucar est le port 
' où se fuit tout le commerce de 

LUCAS ( cap Saint-). Qm U 
pointe du SE ae la Californie. Sa 
position est déterminée avec préci- 
sion , par aa^-Sa ' N , et par i la"- 
4^-1 5^ i rO de Pari*. BumM des 
lonfftudes, 

LUCAYES* Les tles Lucayei 

font les méines que les lies Bahain. 
Voyez cet article. Tout cet Archi- 
pel demandé U être visité de nou-^ 
Yeiu. U est mal connu et nous ne 
pouvons- nm iûre fit précis 4 cei 
égard. 

LljCE, grande baie d'Ecosse |^ 
t*E du Mttll duGallo-way. 

LU CE A , petit port sur la côte 
du N de la. Janaïqi^e. 

LUGHINDAL.eest le seul pori 
dft i'Ue.vd'Itlay an» dtf Ufkidw 
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Î^'S..***. hhy est an 5 

•e rUe Jura, Isi-ay. 

« * LUCïE'(Stc.-), île aux 
ilnullf s au I\ de ta Martioifjue et 
a» S de Sr.-Vincent. Le Bureau 
des longitude» n'a rien publié sur 
, «etie iU; noas en prenons lei prin- 
cipales positions sur la carte de 
Verdun , Morda et Pin^ré. Comme 
cette cane se trouve H'acord avec 
Je Jtareeu des longitude», et qu'ell* 
na pas po .r le» Antilles Perrear 
de 7^à ro de la carte de Chastenet 
ae Fujrségur, nou» uvon» lieu de 
penser qu'elle est {uste pour Ste.- 
Lucie ; nous croyons qu'on peut 
J *J2|«' confiance. Nous n'aurons 
coafre nous que l'erreur du poin- 
?P », qui ne peut pas étr« eonsU 
aerable. La baie du Carénage est 
la partie du N de l'île sur la 
«we dé K). L'entrée de cette baie 
«f par i3''-56'-4o" N , et par 65»- 
^[ à l'O de Paris. Le gros cap , 

?pi forme la pointe la plus N de 
"le , est par 1 ' N , et par ttS»- 
^'-n*^ ù ro de W. Lrpointè 
Monlachique, In plus S de l'île , 
et située dans le SE de IMe . est par 

^ ' p»r es»-! i '-40'/ 

m ro de Pari». Toutet ces positions 
•ont prises sur la Carte de Venlun , 
£orda et Pin^ré. Le port du 
Carénage est purl'uiiemeot sûr , et 
on y est ù l'abri der ouragans qui 
dévastent les Antilles tous les ans. 
rioa»ob»ervons que si les Antille* 
ml bien placées sur cette carte, 
d a*cn e»i pee de néme 4^ éél 
bouqucmenl , auquel il ne faut avoir 
«ucune confiance ; il ny a de bon 
i cet ëcard que le plan de Chas- 
tenet de Puységor , ea /tenant 
conpte de ses 7' d*fff^.^'V 

' p * LUCIE (Sainte-j , Vivîére 
«t pointe sur la côte de ISatal. 
rmire est 6 lieu^^au N de la pointe. 
Tonte cette côte ;dÉt bofidée doré- 
eifs , et ne doit s'approcher q[tt'aTec 
de grandes précautions. X.a pointe 
de Sainte-Lucie est par a8»-45' S, 
Cl para9«»-53' à l'E Se PariiT/l'tfl 
jurés de MeimevUUtU* 

^ Li;CI£($miiter),nw tac6te 
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dn NO de l'île de Cube un peu fc 
10 de la baie Honda. Cet endroit 
n'est d'aucune importance. 

4 I^UÇIE (Ste.-), po^t sur in 
cote de i'O de la Calilornie , 4an» 

le 5 du port de Monterej. 

5 * LUCIE (Stc.-) une des flea' 

X*".?'"" St.-Nicola» 
et 1 fie 5t.-Viacent. Le canal qui 
la sépare de cette dernière tta eat 

dangereux , aussi le nomme-t-on 
canal Dangereux. Il y a plusieurs 
petit» ilot» autour de l'Ile Sainte- 
Lucie. Le principal se nomme l'Ile 
Ronde, elle est au S. Ln pointe 1» 
plus E de l'île, celle qu'on doit 
attaquer quand on vient chercher 
le inouilbge , est par lô» - 4a ' N 
{suivant les observations de Flcu- 
nca), et par>6o-.5a' à l'O de Paris. 
Verdun , BàHà et Pingré. Cette 

gante est dans le NE du mouillage, 
r dernier est dans une baie sitaài* 
dans la partie du SE de l'ile. 

6 LUCIE ( Stc.-), h la Jamaïque 
^ ou 4 lieuet à rOSO de la £«• 

Montego. 

♦ LUCIPAUA , lie au détroit do 
Banca, au jN du détroit de 1» 
Sonde , par 5"-io'-45" S , et par 
io3«»-57'-3o» à l'E de Paris. Éom, 
reau des loneitudes. En 1767^ il, 
n'y avoit pas de variation. 

LUCKLY , montagne heureuse» 
CVst une marque pour parer lea 
roches Carr , sur la côte de l'Ei 
d'Ecosse. Il faut l'amener endehori^ 
de Barbet-Ness. On est alors paré ^ 
et l'on peut prolonger ta côte du 
S par 9 brasMs, , ; 

LUCO , cap sur 1» côte de Baiw 
bane dan» la Méditerranée pres- 
•u'ouL S de» goses de Candie , par 
i°-49' N, et par àVBi 
de Pans. Carie de la MéditeST^ 
née du dépôt de la marine, 

* LUCON , la plu» grande de» 
Philippine». CI'c»t d&ns cette île 
q n'est ta bafé de Manille. Voye^f 
Manille et PaiXtiFrinii, 

LUCOS , se nomme aussi quel-» 
quefoi» Lixi. C'est une petite ri- 
fîAreqoi'fe jttteè fafner »nr U. 
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côtft du NO de l'Afrique aupréf de y sèment on n'y trottte qni la nm tS 

la ville de Larache au S du cap pieds d'eau. 

LUMLEY , bras de mer dans un 
golfe du méaie nom , à TE de la 



cap 

Spartel. F. Laaaohe. ' 

. LUDCOMBE. Ce «ont des ro- 
cftiet q«'<m nomme aaMÎ Luc- 
combe , sur la c6te du SE de l'ile 
4e Wight t im peu jiu JN.de Dnn- 
note. 

LUDSOP f pointe dans la partie 
• du S de la province de Galles , au 
SO de l'ile Caldy« près de l'estré- 
mité SO deJa iNU«:.4( Coerouir-- 
then. 

LUICKE , tle snr la côte de 
Norvège. Elle est haute, et la pre- 
.,iniire de cinq erandet liée tituéee 

au N de Broad-^ound. Elle est sur 
le chemin des vaisseaux qui vont à 
la rivière de Romsdale. On la laisse 
bâbord , et l'on s'entretient de lo 
ft i8 brasses. Il faut rangei: la haute 
pointe de Horrél h cause d'un récif 
«|ui se projetle. jusqu'à cette pointe 
et sur ieauel on ne trouve wque 
5 brasses. Le canal qui sépare cette 
île de la plus voisine Se, nomme 
Luick.-Souud. 

. LUK.E (St.-), Ile sur la côte 
'^elt) dnNowreett Mexique 8 Itenes 
.«b NNE de l'ile Chira. Entre ces 

deux Iles , à peu près A moitié che- 
min , il y en a 5 autres qu'on ap- 
. pelle les llet.dn milieu. (7^ orai- 
nairement vis-à^vis de l'Ile Saint- 
Luke , sur la côte > que l'on charge 
les provisions et les marchandises 
qui se portent à dps de mnlei jus- 
qu'à Panama. Lo latit. de cette île 
est par 90-40' N. L' Auteuranglois. 

LUL A, rivière delà Laponîe Sué- 
doise. Son embouchure est sur la 
côte de l'O du golfe de Bothnie , au 

. SO de Tornea , par 65o-36 ' N , et 
par ^S'^ -44' à l'E depu is. Uoutcur 
. anglois. V. l'Appbndïx. , 

LULWORTH, petite crîqne 
dans le comté d'Orset à peu près 
' t 4 lienet danlis 'l'O de la' pointe 

Peveréll qu'on nomme aussi Pevcr- 
ley 10 milles à l'E de Weyraouth. 
' De petits vaisseaux y sont ik l'abri 

' de tonaldvciiti: maitnùiheure»* 



Baie de V6 urs Bbnc , qui âc|>are 
l'ile de la Résolnioa au ^ , du cap 
Elisabeth situé daas le IN Ë du dë« 
'troit dé Hndson. Voyez cap Elx- 

» * LUNAIRE ( St.- ) , village à 
rO de St.-Malo tout auprès de la 
pointe du Décelé. L'Auteur An- 
glois prétend ^ué l*eicadreangloifii '; 

mouilla à Saint-Lunaire avant de ' 
s'aller faire repousser h Sf.-Cast , 
en 1758. Nous ne pou^vons pas cer- 
tifier le i'ait ; mais il est certaîtt 
dué pour entrer en dedans des 
Lardières , de INcrput , de la Chè- 
vre et autres dangers qui sont au 
lar^y et pour 'venir* mouiller par 
petit fond avec une e^adre , dans 
un Cours de marée si violent , il 
auroit fallu avoir des pilotes plus 
expérimehtds , que n'en ont des 
étrangori , et renoncer d'ailleurs à 
toutes les lois de la prudence. St.» 
Lunaire n'intéresse en rien la na— 

♦ a LUNAlPfE (St.-) , haie aar 
la côte du NE de Terre-Neuve, 
au N de BrehcTt , et au S de^ 
la bdie Griguet , par Si^-nB'i-^ 
N , et par 57«»-5o' à l'O de 
pari*. Bureau des longitudes. Si 
l'on fait attention que ia naviga- 
liôa de- Terrè-Menve^. est' principe-* 
lenicnt faite par des 'Maibiiins et 
des Bretons , on ne s'étonnera 
point de trouver dans ce pays les 
noms de Préhc;! , SaiqftrLmmire , 
la Gonchée , Gfois , Belie-|le, etc*' 

I LUNAN, haie au N de la 
pointe Rouge sur la côte de l'E 
d'Ecosse. .On y trouve de 7 à la 
brasses d'eau.Le meilleur mouil- 
lage est d'amener la pointe Rouge 
au S I SO par 7 et lobrasscs. Quand 
on f.iit vuiie de cet endroit , il faut 
donner une encablure de tour à 
Chapel-Ness i\ cause du Craig. 
La côte du N de cette baie est cou- 
verte de verdure. Elle se termine 
à obe hasèé poinie de vpchei sor 
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«fudte t« trouVe -Boddiii-^Oine-' 

Kiins. 

a LUNAN , baie sur la côte de 
l'Ë d'Ëcosse 4 milles au S de Mont- 
'roM. Oo y ést & Tabri tous les 
^ents p excepté de ceux de* 1^. 

LUNCtiF.ON, crifiue sur la rote 
ïîu S Je l'ilcde l'Ancre dana la baie 
Obscure , ISouvelle Zélande. Le 
Havre de Itle de l'Ancré esr le muI , , 
Ineu connu , sur eette.tle. 

* LUIS DEN , lotir sur la côte de i 
Sucde près de rentrée de la Balti- 
que , par 55®-4a'-»Ô'' N , ei par 

des longitudes, 

LTJNDÏ , vie dans le canal de 
Brisloi 3 ou ^ iieues de la côte du 
Devoaahtre. On y trouve de Peau 

douce. HOLMB et RlHG-llOÀOr ,.oii 
l^ADE-RoYALE. L'île Lundy cst par 
6 1 °-ao< W , et 6«-aQ ' à i'O de Pa- 
Tii. V Auteur MgMs. I/établisM' 
nieotdesnianéeiy dtde^heuretjS'. . 

LUO , rivière sur la côte de !*E 
d'Yuratan au S de IMlc Cozumel. 

LLPAUWA , petite lie du golfe 
de Venise à l'entrée du pori de 
'RagUse côre de îa Dulmatie. 

LURGAN , ra» sur côte de l'E. 
de rirlantle droit au S de Duudiilk 
daos le S de Dunuigan-Rridge, Ce' 
ras est ù l'entrée de la rade de 
Dillon, 

IrUTAYA , «né des plus-petites 
•dés Philippinet pcès de l'Ile mey . : 

LUXA, ville de SuWe h ren- 
trée du golfe de Finbnde. Elle est 
8ur la tï-ontière de 6uéde et de 
HnMÎe. 

LUYS, eanol sur la côte du N 
du golfe de Finlande , dans les en- 
virons d'Abo. Toute cette partie 
est un dédale d'iiots et de dangers 
■au milieu- desquels on ne peut s'ex- 
poser qu'avec d'excelleni pilote», 
J€t des risques induis. 

' LUYSBERG , montagne au IN 
'd^un^cueil qu*dn nomme Wisdike. 
'Oest-Ifi qu'est le canal de Grave 

qui conduit àUartingen etWoerde. 

Ob prend dea piloies^ Phanu, 
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♦ LUVSORONDEN ou Bah». 

r>f.-TiOUis , petit banc au ISO du 
détrou du Sound preaqu'à l'O de 
la pointe de Kôll, dont il est éloi** 
gné de 5 lieues et 4^ , et au N <^ 
fa pointe de !'£ de la batture de 
Haselin-, dont il.ett éloigné de 
aliènes. • • • 

I LUZ ( la). C'est un port à» 
la .Gran4f Qngm. 

LUZIA , rivière à la poiûte de 
1£ de i'Ue de Porbo-ilico aux An~ 

* LYBA , ville et port de mer 
.lur la côte de Cou^lftnae au N de 
la Satnogitbie. On entre à Lyba en 

E assaut au IS des deux lies Swen- 
eraem ; Daais Jés petits Vaisieanx 
peatenc Malt y Entrer. Les groe 
vaisseaux sont forcés de rester 
mouillés en rade. 11 y a sur la côte 
aa*N lie Lyba tin bdnc semé de 
roches qui se projette à 3 Heii'eâ au 
large. On le nomme Sticheroôrt 
ou Steenoort. 11 ne faut pas l'ap- 
prochée .plus prëe <|iie g bteitea» 
La tUlerdoi Lyba est par '• 56*-f4' 
M , et p;ir 19O-38' h l'E de Pari». 
Carte du dépôtdeia^marinCp^\oy» 
VAppcndix, 

LT0DYS , perifc Itoie smr te. 

bord du K de la rivière Ayre dans 
la partie de l'O du port Sons-Pnreil 
situé îk la pointe' de l'O de Pile 
Antigùe aux Antillet. 

LYMING'J ON , ville d'Angle- 
terre sur la côte du canal qui sé» 
pare l'ilc de Wight de la terre. Le 
port est petitetirès-peàplé. A l'en- 
trée du canal, que - Pon nomme 
crique de Lyniington, Il ya nnc 
balise à bâ}>ord. On la nomme 
Jean dans le Panier , Jack in ihc 
BasHct. Elle est en effet surmontée 
d*an panier. Son éloigncment ^vk 
«jiini est de 5 ou /\ niilTes. Cet in- 
tervalle se parcourt souvent dapa 
moins d'une \ heure. Les denas 
côtés du canal sont également bali- 
sés afin qu'on puisse y donner saps 
crainte, juj^mingloa est par 5^^-^^ 
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N , et .par 50-53' à rO de Paris. 
U Auteur anglais. 

LYJNCH , riviùre dans la Jamaï- 
que aux Antilles» 6 l'Ë du port 
Moraiit. Voy, Mohant ( port ). 

I r.YJNN ou Kinc's-Lynh ,dans 
le coinlé de Norfolk près de l'em- 
l)our.iiure de la rivière Onse. 
Cette place est florissante , cepen- 
dant le port ne vaut rien. On y est 
ix la teritd passablement à l'ahri 
(juaad on est dedans;, mais ren- 
trée en est ti - diflîcile. Les 
dangers sont balisés ; et malgré 
toutes ces précautions , d'excellens 
pilo:es sont forcés de se tenir prêts 
à voler au devant des vaisseaux qui 
fce présentent. 

A l'extrétuité du N c!e la' ville se 
trouve le fort Sic. -Anne. ïl com- 
mande la passe , et soit (ju'on entre 
ou qu'on sorte , il faut passer sous 
«a volée. La rivière Ousc èst dnns 
cet endroit aussi large qu^ la Ta- 
mise au pont de Londres. La marée 
y marne de 20 pieds, lly a , dïùs cet 
endroit , une tour surmontée d*iine 
Hcche octogone. L'édifice entier a 
170 pieds de haut. Lat. D3°-4*5' N 
lou^. lo. 48 ^ à rO de Paris. L*^u^eur 
anglois. Les marées y sont de 6 
heures 4^ H y a vis-à-vis l'entrée 
de Lynn un banc que l'on appelle 
le Sunk. Il y a passage des deux 
côtés. Quand on veuj passer par le 
canal de l'E , après s'être placé 
dans l'E du banc , il faut amener à 
l'E un petit bois qu*on apperçoU 
au dessus de la côte de Cnaple, 
a lieues dans le S ^ SO de Burn- 
ham , ensuite on gouvernera au 
SSO , en rondissant peu à peu vers 
rO , jusqu'il ce qu'on soit la 
poiaie. Le? bouées cl les balises in- 
oiqueroni le canal. Q^and on veut 
entrer ixir l'O , il faut prolonger 
le canal , cap au S } SE jusqu'à la 
prçmière bouée. Les balises condui- 
ront alors jusqu'i la ville. 

1 LYNN , sur la côte de Massa- 
cVinsiel , Etats- Unis d'Amériqtie , 
au fond d'une baie située dans 
l'OSO de la poiole <le Marbre 



presque droit .nu N de la pointe et 
dé la baie Nabant. 

3 LYNN , havre et baie dans la 
Virginie, Etats-Unis d'Amérique, 
en dedans de la pointe du S de l'en- 
trée de Chesape.ik. Cette pointe se 
nomme le can Henri. Il y a 3 et 4 
brasses près de la côte du S , et 5 
brasses et un ^ h moitié canal , au 
S du banc de sable qu'on nomme 
Fer à Cheval , h l'E de la pointe 
Comfort et à l'O du cap Henri. 

LYOE , petite île du Dane- 
marck près ac la côte du S de l*ilc 
de Fionie. 

* LYON ( golfe de ). C'est un 
grand golfe dans la Méditerranée , 
eldoni l'ouverture se mesure depuis 
le cap Sicies , jusqu'au cap de 
Creux. 

♦ I LYS (bav^e du J. Cest un 
écueil très - considéraDle qui se 
trouve au S ' SO de la Parquette , 
au S de rentrée de Brest. Les 
marques de cet écucil sont de re- 
lever dans le N .[ NE du monde la 
Parquelte par le clocher de Plou- 
goumelin . et vers le NE j E , la 
pointe de Toulinçuet par le moulin 
à vent de St. -Sebastien. 

1 * LYS ( basse du) , à 1 'entrée 
de Mer^uy sur la côte de Tennas- 
serim. C'st une petite chaîne de ro- 
chers sous l'eau qui s'étend de la 
longueur d'une encablure ESE cl 
ONO. Son sommet , considéré 
comme seul danger , git au NNE 
de la pointe de l'île du Roi , qui 
forme la buie du côté de l'O. 
Elle est éloignée de la plus proche 
terre d'une | lieue. Voy. le Nep^ 
tune oriental ^ et le Plan particu- 
iicr de Mtrguy. 

LYSEKIL , port de Suéde en 
Gotland , 16 milles à l'O de Udde- 
valla. . ; , , . 

LY S ER-O RT, 1 1 1 ieues h l'E quel- 
ques degrés N du compas, de la 
queue du récif qui se prolonge au 
large des feux de Dommçs- Ness , 
dan* la Baltique. . 
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MaALMORIE , cap J'Etotie m 

la partie du SE de Vîle lia, par 
55o_45r IS , et 8«»-a3' à l'O de 
PAns,L' Auteur anglais, 

MAANPISCARD , roche à peu 
près i mille au large de Roscolin 
Sm« rtW Holy-HM. royn> ce 

MiOtr 

MABO , cap de la Nouvelle Gui- 
ndé au IN de la INouvelle Hollande. 
Cest une de» pointes le plus N de 
toute ctite Ile. Latit. o°-4o' S, 
long. à l'E «te Paru. 

jjAuteur angloîs. 

* Le cap Mabo n'est point mar- 
qué «ur la carte que nou» poMé- 

mai* nous devons observer 
ici <me sur la Carte du dépôt de la 
mariiie , si exacte dan» toutes les 
antres positiouâ , la pointe la plus O 
dehNonveUe Guinéeest par lab»- î 
4mi. Il s'en suivroit une erreur 
de vingt lieues dans la longitude 
de l'Auteur , et nous aooimes 
fondés h croir» renrenr bien plus 
considérable; car cette pomte la 
plus O est par x "-35 ' 6 , et si nous 
Élisons cadrer la carte avec k lam. 
ét l'Avtaur , dont nous eroijrons 
itt.*il est plus certain que de sa 
oni'itude , nous placerions la long, 
du wp Mabo par lag'-So' à PE dé 
Paris. 

MABOUL, eap iur la c6te de 
K) de rtle du cap Breton, il est 
au S de Vanse à la Peinture. 

MABBA, île d'Afrique de h 
dépendance d^AlRer. dans le golfe 
de Bone, et k ft> de la wlTe de 
Itone* 

* MACAO, ville Portugaise sur 
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de la rivière de Canten en GKine ^ 
à peu prés i6 lieiMi an 6 de la ri- 
vière ae Canton , por «i°-ia'-44' 
N , et par 1 1 10- 16' ji 1*£ de Paris. 
Bureau des longitudeiM ons al long 
copier l'instnieiioii du Heptune 
Oriental pour arriver sur la rade 
de Macao. « Si Ton atterre k PO 
M de l'ile S.anc»apk , et de la Fausse* 
Sanciam qui.cn eat voisine de c« 
»• côté là, on Ycrra un rocïier qu'on 
N prenJroit d'abord pour jun vais- 
» seau j| mais <|uî ralt Pëloigne- 
« men^|4^. ^5 iîe^ea aîTapparenca 
H d'une petite pyramide. On le 
•• nomme la Toque du Mandarin* 

• pe sa Tïie , il faut cingler h 1*E 
n pour passer au S des deuA San* 
H ciam^ et de Pulo-Outcliou. L'ex- 
N trémité deè premières gît environ 
» E et Oy et la dernière ara NE fE 
» de b'pointe du S de la yéritablc 
.t Sanciam. Après avoir doublé 
» Pulo-Outcbou y on découvre dn 

• NO au NE un Archipel de plu* 
». M.eurs iles trèa-élevées doubles , 
n triples et différemment figurées 
m qui forment entHeiles plusieurs 
w passages ou canaux, dont le pria- 

cipal , et celui par lequel on doit 
nréférablement passer pour aller à 
n Macao, s'étend au I\£etN£^£. 

• La première ile qui parott ù ce 
» ntnbde'ventde Pulo -Outcbou y 
•* se nomme l'île aux Cerfs. Sa pap- 
» tie du SO est haute, hacliéc, et 
« au pied on y remarque quelque» 
w tacnes blanches. Entre 1 ilc San- 
n cîam , et l'ile aux Cerfs il y a 
fi un grand enfoncement, et tout 
» Mmrtsde cette demîèra quelquca^ 
» rochers s'élèvent sur l'eau , cnvi- 
w ronnés par d'autres qui sont aa 
« detfouftf 04 ae doit pvint en ap- 
procher I 
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procîier ; mais continuer la rontc 
m pour passer au dehors de toute 

• cette rangée d'Iles. Aa delà , et 
« prœlie de Ti le aux Cerfs , on dé- 
1» couvre celle de Mirou lorsqu'elle 
«• reste au MO. On apperçott ik sa 
t» iKMiite de TE nae tache olaacke 
M oui a la figure d'im artiiBOii ou 
■> a'aae voile latine. 

9 Le fond est de Tase dans pres- 
»» que toute l'ctendue de ce canal. 
n Depuis Puio-Outchou la proton- 
' » deur se tronve de %Aji 17 brasses. 
» Au delà de l'Ile Mtrou , vers 
» Macao , il y en a moins. En cin- 
m filant vers l'île Mirou . on voit 

• du c6té de l*£ les fies Ladrones 
m OU des Voleurs qui , avec celles 
M de Leme, forment un Archipel 
» qui s'étend au IS et à !'£. L île 
m la' plus an S ^ voisine du canal 
m Macao, dont )e viens de parler , 
m s'appelle la Grande Ladrone , h 

• cause qu^elleparoit s'étendre plus 

• que les antres. Une antre mon- 
. » tagne f arrondie par le sommet , 

m s'elëve dans son milieu , et la 

• fait décpuvir de très-loin. Pres- 
»-aue joignant y Oil^1ârOi<vè*ttne Ile 

.'- » ae moindre grandeur, ^a9«S^pare 
un caïal très-dtroit. 

>» Deux lieues au NO de cette île, 
. » il en gît une petite appelée par 
» queloues iinirPotoé ,ct pard*àn- 
» très au Milieu. Ce dernier nom 
M lui a été donoë h cause que , de 
m toutes les Ladrones , elle est la 
» plus avanede dans le canal. Son 
» terrain forme deux petites nia- 
it melles , et les bords sont cernés 
» de rochersdes&us et dessous Teau^ 

- » qui s'allongent en mer, «toui 
m obligent les Taisseanx de s en 
w écarter, en sorte qu'il convient 
s» mieux de ranficr de plus prés les 

< » iles de bâbord, qnecdk-ci qu'il 
^ » faut laisser k tribord , et côtoyer 

M de cette façon à trois quarts de 

< M lieue les iles Ënciades, Cbam* 

- ' » chan et Cao , jusqu'à la rade de 

•rMacao y^oA l'on mouillera par 5 
» et 6 brasses , fond de sable et 
M vase f la ville restant au NO O 

• & la distance d'une U«ue €t dtpÀ^ « 
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n et Ta forteresse de la montagne 
w au NO 5^ O. Les vaisseaux; qui 
•* y séjournent i^en approch«git dé 
N plus près ; mais la rade, dbnt je 
M viensdc donner les indices, suffit 
» pour ceux qui veulent aller dans 
I» la rivière de Canton , et ils 
n prendront & Macao des pilotât 

• Chinois pour jf.o^nter. 

» Si les courans traiiiportoicnt 
» du côté de i'E f 4 Ja vue des iles 
Ladrones et de Leme , on poui'roi( 

• les distinguer de celle d|i^K>> 
n parle moyen de leur Istit.^f^rce 
M que la pointe du S de la grande 
» Ladrone est situés a5 ' plus N 
» que celle de l'ite Sancialn^Untt 
•• différence de cette espèce ne doit' 
>» pas échapper à un observateur. 
» Indépendamment de ce premier 
n moyen, la grandeur des liés de 
» l'O , qui chacunes en particulier 

• paroissent beaucoup plus éten* 
« dnesqne celle dé rE, et leurs 
« ^ssemensdifférenstontdes indi- 
w ces plus certains que la qualité 

4SLt*âPé.â^^ .»«*fiit, selon plu- 

• «il&riâângaténrs| mais auquel 
n l'èxpérîence m'a i^pris qu'il net 

faut pas se fier. 

n Lors donc qu'on connottra par 
» l'un des moyens ci-dessus , avoir 
« atterré ans Iles situées , à !'£ du 
. n grand matl de Macao, on goa« 
H vernera pour les ronger an S » 
» ainsi que la grande Ladrone, et 
« cette dernière dtaut doublée , on 
« fera route au MO pour appro* 
n cher l'ile Mirou qu une marque 
n blanche sur la montagne , en, 
n forme' d'artimon, fait aisément 
»• dislingner. \ . ' 

» Quoique , selon plnsienrs pî- 
»• lûtes , les diffc'rens canaux qu« 
N forment les lies Ladrones et de 
n Lemê soient plus profonds , et 

• mmna remplis de dangers que les 
passages qun l'on apperçoit entra 

n les iles de i'O , cependant il n'est 
n pas prudent qa s'y epgager sans 
» un pilote côtier. Au qénut , le 
>• plus sAr , comme je viens de le 
n dire , sera d'en passer du côté du 
I» Qaaa4 même le vent seroi| 

41 
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>• contnîre , on ponn oil joindre la 
» nitle de Miiç»o, à la faveur dc« ' 
M marines. 

M Soil au'on atterre à l'O ou à 
» rÈdeces tte», la sonde en indi- 
« que toujours la proximité , et le 
M lond 66 trouve ordinairement a 
« t6 ou 17. lieue« au large ». £j:- 
ira it du Neptune OnentaL 

c(^ie de l'E de l'ile Muet! eo. 

Ecoase. 

"*MACANT , ville située au fond 
d'un grand golfe auquel elle donne 
«on nom . «ut b côl« 4« Carama- 
Bic , ù peu fràft à t'EDË de Hle de 
J\hode8. 

MACARIACOU, pointe, trois 
milles au S de la nointe Young sur 
la cote de de St--ViiiccnrattX 
AutiUes. ,» 

* MACAUlTNEY , cap. Cest le 
cap Shan-Tunç , nom chmois que 
la vaniléaneloise avoulu convertir 
ca çeltii de Mafcarlney , el que nous 
rëtabliMODS à l'art. Shan -Tung. 
KoV. ce mot ; voy. aussi ce que 
nous avons dil à Varliçle Ka-ie- 

^oo. . ' . ■■ 

1 MACASSAR 8ç nctanne&HMi 
CeUbes. Voy. Cfci.fe»BS. 
% iflÀCASSAU , capîtale de IMle 



Macassar, par 4°- i5' S, et par 
1 170 à i'E de Paris. Carte du dépôt 
de la nuuinfi de Van 6. 
■ S MACASSAR , détroit. Ces 
rimervallc qui sépare l'ile Macas 
sur 041 Celèbes de l'Ile de Bornéo. 

MACCARY , baie sur la côie du 
S de l'ile de la Jamaïque. 

MACCLESFIELD dans les mers 
de Chine à TÉ da Foraceli , entré 
le banc loincoln et cclm de Scar- 
boroug,par'i5«>-5i' N , et iix^- 
58^ à i'E de . Paris. Bureau des 
longitudes, La varialiony C5l à peii 
prè? de 30^ NO. Le» courans sont 
trcs-viokns daiisce parage; et plus 
i, l'E on a des, exemples de» 
vaisseaux ont été erapoyiés aù SbO 
«lu* de 17 lieues au delà de leut 
estime-, étuèoihtiûtê. De<c bauc 
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à Pulo-Sjpate, 1rs conrnns donnent 
ordinairement 7 lieues eu heures* 

MACDOWALL, baie sur la 
côte de ro de VÙt da Jut^ , nne 
desUëbrideè. , ' . . ' 

MACDUFF , petit port i mille 
IM de r>anff,»ur la c^t^e da S. 
du golle de Murray. 

* MACEll\A, île sur la cûlc 
d'Aiabie au JNE du cap Mahrah. . 
La côte fait en cet endroit i^n assez 
<,'rand enfoncement. La partie du 
S de cet enfoncement se nonime, 
l'ginse des Basses. Elle n'est pas pra- 
ticable & cause des rochers dont la 
côte est bordée. L'ile Maceira est 
au lar^c de plusieurs autres petites 
île^ifdontla plus^randcse noraoïe 
Petite Rbceira. Elles sont toutes 
sur un banc qui ne permet pas d'en 
approcher, et qui règne sur toute 
celle côte. T. Part. ^lABKAn. L'ile ' 
Macéira gît NNE et SSO. Sa Ion- 
"ueur est de 16 lieues. La pointe 
du SO est par iQ°-5o' N , et 55»- 
55' à l E de Paris. Diaprés dé 
MannèvUlette. ' 

MACHASCA, ville de la DaU 
matie ou NO du golfe de Narenio 
ar 450-16' N , eipar 15° -5a' à. 
E de Paris. Carte^ du dépôt da I» 
ifliaHne* - * 

MACHIA, bouquet d'arbrca iuf. 
la côte de Surinam , lieues à I'E de 
Démérary. Pour éviter ie banc de 
Déipérary, il fân« •« tenir au large , 
bOM de v.ne do terre , dé maniéret 
h ne voir que le haut de ces arl)res. 
Dans cette position 0|i aura fond da 
vase molle. , / . 

* MACHIGAGO , v» des prÛH 

cipaux caps de la oôteduN d'Espa- 
gne. Il e5t dans la province de Biscaye 
dans le NEjde l'entrée de la nvi^Vç 
de ^ilbtto et im peu au NNO d# 
la petite ville de, Bcriweo. II y a 
mouillage à TE de ce cap |;>ar i* 
brasses entreiui et U pointe L guer- 
ray. Lrtt. ^V^^V.X^h long, ^o-p'^ 

ù ro de PàcÎA. Munan des ion^ ^ 
gitades. 

' MACHIGONIS , rivière sur la ^ 
ç6te du N£ de Terre-Neuve daa» 
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la'twîe Blancbç , à l'Ë de la baie 
Verte et det îles de Sl^Barbe. 

MACHRI , pointe au large de 
Ifiquelle il y a des roches du même 
floiii , h peu près 6 un mille dans 
rOSO des roches Muck-Locbbeg. 
Od posse aulargèjiet' roches' Ma-^ 
chri en a liant de la pointe Brandon 
& celle de Rcrry. 

MACKAHA^ peUlUpl. rpyeik 
Tonga TA boo. ' . " "* 

MACK.ERMORE , petite île 

Srès de la côte de VO a'EcQSse , 
milles h l'E de l'ile Jura. 

MAClvEH[\EY, village de l'ile 
Mowi, une liesiles Sandw ich sur la 
côte de 1^ d'une grande baie dans 
laquelle on^inouilfe ' par 7 brasses , 
à un 'peu moins d'un quart de 
mille de terre, entre Tahoroa et 
Ilanay. Op y esi h Pabri'des veuta , 
excepté du SO. LÀ bine esli ouverte 
de 2'a"-3o ' ou deux aires'de vent. 

MACKEY, cap dans la mer 
Wckome f^Bieii' Venue) q,ui lorme 
la partie du N de la baièdelludson. 

Le cap Mackey est dans le NO de 
cette mer , et forme la pointe du 
IS de l'entrée de Chester-Field. 

**;.MÀjC:ii]ÙStOSH , roch'e dan. le 
cuif de-sac <fe Fort h , entrée North^ 
Ferry et la roche Bimcr.*' 

^ M ACKl 'M , sur la côte de TE du 
Z<uyder-zée pçur^yasi.dire droit {a 
rp de la bouée âeH^iddle-Ground h 

Îéu près à l'EINiEdelaboùée d'Igel- 
loeck. Quand on am<>ne Mackuin 

Sar uu uiouiin s^tué prés du bord 
e l'eau , et^eii même temps 
petit clocher situé au S de Mjkckuin 
par le village de Idesc^hausen , on 
«st alors bien en canal. Quand on 
relève Pendlragon entre Mackuih , 
et Idesegbnusen , on est parc de la ! 
queue du hanc du Mort ( Dcad- , 
Swatc/i) ; niais si on amène Pen - ' 
dragon plus près de Mackuin on se : 
' trouve trop à l'O. Mackum est à 2 
Jieues dans l'O de Bolswaert 3 lieues 
de Harlin£;ue , et A lieues et 4 au < 
IWE de Staveren. ' : * • . 

MAGOMQDE, une des Maldi- 
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* MACOLBA. C'est la pointe U 
plus N de l'ile de la Martinuitte" 
aux Antilles. Elle est connue par 
la qualité particulière du tabac ^n'ii 
produit. K.Martjnique. 

, MACRI , trille ancienne de l'ile 
.. de Saaaos. ce mot. ' • ^. 

MAC-SWAINE , baie dans la 
partie du N de la baie de Donegal 
sur la côte de l^' d^rtande. ii 
immes À mdé £ip^ia^ ;i . 

* MACULA . b^ei^ #«6té 
d^Arabic à l'E de la baie 'Cavaca^" 

nin. La baie de Maciila n'est paé' 
facile, il y a des dangers aiitour' 
dé lai pointe de l'E-, et quelques' 
• uns en dedans de la baie. Elle est' 
par IN , et par 46^-^0' à l'E 

de Paris. D'aurès de Mannevii" 
leUé, r^ous thinsdrivoiis id Pan. diï 
Neptune Orièntal qui ëtmcemé 
cette baie. . 

»» La baie de Macula peut avoîi! 
n 3 lieues de protbndeur et 6 de 
>» largeur ; la terre en est foin haute^' 
M A la pointe du ISE il y a une, 
n inont;igne un peu plus élevée que 
M les- autres, sous laquelle estime 
>» rade ou Ton est à rabrî des veiits 
de i'KNE , au NO. On mouille 
.» à une longueur de cable d'une 
* petite pointe de roches qui est 
•* saine, où toutdangere8tèlléG0&<^ 
- vert. A 3 longueurs de cabléà ' 
•» IMO de cette pointe , il y a une 
»• chaîne de roches sous l'eau , ^wt 
» laq[uelle la mer brise quelquefois! 
>»'Les marqués de ce mouillage 
sont , la pointe de l'E de la haie , 
au SE une lieue , et celle de l'O 
» au SO. On y trouve SlvraSies |> 
» de profondeur. Pouf le reste d^ 
n la baie ,^ on peut y mouiller par 
•» i5 ou 16 brassse^. A une lieue de 
« terre au fond de cette baie on 
» voit ila petite, ville dé Foa , et à 
H la ,6f)ime quelque^ cabanes de 
» ppcfieivi-jS. Le poisson .y est abon- 
» dpnt et à bon jçompte ; niais t'éau 
et les autres provisipns v'jiunt 
H rares et très-chéres. ' *■ ' 

» Il est nécessaire ,.d'AV<ertir ,Iej 
M navigateurs que d^ui^ 1^. com*. 

ai * 
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M d'août, les vents régnent sur cette 
m cdte du SOau SSO , au'ilt sont 
M vtriaUet' à l'O par oe grands 
•» coupseï quelquefoisaccompaj^nës 
a» deplutey c'est pourquoi celle cùie 
a» m*eft poînt pnitîeable pendant 
i^cette aaiMii , d'aillenrâ on ne 
M trouve aucun port pour se mettre 
m à Vabfi des teuipctcs. tood 
M ne f'étend ft'plusienrs endroits 
M- tout an plus qu'à 2 lieues au 
M large. En sepiembrc le» vents 

* viennent de l'£ petit frais , avec 
» de forts couratis qui portent 4 
■» 1*0, et iU commuent de lii sorte 
n jusqu'à la fin de mars , i«ottvent 
M avec des brises de terre et de 
M mer. Quand le -vent vient de 1*0 
a» il est irès-chaud ^ et fort frais de 
j» la partie de 1*E. Il s'en suit delà 
m que les vaisseaux qui partent 
a» île Moka vers b fin d*aoAt . on 

• pins tard j pour aller vers l'E , 
m doivent éviter cette côte , ets'ë- 
m lever vers le S pour profiter des 
m vents de l'OSO qui y régnant 
at^naqu'à la mi -septembre. Plu- 
M sieurs-vaisseaux ont manqué leurs 
a» voyages» faute d*avoir fuit atten- 
a» tioa II cette remarqoe i». ^xtmit 
du N^tune Oriental. 

♦ MADAGASCAR se nomme 
aussi Madecasse. Ce nom est resté 
attaché ù habitans. Madagascar 
«st nne des pins grandes îles con- 
nues. Elle est à l'E de l'Afrique 
dans l'Océan Indien. Les Français 
y ont des étabiissemeus et préten- 
dent an privilège exclusif d y com- 
. snercer. Cependant la partie de l'O 
est fréquentée par les Anglois, et 
sur-tout lu baie de St. - Augustin. 
ItCS Français jadis établis au fort 
X)auphin y furent massacres par les 
IS'aturels. Ils sont aujourd'hui eh 
possession de la petite ile de Ste.- 
Vhnt située au SE ^ la baie 
4*'Aotongil. Voy. les art. An ton - 

OIL , FotJl-POiNTE , St.-AuGUS TIN , 

Fort Dauphin, et autres qui con- 
«emekit cette lie. L'hisioire n'étant 
IMS dn ressort de cet ouvrage , 
inbns nous bornerons à donner les 
principales dimensions de Madagas- 

.•««r*. Ce cap d*Aai]bte eitU f date 
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la plus N de l'ile. il est par i3*-« 
«/ S , ei par 47«>-3i ' h l'E de Pa- 
ris. Le cap Sainte -Marie est U 
pointe la plus S. Il est par 15°— 
ao' S , et çar 43«-4' à ilE de Paris. 
Le cap de r£st situé sur la côte du 
I\E Je l'île est la terre la plus E* 
Il est par48°-a5' à TE de Paris. 
Le cap St.-Féiix , dans le SO de 
l'ile . est la pointe la plus O. Il est' 
par 4i«-to' à l'EdeVnris. Ces po- 
sitions sont extraites du Neptune 
Orientai de D* après de Manne- 
9iUeUe. L'Ile entière gità peu.prés 
NiNEetSiSO.' 

t MADAM£>1lê. Voy. Mau- 

REPAS. 

a MADAME (île), à l'entrée 
de la Charente , dont elle défend 
l'entrée. On la laisse au S , en 
entrant dans la rivière. . 

MADAIV pointe sur fa côte du 
NE de l'ile St.- Christophe aux 
Antilles , à l'O de ta petite baie et 
de la rivière Cayon* 

* MADDI-BEISDER , port de 
commerce situé environ 4? lieues 
dans le S£ de Uitchel. Voy, Im»us. 
Lat. M«-5i' lonç. t»6*>5o' à 
TE de Paris. Rosily, Cette position 
se trouve dans le golfe de Cutch. 
Le roi du pays réside Booge* 
Cette Place voit passer tous les ans 
dans ses niurs la camvane qni vn 
de Cacb'etuire à Agra. 

Le Commerce de Maddi-BenJer 
exporte: des toiles grossières , et 
reçoit dn siiCre , du eafé . et tons 
les métaux. Le golfe de Cutch ne 
s'étend guCre plus qu'à 10 lieues 
de cet endroit. Le petit port de 
Nagar est & l'endroit où ce golfe 
fait le coude, et & la partie dtt S ; il 
appartient à un autre souverain, 
l oui le fond du colfe et la partie 
du S , qui forme » partie dn ri éè 
Guzurat , sont pleins de bancs, ce 
qui empêche la communication 
même des Chellingi|es. Ce n'est 
pas la seule raison «{ni s'oppose à 
toute espèce de commerce. LAk na« 
vigation est encore entraVée por 
les habitans de cette partie. On les 

appelle $on|qM| îU loatpirateift 
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ArtîcU eommHnUiué péor Vomirai 

Rosily. 

. X MADELEINE , baie sur la 
«dte de 1*0 de la CaKfornie, & l'£ 
quelques de^ré9 S des îles Lobos. 
1 /entrée de u» baie est obstruée par 

{►lusieurs îlots. Lat. a5<»-io' N , 
ong. If 50 &1'0 <le Parit. CarUdu 
dépôt de la marine àg Pan 6* 

> a * MADELEINE. . Oiut im 
roiipc d'iies dans le golfe de St.- 
^aurent. Les principale» sont la 
Grande Ile, l'ile Brion, nieanx 

Cormorans , l'île des Veaux Marins, 
l'île de LiMadeleine , Tilc Amherst, 
et l'île de TEnirée. Cette dernière 
«t par 47°-i7' N, et par 65<»- 
'4^>^ à 10 de Pam. Sunau des 
longitudes. 

. 3. MADELEINE , rirîére sur la 
terre^rme à VQ de Sainte-Marthe 
et à i'E du cniy de la Oalère près 
de Carthagéne. L'entrée de celte 
rivière est par ii°-i5' N, et par 
^-60 f h VO de Paris. BeUn. 

/ 4* MADELEINE ( île de la ). 
Oest la plus méridionale des Mar- 
quises de Mendoce. Elle est p<lr 
loo-aS'-So" S , et par 141 «-g' h 
VO de Paris. BunaW det longi- 
.tuées, 

5 MADELEINE (golfe de la), 
snr la côte du NE de Tile de 
Malte dans la Méditerran*ée. 

• 6 MADELEINE, île prés de 
la pointe du NE de rileide Sardai- 

•gne dans la Médilerranj'e , auprès 
de l*ile Caprera. Voyez Gaptirra. 

• Il y à meaîUage en dedans de Ca- 
prera et de la Magdeletne. Cette 
dernière reste au S quelques degrés 
K du cap BoniCaciode l'ile deCorse. 
Voyez ce inot, 

7 MADËLEINE, Uie tar la 

C(Sle de l'O du Spitzber<[ , flu N de 
I l haie des Hanibourgeois , et au S 
de l'ile des Danois. V, Madbleis^ 
' ( crique de la ), 

« MADELEINE (cfiqae de la ) , 

•wr la côte de l'O de l'ile du Spitz- 
l»erç. Elle se trouve la pointe du S 
de Ta pointe de ce nom , par 70°- 
-V N^ et^-^ik' PE de PaiU. 
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\JÂnteur anglais. Il y a deux 
pointes à cette crique , et il faut bien 
les ouvrir avant de donner dans la 
biie. Cette crique s'étend jusque» 
par Tg^-SS' N , et par 6«-48' à l'E 
de raris. L'^Mteur angl ois. Il y a 
mouiflage dans In baie. La cote 
court ensuite à l'E et au N , et» 
dediins de l'île des D;\nois. En 1614 f 
Foiherby y observa la même latit. 
que nous venons d'indiquer ; il y 
trosTa a5ode variation NO. A cet 
époque elle étoit de ô^-So' NE it 
Londres, llseroit tt souhaiter qu'on 
y t)t denoavèlles obsenratfons de 
variation pour s'y assurer si elle y 
marche progrcssivetnent comme à- 
Londres. Depuis cette époque ^ 
c'est-iMlîre I dans le cours de 160 
années , la variation a tellement- 
nu ^menté à Londres qu'elle se |Cptt* 
voit de 260 NO en 1774. 

* MADÈl\E , île de l'Océan At- 
lantique. Cette île est haute et s'ap- 
perçoitde loin. Elleest h la fron- • 
tière des vents alisës; en consé- 
quence on n'y arrive pas toujours âr* 
volonté, et l'on est sujet à y éproo- 
ver de grandes Yariétds. Les marin» 
qui fréquentent ces parages doivent 
sur-lo«l craindre le» 1 les béser tes . et 
l'île de Porto-Sanio. Cette dernivre 
est dans le NE de Madère; Le« 
vaisseaux qui veulent aller à Fun- 
chal doivent passer entre les île*^ 
Désertes et Madère, en rangeant 
lllc de préfiirence. La senle difli- 
culté de ce pnssnge consiste dan* 
les jraftales inopinées que renvoient . 
les montagnes. Voy. ce que uous- 
avons dit h l'art. Kosichal. V</ye» 
aussi les articles PoaTO»8i«tO', Ct? 
•ILES Déserte*. 

MADl , baie sur la côte ihi I>f 
d^Egj^pte , et au S de Rosette. 
G est dan» cette baie qne se dé- 
gorge un des gfaods canaux du NiL 
U y a bon mouillage et bon fond 
en dedans d'une île située uu 
large de cette ^ baie. Lorsque la 
violence du vent fi>rce ttft wsaea» 
il appareiller de llosette , on peut 
se tenir mouillé à l'abri de cette 
. Ile par & et 7 bcadses. Cette pos*-^ * 
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lion est entre Rosette et Ahoultïr. 
Voye^ AfOUflLiA p ou piutôt Apo- 

* MADHAS • capitalfl dat An- 
'glob tmr la c6te de Coromandel. 
royet ce que noua avons dit à l'art. 
St.-Gio»oes. M", ai : ISous allons 
y Iflindre t^nstraction 4n Neptuitê 
Oriental. 

M de St.-Thomë à Madras , il y 
M a une lieue j- au N j INE. Cette 
a» ville est le principal élablii^ic- 
m ment des Anglois sur la côte de 
- « Coromandel , et le siège duCon- 
M seil supérieur. Elle e:>i ceinie du 
9» côté de la mer et de celui de 
M terre , de mnraillet de briques 
m flaoqaëei dé quelques bastions 
m garnis de canons. Une petite 
.« rivière dont l'embouchure est au 

• S 'de la ville, et qui forme un 
1» coude en remontant au N en 
9 cerne une p irt ip . Madras se portage 
m eu ville Biauche , et en ville 

* , » Noire. La première est fort petite 
f m et proprement bàtic. La seconde 
y, située au N , sert de demeure 
M aux març^an^ (gentils , Maures , 
k ArtnéoieiH , Juifs » etc. , et 6 
«• 'quelques Européens qui n*ont 
M pu se loger dans la ville Blanche. 
» Cette seconde ville n'est point 

• crînte de murailles comiiie kl pre- 
« miëre, où l'on voit toujours eu 
V rade quantité de vaisseaux, l^e 
m Mouillage se fuit à tro^ quarts 
m de lieue de -terre > par lo on ii 

• brasses. On voit ét htmies mon- 
» tagnes sur le terrain. 

m De Miidr is au récif de Trifou 
M OU de INiiioer, la roule est au 
M ISNE 3 lieues. On en recoonoit 
» lesapproches ^r un petitboiMuet 
« d'arbres d'égale humeur, et dont 
M le sommet tonne une espèce de 
M table. Lorsque ce bqis est dans 
m une même direcHon avec deux 
m arbres , palmiers ou cocotiers , 
M on est par le travers de ce récif 
M qui s'avance une bonne lieue en 
M nier. Après avoir ouvert de la 
m grandeur d'une voile les deux 
M palmiers avec le nelit bois , il 
n faut gouverner au INË pour passer 
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n au l3r;^e du récif de Mer , on 
n banc de Paliacatte , dont l'extré— 
« mité du .SE est au NE ^ E deux 
m tiers de lieae de la pointe dn ré« 
df de terre. 

N En rangeant la c&te on veillent 

• à la sonde , parce q.i'aux appro- 
t ches du banc de Trifou, le fond 
« diminue d'tine brasse li chaque 
» coup de plomb jeté même sans 
»♦ interruption ; linsi soit de )Our , 
» soit de nuit , sitôt qu'on s'apper- 
•» ç<nt de eette diminution , on doit 
» sur ole-diainp 'porter an large 
» pour passer •, comme je l'ni dit 
M cî-dessus , au dehors du banc de 
n Paliacatte , et n'en pas approcher 
M par moins de iQ brasses de pro<~ 
" tondeur. On trouveroit sans celte 

attention un tond inégal , tel 
n que de 6 braises ; on tomberoit 
•• à S au premier coup de plodib i 
n ce qui scroit dangereux pour uu 
» g< and vaisseau ; mais un petit 

peut passer par -> tont sans ricii 

• craindre , parce qu'il y a au moins 
M 19 pieds d'eau sur (e plus haut 
>« de ce banc éloigné de aeux tiers 
m delieneou d'une l|eue de terre 
E^ptmUdu Neptune OrUntaL 

* MADRE^DE-DIO . île consi- 
dérable sur la côte méridionale du 
Chili , dans la mer du S. El.e est 
vis-à-vis' du golfe de la 'l'rinitc 
auquel elle sertd'abii. Lapoinie du 
N de cette île est par 49''-45' S , 
et par yS^-y'-So" TQ de Fari*, 
Bureau des longitudes. 

* MADRE-DE-DIOS , baie sur 
la côte de fO de 111e Christine une 

des M;irqui$es de Mendoce , par 
ûO-58' S, et par i^i^-Sb' à l'O d» 
Paris. Carte au dépôt 4ç Ut marit^ 
détoné, f 

Cette baie est , dit notre Auteur , 
la même que la baie de la Réso^ 

lution; et quant h nons , nous 
pensons uue c'est la même que le 
Bureau des longitudes place dans 
Tile Ohitahou; l'Ile Ohitahou ' 
seroit alors la même cjue l'ile 
Christine. Cette baie s'est aussi 
nommée port 4f Mej^cUua | nom 
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celui qui a découvert l'île , en 
i5g5. Voyez l'art. Résolution. 

. MADL'RA , petite île qui çîl E 

* et O. Elle est au N de la partie de 
-rE de l*ilc de Java. La pointe de 

TE de l'île Madura est par 6°- 
•64' S, et par 111O-48' à l'E de. 
Paris. Daprès de MannevUlette. 

MADjJRE . province^ de la pres- 
. ^Mle de Plnde au N du cap Co- 
. morin , en remontant la côte du 
côté de l'E. C'est sur ia côte de 
Maduré i|ue se trouve le port de 
. Tutioorin. 

- MADWHARF , banc de sable 

au I\0 de la pointe Formby. La 

• pointe <le l'O de oe bnnc est mar- 
. quée par une tonne luouUiée par 

3 brasses \, Il faut la laisser à bâ- 
bord en entrant. K. Buroo. 

♦ MAEL-STRAND , dans le 
Schager - Kack , sur la côte de 
Suéde dans le SE des roches nom- 
mées Pater Noster , à peu près ù 
TENE de la pointe Schagcn , et au 
S l SO du mont Britlo. U V a 
. mouillage dans le NE de Mael- 
•tranJ. On la mcftnme aussi Marl- 
strand ou Mar-strand.Elle est à peu 
près à S lieues au NO de Gotien- 
hàxxrz , par Sy^-SS^-Si" N , et 9°- 
x5'-45'' à l'E de Paris* Bureau 
des longitudes. 

*MAELSTROM C'est un ^^rucîl 
situé droit à l'O des îles du cap 
Vert f dans l'Atlantique du nord ; 
son existence n'est pas trés-avërée , 
et la carte du dépôt de la marine le 
regarde cèteime douteux ; cependant 
il est prudent de naviguer avec pré- 
cautîcm lorsque la route conduit 
dans SCS environs. On le dit placé 
par ib»* N , Cl 390-09' k rO de Fa- 
ris. Grand Routier du dépôt d0 la 
marine 178Ô. 

MAEL- STROOM. Çest un 

tourbillon de la mer qui se fait 
sentir sur la côte de Norvège. i.es 
. marins . donnent Tulgaîrement le 
Bopde dne-vir^aux tourbillons de 
CeÙe nature. Celui-ci est une espt^ce 
• de raz de marée qui n'a , lieu qu'au 
.a de nu l^oefort . etaiil<4ei'i(e 
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Rust. Le bruit qu'il occasionne se 
lait entendre à plusieurs lieues au 
large. Un Voissenu qui s'y louverèit 
entraîne conleroil sans ressource. 
On le nomnie quelquefois Moskoe- 
Strooiu. Tout ce que ce goufte 
absorbe cou le i mm édiaicmcnt« maiâ 
à la mer étale les objets reviennent 
à flot , et tellement déflgurés qu'il 
peine peut-on les reconnoitre. Ce 
tourbillon s^ëtend après les tein- 

f ctes , ù 3 lieues plus loin que set 
imites ordinaires ; et des vaisseaux 
qui se croyoient parfaitement eu 
sûreté ont été sur le point d*y être 
entraînés. Il est d'usn^e de se tenir 
ù 8 ou 10 lieues de lerre , tant 
cause de ce raz de marée qiic des. 
roches d'Ostrarord.LeMael-otrooM| 
est par 63"-8' N , et pur Bû-î&o' à 
l'E de Paris. V Auteur anglùis^ 

MAERNS ou MiRN-BS , sur la 
côte de l'E du Zuyder-7.éç dans ix 
Frise h !*£ de Slaveren et de Ilar« 
rich. C'est une marque pour pro-» 
longer les bancs 4" Creyl , du 
Cripple , et de Hoff&ted. Voy, ces 
mois, IMaerm est an N . quelqae 
cbosèOdel'iled*Urck. 

I * MAES. Cest te nom qne les 

Allemands donnent à la Meuse. 
Nous nous en sommes quelquefois 
servis au commencement de cet 
Ouvrage. 

> 4 MAES , iles sur la c6t9 de 

d'Irlande près de l'entrée de l'O 
de la baie de Gallowity. Elles sont 
tout auprès de terre , et en dehors 
de la pointe de l'O de UL baie Bat* 
tery un peu an NE deltle Kron^ 
kara. Il h*y a pas de passage entre 
la plus gii-aude de ces il<s et la 
terre. 

. MAESLAND (éclnae de). Cesf 

nne ville de Hollaude à peu prés 5 
milles au SO de Delft en dedans dv| 
canal de la Meuse , par Si^-ây ^ N , 
et t^-^f k l% dé Pùria. L'Aateur 
aagtois. 

MAFUMO , rivière sur la côte 
du SE de l'Afrique ; nous n'avons 
rien de particulier h en dire ici» 

l'arc deL^iniijrT«A|A.ft^i(| 
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Cette rivière de Mafuino se nomme 
quelquefois dans la gé<>graplue , 
rivière du St.-Esprit* 

MAGADO:^0 , rivière et ville 
«ar la* cAtt é'Ajan , côte de 1*£ 
d'Afrique , par a^-aS ' N , et par 
450-10' h l'Éde Parifc ir^rés de 

Mannev'Uette, 

♦MAGAREZ K.URFEZI. C'est 
le nom qae les Turcs donnent 

dans-leur lan<:ue , au golfe de S^- 
ros, à ro rie la Cbersonése de 

Thracc. V. Sa nos. 

MAG ARISSE , sur ta côle de 
Komaaie, Turquie d'Europe, un 

5 eu à ro de l'entrée du S du canal 
es Dardanelles. C'est Magarisse 
<|ai termine à l'O le golfe de Ca- 
ndie» * Le golfe de Caridie se 

nomme aujourd'hui golfe deSaros, 
cl la pointe qui le tonuine à l'O 
se nomme cap Gréniia. 

MAGOALENGARE , pointe 
dBUS'Ia rÎTière Tay. C'est une mar- 
que pourft-ancliir le Fer à Cheval. 
£es ouïssons ha plus an large que 
fTon apperçoit sur cette peinte 
doivent être amenas jusane par la* 
poime de South^Ferrj-Ness. 

MAGÉE, port dans la partie du 
SO de l'île Valentia entre la haie 
Dingle et la rivière Keninare sur 
la côte du SO d'If Uttde au N de la 

Baie Ballynskelij^s en dedans du 
détroit qui conduit à b baie Diogle. 

a MAQELLATi ou Magull^s , 
MAOALLiin f trois noms q,ui 
n^ont ancui nypoct au détroit de 
Magellan , mais qut se donnent à la 
Bointe de l'E de Tenlrée du lac de 
Londonderry sur la côte du N 
d'irbnde. On tronte près de cette 

SoiatedeSàiobrnsses d'eau.L'entrée 
u lac a dans cet endroit ik peu ^rét 
B ouUe de liurceur , c'est-àMiite de- 
puis la pointe de Magellan jusqu'au 
château Vert ï^at. 55'>-ia' N jlong. 
S°-io' à rO deJParis. L'Auteur 

% « MAQlELhAH^ diftroit qut 
sépare la côte des Patagoos , h l'ex- 
trémité méridionale dii continent 
d« TAméric^ae^i de U Terce de Feu» \ 
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Ile située au S de TAm jriqur 
méridionale, et qu'elle paroi t ter- 
miner. C'est dans ce détroit décou» 
vert par Magellan que se trouve 
le cap Froward qui termine le con- 
tinent de l'Amérique vers le S. ^oy» 
cet article. On entre dans le détroit 
de Magellan par l^te. Atlanti- 
que , et on en sort par la mer d» 
t)ud. I/entrée du coté de l'E est 
entre le cap des Vierges et le cap 
du St.-E8prit. V, cap des Vicaot» 
et cap du St.-Espeit & VJppendix» 
L'autre extrémité de ce détroit est 
entre le cap Victoire et le cap Fil- 
lares. Tonte insCHieiron sur la na> 
vigation de ce détroit seroit insuffi- 
sante. On peut consulter le Voyage 
de Bougainville , et celui de Cook. 

MAGGEaOE , île sur la côte 
du N de la Norvèee. Le cap NoAl 
amportient à cette ife , dont il forine 
rextrémité septentrionale. C'est ce 
cap I>(ord qui termine la I^aponie 
du côré de In mer Glheiate , par 
yio-io' N,et par a3«-3o' à l'E 
de Paris. Bureau des-loneitudes*. 
Voyez jNoED ( cap j^, et Alt£»- 

SoLtH, 

maghere-wallet. om 

la plus h. terre de 4 ^'^^ qu'on 
nomme Balle - Nes«, au S de Tîle 
Trojf près de la partie du ISO de 
la côte dlrlande. VityeB Balus» 
Ness. 

MAGHREMORE , baie dans- la 
mer d'Irlande 5 lieues^ au S de 
WicKlow. 

MAGIOPPE.^ Ile «n dedans de 
la rivière de Tanar^a MIC la côls 
duBcdsil. 

• • • • 

MAGNA -VACCA, rille da 
duché de Ferrare, eu Italie, avec 
un port sur le golfe de Venise » h 
peu près à 6 lienes a» W de fil^ 
venue. 

* MAGNETIQUE , île sur la 
côte du NE de la Nonvelle Hol- 
lande. C'est elle qui ferme au S 
la baie de HaHifax, terminée au-N 
par la pointe Hillock. C'est cette 
même flc Magnétique q»»i termine 
à IfONO la kue de Cieveluad oa 
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Inî a donné ce nom parce que , dans 
too Yoisiaage » Taiguille aimantée 
restoit iaimobile. Cette circonstance 
n fait penser que c'étoit le rëmltat. 
de quelque influence magnétique 
relative ii cette île. 
• MAGINUS ( Saint- ), baie sur 
la c6ce de TO de Mainland , la plus 

Î;rande des Orcades. La partie de 
'Océan Atlantique du N Qui ren- 
ferme ces iles a quelquefois été nom- 
Bide iner de Guddonie. 

MA60S , antrement Foktaliba 
sa TKES MiGOS , le Château des 
trois Rois, sur la côte du Brésil, 
à l'entrée de la rivière Rio Grande. 

MAGOTTY , crique sur la côte 
du JN de la Jamaïque, | mille & 
rO de l'anse, anx Monstiqnes, 

' MAGPEC, baie enr la côte du 

NE de l'île de Saint-Jean , dans le 
'golte de Saint-Lnurent. Elle est 
en dedans de quelques petites îles 
•itnées depuis la pointe de TO du 
:poit Kikibougat, en. allant vers le 
iV jusqu'à Casambcc. 

MAGRA, rivière d'Italie, qui 
se jette dans la Méditerranée , un 
peu an dessous de Sarunne p dans 
l'état de Gcnes. 

MAGUANA , une des lies Sa- 
hara. Voyez ce mot, 

*MAGUARI,cap. C'est la pointe 
de 1*0 de l'entree de la grande 
rivière Para , ou si l'on aime mieux , 
c'est la pointe du NE de l'île Sl.- 
Jean ou ircanes, ou de Marajo » qui 
aépare l'emboachure de la rivUre 
Para de celle des Amaionek. Le 
cap Macuari est presque sous la 
liirne , cest-ù-Kiire ù peu prés par 
to' S , et 5i« & rO de P^ns. Carte 
ée 1786 du défôidà la nuaine, 

■ iMAGUELONE. Cesl une es- 
pèce de golfe intérieur qui s'étend 
en dedans de quelques îles , depuis 
Agde jusque vu-à-vis de Montpel- 
lier f «n fond du goUe de Lion. 

YoyeZ MoNTPELHEm. 

% * MAGUELONE. C'est la plus 
. O des trois tles de Saint-Pierre et 
MiqudûBi sur la c6tc du de 
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Terre-Neuve. Voyez Miquelow. 
Nous sommes fondés in croire que 
le root Miqnelon n*est qn'nne cor- 
ruption èé Magneione. 

MAHAGUERAS , haut -fond 
dans le golf^e de Honduras , côte 
de l'Ë du Yucalan. IL est dans le 
voisinage des roches Salmediaes et 
de l'ile Utile. Voyez ces deux mots. 
Quand on part de Truxillo pour 
aller à PO , on peut passer a terre 
de ce haut-fond. 

* M AH AMET , golfe sur la c6l» 
du N d'Afrique , au SiJO du op 
Bon. Ce golfe est termine à l'E 
pnr les îles Conilliéres ; il est trop 
ouvert et sans abri. C'est dans e9 
golfe que se trouve Souie et Mo— 
nestie , an SO de l'Ile de la Pente- 
lerie et de la Sicile. 

MAHANADY, rfviére qui se 
jette dans la baie de Bengale , près 
de la Fausse Pointe. £ue n'est pas 

fréquentée. 

MAHAREË , baie sur la côte 
du SO d'Irlande. Son étendue est 
(le plus de S lieues, tss cartea n'en 

parlent pas, et cette erreur en occa- 
sionne une dans la position de la 
rivière Sbannon qui sè trouve por- 
tée la ' trop S. Cette erreur a cauad 
la perle du vaisseau delacompagnUl 
des Indes , le Yorck, 

MAHAUT , baie sur la côte de 
rO de l'ile Saint-Vincent , un peu 
au S de b baie Gnmberland. 

* MAHÊ. C'est le principale des 
îles Sechelles; elle peut avoir de 5 
à 6 lieues de circuit. On y cuhivç 
avec succès les épiceries; la canellé 
sur-tout j réussit 00 ne peut mieux. 
Il y a tout auprès de sa côte du 
Ne urte petite île qu'on nomme 
Saipte-Anne. Le canal qui la sépare 
de Pile Mabé forme un superbe et eit* 
cellent port , capable de recevoir 
une Hotte nombreuse. Plus près de 
l*ile Mahé , la nature a pratiqué ttti 
petit inteMieedans urt banc de co-^ 
rail, dont toute la côte est revêtue. 
Ce petit canal , très-profond cl Irès- 
acore , conduit à une espèce de 
bassin natiirel tenferm^ milieu. 
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du banc de corail : c'est l!i ce qu'on 
nomme le Barachouas , et c'est où 
M lait le débarquement. L*Ue Mahë 
est aujourd'hui habitée par dea 
Français; le gouvernement y pos- 
sède une maison, un magasin et 
étax piècef «le canon pour des si- 
gnaux. Voyez les Voyages de 
de Grandpré, Le port dé Mahé 
est par 4«-5«' S, et SS^-iS' à l'E 
ëe Pari», Bureau de^ longitudes , 
sur les cbsen^atiùns dé l*Mé Ro- 
€hon. 

MAHON ( port ). sur la côte du 
8 <ie la baie de Abhon , à TE de 
l'ile Minorque. C'est un snperbe 
et excellent port , et ce que l'on 
nomme la baie de Mahon est un 
bras de mer long et étroit qui y 
conduit. I/entrée en est facile; ïa 
seule difiiculté est de ne pas se 
trouiper sur l'entrée de cette baie. 
Il y a dans le NE du fort Philip- 
*pet une espace tle baîe à l*OSO du 
tap de la Mola , qui a souvent été 
pri» pour l'entrëe du port Mahon. 
Celle ttrrenr »«A dta eatica fiipëites. 
VùY> la AtoLA» ponr la aitHation 
préci.Hc. 

• * MAHOUINA , île de l'Ar- 
cTiipel des Navigateurs , dans la 
[mer do Sud, par i4*»-ao'-45* S , 
'et par i7ï'*-36'-')o'' à l'O de Ru is. 
Jiureau des longitudes. C'est dans 
\a partie du de cette ile aue se 
trouve la baie daaAMsinaet ranae 
du Massacre, où MM. de Lan^le, 
l<amnnon, et dix autres individus 
des équipages de M. de la Pérouse, 
furent maaiaer^a W it ^ccnibi^e 

* MAHRAH nu MiTRACA, cap 
entre le c.tp Morebat et le cap Ua- 
salgate , sur la cote d'Arabie. L'anse 
des Baaaes est au N de ce eap; mais 
la côte n'est abordable nulle part 
dans ces parages , à cause d'un 
banc qui se prolonge au large de- 
puis le rap Uouze iusou'anr -cap 
Kanseli. Le cap Mahrah est par 
i8°-5o'N, et 550.1 5 'à l'E dePaiift. 
D'après de MannevilleLte, 

* MAI ( île de ). C'est une des 
. tka du cap Vert ; elU «il ^ l']&^£ 
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de Vile Saint-Yago. La pointe dn 
S de cette Ile est par i5o-6' IS , et 
par a5«>-3o' A l'O de Paris. jBif 
reau des longitudes. C'est celte 
pointe qu'il faut attaquer quand on 
Yeut arriver & la rade des.Ànglois , 
situéa dans la partie du 80 (te l'île. 
En général, le* \ aisseaux reUchent 
peu aux lies du cap Vert , et ceux 

2ui veulent y toucher mouillent & 
I baie de la Praya , dans l'tle dn 
Saint- Ya^o. Voy. ces mots. Quant 
à l'ile de Mai , elle est très-peu tré- 
quentée : on v va queluuelbia cher-» 
cher dn sel. Quelques détails super- 
fîciels que donne l'auteur angloi» 
ne nous pnroissent pas dignes de 
trouver place ici. 

MAID-FLAT 00 BAire m la 
PucBLLS. Ceslsur nne des pointe» 

de ce banc que sont les deuxième 
et troisièoK bouées du canal de 
Ved^-Gnt , entre les tles de Wal- 
cheren et de vSrhowen , sur la cdlB 
de Hollande. Voyez Vibr-Gat. 

MAIDEN , iles sur la côte du 
NE d'Irlande, au N ^ ISE a lieue» 
I de la baie de Carriek-Fergus. Ce 
sont de gros îlots environnés de 
plusieurs roches sous l'eau ; ces 
roches s'avancent dans le INISj^ 
asaex pour empêcher les vaisseaux 
d'approcher les tles Maiden plus 
près que 2 lieues. Il y a cependant 
des passages parmi ces roches , que 
éë» pilotes expdrittiebiës peuvent 
fréquenter. Elfes sont par 540-58'^ 
N , et par 8«>-37' à l'O de Paris. 
]J Auteur anglois. 

♦ MAIDENOI-OSTUOFF on 
1*Ils DB CittyBB. C'est me des iles 

Becring, à peu prés h 10 lieues 
dans le vSE de la grande Bc^jering. 
Voyez Beraing. 

HAIDSTONE , dans, la pro- 
vince de Kent, sur la rivière de 

Medway, La marée permet aux 
barques de 5o à 60 tonneaux de 
remonter jusqu'à Matdstene» IjêU 
5io-i6' N , long. t>-4a' 4 1*0 de 
Paris. V Auteur anglois» 

MAINE ( île du ) , près de la 
rivière Augusta , dans Vile de Cube* 
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' ♦ MATNGARD . pointe sitn Je 
9ur lî« côte de France , aa INE de St.- 
Malo, entre Uoteneuf et le Groin 
de Caoeale. fia pointe MàiogaH est 
droit au S des Quincats et des Min - 
CUV ; elle est presque coniiguë h 
l'ile Binard , . avec b^iuclie on la 
«onfond soiirem , dont elle est 
pendant tré»-diftînete. 

I MAINT ,AND ou Pom^nf.. C'est 
la principale des Orcades; Kirkwall 

en est la capitale. 

a MAIN L AND , In principale des 
lies Shetland , uu N de i'hcosse : 
Lerwick en est la capitule. La mer 

dnns le voisinage de ces iles est 
|-einplle de Harengs et de poissions 
de toute espèce. 

MAIOS , îles (^ue les Espagnols 
ont nomiuée» ainti; ce sont les Iles 

jSandwich. 

* MAIRE ( le ) , détroit pr^s de 
l'cxtréaiité méri'Jionale de l'Auié- 
rique. C'est luijqiii tépare b Terre 
dt Feu de la Terre des EtaUi £n 
venant du IN , ou donne dans ce 
détroit entre le cap Saint-Diego sur 
. la Terre de Feu , et le eep Soînt» 
Antoine sur l'ile des Etats, et on 
en sort au S entre le cap Saint-Bar- 
thélémy et le cap du Succès. Il est 
avantagenx nax Taiaseànx ifm se 
'deilinent pour la mer du Sud , et 

3ui ne veulent pas prendre par le 
étroit de Magellan , de j>asser par 
celui de le Imiire , plutôt que de 
faire le tour de l'ile des Etats. Cette 
route peut abréger beaucoup , sur- 
tout quand on territ sur la l'erre 
de Feu. Voy, le cap S4is«-Dieoo 
«t le cap du Soocfes ; leurs posi- 
tions sont déterminées par le h\\- 
reau de» longitudes. Voyez aussi 

Îort du NouvBL An et le cap Saint- 
. CAR. . > • . 

a MAIRE ( le ) , petite île dans 
la baie de l'Abondance, 17' au S 
de la Cour des Alderuien, sur la 
«6te dn NE de L'île dn Nerd de la 
T«Iouvelle Zélande. V0ye% Goom 
PES Aldermen. 

I MAISON BLAN'CHE ( baie 
de. la ) , dsm$ lu paf tie di» S£ de 
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Vile de è'àint-<6bristoplie , ans An- 
tilles. 

a ♦ MAISON , rocher sur la côte 
de Franc , à l'O de Saint-Jean de 
Doit. Ouand cetté^^'roche reste par 
le moulin fie Plougnnon . on est 
dans les marques du Trépied. 

3 * MAISONS. C'est une des 
roches principales des Minquiers , 
sroupe' considérable de, fbrb^^ju 
K\de Saim-Malo. K. Mia^ 

* MAISY , cap. C'est la pdîilte^ia 
lus E de l'île de Cube ; c'est nusst 
e cap le plus voisin de l'île de 
Saint-Dommgue. Il est par ao".-^ 
i6'-4o" N, et par 7e--a3'-i5» h 
l'O de Paria. Étinau des longi^ 
tudes. 

* MAITEA, île Je la mer du Sud. 
C'est rite Osnabruc du capitaine 
Wallia« au S de l'Archipel Dan- 
gereux. Voyez ce mot. 

MAJOR ( baie du ), dans IMIc 
de; Saint'ChristopHe, aux Antilles, 
Ettè eat près de u partie du SE df 
l'ile, 

♦ MAJORQUE. C'est la prin- 
cipale ville de l'île Majorque; on 
la nomme Parme; elle est située 
par 39°-a5'-5o" N, et par o®-ao'- 
i5" à l'E de Paris. Bureau des 
longitudes, Voy. Parme. 

a * MAJORQUE , lie de la Md^ 
diterranée. C'est la principale de 
celles que l'on nommoit autrefois 
Baléares ; elle est à 29 lieues de 
terre. Sa lon(;ueur peut être de 5o 
railles snr 35 milles de largeur* 
Pour la position des princfpaust; 

points, i'Oj'CsPA.KMF OuMAJOK<;)UP. t 

ville, cap Ff.ba et cap Foumenton. 

MAJUMRA , baie. V. Ma 

* MAKI AN , une des Moluuue» , 
& l'O de l'ileOiloio, par oo.i5' N, 
et par ia5<»-a6^ h TE de Paris. 
Carte du dépôt. de la marine do 

Van 6. 

I MALA, petite place au SSE 
de Lima, sur in côte du Pérou , 
entre le port de Chiica et l'île 
d'Asie, à 4 lieues du pr^m er et 5 
Iieu«« de 1 autre. Lat. i5 6^ 
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7q«-!n^ h ro de Paris. Carte da 
tUpôtdc la marine de Van 6. 

a* MAL A , rap dan* l'ArchippI 
•ar la côte de l'Kst de la Morée. 
Cêit rexlrémité de la langue 

terre qui st-nare le f;oIfe cic Co- 
rinthe de celui de ISapoli-di-Uo- 
menî. Il est au N de la petiie île 
de Idrepoulc , par ^tj^-iu' IN , el 
par 210-47' à TE de P;ir»t. Carie 
du dcpôt de la marine. 

3 MAIiA , pointe sur la côte de 
1X> du Mexique , dins la mer «In 
Sud. Ceat elle qui termitic 4 l'O b 
l»aie de Panamn ; file est pt»r 7" ÎS' , 
et 85°-58' à ro de Paris. Carte 
de Pan 6 du dépôt de la marine. 

* MALABAR , e6ie sur la partie 
de ro de la prcscju Mie de llnde. 
L'usn^c a prévalu dr donner ce nom 
à loule^ ia côte , depuis ic cyp Co- 
moritt jQtqo'auGttïurat ; cependant 
cet espace comprend . en outre 1 les 
côte* de Cnnara et de Concah. I^a 
côte de Malabar ne s'étend, h pro- 
preinenc parler, que ArofiiA le cap 
Comorin jusqu'à Mangauwef c'est- 
à-dire jusque dans les en?trons> de 
ia<»-5o' ou 130 N. La navigation 
•ur celte cdte ett tttbordoBBM anx 
moussons ; le chaa^eiiieiit de inou8> 
son est soumis aux <?quînoxc5; les 
vents soufAeot^u SO quand le soievl 
est au IS , et quand il ett an S ikaonf- 
flent du NE. On ne fréquente la ëôte 
de Malabar que dans In mousson 
du IN£; car pendant celle du SO 
l'hortzon est tonfours gras , le ciel 
cou vert , il y pleut considdrablemient 
et il est rare qu'il s'y passe îiuit 
jours sans qu'on y ressente quelqu e 
tempête; Dans b monsson du ^iE, 
les courans remontant sans cesse 
vers leN, facilitent toutes les opé- 
rations des vaisseaux; il tsld*usa^e 
d'appareiller yers pfes 4 Ixures wi 
matin avec la hr'xie de terre, qni 
souflle d« TE à- l'ESE . et de rap- 
porter à i'E l'après-midi Avec des 
▼enta du NNE an NE. Il a 
Doint de barre sur la- c6ta de Mq- 
lahar , et le dcbarfBement y est 
fccîle par-tout. 

MALABATE ( pointe ) , sur la, 
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côte de Barbarie , dans le délr^îf^ - 
môme de Gibraltar. C'est cette 
jointe qui terme à I'E la haie de 

I anger; il y n quelques roches an 
large de la pointe , mais & quelque 
distanrp ; d'ailleurs elles sont toute* 
au dessus de l'eau. Il y a 5 brasse* 
^ leur acore. Le monillage 4e I» 
baie de Tançer est par <j ou if> 
brasses de haute nier. Il faut » h 
l'ancre , relever la pointe Malabate 
droit au NE, et amener le châletiii 
qui fait l'angle du NO de Tanger ^ 
par dessus la muraille du IV. 

1 MALAimiGO , groupe d'île* 
nu SE du Japon , entre le groupe 

du Volcan et celui de Guadalupa. , . 
Le milieu de ce groupe est pnc 
ayO-So' N , et par 145° à I'E de 
Paris. Carte du dépôt de la ma- 
rine de fan 6. Ces trois groupe* 
sont au N des îles Marianes. 

2 M ALABRIGO, baiesur la côte 
du Pérou. Cette baie est an N die 
TruxiUo % la mer ▼ ett cjturênement 
dure , aussi est-elle peu trtfquentde. 

II y a dans les terres une haute 
montagne qii'on appelle Morro de 
Mslabngo; on peut la voir de xa i 
i5 lieues au large. On peut donner 
dans la baie quand on relève cette 
montagne à l'ESE 5 ou ^ lieuea. 
I^a pointe du S de la baie oe Mala- . 
brigo , qu'on nomme pointe de Ma*- 
labrîgo , est par 7"-45' S, el par 
8ao.i8 à rO de Paris. Carte- du. 
dépdà de la marina de Pan 6b An - 
N de la rade , lo ttnrt MT Jiacli^e t 
mais le travers ctunùlieu ,on npper- 
çoit une inoatagne ronde q^i sept 
de marque pour la £itré roconooltre. 
A peu prés 5 lieues au delà de Ma- 
labrigo , il y a une autre baie , c'est- 
ih-dire au S de la pointe, il y a 
niOttHlage , mais il fiiut sonder a«ce ; 
soin quand on vient le chercher^ 
et l'on doit ranger la pointe , aussi 
pr«is que l'on peut , par 5 et 6 
brasses, et suMout ne pas appro-- 
cber plus prés qne 4 brasses et i», 

1 * MALAC» tiiledans le détroit 

du même nom , par 2"-! 2' N , ef 
par 99''-4^' à' I'E de Paris. Bureau 
dcs^ longitudes».^ MaUc esi. éktigAé . . . 
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'Pv^e 8 à 9 lieifes à IHESE du cap 

-J?-Rachadc. Le rivage entre l*un et 
-^■^*autre forme plusieurs anses , et 
^. en voit plusieurs embouchures 
^ de rivières. Il ne fàiat pas en ap- 

proclier de trop près , i^ cause des 

rochers qui bordent cette côte. 
^ Quand on a doublé le cap I\a- 
^ ehjde , oa cîng^le «à SE ^ £ , et 
^ on découvre bientôt la tour de 
^ Mulac. Ën deçà , on apperçoit un 

petit îiot couvert d'arbres nommé 
enxl^hean; on le rangera 1 
^ à a tiers de lieue , pour aller 

mouiller en rade de Mulac i telle 
^ profondeur qu'on le souhaitera; 
^ l'église ou le mmit an- NE | E , 
^ on est par 7 brasses h i lieue de 
^ la ville. L'établissement des ma- 
^ récs est dans cette rade de 10 h. 
^ 3o' ; le flot conrt & TESE , et le 
^ jusant à ONO avec beaucoup de 
^ vitesse, sur-tout dans les plemes 

et d:'ns les nouvelles lunes. 

» Environ 3 ou 4 lieues aa SE 
» dtt cap flachadé , h t lieue ^ de 

• terre , on rencontre un banctdi^r 
M sur lequel il y a x3 braises ; mats 
9 «li dedans et en dèhôrs oii trouve 
*^dtf ao à «4 brasses y également & 
«i moitié chemin du cap Rachade. 
«> A la rade de (ilalac on voit une 
H rochè louf ' Nau , éloii;nve de 
terre d'enviroo \ de liette; Cette 
»♦ roche n'est point danii^ereuse puis- 
oqu'on lu voit . et qu'on ne range 
» pas la terre de si prèa. 

• Avant #Brriver & Matac , on 
» voit au large plusieurs petites lies 
«• appelées les lies à l'Eau; ht plus 
'« ^ est éloignée de 4 lieues au 
« V " de la rdde « • &ctmit du 
li^p* f oriental, 

a * LAC, dÀrôit. C'est le 

détroit qai sépare l'île de Sumatra 
de la presqu'île de Malaye. Ce dé- 
' troit de Maine débouche rdans les 
* . inert de Chine por te détroit de 
Sincapour et celui du Gouvernent'. 
Voyez ce que nous avons dit aux 
articles Carimon ou Ca.adami;k , 
€t Dimmv. Il n'est pas possible de 
' donner ici une instruction complète 
-fQW ntTijiiicr dm U détrou de 
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l^lâc; il fandroit copier tonte Kiu- 
truction du Neptune oriental ; les 

bornes de cet ouvr:?ge ne nonaper* 
mettent paide nous étendre autant 
sur un armR'Notts renvoyona lea. 
marins au Neptune de Daprès de 
Mannevilictte: ses instructions pour 
tous les détroits des mers de Cnine 
ne laissent rien k désirer. Ch tY6u- 
vera d'ailleurs dans notre Diction*» 
naire des instructions particulières 
aux diiïérens endroits principaux de 
ce détroit.. -. ,. 

I MALACIA, ville .<;ur la côté 
d'Espagne, nu NE de Gibraltar. Il; 
a un assez bon port au fond d'une 
aie dans laquelle il y a mouillage 
depuis 5 jusqu'à 1 5 brasses. Le port 
est derrière un môle qui rompt la 
vague du large ; mais il est rare que 
Icà ^ros vaisseaux se risquent eu >' 
dedans des fetées. Malaaa est par 
3G'>-43'-3o^ IN, et par b«-44'-i5«' 
à ro de Paris. Bureau de> long^ 
tudes» • 

u MALAGA ( Vieux ) , i TE de 
celui -de l'article précédent. H y a 

devant cette place une petite baie, 
dans laquelle ou uiouiLe vis-£i-vis 
une esplanade de sabte dans la ^r- , 
tiedtt riO de la baie. II faut cviteip 
avec soin la pointe de l'E h cause 
d'une roche qui en est au large. 

. 3 MALAGA, île dans la rivière 
de Guayaquil. Voy. Gumaquis* 
Cette lie est environné^ de hantai* 

fonds et de dangers qu'on ne peut 

franchir que de mer haute. 

♦ MALAGDLTTE ( côte de) ou 
CÔTu DU- poivax. Cest nue • partie 
de la côte d'Afrique, connue soua 
le nom générique de côte de Gui- 
née , et quelquefois Côte d'Or; cer- 
taines cartes la'nomnientaoasî côte 
des Graines. C'est très-impropre- 
ment qu'on la confond vaguement 
Hvec la Côte d'Or, mais l'habitude 
a prévalu dans le commerce de don* 
ner ce nom . généra lement ft tout le 
pays compris depuis Sierra Lione 
jusqu'au Bénin ; cependant l'exac- 
titude eéographique veut qu'on 
'nomme Malaguette , toute cette côte 
5|uî se- troBTe «mre la c^te dea 
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Dents , oa côte d'îvoire , et le paj5 
de Quoja , c'edl-à-ilire depui* le 
cap Mesurade , et descemnt h 
l'ËSE jnâtiu'auciipdePifiltnet, Voy, 
ces mots. T'oute rette partie est bien 
6 la vuriié un peu mieux connue 
que la eàtB d'Angola ; cependant 
il y a beaucoup à oire sur les poai- 
tîons , et nous n'avons rien de Itéê" 
prt'ris il cet éi;ar(). 

MALAMOCO , petite ile au N 
de l'entrée du port de Venise. On 

mouillr dessous pour subir la visite 
en enrr.iiii ei en sort:)nt de Venise. 
C'est uue excellente rude. Voye» 
Vbhisb. 

MALAWCA , baie dans File de 

Cube, aux Antilles, sur la côte du 
de l'iie, presque vi«-&-vîs le cap 
de la Floride. ^ 

"* MALAYE(prcsqu'i!e de). C'est 
nne longue péain^uie qui se pro- 
jette au S du royatnue de Siani , 
dans une direction i^iSE et NINO ; 
c'est elle qui sépare le ^oii'e de 
Siattf dto ifelui de Bengale. . . . ^ 

MAÎ.BAYE , sur la côte de l'O 

d'Irlande, entre la pointe aux Co- 
chons et la pointe Ballard. 

MALDEN , ville d'Essex , au 
conHuenl des rivières Chçhner et 
Vani. Cet endroit se nopime Black- 
Waterl II y a un port dnns la b.iie 
capable de recevoir de» vaisseaux 
àè 400 tonneaux. Voyez Black - 
Watk»., n», a5. De petits Vaisseirax 
peuvent remonter jusqu'au pont 
qui traverse la rivière Cbelnier : 
«n le nomme FuU-Bridge. Malden 
^-st par 5i"-46' IS , et par i'»-39' à 
i'O de Paris. L'Auteur angioù, 

• ^ MAL-DE-VENTRE, petite île 
8iir la cote d'Italie , 3 lieues { dans 
l'OINO de nie Uçliia^ qui fait 
l'entrée du golfe de Kaple». Vor. 
IscniA L'île Mal - de - y^iH^^ çst 
tout auprès d'une autre petite ile 
j);ireille en grandeur; ces deux îles 
sont sitiiée» entre les îles de Ponce 
et celle d'Iscii^ i pen au S 
çlç TerracÎTie. 

* MALDIVES. C'est nn archipel 
'jd!il«i «i^usçs U4Ri>|câ mci^^de l'Inde , 
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h VO de Ceylan. Elles sont divisée^ 
en plusieurs groupes qui prenneni 
le nom d'Attol. Il y a passage entre 
ces différens Attols, mais il fau( 
très-bien le* cormoitre. Cet'archipel 
git à peu près N i INO et S i SE^ 
Les Maldives sont toutes soumise* 
^ un souvelrain qui habite une ile 
située presqu'au milieu de l'archi- 
pel : on la nomme Pile du I\oi* 
C'est aux Maldives qne se trouvent 
les Caoris. Ces ilea sont séparées 
des Larquedives par un Intervalle 
de t3o lieues. Cet espace est divisé 
en deux par l'île Malique. On ne 
sait auquel des deu* Archipels cetiè 
ile peut- appartenir , cependant elle 
est plus rapprochée des MalJives ; 
mais nous ne pouvons dire si elle 
est de la dépendaMB -dis ffoi éà 
Maldives. Cependant , comme elle 
n'est couiprisc dans aucun Attol ^ 
nous pensons qu'elle doit être dis- 
tincte t et n'appartenir h aucun des 
deux Archipels. On passe au IS et 
au S de l'île Malique quand on 
vient terrir sur lu côte de Malabar,. 
Voy, l'article Malivue* I^e canal 
du S se nomme Passe ies Sept , 
celui du N Passe des Ncut". Il est 
une particularité remarquable pour 
les marti^ qni fréqnentenl ces-pa^ 
rafles , c'est que «tins la mousson 
du SO le teuips est <juelquetois si 
couvert , qu'il est impossible pcor 
dant pliisieurs jours d afvoir des 61^ 
servations^ et conipie pp est dans 
ce ras obligé de naviguer sur son 
estime t les marées peuvent donner 
une graïidé difTérence à PE , cir^ 
constance qui mettroit mi vaiiseall 
dans le cas de rencontrer inopiné- 
ment la cote de Malab. r. Dans ce 
cas, SI l'on apperçoit des coulcif- 
vrcs à la liicr , on peut être certain 
qu*on est en dedans des Maldives ; 
elles sont entraînées par les rivières 
gbttBëcs des .pluiÀ qùi ^î^^ 
queni ment dans cette Hisoia sur la 
côte de Malabar , et la mer en eSt 
Quelquefois couverte : c'est un in- 
dice ceitaîà qu'on n'est pai"li"1fo 
lieueS ée terre. ' * ;^ 

Les anciennes caries terminent 
i'Atrchipei des Maldives au Jsl de ^ 
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ligife ; c'etl une erreur : elles 8*é- 
t«adent jusque par une latitude S. 
T.a pointe méridionale de i'Attol cltt 
S eàt par 45' S , et par 7a«-4o' ^ 
l'E <le Paris. L'ile Quelai termine 
i'arcliipel vers le N ; celte île ei% 

Sar 7°-iS' N , et par yi^-Sa' h l'E 
e Parii. IXàprès d» ManntvU^ 
iette. 

* MALDONADO , sur la côte 
du N de la rivière de la Plata , au 
Piûraguay. EUe cttuopeu «n dedaas 
du cop Sainte-Marie y qui forme 
rentrée de la rivière , et à peu près 
au ti«rs du chemin depuis ce cap 
jusqu'à Monte-VîdeOtf M»kloBi4l» 
«st par ^40-56'- 19" S , et par 57»- 
ti^-'io" a ro de Paris, Bunau, 
des longitudes, 

* MALKBAR , cap sur la côte 
du NE de l'Amérique. C'est la 
pointe du SE de la presqu'île de 
Barnstaple , qui se termine au N 
au cap Cod , daUs la provinee de 
MaMtehnssett. cap Malebar se 
nomme indifféremment pointe de 
«ablc. Lai. 41 0-41' N, long. 71°- 
5^ ' à ro de Pari». Carte du dépôt , 
ttrdee de Sartinet tyg/v» Lé caj^ 
Malcbar est sain, mais les appro- 
ches en sont dangereuses , sur-tout 
vers le S , à cause dù baac noàmic 
yiemé-Rose et Goift^fiii^. " ' 

MALEMÉE , rade sur 1a cote 
d'APÎS^le , CPle de l'O d'Afrique , 
k peu près par ^>°-i5' S. Voyage 
de_ Grqndpré. Toute celte côte est 
Bial iSnertéè^ 'Voyen ce que nous 
avoMiliuuxarlicies S a jn t£-C a 1 u e- 
miSF , Saint-Paul de Loanco et 
LoP£s GoN%Ai,v 0.1. Pour mouiller 

de ienre p«r.7.hrwes : rien n'in- 
d^tw^ce mouillage; ta seule marque 
^uerl'QO. puisse, p«:Ç»V^»e iar^ie 
poiir yenu: Je. «Jjçijchçr , c'eçi de 
pre.adre<miilloi*SM|Çeidcs montagnes 
de Cacongue, et de les amener à 
pej» près au XS£ i grande diiiançe, 
m n faujiinpuilfer «Uj S ,4e la baie 
^ Qmsoq^» dfl]B4 laqi^lte il 
«eroit dangereux de jeter l ancre ; la 
tCJ]|i^ç y est mauvaise et la mer tr^s- 
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royaume, ou, si Ton aime mieux p 
d'ûa district gouverné par un sou—' 
tmrain particulier. Les Éurop^eiM. 
toàX y taire la traite des Noirs. La' 
montagne de Malembe , proprement 
dite, est une' terre haute, plate ^ 
et qui neporteuacnn eaiaetère dit^t 
^ tinctif I il fiint y avoir dié pour, la* 
connottre. Au pied de cette mon- 
tagne il y a une petite cti^e qu^ 
l'on nomitte le Paradity 
aux Canots. Voyeit les 
de Grandpri , pouria ^ 
de cet endroit. 

Le port aux Chaloupes est Peo-f 
droit où l*oa fait Teau ; il est mois*? 

à l'abri que le port aux Canots, eiî 
souvent la mer y est assez dure 
pour empêcher dV descendre à 
terre. Le port aux Canot* est almtj 
par la pointe dite du Paradis ; quand 
la mer est belle , on peut la ranger 
à une encablure, mais dans les raz 
de ma^éee' ih bônitiuniealion est ia*- 
terdite avec la terre , à moins de 
faire avec les bateaux le tour par 
le N .jusque dans la baie de Ca-^ 
congue; car de^cette ptfitate «la.!!^ 
radis il se projette vers le N un© 
chaîne de roches sous l'eau à des 

ftrofondeurs inégales , et sur laquejil^ 
a mèr de^erf e par fois avec f jr^;j 
c'est ce qu'on appelle la barre d« 
Maleti^be. JOans les beaux temps on 
passje par-tout^ mais dans les lemM 
ordiâaiireâ on franchit , raaijgré' M 
burrp, à 5 ou 4 encablures dfc dUn 
tuace de la pointe. Ce n'est pas sans 
danger , car la lame es^ quelquefois 
sourdé et 6Ç lève inopialment : Jet 
aoçidena afjr'abnt poa raret.. < 

M ALENDUBE , pointe sur llT« 
de la Xjùàdeloupe', aux Antilles. 

* MALESPINA , portsJr lacôle 
•le TE de Magellan . Amérique du 
Sud , par^5°-i,i '-16" S, et par 69*» 
à 1*0 dis Paritf. JBMreau des Um^ 

tudes. . , "î 

STROM. ■ > . t. , . ■ 

MALFETAN , ran snr là rôtc 
du S , de l'ile de Saraaigne , entre 
le Ç9A^ojAr« çt le cap de Poule. 
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A PO de tt cap il y Aimpetît port, 

YÎs-ù-vis duquel il y a mouillage, 
•ur la côie de l'O de l'île Uoussc. 

MALHAMORE, sur la côte du 
r^O d'Irlande. C'e«l un pcûl «nfon- 
cemeot de c6te^ au JH£ «ta cap 

qlelling. 

MALI-CHAN, petite lie de 
Chine, lo nnUes au SO de Macao. 

MALIN, baie et île dans la baie 
de Gailowny ; droit au dt la 
grande tie Arrait. 

* MALINDA» ane det Maldivei. 
Elle est sur la partie de i'E du se- 
cond Atlol en venant du IS. Le mi- 
lieu de cette lie e«t par 6*-«0' N. 
IXapréi de Mtuumâhttc. Voy, 
SSaloives. 

MALIMIEAD , pointe la ^lus 
IV de rirlunde , a3 nulles au IS de 

ieur anglais, 

* MALIO , cnp. C'est un second 
BOOi au'on a <juel(}ueioi8 donné au 
cap Saine-Ange de la Moffde» Voy. 
Aiioe(SMntP>r4V9. 

* MALIQUE , île aui 8C trouve à 
peu près au milieu de l'intervalle 
compris entre les Maldives et les 
Laquedives. Elle est environntfe 
de brisans, et repose, ainsi que les 
Archipels voisin» , sur un fond de 
corail. Le milieu de l'ile est par 
8«-tV N, et par 70»-5»' à l'E de 
IPtoia. Vaprês de MmumOUtU. 

: MALLEDO AN , ou plutôt Mel- 
ledgan, une dee SorlingQCS. 

Melledgan. 

MALLEN-OOAH , ïlo% 
laisse à tribord en tortant par le W 
du port de IMlc Tongataboo , dans 
la mer du Sud. K- 1 OMOATAïOO. 

* MALLICOLO, une des lies 
de l'Archipel du Saint-Esprit . dans 
la mer du Sud. On te rappelle que 
cet Archipel a été nommé par Cook 
Nouvelles Hébrides , cl par Bou- 
gainville , Nouvelles Cyclades. Le 
port Sandwicli e«t tnr la côte du 
ÏS^E de nie Mallicolo, par i6«-a5'- 
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rîs. Sureau des longitudêS. Lé 
milieu de Mallicolo esipar lÔ'-iS 
3o" S et par »65'>-i9'-i6" à l'E 
de Pan». Bwrtau det lengUudetm 

MALMOE , port de Suéde , 
dans le Sund. Ce pOft est grand ; 
il est défendu par une forte cita- 
delle ; li est situé par 55®-5t)'-37" 
N , et par 100-41 '-4" à i'£ de Paria. 
Bwreeudesiongwidei» 

MALO ( Saint- ) , ville de 

France dans la Manche, par 48°~ 
39 '-3" N ; et par 4*^-31- '-26" à 
rO de Paris. Bureau des Ungi^ 
tméet. Le port de Soint-Malo est 
grand et commode. Il s'y Tiit un 
grand commerce , mais malheureu- 
sement c'est un port de marée, et. 
les vaisseaux y cestettt à tecde basse 
mer. Comme ce port càl dans la 
tond d'un cul-de-sar , la mer s'y 
engouftre avec rapidité , cl dans les 
grandes marées le Ilot s*y ëUf e à 
45 pieds au dessus du niveau de la 
basse mer; en (unséquence les plus 
gros vaisseaux peuvent entrer de-«. 
vant la ville, s'Us sont d'une forme, 
et d*un échantillon qui leur per*^ 
permettent d'échouer. Le port^ 
proprement dit , est fermé par une 
espèce. de goulet compris entre une 
pointe de rocher qu'on nomme le 
Nez , . et un commencement de 
jetée qui part de la ville et qu'on 
nomme rEperon. Le bassin ren-« 
ferme en aedàns de ces limitée 
offre aux vaisseaux plusieurs posi- 
tions commodes pour leurs opéra-^ 
liens. Les plus gros amarent de^' 
vant la ville le bout au quai , en 
clioisissant le fond qui leur con-* 
vient. On y trouve des endroits de 
sable battu , et d'autres de vase 
demi-molle, sur lesquelles Ics>ais^ 
seaux un peu ronds échouent sana 
inconvéniens. Les vUis^aux fina 
choisissent les feiiNU durs , et em^. 
ploient la ressource des béquilles et 
des dragues. Ces moyens sont in-r 
sufii$ans , et en Qntre nuisibles à. 
leur durée-; Ms ce sont fea aenli. 
dont ils pniitoiil lèàst usage. 
Les autres positions conviennent 

au TUMWB» d« nmdrç. capacité. 
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inies té trtmYeiit daiu l'aiMe de 
Trichel , et derrière les Talards. 

On construit danscesdeuxendroits ; 
mais les chantiers les plus usités se 
trouvent sur le sillon de sable qui 
réunit la ville à la terre. 

A rO de la ville se trouve la 
rade i elle est en dehors de l'cm- 
boachnre de la rîtière de llance , et 
protégée par une infinité de batte- 
ries , dont les principales sont la 
Hollande, le Moulinet, et la cita- 
delle. Lapremière est dans Tenceinte 
de la ville qui se trouve bâtie snr un 
rocher. Celte ville est une presque 
ile. La Statistique comprena suus le 
BomdeSt-^BfolOy non senlementcetie 
ville , maue encore le faubourg de 
St.-Servant séparé de la ville par 
le port , ainsi que les ports et rades 
compris dans la rivière de Rance.' 

rade de St.-Malo n'est qu'un 
canal étroit et curé , sur lequel les 
ancres n'ont pas d'abord une excel- 
lente tenue ; il leur faut un peu 
«le haï pour s'assurer. A cet incon- 
vénient il s'en joint un aulre , c'est 
celui de la pierre de llance , auire- 
«AiltflOâiitteé^éïî^Wix Normands. 
VoyCBCe que nous avons dit h l'art; 
RlNCB , pierre. Celle pierre est le 
travers de la pointe du Moul.inet. On 
est dessus quand on tient cettepointe 
par la Corbière , et Bixeul ouvert 
par la poinle de Recliard. Elle dé- 
couvre au bas de l'eau dans les très- 
grandes inarëes. K. les art. Oéoolé, 
CaSBMBEB ,Co:scBÉB , BuKoiv , Ar- 
notrL , Porte petite et grande. L'in- 
tervalle compris entre le poi t et ia 
rade assèche an bas de l'eau. C'est 
une esplanade de sable sur laquelle 
S*élèvent des roches nouiinées les 
Noires. L'ëgout des eaux du port 
a formé un canal qui passe au S 
de ces piètres. Les vaisseaux d'un 
prand tirant d'eau ne n('>:;lif;enf pas 
de prendre ce passage. Les marques 
•ont de tenir le* deux moulins du 
■'Ne» l'un i^r l'autre. Il y a aussi 
'passage au JV; mais dans cette ma- 
nœuvre ainsi que dans toutes les au- 
tres, îlfiint le secours d*on pilote. 

La rivière de Rance renferme' 
àtvoL ports , le premier m nomme 

II* 



Saint -Per, le second se nomme 
Solidor. Ib sont séi>arés par une 
haute tour qui servit jadis à défen- 
dre la navigation de la rivière. Ia« 
dépendamment^e ces deux ports ^ 
dans lesqueU i^^'construit des (té^ 
p;ate5 de 40 can^èns. la rivière ren- 
i'eraie deux rades; la première dite 
rade de Solidor, et la seednde Belle* 
Grève. Quand oii veut entrer dana 
cette rivière , le premier danger 
que l'on rencontre est une pierre 
nommée la Mercière. Il y a panage 
des deux côtés , et comme elle est 
balisée , on peut facilement l'éviter. 
On n'a pas plutôt doublé ce danger 
qu'il fan» acêoster la terre pour 
passer entre la pointe de Becbard 
et le banc de Bixeul. On mouille 
par -tout en canal , et on y 
amarre h quatre amarres. Si l'on 
veut aller en Belle-Grève, rade la 
plus profonde d«» la rivière , il faut 
passer à l'O de Btzeul et des Au— 
tiers, et aller mouiller derrière la 
pointe de CancayaL Toutes Cet 
passes sont extrêmement dangereu- 
ses , non seulement à cause des 
dangers sans nombrè<d«Mit eùessont 
hérissées, mais mroïc h cause des 
différens retours de niarée qu'un 
vaisseau doit parfaitement connoi- 
tre poùr n^re pas entraîné bori 
de su route ; aussi ne fait-on ja— 
uiais aucun mouvement dans ce 
port sans pilote. On entre à Saint- 
Malo par quatre passes -différentes, 
r or. les articles que nous vcnoof 
d'indiquer. 11 se fait sur cette place 
un commerce assez considérable f 
mais moindre qu'autrefois. Ses opé- 
rations se réduisoient avant la guerre 
à 5 ou 4 vaisseaux pour la traite 
des ISoii s, à 0 ou 6 pour les colo- 
nies de l'Amérique, & pareil noat^- 
hre pour l'Inde , et toute sou in- 
dustrie se portoit vers la pêche de 
la morue a Tcrre-î'îcuve, Ses cx- 
péditiOnsponr celte partie pouvoient 
monter y dans les bonnes années , & 
80 voiles de toutes ^jrandeuis, tant 
our la cûte que pour le grand 
anc. Partie des' retours de cet 
expéditions se faîsoit i Marseille , 
au liavre , ^ IloAlleur , et U icste 
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dîrectcneni A Su-Jtfnlo. C«tte ville 
B fourni plusu-urs grands hommes 
5|e mer ; elle «c^lortile «acore 
i'avoir va nakrc Du^a^^-Tmin , 
«t Jacqnci Cartier , ainsi qne plu- 
•ieurs autres dont la réputation n*a 
pat égalé le mérite. Ses marias 
•ont en génénl intelligent , et dnrt 
A la fiittgue. On pourroit plutôt les 
tegarâercocnineci excellenshomines 
4e mer , que tomme de fjrands na- 
vigateurs p ^en-à -^re , qu'il ett 
impossible de poniier flin loin la 
}iardtesse et le connoissance de la 
pratique de leur état. St.-Malo tut 
aatrMoit le port eflecté en coon- 
mercc de le mer du iSud, Deb ces 
loi tunes considérables qui avant de 
se disséminer ont imprime À cette 
Ville uncaractère d'opulence qu'elle 
porteencore. Les négociant de cette 
place jouissent d'une grande répu- 
tation de probité. 6'iU ont perdu le 
srivilège delanavigotiononP^rou , 
|U cootinnent cependant ce coui- 
«lerce indirectement. Ils y envoient 
tous les ans parleurs commandites 
de Cadix, troit ou qnatre cargaisons 
de toilet de Bretagne. Le cabotage 
de cette place est considérable. La 
civière de Raace , et lieux circon- 
▼oiitnt renierment nae pépinière 
de roatelott exercés parla pèche de 
Terre-Neuve , el bien essentielle 
^ux classes , pour le service de la 
marine de Pétat. 

MALOUA, banc de sable vis-à- 
le port de Livourne en Italie. 

il y a une roche à la pointe de ce 
îianc; on la nomme roche Malora. 
Elle sert de fondement à une tour 
•qu'on a élevée ponraervir de mar- 

Îue aux pilotes du port. C'est le 
anc de Malora qui forme l'abri de 
la rade. Voy. Livouhne. 

* MALOUINES, ile* que l«s 
Anglois nomment Falkland , parce 
« qu'us venlenrtOtt}ottradoanerfi tous 
les pays des noms anqlois. Elles 
•ont situées à l'EiNE de l'entrée 
du détroit de Magellan. Elles 
liirem nommées IMalouines, parce 
que M. de Bougninville y formn le 
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ly^.J. Son expédition s'étoit faite h. 
St.-Malo , sur la frégate V Aigle et 
la corvette le Sphinx, Ces iles 
forent refendiqnéet et rettitnécs à 
l'Espagne , par M. de Bou^ainville • 
commandant la frégate la Bou- 
deuse ^ le premier avril 1767. Les ' 
AngioM «voient essayé de s'y éta*, 
blir en 1766 , le coBuaodore Biron 
les avoii même reconnues en 1765 ; 
mais la priorité appartient de droit 
aux Maioniat» tout let ordres de' 
M- de BoBgafBville. 1^ nom d'ilea. 
M:iIouine$ ne peut donc leur ètrt 
contesté , aussi le leur avoas->nous 
conservé. Il parolt qu'elles furent 
découvertes au moli^'avi^ (5o9^ 
pur Aniéric Vcspuce , qui n'en :» 
visite que lapariie du Pl^ iU^ posi- 
tion de ces net ett nvdréKcLe cap 
rerclbal le plus au S est par Si». 
47' S , et parb3o-3ci^3o" à l'O df 
Paris. Le port de la Soledad eat par 
5io.^f^l^S,et par6o«^r.3oV 
à l'O de Paris. Le port Kgmont est * 
par 5i°-î5' S , et par ôa^-i^'-So" 
ii rO.de Paris. Ces trois positions 
sent publiéet par le Bureau dée 
longitudes. Fojre» Falxi.ahi> {dd- 
tioit ) , IS*. a. 

MALPELO , petite île au SO 
de la baie de Panama , et à l'O da 
la baie Bonaventure sur la côte du 
Pérnu. Les environs n'en sont pas 
sains et on fera bien de la tourner 
à grande distance. L*ile Gorgone , 
l'île malpelo et l'ile aux Cocos, 
sont toutes lea trois sur une même 
ligne ,que l'on peut regarder comme 
nn O I P«iO. Le mot Mulpelo 
siguiGe Têie-'Ckaat^ef et b figure 
du milieu de l'Ile lui a mérite en 
nom. Les courans portent dans son 
voisinage nu ISE ;^ £ du compas , 
et leur vitesse est de près d'une 
dcmi-lieue à l'heure. Lat. N 4°~ 
20' , Ion::. ^'.,«-';6' .'i l'O de Paris. 
Carte du dépôt de la mmrine de 
Pan 6. ' 

MALQUEREN , sur la côte de 
Frise dans le Zuider-eée, sert de 
marque pour la navigation des ca-> 
naux. On est le travers dr la bouée 
, quaad lical le petit clocher caria 
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lâa Mimes au S de Malqaeren. 
Quand on tent aller plus au N , il 
faut amener ce clocher en dedans 
de Malqueren ,ct cingler dans celte 
marque jusqu'à ce qu'on soit en vue 
de Ja Bott^e de wetl-Yorcnni ai-- 
taée à peu près à une lieue de 
l'autre. 

I MALTAIS , roche au Maltais 
«ur la côte du Pérou, ù i5 lieues 
dans le MO i N de Callao , par 
Ii<'-4o^ S. V Auteur anglais. Elle 
€8t à une lieue et \ d'une grande 
roche hors de l'eau qu'on uuaime 
Marsocque. On les nomme quel- 
aucfois roches Guara. Le gisseincnl 
de la roche au Mnhhis iusqu'f» l'ile 
Don Martin est NE j IN , ei SO i S. 
Il y a 7 lieues droit au N de cette 
roche à Guaco. Enfin cette roche 
au Maltais est à 7 lieues des Four- 
mis ( Formiguoj) , et le gisse- 
ment est droit K «t S* Voye» 

IkfABSOCQW. 

a MALTAIS, porl sur la cète 
de la Nouvelle Ecosse au SO du 
porl b Héve, par44«-6'-3o" N , et 
par66»-48' àTOde Fiiris. Carte 
à j^rand point du déjfôt de la ma- 
nne , orm de Sartme, I 

* MALTE , île de la Mddîterfa- 
fiée au S de la SiCile. Cette petite 
Sle appartient 6 l'Ordre de St.-Jean 
de Jérusalem dont elle est le chef- 
iieu. Elle se nomma jadis Iperia. 
Êlle quitta bientôt ce nom Jpour 

«rendre celui d'Ogygie. Les Grecs 
I nommèrent Melitc , d'où l'on a 
fait Malte. Elle peut avoir ao lieues 
de circonférence. Le sol en est très- 
pierreux , et ne peut nourrir ses 
Jiabitana qui sont torc^s d'avoir re- 
cours a la Sicile. L'île de Goze est 
de la dépendance de Malte. Elle 
est dans le NE de la pointe du NE 
de l'ile. Le milieu de nntervalle qui 
les sépare est occupé par une troi- 
sième petite île. Il y en a une qua- 
trième tout auprès de la côte du 8. 
Ces trois petites lies sont du do- 
maine de Malte. La ville de Malte 
se nomme la Valette. Elle est bâtie 
auprès d'une citadelle élevéesur un 
promontoire ^ séptre l$i éêjax 
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branches du port. Ce port est peut-* 
âtre un des plus lieanx et des plus 
commodes de l'univers. Il est par 

350-5:^ '-4 1" N, et par i^o-io'-So*' 
à TE de Paris* Bureau des longi» 
tudes^ ^ 

MALTRATH» baie« Un vaU. 

seau peut s'y arrêter lorsque. It 
temps est maniable , au lieu d'en- 
trer dans le détroit de Meuai« Voy 
ce mot, 

* MALVOISIE ae nomma 

Naples de Malvoisie. C'est une 
baie dans la partie du N de laquelle 
il y a mouillage. Elle est située 
dans l'Archipel , sur b c6te du Sfi* 
de la Morée , h peu de distance au 
N du cap Saint-Ange , et dans la 
partie du 8 de la cote de l'O dis, 
golfe de NapoU-di*Romani. 

MAMOR A , baie près de la par-» 
tie du SE d'Antiguc au* Antilles. 

i/MAMORE( Nouvelle), ville 
bâtie sur la rive du S de la rivière 
Cebou dans le royaume de Fei ^ 
sur la côte du NO d'Afrique entré 
Salé«t la vieille Mamore, .'j peu près 
à un tiers de la distance qui sépare 
ces deux places en partant de Salé p 
et h deux tiers en partant de la 
vieille Mamore. La Nouvelle Ma- 
more est par 34o-.iq'-3o'' N , et 
par 8° -53' - 3o» à l'O de Paria, 
Borda. Un vaisseau qui veut entrer 
dans ce port doit prendre ^arde an 
grand banc de sable qui se trouve 
au large , et qu'il faut laisser au Né 
Comme la pointe du N de l'entrée 
de la rivière est ba^se et plate , il 
n'est pas facile de la reconnoitre de 
loin , mais en accoatant la^terre on 
ne tarde pas à voir une marque qui 
l'indique. C'est une haute halisé 
placée en dedans du chiîteau sur 
un terrain élevé. Cette rivière est 
barrée d'un banc sur lequel il 
monte de i6 à 17 pieds d'eau; mais 
la lame rend cette profondeur fort 
irré^ulière. On y trouve tantôt pins 
tantôt moins . et le gissemeut de là 
passe est aussi sujet à varier. 

a ♦ MAMORE (vieille) , sur U 
cote d'Afrique dans le royaume dn 
Fis «Util S de Lcurache. y,t(A%i^ 

na * . 
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CHB. Pour r^rnnnoiir** Penirée de la 
vieille Maiuor«i , U laui relever le 
pic de Fex, !■ terre la plus recon- 
Boissabledelout ce pnra-e, etf{u;.nd 
on le ticni à l'E i" S , ilresle droit 
par l'ouverture de la Deliic rmere 
qui baigne le Sde la vtetlte Mamore. 
?>lte place est située par 3/,"-54' 
IS , et par 6«-3^' à i'O de Pans. 
Borda, 

MAMURA , petite ile au détroit 
Je Sangaar au N du Japott. Lnlc 

Mamura est collée ù terre dans un 
enfoncement que foil la côie entre 
le cap Nabo et le cap Sangaar. 
Elle ert par 4o°-25 ' N , et par i3q«- 
3o' à l'E de Paris. Carte N'^. ù^, 
de V Allas de la Pérouse. 

1 MAN , AîTD Jlis MAN. Ce sont 
deux rochers m ih c6ie du NO 
4e Cornwall au lr.ri,'e de la haute 
pointe de ^t.-A^nés-Ball , h TE de 
Sl.-Yve* el dan* le JXE de la pointe 
d'une baie que Ton nomme le Putt 
de St.-Agncs. Elles sont 6 peu pr<^s 
à a licue-s dans le SSO de la pointe 
Ketsey et de l'ile de Gull-Hock. 

2 MAN ( ile de ) , dans le canal 
Saint-Georges qui sépare 1* Angle- 
terre de rirlande. 8a Kmgueur est 
d'à peu prés lo lieues sur 4 clans 

plus grande largeur. La pomte 
liu N de celte lié est à peu près ft 
l4 lieues de la côte Cuiuberland » 
par 54<»-a5' cl par 6°-4b' à l'O 
de Paris. VAuteur anglois. La 
pointe du S est par 54®-i ' et 
par 7°-5' àl'Ode Paris. Le même. 
L'ctaMissenicni des marées est de 

10 heures 3o^ Il y a sur la côlb de 
i'O de cette tle nue aûtre petite ile 
«tt'ott nomme Peele » sur ld«|neHe 

11 y a une ville et un château ; et 
■ vis'à-vis de la pointe du S de Pile 

de Man , il y en a encore ttne autre 
petite que l'on nomme Calf of 
Miin , dont le circuit peut être 
d'une lieue. Elle est à deux enca- 
blures au large de la grande Ile, 

5 MAN ( île de ) , prés de la côte 
de la Nouvelle Irlande , dans la mer 
Pacifique , à l'E du cap Siepheo el 
au N au cap Palliser. 

I MANACLÉS, pointe sur .la 
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c6te de Cornwall entre FalmoutH 
et le cap Lévard. Il y a quelque» 
roches au large de cette pointe. Elle 
sert de marque pour entrer dans le 
port de Falmouth , ainsi que dan» 
la Fosse du Mennîer {Milier^s^ 
Pool). La pointe Manaclés est il 
peu yrà% h lieues au S 1 SO de 
l'eoibouchure du port de Fal- 
mouth. 

a MANACLÉS, rocbe» au large 
de la pointe de l'article précédent. 
Il y en a une partie sur l'eau , et 
une partie de-isous. Elles s'avan- 
cent à près d'une lieue au large. 
Ilconvientdelenr donner bon tour» 
Ces roches sont au S de l'ouver- 
ture de Helford-Sound. Pour le» 
('vitcr , il faut observer le docher 
de Si.-Levron situé sur la côte p 
au N de la pointe Manaclés , et 
le tenir ouvert par la pointe , de 
manière à découvrir tous les autret 
docher». 

3 MANACLÉS , roche sur la 
pointe du NE de l'ile d'Anligue 
aux Antilles. Elle n'intéresse eu 
aucune manière les navigateurs ^ 
puisqu'elle est située en dedao» 
de la chaîne de» rëcif» qui eilTÎ« 
ronnent l'île. 

MANALÈ , petite baie sur la 
côte du S de la Jamaïque. 

* MANA-MELCODI se pro- 
nonc«M*WA-MELnoTF. C'est une 
Aidée de la côte dcTanjaour à peu 
près au SO de la ptûnte Calimère , 
à moitié chemin entre cette pointe 
et nie Ramenecote. Tonte cette 
côte n'étant fréquentée que par de» 
Parias, nous croyons inutile d'en- 
trer dans aucun détail à cet égard. 

♦ MANAPAl\, cap dans le 
golfe de Manar au NJB du cap 
Comorin , ei au S i Sa de Tutî- 
corin. Toute la côie au N de ce 
cap, iusqu'à Pumical, est hérissée 
de récits , et quand on a double la 
pointe Manapar, si l'on veut aller 
à Tuticorin , il ne faut pas appro- 
cher la terre, avant d'être au N do 
l'ile aux Rats, à moins d'être pi- 
lote , cl dans ce cas on peut passée 
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1 lemdettlea Alebnden. Lapointe 
Manapar est par 8'»-*27' N,Zraprés 

de Mannevitlelle. 

I * MANAIl , golfe qui sépare 
l'ile' de Cejlan da cap Gomorin , 
cl de la côte de l'Inde. Son ouver- 
ture Se mesure depuis 1:» pointe de 
GuUr^ sur l'ile de Cej^bn I jusqu'au 
cap Coroorin sur la c6te de t*Iiide. 
« Quand on va de l'un à l'autre , 
s» il faut faire attention que pen- 
n dant la mousson de l'Ë , au3L en- 
» virons de la pointe de Galles , les 
M courans portent ordinairement à 
» OSO , et par le travers du golfe 
» Manar au SO , de sorte que plii- 
•» sieors Taisacaux ont été ir^ns- 
M Dortés en pen de temps sur les 
«• Maldives. 

*• Pour se prdcautionner contre 

* un pareil accident ^ on aura soin 
» de côtoyer toujours l'ilc de Cey- 
» lan jusqu'aux environs de (Lo 
» lombo.Qn peut de là traverser eu 
i» sûrelë au cap Comorin. S'il «ur- 
» vcnoit du calme, en côtoyant l'ile 
■» de Ccylan , il faudroit mou lier 
» par .50 brasses , autrement on 

. n sèroit en risque de décôter par 

* les oouraiis. 

* » Dans rintervalle de celle tra- 

y* versf'e , si par quelque transport 
» imprévu de marée , on atlerroil 
.» & l'£ de ce cap , on anroit soin 
.» de ne pas approcher^ la côte , 
» parce qu'elle est esTircyinde de 
I» dangers. 

n Quand on va du cap Comorin 
•» à la puiatedeGalleSy pendant la 
» mousson de TO , on doit , au 
M contraire de ce qui a étë dit dans 
*» l'art, précédent , se nieller des 
» courans qui portent souvent aveo 
» rapidité vers le golfe de M^ar. 
M Faute de cette précaution , plu- 
.a> sieurs vaisseaux out atterre au 
m de Nëgombo , et ne sont sortis 
» de ce golfe qu'avec beaucoup de 
M peine. Ce défaut d'attention a des 
» suites encore plu» dangereuses à 
» cause de la difTérencè des dis- 
' •» tances ; un vaisseau pourroit se 
>• trouver, pendant ta nuit, sur la 

* côte, lorsqu'il s' e4 croicpU^ioi- 
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« gnj de l5 à 20 lieues. Les oa<-^ 
» vigateurs prudcns doivent donner 
w. tous leurs . soins pour ne pas 
n toml^c d^nsl^un oi^ l'autre cas», 
EàtraU du Neptune QnenUtL 

« * MANAR, île située entre l'Ile 
Cevian et la côte de l'Inde. T^a pointe 
du'S de celte île est par S^-ô?' N. 
D'après de Mamtevillette. « Elle se 
n reconnoit à des bouquets de co« 
» cotiers plantés h l'O de la rivière, 
I» à l'ouverture de laquelle il y il 
I» i3 ou 14 pieds d'eau ; un vaisseau 
« un peu grand ne mouillera qu'à 
n une bonne lieue vers l'O do re 
I* canal. L.e long de l'ile Manar , 
•» à une portée de canon de terre , 

• on trouve no & j^ieds d^u. 

n Vis-à-vis de ce passage , il y a 
»» un récif <}ui s'étend ISO et SE 
» d'Arijpe , «iont le bout du gît 
«• avec le passage de Msnar environ 
n au SO i s 4 lieues de distance, 
» et le bout du î\' à OSO 4 lieues 
m 3 quarts. Ce récil' est de roches 

• rompues ; il y a an travers plur- 
M sieurs ouvertiires et différens pas- 
H sages, mais ih ne sont praticables 
N que pour quelques barquee du 
n pays , encore d*un temps calme^ 

• car quond il vente un peu {ram 
n du S , il brise par-tout. On pren- 
M dra donc i lieue environ au IN'O 

• de saoointe duN , et l'on pourra , 

• dans de petites emIiareationSffaiivB 
« roule sans crainte vers le passage 
M de Manar, ou vers tel autre en> 
» drcHt qu'on jugera à propos. An 
» deiûuisde ce rdcif » eu gagnant le 
« détroit ou passage de Manar, le 
n fond diminué graduelleinenl )usr 
n qu'à i3 et 14 pieds d'eau. 

» De Manar & Arîpe, le chemin 

« contient 4liéues2tters au SOf S; 
»» la côte forme un enfoncement 
M entre les deux. Aripe se reconnoit 
«» par nu petit village et une oetitn 

• église au NO | O de laquelle , à 
» 2 tiers de lieue ou environ , on 
>• rencontre un rocher qui a 8. 9 
» ou 10 pieds d'eau ; de sorte que 
» les barques du pays peuvent y 
»» passer. Dans le bon caiiv.l . ' n 
n tiTOUYC juflc^u'à 14 » picu^ 
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* U'eau. Il est ^oiic h propos , quand 
« on va de M#nar Anpc , de 
» Border cette profondeur , et de 
M S'aller ni plus au large m plus 
a» à lerre. 

\ IjCi barques ou petits b&timens 
» qui viennent du S et vont à Ma- 
n.ir , observeront à l'O un peu 
» JN de la pointe Cardive , de ranger 
m ta terre'à 5 lieues au large , par 
m iSoa 20 brasses fond de rocaille ; 
» ensuite de gouverner au NNEei 
» NE i N jusqu'à relever l'église 
» d'Artpe h TE. Dans cette route , 
» après qu*ils auront atteint les 4 
» ou 5 brasses , ils verront briser 
M le récif , et le rocbcr il terre du 
a> T^cif. De cette situation » ils di- 
m rigcront la*oute pour garder le 
s» fond ri-dessus de i4 et i5 pieds 
a» h terre du rocher. 

n Mais si du S on feut aller & 
I» Manar dans de plus grands vais- 
» seaux, lorsqu'on sera 5 lieues à 
M TE de la pointe Cardive , par le 
M fond ci-dessus , on aura soin de 
» gouverner au N jusqu'à voir bri- 
scr le récif, ensuite de s'en t^car- 
» ter* vers l'O d'environ i lieue en 
j» lui dounanl tour. De là on dê*- 
» «ouvrira au NE l'Ile de Manar. 
0, Pour lors on doit gouverner des- 
sus , et l'approcher autant qu'il 
M convient au vaisseau , la sonde 
M sans cesse & la main , et faisant 
a bon quart. Il arrive quelquefois 
dans cette roule que , du fond 
» de ao à'aS brasses , il en diminue 
s» tout coup a et 3, et ce chan- 
„ gemeni se fait ou plus proche (le 
»> terre ou plus proche du récif; 
at mais qu'on ne s'en étonne. pas û 
m on' est du côté de l'île , car stt6t 
«• qu'on a ga^né 7 et 8 brasses , on 
M a une sonde assçx régulière^ qui 
M diminue par degrés )usqu'à 5 
m brasses vers la terre , fond de 
M sable. Si . plus prés du récit , on 
» se trouvoit par 8 brasses , fond de 
9 rocaille ou de gravier , qu'on 
» s'en éVojff^Ç ** 

* MANATÎ , port , 7 lîeues au 
S^O ^ O 5"» Q de la jtoiiiie du port 
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du Père , sur la côte du NE de Vï\e 
de Cube , un peu à TE de Nueva- 
Bayamo. Il y a une petite montaguA 
à PO de rentrée de ce port, et en 
dedans des terres on en voit une 
autre petite , ronde. Quand on les 
tient l'une par l'autre au SSO , 
on est dans les marques de rentrée 
du port. r .at. N ai°-3o' , long, yô*»- 
40' à l'O de Paris. Betîn. 

♦MAINBÏ , pointe sur la côte'du 
NO de l'Amérique. C'est une point« 
basse» fort allongée, et vraisembla- 
blement la peinte de l'O de la baie 
de l'Amirauté de Dixon , ou'on 
nomme aujourd'hui baie de Bee- 
ring. La pointe Manby est par 5q°- 
4a '-45" N , et par 1 ?-^o-i6'-i5'' 
l'O de Paris. Bureau des longi- 
tudes. Nous cro^ ous que cette ton* 

âitude est fausse , et qu'il y a tante 
'impression dans la Connoissance 
des Temps. V. l'art Monti (baie), 
où nous donnons les raisons sur les- 
quelles nous fondons notre opinion ; 
nous croyons que la véritable lon- 
j^itudc esi de i^a^-iô'-xS" à l'O de 
Paris. 

I MANCENILUER (port du)^ 
ft b pointe de !*£ de b Jamaïque. 

a MANCENILLIER. Ceet l« 
fort le plus O de Carihagène. Kojr. 

Carxuag^ink. ' 

* MANCHE. C'est ce canal que 
la vanité angloise veut nommer 
Canal Anglois, et qui pourroit avec 
tout autant de raison se nommer 
Canal Français. Le nom de Manche 
lut a été donné , parce qu*& le voir 
sur la carte il en a à pou près b 
forme. L'ouverture de la Manche 
est compris entre Ouessant et les 
Sorlingttcs. Elle vient se terminer 
au Paa-de-Calais à une ligne sup— 
posée tirée de la pointe Grisnez au 
South-Foreland. La profondeur de 
la Manche varie, mais si graduelle- 
ment que le brassiage et la qualité 
du fond font toujours reconnoîtrc 
lu positiou où l'on est. Les côtes do 
France dans b Manche sont daii>-^ 
gereuses à cause des dangers dont 
elles sont hérissées ; celles d'Angle^ 
teiiei ou coairairei sont uettea,^ 
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•t oa p€Ut les ranger sans difficulté. 
La pointe Start , en Angleterre , 
i:ilt Portland » J'ile àt Wlght , le 
^pLesard, Beadiy-Head, Dun- 

Î;enes8 et Eddvstone, sont les points 
es plus, remav^ables de l'Angle- 
terre m 1r Miiache. Voye» ces 
mots^ Sur la eôte de France , les 
points principaux sont le lanal 
d*Atllj , le cap d'Antifer , le cap 
fa Hcve , la pointe de Barfleor, le 
«îap lu Hoguc, ie cap.Frehel, Tiic 
Brdhat, l*iie de Bas , les roches de 
Porsal , les îles d'Aurigny , de 
Gueraesey , de Jersey, et Ouessant. 
Voy. ces mots ù leur» article»^ et 
Axu.1 à rAgpendix. 

Quand on vient de TO pouren- 
Irer dans la Manche , le mauvais 
temps ne permet pas toujours de 
venir chercher un des feax de 
l'entrc^e c'est-Wire d'Ckueasa&t ou 
des Sorlingues , car lorsqu'on ne 
^eut avoir d'observation , une 
erreur de letitnde pqurroit placer 
un vaisseau sur les dangers au lieu 
d'être en canal; lu prudence veut 
alors qu'on tienne ie large Jusqji'à 
ee <|iie le tràips soit inodâ'é , on 
jusqu'à ce cju*on ait pu bien détermi- 
ner ia position où Ion est; la sonde 
est d'un grand secours dans ces oc- 
oasions , mais^ elle peut aussi causer 
des erreurs dangereuses ; car si Ton 
prenoit la sonde des bancs des soles 
pour celle du fend , on seroit plus 
au. large qAi'on, ae pensennt ; l'er- 
reur contraire auroit encore des 
suites plus graves. Il esl> donc im- 
portant de bien s'assurer de la sonde 
d'un, de ces- deux bancs , nom seu- 
lement pour déterminer la distance 
où l'on est de terre , mais encore 

Îtourassurer à peu prés la.latitude où 
'oar.se-tfOiETe. Soi^, petitè et 
grande* 

MANCORA , montegnes sur Ki 

côte du Pérou. Elles sont trés-éle- 
vées , et situées- sur la partie du S 
du golfe de Guyaquif, à peu prës à 
tnoitié chenria emre lli#fnéFe iWi* 
hez et la pointe Mero au SO. Les 
montagnes de Mancora s'avancent 
tr^oFoin dans les taries. 'J oute 
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celte côte est très - montueuse , et 
son aspect est double jusqu'à lar 
pointe Mero qui est basse et plate» 

MANDAL f port de Norvège , 
par 580^' H, IJAuteutanf^ù. 

MANDBAL. C'est un des prin- 
cipaux poris entre Fleckery et le 
Naxe. Voj . Fleckehï. U ne faut 
pas y entrer sans pilote» 

* MAND£(St^),tle4l'0d»^ 

l'ile Bréhat, sur la côte de Breta- 
gne. Cette île est habitée; elle est 
continue ii celle de Tuselet. Ces 
deux lies ne sont tles que dë mer 
haute , car la mer les dchice tn- 
tiérement nu baà de l'eau ; mais 
alors elles ^at inabordables , parce 
qu'elles sont environnées de vase*. 
Il y a à l'E de St. -Mandé plusieurs 
roches. Lesprincipalessont legrantt 
et le p«tit Ranet. Il y en a d'autres 
auNLdont la plus au large senoinai# 
Veille de Brehat. C'est entre ces 
rochers- et la côte de> Brehat que se 
trouve le grand canal. Quand ou 
vient du NO» il làut bien prendre 
g.irde a ne pas prendre les îles Do- 
ran et Zern pour les îles Saint— 
Mandé et Tuselet. Cette erreur con- 
duiroit à un naufirage inévitable. 
La première chose dont on doit 
s'assurer , c'est de doubler Rocar- 
bel , voy. ce mot ; mais si l'ou 
tire peu d'eau, on peut passer entre 
Uocarbel et les Manducastrec, par 
7; et 13 brasses ï mais il seroit im- 
prudent de ^avancer d'avantage 
parmi tous ces dangers sans le se<r 
cours d'an pilote. 

MANDÉOTA ou YouncoTitB ^ 
sur la côte de l'O de Madag^iscar». 
V, la basse éê PaoSBtAài». 

' * MANDOE , petite-fle pfrét de hi- 
e&te de Slesveick.io milles h OSO^ 
de Rypen, par 55o-i8' H^ Carté 
du dépôt de la marine^ 

M ANDO V A , rivière sur la eât» 
de Malabar. Cest M son embuu^ 
chure que se tfowre Tlle de Goa*. 

Voy. ce moté 

* MANDRACHAy petite Ile 

au NO de Coriou. 

* MAf«£)tjCA8TIiE€, basse a«i 
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Wi.NOde Brehat. Elle est réunie 
à la roche Rocarbel par uue bai- 
tare sur laquelle il reste depuis 5 
jusqu'à 12 brasses d'eau. Les mar- 
ques de Manducastrec sont de rele- 
ver la maison de ta Madeleine si- 
tuée sur la cote de Bretftgney prés 
de la pointe de l'Arcoeste , et de 
l'appercevoîr p»r la pointe de l'£ 
«le l'ile Beniguet, et irainédiate- 
xnent au dessus de la pointe dnlfO 
fie la partie du S de Brehat. 

MANFREDONIA , petite ville 
de Tëtat de Naples dans le goUe de 
Venise, au fond d'un £oUe auquel 
«Ile donne ton nom » <Tan« le N de 
Trani, en dedans et au S du cap 
de Vieste. Lat. N. lonf^. 

i5«».-5o' à l'E Pans. Carte di* dépôt 

MANGAHELLY.enr la cftte 
de Madaga<car.Fby.rart.No4»B et 

* MAISGALORE, ville et bon 

1»ort sur la côte de Malabar. C'cloit 
e port principal de Tipoo-Saïb 
avant que les Anglois eussent dé- 
truit cette puissance. Lat. iaO-46' 
N, long. 7ao-4i' à l'E de Paris. 
jyaprés de MamtevUUtiB. Ce 
port ne convient qu'aux bâtimens 
du pays qui peuvent franchir la 
barre delà rivière; maison mouille 
an large par 6 on S'hraiMS fond de 
vase. 

♦ MANGEA , île de la mer du 
Sud , dans l'Archipel Dangereux , 
dans le SO d*Otaïti, par ai^-Sb'- 
45" S, et par i6oo-23' à l'O de 
Paris. Bureau des^ longUiides. 

MANGERA. C'est une des deux 
Iles situées dans le golfe d'Amv- ■ 
fialla. Vpy% cfrteot. 

MANGROVE , Hvîère datia Iti ! 

baie Mercure , sur la côte du NE 
de l'ile du Nord de la Nouvelle 
Zélau<te.-.U Y aS bras&eiù l'entrée 
<le c^te rivière. : 

MANGUE6'(lles detf ) , un p£u 
an NO de la pomte Lnèna sur la , 
côte du Bréflîl. Elle est au large- 
d'une peiiicbaie, qu'elle abrite, 

daxxà iac^ueUeU / a inoaillage. 
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MANHAN, sur la côte de i%4 
Formose. J'oj^. Formose. 

MANHEIGEN , île 8 lieues aq r 
N i NE S» N de CBafac'»-Lcdge<, 

Voyez ce mot. 

MANICOUAGAN, pointe sur 
la côte du N de l'euibouchure du 
fleuve Sl.-Laurenr. C*e»t une pé- 
ninsule à peu prùs & ta ou 1 3 lieuea 
dans l'OSO de la pointe des Montai 
Pelés. ■ 

• MANIFOLD , cap sur la côte 
du N£ de h Nouvelle Holbade^ 
C'est la pointe du INO de la baie 
Keppel. Koy. ce mot. Le cap Ma- 
nilold estparaao-43'S (ru^afcur 
anglois ) , et à a6» du N , vers l'O' 
I yïieues , du cap Capricorne. On le 
reconnoil à plusieurs hautes inoTi- 
tagnesc^u'on voit par desâus,età trois. 
Iles qut en sont au large .deux 
desquelles se npmmeiit les Deux- 
Frères. 

MANIGARO , rivière sur In côte 
de Madagascar tout auprès du Nou** 
veau Masselage. V^, Massblagb. 

*MANIKE-PATNAM, Aidée 

h Tentrce d'une rivière sur la côte 
d*Orixa entre Gaujam , et la Pagode 
deJagrenat. 

1 * MANILLE , capitale de IMIe 
Luçonla plus gande desPhilippines^ 

par ^o-Sb'-B'" N , et par ii8o-3a' 
à l'E de Paris. Bureau des longi- 
tudes. Quelque long que soit l'art. 
Manille dans' le Neptune oriental ^ 
Nous ne pouvons rien faire de 
mieux que de le copier ici. 

• De la vue de Pulo-Sapate , il 
» ^«t fiiire valoir la roiMe le NE 
H jusqu'à la latit, de ia<*-3o' san« 

y prendre à l'E , à cause des dangers 
•» qu'oa rencontre eu traversant 
.» «rOiirdePnlb-Sapate ù Manille^ 
»» par xio-5o' N, et ïi°-28^ auss| 

« N , et 5V ï>/ ^ ^ JP**^' 

» Sapa te. 

M LorMu'on aura atteint la latit« 
w de ta*^', on poui^ gbtiv«r« 
H ner directement. pour:sller preon 

» dre connoistattce de l'ile aux 
>• Crabes ou aux Chèvres. La difi 
n féi^ençe f n lup^itufte ^f^t ^.S^ffrt 
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I» Sapatc et Vile aux Chèvres est 
*» de ll<»-45^ 

*r L'ile aux Chèvres est hosM aux 
» deux extrémitds et élevée dans 

» son milieu de fucon à pouvoir 
» être apperçue de 6 i 7 lieues en 
»» mer. Ces deux extrémités vont 
» en pente fort douce se perdre à 
» la mer. Elle est par i3°-5ô' de 
» latitude. Au SO de cette île , on 
9 voit celle de Luban qui est plus 
» élevée , et peut être apperçue de 
» de i5 à 16 lieues. 

*» Etant à 3 lieues au N de l'ile 
I» aux Chèvres , on fera la route 
«» du ME ^ £ vers l'ile de Mira- 
is belle. On verra à tribord Pile 
I» Fortune qui est petite et n'est 
» qu'au rocher. Elle a un banc de 
n roches 3 lieues à OIMO au'onlais- 
• Mraéfjriement h tribord , et dont 
i» on passera à environ 2 lieues d'é- 
ir loignement en faisant la route du 
» WEIE. 

*» Environ une Oene au SSE de 
» la pointe deMirabélle^ il y a un 

*i petit îlot ou rocher nommé la 
3» Monha qui ressemble ù un mu- 
3» Ion de fbin ; et une Ueue | h VE 
9» prenant un peu du S , on voit 
*»» Vile Mirabelle qui est à l'entrée 
m de la baie de Manille. Cette ilc 
m cst baute et on rappercoit aisé- 
» ment de loà 1 1 lieues. X l'E ^ SE 
M de la pointe du Î5O de celle-ci , 
>» on voit un gros rocher semblable 
'» à un vaisseau 3 on l'appelle Pulo- 
â» Cavallo. 

» On peut eatees dans la baie de 
M Manille en passant au N ou au 
» S de l'ile Mirabelle , selon que 
« le venrle permet. En-approchnit 
• de cette tle à'envmn a lieues de 
i> distance on trouve de 45 à 5o 
a» brasses fond d^ <Kible , et faisant 
m routé vers elle Telu dioilnue gra- 
M duellement de 40, 35, 3o brasses ; 
>» et il a lieues , de 26 ù brasses. 
n Quand on passe au N de l'ile 
m mirabeUe , la profondeHi' est de 
» 26 brasses à mi-^canal ; mais du 
» côté du S , passant entre Pulo- 
m Ci^vallo et la pointe de Maxigon- 
H dpfii (a p-ofondeui: n'est ^ue de 



M A N 34S 

» a5 à 17 brasses. On pourroit aus«>l 
» en venant de l'O passer entre la- 
y» pointe de Mirabelle et la Monha > 
.» laissant les rochers nommés les 
y> Porcs a bâbord , et rangeant 
>* de plus près la Monha, on ne 
n trouve pas moins de 3o brasses 
n d*eau. 

» A la pointe de l'O de l'îlo 

Mirabelle , il y a une roche 
» percée. On voit le jour par cette 
>» ouverture . et à une encablure 
on trouve 5o brasses. Il est bon 
»» d'observer que plus on approche 
n l'ile Mirabelle, plus la profon- 
I» deur est grande > et augmente de 
I» 96 à 36 , 4^ ®' brusses , à une 
w portée de canon de l'ile ; au lieu 
» que de l'autre côté du canal * 
elle diminue. sensiblement de a6 
M à 16 ou i5 brasses fond de fo- 
n ches. 

» De Mirabelle à Manille , bl 
H route est à l'ENE 3° IN 1 1 lienes 
n etaCavilcTEi; INE5oW.Ondoit 
n dans ee trajet prendre garde à un 
n banc très-dangereox nommé le 
M banc St. -Nicolas , sur lequel il 
» n'y a que ii pieds d'eau. De la 
M partie taplmau large deee bane» 
« l'ile Mirabelle reste à l'O i SO 
«• a*» S. li'église de Cavité est fi 
n l'E i IME 6<> N , et l'extrémité 
>» <le la terre dtt même eètélil'EflE. 
» Cet endroit du banc est celui sur 
» lequel il ne reste que 1 1 pieds 
•» d'eau. A une longueur de vais- 
• seèù d&ns le N > un pea -ver» l'O, 
n on trouve i5 brosses de profou- 
n deur. Comme ce banc est si acore 
» que l'on ne peut absolument 
-» connoitte (par la profondeur si 
» on en est^rés» il sera bon pour 
» l'éviter de «ruivra strictement les 
*• marques suivantes , savoir : fai- 
» tant routé de Mirabelle h Manilie 
n ou ù Cavité , il faut tenir la par— 
» tie du NO de Mirabelle fil'OSO, 
» jusqu^â faire venir le clocher de 
n GavKte & l'E| «et iln petit moiir 
n ticule renwrquidile pré» dn bord 
■ de la mer , sur une pointe de 
» terre à la côte du N ONO 5 

n OU K ; pour loit on-est patd 
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» du banc de St.-Wicolas , et Ton 
-M peut l'aire route directe soit pour 
•» MaBiUe toit pour Ovite. 

*» Je répéterai ici , au'entre l'Ile 
M Mirabelleel la côte duNi la pro- 
u fondeur est de ra6 brasses entre le 
a> banc St.-Nicolas et la côte du 
m JN. On la trouve dans le canal 
« de 17 à iS bratiet. Elle diminue 
>• graduellement vers la côte du IN , 
M et faisant route du côté de l'£, elle 
» diminue aussi de 17 à i4i B, 
*• 6 et 5 brMiet, Par le travers de 
»• Cuvite , on peut mouiller en sù- 
«» reté I le bâton de pavillon res- 
» tant an S 5 ou 6° O » et la pointe 

> Sanalei par IMle Mirabelle à 

* rO I SO 30 O , à un grand tiers 
«• de licuc de Cavité. Le fond y 
a* est bourbeux et la tenue fort 
». boimt. 

» 8i on entroît dtAs U baie avec 
» det vents de I'E 4 t*ENE , il 

> vaudroit mieux louvoyer dans le 
» canal au S de Mirabelle; mais 
ai em «liant plot loin , il faut avoir 
» égard aux deux remarques sui- 
3) vantes; 1°. Quand on est le tra- 
» vers de la haute terre la plus £ 
» sur la c6ie du S m reste an SE. 
V 5 à 6<» E de Biirabdte , on doit 
» faire attention en cotirant labor- 
a dce du S il la aueue du banc i>t.- 
» Nicolas qui s éteiMl vis-fr-tis b 
» baniaierre mentionnée ci-dessoSy 
3» car qnel<}uefois. l'eau diminue 

> aubitcmeat de la & 6 brasse» fond 
» da rœhes ; ainsi , on na doit point 
» pooiser la bordée vers la tarre 
» par moins de la & i3 brasses, et 
^ Quand on s'élève dans la partie 

* de i'E , par moins de i5 a 16^ ; 
^ a°. En portant la bordée vers le 
^ N passant auivent de Mirabelle , 
^ on trouve à a5 brasses à un 
^ sixième de lieue ; ainsi quand on 

* peat doubler celte Hé , il faut 
.* porter la bordée vers le N et 

* louvoyer le long de cette côte qui 

* est acore. On a presque par-tout 
i5à 16 brasses & lA dcmi^qaart 

* de lieue de terre et 10 ou la 
^ brasses à une encablure ; et quoi- 
^ qu'on tombe suLuttoifiat de se 
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» côté de i5 À 10, 7 et même t 
u brasses en quelques endroits , 
» cependant il n'j a point dWret ^ 
» dangers ^ue oenx qu'on pcnt 
» appercevoir. 

)) Quand on a pnssé l'île Mira— 
M beire,la côte du INord est nette et 
M le fond de sable par-tout , de 
b sorte que l'on peut y mouiller. 
» Plus on va dans la pâriie de VK 
M et du N , phis on trouve la côte 
w du Nordplate et le fond plus é|pK 
M 11 y a 17 et 18 brasses à moina 
» d'un tiers de lieue de terre 
M et ick brasses à un sixième de 
» iieue , ensuite le fond diminue 
» graduellement de tn à 10 y 8 , (> » 
» 5 , 4 e« S bniict ton» pris de 
» terre. 

M Cavité est à proprement parler 
» le port de Manille. V. Cavité. 
M Lu ville de Cavité est située suf 
1» une pointe de terre basse qaà 
u forme une anse. Quoiqu'il y ait 
» peu de profondeur à certains 
u endroits , cependant on y trouve 
» 6 et 7 brasses au pins profond. 
» Les gros vaisseaux y sont en 
M surcte ; mais le bois y est très- 
D cher et très -rare ainsi qu'à Ma- 
» nilleb 

» La ville de Manille est & 5 
» lieues dans le NffE S» E db 
» Cavité. Le fond est régulier , et 
» en allant de Cavité à Manille on 
» trouve dè 5 à 9 brasses ; à moi- 
» tié chemin et an delà fean dî- 
» minue graduellement de 8 à 4 
» brasses par le travers de Manille. 
» quand le vent est contraire pour 
» taire ce trajet , on peut louvoyer 
» en poussant la bordée de ebaqw 
» côte jusqu'à 5 et 4 brasses et |. 
» Le fond est net et de vase par» 
» tout. Voici le relèvement de In 
M rade de Manille. La pêcherie à 
X rentrée de lu rivière reste an 
» NISE 40 IN , le .bastion du N 
» au INË f N 5« B , le Dôme an 
» NE 4 h 50 N , les bastions du 
>. SO à VeNE ao i E , ei dans celte 
M position on est par 5 brass«s fond 

a d«,viise* Tous Us vaiaiiaux ei>» 
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9 pagnols vont en général à Cavit6»« 
Extr, du Neptune Oriental. 

« MAISilLLE (déiroil), au SE 
èt Vile Luçon. 11 sépare celle île 
de celle de Samar. Il gU NE «t 
SO. Sa largeur est de 3 à 4 heues , 
et la sonde y donne de 3o & ôo 
brasses. 

MANIMA. petit îlot près de 
Tongataboo aans la mer du Snd. 

liiA'NlMAN , haie près de la 
partie du '^ O de l'ile de Cube , 
un peu au SO de la baie Honda. 

MAIN IN , île à la pointe de la 
baie Duamanus» Irlande. Voyez 

MANIPA. Ce*t une petite Ile 
aux Moluques entre l'ile Ceram et 

l'ile Bourro. 

MANN IN, baie sur b côte de 
PO d'Irlande par N, et 

car -la^-aS^à PO de Fuiê^V Au- 
teur anglais. 

MANOE$, ou Natoe*. Vojr. 
Trifou. 

♦ MANSAPE', tplace sur la côte 
de Cauibojedans le golfe de Siara a 
VESE du cjpde Liant , par la^-iS' 
Pî. D'après de Mannes^illette, 

MANSEL , lie dans la baie de 
ludion h i'O des iletDl|ga. Voy. 
ce mot. 

MANSERA, fort ou batterie 
dans le port de Baldivia , côte du 
Cliili. Voyei BiiLDiviA et pointe 
Coa«At. 

MANSFÏELD , île dans !a baie 
d'Hudson, Amérique du Nord. La 
pointe du N de celle île csl par 
t^o-âS'-So" N , et par Sa'-ôî^ 4 
I'O de Parîi. Bunan des longit 
* MAMTA , porî anr la côte du 
Pérou , presque sous la ligne , c'est- 
à-dire à peu près à moitié cbemiu 
entre le cap St.-Laurent et le cap 
St.-François. Il y a une pointe au 
lurge de ijquelle se trouve une ro- 
che avec quelt|ues hauts -fonds, à 
peu prés h moitié chemin entre le 
cap St.-Lanrent et Mania. Quand 
on veut entrer à Manta il f:Aut re- 

' Kciever la peûie moatagae de ia 
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Croix , et l'amener par rextrémité 
de la ville. Ce relèvement l'cra 
éviter un haul'fond qui se tronve à 
l'entrée du port. On mouillera par- 
tout où Ton voudra par 7 brasses » 
en rclevuul l'église au SO.Le ma- 
rin se trompera difficilement sur 
la longilude de cette côte , car la 

Îiosition du cap Sie-Hélène , à la 
a baie de Guyaquil est déterminée 

Èar le Bureau des longitudes. Voym 
LiLtHS (^te^ ) f et GuYAQVik. 

♦ MANU , petite tie dans la met 
d'Allemagne , sur la côte de Sles* 
wick , au N de l'cmboachure de 
rJElbe , et dans le canal de Hypen. . 
Elle est entre l'ile Mandoe et l'ile 
Fanop. Voyez ces mots. On prend 
des pilotes à Manu pour tous les 
endroits circonvoisins. 

* MANUEL , cap au SE du cap 
Vert suv la côte d'Afrique. Les Uea 
de la MDgdeleine sont ?» I'O du cap 
Manuel. De l'E de ce cap la côie 
torme un enfoncement vers le N , 
et dans le fond de cet enfoncement 
se trouve la ville de Ben. L*ile 
Gorée est tk l'entrée de ceite baie» 
à l'E du cap Manuel , une des 
andennes Cartes ont quelquefois 
nommé M.>noel. Ce cap est par i/^''- 
/ia' N. Fleurieu. Il est 14' dans 
le SE du t:ap Vert , c'est-à-dire 
par ig°~^o^-bo*' en partant de le 
long, du ca|) Vert , suivant le.^fiis» 
reau des longitudes, 

MANUllY , baie sur la côte du 
S de la Jamaïque. 

1 MAQUEREAU (basnn du), 
dans le bavre dn Castor* Yoye^ ce 
mot. 

3 MAQUEREAU (anse du). 
Son entrée est difûcile. Elle est sur 
la côte de PO da port de Rhode« 
hland. 

* MAR (Noslra SenorndelMar), 
île sur la côte du N d'Espagne , un 
peu à rO de Suutander entre la 
pointe de SomoeueTas, et le cap 
de Lata. 

♦ MABABIE. Banc assex dange- 
reux , parce qu'il ne brise que de 
mautaii temps ^ c'est le danger l# 
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plus nu large de la cole de Tefia- 
ma , d:ins la luer Rouge , un peu au 

5 de Gedda. Le banc de Marabie 
est à buil lieues dans le S S"» E 
de deux petites iles qu'on nomme 
les Deux i^œurs, qui sont au iarce 
de Ptle Se rcnc. y, Ser£nf. 11 est & 

6 lieues deux ti«rs dans le NO de 
l'iie de 6abU\ Le bauc de ^iarabie 
«K rond f le bout de l'O de son 
diacDèire est par i^^-io' N , et 
par 370-3»' , « i'£ de J^râ. 4lo- 
li/i. 

MA[\ ABOU ( anse ) , sur la côte 
éa M de la Jamaïque. 

MAHABUS , sur la cAte de 

Barbarie y d.ms la Méditerranée. 

C^est auprès de ce cnp que se Irou- 
"vent deux îlots que i'oa nouiu>e 
le» Frérr», dans le SE i S de la 

Galite , entre la pointe INégre et la 
j'oîni*' de f^arde de B seite. 

MARACA, jpctite ile sur la côte 
de U Gujiane irançatse, un peu au 
S de i'emboucbure de la rivière 
Arkar'kf et au N de lo frontière 
qui sépare la Guyane française de 
laGujiine Portugaise, rile'Maraca 
«•t dan» le SSO du cap d'Orange. 
La pointe da N de cette ile est par 
ri"-to' N , et par 52''-"7' à l'O de 
P.» ris. Grand KoutierJe 17B6 , du 
iU'pot de la marine. Elle c^t au N 
du cap Nord. Ce cap appartient h 
l'île de Carpori. ce meu 

MAUACAIBO, lac dans lequel 
on entre par le golfe de Venezuela , 
sur la cote de 1 erre-Ferme , golfe 
du Mexique. On le ttoume quel- 

Îuefois aussi tac de Notr»-EMuyto. 
,a ville de Maracaibo est un peu 
en dedans du goulet par, 1 1*" W , 
etpar7a»-45' à l'O de Paris. Selin, 
11 D^y peut remonter que de» bâti- 
anen» <\e i5 à 5o Tonneaux. 

MAKACAPOISA , baie à i'E de 
Cotuanoaoto , sur la côte de Co- 
mana y Terre-Ferme. Ce mouillage 
est excellent , et le uteilleur de ■ 

|outo cfiie I ;irtie de la côte» 

MAIVAJIAI. C'est un des trois 
voiU stluttÂ sur U côte de i'O. de 
li^Mieaiy nac de» Ueaids TArchipel 
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Danp;ereuxdansla incrd«Snd.P<mr 
entrer il faut laisser à bâbord ?t 
E quelque» degrés S , la troisième 
de trois petites îles oui s'étendent 
depuis le N iasqu'à l'eaiboucliure 
d'une rivière. Le port Marabai est 
entre le portOachateau S et celui 
de Tctoroa au N. f.ui. i6"-45' S, 
long;. i54«» à l'O de Paris. Cartedu 
dcpôtdc la marine île l'an 6. 

* MARAHAM (Saini-Louisde). 
Ces* une ile i>iiuée dans une baie 
qui porte le même nom , »ur Jn 
côte du NE du Brés 1. Il y a an 
large plusieurs bauts-fondà et plu- 
sieurs îlots, dont l'un des princi— . 
pux se nomme l'Ile Sainte-Anne* 
Nous conseillons aux marins de on 
se risifuer au milieu de tous cen 
dangers qu'avec les plus grande» 
précautions, ou avec le secours d*nift 
pilote. La pointe du N de l'île St.- 
Louis de Maraham est par a°-28' S, 
et par 47O-35' h l'O de Paris. Cartfg 
tlu dépôt de ia mâtine de ij5% 

MARAJO ou île de Juahm , è 
l'entrée de la rivière de» AmasoneiW 
Voyez Maouari. 

MAUANELLA ou Mai acuar a. 
Ce»t une de» Ile» Baham au N de 

la grande Baham. On la nomm9 

âuelquef'ris récif de Mayaguana. 
a partie du N est par 270-45' Pi, 
VAaiewr an^U^, 

MARAPONIE , petite tle »ar 

la côte de Madagascar , dan» le 
du Nouveau Masselage; nous n'en 
dirons rien , car nous ne trouvon». 
pe» cetre ile , même »ttr le» Plan», 
particulier» du Neptune oriental^ 
d'où nous concluons qu'elle e»t dis 
peu d'importoncc. 

MARASYLA ou MAasiLO.rade 
dans la pa^rtie du 50 de Tue de 

Madère. 

MARAZION ou Makket-Jew, 
en Corawall, presque vis -a-vis le 
mont Saint-Michel. C'est un assc» 
méchant port , par ôo'J-i^' N, et 
par 7°-5o' iUidfi. j^ari». VAur^ 
teur antflois. 

MAUÙELLA , ville sur b côte 
d*$ftpagne I au IS£ djç Gibraii»ff^ifc 
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rE I NË de Estpone , par TiG^-Zi f 
XV , et par y'^-i^'-iS" a l'O de Fnris. 
Carte de Van 6 du dépôt de La 
marine, 

1 MARBRE (pointe de) ou plu- 
tôt MAnBLE -Head , ville sur une 
pointe de terre dans la baie de 
Ma5sachasset , au SO du cap Sle.- 
Anne , et au NE de Bustoii par 4^0- 
32' N , et par à l'O de 

Paris. Carie du dépôt de la ma- 
rine , ordre de S art inc. 

a MAUBIIE (lie de), prés de 
la c6te de l'O de la baie de Hudson , 
à i'ONO du cap Soathamplon , 

f>ar Ô^i^-Sf)' N , et par 95°-5o' à 
'O de Paris. \J Auteur ans^lois. 

3 * MARBRE ( pointe de ), dans 
la baie de Trinquemalay. Elle est 

essentielle à connoîtrc pour le lou- 
vovage dans celte baie. Voy. Trin- 

^l]£MALA.r. 

1 MARC ( St.- ). Ce»t une tour 

dans la ville Venise ; c*esi-li que 
la position de Venise a dlé dëier- 
lujiiée. V. Vemse. 

a MARC (St.- ) , petite île dans 
le golfe de veniae, à peu prêt à 
5 millea de Ragiue, 

3 MARC ( St.- ) , pointe sur le 
milieu de la côte de l'O de l'Ile 
de Sardaigne , au N en dépendant 
tin peu de VO , du golfe Wristan » 

10 lieues au N | NE de IMe de 
Santo-Pédro» et ? lieues au S ] SE 
de Costa -di-Dona. Au NO de la 

{(Ointe St.-Morc, il y a une tic au 
arge de terre, à l'E de laquelle 

11 y a mouillage ; mais la partie du 
S et du »SO de celle ile esi sale ; et 
même vers le* N, Une fant pas l'ap- 
procher h plus d'une lieue. 

4 ★ MARC (St.-) , ville devant 
Inquelle il V a une baie , dans la pur- 
tic de l'O de St.-Doniingue ,pvès de 
la plaine de l'Artibonite.. La pointe 
<lu S de cette baie se nomme mp 
St.-Marc. Cette pointe est par iq°- 
a'.i8" ]N, etpar75°-8'-J9" à l'O 
die Paris. Burtûndgs longitudes. 

X * MARCHAND , ile. C'est 



une des Marquises de Mendoce , 
ô,«t ipar ^a^'-aa' ài'O 
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de Paris. Carte du dipài de la nia* 

rine de Pan t>. 

1 MARCHAND, port. C'est le 
carénage du Port Royal de la Ja- 
niaîquefy dans le SSE de Kingston. 

MARGHAND-FOREL, sur U 
côte d'Islande , par 6S"->a4' N. 

]J Auteur an^/ois. 

* MARCOU (St.-) , îles à l'E 
Je la côte du Cotentin , grande 
péninsule sur la côte de Normandie^ 
au N de laquelle se trouvé Clier^ 
bourg y et qui se termine au NO , 
au cap la Hougue ou la Ha^ue, 
et au NE à la uointe de Bartleur. 
Les lies Saint - Marcou ne sont pas 
nettes. Elles sont envi onnces de 
dangers qui ne permettent guères 
de les approcher sans pilote. Elles 
sont situées entre le banc du Bec^ 
de-l'lle cl le banc Cardounct. Le 
gissernent de ces deux bancs est 
SE et NO. Ces lies sont au 
nombre de trois ; on les nomme 
île d'Amont, île d'Aval, île du 
Bastin. Elles sont au N du grand 
Vay, et dans le SE de la rade 
de la Hougue Voy. Houooe. L'île 
d'Amont , la plus grande des trois 
ilcs St.-Marcou , estpar4Q°-aQ'-5a' 
N , et par 3«-26'-56^ h l'O dePirii. 
Bureau des lons^tudes, 

* MARDIK. Il y a deux Mar- 
dik. Tou> !c3 deux sont situés 
entre Duukerqut^ ei Gravelines,sur 
la c6te de FnuMte. iJun sé nomme 
fort Mardik , et l'autre Vicux- 
Mardik. Ce dernier es? .1 l'O du 
tort 9 par conséqu'ent plus près de 
GraYeunes. Un peu an N du fort 
Mardik se trouve la petite Sainte, 
dont on ;;pperroit le clorlier , du 
large. C'est un relèvement qui peut 
être utile pour l'entrée de Dunker« 
que. royes DirmaQUE. 

« MARDOË , Ile sur la c6te 48 

Norvège , dans le NE du cap J9er- 

jVeus, ou le Naxe-de-Norv^ge. L^ile 
Mardue est ù l'entrée du golfe de 
Mardoe , un peu au NE de Chris* 
liansand, La passe occidentale pour 
entrer à Mardoe est au S de l'ile 
Mardoci dont la pointu UuôO eu 
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par 58«>-3' N, et narôM'^i TE 
de Paria. Verdun, Borda et Pin- 
gré. 

1 MARE. C'est une petite la- 
gune intérieure ii4>9oIutnent ëtran- 

ftTe à la navigation. Elle est en 
iins de la pointe Na^uevUie au 
de Cherbourg. 

1 MARE, petite île près de la 
côte de rO d*Ecos»e, par 560-14' 
fi , et par 80.11' à rO de Puit. 
VAuUur anffois* 

♦MARENWES, petit port propre 
aux barques, au S <Je l\oclielbrt et 
en dedans de l'ile d'Oieron. Ma- 
rennes fournit du sel au Cabotai;c. 
Les huîtres verrea de Marciines ont 
de la réputntion. 

• * MAUETIMO , île près de la 
côte de l'O de Sicile. Voy, ce que 
nous avuns dit aux art. Favoohaok 
ei Levewzo. L'ile Favo^^nn^^c osf la 
plus au large, sa pointe du NO est 

5ar 380-4' iN . et par i)0-5i ' à l'O 
e Pterift. Carta au dépôt de la 
marine. 

1 MABGATE , ville de Kent , 
sur la côlcduN de l'ile de l auel , 
en dedans de la Tamise , et à peu 
de distance du Foroland du Nord. 
Kl le est en dedans d'une petite baie , 
dans une coupure de la falaise 
qui ressemble à une porte. C'est en 
etïet un passage pour descendre sur 
Je bord de la mer, et c'est ce (]ui 
lui a valu son nom. Gâte signilie 
porte. Il y a une butture de roches 
eu large dans TESE par le travers 
de rentrée des jett'es, h l'O de la 
falaise. Eu couscqucnce si on veut 
y entrer avec les vents d'O , il f aut 
parer ces dangers » avant de revirer 
pour donner dedans ; tuais si les 
vents sont à l'E , on peut les prolon- 

£er. La roche la plui ii l'E est 
ûiêée» 

Pour mouiller dans la rade , il 

faut amener le moulin par le clo- 
cher ; mais la meilleure tenue est 
quand on tient l'église de Mareale 
par la tête des jetées; on est alors 

par 8 ou 9 brasses. De cet endroit 

pour aller daa» le Uook , «u si i oa ^ 
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aime mieux» dans lacricrae forfti^tf 

ftar un crochet du banc de Margatc, 
a route est à l'O , une poiâte au 
N on an S , tnivant le vent. Mar- 

£;ate est par 5io-a5' JV , et par 

5 ' à rO de Paris, h' Auteur angloîs» 

Les marées y sont de 11 heures. 

Au N du Foroland du INord , il 
y a une pointe de sable sous Vénu 
qui se projette au large. On l'cvi- 
t«Ta en tenant le clocher de Mar- 
gatc à peu près à une hauteur 
d'homme au dessus de la terre , et 
on pourra sans crainte rondir le 
Foreland pour aller dansles Dunes. 
Il faut en nirine temps relever 
Fair-Ness et White-j\ess à l'E du 
Foreland» en «'entretenant par 7 
ou 8 brasses. Le meilleur mouillage' 
dans la baie West-Gaie est d'ame- 
ner le moulin par une maison située 
au milieu de b baie. Cette marque 
est commune au Hook. 

n MARGATE , banc de sable 
situé vis-à-vis et au I\ de la baie de 
Margate et de celle de West«Gale* 
La pointe de PE de ce banc est à 

4 milles dans le N 5<**3o' O de 
l'i'f^lise de Margate. Une grande 
partie de ce banc assèche de busse 
nier , et les marques de la pointe 
de l'E, sont d'amener le clocher de 
Mnrf^nre par le mouliu à vent. En 
naviguant autour de cette pointe de 
TE , la sonde donne successiveroenC 
de 9 à 5 brasses. Pour la parer il 
faut tenir le clocher de Margate it 
une encablure de la falaise située 
ili l'E de la ville. De Ih on pourra 
venir mouiller, ainsi qu'il a été dit 
dans l'art, précédent. Ce ]>anc ne 
doit pas s'approcher plus près que 

5 brasses dans lea enrirona de aa 
pointe, etpoaplua qne S braaiea, 
plus à l'E. 

i MARGUERITE (Ste.-), cno. 
C'est le même que le cap Curuic>l« 
Voyez ce mol. 

a MARGUERITE ( falaise de 
Ste.-). C'est une église dans le 
comtë de Kent 5 milles^ auNEde 
Douvres et fî l'O en tirant VCra Is 
JN , du Fo4eWo"J 
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5 MARGUERITE (Sie.-), baie 
frè$ de la pointe du SE d'Irlande 
a lieues au N i NO de la roçhe 
Tnskiir. F(»^.TotKâ». 

4 * MARGUERITE (Sainte), 
baie sur la côte du SE de la Nou- 
velle Ecosse , à rO du port de Chi- 
bouctou f et ik l'E de la baie Mobone. 
La baie de Sainte - Marguerite est 
obstruée de plusieurs îles ; mais 
«fuand une fois on a pénétré entre 
ces lies on trouve a5 brasses d'eau. 
La pointe de i'O-de l'entrée est par 
44°73i ' N et par 66'>.i5' ù l'O de 
Faris. Carte au dépôt de ma- 
rine , ordre de Sartine, 

5 MAttGUERIT£ ( Ste. ) , Sle 
près de l'ile St. - Honorât. Fe^es 

ce mot. Ces îles se connoissent 
«Qus le noui générique de ilesSte.» 
Murguerice* Elles sont dans la Më- 
d£i«rran<ée sur la côte du S de 
France, et h 3 lieues d'Antibes. 

. 6 MARGUERITE (Stc.-) , ri- 
vière sur la côte Je Saint- Laurent , 
7 à 8 lieves k O ^ SO de la pointe 
de la Trinité, entre cette foiate 

et le port Tadoussac. 

7 ♦ MARGUERITE , île , une 
des plus- grandes des Antilles; mnis 
tu» laquelle nous n'avons pas d'au- 
t|re,autorité que celle de Uelin. Elle 
est près de la côte de Terre-Feruie , 
à l'entrée du golfe de Cariacou dans 
la profi«ce de Panama. Cette ilc 
est extrêmement hacbée, et^îl NE 
et SO. Elle est dans le SO de la 
lirenade. Elle est environnée d'ilcs 
etd^tlot»,dont les principaux sont, 
oinsi qu'il suit : les Frailes quatre 
ilcs au N , l'ile Cola au NE , les 
Tcstigos six lies au milieu de^ 
quelles il y a mouillage à l'E de la 
pointe du N ; l'ile Cocbe et l'ile 
Cubagna au S , la Tortue - Salée 
tle environnée de 5 Ilots à l'O de 
la pointe du SO ; l'Ile Blanche et 
les Sept Iles, ou les Sept Ages lie 
environnée de sept ilôts dans le 
r*IO. La ville de Macroas située 
éM la partie du -SO de Elle sur la 
côte qui fait face au NO est par 
1 1».34' N , et pai 4VQ 4» 
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i M AIMA , baie de Tasman , sur 
la côte du NE de IMle d'Amster- 
dam , Archipel des Amis. Voys» 
AmnEtLDAu etTnroATikBov. 

a MARIA (Galves ) , baie. fVr* 
AoiA. 

3 MARIA f Ue sur la côte de U 
terre de Diem«n , l'entrée de i» 
baie de l'Aventure. V, ce mot. 

★ MARIAGER ,villeduJutland5 
sur une espèce de rivière ou de 
canal dans lequel on entre par le 
Schager-Rack ou Cattéffat. La ville 
dç IVlariager est au SSË d'Albore. 
L'entrée de Manager est obstruée 
par un grand banc de Mble qui tm 
projette à l'ESE iusqucjpar le ira- 
vers de Stevens-Hoott. On trouver 
5 ou 6 brasses sur le milieu de co 
banc ; mais il n'y en a que troib au* 
près de rentrée de Mariager. Lea^ 
approches de cette rivière par le N 
se reconnoissent à un grand boi» 
qu'on apperçoit sur la Mte»au'on 
nomme bois de Mariager. Pouc 
arriver à ce port en venant du N ^ 
il faut avoir doublé la bouée d» 
Trindcl, l'ile Lesou , et lesdangers- 
qui l'environnent. Un vaisseau qui 
tire beaucoup d'eau fera bien de 
passer au N du banc de Mariager , 
et pour cet effet de prendre con-* 
nojssanre de la pointe Steens-Rra;i g 
qui fait l'entrée du N du port de 
Grinaa. De là , il rangera la pointe 
Stevens-Hoofc y et ne quittera plue 
la côte , jusqu'à ce qu'il puisse re- 
lever à ONO quelque chose N , la 
pointe du S de 1 entrée de Mariager . 
sur laquelle se trouve le viUaiMii 
Owergaard. Il trouvera dans ce tra-. 
jet constamment de 7 ù 8 brasse» 
d'eau. Mariager est par 56®-28' N^ 
et par 7'»-3i' à l'E de Paris. Cartt^ 
du Sound du dépôt de la nuwine» 

MARIAN£S(Arebipeldesiies)» 

Elles se nomment aussi Larrones ^ 
et comme la lettre L s'est présenté^ 
la première» c'ast là oim nous en 
avons renda cpmpte» F. LAaaoïiBS^ 

MARIANNE , baie sur la côte 
du NO de l'ile de Cube laUtUCS k 
i daos i'OâO de U âiivaBe. 
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MARIATO , cap sur la côte <\\i 
S de i'islhmc de Dariei» , à l'E ea 
dépendant du N , de la pointe de 
Qaibo. V* cé mol. 

MARICARVO ou plutôt Mami- 
cAfto* C'est la même que Carava. 
Vby, ce mot. 

1 MAIUF. (Ste^), cap. C'est 
un nom qu'on donne quelque fois 
au cap Baba ou Bababera. voyez 

a * MARIE (Ste.-) , cap en Por- 
tugal à l E du c:i[) St.-\'^inceni , par 
Syo-a'-So" iN , et par io°-ia'-i5" A 
VO de Paris. Bureau des longi- 
tudes. 

5 * MA RIE , une des Açorcs , au 
S de St.-Michel. I.a pointe du SE 
de celte ile est par 56'>-56'-47" N , 
et par nj^^-Zd'-^^" à l'O de Paris. 
Mureau des UmgUitdes, 

4 MARIE , cap le plus au S du 
talon de lu Boîte d'Italie. C'est du 
cap Ste.-Marie , au cap Lisso uue se 
mesure l'ouverture du çolle de 
Tarenle. Le cap Ste.-Mane est par 
390-45' N , et pnr i6"-27' a l'E de 
paris. Carte d'Italie du déyôt de 
la marine» 

5 MARIE ( Ste.- ). Ceit le cap 
ui fiit Pontrée du ?s E de larivièrc 
e hi Plata , côte du Paraguay. Ce 

cap est par 55"- 13 '.S, et par 5b'«>-i5' 
à VO deParii^ Canedudéfôt de 
la mariné de 17^., > 

6 MARIE ( Ste.-) , cap , suîvànt 

Van dleuien. C'est la pointe du NO 
del'ile du Nord de la jNonvelle Zc- 
] inde. De ce cap la côte court au 
SE t veirsia moiitaèlie du Cbameau. 
Il esH)ar 34«-5o' S , et par lyo^-io' 
à l'F de Parii. Çiitùf^ carte de 
Cook. 

7 ♦ MARIE (Ste.-) . port droit au 
N de CadiSc ct-A' l^ dé Rota , dans 
la province d'Andalousie. Ce p»»iit 

})ort , propre seuleuienl pour des 
larques, es^ dtins la baie méuie de 
Cadix. rid^^^c« «|(K* 

8 * MAiUË (Dâkne). F. Dame- 

9 MARIE ( Ste- ) , petite rivière 
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sur l'istlime de Pamma. Elle $ê 
dégorge dans le golte de Saint- 
Michel , dans la baie de Panama. 
On dit que dans la taifon sèche ^ 
qui dure trois mois, celle rivière 
charrie de Por. Son embouchure 
est .'i peu près par 7°-i5' N , et 
par 8o°-4o^ à PO de Parii. Carta. 
de Van 6 dudéj^tde la manne, 

10* MARIE (Galante), petite 11* 
de la dépendance de la Guadeloupe, 
avec laqi^elle elle se groupe natU'-, 
rellemeat ^ aiaii qu'avec la D^-' 
rade, les Saintes et la Petite-Terre, 
l.a partie du S de Marie-Galante 
est trè»-6ale. Il y a des cayes sous 
l'eau 31 tme très-g#andt dislbnce au 
large«lj*acore extérieur decescavee 
est par i5"-55'-5o" N ; c*est-à-cflro 
h peu près à une lieue au large de 
la côte. Le cap du N est par ioo<5' 
IV , et par 65°-a9' & PO de Purû. 
Verdun , Borda et Vingré, ' - 

1 1 * MARIE (Ste.-) , rivière sur 
la côte de la Géorgie , au N de la 
Floride. On la remonte jusqu'à 
5o lieues de son embouchure. Elle 
se jette dans l'Océan Atlantique du 
Nord , en dedans de l'île Amelia. 
C'est entre cette ile et celle de 
Cnniberland qu'est la passe pour y 
entrer. K. l'art. Cumurrlanu n»». 9. 
T. a position du lori du Prince 
Guillaume détermine celle de l'en- 
trée de b rtvîire Ste-Marie. ; 

1? MARIE rèaintê-), rivière. 
ÇestJ^ rivière Sabia. Voy, AwcAf 

i5 MARIE (Sie-), roche au 

large du port de Douglas , dansl'ile 
de Man , canal St.^Georges. 

l/^ MARIE , cap sur la côte du 
NE du dciroit de Ilud&oo. cup 
CuAaLEsn''. I. ; 

15 MARIE ( Ste.- ), cap sur U 
côte de l'E de la Nouvelle Irlande; 
côte du Sud , dans le NNE du cap 
St.-Georges et dans le SO de i'ile 
St.^ean. Lat. 4''-i7 ' S, long i5o»- 
44' ù l'E de Paris. Carie da jtm !^ 
du dé/fâtde lanuaine. . 

16 MARIÉ (Sainte-), une de* 
$oiU«i£ttes , par 490-67 (r3o" JN , et 

par 



3 



i^iym^cd by Google 



t 



M A R 

par à l'O dfc Paria. Bureau 

La baie de Sainte - Marie est le 

Ïtriiicipal uiouilbge desSorlingues. 
!ja passe la meilleure et la plus fré- 
quentée est entre l'île Ste.-Marie 
et nie de Hagh , en passant au S 
de Sle.-Marie ; mais il faut prendre 
garde à une batture de roches , 
qu'on appelle batture Espagnole , 
et 4urlaquelleilne reste que 6piedi 
de basse mer. Elle est dans le trajet 
de l'île de Hugh à la pointe Penmii 
fiîtuée sur la côte de Sainte-Marie. 
Pour rdvitèr II faut ranger U 
pointe f et gbuVertier siir la haute 
terre de Ste. - Marie , sur laquelle 
On voit le château et les moulins 
h vent ; mais ii faut donnei* eil cet 
endroit une encablure de tour , afin 
d'éviter une roche sous l'eau qd'on 
nomme Jf^ool- Pack ^ située à la 
|K>iftte du S de IMie ae Hugh. En 
conservant cette distance de Hugh , 
depuis Wool-Pack jvisques à Stave- 
ren , on parera les rothes Barthélémy 
aiiuA» demi-lifttie au SO dn Sta-^ - 
veren , et sur lesquelles il ne teste 
qne 6 pieds d'eau .de basse mer. 
Pour passer entre les roches Bar- 
thélémy et le Stav erea , il nui tenir 
les ailes seulement , et non pas le 
torps des moulins , au dessus dë la 
terre. Quand le Staveren est dou- 
blé , on peut gouverner sur la rade 
et mouiller par 6 brasses de bassje 
luer, le château au S5E et la roche 
JVut à OINÔ , on aura 7 et 8 brasse* 
-de haute mer. On est daoftcè mouitw 
luge il l'abri de tous les vents , ex- 
cepté dë SO. Ce dernier j rend la 
mer très -dure. ' 

17 * MARIE ( Ste.-), trois petites 
liés nnr la -côte dè Lalirador y daiis 
* b |»ar(le du NE du gdlfe de St.- 
Laurent, le travers de l'entrée de 
la rivière de Watacoiaki. La pointe 
lte:8 de lltedu milievl est par $o<»- 

io' N, et par ôa^-va' à TO de 
>aris. Carte du dépôt de la ma- 
rine ^ fur ies observations dé Cha^ 
beri^^^iÎÊnetaàtrtS* ^ 

V ' xSiiiilÀftlE (Ste.- ) , en Géorgie 
. AnMriqoe 4m PÏM. Oa y a éltté 
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une i>atterie pour déféndire cette 
partie dë la t6te. 

19 * MARIE ( Ste.-J, cap , baie et 
havre sttr la côte du SE de Tene*^ 
IVeuve. La haie est située entre 
celle des Trépassés et celle de Plai- 
sance. Son ouverture se mesure de- 

fuis le cap de Pené , b la pointé 
.ance. Le havre <él sur la cote d» 
PE de la baie , peu près à la 
ttioitië de sa profondeur ; et le cap 
termine au SE la haie de Plaisance , 
par /(jôo-SS'-So" N , et par 56°-34'' 
à i'O de Pai-is. Carte du dépôt de 
ia marine , sur les Mémoires dé 
Vvrdtut , Chabert et aatrét. 

90 MARIE (Ste.-),. cap et baie 
à l'entreé du SE de la baie Prao- 

çaise. Nouvelle Ecoése , Amérique 
du ISE. Le cap Ste.-Marie est par 
44«»-i 1 ' N , et par 68<»r5a^ h PO de 
Pai'is. Carte à grand point de lÀ 
ritairitie , ordre ife Sartine. 

21 MÀUIE (Sle.-) , baie sur là 

éifRito-lfy ans^A-tis une ile du 
mène noin. •liw-^t.^ ,-. 

aa MARIE (Ste.-), cab éiir U 

cote d'Asie dans l'Archipel , à l'E 
de iSie Samos, au NINO du cap ^ 
de l'Arbre et au S du ^olfe d'E- 
pbèse. Le cap Stej-Mane est p^h 
370-45 ' N , ét par à TE de 

Paris. Carte de P Archipel du dé^ 
pôt de la marine, 

33 * MARIE ( Ste.-) , tap ît Ti- 
trée de la rtvièi'e de GuuiLie, dont 
il forme la pointe dli S. Ltit. 15°- 
40' N, FlcurieUf sur Vlsis. Voy» 
ce que nous ayons dit à l'article 

GiiiBiÉé ,\ î'. -) > --^ ' , 

a4 MAÎIÎÈ (Sainte-) , cap. Il 
forme l'entrée du S de la bnie de- 
LorenzO-Marquez. Voy. ce mot. 

a5* MARIE (Sic.- ) , cap. C'est 
la pointe la {flus tuéridionale de 
l*fle Madagascar, par a5«>-4^' S t 
et par 43°- 1 ' h l'E de Paria. D*a^ 
près de MànneviUette. 

Toute cette partie de la côté de 
Madagascar neportè sôèlde qù'À VQ 
da cap S«latè*]MbÉiftf 

i3 - : • 
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«6 MARIE ( Sie..) , tie «bot la 
baie d'Anton^il , sur la côte de l'E 

de Mada^as'-ur. Celle ile appartient 
en propriété à la France qui jr pos- 
•ède une palittade. Ceft Ui le point 

d'appui des agens que la Colonie «le 
rile-de-France envoie pour traiter 
à Madagascar* Voy. Antonoil. 

27 MAIUE ( Ste.-), lie sur la 
côte du Chili. Elle est au milieu 
de Teuibouchure de la baie de la 
Vapie. Il y a bon mouillage en 
dedans de cette île. Le port de 
Talcaguaina , qu'on aouime aussi 
Kaie de la Conception , en est à 1 1 
Jieues dans l'E. Il y a un récit' qui 
ae projette au large à près d'une ^ 
lieue dans l'O oe cette lie. T^at. 
S 36°-45',loB».76" à l'O de Pa- 
ris. Carte du dépôt de la marine 
de l'an 6. 

a8 * MARIES (les trois), trois 
lies situées sur la c6te de rO du 
Mexique , nu large dii port S:tint> 
Blas,au NO du cap des Courants 
( Corientes ) , et dans le SE d.i cap 
6t.'Lucas. Ces ilea sont au S du 
* milieu de l'ouverture de la nier 
Vermeille , ou du eolfe de la Cali- 
fornie. La plus N de ces trois 
Hes est par ai «-45' N, et par loS»- 
• 5i'-i5' à l'O de Paris. Sureau 
des loni^itudes. 

ag MARIES ( pointe des trois^. 
C'est U pointe du NE de Teairee 
de la haie de TAcul , sur la c6te 
du N de SU-Domiiigtt»y à l'O du 
cap Français. 

MAWIGNAN. C'est la même 
^ue Maraham. Voyez ce met. 

* MARIKAN , dans la mer Pa- 
cifique du Nord i elle fait partie des 
J^uriles. C'est entre cette ile et 
celle de la Compagnie , qu'est le 
canal de la Boussiue. Voyez ce 
niot. La pointe du SO de celte lie 
est par /b^-So' N , et par ibo°- 
10' il l'E de Paria. Sureau des 
loHf^itudes. 

I * MARIN ( cul-de-sac ) , sur 
h partie de h côte du S de la Mar- 
tinique qui fait faCe au SO. li'èn- 
' fiée de ce cul-de*sac en au N de 
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la poiortf des Salines 9 entre 1^ 
putote Marin et la pointe de In 

Borgncsse. 

2 MARINDUGEUA , une des 
Philippines , dont la position n'a 
rien de certain. 

3 * MARINDUQUE , une dea 

Philippines; peut-être est-ce la 
même que Marin-Du;5era. Ce sont 
des noms qui nous sont vague- 
ment parvenus y et sur lesqu^Ott 
ne sait rien de positif. 

MARINEL ( Saint- ), cap sur 
la côte d'Italie , un peu au S de 
CiTita-Vecrliia , et au NO d'Oslie 
oui fait l'entrée du Tibre. Le rap 
Sainl-Mariael est par 3a<»-5' N « 
et parj9«-^' à J'E de Paris. Carte 
Sltelie du dépât de la tnarine. 

* MARINER 9 petite ile au N 
de Cortoo. 

* MARINGOMBAT, YÎUage 

sur la côte de l'O de Madng tsntr , 
iS lieues dans le S du cap Sainte 
André , en dedans de l'tle Savoy , 
un peu au N de l'entrde de la pe- 
tite rivière de Vulla , par i7*'-26' 
S, et par h TE de Paris. 

Diaprés de MannevilUtte. Les ap- 
proches de Maringonibay se recon- 
noissent facilement h la petite île 
Savoy située 5 lieues au large de 
terre. La sonde donne de 8 à 
bratse» entre Piler et la côte ; mata 
il ne faut pas accoster Tile de trop 
près , car elle e»t environnée de 
récifs : il y a même une roche à 
plus de a lieue» dans TONO. Cette 
partie de la côte est assez peu con- 
nue ; cependant depuis la pointe 
Ivoora-Rika jusqu'à Manumbangh^ 
lacôteparoit avoir été sondée avec 
attention. Il ne faut jamais l'atta- 
quer que la sonde la mam , et ne 

t'a mais l'approcher plus prés 4}U€f 
(Taasea. 

MARÏNGOUÎNS (rÎTiéred*a), 

•ur la côte de l'O d'Afrique , ub 
peu au N de la poiute de Borbarief 
située à la barre du Sénégal. 

♦ MARINS ( loups ). Voyes 
Loups MsmJBa à l'Appendix. il t 
. a pluiteurt ile> et bak* de.cc neiiC 
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. * MARIOiN , ile« dans les mert 
Aostralec, * 1*0 de l'ile Rergue- 
lia et -h VE des Iles du prince 
Edouard , avec lesquelles on les a 
quelquefois confondues , et dont 
elles sont cependant liieA distinttes, 
et 6ëpar<Çes par un intervalle de 
plus de lao lieues. La plus jurande 
et la plus au N des îles Manon est 
par470_ia^ S, etpar43»-i5^ & l'fe 
de Paris. Carte frénérale qui se 
trouve en té te 'de l'atlas des 
y^^^ges de la Pérouse. ISous 
reviendrons sur tette position 4 
i'Appeadix. • ; ■ 

MARIONA, baie«nrl*lled^Aii. 
tigue, aux Antilles. 

^ MAKKEN, petite île drjns le 
Zuyder-zée, devant la ville de 
Monnikedam. La grève assèche des 
dpux oèiés âtt bas de IW. L'île 
Marken est h tribord de Tentrée du 
<anal qui conduit du Znyder zëe 
è AkBsierdain , et le bancMuver est 
à bâbord. ^ 

MARKElri , Iles. On donne ce 

nom à une multitude d'iles basses 
et de sable qui sont dans la mer 
Aouge , prés de la côte d'Arabie , 
3 lieues au SSO de l'ile Sabeya. 
Leur étendue du SE au JNO , et 
du I\£ au SO est à peu près de 9 
. Jieues , en y comprenant t«i fies 
Biancbes; car elles sont disposées 
dans une ilgure à peu près parallé- 
gramme ^ dont la diagonale est de 
queues. 

* MARLBOROUGH, île de la 
<ner dn Sud. D'après sa posrtion , 

tious sommes fonaés k croire que 
c'est la même que l'ile Albcmarle, 
aux îles Gallapagos» Cependant il 
scroit possible que cette fie fit par- 
tic d'un groupe situé entre lesUal- 
lapagos et l'île Gallego. Nous ne 
nous permettrons pas de prononcer 
sur cet article , sur lequel w» 
cartes se taisent. 

MAULOE , baie sur la côte dn 
S de la province de Galles, entre 
• oaiol-Bride et le havre de 

. Milford. , . 

* MABMà9JL, Uedelmiïir 
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de Marmara , à l'E du cap Kara- 
bourga, oui fait l'entrée du ISE 
du canal des Dardanelles , ou dé- 
troit de Gallipoli. L'ile de Mar- 
mara est asse2 considérable ; elle 
est moniueuse, et sa cote est hachée 
de manière à formér une infinité 
de havres et de ports, dont la navi* 
galion pourroit tirer très - grand 
parti s'il y avoit du commerce. A 
TE de celte île il y a un eros'ilot 
sur lequel il y a un fanal très- 
utile aux vaisseaux qui viennent 
du détroit de Constantinople pour 
chercher l'entrée de celui de Gal- 
lipoli. La ville de Marmara est dans 
la partie du S de l'île, par 400-37^- 
4" W, et par a5^-i9'-35« à l'E do 
rttria. Buream des tongUades. 

a * MARMARA, mer. C'est 
une étendue de iber comprise entre 
rEurope et l'Asie ; c'est elle qui 
sépare la mer Noire de l'ArchipeL 
La mer de Marmara est une médi- 
terranée. C'est nne espèce de lac 

3 ma deux issues ; l'une est le canal 
« ,V^n#lantinople, ou si l'on aime 
P^,/»"^! de la mer JNoire; il 
noigne les mors de Coustantiuople . 
et communique du SO de la met 
Noire dans le NE de la mer de 
Marraara. L autre est l'Hellesponi 
des Grecs; il se nomme aujour- 
d'hui canal des Dardanelles o<k 
détroit de Gallipoli , qui joint Van- 
rtenne mer Egée, ou l'Archipel 
d aujourd'hui , A la partie dn éo 
de la mer de Marmara. Celte mer 
renfernie plusieurs îles et plusieurs 
golfes.. Les trois principaux goifea 
sont celui d'Ismid ou de Nico- 
medie, celui de Moudania, et celui 
de Pîmormo. Les principales îles 
sont Marmara , qui donne sou non» 
\ la mer j Contali , Ayenasai , 
Arahi, Liman-Dacha, St.-Gcorffei 
et Si.-André , Kalolimene , les 
lies des Princes et les îles désertes 
sans parler de la presqu'île de Cv- 
ziqae, ^ 

♦MAROC, Capitale du royaume 
du même nom. Cette ville n'est 
pas un port de mer, mais elle est 
b4tie sur une petite rivière qui 
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jette h la mer , un peu an S Jtx 
cap Cantin , tout auprès du capbua 
de Saphi, sur la côte du NO de 
i'Àfrique. La pointé du N de l en- 
trée de la rivière de Mîtroc est par 
«:ao-4' IN , et par iio-5a' à l'O de 
Vnns. Bcrda. 

MARQUIS ( port ) , sur la côte 
de 1 O du Mexique. C'est un bon 
|K)rt I iic»e à 1*E d'Acapulco. Kojr. 
tnot. 

* MAUQUISES pp. Mendoce. 
On les nomme indifféremment, 
Marqniws de Mcndoce , île» de 
Mendoce et ilcs de Mendana. Ce 
sont des îles de la me r du 6u^ au 
ISNE de l'Archipel Dangetetox. 
Elles furent dccouverlei ea i5o5 , 
par Mcndima ; il les nomnii Mar- 
quises de Mcndoce , en l'honneur 
du gouierneur du Pérou. Lw Ma f- 
m&$ comprennent plusieurs lies 
dont les principales sont , Chris- 
tine , Dominique , Madeleine . 
Hood, Marchand, Baux , Chonal 
fct Masse. Pour la position, vojrez 
les art. la Madfleinf, Oiievaoa 
et OniTAHOU. Ce sont les trois 
pomts dont la position est déler- 
nrinée par le Bureau des loiigi- 
-tude.t. 

MARK , banc au iairgé de la côte 
de l'R de l'Ecosse par la laiit. de 
f ife-iNtsb. il esifc lo"^ on i« lieues 
ail large, et à i'E d'un autre banc 
iiui s'c'iead 9 ou 10 lieues il l'E de 
l'ile Mav. Le plus petit hrassiage 
«ju'ony trouve est de ««fc «4 

MARIVOUGH , poitiie sur la 
côte du SO lie Sumatra. Elle est 
par 6° vS près de Pcnlrée du détroit 
de la Sonde. U y a mouillage en 

dedans de trois petites îles, entre 

lesquelles on passe sans danger. 
La connoissantîc de ce mouillage 
.peut être utile aux Interlopes. 
MAKSA-SCALLA, haie près 

de la pointe de l'È de Vile de Malle. 

Il y a près de la pointe du ri de 
'cette baie un petit banc sur lequel 

H n'y a que 1^ pieds d'eau; en 

roTiscflucnce il faut lui donnaer 

du lour< 
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MARSA-SIUOCCO , haie à li 
poiutc du SE de l'ile de Malte. La ^ 
pointe de l'E decelle baie est saine; 
mais relie de l'O est environnée 
d'un haut-fond au large duquel il 
faut passer. Cependant il y a ult 
canal entre la pointe et le danger. 

* MARSAUA » sur la côte du • 
SO de la Sicile. Il ne faut pas con- 
fondre cette place avec Muzzala , 
située plusft rOnO;]ioas n'avons 
aucun détail sur celte place. Le 
Flambeau de la mer dit mi'on y 
peut mouiller, uiuis que la rade 
n'est pas bonne. 

* MARSE (la), sttt la côie 
d'Afrique. C'est un chîiteau soui 
lequel il y a mouillage par 9 et it 
brasses. Ce château est sépard^ 
d'Orati par le cap Falcon. 

* MARSEILLE, ville et port fa- 
meux sur la côte du Sud de France 
dons lu Méditerranée, par 43°-i7'-' 
49" N, et par 3«-u' * l'O de Paris^ 
( Bureau des longitudes ) position 
calcul L^e à l'observatoire «le Mar- 
seille ; nous allons copier U Fetit 
Flambeau de la mer. C'est le seul 
ouvrage où nous puissions puiseif 
une instruction sur cette entrée. 

t. De la pointe de Martegue , h 
» Marseille , la côte court ik l'ËSfi 
» 5 lieuesi Ce sont toutes terres 
[ » brAlées et grises entre les deux. 
I » La pointe de Martegue est basse; 
I » mais elle s'élève pro;'ressivemenl 
I il en s'avauçant vers Marseille, et 
( » près de cette ville ce sont toutes 
I » naut'es montagnes. La ville de 
I » Marseille ne paroit point de Va 
I » mer: oii voit seulement deux 
I s citadèlles situées sur deux petites 
I M montagnes qui flanquent Pentrte 
I » du port au N et au S. La baïc 
u de Mataeille est fort grande , et 
I » ify a dans tcite baie trois îles , 
j i> entre lesquelles on mouille 1 sur- 
I » tout entre les deux plus grande» 
I a nommées St.^ean et Ratonneàu.- 
I » La troisième est plus ii tèrre , 1 1 
I î) c*est sur èelle-15 que se trouve le 
« château d'If. H y a fort bon pas- 
I » sage entre tontes ces lies ; nnin 
I s fiSru la tcrrft et-lrchàtcaii d^U * 
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il 11 j a nue rodie droit an' milieu 

i) du canal, et qui force ran;^er 
I» le château de près. Aussitôt qu'on 
9 a doublé la roche , on gouverne 
» sur l'entrëeduport. 

» Il y a' encore deux petites îles 
» vis-à-vis le château d'If. Elles 
te sont tout près de terre.On niouille 
» en dehors de ces Iles par 8 on lo 
1» brasses ; mais on peut aussi mouil- 
j a 1er entr'elles et la terre. Il faut 
» pour cet effet porter une amarre 
» sur ces fies et allonger une ancre 
a» du côté de Notre - Dame de la 
, » Garde. Le cap Croîsctte est le 
» cap le plus au S de l'entrée la 
» Itaie de Marseille. Depuis le port 
v jusqu'à ce cap , la c6te court 
» a lieues au SSO. 

» Doux lieues dans l'OSO du 
» cap Croisette , il y a une petite 
» lie plate entourée de banca de 
» roches, tout autour. On la nomme 
s» le Planier, Il y a un feu sur cette 
•» lie. C'est ce ou'on nomme la tour 
» du Bouc voy» ce BlOt<kl^/^• 

Marseille est une des villes les 
plus commerçantes de la France, 
b'eit rentrepôt de presque tout ' le 
commerce* an Levant. L'opinion 
générale est que celte ville fut une 
colonie des Phocéens. Elle n'a 
point démenti son origine due au 
commerce. Ses vaisseaux portent 
les productions du Midi de la 
France par-tout où le payiiion fran- 

Î:ais n'a point d'ennemis; les vins , 
es eaux - de - vie , les tavona » les 
liuiies, les farines, les friûts secs, 
et le produit de toutes les manu- 
factures de cette partie de la France 
sont exportés sur les vaisseaux de 
Marseille, dans toutes lesColonies 
françaises , et par le grand tabotage 
«lana les mers du Nord, et dans le 
Levant. Marseille , Bordeaux, Man- 
tes, sont les trois places de com- 
merce maritime les plus considéra- 
bles de Kra 

MAR8I1VEEN ». peiite Ile au S 

du cap das Ai^uilliiib Elle est tOUj( 
auprès et au |\ de la petite île 
Peoiui par ^<^-à9' $ » et par iS''* 
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3o' à l'E de Paris. Cartâ g^nérallÊ 
de l'Atlas de la Pirouse, 

MAUSHFIELD , poime qui ter- 
mine au TVNO la baie du cap Cod 
«u SE de Boston , et au S de la 
baieMassachuaset. £lle est h pc\i 
près :\ OSO quelques degrés O du' 
cap Cod. Lat. ^-i» -4' N . longit, 
72°-37' à rO de Paris. Carte du 
dépôt de la mâtiné wàF^ dfi Sar^ 
tine. 

MA R SOCQUE. C'est une grosse 
pierre qui assiche , sur la cote du 
Pérou, k une lieue ^ de la roche 
au Maltais , et à a Heues au large 
de terre. Ces deux roches s^ 
nomment Guara et Maltaise. 

* MABTAbAN , viUe sur une. 
rivière dans l'enfoncement de la. 
côte dttPégu. La rivière de Marta-.. 
ban a une barre, et toute la côte 
depuis Martaban jusqu'à la pointe 
Tavay sur la c6te de Tenasserim 
n'est pas connue , ou du moins l'est 
«i peu qu'on ne peut rien dire de 
Dositif à son sujet. La barre do 
Martaban estpai' ift^-ao' N, et par- 
o5»-i5' 6 l'E de V^\ \s. Diaprés de 
Mannevillette. Cet auteur s'ex- 
prime ainsi dans le Neptune orien» 
taii « L^enfoncemcnt de Martabai^ 
» qui , suivant les géo^raphos tno- 

M demcs, fait la principale einhou.. , 
M chure de lu rivière d'Ava , n'est 
w pas bien connu ; on le dit irè»» 
j» dangereqx k cause de plusieurs 
» bancs^sur lesquels la mer s'elèvo 
» tout d'un coug de lo pieds. Lea 
a VMSseanx cpi Yoni à. Siriara dot^ 
» vent jprcndre garde aux marées. 
» qui y portent avec b^ucoup do, 
» r.ipidité 

MARTEAU , île de la mer du 
Sud, près du cap S lint'- Georges 
qui fait la pointe du SE de la Non-, 
vrlle Irlande. D'Entrecasteaux l'a 
rangée à peu près h une lieue da 
distance à tril^pKd. aj^rès^ivotr w It 
eapSt.-6eorgee» 

* MAIJLTEN ( les)* Ce sont denx 
roches qui s'élèvent sur une base 
de pierre , entre les Le]0 et la hassQ 
Menaodrcaec, au ôû (îe« ^ej^t 
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sur la côte du N de Bretagne. Les 
inarques de iVIarten sont les niéines 
que celles des Lejo« Les bsteeax 
seuls peuventpesserentreccséeueili. 

yoyez Lejo. 

, * MAUTHA-VINEYARD, île 
«huée sur la cèle duIMËde l'Amé- 
rique lu 6 de la presqu'île de 
Barnstaple. La- panie du N est 

exlrôineuient montueuse et pier- 
reuse, et le canal qui la sépare de 
terre est hërissé de bancs de sable 
entre lesqueU un ne passe point 
sans pilote. L'île de Marlha - V^i- 
neyard est contigué à plusieurs 
haaxCà . et Ilots* réunis à l'Ile et au 
baiicdelSantucket.L*UedeNo man 
est au S de la partie de l'O de 
Mar.lha •-Vineyard, et c'est assez 
ordînairement de cette île dont on 
prend connots^nce quand on veut 
aller à Rhode - Isinml. Voy. Coy- 
NONicuT. La pointe de l'O de Mar- 
llm-Vineyard se nomme Gay-Head. 
Elle est par 4iO-i5'-45"lN , et par 
7a«-49' i l'O de Paris. Carte du 
dépôt de la marine ^ ordre de S ar- 
Iwe. Voy. NoMiw. 

X MARTHE (Stc.-), sur la 
c&te de Terre-Ferme p rès de l'em- 

bouchure de la rivière Guyraca. Il 
y a dans le SSE de Ste. - Marthe 
des montagnes qui portent le même 
aomet<|ai serrent de reconnois- 
8«nce pour les navigateurs. Celte 
ville est par II»- 19' - 53" N, et 

5ar 76«-24'-3o" à l'O de Varis, 
îureati des longitudes, 
1 MARTHE (Ste.-), baie 4int 
llie de Curaçao aux AntiUc9. 

3 MARTHE ( Stc.- ) , pon mr 
la côte du N de la Jamaïque^ 

* MARTIGUE on Marteoue , 
havre à 4 ou 5 lieues dans le ISO 
' de Marseille. 11 peut y entrer de 
raads navires. Il est par 43«-a5'-> 
o" lat. N , et par aO-38 '-5i" à I*E 
de Paris. Bureau des longitudes ^ 
c'est la position de la tour du Bouc. 
V^yez BouQ à l'Appendix. Quand 
on vient de la mer ou du SE , si 
l'on veut entrer dans le liavre de 
!iVÎ4negue , U faut ranger \a terre- 
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ferme de proche jusques fînni T# 
port, à cause des bancs qui sont au 
bout des lies Piquettes , et qui 
mettent plus d'une erande liew en 
nier. Ces Iles sont fort basses , et 
sur Tune d'elles, on voit une tour 
blanche qui paroit comme un na-« 
vire à la voile« A l'entrée de Mar-» 
teeue il y a une grosse tour, c'est 
celle du Bouc. iDe la pointe d© 
Martejgue à Marseille, Li CQte court , 
etc. yoy, MAatBiLi4u 

I * MARTIN (St;-) , citadelle 
dans l*tle de Rhé , sur la c6te de 

France , dans ce qu'on nomme la 
baie de Biscaye, ou colle de Gas- 
cogne , par 46°-ia'-i8" JN > et 3°- 
42 '-7 " h l'E de Paris. Btiftau des 
longitudes. Cette citadelle est con-» 
tigiië à la ville de St. -Martin et sur 
h" côte de l'E de l'ile de R^ë- Ony 
arrive par les deux Pertuis; nais il 
convient de prendre an pilote. Vof^, 
Lavsrdiit, et Pertuis B»bton, 
» Quand on louvoie dans le Pertuis 
» Breton , il faut prendre garde an 
» banc de St. -Martin sur lequel il 
J» ne reste que 5 ou 6 pieds d'eau de 
M basse mer , fond de gros caillouji. 
9 Ptonr l'éviter il faut oiiterrer le» 
» marques suivantes* Quand on 
j) court la bordée sur l'île , dès qu© 
M l'on commence & voir les pre- 
» mières maisoaidn bourg de l'Oie 
» par le clocher d'Ars , il faut en-» 
« voyer dans l'autre bord, car si 
V l'on attendoit que ce cloche fût 
a |»8r le milieu du bourg , on seroit 
» sur le banc de St.-Martin. Quand 
m on porte la bordée sur la grande 
» terre , on peut aller jusqu'à Ô ou 9^ 
a brasses , car en debors on banc on 
M trouve de la à i4 brasses dans le 
» milieu du canal. Quand on atnêne 
M le clocher d'Ars par le mouiiu qui 
u est au bout du S de y on est 
» en dedans du banc , et on peut 
M fîouverner sur la rade m. Extrait 
du Petit Flambeau de la mer. 

a MARTIN (St.r ) , village qui 
donne son nom A nnè Iniie sltnéie 

à la pointe du SE de l'ile deGtler<«. 
nesey dnns la Manche. Cette baie 
est semée de roche» dams la partie 
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4u SO. On la reconnoît à un mou- 
lin qui tl.ut lui rester dans le NO. 

3 MAin IIN ( ) , peliic anse 
•iir la côte du JH de rite.Tercère 
auxAçorei*- ... 

4 ♦ MARTIN ( Saint-) , baie , 
nom Qu'on a quelquefois faussement 
donné k la baie de Ste.-Hélène , si- 
tu^ eu N da cap de Boiui»->£spc- 

rance. 

5 MA [\TTN ( St.- ) , anse au S 
du morne Brabant qui fait la pointe 
du SO de rile-de-t* lance. 

ti * MARTIN , cap sur la c'ôie 
d'BUpagne au N£ d*Aticante. C'est 
la terre la plus O entre la côte de 
Valence et çelle de Murcie. C'est 
aoasi la plus voisine de tlle d'Y- 
vîce. On peut le regarder comme 
le jumeau du cap St.-Antoine qui 
lui reste au N et qui lui est presque 
continu. L'intervalle qui les sépare 
est de 4 minutes. F. cap St.-An- 
\ ToiffE N°. 12 , et pour sa position, 
voy. à l'Appendix. 

7 * MARTIN ( St.- ) , îles aux 
Antilles, entre l'ile de l'Anguille et 

Kle St.-Barthelemy. Le passage est 
beau au N de l'île Saini-Marliu', 
mais il n'est pas praticable entre 
cette ile etcelledeSt.-Barthelemy. 
Le milieu de St.-^Martin est par 
i8o-4'-i5" N , et par tiSo-'zS'- 
3o'^ ik i'O de Paris. Bureau des lon- 
gitudes» On mouille à St.-Bflartin 
dans une anse tituéb dans 1*0 et 
dans l'anse aux Flamand! «ituéc 
dans lu partie du S. 

■ 8 MARTIN (dom ), île sur la 
c6te du Pérou h peu près par 
. ^4' S ( U Auteur an^lois) 3 lieues 
au S delà baie Soupa et 5 heuesau S 
de la rivière Baranca. Cette île est 
liante et rocheuse ;' de ' loin , el le 
paroît blanche. Elle est très-petite. 
?5a circonférence n'a jias plus d'une 
demi-lieue. Elle n'est qu'à un ^ de 
liede de terre. 

Q MARTIN (île de Sir Henri ). 
Elle se nomme dans la langue du 
pa^s NcoHEv AH. C'est une des Mar- 
quises de Mendoce. 

lo MARTIN ( îles de Dom Mar« 
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tin de Mayorf;a ) , dans la mer 
du Sud, par i8"-3b' S ; et par 
1800-8' à VO de Paris. U Auteur- 
anglais. * Cette position tombe 
dans le NO de l»ilc de la Tortue , 
Archipel des Amis» La Carte du 
dépôt de la marine ne nlace aucune 
lie dans ce parage. K. fUruoio. 

II MARTIIN ( Saint-) , pointe. 

Oest un cap qui termine ù l'O lu 
baie de Campcche dans le goUe du 
Mexique, lloca - Partida est une 
petite Ile tout auprès de ce cap 
qu'on peut voir en mer de 25 lieues 
tant il est élevé. Lat. iS^-^S' N , 
loui^itude q8<>-i5' à l'O de Paris. 

la MARTIN, pointe dans la baie 
du Contrôleur y côte du I^O {de 

l'Amérique. 

13 * MARTIN (Saint-) de la 
Arenà f petite ville sur la c6te dn 
S de la petite rivière deSl.-Mariin , 
dont l'embouchure est au S de l'ile 
de Suances > à 4 liaues et ^ dans 
l'O ^ SO du cap Maior qui fait Pton* 
trée de Santander sur la côte dos 
Quatre - Villes , côte du N d'Es- 
pagne. Le passage est libre entre 
Vite <le. Suaneerct k pointe del 
Torco. Cest cette pointe qu'il faitt 
attaquer pour entrer à St.-Marlîn. 
EAle est par ùS^-a? '-34'' N , «t par 
6«-^ift'T45<' k l'O de >iris. Dom 
Vincent» Tégino, 

14 MARTIN ( Lopès). Voye% 
Lmte. 

15 * MARTIN VAS, îlots situés 
dans rOréan Atluniique, du Sud au- 
près de Pile de la Trinitt'; leur posi- 
tion avoitl<mff*tempscté încertoinc. 
liCs Instructions Nautiques de la 
Pérouse porloient de les chercher 
par ao°-25 ' S, et par 3i°-5a' à l'O 
de Paris. Depuis cette époque le Bu- 
reau des longitudes a eu des rensçl- 
cnemens précis sur leur conqjte. 
En conséquence le principal îlot 
est phicé par 20° - 3o ' - 35^' S , et 
par 5o°-3o ' à l'O de Paris. Burpai^ 
des lonf^itudes. 

i * MARTINET, roches dans le 
fond de U baie de St<-Brieux uur> 
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près de la pointe des Roseliers. Ce; 
roches prises par la tour de Grefon 
fervent de marques pour le grand 
Lefon ce les Boullloiii* Vojr. ces 
loots. 

a MARTINET , cap sur la côte 
du SE de Tîle d'Yvice. V. Yvica. 

♦BIARTIIVIJÈRE (pic d« ia),sur 
la côtjK de TE dë la Manche de la 

Tartarie, c'est-à-dire, sûr la côte 
de de l'île de Scghnlien. Il est 
au IN du pic Mongez , et au S du 
t'orreiit des Saumons» Sa lat.' est de 
So"-iô' , et la long, de la côte 
située vis-à-vis , est de \^o°-/!fi' k 
TE de Paris. Carte de la Pcrouse 
N^. 46. C'est ce navigateur qui l'a 
^ômmë. 

I * MARTINIQUE , nue des 
Antilles , et principal département 
de la marine française aux Iles du 
Vent* Cette Sle produit le$ mêmes 
denrées coloniales que le^ autres 
Antilles. Son café est sur-tout fort 
estimé. Elu est entièrement habitée 
çt cultivée. La pointe du N, qui se 
nomme Macouba, produit du tabac 
^ont la réputation est bien connue. 
Les cultivateurs se plaignent que 
le sol Goinmence h rnter • néan- 
inoins fes productions y attirent un 
grand nombre de vaisseaux. Elle 
est d'ailleurs si heureusement située 
«n'ellesert d'entrepôt aux 'nôtres 
lies: en conséquence 10^ commerce 
est toct étendu. 

La côte du Vent est hachée 
d'une infinité 4e havres qui por- 
tent le nom' de'Gul-derSac ; mais 
ils ne sont fréquentés que par des 
caboteurs. Les deuj^ principaux étà- 
blissemens sont sur la côte de i'Q 
ou sous le vent. Le premier est le 
Fort Royal, Voy, cet article. Le 
second se nomme fort St.-Picrrc. 
C'est ce dernier que fréquentent 
les vaisseaux de commerce*' La 



ville est considérable , et le niouiU 




•on des oiiragans , pour aller se 
mettre à l'abri dans le Fort Rojal. 
La longueur de la Martinique sç 
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mesure depuis la pointe d'Enfef 
jusqu'à Macouba , c'est-à-dire de- 
puis i/|0-a3'-4o'' IS| , jusques par 
140. 53r.^ aussi N. Sa larjgeur • 
moyenne est à peu près de 4 lienef 
deux tiers. Le passage est bon entre 
cette île et la Dominique au JN , et ^ 
Ste.-Lucieau S. Il est même assen - 
indifférent de passer par l'un oa ■ 
par l'autre. Cependant lorsque les 
vents sont francs IME , nous croyons 
préférable de passer par le ff. Le 
bureau des longitudes n*a publié qn^ 
la position du Fort Royal , par 
140-55 '-55»^ N, et 65°-29'à l'O 
de Paris, JSt^reatt tU$ UmgUudes^ 
Voy. ce mot. 

a MARTINIQUE (iieate).Ces| 

une des Grenndilies. 

* MARUPTINGE , dans le 
Scaggerac. C'est une i le sur la côte 
de Hatland en Suède à rentrée de 
la rivière Valckenberg , 14 lieues aa' 
S de Gotiembourg. L'ile Marup- 
tinge est à 5 lieues dans le SE de 
l'île Gid4eroë/ll faut la laisser à 
bâbord en entrant dans la rivière dé 
V'ilckenberg. Sa pointe du S est 
par 56»-47 '-3o" N. Carie du dé- 
pét iû 14 fiuffm de Vçntrée du 
Sunà, 

MARVEL, havre dans la Partie 
du SO de la* baie de Hiidson 
Amérique du I^ord p à P0 du cap 
Henriette Mam. 

MARWiCK , pointe sur la côtq 
de l'O de iMle Pomone en Ecosse, 
par 58°- 58' N, et par 5°-a9' ^ PQ 
de Paris. \J Auteur ans^lois. 

MAilYLANP. pcninstile étroite; ^ 
de PAmérioue du Nord. E^e es( * 
baignée ^ l'E par PÛçéan, et à PO, 
par la baie de ChesapeaH. Elle est 
nachéç de Por.t$ et de rade^ , maii| 
tous en dedins la baie , et aucuii 
du cô^e de latner. Le cap Charle^ 
qui la termine au S est tellement 
environné de hauts-fonds et de dan- 
gers f qu^oa l'évite avec soin. Oj| 
range de préférence le çap HenH. 
Voyez C11EBAPBA&. 

MARYPORT, dans le Cumbcrl 
lanç) à rçmbouçhuirc de l'Elnè. 
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y a un bon pori. Cette pince est 
au ]\ quei<|ttes degriê £ de Wor-. 

àingtoa. 

MAUZEY ou MiRZT. C'est un 
magasin qu'on Doonme aujourd'hui 
Meney, dans les environs de Mal- 
.den sur la côte d'Essex. Pour re- 
moater iusqii^à ce magasin , il faut 
amener la luinte tenre an denas de 
Malden, ouTerte de la largeur d*une 
voile par la pointe Brodwell. Cette 
marque fera pa«ser dans le canal 
entre les bàiics* Eddie et Knowl, 
Qa gouvernera ainsi jusqu'à ce 
qu'un clocher çltuc sur la côte du 
soit ouvert par le bout de La 
falaise rouge. On ctngleraalors ponr - 1 
conseryyer^ tfette marque , et cela 
/conduira jusqu'au magasin de Mei- 
sey où L'on mouiller^ par 6 ou 7 
brasses. 

MAS f baie sur la c6tje de Nor- 
vège , par 6o^«5p' N« V Auteur 

anglais. 

M AS A ( la ) , île qui se trouve 
sur quelques cartes espagnoles , et 
qui probabléBMBt est «ne 'de# l|iM 
Sandwich à» U mer du Snd. 

MA-SAFFR AN , rivière tnr b 
côte du N 4'Afriqae , , a iienea à 

rO d'Alger. 



MASAFUERO , île de la mef 
du Sud , par 55«-5'-3o" S , et par 
8a^-42' à l'O de Paris. Bureau 
eleslohgitudes. Eu. 1767 le capitaine 
Cooky a observé io<*-24' variation 
NE. C'est une île très -haute cl 
roon tueuse. L:^ partie du Sud peut 
s^appercevoir de 9S lieues au large. 
Ily a bon mouillage au N et à l'O. 
Ce dernier se trouve à 1 mille de 
terre par 30 brasses » et à moins 
4'une liene , la sonde donne déjà 4<> 
et 45 brasses. On remarque une 
roche percée à la pointe du SO. U 
faut fermer le trou de cette roclie , 
for le c5té de l'Otet l'amener à peu 

Ïirès d'une encablure en dedans Je 
a pointe de la Terre - Basse , d'oVi 
se projette un récif qui s'étend une 
I Ittiie qu N ne cette pointe. Alof s 
on pourra mouiller par l'i brasses, 
Qp ï trouva de i'f i&u d^ boi« en 
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quantitéji^eauconpde lounsmnrins , 
dont on peut retirer de l'huile. 11 y 
a du côte de l'O» un j>anc mr lequel 
u ne flotte tome entière peut mouu 1er 
dins l'été ; mais la mer fit dure au 
rivage, et le débarquement difllclle. 
l'eau est tyaWleaip rare dans cet 
endroit. Il arrive aussi lO^dauefois 
qu'il n'y a pas deteaueniè^i^nftç; 
mais cet inconvénient est petit , car 
on peut mouiller par 18 brassée & a . 
encablnret delà cote ,iet affonrclier t 
avec un grelin k terre. Telle est la 
de^ripjtion qu'on nous fait de cette 
île; mais nous en trouvons une \ 
autre dont nous rendons pareille^ 
nient cpmpie. 

C*t«r nne lie haute et trés-bois^e. 

Il y û sur la côte de l'E , mais au- 
près de la pointe du S « un banc k 
nne distance conMdémble de terre. 

Il y« bon mouillage. On y trouvera 
24 brasses quand on relèvera à peu 
près à I mille dans le SSO , une 
chute d'eau douce qu'on apnerçoit 
h tejrÇé Les deux bouts de l'ilc 
doivent rester dans ce moment , 
I . d'un côté au JNO , et de l'autre au 
i' S.' On trouve de i5 li ao brasses^ 
a encablures de terre. Il est dange- 
reux d'y faire de l'eau cl du boîr. , 
à la na^e , à cause de la quantité de 
requins qui s'opposent au débar-> 
quement. Quelques vaisseaux y ovit 
trouvé dps cabris. A peu pr^s h J 
lieue , dans le N de celte aiguade , 
il y «n a une autre préférable. Les 
niàrcessont'N et S. Il Y a la heures 
de flot, suivies de heures d'èhe. 
Il y a encore un autre mouillage 
sur grand fond , au N de l'Ile ; mais 
on n y est 5 l'abri que des vents du S. 

MASBATE. C'est une des phi- 
lippines. Elle est à peu près au 
milieu de l'Archipel. Elle n'est paa 
loin de nie Ticao , et au S de nk 
Burin , l%° JM. V4»àtéwf an^ 
elois. 

' MASCARIN , île sur la côte du 
Pérou, par i«-iio'S, \J Auteur 

anglais. Cette position répond à 
83"-28^ à l'O de Paris. Carte du, 
dtpôt de la marine de l'an 6. 

, .*^.m^ÇATT, yiiic irès-com^ 
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■ler^me titube & l'entrée tfn ffolfe 
extérieur dû colfe de Perse , sur la 
cùte de l'Arabie. MuscaU est sous 
tm dépembnrê <f un Imott. £lle eM 
a» iond d'utte «iperbe liaic , et c'est 
•JB» doute pour profiler de ce 
BWuiUuge, uu'oD »esi d<Sridë à y 
hàûr tine viRe. car tout Ae pa^^s 
ad|peent eaC lie la plu» sramleari> 
«litc. Ce port possède beauroup de 
]^eaux <jue l*on reconnoît i» deux 
mUê places flir la p'^ upe, tribord 
et bàboi^. lÏÊ aaviga^nt dans la 
Bonne mousson , sur toute la côtr 
ch* Malabar, celle de Perse, celle 
i^AMoh» tt «iftiM le eolfe Persique ; 
oo en trouve )us<{u'auii M:«ld»ve». 
3Li3catt n'est qu'un entrepôt , c'est 
par iit <|^e s'introduisent toutes les 
m»rdaiidite« qui tmcent dans cette 
fartie de 1 Arabie* Elle n'exporte 
ttu«desfruitftsee»,et du mrdaniuin. 
Mascatt est pa» a3*-aa' N , et par 
55^.50^ à !*£ de Ifwriê. D'après de 

MASCHEAL , fîllaf^e , tree «m 

petit havre vis-à-vis de l'île del'OEi! 
d'Irlande près de Dal>lia etaa 1^ de 
1» pointe Hoath. 

MASCUS , grand rocher au NO 
^uel.|ue8 de(;réft N de Pile de Ram- 
•ey,près de la pointe de i'O du 
romte de Penibroke , dans la pro- 
vince de Galles. Il est envirounné 
dérochera qui forcent 5 s'en tenir 
à grande distance. II est à peu près 
^ 8 lieues don* i'£S£ de la roche 
Tuscar, 

MASINAy baie sur le côte de 
Tcvie-Ferme à I'O du cap Co- 

ssana. 

1 MASKELYNE , Iles de f Ar- 
rhipel du St. -Esprit dans les mers 
du Sud. Celle du milieu est pur 
i6"-.3^' S , et par i65'-39'-i5«' k 
VE de Fariflk MaiwHt dms iongl^ 
iuiies. 



a MASKELYINE, pointe sur la 
côte da NO de l'Amërfque , par 
t/f-A^f N, et jrar i-Sa^-S^i'-iS" à 
i'O de Petit. Muneau 4es lomei-^ 
iudes, ^ 

.vMA3QU , petite Ue près de la 
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côte de Ohifie, par ^.fy^f Jfi' 
U Auteur anglots. 

MAS-PALOMAS, mouillage 
près de la pointe du S de la gr.mde 
C marie. Ou y trouve de Veau 
duuee. 

MASSA y tour can^ aui'on ap- 
perçoit & a lieues i au 8 de Salé 
sur la côte d'Afrique. Cette marqué 
sert à faire reconnoitre la côte. 

♦ MASSACHUSSETT ( haie 
des). C'est une très -grande baie , 
ou si l'on aime mieasE me espèce 
de f^olfe sur la côte du ISE d'Amé- 
rique. La baie de Massachussett ren- 
fertue le havre de Boston , la baie 
du rap Cod et la baie Bamstaple. 
vSon ouverture se mesure depui» le 
cap Sainte — Anne , voyez ce mot 
N". 17 , jusqu'au cap Cod. Voy. ce 
mot. Voy, enasi Part. BA.assvAVLa 

MASSAPOUR , sur la côte de 
l'Inde dans la baie de Bengale entre 
Bfanche-Patnam et la pointe de» 
Palmier». On reeowM^t Massapour 
à un pilier blanc assez ëlevé qui 
ressemble à un mât. C'est un pomt 
de reeonnoissance sur cette côte , 
où Pon en voit très-peu. On fiera 
bien de se tenir h a lieues au lar^e^ 
et d'entretenir 20'braase5 et au des* 
sus t en allant au N vers la pointe 
des Palmiers* 

MASSEDAN , baie sur la côte 
de rO du Mexiqve ealre AcapaIco> 

ctAquacara. 

♦MASSELAGEou Masse i.eige. 
On connott deux endroits dedenom., 
On les ilistin^e par vieil 6t Bflu- 
veau MasscLi^e, tous les deux sont 
situés sur la côte du NO de Mada-» 
^ascar. Leur abord est difÇctIe à 
cau5e dos hnncs de sable qui sont 
au large de la côte. Le vieux Mas- 
selage est entre Panora au S , et la 
rifîère Didane «u N , par t4««56' 
S, et par 4'i<»-i9^à l'E de Paris.. 
D'après de Mannevillettc. Le nou- 
veau Masselage est tout auprès de 
Pombetoc , entré ce port et lecaj» 
de Table. IjC fond du nouveau Mas— 
selpge est par S, et par 
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Mannevillette, 

MASS HOUSE, baie près de la 
pointe du NO de l'île de ot«-Chri»- 
topbeaux Antilles. 

' MASSIA , mière mr la c6te èt 
rO du Mexioue, iSKeuesauNJNE 
de ia riviëre Galera , et 8 lieues du 
port^Ëscondido. Dans la saison des 

Eluietelle est assez considérable. 
■etvaîsMftuz hantent le large dans 
ce paragc, à cause d*une île et de 
aueii^ues rochers situés À l'entrée 
de la rivière, 

BfASSOTE y haie sur la c6te du 
SO d'Afrique , entre la rivière 
Coanza et le Cap Lédo, 

* MASSOULA , petite rivière 
sur la côte d'Angola au S de lu ri- 
•vière d'Ambris. Les Portugais de 
la Colonie de St.*Paul ont leur der- 
nier poste à Massnnla. Quelques 
vaisseaux y ont touché pour y pren- 
dre des refrttlehisaeniens , ou pour 
y acheter quelques esclaves ; mai» 
rarement avec succès. IMous sommes 
certains de l'existence de cette ri- 
vière . mais nous ne pouvons rien 
dire de précis sur sa situation. La 
Carte du dépôt de la marine de 

1754. la place par 7°-4^' ^* ^'esl 
î vérifier. 

MAST, bâié dans la partie du 
ISO de la Jamal^^ à l'Ë de ia 

baie Montego. 

MASTICR I cjrique sur la partie 
dfu SO de rUe St^-Chrisiophe aux 
Antilles* 

« MASTRAGAM , ville sur la 

côte de Barbarie , au cap Yvi , 16 
lieues à ëNë du cap Falçon, et à 
peu près è la nème distance ft OSO 
du cap de Téncs , par 36*>-ii ' N , 
et par i°-i8' à l'Ode Paris. Carte 
de la Méditerranée du dépôt de 
iamttriae, * ». 

* MASULIPATNAM , ville sur 

la côte de Coromandel. Elle fut 
jadis très-conamerrante , et elle a 
conservé des Manuiac turcs de mou- 
choirs qui ont encore delà réputa- 
tion. Elle est par 160-8' M. jD»*- 
pris dis JdanwviUeUft 
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Cette cdfe en général ettbasse, 

V peu bois<5e , et entrecoupée des 
» dit'férens bras du Cricbna, dont 
» on voit [en embouchures en co- 
» toyant la terre: Toutes ces riviè^ 
u res ont un flux et reflux. On s'en 
M apperçoit principalement dans le 
» temps des dcbordemcns par les 
M eaux troubles qu'on rencdntre 
» uu large. Avant de découvrir la 
» basse k;rre de la pointe de Divi , 
M et les bnsans uui l'environnent ^ 
» le terrain parnit assez bien ffarni 
d'arbres ; nuis il cesse de l'c 



tre 



» une lieue en deçà de la pointe, 
» et on y voit l'entrée de Lu rivière 
a d'Amsel-Divi, 

» Le banc de la pointe de Divi 

i) s'étend au SE de cette pointe , et 
M non pas à l'E , comme il est re- 
» présenté sur les anciennes cartes;- 
» ^ett pourquoi les vaisseaux <}ui 
M rangent la côte, en vcnnnl de l'O, 
w par 7 brasses, sont obligés de gou« 
M verner au SE pour entretenir la 
» même profondeur sur l'acore de ce 
j) banc. L'orsqu'on l'aura doublé, et 
M que la pointe de Divi rciitera au 
» InO ^ O , un pourra alors arron- 
M dir par 7 brasses pour aller & In 
M rnde do Mnsulipatnnm , dont oti 
» découvre le pavillon avant de voir 
» la edte, La profondeur diminue 
9 peu à peu en approchant , et le 
n mouillage ordinaire est par 5 
» brarsses k une grande lieue et ^ du 
» rivage. 

» La cAte ipii s'étend an N de 
» la pointe de Divi est une terre 

» basse , unie et sans arbres. A a 
a lieues | de ia pointe , on voit 
a une. entrée de rivière. Tout le 
» fond de l'anse est de vaae » ex** 
» Cepté très-près de terre. 

a Masulipatan ou MasuHpatnam 
}) est situé ù l'entrée d'un canal 
» sorti d*nn des bras du Cricbna ^ 
» et un autre bras du même fleuve 

w coule du côté du N. 

» J'ai dit ailleurs que pour aller à 
M Masulipatan , pendant la mousson 
» de l'0> il éloit de conséquent 
n de ne pas perdre le fond de la 
# CÔK9 foil<jiu'on passe en dehors on 
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s* en d«daiÎ8 du banc de M^d^îlî. 

» Cet avertissement Joit servir dc- 
» piiis le i\\rt\<i Hr mai jus'juVn or- 
» tobrc j mais eu iV-vrÏPr , m.irs et 
» avril , comme rn général les vents 
>; soufflent de l'E au S , il faut faire 
» route pour Nars^ipour , même 
1» plus au vent si on le peut » et 
' » éviter de s'affaler dans l'enfonce- 
» ment de Pfiapili , d'ort on ne se 
)) relèvcroil que très-difficilement , 
>» et d'où peut-être on ne sortiroit 
)) ({uc par le moyen det vents dX> 
» qu'il fiindroit attendre. 

» En mai , on peut faire royte 
» pour atterrer entre Masulipatan , 
» et Narsnpour , parce que lec vents 
» V varient duSSE auSOquelqve- 
» foU jusqu'à rOSO. 

>» En octobre et décembre on n*y 
» navigue que tr^s-peu, de mcine 
» qu'en tout le reste de ^ la e6te; 
9 Lorsque , dans les mois de dé~ 
v cembre et de janvier on est au bas 
a de la côte de Coromandel , on ne 
» peut sNr rendre A cause que les 
1» vents de XN£ et les coarans oui 
V vont au S sont dans leur plus 
» grande force. 

» De JVlasuIipatan à ISnrsapour 
SI la route est |k \% i NE , et la 
» distance , savoir : de la ville i3 
3' lieues |^ , et de la rade ii lieues. 
3} La côte entre l'ua et l'autre est 
i> cemde d'un banc qui s'avance 
» d^une I lieue au large. Vis^^is 
j» de la rivière dç Narsapour, on en 
}) rencontre un autre à une lieue 

> de b teiT»-fienne. U y n à l'ien- 
« trée et sur la barre de cette .ft> 
» vîère 8 à g pieds d'eau. 

Quelques cartes placent 5 lieues 
ti au S de Narsapour , un banc que 
» les uns dépeignent de roches, et 
ii les autres d'un fond mol ^ et sur 
J» lequel il n'y a pas moins de 
» 5 brasses ^ d^eau. .Tous les navi- 
» gateurs qui ont dtë à Maanlipa-^ 
» tan , ne disent rien dans leUrs 
i* journaux de ce danger, quoique 
» la plupart , suivant le rumb de 
n Vent ne leur route , aient passé 

> dessus; c'est pourquoi je n'at pas 
nr cru duvoîr ma^rquer ce banc sur 
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U inés «kfifcs, parce qu^il n'est pas 

» naturel qu'étant h une si petite 
)» distance d'un lieu si fré(|uenté , 
» quelque routier n'eu eût parlé , 
» S il existoit. Le Pilote Anglois , 
» sur la c:irto du(picl il est tracé 
» de roches , nVn dit pas un mol 
M dans son Uouiicr. Au reste si sou 
» existence est certaine , on eupré^*» 
» viendra les suites dangereuses par 
» le moyen de la sonde qu'on aoit 
» toujours avoir à la main dana 
» ces parages H. KcptroUdu Nep^ 
tune oriental. Ce banc existe vrai-i 
u)cnt , nous y avons sondé sur un 
fond de v;ksc, voye\ Narsapour. 

* MATA, rivière. C'est une de 
ces nombreuses rivières qui se jettent 
à la mer spr la^iiè^de SofaU , en.<^. 
tre Sofala et la rivière de Marna ; 
mais^plm ^particulièrement encore 

'«m Êi rivière de G>bo et oello 
de Tendaculo , par iQO-^y' S» 
D*après de ManneviltetU, 

* MATAGORDA , fort sur une 
pointe de terre à l'O de In crique 
de Trocadero , au NE du fort Pun- 
tal sur l'ile de Léon dans In baie 
de Cndix. Voyez ce moU 

• MATAN ou Mactan , une dcf 
Philippines, fameuse parlemeurtr^ 
de Magellan qui Y fut assassiné» en 

* MATANCE , ville aji fon<^ 
d'une baie sur la côte de l'île de 
Cube aux Antilles, entre la puintç 
d'Icaqnc et In Havane. On en ' re^ 
connolt les approches par le Pic de • 
Matance , montagne très - élevée , 

2ui lui reste à peu près au S f SO« 
.a ville de Matance est par û^'^-a'- 
23" N , et par ^«»-5a'-3o" à PO 
de Paris. Bureau des longitudes. 
Quand on est à Pacore des 'récifa 
de la pointe de l'E , o/i • trouve 5 e» 
7 brasses fond ài vase A.nne lieua- 
d'une petite maison. 

MATANCHEL, port sur la 
côte de l'O du Nouveau Mexique , 
90 lieues dans le ME des roches de 

Ponteque. 

MATANE, rivière du Cmnda 
dont l'embouchure peut rçcevoifw 
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de« taiâfeatit de aoo ronneaax. Il 

a'y pcche une grande qu;miité de 
morues. On y a vu des Jialcines. 

MATAPAN, cap qui termine 
au S la Morce, par 3tj''-vi3 IN , 
«t par ao"-9'-i5" à l'E de Paris. 
Bureau djs longitudes. Ce cap 
forme une pointe aiguil autour de 
laquelle le mouillage est mauvais. 
On y trouve de 5o à 60 braates. 
Dans 1*0 à ^ lieue de terre , il y a 
une f^rosse roche sur l'eau. Ce cap 
est hachë , et de Iota le oie le plus 
liant puroil comme une tle. La côte 
forme: lin grand enfoncement ù l'Ë 
du cap , et dans le fond de cet en- 
foncement il y a un bon port qu'on 
|tettt rcconnoitre par les ruines d'un 
vieux château , reunies au bord de 
l'eau paf une longue uiurnille< Les 
deux côtés de l'entrée de ce port 
•ontealu, et il y a une roche au 
milieu ; mais il y a de Peau dessus , 
••ses pour un vaÎMeau. Quand on 
est en dedans oA mouille par 10 on 
i5 brasses ft Pabri de tous les vents. 
Ce port est ù 9 liencs dans le JNNO 
de Cérigo. 

MATARON . «ar la côte d'Es- 
pagnodiuÉlî^ ifidllémiiieé 9 liemes 
dans le NE- de 'Barcelone. Voyez 
Bahoelonb pour la position. Au S 
de Mataron à peu de diâtâmce de 
terre , il y a un 1>»ie de rochei en 
dedans duquel on mouille par 9 
ou 10 brasses, eî au N du banc , 
il y a mouillage par . 7 et 9 brasses 
jusqu'à la pointe de l'entrée de b 
rivière. 

^MATATANE , rivière sur la 
côte de Madagascar , par 21° -2a' 
S, et par 40^-6^ à i'E de Paris. 
D* après ée MannwUlétte* 

MATAVAI , baie sur la partie 
du N de l'île d'Ota'iti dans la mer 
du Sud. Cette baie est en dedans 
de la pointe Vénus , conmie par 
les oliserretitMis de Gook , et qui 
se trouve par i'/»-aQ'-i7" S, et 
par i5iO-5o'-3o" à PO de Paris. 
Bureau des longitudes, La baie 
de Itfataval est ouverte au NO. Il 
y a des roches au large de la 
pointe du <|ui s'ctendcnt aiiuî 
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3iie le banc du Doophin dans leSO 
e lu pointe Vénus. Au S de ces 
dnngers l'entrée est libre , et on 
vient mouiller sur bon fond à l'a- 
bri de la pointe Vénus. On recon^ 
nolt les approches de la baie par 
une très-liaule montagne situtîe au 
milieu de l'Ue , droit au S de la 
pointe Vénus. £i| entrant il hut 
donner deux ou trois encablure» 
de tour à la pointe de l'O du 
récif de la pointe Vénus ^^^KOUT 
éviter un petit bunc de corwAii^ 
lequel il n'y a que a brasses ^ 
d'eau. Le meilleur mouillage de lu 
baie est dans la partie de PO ; Pai^ 
euade y est facile » et les naturels 
s empressent de vendre du bois k 
brûler ; mais ne soulïrent pas vo- 
lontiers qu'on en coupe. La varia- 
tion y est de 5»-34' JNE. . . > 

MATBAREy mie dès fies du 

Jnpon, par 9&^~3»f N. VAuteur 

anglais. 

M AT-CHE , petite île sur la côte 
^^e , ^r a6^-5o ' JN . L'Ju- 

* lMrEA, lie de PArcfiipel 
Damgeittitt daa^ la mer du Sud. V 

♦ MATELLlER , banc de sable 
h l'entrée de la rivière de Bordeau^t. 
11 est ik PO de la pointe de la 
Coubre. 11 7 a passage des deux c6tée 
de ce banc. La passe du Matelliec 
est entre lui et le banc des Ane* 
au S , et la passe des Charentais 
est entre le MaleUier et celui de 
Coubre-Tcrrç. La passe du Matel^ 
lier est une des plus fréquentées. 
Tous les dangers sont passés quand 
une fois oir est ^en 'dedaiM de ce 
banc , il suffit de passér au N de la 
Mauvaise , et d'accoster la terre au 
N de Sl.-Palai«, On range alors la 
côte Jitfsqu*ft Boyan. Voy^a passe 
des Charentais* • î.. 

MAT}L\NON , port sur la côte 
du SE de Pile de Cube entre le cap 
de Crux et le cap Maizy. 

t ♦ MATHIEU ( île St.-). C'est 
une petite tledèPOcéan Atlantique^ 
Elle est à peu près dans le INE de 
i'Asceosioa i mais cornai e elle u'^tt 



366 , MAT 

point «urîa roule ordinaire des vais- 
seaux, elle n'est point fréquentée , 
cf rarement la visite-t-on. L a pointe 
du NE esti.ar i<»-i5'S,et «"-lo' 
à i'O de Paris. Carte du dJpot 
de la marine , ordre de RotUUé 

. . A MATHIEU ( St.- ) » baie sur 
la c6ie de l'O de la baie de C:iui. 
pêche , loo lieœs el plus a» N de 

J^umbex. 

3 ftUTHIEU (St.-), haie sur 
. I l c6te du Pérou 6 lieues au NE | Ë 

de la pointe Galère et 5 ou 6 lieue» 

• :iu SSO de l:i riviôre de St.-J;igO. 
11 a mouillage entre cette der- 
nière et la baie de Sl.-Mathiea par 
0 hrasses et plus. La terre estbautc 
€t sillonnée de profondes crevasses 
rouges, et hachée de criques dans 
lesquelles les vaisseaux peurent se 
nicttr fi l'abri des grains qui tom- 
bent des montagnes , et de la grosse 
mer qui s'élève souvent dans ces 

Îaragcs. Quand on entre dans la 
tiie de St.-Matliieu , il fuut ranger 

• les crevasses et les ëcueils du vent , 
afin de ne pas être dépalé ou jeté 
mir les dangers de «ous le vent , et 
en arrivant au mouillage, on entre- 
tiendra au moins 7 bfaSM^,<i^.i'ou- 
vert de la rivière. 

4 MATHIEU (St.-), île sur la 
eôte de Tennasserim ù !'£ de la 
baie de Bengale dans le SSO d'une 
petite rivière du mciiie nom. Le 
milieu de cette île est par q^-SS' 

, et par 95»-33' ù i'E de Pans. 

/ 5MATHI|:U (St.-) lîes^ C'est 
un groupe situé, au S des Moluques 

et à quelque distance dans le SE 
de riie Bouton. Le milieu de ce 
croupe est à peu près par 5^si5' 6 , 
,St iil«-3»/ à 1*E ^aris. VAu- 
te^ranglois d'acord avec la carte 
du dépôt de la marine de Pan 6. 

6* MATHIEU (St.-), pointe 6 
PO du goulet de Brest, liy a un feu 

Ï)Our en tiMliqû'cr l'approche pendant 
a nuit. Le Fanal est par 4R"-u/-34« 
N , et par 70-6 '-'">4'' à l'O deT'aris. 
Jiureuu dies longitudes, La pointe 
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St.-Matbieu n'est pas nette. Il jrÉ 

un gros flot tout auprès déterre, 
et un peupiusau^, deux grosses ro- 
ches environnées d'une basse qu'oit 
nomme le Vieux-Moine. Ce der^ 
nier rouvre et découvre; mais les 
deux roches ne découvrent jamais. 
Un peu plus TE trouvent les 
Hospects. Voy. ce mot. Au IS de 
la pointe St. - Mathieu près de la 
pointe de Penccr se trouve la basse 
T.oquejou, au large de laquelle il 
faut passer pour entccrjiu mouillage 
de l.ocrist. Voy. ce mot. Ily a 6 
brasses d'eau entre l'ilet de Saint- 
Mathieu et le Vieux - Moine. Ce 
peut être une ressource dans un cas 
désespéré; maïs en général il seroit 
imprudent de s'y risquer. On passe 
ordinairement au large du Vieux» 
Moine , que l'on range de près d« 
peur de trouver la petite Bassevin 
qui ne découvre iaïuais. ^ 

MATICALOC , rivière sur la 
côte de l'O du Nouveau Mexique 

7 lieues du port de Sonsonate. . 

♦ MATlERrle). li'est un banc 
situé entre l'ile d'Oieron et l'ilc de 
Ré , mais plus près de la pre- 
mière. Il est en oedans des Antio - 
ches , et il faut en passer au N 
pour entrer sur la rade de l'île 
d'Aiz. 

MATIFOÛ, cap sur la c&te de 

Batrbttrie. C'est la pointe de l'E de 
la baie d'Alger. Le fond tout au- 
tour est sale, mais un peu à l'O et 
en dedans de la baie il y a mouil-> 
lage par 4 et 5 hrasses. Le Ctfp 
Matifou est par 36"-5i '-lo" N , et 
par o«-5a'-ao" à l'E de Pari». £w 
reau des longitudes» 

MATILDË, baie. EUe est snr 
la côte de l'ile Scbooten située sur 
la côte del'E de la terre de Diemen 
au S de la ISouvelle Hollande. Elle 
est par 4a°-aa' S , et par i46<»-in' 
^ l'E de Paris. Carte du dépôt de 
la marine de Van 6. Cette baie n'a 
que six pointes d'ouverture. Le 
mouillage y est excellent, et le 
canal qui la sépart de terre, fornM 
une très-bonne rade. On j trouve 
de Teuu, 
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' M ATK.ORF , pointe sur ta c6t€ 
de lu Laponie lieues à VE i S£ 
5« S du cap Nord. ' i 

MATMAI , une des KwSles:' t. ' 

ce mot. 

MAT-MILEU , petit banc de 
âable 4 § lieue de la tour de Cor- 
douan entre cette tour et celle de 
Roy an & l'entrée de la rivière de 

Bordeaux. 

MATOUTY. C'est le cap Se- 
conde sur la côte d'Angola. 

MATSUMAY, port dun« l'ile, 
de JeMo y de la dépendance 
Japon. 

* MATTAS (cap de La») ou 
cap des Buissons , sur la côte de 
VE de l'Auidrique du Sud. Il 
forme la pointe du S de la baie 
Si.-Grégoire. 11 ne piiroit pat net; 
mais nous n'avons pas d'autre au- 
torité que celle de Belia sur ce 
^ui le concerne. Cet anlenr Pa en- 
vironné d'un îlot et de pluMciita 
récilV 11 l'a placé par 45*' S , et par 
67«»-ao' à l'Ô de Paris. Belin. 

MATTINAS..qaonta£nes sur la 
c6te de l'O iitt Nqôvéeii Mexique. 
Elles sont d'une kautêur modérée ; 
mais au NO de la rivière Sacatulca 
la côte est hachée sur le i>ord de la 
mer. V. Sictitvuj^ ' 

MATTY , petite iW de ta mer 

du Sud au S de l'île du Rour, par 
i"-48' S , et par i4o«-3o' à l'E de 
Paris. Carte d^u, dépôt de la ma" 
fine de Pfui 6. En septembre m'oj 
la variation j eu^c de 4<*-4ii' I^£. 

* MATCJARO»àitse dans la baie 

des lies sur la côte du NF de Pile 
du Nord de la Nouvelle '/.f!lande. 
L'entrce de la baie de» Iles est 
obstruée p^r les lies Ptercy , entre 
lesquelles il faut passer ainsi 
qu'entre plusieurs autres , pour 
, arriver ix la baie de Matuaro. Cette 
baie se trouve comprise entre le' 
cap Pocockp , et le cap Brett. Voy, 
cap BîiETT à VAppendlx, 

*MATUMAY, ville maritimesur 
la côte du NE de la terre de Jesso 
dApeiidante dn JapoD« L'Auteui: 
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angloîs la place par 4^' N, oiai» 
nous ne pouvons dire sur quelle 

jS^!^MiiEl|i 1 rivière «n SO 
de €arlbagM; ior Ifi cAie 4é 
Terre-Ferme. 

MATVIER, île dans le détroit 
de Vaigatskoi , par 6u°-i5' N , et 
par 49*"-^' ^ deTana.-L'il». 

teur aufilois. ^i*»* , 

MATZOL , cap à l'emboucîiure 
du golfe Obskaia , par 7^°-3o' N « 
et por 73<'-io' 4 l'E de Paiis. VAtâr> 
êeur iinffois* • 

X * MA'l^ZUA , srandé baie dnilf^ 

laquelle se trouve la ville de Ar- 
kiko, sur la côte de Nubie en de- 
dans de Tile Dahlak. V, Dj^ul^%. 

Il MATKU A , oetite vniean ri 
d'une baie^aufona de laquelle an 
trouve la ville d'Arkiko. MutEua 
donne son nom ù la baie. Cette 
ville est par i5«-44'-«5* N,et par 



, jerande baie , pa lA . 
l'on veut un golfe situé sur la côte 
de l'Ë de l'ile l.uçon au^ P^lip- 
pines. Koy. I.uçoN. ; 

MAUGHOLD , pointe sur la 
• côte de TE de l'ile de Man , ^ 

milles à OSO de la pointe St.— 
Bees, par 54*-i8' N , et par 5°- 
48'* * l'O de Paris. L'Auteur an-^ 

^lois. La pointe Maughold « si es- 
carpée. Elle tst.^ iijoius de '2 iniUeB 
du banc aux Huîtres de Laxey. 

♦ MAUMUSSON , passe pour 
entrer en dedans d«» iMc d'Oleron , 
en passant au 8* de cette Ile. On 

la noiunie quelquefois Pertuis de 
Mainnusson. Ce cr.nal est tellement 
embarrassé de bancs et de duuj^ers 

au'il es| absolumnilt impossible d'y 
onner sans pilote , ençore ne 
pcut-il admettre qvie de très-pciiîs 
i>ati<nens . car le bra&ôiage y varie 
de 4 * ^ brasse^. 

MAUNDIT , crique entre U 
rointe Ste. -Aune et le fort St.— 
Mawes à l'enii te du port de Foi— 
moutb , côte d'Angleterre. 



» 
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MAUR ouMâMce f cap. Voy. 

Amsram. 

* MAURE (Stc.-), île prés de la 
côte de l'ancieu £pire entre le 
golfe de Laè'rt« et fa grande Cc- 
phaloaie. Elle renferme j)lus de 
cinq mille liabitnnà. Sa Circonfé- 
rence excède \'à l:eues. 11 y a dans 
le 5 nne bnie frofoode (Kfendoe 
|)ar un fort château . et dans laquelle 
jl y a bon mouillage. La pointe 
du SO de l'île Sle.-ÏVIaure est par 
38^-34' N, et par iS^-aè' àl'E de 
Paris. CarU d'Italie du dépôt de 
la marine, 

* MAU REPAS, île ; on lanomuie 
aussi île Muduiue. Elle est à l'entrée 
du S£ du détroit de Fronsac . ou 
de Canseau , et dans le ISE de la 
baie de Cliedubouciou , au S de 
l'île Rttyale ou île du cap Breton. 
L'Ile Madame est an S de l'entrée 
du port Toulouse dins lequel se 
trouve la i lie de Sl.-Fierré. La 
petite île Verle,et l'ile du petit 
Degrat sont an SE de l'ile Madame , 
mais en approchant de l'île Verte , 
on prendra ^arde à une roche qui 
lui reste à 1 E , et qui ne permet 
pas dé l'approcher. 

1 MAURICE , baie snr h côfe de 

1*0 de l'île du cap Farewel qui 
fait l*cxtr(;mitc du S du Groenland 
de l'E. La baie Maurice est le prin- 
cipal port de ce parage. 

3 MAURICE , port sur la côle 
de l'Ë de la Terre de Fen. Il est au 

N de la baie du Succès. C'est une 
petite crlqup devant laquelle il y a 
Viouilljge jpar la braâscs ^ ù peu 
prés & I- mille de terre ; mais ce 
niouilla^e ne vaut rien ^ ct le fond 
est de Corail. 

3 * MAURICE. C'est l'ancien 
nom de l'Ue de France. Vùyeik ce 
mot. 

' ♦ MAURUA, petite lie de VAr- 
Chipel Dangereux. Ëllé est fout 
anpris et daus le IN'O des îles 
Unetea et. Huaheine. Voye% ces 
deux mots. Il n'y a poiM de port à 
maurua. 

MAUVAIS-TEMPS, cap lut 
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' la cote cfa NO de l'Amérianc. Les 
Anglois le nomment Foul-Weather/ 
par 44''-49' par ita6°-i6''- 

t5<^ l'U de Paris. Bureau des 
longitudes. 

* MAUVAISE (la), baœde' 
sable i l'entrée de la rivière Jff 
Bordeaux dans leDO de la tour de 
CoHouun. C'est entre Ce banc et la 
tonrque se trouve la jposae d'E- 
samo. Voyez Es'ako; et c'est au N 
de la Mauvaise, entre ce banc et la 
terre , que se trouve le grand canal 
du MatelBer. Kojr, ce met, 

MA'WES. C'est nn chftteau sitaé 
snr te gonlef de Falmouth. Il pro-* 

itge le passage de la rade de Car- 
rack. f^oy. ce mot. Jf^ov*. aussi Fàl- 

troùTB ly« I. 

MAWES ( Sf .-) . fiane h l'Ë dir 

la rade de Carrack oanii la baie cCe 
Falmoutji. Voye% Bàiiàmiiu ^ 

Cabrack. 

MAXANTALLA. lie auprès 
du port de. Malaaneiid sm* la c6tie 
ûe PO du Mexique» Voyem Ma* 

* MAY , cap , sur la côle du NE 
de l'Amérique» C'est la pointe du 
N dé l'entrée de la Delaware. Voy, 
ce mot. Au S du cap May, il y a 
un grand banc'qui obstrue Fentrée 
de la buie , aussi est-il d'usage de 
hanter de préférence fai pointe èa 
S f qu« l'on ntomme cap Minlopcn 
ou cap James. Le" cap IWay est pcnr 
38<»-57'-45'' N, et par 770-10' à 
1*0 de Paris. Carte à grand point 
du dépôt de la marine ^ ontnde 
Sartine. Voy. Hinlopeit. 

2 MAY (île de) , dans le cul- 
de-sac de rorth. Elle sert de mar- 
que pour l'entrée de ce cul-dc-sac ,• 
et pour le canal d'Edimbourg. Elle 
est à peu de distance dans fe NE 
de l'entrée du cul-de-sac. Il j a 
un feu. L'ile de Basr tiA m ir f 
milles dans leSSO. C'est cette der- 
nière île qui fait Fentrée dû SE du 
cul-de-sac. On voit le l'en de. l'ile 
May h 6 lieufls de distance. Quand 
on le relève & OSO y on peut bis- 
ser uuaitK ttflt aacire; atec petite 

hkwte. 
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liîlare que l'on filera i mesare , 
pour amortir le choc en faisant tète, 
de pear de déraper , et d'être en- 
traîné par trop grande eau. It y a an 
autre mouillage .'i l'O de l'ilc , par 
i6 et i6 brasjieâ. 11 y a aussi an 
grand et beau canal qui passe entre 
cette île et la côte dTu S de Fife- 
shirCi, C'est par ce ranal que passent 
tous les vaisseaux qui vont à Leith. 
Le fiinal de l'Ile de May est pur 
660-10' N, etpar 5«> -7' à l'O de 
Parii. L'Auteur ane>lois. L'établis- 
sement des marées y est de 4 
heures 3o'» 

5 MAY , rivière qui se jette & la 
mer à l'O de la baie Sligo en In» 
lande. Son embouchure lormc un 
port très-commode , à l'O duquel se 
trouve la ville de Killala, par 54°- 
i^' N, etpar i20-55^ àTOdeParif. 
L,' Auteur anglais. 

^ 4 ♦ MAY , lie de May , une des 
fies dit cap Vert, voj et Mai. 

*MAYAGUANA. C'est une des 

iles de Bah a m prés de la c^te de 
la Floride. Nous n'avons rien do 
précis sur sa position , et comme 
«Ile est au milieu é*ua dédale de 
dangers, nous aimons mieux n'en 
rien dire que de faire , sur sa si- 
tuation y une erreur qui pourroit 
devenir dan^^euse. 

MAYEN (lie de Jean). Fb^ex 

MAYCOCR , haie sur la côte de 
i'O del'ile Barhade aux Aniiilea. 

MAYO, rivière sur la côte de 
va du golie de la Californie; son 
cmbôachure est par a7<>-4o' T^. 
V Auteur anffoit* ^ ^ * 

* MAYOiMBE. C'est une baie 
située sur la côte d'Afrique ; de 
petits vaisseaux y vont quelquefois 
faire la traite des JNégres ; elle est 
ininiédiateaient an S du cap Pri-^ 
mciro. Ce cap se reconaoit à une 
tene ronde , et assez haute , tom-^ 
.bant brusquement pour former Ten- 

> Jrée de^la baie; on doit de préfé- 
rence hanter la pointe du S. Quant 
à la pointe du N , on doit naviguer 

• »Vf c précaution , dés qu'on arrive 



par 
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10 brasses. Droit dans le NE 



de l'entrée , il y a «n rocher sur 
lequel il n'y a que a brasses d'eau , 
et au pied duquel il y a 7 braises 
tout autour. C'est le seul écueil ^ 
que l'on puisse rencontrer depuis 
le cap de Lopès jusau'i Loango. 
La baie dë Mayûnd»' est & peu 
près par 5«-3o ' de \kxM{de Grandi-^ 
pre). Quant à la riviè'rè d'AIvare et 
l'anse d'Alvare Martin , j^sont de* 
lieux imaginaires, eé qiifl^cixistene 
point. Il y a dans le fond deu baie 
un petit ruisseau où l'on petit faire 
de Peau : les naturels ï'onMiommé 
Rivière aux Vaisseaux > on Rivière 
Coumbt; mot qui signifie vaisseau' 
dans la langue de Congo. Toute 
cette partie de la côtf est mal portée 
ifxt les cartes , et le gissement est 
beaucoup p|iis ï 1*£ qu*!! u'ett 
dessiné. 

du riE de la péninsule qui abrite 
la baie de bantander , dans la pro^ 
vincc des Quatre-Villes , sur la côte 
du N d'Espagne ; il est entre le ca.* 
de Lata et ïf tcap Minor. par 45«^ 
3o' N, etparS^-SS'-SS" .î l'Oda 
Pans. Von Vtcente .îbg&io. . <; 

* MAYOTE. C'est -uiie des ilé^ 
Comore ; elle est peuplée d'Arabe* 
qui ont souvent exercé l'bospiialilo 
envers les vaisseaux de l'He-Kie^ 

• ^^r^CoMoan. On relâche 

indilléremment & Mayote ou à An* 
looan. Ces deux villes fournissent 
de» bestiaux très-est imés ; on en 
retire aussi du riz. l.a poinie du N 
de Mayote est par ia»-43' S et 
par 4j«-47 ' à de Paris. D'après 

MAYRE (goïfede), â tiÉdu 

gofte Esnecia , sur la rùie d'Italie 
à l'E de Gcnes. Le fond du golfe de 

à l'E de Pana. Çàm^du depâl 

la marine. , ■ 

*MAYTA, ou Maiso», dana 
le canal des Dardanelles, l'ancien 
Helie^ipom. Ctet entre la pointe do 
Nagarabourni;-et Mavta, que se 
trouve un des endroits les plaa 
étroits dd ca canal ; i^ faut ran««r 

•4 ^ ' 
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Mayta 5 rausc d'une batture dan- 
gereuse qui se projette sur la côte 
«l'Asie» Mayta est à peu pré* a 1. 
rl.ins J« NNO du vieux château 
d'Kurope, ie Sestos des anciens , 
et à la uiéoie distance dans PONO 
du vieux chÂteau d'Atie , VAl'ydos 
des anciens. 

MAYWICR , peritn île de la de- 
p«;ndanrc de.'» îles Shetland; entre 
cette lie et la grande H^vra se 
trouve le passage pour enlrer dans 
Clift-Sound. 

MAZAGAN , sur la côte du 
WO d'Afrique , un peu à l'O d'Aza- 
more, par 33<»-i9' N, et par 
10 -^1' ft 1*0 de Paris* Borda. 
Qu:ind on arrive le travers de la 
pointe de la baie de Muzagan , on 
apperçoit la kaute tour de Tide, 
ailuëe un peu au N du cap Bbnc ; 
au large de cette pointe 51 y a une 
l>ailure de roches ^ui se projette 
à peu prés h t lieue en mer ; elle 
est couverte en grande partie de 
haute mer; niais on la voit au bas 
de l'eau. Quand on n'est pas pra- 
tique y il faut prendr;» un pilote 
pour entrer danâ tx baie» Pour être 
en bon mouillage, il iaut relever 
çelte pointe au NO. 

* MAZZAT.A , cap sur la côte 
de rO de la Sicile , directement au 
S de la pointe de TE de l*ile Fa- 
^ognage. Vofez ce mot. Lat. IN , 
37°-47 ^ Carte d'IuUie du dépàt 
de la marine. 

MEA , rivière ; se nomme aussi 

MEAGO. Voy. Awioai,' 

MEANTALE , pointe sur la côte 
du Corn>vnll, &w milles atl du 

Cap Lézard. 

I ♦ MECATIN A (grandc),pointe 
■nr la côte de Labrador , dans la 

Cirtie du Në du golfe de Saint- 
aurent, Amérique du Nord. Cette 
cartie du golfe est comprise entre 
lîi côte de Labrador et oelle de l'Ile 
de Terre-Neuve. La grande pointe 
Mecatina est droit vis-à-vis et h l'O 
de la baie d*Iogornachoix, par 5o°- 

4» ' K, ôt'-So' à rO de Paris, 
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Carte du dépôt de la marine , Sîtr 
les observations de Grandcliain , 
Chùbertf Verdun, etc. 

a ♦ MECATINA ( grande ) , lie 
un peu au N de la grande pointe de 
Merntina. Elle est sur la côte de 

Labrador, vis-à-vis et à l'O du cap 
Double , qu'on noiuine aujourd'hui 
pointe Riche f située sur la côte de 
l'erre-Ncuvc. La pointe du S de 
l'ile (grande Mecatina est par t>o°- 
44 '-3o" N. Carte du dépôt de la 
marine de 1784; Chabert, Ver" 
dun , etc* 

3;MFCATINA( petite), île sur 
la côte de Labrador , 6 lieues a tiers 
au SO de la pointe grande Meca- 
tina. La pointe du IV de cette lie 
est par bo^-i'}' N, et par 6i°-54' 
à ro de^ Paris. Carte du dépôt de 
la marine de 1784 ; Çhaiertf 
Verdun, etc, 

* MECHISSES. C'ett la princt- 

pale de plusieurs petites îles qui 
remplissent une baie sur la côte du 
NE de rAméri(|ue , & l'entrée de 
la baie Fundy , et entre la baie de 
Passamacadieet celle de Penta«;ouct. 
Toutes ces îles occupent un enfouir 
cernent qu'on peut appeler baie des 
Mcc1iisse<>. Ce mot signifie les Ruis 
Mages. La principale est par 44°- 
330 N, et par G^o-aô' à l'O de 
Paris. ÙÊUiedudépâtdeiamarinep 
ordrè daSariine, 

MECOM, rivière de Gainboje» 
Voyetk Câiiiojs. 

MEDEMBLICR , ville de Hol- 
lande sur la côte du N d'une pé- 
ninsule située dans la partie du S 
du Zuyder-zée , et qui se projette 
à l'E depuis Hoorn jusqu'à En— 
kuysen. De Medenblick a Amster- 
dam , on compte 10 lieues à peu 
prés an S ^ SO; Le port de Medem* 
blick commerce pnncipalemeiit^ «t 
bois de construction. Le pays voisin 
de cette île est plus bas que le 
niveau de la mer ^ etseroil submergé 
sans les digues qui le défendent* 
Dans les gros temps lorsqu'on craint 
pour ces digues , on les garantit 
ftvec des voiles. Le port est au SO 
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la bouée du CrevU. On peut 
cingler cet aire da vent de l'une 
à l'uutre en ven.int du N. Il f;iut 
seulement faire dépendre la route 
un peu de l'O quand on est à moitié 
chemin pour dviter la queue de l'O 
du banc du Cripple , près duquel il 
y a la brnsâes. Il faut aussi prendre 

Sarde au Drystal qui reste à O | SO 
e la bouée du Crryll et & peu prùs 
ou N l NE (le Mcdeuiblick. Cette 
ville sert auasi de marque pour pro- 
longer les bancs du Creyll et du 
Cripple. Latit. IN b-i^^Aj' , longit. 
^^-11 ' à l'£ de Paris. VAuUur 
anglais, 'y 

* MEDEPILI ,ald^e sur la côte 
de Coromandel dans renfoncement 
que fait la côte à VO de Masuli- 
piiiuum , par i5«-37' N» et par 
78«-3o' h l'E de Paris. D'après 
de Mann'evillette. Ecoutons le 
Aeptune oriental. « De Gonde- 
•» êam à Medopili , la côte se pro^ 
» lon^^c au NE. La distance est 
i> d'environ 5 lieues. On r.inge la 
l> c6te à une lieue d'éloigné ment 
p mur la protondeur de 9 à lo 
» brasses fond de vase. A l'E de 
3> Medepili , il y a un bois de pal» 
p miers , et un peu plus loin un 
3» autre plus petit de ao ou 3oarbreâ 
î> seulement. Ce dernier semble 
» plus élevé (jue.lc premier. Lors- 
» qu'on fait route le long de la 
» côte par lai rofondeur ci- dessus , 
» on passe h terre d*fin banc de 
» sable qui est 5 lieues au SE 4; E 
» de Medepili. Son étendue et s « 
» situation sont de 6 à 7 lieues NE 
» cl SO. Sur la partie du SO de 
3» ce banc , qui est la plus dange- 
» reuse , il reste toujours 3 brasses 
» de pirofoodeur. Les approches de 
» ce nanc se font remarquer par 
>> un fond de sable y au lieu que 
« dans le canal entre la terre et 
j» lui, le fond e^t de vase ». Ex- 
trait da Neptune oriental, Vojet 

MEDINA ou MoDENA , rivière 
ijaus IMle de Wi*îlit sur la côte du 
Hampshire. Cette rivière est navi- 
'gabk. Son enbouelMirt est tue 1« 
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côte du N de l'ile. Elle y forme le 
port de Cowes capable de rece^ 

voir des vaisseaux de 3 ou 400 ton» 
neaux. Les embarcations remontent 
jusqu'à Newuort, ville située près- 
qu'au ceiiâiif e nie. 

* MÉDÏTERftANÉE , ce niot 

»igniiie littéralement, au milieu des 
terres. Il va plusieurs Méditerranées 
sur leglol>e. Les pirin^pales sont : la 
mer Baltique , la Méditerranée qu£ 
s(5pare l'Europe de l'Afrique, la mer 
Blanche , la mer Bouge ^ la mer 
Caspienne , la mer Jaune , le golfe 
Persique, la mer Vermeille, la u»er 
d'Okostsk, la baie d'Hudson , la baie 
de Bafiin , et le golfe de Mexique. 
De tontes cet ners^ celle qui sépare 
l'Europe de l'Afrique est la seule 
qui ait retenu le nom do Méditerra- 
née par excellence. Elle conium<^ 
nique ft rOcéan par le détroit de Gi-^ 
braitar ; nous ne la considérons ict . 
que sous le point de vue géographi- 
que, parce que ç'estje seul but de cet 
ottvrageflia^MR^.tèirninée renferme 
plusieurs îles très -considérables, 
dont les principales sotït la Sicile, la 
Sardaigne, la Corse, Candie, l'an- 
cienne Crête , Chipre , 'Mai6rque - 
Minorque, Malte et tout rArchipel 
proprement dit. Cette mer se sud— 
divise en plusieurs autres Méditer— 
ranées , telles que le golfe de Ve- 
nise , l'Arcliii el . la mer de Mar- 
mara , la mer Noire et la mer 
d'Asoph. Les côtes de toutes ces 
Méditerranées sont mal connues. 
Les I) ivip;;iteui s qui nous ont trans^ 
mis d'auci' nues observations nV— 
toicni pas assez asti^onouies pour se 
go der sur 4a- haùteur dés astres. 
Leurs instructions ne contiennent 
que la figure des terres, et la dis- 
tance , ainsi que le gissement d'un 
endroit h un »ut#é^; «nais le mairi'a- ' 
seniirn f icilemcnr combien de ps|<« 
reilles données sont insuflis wiies , 

((ui^que }es treuis , les marées ^ 
'inexactitude du tock , la éé^fii^ 
genre d'un timonier , le plus 1. u 
moins de variation d'une boussole 
et m lie autres cuu:»es trop longues 
à déiaillefc tçt V ^^f^èliÊiW 
iBfiit occaiioiaDMr des .'erxettCtdaas 
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des positions déterminées par gis- 
semcos et distances. Il y a cepen- 
dant quelques points dont la posi- 
tion est bien connue , tcli>que toutes 
les côtes d'Espagne , de France , et 
d'Italie, îe cap Matapan, Candie , 
la Candc , Con4tan(inf»ple , Coron , 
Corinti^e,, Kerson , Galupoli, Sa- 
ro« . Alexandrie, Al^er , le cap 
Tedelès , le cap Malitou , le cap 
T<5nes , le cap de Trc^s-Forcas et 
quelques autres sur lesquels le Cu- 
reau des longitudes a eu des ren— 
•eigneniens certains , et qu'on trou- 
vera à kar article dans ce Diction- 
naire. 

l;cs martres se font peu ressentir 
dans la Méditerranée , les courans 
suivent ordinairement le veot. Les 
navigateurs y trouvent en général 
la mer courte et dure. C'est peut- 
être cette raison qui rendoit auMÎT 
longs, les trajets par iner de* anciens 
dont les vaisseaux n'étoit point pro- 
pres à cingler au plus près. 

MEDWAY, rivière qui se jette 
dans la Tamise à iiheer-Ness. C'est 
sur cette rivière qu*est le port de 
Chatham. F^oyM obbca - Piist et 

• MEGALONISI , île de îa Médi- 
lerrannëe , 24 "'i'^^s à i'£« de Leu- 
cadia qu'on nomme Anjouid'htti 
nieSt^-Mottre. - 

MEGSTONE , roche, t^est nnc 
des îles Famsur lacôtedeM orthum- 
Ijerland.T orsqu'on veut passer entre 
• la Charrue ( P/oug/t) et Gullstone. 
Il faut amener, le .fanal de Fam 
owven dl&ne voile à l*^ de 1^- 
•tone. 

♦ MEIXIDO , basse. Ko/; Mi- 

' MEL (île de). C'est uiie pelite 
{le située sur la côte de Trnnassé- 
rim à l'E du golfe de Bengale , par 
n'*-j5' N. Û Auteur anglois. 
. MELA ou MLhk , sur la côte du 
|?érou. V. AsxA. 

■* MELAD A , île dans le golfe de 
Venise près de ^ côte de Dalinatie 
^i«iirS-df l'i»ttime Ue âabionçello. 
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EUe est quelque distance I VO 

de Ra^use. La pointe de TE do 
Mclada est par Aï°-/iS' N, et par 
ÔO-38' à l'E de Paris. Carte de 
l'Italie du dépâi de la marine, u ^ 

iNÎELAQLE , port sur la côte dé 
rO du Nouveau Mexique , «il- 

ININO du port de la Nativité et à 
peu pri;s 3 lieues dans le SE d'une 
chaîne de quatre ou cinq rochetau 
«lessus de l'eau , dont le gisseuient 
esi SE et NO. Ce port est entière- 
ment à l'abri de tous les vents de- 
puis le NO jusqu'au SO. 

MELAZO , pointe h VO de Mes- 

sinc sur la côte du N de Sicile. 
Il V a mouillage dans l'enfonce- 
ment de la cote à l'E de cette 
pointe. La côte forme encore une 
grande baie entre le cap Melato 
et le cap Calvô; mais on n*v est à 
l'abri que des v^nts de 30. l^e cap 
M«til^é#le^«Oiîite la oint N <le 
Sicile, par SS^-aî' N, et par 
o-îsaf à TE de Parla. Carte da 
dépôt de la marine. 

MELCH A-CALA , anse prés de 
la pointe du NO de l'île de Malte 
dans la Méditerranée. On mouille 
au fond depuis 18 jusqu'à 5 brasses. 
On en trouve de 10 à 5 au large 
d'une pointe de terre qu'on laisse 
à tribord et sur laquelle il y n une 
batterie. 

MELCOMBE-REGIS , à l'em- 
bouchure <^ la riyîère Wey • Voy^ • 

WEÏMOrTH. 

♦ MELÉCHE, cap sur la côte du 
N de Candie au NE de la Canée à 
r£ du cap Spada. Le cap Meléche 
termine au une péninsule qui 
sépare d'un côté le golfe de la 
Canée h l'O , et celui de la Sude 
a l'E. Le cap Meléche est par SS»- 
35' N , et par 2a« h l'E de Parif. 
Carte de l* Archipel du dépôt d§ 
la marine. 

MELIAPOUR, ancien nom de 
la petite ville poriu^afse de Sauit- 
Thomë sur la côte de Coromandel 
un peu au S de Madras. 

♦ MELlliLE, fort sur la côte do 
Barbarie entre le cap de Très-For- 
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• «ii«r. Albmivèine , par 9S*- v8^5^ 
N , «tpar 5"-i6 ' u . ' 1 l'O dePari». 
Sunau des longitudes. 

. - * MELIiNDE , ville sur la côte 
du Zanzibar, un peu au NE de 
Monbese et au SD de la baie For- 

rnose, sur la côte de l'E d'Afrique* 
Cette ville est à l'entrée d'une ri- 
vitre , défendue par un fort. Elle 
étoit déjà puiaaante lorsque les Por- 
tugais doublèrent les premiers le 
cap de Bonne-Espérance, Vasco de 
Gama y reçut l'accueil le plus Uat- 
teur, et ce fut là qu'il trouva les 
secours dont ilavoit besoin pour con- 
tinuer sa ronta pour l'Inde. Nous ne 
trouvons ooint d'instructions parti- 
culières dans le Neptune oriental 
sur la ville de Melinde. D'après de 
Mannevillettc nous dit seulement 
qu'elle est à 19 lieues de Monbaïc, 
ville située par 40 de lat. S , posi- 
tion qui ne s'accorde pas avec la 
carie du même auteur. Suivant 
cette carte, Melinde eil par 
Sud ^et 39<*-5a^àX'«È^^rPÉrit 

* MELLDORP , petit port du 
Holstein à l'entrée du N de la ri- 
vière d'Elbe. Les digues de la ri- 
vière * Tiennent finir à Melldorp : 
on y entre par canaux, entre 
les hnncs connus dçs pilotes seuls. 
La principale passe est par l'entrée 
de FEyder. Les vaisseaux qui ont 
affaire a Melldorp doivent terrirsur 
rile Sainte ( Heligeland ) , et y 
prendre des pilotes. Voyez ce mol. 
Lat. 54»-i7' H, loDg. 10-7' à l'C 
de Hambourg. Carte du d^ât dfi 
la marine. royeslÎAMBOUBO. 

* MELLE ( cap de ) , sur la côte 
de Savoie. C'e^t la pointe du SO 
du golfe de Gcnes. Lat. 44«-i f N , 
Ions 50-40' rO-de Paria- Carte 
de la Mcditerranic du dppât de, 
la marine. " ' " 

* 

, « Le cap de Melle est une pointe 
fi ..liasse au bord de la mer, mais 
*» un peu sur le pnys elle est fort 
jj haute. Du cap de Melle à la rnde 
» d'Araisse, la côte court aiT NJNE 
« environ a petites lieues. Devant 
»» la ville d'Araisse , il y a un petit 
a» ilet sur ^%uçl est une fteii» 
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tour : on mouille entr^ cette lie 
» et la terre, àTOde l'ilet, dé- 

>♦ vant une belle anse de sable où 
» est située la ville. Le fond y est 
»» fort bon,^t i'on y mouillé par. 
» 10 ou 19 lii^âi^^eçu / fond de 
» sable ». Ext^atiitu$ J^fi^^Uun^ 
beau de la Mer. 

MELLEDGAN . nctitç aux 
Sorlingues , dans l'OM ,de rUe 
Sainte-Agnès y sur laquellç est. lé 

fanal. , - . ' 

MELLEI\. On nomme ainsi le 
bras de nier sur lequel est bâtie ift 
ville de Stockolm, en Suède. ' 

* MELOINE , sur la côte de 
Bretagne , entre l'Ile de Bas et les 
Sept lies.. Il y a deux Méloines : 
la première est une basse qui ne. 
découvre jamais; la deuxième se 
nomme la grande Mdlbine. C*est 
une batture de rorlies toujours au 
dessus de l'eau i elle sert de marque 

R ourla rochePoBgaro. Cette grande 
leloincestsîtuée entre les Trepieda * 
et le INoceier. La basse Méloine est 
recouverte d'assez d'eau pouç n'être 

Sas dangereuse , et comme la grands 
leloine ne couvre jamais , il> est 
inutile de prendre des marques 
pour elle, puisqu'on loc \oïX (oo-' 
jours. Fo^es 'PONOÀfto: , : 

MELVILL , çap sur la c6iè dé 
ri le de ijà Jpominique 1' atfx' An- 
tilles. 

MELYN , se nomme aussi Me- 
LOE. C'est une petite île , située à 
3 lieues dans i*£S£ du Neit de 

IVorv\-ège. 

* MEMBUAS,roc]ied:msl'ONO 
de Brehat, à terre de;» Ep^es. Cette 
roche est trop pi^ès. dn^ terre pour 
être dangereuse^ > v 1. 

ME M EL. Voyez ce que nous 
avons dit i l'article Curisck-Haff. 
C'est un beau port et une vijle trcs-^ 
commerçante. Il y n un Ijcu sur la 
côte de "l'E de l entrée. On peut 
l'appercevoir de plus de 4 lieues au 
large, et on peut mouiller par 10 
brasses quand on le relève a milles;, 
au SE. Quand on ne disliiif^ue 
qu'on seul leu 00 «a e%t à 4, milie% 
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et au delà; mais si on dlMÎngue les 
différens r^erbéref , on n'en est 
qu'à 9 milles. Memel est par 55°- 
3b ^ N , el par 190-34' ^ l'E de 
Paris. Carte de la Baltique du 
dépôt de la marine. 

MENADO. C'est une destnnoiD* 
brables prtites iiesoni eavironneiit 
l'île Celcbes. 

♦ MENADOU ( baie de ) , ou S 
de la haie Mirë , au N du cap Bre- 
ton et h l'O de l'île c^e ScaUrî ; 
un peu au INF de ï.ouishourR, sur 
la côte du SE de l'île du «ap Bre- 
ton. Nous ij^norons jus<{u|à auei 
point cette baie peut être utile dans 
la navigation. [ 

MKINAGë y petite Ile dans Je 

Sénégal. 

MENAI , délroit. Il scnarc l'Ile 
d'Anelese^ de b c6te. de Caernar- 
Tonsnire. 

MENAN , rivière du royaume 
de Siaiii , passe à Judia , cl se jette 
dans le golfe de Siaui au^rts de 
Bancock. Vby. Junii, 

* MENANDRENEC ( basse 

de ). Elle couvre ei découvre , mais 
seulement dnas les grandes unrées. 
Tille est pres4ue conliguë aux ro- 
ches Marteq et aux Lcjo , à terre 
des Triagots sur la cote du Bre- 
tagne , el au JNNE de l'entrée de 
la baie de Lauion. Voyen les arti- 
cles Maitbk et Lsjo. 

1 ♦ MENATSE ( lie du grand ). 
C'est une île dans la baie Fran- 
çaise, côte du ]N£ d'Amérique» en 
dedans de la Nouvelle Ecosse. Elle 
cet à l'entrée de la baie de Passa- 
maeadie , dans lauiiclle se jette la 
rivière de Samte-Croix , oui vient 
du lac Koosaki. Voyi Fàssava- 
CiDiB et Cmoi3K ( Seinte* ) » 

a * MENANT ( petit ) , île si- 
tuée près des Ma^es , sur la côte 



de Sagadahock » à l enirce de la baie 
Française , côte du NE d'Amé- 
rique, l/ile du petit Menane est 
entre celle du grand Menane el la 
îaie Pentagouet. Il ne convient pas 
de ranger cette c&te cause des 

igcbers «{ol ettviroiUMnii Itt ' lies 
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Seal ( Loups Marins). Ces ttei «ff 
ces roches se projettent fort loin «s 

I H ge , el quand on donne dans 
celte baie , il vaut mieux prendre 
ccmnoissance du c^p Sainte>Mari« 
sur b e6te de l'Acadic , Nouvelle 
Ecosse. T.a pointe du S de l'ile du 
pelit Menane est par 4fâ®-aO'-3o" 
N , et par ôg^-^îo^-So" * l'O de 
Paris. Carte du dépôt de ia-m»* 
riius , ordre de Sartine» 

MENAWETAAN , une des 

plus petites Sorlingues. 

^ MENPANA. Ce sont les îles 
Marquises de Mendoce , que Ment^ 
dotia découvrit en iSgS* 

MENDOCE ( îles de ). Ce sont 
les mcinee que le* Marquises. Voy, 
c: mot. 

* MENDOCIN, cap sur la oôto 
de la Nouvelle Albion, cdie du 

NO de l'Amérique, par4o«>-aS'- 
40" N, et par iî6o-3o'-i5" à l'O 
de Paris. Bureau des longitudes. 

II est environné d'Ilote et de ro- 
chers , qui ne permettent pas de 
Papprocher plus prés que 49 brasses. 
Ce cap se compose de deux pro- 
montoires élevés, éloignés de 10 
milles l'un de Pautre. La variation, 
en avril 179», y ^loit de 16» NE. 

* MENGERA , lie. Voye» 

AmA.7ALLA. 

* M EN l AN, basse surmontée 
d'une roche, au S de la rade de 
Beriheaume, el h VO du château 
de Dinant , près de l'entrée de 
Brest. Le Meuian est immédiate- 
ment au S du banc de roches qui 
renferme Toulinguet el la Paf- 

3uete. Quand on relève le château 
e Dinant droit à l'E , cl tous les 
Pezeaux les uns par les autres^ OA 
est droit sur le Menian. Dans CSt^ 
position, le moulin Tolbroc doit 
rester à l'E du grand Minou, à peu 
près au tiers de w distance eoropriifl 
entre le grand et le petit Minou. 
Si la mer est basse , on prendra 
garde que la roche Pelen doit êtro 
dans celte direction. Si l'on aiiné 
mieux, il fout observer le moulin 

ToUmtoc i ftx le nûUea de l'espMt 
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tômpris entre la roche Corlna et 
Icfli deux roches Toulingnct» 

* MENMARC ( basse de ) , à 
VF, de l'île Breliat. C'est le plus au 
large de tous tes dangers; il est 
su SSE de la Horaine. Cet dcneîl 
e«t dbngiMeaz. Ses marques sont de 
tenir vers le SSO la Carînorindière 

J)ar le Torel , situé sur les vases de 
'entr^ de Plempotti. Cette même 
li^ne prolongée doit rencontrer le 
riorlierde PIouzcc. D'un autre c6té 
il faut amener ce qu'on nomme le 
chfttean de Bréhat droit par le N 
de l'île Lauret et le clocher de l'Ile 
St.-Mandé par dessus les terres du 
JS de Bréhat. 

MEN-OF-MEY , roches près 
de la côte du N d*£cOsse S nnlles 
VE de la pointe Dnanet dans 

Caiih-Nes8. 

* MENTES ( le ). C'est une des 
nombreuses basses qui environnent 
l'ile de Bréhat. Il es^ au S du 
GàTvop et t<mt prés du Vêm. de 

Bray. 

♦MEJNTIINECOST. Ce sont deux 
Iles situées plrés de la côte du NE 
de l'Amérique, il l'O de la Nou- 
velle Ecosse , et au S de la baie de 
Pentaeouet. La pointe du N de la 
plus ISf de ces deux lies est par 43<*- 
41' N, et par 700-29' à l'Ode; 
paris. Carte du dépôt de la ma- 
rine de 1780, ordre de Sartine. 

MENTON, petite place sur la 
côte d'Italie , entre Monaco et la 
cdtedeMelle. 

BlENTPINGO , petite ro(^e 
parmi les Sorlingnes. 

MENTUOZA, Ile près du solfe 
de Pnnamn. Le capitaine Colnett 
la place entre l'île Quibo h i'E , 
et le cap Dnleè & l'O i NO t par 
7«'-i5 ' N , et par 85» ft TO de Pftris. 
^*Àuteur an falots. 

^ * MENZA-S ANTA , tour sur la 
côte de TE de l'île de Corse , dans 
la Mëditernmée, par4i°-^'-'5u'^N , 
et 6«-5 ,'-^6" à l'E de Wwu: Bu- 
reau des loiif^itudes.. 

MENZICOFF ( ile de ) , se 
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iKMRme aussi Wasiltr^^roir. £11» 
est située sur le bord du £1» 4e,l|t . 
Neva. Voyez Neva. 

I MÉPRISE ( hoîe de h ). C'est 
une î^runde baie sur la coïc de l'O 
iii- l'entrée du détroit de Davis |, 
au N du détroit de Hudson , dont 
elle est séparée par une péninsule. 
Elle est au NO du cap ElisaLeih. 

a * MÈPIUSE» haie. Nous en 
parteféttr it^MHcle Trottîpeiise ; 
MlS^Atons Cru devoir nndiquet ' 
ici , parce que , dans le texte , son 
nom est misi^hen\ ^niaiâ nous la, ^ 
renvoyons air^ HIlol^n^WMmpeuse » 
parce qué c'est le ii(Mii%MiS> lequel 
ollo est indiquée dahs'la carte fraa-^ 

3 MÉPRISE, cap. C'est la point'» 
du S de la plus ù 1^ des ites l'Her- 
mite , 3 lieues dans l'RINE du cap 
de Uorn. Le* lies l'Hermite sont 
contiguës aux lies Evoust. Voytu 
ce mot. 

4 MÉPRISE ( cap de la ) , s 
lieues dans l'ONO du cnp de Ra7,e, 
oui lorme la pointe du SE de Terre- 
Neuve. On l*a nommé ainsi parce* 
qu'on a souvent pris l'un pour 
l'autre. 

1 ♦ MER. Voyez l'Iofroduc tion 
ùi'^. pages % et ia-&^. pag. ^ 

3et3i. 

a * MEB ROUGE. C'est re 

fjolfe long et étroit qui sépare TA- 
iVl(}uc de l'Asie. Mer Rouge 
commence au déiroii de Babelman- 
del ; elle se divine eu denx bran-y 
ches au cap Ras-Molinmined ; la 
branche de l'E se nomme fioll'e 
d'Acaba. Cette branche se m vis» 
elle-métee en deux autres ; Tune , . 
6 l'O , se termine h la ville d'Ailah , 
ruinée; l'autre, U. i'E, aboutit à 
Calaat el Acaha. La^rqndé branche 
de l'O de la Mer Rou«;e vient enfin 
baigner U s murs de Suez et les ri- 
vages du fameux isthme du mùme 
nom. Voy. tous ces mots, pour la 
position. 

* M F.R BLANCHE Cest une 

subdivision de la mer Glaci.'le. 
Voy, Blanchx, n". la^ et Ak- 
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CANOEL. Son eatrcc se trouve entre 
MeMo et t^onoî. 

4 ♦ M EI\ NOTnE.Cett le Pont- 

Euxin. On peut la re;;arder comme 
Méditerranée ; elle n'a <|ue deux 
îtêOM qui sont deux canaux trèe- 
étroits; celle du S est le détroit de 
' liOnslaniinople ou canal de la mer 
Noire, et celle du N se nomiue 
détroit de Zebeeh , qui conma* i 
pique à Aulcien Palus Méotif, au- 
jourd'hui mer d'Azoph. 

5 ♦ MER JAUNE, se nomme 
aussi Hoano-Hay , ou golfe de la 
Uorée. Celle mer est encore une 

Méditerranée , située sur la côte 
4' Asie , à rO de la Cor('e , au S de 
la Tariarie, et au N de la côte de 
Chine : on la nomme quelquefois 
golfe dé Pékin. 

6 ♦ MER VERMfULLE. C'est 
le golfe de U QUifonuie. Vçr. 
Califobnis. « 

7 ♦ MER MÉDITERRANÉE. 
Toy» MioiTBmaânis. 

8 ♦ MER Û'OCKOTSH. CVst 
V cette mer située sur la rôle du NE 

de l'Asie, à l'O du Ra^uitschatka , 
nu N de ViXe Segbalien , h l'£ de 
la Tariarie Rasse , et qui se trouve 
fermée au S par les Rurilles. 

9 * MER DE MARMARA, 

Marmara. 

10 * MER D'ASOPH. V. Asoph. 

11 ♦ MER CASPIENNE. C'est 
^e grande Méditerranée; mais elle 
n'a point d'issue. Ce n'est donc <ju'un 
lac; en conséquence, il intéresse 
peu la, qayîgation , et dàn» tout le 
court de cet Ouvrage nous n'avons 
point pris connolssanre des positions 
de ses coi^s. On a dressé plusieui^s 
cartes de cette mer Caspienne ; il 

I fn cxîsic de modernes et dé très- 

anciennes : leur dificrence est un 
pionuiuent qui atteste les grandes 
^féyointtoi^ pu globe. Le lac d'Ar- 
tal , 4^ en est àufourd'hui asses 
éloigné , étoil autrefois compris dans 
l'étendue de cçtte mer , et la phi- 
losophie va même jusq^u'à conjec- 
lurer qu'elle s'est autrelois réunie & 
)m mer Blanche d'un <^ié, et de ' 
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l'autre au golfe de Perse; ceci nVat 
qu'un système, et quelque vraisem- 
blable qu'il puisise être, il ne doit 
poini trouver place dans un ouvrage 
de choses exactes ; ainsi nous n'ea 
parierons pas davantage. 

12 * MER GLACIALE. Voy^ 

GLACIA.LC , n<*. ^. 

13 MEI\ BALTIQUE. I^yg^ 

Baltique. 

MERCIER ( crique du ) , dan« 
la partie du NE de l'île d'Aptigue^ 
aux Antilles. 

♦ MEllCIÉRE , pieiTe Irès-nlan- 
ffereuse , à l'entrée de la rivière de 
Rance. Voy. Saint-Malo. 

MERCURE, baie sur la cô^e 
dn NE de l'ile du N de la Nou« 

velle Zélande, auprès de laquelle 
se trouvent lesilc* des Aiderait n „ 
au N de la baie de l'Aboi^dance. Les 
Iles Mercure sont dans le NE de 
la pointe j^u NO de cette baie. Il y 
a une rivtère dans cette baie. Voy, 
Mangrove.' H Y a mouillage à i 
mille i dans le "NNO de cette ri- 
vière , dont l'embouchure peut re- 
cevoir des bateaux même de basse 
mer. On doi( relever it, l'ancre la 
Dointe du S de la baie droit à l'O. 
Le brassiage y varie de 7 à 4 brasses» 
en raisoii de î'éloiçnemenl déterre. 
La petite île au Château est à. peu 

f»rés à 4 OU ^ milles dans le SE d^ 
a pointe du SO de la Laie , et 
droit au S de cette pointe on trouve 
l'embouchure de la rivière aux 
Huîtres , vis-<i-ris de laqadle il j s 
a mouillage. 

.1 MERCY-DE-DIEU, cap. 
C'est la pointç la plus S de l'ile da 
Cumberland , située an N du dé- 
troit de Gnmberlànd, par N, 
V Auteur anglpis. çan Wai;* 
singhani en est au NE. 

a MERCY- DE- DIEU, C'est 
un endroit . ainsi nommé dians !• 
détroit de Davis , par 6aO-a8' N. , 
et par yl^o.gf à TO de Paris. LMu- 
teur aiiglois. L'éiablissemeat des 
marées y esi de \o beùres« 

* MÈRE (la) et les Fuw Ces! 
une Ile conti j^ue à deux aatreé 
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tetites situées tout nuprés d« 
Mayenne. Voyez Fîhi.v.s , n". j. 

jVlEREDlTH , cap entre le port 
Etienae et le cap Ortord , aux iies 
Maloninet. 

♦ MERGUY, ville dans le golfe 
de Siam, pnr N, et par 

q5°-5S' h l'E de Paris. Bureau des 
longitudes, Ecoutona D'après de 
Mannevillettef 

•» Quand on est par le travers 
» de la baie de Tile du Roi , et 
» qu*oi| veut aller mouiller devant 
» ]a rivière de Mergny par les 6 
î> brasses § à basse mer , on fera 
3» route pour ranger à 3 quarts de 
> lieue ou à i lieue la pointe du 
» NE de Pile au Figuier. Après 
» ravoir doublée , pour se main- 
» feoir au milieu au chenal , en 
» dngbnt vers l'tle M^dremacan 
» qu'on découvre au SSE , il faut 
» observer de tenir la grande Ca- 
» nastre ouverte de la pointe du S 
P ^e l'Ile de- Fer , et presque con» 
tiçuë à celle du iN de l'île au 
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j) Ffguicr. On trouve le fond de 
D vase à 1 5 , i3 , la, o et ô brasses 
.» de profondeur. Le meilleur 
.91 mouillage pour les grands vais- 
V seaux est par g brasses de pleine 
» mer, et 6 brasses |- à basse mer. 
3> Les enseignemens de cet endroit 
3) sont , 1°. la pointe du N de l'île 
j) au f^'iguier aans une même di- 
■i) rection avec la partie du S de la 
» petite Canastre; alors celle du S 
» de l'ile de Fer reste au NO , ou- 
3> verte de la grandeur d'un angle 
» de lo'' de lu petite Canastre. || ^ 

« ft®. La pointe dellle Madre- 
7) macan , qui fait le côté de tri- 
3) bord en entrant dans la rivière 
D de Merguy , au S 3° E i lieue J. 

n La pointe de la terre ferme, 
Rtnée h n&bord en entrant, au 
s» S. SE a lieues. L'Àablissement 

p des marccs est presque N et S, 
.» c'est-à-dire aue la pleine mer y 
> arrive An heures | ou midi , 
» duns les pleins et ftnouveaux de 
» lune ; alors l'eau augmente et 
^) diminue de la pleine à la basse 
iner ^ de 3 l>|:afise« ou t5 pied«« 



H On èompte environ a lieues de 
» cette rade ù Merguy , ville et 
» porl de mer sous la doininatiou 
» du roi ^ JlÛI^Les moyens et 
» petits vaisseaux peuvent entrer 
» dans la rivière en prenant des 
u pilotes du lieu pour passer la 
» barre, et aller môlùller devant; 
» la ville par 5 brasses it^^ËiBpinU 
du Neptune oriental. 

MERR , rivière qui passe à 
Breda. Elle n'est pas navigaU|' 
pour des vaisseaux. . lft';f^ 

MERLAS, baie en dcJins de la 
pointe du N de l'entrëe du h^vre 
de MiUord , daus*la province ^ 

Galles. 

MERO , pointe sur la côte dvi 

Pérou , près de la rivière Tumbez , 
dans la baie de Guaya(|uiU Vojf'en 

TUMBEZ. 

* MERRIMACl^ , rivière sur 
la côte du NE d'Amérique. Elle 
se jette à la mer h (|uclquc dis- 
tant daiw le NO du cap Anne , 
qui forme la pointe du iV de lu. ' 
baie -de Massachusset. Cette rivièr^ 
porte aussi le nom d'Fs ur£:;eon# ~ 
L'ile Plumb eat ix son embouchure j ' 
c'est une lie longue et étroite f 
dont les approches sont difficiles à 
cause des récifs <]ui sont aux deux 
extrémités. La pointe du N de l'en- 
trée de la rivière est par 4a"'5o ' N« 



et par 7a°-4o' h l'Ode Paris. Carte 
du dépôt de la inarùtç dfi 17S0, 

ordre de Sartine. 

MERRY, lie dans la baie de 
Hudson, par 6i«-5ft' et par 
95<^-a5' ft l'O de Paris* V4»$€ur 

ans^lois. 

MERRY -MEETINGS , baie 4 
lieues en dedans de ia baie Çasco , 
sur la côte orientale de l'Auiérique 
du Nord , il la jonction des rivières 
Saîjadahock et RenncLeck. Le fort 
Richeniond est bàli sur cette baie. 

1 MERSEY , rivière dans lé 
conu<? d'Essex, k l'emboucbure de 
la rivière Golik|> et au S de Col- 

cbester. 

a JVÎERSEY , rivière dans Yorck- 
shire. Cette rivière «tct de con^ 
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m un icationiBlie Liverpool et W«r« 

rinj^ion. 

ÙEWS - IL - KEBIR , port du 
royaume d'Alger, à a licuesd'Oran. 
On le nomme auMÎ Misalqiiifir , 
On Mersalcubir. 

ME6A , uctite île près de Me- 
laJa , sur la cùle de Dalmatie , 
dan* le golfe de Venise* 

MESCANO, cap «or le milieu 
de la côte de PE de l'ile de Gone. 

* MESCLET ( grand et petit). 
Ce sont deux basses qui découvrent 
dans les grandes marées , tout au- 
près de la poilue du NE de l'Ile 
d'Oraa , dans le UNO de Bréhat, 

MESENSCHE , golfe aur ta c6te 

de TE de la Laponie , 9 ou 10 lieues 
au SE de Ponoi. Il v a une pelire 
Ile dana son embouchure , au N de 

laquelle on peut mouiller. La terre 
est basse et tr6s-boisée pris de la 
partie du S de ce f,olfe. 

MESSINE , ville sur une baie , 
A la pointe du NE de la SkQe , 
pr 380-1 2' N, et par 13^-47' à 
l'E de Paris. Carte de la Méditer- 
ronce du de^t de la marine. Mes- 
sine est droit ft FO de la Tille de 
Rcg^io. située en Italie. Sur une 
fomte basse a l'onlréc de la baie, 
s'élève la tour du Phare, à peu près 
ù 4 Ueaes plos N que la ville, de- 




de circoofArence. H s'y fait nn grand 

commerce. Messine a beaucoup 
«oufïert du tremblement de terre 
de 1783; c'est un des endroits de 
ta Méditerranée où rjoa s'apperçoit 
du flux et reflux. 

Cette ville donne son nom au 
détroit qui sépare la Sicile de l'Ita- 
lie. Quand on veut passer ce détroit 
en allant au N » il faut ranger la 
côte d'Italie pour profiter du cou- 
rant 5 mais quand on vient du N , 
il firut an contraire ranger l'île : 
mai* il est dangereux de s'y trou- 
ver en calme , car le flot sur-toul 
y est d'une violence ex(ra<Nrdi- 
aairet ; : 
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* MESURADE ou MEStrasiM»; 

cap sur la côte d'Afrique , dans le 
pajs de Quoja. Le cap Mesurai» 
tait la pointe de l'O de l'entrée de 
la riviùre du même nom ; il y • 
mouillage à l'entrée de la nvîf>ro 
eu dedans du cap. Ce cap est au SE 
du cap de Monte , et dans le INO 
du cap de Palme, par 6^-1 3' IN , 
et par iio-ay ' ù l'O de Paris. Cartû 
du dépôt de la marine de ijbo, 

METELAll , la plus N des La- 
quedives. Sa pointe du N est par 
i2°-a3' N , et par 7o°-28^ h VE 
de Paria. î^aprèê de ManneirU- 

Utte. 

METELIN, lie de l'Archipel 
au'on nomme aussi Mvtiléne : c'est 
I ancienne Lesbos. Elle est au S de 
la Troade et du cap Baba , à l'O 
du cap Coione , et au N de i'ile de 
Solo* Voy, Lesbos. 

* METELLIN ( havre dej, 
mawmte petite baie ouverte à l'O » 

et dont les cartes récentes ne par- 
lent pas. Une carte à erand point 
du dcpôt de la marine place Metei* 
lin droit à l'E dea roches Leichoiifr^ 
un peu au N de l'entrée de la ri- 
vière de Douro , ou rivière de 
Port-à-Port. Suivant cette carte ^ 
la petite île de la Filegaere sevoit 
à rentrée même de la rivière Douro. 
Entre cette île et la roche la plus 
au large des Leichons , il y a une 
basse dangereuse. La m^me carte 
marque 5 et 7 brasses en dedans de 
ces écueils, dans le canal qui con-> 
liduit au havre de Metellin. Le Petit 
'Flambeau- de la^ Mcr ne -parlA 
point de cet endroit* 

METHALL , un des petit» ha- 
vres sur la côte du N du détroit de 
Portb, entre Elle>Ness et Ç^ing^ 
hbrn-Ness. Il n'y a <|ne g #a 
pieds dans les mortes eaux, et Ht 
a i5 dans les grandes mers. 

* METTE , petite île près de là 
côte d'Afrique dans le golfe de 
rentrée de la mer Reiwe. Elle est 

vis-à-vis de Pemboucnurc de In 
rivière de Mette. « Du cap Sainte 
3» Pieri:* à l'ile de MetU U roui» 
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> eit & 6 ( SO environ «kiSntaes. 

» II y a un enfoncement entre les 
» deux , où la lerre est de moyenne 
» hauteur et fort inégale. Sur le 
» terrain ce «ont de hjutes monta- 
» gnes. En approcliunt Je l'île de 
a» de Mette , on voit, environ 3 
» lieues dans VE une péninsule 
» de moyenne huuieur , couverte 
» de petits mondrain» qui parois- 
» sent isolés. 

» Entre cette péninsule et 1-iie , 
» il y a nn entoncemeot éonl le 
» rivage ii*est p 16 élevé; mais dans 
3) le terrain , la chaîne de hautes 
V montagnes règne toujours. L'iie 
» de Mette , trés-procbe de cette 
i> péninsule, est aussi de moyenne 
j> hauteur et couverte de petits 
y> mondrains , dont le plus élevé , 
» sitaé au milieu de l'ile , ressero- 
» hie par le sommet 6 la forme 
« d'un chapeau plat. Le terrain de 
a» de cette ile et de toute la côte 
sKiett .cxirémement tec -et wié», 
» De l'ile de.Mette à l'ile Biûi<^ 
» la route tire vers l'O de 19 5 20 
» lieues. Lai. JN ii^-g' Ejc- 
trmt du Neptune orientai, 

METTSECOUBE , petite île 

ou plutôt roclie percée sur la côte 
d'Alger a lieues au N de Bougie. 

MEUSA DE Nkustr A - Senoua 
ou Table de Notre-Dame , sur la 
côte du Pérou, entre le port Saint- 
Nicolas et le port Gavallo. 

1 MEUSE ( l'ancienne ). C'est 
le canal qui passe au N a'Y:>sel- 
mcNideet wû remonte à Scheidam , 
DeUt et Rotterdam. Le flot porte 
avec beaucoup de viol-^nce d;ms ce 
canal» sur-tout à la pointe de l'O 
^sselmonde. Il hnt prendre bien 
garde à ne paa se laisser emporter 
par la marée sur le banc Tarve 
situé au milieu de l'embouchure de 
Taneienne Meuse. Ce banc dètiba- 
vre h une grande distance de bàiMe 
mer. Il se prolonge à l'O jusqucs 
dans la Meuse f dans la forme d'une 
|>ointe Ungue et étroite. Pour évi- 
ter ce danger il lant d'abord cher- 
rher à rcconnoître un bouquet de 
^oii sur la riva du § « un peu à i'£ 
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dé la iftointe de l'entrée del^teieiÉne' 

M< use. Il faut le tenir un peu au 
S des clochers de Ilotterdam. De 
cette manière <^ii parera le banc ; 
mais & coup^Vmlôn; en rencontrera 
la queue si l'on relève les clochers 
au S du bois. Le can«|l qui passe au 
N de ce bois remonté, 4i;.'Pordrect. 
Ce canal e«t roarqilif^pa^' deux 
bouées ; pour les trouver il faut 
conserveries clochrrsde Rotterdam 
au IN du bois jusqu'à ce que 
clocher de la Brieli reste par u' 
miiison couverte en tulles (jue l'on 
;;ppcrçoil sur la côte du S à la 
pomie de l'E de RosenbuiAFg. Dans 
cette position on doît'Sti|>Ç«Cceyoir 
les bouées. Quand on a passé la 
vieille Meuse , il f.iut tenir le mi-^ 
lieu du canal jusqu'aux cincr éclu- 
ses sitnées an delù de Vleardengen. 
On ranimera ensuite de près le ri— 
va^^e dû S , jus qu'à ce qu'on se 
trouve sur un petit haut-rond re- 
couvert de IX ou I a pieds d'eau, de 
, hassa mer. Il faut le ranger par 
l'acore;. du S» Dès qu'on Vairanchî^ 
on gouverne «nr Scheidam. T49y«t' 

a MEUSÊ , rivière i^tts liaquelle 

on entre par deux canaux dont le 
plus S prolonge la côte du S det, 
Vooren ; c'est ce qu'on nomme W 
canal de la Briell ou la Brille. Voy. 
Briei.t.. I,a biiincliedu N passe au 
IN d ' Voor n. Ces deux branches 
îont séparées par un banc de sable 
qu'on nomme Honde, sur lequel 
il reste 6 , 7 et quelquefois 8 pieda 
de basse mer. 

Le canal du Nord est au SO de' 
Giavesand sur la rive du N de la 
la Mente. On reeemnoit cet endroit 
îx un haut clocher et h deux baLaes, 
dont il faut amener celle de dedans 
à une demiolongueur de Galïe au 
S de celle de dehors , ce qui lea 
placera àua VE quelques degrés S* 
On gouverne dans cette marque 
jusqu'à la bouée du large par 5 
oraiset et | de basse mer ; et lors- 
qu'on Vilat entrer en dedans des 
bancs, en venant du N , il faut en- 
^ (retenir la sonde de terre , c'esi*>4<« 
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<l:re de ^5 pieds nu coup du bas d'^ 
l'ea». Ce brassiage amènera drort a 
la bouée du large. De cette bouëe 
à la seconde il faut gonvcnicr tor 
les balises. On trouvera lo et la 
picdi» d'eau d'ans l'endroit le plus 
•onnie du canal , droil le travers 
de la pointe de terre la plus au 
large du côté du N ; mais cette 
pointe , on éTÎtera de l'approcher 
et on rangera de préférence le banc 
4e Monde » parce, qu'il y a une pe- 
tite queue au large de la pointe 
•or laquelle la luer brise quel((ue-- 
Ibif airecTiolenee. Lorscjne les vents 
fOufOentde l'O, la mer déferle par- 
tout dans le canal du N jusqu ila 
deuxième bouée ; et à uioius de 
connoltre la passe , on ne peut pas 
soupçonner qu'il y en ait une : ce« 
pendant il n*v a rien à craindre en 
rangeant dcprès ladeuxiëmeboaûe. 
On y trouve i3 picdt ft noîtié Bot. 
Toutes cet bouéet aont placées en 
vue les unes des autres. De la 
deuxième à la troisième la route 
prend un peu pl^s«dtt K* Quand on 
est a la troisième, on appen[^oit la 
Kniise de dedans , un peu au N de 
celle du large, La troisième bouée 
est placée ft la nointe du N du Rassen 
par 1 1 pieds aeau. Il faut passer au 
I\ de la deuxième. La profondeur 
est la même entre ces deux bouées 
dans le canal , et dans les environs 
de la deuxième bouëe , la côte du 
N est ir<'s-i»corc , mais clic l'est 
inoins dans les environs de ta troi- 
nème. La quatrième bouée est dans 
Je SSE de la troisième sur ta pointe 
du S du bânr Rassen. Ce banc est 
une branche de l'Ë du banc Honde. 
Il est iréSrMore , «t dans quelques 
endroits il découvre au bas de l'eau. 
On trouve de i4 à 16 pieds d'eau en 
canal depuis la troisième jusqu'à la 
quatrième bouée. Les pécheurs 
nomment cclcndroit Pan (la Pocle). 
Pans le NE de cet endroit le fond 
monte graduellement y et quand on 
vire vent devant dans fit taiial , on 

r mordre snr ce côté sans crainte, 
sonde indique suffisamment 
Kappruche du danger. Aussitôt que 
le doçher d» B^aottor Mt ouvert à 
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l'E de celui de Gravesand , on m 
passé le Rassen. La cinquième bouée 
est par 11 ou 13 pieds £ur la points 
de TE du bnnr de New-Rib. Elle 
est dans le SE \ S de la quatrième. 
C'est à l'E de cette cinquième 
bouée que se réunissent les canaux 
du Nord et du Sud. Toutes ce» 
balises doivent se laisser 5 tribord 
en entrant. De cet endroit pour re- 
monter plus haut , il faut pareille— 
ment laisser toutes le» bouées à- 
tribord; elles sont toutes en vue les 
unes des autres. On trouvera 16 ou 
17 pieds d'eau en canal; pour Cft 
qui concerne le reste de cette rivièrè 
voyez la Brifi.i,. * On observera 
qiî^à l'art, la Briell, nous avons em- 
ployé le mot Loayir?Maespour dire 
la MtiMe; régkl/qné aous avons 
toujours suivie , tant en Hollande 
^u'eu Angleterre, et autres pays 
étrangers , dont nous ne changeoas 
poiftt4eiBOins propret. 

* MÈUN , tie située entre l*tle âé 
Z.' lande et l*tle Falster, dans la 

Ibitique , et de la dcpendance du 
Danemarck. Sa poiute du NE est 
environnée d'un bane qui force à 
lui donner du tour. Cette pointe 
• est au S 1° O de Copenbague dont 
elle esc éloignée de 10 lieues et 
demie.' ' :* . 

MEVAGISSET , petit port eiittè^ 
Fowey et le Mort , snr . la côte du ' 

S de Cornwall. Il est de trop peu 
de conséquence pour que nous en-^ 

u\om 4m sneuii dSiuil à tonr 

MEW, île sur ta côte du NE* 

d'Irlande. C'est sur cctl« île f|^uVst 

ftlacé le fanal , situé au JV de Cope-»^^^ 
and, par 5/\°-/\i' N, et par 8°-* 
aq' à rO de Paris. 1/ Auteur a n-^ y 
f^ois. î/ile Mew est voisine de l'île 
Cross. Elles sont séparées de l'ilu^ 
de Copeland par un eaulîld'un raill«^ 
de largeur , dans leq.ucl oa yfdvii^^ 
8 brasses d*eau» l', . 

I MEWSTONE, roche au large 

de lii points du NE de Torbay sur», 
la côle d'Anglclcrre. Torbay. 

, Hevistfome est au SE deDabs-JHoscs ^ 
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•Ttie laquelle U ne laut pu la con- 
fondre. 

a MEWSTONE, roche grosse 
et ronde <}ui sert à laire reconnoitre 
la rivière Darl. Elle est ntnée an 
large de la pointe de l'E du port de 
D.u ttnouth. Mewftoae ett au large 
ile Black^tone. 

3 MEWSTONE , grosse roche 
sur la côte d'Angleterre dans la 
Jl^anche prés de Bolt-Head. 

4 MEWSTONE , prc^s .le l'en- 
trée du SE de la baie dePi^nioulh. 
C'est une roche haute trèa>reaiar' 
quable h pen de dtatance de terre. 

roy. Plimouth. 

5 * MEWSTONE, petite île sur 
la côlfe de la Nouvelle Hollande, 

Kr ^3®-48' S, et par à 
L de Paris. Bureau des lonf^- 
tudes. Cette ile est la terre la oins 
méridionale Je la terre de Van- 
Diemen. 

* MEXIE r Ste.-), rivière sor 
la côte d'Angola quelques lieuetau 

S du cap Lopins à peu près par 
io-3o^ S. Grandpré, JNous avons 
Douitlé à rentrée de cette rivière , 
sans pouvoir y pénétrer f nous l'a- 
vons trouvée barrée d'un banc de 
sable sur lequel la mer dét'erloit 
avec fureur. Êlle nous h paru spa- 
cieuse dans l'intérieur ; mais nous 
ne connoissons pas sa profondeur, 
^oua n'avons vu aucune trace d'ha- 
hilatioDs dans le pays voisin. 

* MEXIQUE, ( ^olfe du.J C'est 
une Méditerranée qui sépare 1 Amé- 
rique du Nord de l'Amérique du 
Sud. A le prendre générique- 
ment , son ouverture se niesure- 
roit depuis l'île de la Trinité ius- 
qu'au rnp méridional de la Floride, 
et les Antilles formeroient la chaîne 
qui en barre l'entrée; mais en le 
prenant sous une acception plus 
immédiate. Il se réduit à l'enfon- 
cement compris entre lo cap Cato- 
che et la pointe méridionale de la 
Floride qui se nomme pointe de 
Jnnrhe , et plus exnctrincnt cap de 
Sable. De cette manière , les An- 
tilles n'y «opt pas couipr>ac« ; coaii- 
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àéri tomme golfe ; c'est lieal-éirc 

le plus Grand de l'univers, connue 
Mcditerrance p c'est une des plus 
petitea. 

MEZEN, rivière qui prend aai 
source dans la Dwina , un peu au 
dessus d'Arcangel. Elle vient se 

t'eier au NE de l'entrée de la mer 
Uanche, droit sous le cercle po-« 
laire, c'est-A-dire par 66°-3o' N. 
Carte générale l'g^las de Là 
Pérouse. 

* MEZURAT , cap an sommet 

d'un angle formé par la côte de 
Birbarie , à l'E de 'itipoli dans In 
Méditerranée. Le cap Mezurai est 
droit an S dn cap Delarme* qui 
forme la pointe la plus S de l'Itafie. 
Lut. 3ao-23' N , long. i3°-47' à 
TE de Paris. Carie du dépôt de la 
manne. Il y a nne roche an N da 
cap. Cet écueil force & loi donner 
a lieues de tour. 

MI- A-TAU , groupes d'îles dana 
le golfe de Pékin côte de Chine. 
La principale se nomme Chan-San.. 
Elle est §u centre du grouppe. U 
faut laisser les iles Mi-a-Tau ù tri- 
bord quand on veut aller À Pei-Ho. 
Voy. Chjuissah. 

MIGELLA. Ceit nne des plus 
petites Moluqnet. 

* MICTIAEL-MAS, fie de la 

Fête de St. -Michel. C'est une petite 
ile au N de l'iie Briseaier et à l'O 
du mont Gardnc r , ù l'entrée de la 
rade du Roi Georges III , sur la 
côte du SO de la Nouvelle Hol- 
lande. Voyez les articles EcLirsa, 
Gardser et Georges III. 

MICHAUT, anse sur la côte 
du S du fleuve ot.-LanreiM Gofieues 

au dessons de Québec. 

1 MICHEL ( St.- ) , sur la côte 
de l'île de Malte. C*est un rocher 
fortifié séparé de l'île par un 
fossé. 

2 MICHEL ( St.-), baie sûr U 
cote de TE de l'ile des Barbades 

aux Antilles. 

3 MICHEL (St.-), golfe dans 
la partie du S£ de la buie de 
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^anamii dif é^i'^W'ii mer du 

m. 

^ 4MICHEL(St.-),rctite île dans 
la province de Cornwall au larffc 
du port de Looe, par 5o*-l8' N, 
et par l'O de Pari». VJu- 

teur anglois. Les marées y sont de 
^ heures /jo'. 

5 MICHEL (St.-). île sur la 
côte de l'E de l'Ile de Man dans le 
canal Sr. -(Seorces au Inri^c de la 
pointe du IN de h» baie d'Hcr!)y. 

6 * MICTÎF.T, ( St.-) du Ver- 
delet , île dont lu partie du SË 
'dâace de basse mer. EUe est située 
dans la baie de St.-Brieux , en de- 
dans des Noires , et nu Inrgc de ja 
pointe du Verdelet. EUeseri de mar- 
que pour le I^jon. Voy^ Lbjov* 

7 * MICHEL (St.-), îlei prés 
de la pointe St. -Michel au SO du 
c:>p Frehel yvd fie St.-Malo. L'ilet 
de St.-Michel est tout auprès de 
terre, droit an N des bopitanx 
d'Uerqui. II sert de marque pour 
la petite et la f^rande Liv^ère. 

*8MlCHELfSt.-),île quicoupe 
en deuxia baie de l'Orient. Voy ez 
Blavst. 

9 * MICHEL (St.), Ile. C'est U 
plus grande des Acorci. La pointe 
de ! E de reitc ile est par 57°-48'- 
lo" JN , et par 270-4» '-a-i" à TO de 
péris. La pointe de TOest par 37°- 
bt^^'iV IN , et par 28«-a5'-3o" à 
rO de P;uis. Ces deux positions 
sont du Bureau des longitudes. 
L'endroit principal de St. -Michel 
se nomme Puma -del - G.ido. On 
peut trouver quelques mou; liages 
tout auprès de terre dans la partie 
du S ; nuis en général les vents 
de SO y sont si violons et si fré- 
quens, les mers y sont si grosses , 
que ces petite» rades sont extrême- 
ment précaires, et qu'il n'y fant 
irelàcher que pour des besoins très- 
pressans y ou pour fort peu de 
temps. ' ■ 

10 * MICHEL ( Mont Saint-) , 
dans la baie de Cancale. C'est une 
île qui sV'lévcau milieu des subies 
i&ottvajis dont toute cette partie de 
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la baie est remplie. f^eniimlSr.^ 

Mkhei ëloit autrefois une prison 
d'état commise a la g.irde des reli- 
siens Béaddictins , propriétaires de 
l'Abbaye et de toute f'ile. Le bas 
de ce gros rocher est peuplé de 

iiccbeurs , et d'anciens vassaux de 
'abbaye. Les sables «iur le'iqueig 
s'élève leaiontSt.-Michel couvrent 
«*t dc'couvent avec la m irée L'accé* 
du uioat estdifilcile de basse iuer.& 
cause de la mobilité du sable et dit 
danger d'y être englouti. Il est d'tt^ 
sage d'y prendre des guides, et si l'on 
se irouipoit sur l'heure de la marée^ 
la mort seroit inévitable. Le flot s'y 
précipite avec une rapidité que ne 
peut éî»aler le meilleur rhevul à la 
course. Ce gros rocher est par 43°' 
58'-i4" W , et par 3«-5o'-39"^à 
1*0 de Plans. Bureau, des tongii^ 
tudes, 

II MICHEL (St.-), mont dans 
la province de Cornwall, à peu- 
prés 4 iieues à l'E de Land's-Eud. 
i>tte montasne^st une ile dans les 
grandes marées, et du cote du INO 
elle est toujours abordable par mer. 
Il y a dans cet endroit un port 
derrière une superbe jeitée. A peu 
piOs 5 4 milles dans le SE ] S du 
uioni St. -Michel , il y a une grande 
chaîne de roches que l'on nomme 
£ngIand's>Keys. Il faut surfont 
les veiller avec beaucoup d'atten- 
tion lorsque le ten)ps est couvert. 
Celte partie de la côte a été envahie 
par la mer* Une ancienne tradi- 
tion dit que les Lords de la baie 
du uiont St. -Miclel étoient plantes 
li'uu bois. Il y eut , le 10 ae jan- 
vier 1757 , une tempête h la suite 
de laquelle la mer se retira au-delà 
de ses mar(jues ordinaires , et 
laissa voir plusieurs pieds d'arbres 
posés honzontalemem, dont les sou^ 
ches étoient encore entières. PcUr- 
dant la tempête les lames avoient 
rejeié à la côte le sable qu'elles 
avoieot amoncelé depuis plosieiu». 
années snr ces débris de forêts* * 

19 MICHEL (St.-), port, se 

non»meau<sl T^rTK. Il est à l'entre'e 

d'une peùu rivi^^re sur côt« 



Digitized by Google 



M I D 

d'Andatoniie entr* PalM et Aya- 
nonte. î 

i5 MICHEL (St.-), rivière sur 
l'isthme qui sépare l'Amérique du 
Nord de celle du Sud , i8 lieues 
du port de Martin -Lopès 5 ou 6 
lieues dans le NE de celte rivière. 
£a dedtins des terres , on découvre 
le ▼olcan de St.-Michel. De cette 
rivière & Guibahique on compte 
3 lieues à l'O. Entre les deux la 
terre esc basse, trés-boisce, et ha- 
chëe de plusieurs criques. 

MICHILIMACKINACR,pctite 
Ile daofl la rivière du même nom , 

par 45»-33' IS , et 86»-5o' à l'O 
de Paris, Auteur anglais, * Nous 
i^noroas s'il y a faute d'impression 
dans le texte , mais noua ne trou- 
vons ni nie ni la rivière , et la 
position répond plusdeaoo lieues 
dans l'intérieur des terres, enlre le 
lac Hurmi et te lac Snpdrieur. Cette 
position eit ealiéremeat dUangére 
à la marine. 

MICRLE-ROOE , une des plua 

Setites Shetland. Son circuit est de 
milloa. Lét. CMi^^^ N , long. 
4"»-^' h VO de Purîs. JL'^ateMr 

1 MICKREÏ , île dons le cul- 
de-sac de Forth i nulles uu S de lu 
roche Mickrev. 11 a deux brasses 
entre l'Ile et la roche. - - 

a BaCKREY» haute roche noire 
environnée d'autres plus petites. A 

demi -mille ou S des Ox scars, on 
trouve 8 ou lo brasses dans une 
fosse entfç ces deux groupes de 
roches. ^ 

MIDDLE-BAY ^ile da milieu 

de la Baie, sur laquelle il y a un 
phare . près de Churleston, dans la 
Caroune du Sud / c6te dn tij^ de 
J'Amëriiiiie. 

X MIDDLEBURGHouMiuLE- 
BotJito , ville de Hollande. Elle est 
sur l'ile de Walcberen , comprise 
dans la province de TLéÏQÊjfie. Il y 
a un port commode dans lequel on 
entre par un canal d'une lieue de 
long. Lai, 5i.«-3o '-p" W, long. i«- 



M I D 3B3 

i7'-iV à l'E de Paris. BartUn 

des longitudes. 

3 MIDDLEBURGH. C'est un 
second nom qu'on a donné à la 
petite tle^ftip^o , de l'Archi- 
pel des Amis dans la mer daSud« 

Voyez EoA ou Eao. 

5 MIDDLERURGH , haut-fond 
près de la cote de Cochinf hiue , au 
SSE de Pttlo-Sapate , paru"-58% 
N. Diaprés de Mannevuleiin^ 
Voyez Pulo-Sapate. ; J, .r*'-^ 

MIDDLE - CAPE oiî' cap Au 
Milieu, au SO du cap de Suint- 
Antoine tni^ tilè des Etats dans le/^!. 
détroit de LcStoaire. II y a une baie.- ' 
entre ce cap et celui de St.-Rir- 
theleray. Le cap du Milieu est la 
pointe la* plus >0 de l'ile. La cdie ' 
git ensuite à l'ESE. . - • 

I * MIDDLE^ROUND. CWl 

un banc qui se trouve droit Vi l'E 
de Copenhague , et qui obstrue le 
canal qui passe entre l'ile Amak et 
l'iie Southolra. Ce banc est marqué 
de trois bottëes; ce sont les Tgnnes 
No«. I , a et 3. En venant du N , 
ourlasse à l'O ou & TE de ce banc;^^' 
La passe de l'E se nomme hi Grande 
Passe. El le est entre Midd le-G round 
et le banc du Glorieux. Il faut ran« 

fer les Tonnes et les laisser à l'O* * 
.a passe Royale est h 1*0 cl au S ^ 
de Middle-Ground. Voy. .les a|-U ' 
Cape» et CoPBNUAQifs. ^ ' î 

G est 

un banc de sable ijui se prolonge 
sur la côte de l'E du Zayder-zée , 
depuis Workum jusqu'à Harlingea. 
passant por Micniuoi et Korno^ 
vert. ' • 

3 MIDDLE - GROUND. CesiV 

la pointe du N du banc Cockle , 
le plus en dedans des bancs de l.i 
rade de Yarmouth. Il est le travers 
de la pointe de WÛMerton , dont ti 
est séparé par un canal qui fiil au 
IN et duns le quel on trouve 5 et 7 
brasses. Le Middie - Ground n'est 
recouvert que de i a pieds d'eau de 
basse mer. Si l'on veut sortir par 
le S de ce banc , il faut amener le 

Teu de i^à pointe W inteiriOA au SSO. 
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Oa gouverne ensuite au NNE par 

8 et i) br;»S503. On peut encore 
prendre une aulre mait^ue, c'est 
d*ainener l'ùa por l'autre lté deux 

feux qui sont au S de Winlerton ; 

Tune ou l'autre de rcs innrqucs fera 
paicr le Knuv%i. Ou aura soiu de 
laiaser h tril^ord, quand on cin^^le 
Vers le N y une bouée située sur la 
pointe du IV de ce hnnr. Si l'on 
vient de la rade de Yaiiuouih sur 
un vaisseau qui tire plus de 17 ù 18 
pieds, il faut passer par le OaAaldu 
Cockle. Voyez i^oc Kl -t.. 

4 MIDDLE-GHOLUND, banc 
dans la rivière de lu Tamise. U est 
long et très-étroit, et* au S du banc 
Guttfleet. Voy» ce mot» 

5 MIDDLE - GROUND , banc 
dans la rivic-re de la l'aniise un peu 
nu dessous du banc de Margate 
K. JV1a.&gat£ , villê y etMARCATjs , 
banc. 

6 BflDPLE-GROUND , sur b 
côte de Sosies. Yoy, Tari. Lote, 

cana^ 

7 MIDDLE- GROUND , banc 
sur la côle de l'E d'Irlande entre 
Donagbmore et Arklow. Voy% 

AkILLOW et DONAGHMORK. 

' 8 MIDDLE- GROUND. C'est 
le milieu d'un banc de sable situé 
à l'enlrce de la baie de Ghesapcak 
entre le cap Charles et le cap 
Henr^ ; mais un peu plus près du 
cap C'haiies. f^ov. l'art. CHAftLes. 
IV». 3. ' 

MIDDLE -iSIaAND ou île du 
MiLiBU. Cest une petite ile près de 
la côte de Galles entre Scaumore 

et rUe Scalin. Tout ce parage jus- 
qu'à la pointe Saint - Bride est 
dangereux et plein de rocbes sons 
l'eau. 

MIDDÎ.ErMOST Ceikimn , 

bouée. C'est la sixième bouée du 
canal de Stortelnieck , qui conduit 
dans le Zuider-zée. Cela veut dire 
Bouée du^milieu. La cinquième se 
nomme Rouée du large, et la 
septième , Rouée du Dedans. 

MIDDLE-POIIST, un peu an 

V 
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N da cap Enchanté sur la côte cïit 
Labrador au SE du cap Chtdlev « 
par b<f N. V. CHiDLEt. 

* MIDDLEl'ON (Sir Charles). 
C'est une île que quelque naviga- 
teur Anglois aura rencontrée sur 
son passige , et ù laquelle il aura 
voulu su faire le même de donner 
un ncwi anglois, siih» moir qiM 
c'est une des iles Fidji, 

I ; MIDLETON , petite île seule 
cllrès-eioignée de toute autre lerre , 
dans la Mer du Sud , à l'E de la 
cote de l'E de la Mouvelle Hol- 
lande , par 28 -7' S , et par r'8<»-. 
So' à l'E du méridien de Paris. 
Carte du dépôt de la marine da 
l'an 6. 

^ a >. MIDLETON , banc situé à 

"^o lieues au SSO de l'Ile du uième 
nom. r^e milieu de ce banc est par 
.it/-ao^ S, et par i57"-45' à l'£ 



de Paris. Carte àudépot de ta 

rinc de Vun 6. 

MILDEMIALL, sur la rivière 
Lark dans le comté de Suffolk. 
Celle place n'est remarquable que 

p;ir son clocher. Il ne peut y W- 

monter que des bateaux. 

* MILE ( ile du ) , dans l'Ar- 
chipelauN de Candie* I*E | I>î£ 
du cap St«-Ange et an SE delà 

Fauconnière. Elle est tout auprès 
de l'Argentièrc , et dans le canal qui 
les sépare, il y ^ nne superbe bain 
dans le IS de fa pointe Poloni. Il y 
a dans le SE de l'îlo 5 petits ilot* 
qu'on nomme les Peignes ; mais il 
a passage entr'enx erl'ile du Mile, 
a petite ile de Paxiniadi est & la 
ointe du SO , et 5 lieues plus 
oin soni les iles Ananes. il y a 
mouillage dans une baie sur la côte 
du S de cette ile ; mais le principal 
étal^lissement est à la ville du Mile 
au fond d'une baie ouverte au IN'O. 
Cette baie est spacieuse et sAre. La 
ville du Mile est par 36°-4i ' N> 
et par ^i'.>°-Jj8' à l'E de Paris. Carte 
de l^ Archipel du dépôt de la ma- 
rine, Lftpetite lie Antimile est k 
3 lieues deux tiers dans le JNO de 
l'ouverture du port. 

» AULFAUT. C«M la potote 

te 
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du S dfc l'entrée de la grande haie 
de Picinpoul sur la côte du JN de 
Bretagne au S de Brehat. La pointe 
de Milfaift ^ prise par le moulin de 
Plouzec, scn de marqué pour les 
Barbotes, f^oy, ce tnot. 

baie sur la côle 
de la ^'ouveUe Angleterre y et sur 
U c6t« du N du détMt de l'He 
Loiigue, à peu près 6 milles à l'O 
de INew-Uaven,ei 4 niilei-à !'£ 4e 
Olrall^ord. 

a MILFORD. havre sur la côte 
de lu IMouvelie Ecosse Amérique 
du Nord-Est, près de la t)diàle du 
du détroit de Caiîseati', 0% de 

Fronsac. 

3. MILFORD ,.port grand et 
pârfoUenAliitsfir , dans lé canal St.- 
Georgeëj et dans la partie du SO 
de la province de Ualles .droit à 
Tentrëe du N du canal de Bristol , 
pùf fl(i'«-45'^n , et pur 70-40' à l'O 
de Paris. L'Auteur anglais, L*^ta- 
blisserrient des niardcs y est de 5 
heures et quelques minutes. Lg mer 
y nfian^e ' de , 6 brassas dans lés 
grandes cnarëèi , fit dé aô pieds 
dans les ntorfes caiix. Tous les 
tenis cbar|;ent en côte dans les 
ëftVltt^àîdé tt port; aiçsi dans le 
nïaitvai!i ïetdoé , il est assèï itange- 
É-cux de le chercher. Oh rcconnoîl 
l'^iHréé du, port jpar trbià lies qui 
lui téiitèiit aiiNo^ Oh Ib» 
Scoockham , Scaumore , et GnrM* 
holm. L'ilë de Lundy lui resté au 
S£y o^ uiie pointe plus £. Il y a 
tin fen ta^ la pointe dé Stè.rAnne 
i|u'<Hi Jaisse à bâbord. Il y^ un 
magasin dé chaque côic del'entfëe, 
ét ix l'E se trouve la petite lie She^p 
avec un gros flot flonuié Rat, J^a 
largeur de cette entrée est .peu. 
près d'une lieue. On observera 
<iu*il y. a une petite roche sur la- 
d^ll/è il reste 17 pieds d'eau, au 
' l^4e^'e«u, danslès grandes marges, 
ft peu prôs à une encablure à l'O de 
illè lîar. Il y a une autre grosse 
tcc}^ DU dessus de Tean à ujjç i 
lîteue daiûïleîNE de fTle RiB(f fnkïlis 
c.lléest «ïiWe, ef on peut la ranger. 
iAnsiitôt (|U'on est eid dedans de 
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VéniTée on lUcoiifrè bâbord lii* 
rade de Dale. On y mouille par 

3 brasses de basse mer. A tribord 
on toit Ifl tfatde de l'Ange. H y reste 

4 brasses. On petit remonter jus*- 
qu'au fond du port, oàj UrouVi 
plus d eau. 

I MILIEÙCîle du ). C'est, u,.. 
Ile située droit au mirieti dù di- 
troit de la Sonde , <jai t'ëpdre l'Ile 
de Java de celle de Sumatra. La 
pointe du N de celte lie est par 

Ôo^Sa' S. jyapt^s âê MmeM^ 

h'tte, Çuand on passe par le canal: 
dé la Sonde la route^^ordinaire est 
entre l'ile du Milieu et la petite 
Toqne. Voy. Fart, ditroit da hf^ 

Sonde. 
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a MILIEU Mies du), sur H\ 
côle de l'O du Mexique entre l'iU 
Chiara et celle de St.-Luc , dans le , 
golfé des Salines /par o^-So' N 
et par 87 «-40' à l'O de Paris. 
Carte du dépôt d» la marine dê 
l'an 6. 

i.»*.* ^SV** ^ ^^^^ ^"Prè« 
nie Moléne à l'entré dé la, bai« 

de Laniou. L'île Miiio est au N du * 
Taiyeau, ù l'O de la pointe dè Trc- 
:bofden. Quand ofl laf rèlève par le 
moulin des Guilers , c'est une dé|' 
'marqties de la roche Pongaro; ■ ^ 

I MILR, anse, on en français 
Anse du Lait. C^cst une crique^ 
Sûr la^tii en entrant duntf!^ 

la bai^ Ros« psè*. dal» poiàtft QéU<C 
en Irlande. 



a MILK , Havre dk LÀtt , sii'f 
la côte du JNO d'Irlande, un peu 
aii 60 de Id pointé de h baie * 
Donegal; • . 

' MILL-COVÉ ( i'anse du monllnl/ 
îsur la côte du S de l'île de Wigll?';î 
}& 1*0 de la pointe Bonllace. " 

\ MILLE ILES (les), oal'£cai- 
{Qjtriam. Yoyc^ cf mot, 

: MILLER, bdieiat k èftttdàSC 

.de la Jan^aïque. 

MILLER's - POOL , Fosse nv^ 
MbukieI , dans le port de Fa 1 m ouf h.^ 
iBllé est h yO du château de Saint-' 
Mawe. Quand on veut y aller, i|' 
faol , depuia le ch&teau, gouverner 

ad 
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vers l'O jusqu'à ce que le chuteau 
sOh fermé par la pointe Maoaclés , 
e( lorsque Penn^comb-Quick tera 
fermé il i'E de bmitliick , on haii- 
tcYa l'Ë par 12 et i3 brasser; mais 
OD n'avancera pas assez pour décou- 
vWr la petite ci^lise de fa pointe de 
\a Fosse du Meunier. On y aeroit 
j>ar trop petit lond. 

MILL TOWN ou Ville i>u 
f/lovuv f petite place dons la par- 
ti^ 4» ^ de Tileëe Man, 

MiLLUM ou MiLANSy tie «nr 

la côte du N du canal de'i'Oaestt, 
û l'entrée de^pi baie Gallwav , sur' 
la cdte de l'O d'Irlande. Vo^ez 
ComoBiir. 

MILTHROP, petite crique près 
de l'embonchoreae la rivière iCan. 

11 n'y entre que des embarcations 
4|ui y vont charger des ardoises. , 

' X MIL.TON , ville de la pro- 
vi^^çe de Kent.sur une branche de 
la rivière Medway urés de l'tle 
Shepey , par 5 1 0-22* N, et par 
t^^^28^ à l'O de Paid^ UAuUur 
dtnglois. 

.'a MILTON , ville sur la rivière 
du même 00m , 7 milles au. S de 
}^p^on , swr la pôte de l'Anérione 

au NE. 

* MINARZOS. C'est un petit 
groupe d'ilots et de rochers qu'on 
nomme Basse-de-Minarzos. Cfite 
tafte^ti Mur >U<c6te du NO d'Es- 
pagne, à peu près à 3 lieues au SE 
du cap Finistère au S de Corcu- 
hipn , woy. ce mot , et au.N d'une 
Itgssje qa on appelU» Meixido , uui 
en est éloignée d'une lieue un j^. La 
I5asse-de-Minarzos est àmoitié che- 
min entre le cap Finistère et Monte- 
li^îfo'. ^lle forme an triangle avec 
les basses Bruhios et Mèixido , et 
trouve directement 6 l'O , deiui- 
4ieue de la pomte de JNotre- Dame 
;|lé Los-Remedies» ' 

MINAS (montagne de. Las). 
C'est celle que l'on voit an milieu 

«le ti'bis montagnes qui servent de 

Tcconnoissance pour la ^h'éip de 
IJonaveouirc au i^crou.^-'^^ 
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* MINDANAO. C'est une de« 
plus grandes des îles Philippines ^ ' 
c'eat aussi la plus méridionale. EU» ' 
est au N des îles Cclcbes et Gilolo* , 
La pointe du SO de cette île est ' 
réunie U la pointe Ousang de Bor- 
néo par une suite continuelle de ' 
gros îlots , de rochers et d'écueils, 
parmi lesquels la navigation est 
extrêmement épineuse. Nous ne 
pouvons dire strictement qu'il n'y ' 
a pas .le p:isso^e ; mais nous croyon»' 
pouvoir assurer qu'il seroil impru— ' 
dent de sV risquer sans un pratique 
ou sans bien connoitre ce partie.: 
Cette chaîne d'îles et d'e'cueils se * 
noui^e l'Archipel de Sooloo. L'ilc 
de Hmndanjo est d'une figure ex—* 
trcmement irrégulière et hachée. 
Elle renferme par conséquent plu- , 
sieurs Laies et havres , mais qui ' 
sont encore inconnus à la navigation. 
U en est d'elle, comme de celle» 
(Je Gilofo et de Célèbes. On doit 
éviter de s'affaler sur sa côte, de 
peur d'être inopinément en£olfé, 
dans quelqu'une des dentelure» 
dont sa cote est hérissée. Le cop 
St.- Augustin qui tait la pointe du 
SE.de rile, est celui dont la posi- 
«tfoil est la niieux avérée. Il est par 
6«».7' N, et par ia4<'-6' à TE de 
Paris. Carte du dépôt 4:9 la. ti^fpj , 
rine iU tan 6. ! 

MINDANAS, ville dans U pwr; 
tic de l'O de Mindanae. - ■ ^ ^^"^ 

• ♦MrtNFDORO, une des inoyennilft; 

Philippines à peu prt^sao lieues aa 
S de la haie de Manille, f^a pointe 
du NO de cette ile est par i3<*-3o' 
N , et par à I'E de Pa- 

ri<;. Carte du lîepôt de la marùut 



del*an6. L'île Mindoro est $épa-i 
rée de l'ile Lucon par un canal 
qu'on'nonlidlè détroit de Mindoro. 
Il faut , pour y entrer, passer énire 
nie Luban et l'île Luçon. Ce dé- 
troit est embarrassé d'Iles et de. 
' hauts-fonds qui exigent tes plu» 
grandëipr^caali^i off te p^t de», 
navigateurs. ' ' / 

• MINE (la), sur la côlc d'Or 
a lieues I à l'O fSO dn cap Corse, 
et 3 liciie» à,l*ESCiB dé CouiiMcnda 
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eu Ampeiii ; noot en a? oiit'i>art2'& 

l'art. St.-Gcorges. ' 

* MINES (baie des). C'est la 
fcranclie du NÉ de la baie de Fundy 
ou baie Française à la Nouvelle 
Ecosse. F.Hc reçoit plusieursrlvières 
et reoterme plusieurs établissemens 
considérables. Les principau.x sont 
Cobequi et les Mines. Ce dernier 

est par 45''-4' I^» f-^ P'"r tiO°-ib' à 
rO de Paris. Carte du dcpôt de 
la marine , ordre de Sarline, 

I MIN£-H£AD , c'est un havre 
MMs comokHle derrière une jet^ 
Mr la .côte du S du èanal de Bristol , 

et rnpable de recevoir de gros vais- 
veaux. 11 s'y fait grand commerce 
Je liareiags. 1J^£tabllsselnent des ma- 
rées y est de 6 heures. Lat Si^-ia^ 
N , Fong. 5« - 5^' à l'O de Paris. 
\J Auteur angloù. 

-1 MINE-HEAD, pointe snr la 
côte du S d'Irlande à. moitié clie- 
m'îa entre Touchait étDan^arvon , 
h Te de la pomle de la b;ue ArJ- 
xnore et 4 milles dans le SSCI da iA 
pointe Helwick. 

MIJN G ALLA. C'est une petite 
tle aux HéMtea, SJtieneaau S de 
Barra. 

I * MINGAN , îles au N de la 

Ïiartie de i'O de l'île Anticosti/ sur 
a côte du N du golfe de'Saint> 
Laurent. Ces lies sont presse cou-' 
tiguës à relies des Esquimaux. Elles 
sont À l'E de la grande baie qui fait 
l'entrée de la rivière Saint-Jean. 
La pointe ée Mingan est droit au N 
de la plus grosse des îles Mvngan ; 
elle en est séparée par un canal 
dans lequel on trouve progressive- 
ment de lo à 4o brasses d*eaa. Le 
havre de Mingan est encore un peu 
plus à l'E , et en dedans des lies 
ces Esquimaux \ il est dans l*em~ 
Iraactiure de la rivière Canatschou , 
par 5o°-i7' N, et par t5')0-r):i' h 
rO de Paris. Carte du dépôt de la 
marine f sur les observations de 
f^athn f Chabert'i et autnsi 

à *' MINOAN , roche très-dan- 

gerease , et p|ir conséquent très- 

iijiporuaie à coauoltre > sitace au 
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mtlîétt da goulet de 'Brfeit» Lé 

Mingan couvre aux grandes ma- 
rées; mais comme il est balise, 
on voit toujours k roche ou la 
balise ; il est ik péuprès au NE d« 
la basse Goudron et des Fillettes 
( voyez çeJi mots ) , et immédiatc- 
raem au'intlSeii dd ^uiet , par le 
travers de la batter^ de Léon éc 
celle de Cornouailles. Le Mingan 
est sain; il y a louvoyag^ des deux 
côtés; mais le goulet ett;ai étroit, 
que l'espace resserrd Cltf^lnf^lîiii^ 
et cette roclie n'offre pas une eieo- 
due bien considérable pour les évo<-^ 
Itttioasd'an vaisseau, et la difficulté 
dé ee passage augmente encore par 
la rapidité oe la marée. Cependant ^ 
comme la côte du N est acore , oa 
y louvoie; le jour il n'y a rien à 
craindre , puisqu'on voit l'écueil , 
mais la nuit il faut veil'er la b.disa 
avec attention, et dés qu'on se 
troave le travers de la batterie de 
Léon y il faut laisser courir labor-» 
d('e du N aussi prijs de terre que 

^^g^U^i^ °jf^ H^'^ .plutôt 
oiiAiir^nlr 4rrawbm , qu il laut 
donner vent devant; l'on videainii^ 
le caûal à l'aide de la marde. = 

MîNGULA, île dans le golfe 
de Honduras, terre fera);.-, cinat 
au S }sx pai;tie de l'O des Sal- 
medineê. " "^ i. i;, r' 

♦ MINltO, nTièwTrontîèri'ati" 

N du Portugal , et qui sépare 
royaume de la province Espagnole 
de Gallièie; elle se lette W la mer. 
i|n peu au N de V iana ; em- 
bouchure b:iigne , du côté du N , Ki 
pied du mont.Saint-Tecle , et dut 
côté du S y les mûrs de Camina. U 
y a une petite tle ft Tenirée do lai 
rivière. La passe est au N. Cette 
rivière ne peut admettre que de 
petiteiienibarcations; Celle de Lima^ 
sur laquelle ëst la ville de Viana ^ 
est plus grande. Forez Viana, 
L'île du uiilicu de l'embouchure 
de la rivière Minho estoar /|i°-45^.* 
lO^^'N', et par i i^-q' â VOdc Pari s. 
Carte de i*4m 6 «tu diépât de ta 
i narine, 

' MIWIJNS (St.-) C'est un Invw 

a5 * 
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sur ht côte du N du dëtroit de 
Furtb. Ilyuvoit jadis une jelcepour 
le mettre H febri ëee vents d%9t, 

« MINORQIJE» 31« d<> la Mé- 
diterrdnièy nu NE 4e Majorque. 
C'est une des anciennes Baléares. 
Les endroits principaux de cette ilc 
•ont le port Malioii. VoytM Cap 
UB LA Mor.A de Mttbon, l'flrticle 
Mahon , le Cap Bajoli. C>rs deux 
positions forment les pointes du 
jSO et du S£ de ttle , par contë- 

?[uent eu déterminent l'étendtte. 
slle gît SE et NO , et M bf^etn^ 
moyenne est de 4 lieues^' 

* MIWOU * pointes, li y ea « 
deux } on les distingue par le aoan 
de petit et grand Minoa ; eUee eont 
toutes les deux sur lai c6te du N , 
à IVntrce du poulet de BreM : on 
lesreconnoitaumouliin deTolbroe* 
Le grand Mtnoit ei| t*0 dn.petit. 
Hy a une roch*foH( à terre i mais 
eomuie elle eovtvre , il faut s'en 
donner de garde de mer haute. Cea 
deux pointée aenreiit de mordue» 
pour In basse' Gondroft. line hgne 
piolon*^ce par ce» deux pointes , et 

£ar une petite chapelle située 
i pointe de Penemoreany roicen- 
ireroit la baiat Go«dr«m. r^ye» 
ce mot. 

* MINQtHEBS , banc de pieïres 
et d'îlots dont les principaux se 
ae^ment les Maisons. Ce groupe 
de rocVes est an N des Sovardes , 
ouSuliai'des , autrement laChouas, 
cl de la Derrçe , et au S de l'ile de 
Jersey , dont il est sépartî par un 
InlervaHe d'k pe» pfè# 4 Hene». et 
dont le milieu est rempli^ ^ le» 
Orelets. Voy. ce mot. 

MINSIEB* SCORE, roche h 
neu prés à I d« mille de l:i Charrue 
\Piaugh). Élté Vest recouverte f^ue 
«e laet iSpieds d'eau. Ces H]ar<}ues 
de celte rocTie sont le faîte le plus 
élevé de la vieille Ahhaje , par le 
8f OK le plat S » ef la notme de l'O 
de MegsfOtte f far la cdie di l'J^ de^ 

I*ik F:irn. 

' * MIIN'TAO , petite île près de 
Il cète du de 6uxujHra. 
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î^a pointe du Pn de Minlao est soua- 
la ligne y par oS'» i TE de Paria. 
D*aprii ie Mannevilleite. Elle 
est presoner contiguë à l'ile de 6a^ 
ton. LMie Mintao se nomme aussi 
quelquefois Minton. Voy. Batoa. 
Mous nous troavons forcds de pré- 
venir ici le navigatexir que l*ile de 
IVÎintao ne se trouve point sur le 
grand plan particulier du Neptune 
oriental ; Circonstance qui porte- 
roil à croire que cette île est la 
mcnic que celle de Batoa, C'est co 
que nouii ne pouvons assurer ; nous 
ne parlons ici de Mmfso que paieé» 

Ju'ellese trouve sur la carte généralii: 
aNeptuae oriental k petit point. 

♦ MION , place à Ja pointe dft 
l'O de Tile Kisinis , située à l'entrée 
du golfe Persique, I^at. ^-33' N. 
Neptune c^^^' ' ' ' 



^MIQOéLOIS^ rfous présamona 
que ce mot est nne corruption de 
Mî^uelone. V. ce mot. Il y a deux 
lies <ikce nom , situées à l'entrée de 
U baie de Ptfrtuiie.' VetY. eemoi^ 
Elles sont sur la Côieda S de Terrai 
INeuve , dont elles sOtil séparées par 
; un espace de 5 lieues a tiers , n)esu-« 
rées wpUBÔê b pointe de Mat i usqu'ip 
la pointe de VO de l'ile Miquelodî^ 
du S. Ces deux îles sont séparéei^ 
pur un si potit intervalle , qu'Q».; 
l>ouriroit les regirder Cookbie ft'«Bi 
faisant qu'une* J&Mee'ioaft a» N dtf > 
l'île St. -Pierre , et toutes les trois 
sont ik l'ucare de l'Ë du banc da 
St.-Pterre# €«> banc peut être con- 
sidéré comme tma fMnlB da> calali 
de Terre-Neuve , puisque la sondo 
donne fond, sans interruption , de 
*l%&4^antfa. Cependant ^ comme, 
■ ûm aidianné-differens noms aux di- 
versessomwtitésdu^raAjf? Banc (V. 
ce mot) y l'exactitude gcop;raphique 
veut que nous indiquions la position 
du banc de St.«Fierre au d«< 
Banc-à-Vert ; la sonde donne 90- 
à 100 brasses entr^ lea deux, etr 
leur distance est de^^lidies, Kor^ 
St.-Pibxm. Il yAerti>blgBiC'<}ito 
IV et S , à l'E d'un autre petit haut-»^ 
tond rond , et presque contigu / 
e#|re. l'ile dtL^N d^ *]ylitj|;}elott^ ef- 
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Vtnltéé an S die ithwe té VéttaHê, 

Le plan que nous consultons an- 
nonce de 50 à 70 brasses i» l'acore 
de ces bancs. La pointe du N de 
Miqaéfon esi par 47°-5 ' N , et par 
58»-4o' à rO de Paris. Carte du 
déjtôt de la marine , sur les Me- 
tnotres de Chabert, Verdun , etc, 

«MIAAMICHI, b^ie dans la- 
qnelle le jettent le§ rivtèret de 

I\i$|igoi»dii , Minaeua, et des six 
Bretons , au ISO de la partie du 
NO de i'ile St.- Jean, dans le golfe 
de $t.-Laùrent , et «a 8 de laoaje 
des ChaleurOf L'entrée de la baie 
est barrée par une île longue et 
étroite ^a'on nomme l*ile au Pas- 
•age. Cette Ile projette 4^iiê k S 
ime batture de sable qui ivétrëcit la 
passe. Cependant »1 reste encore un 
canal de a tiers de lieue de large , 
dans lequel on trooTe 8 brasses 
entre ce banc de sable et la pointe 
de Scomina. L*île de Teneicou est 
un peu en dedans feue pomte ; 
maii-on à% pas plufk'd^paseé I'ile 
que le reste de la baie est libre et 
|acilc. Fo)^c*ScoMXNA. 

I * MIRA-POR-VOS.Onnomme 
ainsi un banc de forme ù peu près 
triangulaire , sur lequel s'élèvent 
deoz Ilots et plusieurs roches , à l'O 
quelques det^re's S de la pointe du 
à de l'île d'Àklin , et droit à l'O de 
rile au Château , dans le débou* 
quement de St.-Ooiningue , aux 
Antilles. Le passnge ordinaire des 
vaisseaux est entre i'ile au Chùteau 
et les Miru-Por-Vos. La pointe du 
NE des Mira-Por-Vos est par aa«- 
?t'-3o'' N, et pur -6o-5o^ à l'O de 
Paris {Bureau des longitudes) , et 
76^-57 ' suivant Cbastenet de Puv- 
êéffKt» C'est peut-être tei le lieu de 
remarquer qu'il s'est commis une 
erreur dans la table du Bureau des 
longitudes y publiée dans la Connais- 
ianee de» Teqips. L'îlot au Ch;W 
tean y est porfé par 74"-37'-5q'' à 
1*0 de Pans ; certaineuient il faut 
lire : 76"-37'-5o" à l'O de Paris. 
Ainsi il faut bien se donner de 
garde de prendre la longitude de 

rile an Onàtcau w Çbastenet» «it 



.. J4I a.. ; . „^ 

9 tMlle des Mira-por-IToSy tnrleBu* 

reau des longitudes ; car on rédui- 
roit le passage à i lieue { de largeur, 
tandis qu'il y en a ? raipent 4 ; dU 
ujebsîon que loi c0ttierfent les deux 
autorités que nous venons de citer. 
Nous ajoutons que c'est au Bureau 
des longitudes ^u'il faut avèir con» 
fiance, et que, d'eprés sa ddterml'* 
nation , l'îlot au Château et les 
IVlira-Por-Yos sont portés 7' trop 
à rO sur la carte de Cbastenet 
4e Pttytëgur. * 

9 * MlIU^HlR-VOS , écntW 

situé dans l'Océan Pacifique dis 
Nord, à rO des îles Marianncs, 

far i4"-?p' Nj el par i59%3o' a 
'£ de Paria, Lm, J?4rmufit eart^ 

* MIRE (Coin de). C'est un gros 
ilot situé près de la pointe du jN£ 
de lUtenie-France. LSntervdlle mû 
sépare cet ilot de la côte est telfe<^ 
ment hérissé de dangers , que les 
pilotes mêmes n'y passent pas. La 
canal est entre PileH^te et le Coi& 
de Mire. On le nomme ainsi , parce 

?u'il en a la forme, La partie de 
£ est basse , et va toujours en 
montant jusqu'à la pointe de 1*0>. 
qui forme un petit morne coupé k 
pic du côté de l'O. Il faut observer 
que la partie du N pousse uu iarse 
quelquee réeifs par le tnTflra'oii 
milieu de ce petit ilot ; en consé- 

auente, on doit lui donner un peu 
e tour en cet çfidroit. Il faiit ansa» 
prendra ce ipoment.poor iarrer'lea 
bonnettes.; car on n'a pas plutôt 
doublé la pointe de l'O du Coin de 
Mire, qu'il faut serrer le vent pour 
accoster la pointe aux Canottnters«> 
On doit aussi se tenir paré sur lea 
drisses ; car la brise qui s'engouffre 
eqlre le Coin de Mire et la terre, 
est sujette à donner dea rafCadea 
capables de 4^ni^er. ^ 

* MIRÉ, ou MiRAY, baie. C'est 
elle qui fait l'entrée du l;ic Mire 
elle ei>t. au N de la baie Menadou , 
et au S de la baie Morriene, au 

r NO de i'ile Scaiari , aur la côte' de* 
l'E de Tilc du cap Breton , Amé*. 
I rique du N^* l^t* 4u milieu é& ' 
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In hnie, 460-3 '-"o'' N. Crtrtc du 
dépôt de la marine , ordre de 
Sanine. Voy, ^catari , ile cjai est 
h l'entrée de fa huie. La pointe qui 
•épore la Laie iSlorricm tic la baie 
Juiray , se nomme rap Bi ùlé. 

^ MIllKLLE, se aouiuie aussi 
TiToifts. Cet endroit est an V du 
golfe de la SyJre, golfe que l'on 
connoit mal. Mirelle est i 5 ou 4 
Jieues au S de Bengali , sur la côte 
da N de Itarbarie , dons la Médi- 
terranée. Pby«sBBirGAzi« 

♦ MIULINA , ^petite fie entre 

Corfon et ^].i!niiMr]ia. 
• * MlhUiCR , caj» sur la côle du 
d'Afrique , au SE du ^nd 
l>anc du cap lilanc. C'est lui qui 
fait la pointe du SO de l'entrée de 
Ja rivière 8aint-Jean. Ce cap pro- 
fette au large une batture de sable 
c|ui ne permet ( as de l'npprocher. 
fc>a latitude est de 190-4 '-!^o" N. 
Jt^lcurieu, 11 est 55' plus £ que le 
cap Blanc , soivant In carte de F!ea> 
yieu. NepttMs Oriental. Voyez 
Cap Blanc . |>ar le Bureau des 
longitiults , I\o3 1 ( t 12. 

' * MISCO. C'est upe petite île 
presaue réunie h la pointe dn N 

de l'île de Chipagan , qui fait l'en- 
trée du S (le la baie dos (Chaleurs, 
dans le goiie de Saint-Laurent. 
L'ouverture de cette baie se mesure 

depuis le cap du Dés spoir jusqu'à 
l'île Mis'o. Cl Ile dernière est en 
dedans, c'est -à-dire a l'O du banc 
des Qrf^eltns. Voye» Cvaialvm 
{haie des). La pointe du N de l'ile 
IVlisco est par 48'*-'i' IN. Position 
déterminée à bord du Norwich , 
en 176e. 6a longitude est de 66^-5o ' 
à rO de Paris. Cart,- du dt poL de 
l'a marine , Sur les Observations 
de Cliabcrty Verdun^ et autres, 

* MIS£ISE , cap sur la rôle 
d'Italie » tout auprès de Nnrples , 
entre Curaes et Pouzzole. Voyez 
dans Virgile l'ét)-tttolo^ie de ce 
mat. Lau 400-48 lo'ug. ia''-7' 
à l'£ de Paris. Carie du dép&tde 
ht lutirinc. 

Ml^MÈnF. , bavre sur la côte de 
6ulfQlk^ u milles ;tu S de Dunw 4cb ; 
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un peu au S de la Maison ^M' 

TEcluse. 

MISPALU , deux petites flee 

près de la cùte de la Nouvelle 

Guinée. T a plu* grande est par 
00-20' S , et i3o^-io' à r£ de 
Paris ; la plus petite, par la même 
latitude, est par ï5o'»-7' 1 l'E dft 
Faris \,\4uteur ani(lois. 

» MISSISSIPI, rivière fameuse 
de TAmérique du Nord , dont 
rcmbouchure est dans la partie du 
N du polfe «lu Mexitiue. Ce fleuve 
baigne les murailles de la JNouvelle 
Orléans, foy, ce fnùt» Il prend Sft 
source trèâ-loin au N t dans l'inté- 
rieur de l'Aniérique , au milieu des 
peuplades sauvages dont ce pays est 
rempli. Son court n'est pas encore 
trcs-bien oonnn : on sait senlement 

3ue la naviEiation en est dangereuse , 
ans le temps, des grandes eaux, à 
cause de la quantité d'arbres et 
d'îles flottantes qu'il entraine avec 
lui. Indépendumnienl de ses cm — 
boucbures proprement dites , il com- 
munique a la mer par plusieurs 
autres rivières secondaires qui pren- 
nent leur source dans son lit, telle 
que la rivière du Vcrmiou , t^;"' 
, viére de Paquemine » et la rivière 
des Cbetes. n communique aussi au 
lac Maurepas par la rivière d'îbbcr- 
ville ; et par ce moyen il se jette 
dans le lac Borgne , passe a» S de 
la baie des Pascai;oul.'S , et cominu- 
nique à la baie de la IVb)bile. Pour 
entrer dans cette nvièie il y a plu- 
sieurs passes ; savoir, la rivière au 
Basiien ; c'est la plus i\ l'O. De cet 
endroit , en continuant à l'E , on 
trouve la passe du SO , peu fré- 
quentée ; ensuite celle du 5» pareil- 
lement peu fréquentée ; celle du 
SE , qui vient après , est abandon- 
née j de là , en remonlant vers le 
I\' , on trouve lapasse de l'E; en- 
suite celle à Sauvol , et enfin la * 
la passe à la Loutre. Vc toute» ces 
passes , celle de i'Sf est la seule ^ 
dont nous puissions prendre con- ' 
noissance. Il faut venir relever 
une l.ali e qui marque l'entrée 
(ie celte passe , on la laisse à 
Luboid , Cl pn laU«e h tribord un 
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fietît ilof. On trouve en canal 9 
f»î«ds àe basse mer» snr la Barre. 

On ne tarde pas h au;^menter d'eau ; 
et , continuant à ranger les îles 
qu'on a à bâbord , c°est - à - dire 
nuS, op a bientôt gagné 3o pieds 
d'eau ; on en trouve 5o aussitôt 

Îu'on peut ouvrir la passe du SE. 
>c cet endroit à la rSouvellc Or- 
léans , il n*y a plus de dangers. 
L'embouchure de l*E de cette ri- 
•yière peut se chercher par 2(jO-6^ 
M , et Dar gi^-SS^ à l'O de Paris. 
Belin. Nous a^ontercms «pie la terre 
dans les environs est excessivement 
basse » et qu'ù peine on peat l'ap- 
perceyoir de a lieues. 

* M15Të1\I0SÂ, banc de sable 
.«anuonté d'an récif, & TO de la 
Jamaïque f à l'entrée du golfe de 
Honduras, par i8°-37'-3o°' N, et 
«5»-34', à i'O jde Pari». Grand 
routier dû dépôt de la marine 

MISTICA . baie «ur la côte de 
ro de rUe de Sôq, dana l'Ar- 
chipel. 

MIXëNS f banc de sable, 9 on 3 
mille» an S de la pointe du S de 

Selsea, qui se trouve à l'E de l'en- 
trée du port de Chichester : il 
assèche deJjasse mer. Au 8 de ce 
^ncilyenadeux pluspetils : c'est 
entre ces deux bancs et celui de 
Mixens qu'est le, canal de Looe» 
Voyci LooE. 

MIXOAL, une des Molnques, 
droit au N de Ceram, dont elfe ^ 

peu éloignée. 

I MIZEN , pointe sur la côte èt 
VEà d'Irlande, au N de Donagh- 
niore. C'est an N de la pointe 
Misett, et h pen prés ft i mille de 
distance, que se trouve le hanr du 
Glaskerraan. La pointe Mizen est h 
1 lieue \ au N d^Arklow ; elle sert 
de marque pour arriver à la pointe 
(iWrklow , en passant en dehors ou 
en dedans du banc : on trouvera les 
iharq«es>{u*il faut prendre pour cet 
«flet 4 l'article GjLASEJiniuii. 
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du cap Dorscs, dont elle est séparée 
par la grande baie de Bantry. 
pointe des Trois -ChAlcanx est h 
peu près i"! 1 lieue au JN de la pointe 
Mizen ; et sur la grève il y a trois 
tours qu'on n'apperçoit que de très- 
près, (jn compte 'j lieues de la pointe 
Mizen au cap Clear. Lat. N , 5io- 
23', long. i2'*-5' à l'O de Paris. 
IjAuteur anf^is. Les marëes y 
sont de 3 heures. 

I * MOBILE (île de la) , à l'em- 
boucbure de la rivière du mèmç 
nom y dans la Floride de l'Oncst, ai^ 
fond de la baie de b Mobile. , 

1 * MOBILE (baie de la ) , sur 
la côte de la Floride de l'Ouest , 
su du fioiie du Mexique, et un 
peu ù TE de la rivière du Mississipi ^ 
dont elle est séparée par nn inter*^ 
valle de "i/iWtwes. Ces deux rivières, 
coulent bien ù i'E l'une de l'autre» 
mais leurs embouchures fissent en- 
tr'elles NE et SO. Les nvièrcs de» 
Perles et Pascagouîas sont cnt r'olle^. 
Le cours de toutes ces eaux est, À 
eu prés du JN an S. On entre dâne 
a baie de la Biobile par un canal 
étroit, entre une petite pointe ù l'E 
et rué Dauphine i l'O. Per. Ii.b 
DAVPausB* Cette oasseest dilitcile ; 
elle gît INNOet SSE» entre deux 
bancs de sable; et lorsque l'acore 
de ces bancs n'est pas baiisé , on ne 

I»eut y entrer qu'avec le secours dé 
a sonde , en tenant bien le miliels< 
du canal. La baie gît N et S ; on y 
trouve de 14 & 16 brasses ; elle est 
nette et 8a«s aucun danger, l^c fort 



de la Mobile est dans Ut partie du • 
NE de la haie , près de rembou- 
chure de la rivière , par So^-^iq' JN ^ 



chure de la rivière , par ùQ'^-i^' i> , 
et par ^oo«at-' à radTe Paris, unmd' 
Routier du déftôt de ia maHne de 

17S6. V. Pensacola. • 

5 * MOBILE , riviiîre qui reçoit 
dans son cours celle de Pensacola ^ 
et qui se jette dans le fond de la 
bpie de la Mobile. F^. l'article 

précédent. 

♦ MOÇANDON , cap sur la côte 
^ du N d'Arabie , dans le golfe Pçr- 
' a MIZEN , pointe sur la cAtM sique. GTest en&e ce eau et le osQb 
dn S de l'Irlande, 6 licnei an SJL t JajkqnesetrouTei'ealrMdngK^^^ 
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JLe Cftp Moçandon n'est pas net , «t 
on doit ne pas chercher h i'oppro- 
cher I à caaie de la quantité d'iiots 
dont il eit environné. Il «t droit 
au S det iletdei'Arek et d'Ormus. 
On fiasse entre ce cnp et l*île Ma- 
pie.t-Salaaiet ; mais il Y a aussi 

fasiage entre cette lie et la côte de 
'erae. Nous conseillons de ne' pas 
approclier la côte d'Arnbie depuis 
le cap Fi la m , et dç se tenir à a 1. 
de terre ; car , si la carte ne mar([iie 

f>oint de dan<;eraciichës , cependant 
a Cûtecsltclleinent}i<?ris,séed*iloi5 , 
qu'il ne convient pas de l'ap^ro^ 
oier, de peur de rencontrOTÎnopm^ 
ipa^Dt quelques dangers incotinut. 
La pointe du cap Moç mdon est par 
a6°-i4' X>j ; mais l'i^ot le plu« aui^ 
que l'on ait doubler est par aG*- 
16' N. Floch de la Carrière. Long. 
53«-i 5 ' à l'E de Fuit. Diaprés d» 
Manne^illelte. 

* MOCHA se prononce Moka, 
ville de l'Yémen et sur la côte de 
la Mer Rouge , k iS liene» en de- 
dens du détroit de Babel-Mandeh , 
par i5o-iD'N,ei par/^oO-So' à l'E 
de Paris. Bureau des longitudes. 
Yoyc^ l'article Baisl-mamdbb ; 
bbsenrex que l'autorité du Bureau 
des longitudes est préférahlê à toolea 
pçlles que nous avons citées. 

Mocha est une petite ville ^ coni' 
parée & celles d'Europe ; mais c'est 
line grande ville pour l'Arabie ; 
elle est bâtie en briques , et de loin , 
son apparence est bien trompeu:»e 
et supénenre & la réalité. Depuis 
le détroit y la côte est aride ; mais 
l'approche de Morha se reconnoît a 
un grand bois de dattiers quis'ëleud 
jusqu'à pris de a lieues au 3 de U 
yille : c'est la seule végétation 
qn^on appcrçoive sur tout ce pays ; 
en conséquence on ne peut pas se 
tromper sur les approches de la 
rade* 

Aussitôt qa*on appcrçoit le pa- 
villon du fort du N , il laut hanter le 
large I et s'entretenir par i6 brasses 
an moins > pour éviter les bancs de 
saMe en dedans desquels se trouve 
la rade dis Mocba. Cette »de est 
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circulaire ; elle fbruie un secleuf 
dont la corde est un grand banc de 
sable uitexfonipu aux extréoiitcs. 
Les deux bôutt du leeienr s<mt 
surmontés de deux forts qui servent 
à défendre le mouillage. D'après 
cette description , il est facile de 
voir qu'on y entre rar deu3^ passes ; 
ma;s commecetie cote est peu saine , 
les pointes poussent au large des 
bailurei qui ne permettent pas de 
les approcher ; en conséquence il 
est difficile de chenaler par le passn 
du S , parce qu'il faut passer entre 
les bancs qui avoisinent le fort et ie 
grand banc qui abrite la rade. CetlB 
passe est assex directe; mais elle 
est étroite , et rien n'en indique 
l'entrée. Il faut bien la connoitre 

fiour oser y donner ; elle est d*ail- 
eurs peu profonde » et ne convient 
qu'à de moyens vaisseaux. Il est 
cependant avantageux d'y passer 
quand on le peut, parce qu'elle est 
au vent de la rade , et que rien ne 
peut»empêr1ier d'arriver dtt premier 
coup eu boQ mouillage. 

Ln passe du N est entre le fort 
du N et le grand banc ; il faut 
prolonger ce oanc » comme no«i% 
venfMH de le dire , par 16 brasses , 
et laisser courir ou N sans craindre 
de dépasser la ville , jusqu'à ce 
qu'on reière le minaret ne la grande 
mosqnde * l'ESE du Compas. On 
aura alors doublé |a pointe du I\ du 
banc. Si un accidieut détruisoit ce 
minaret , o^ si ks Compas ëtot nt 
affolés parune cause qneMonquet il 
jTiudroit laisser courir un peu plus 
que moins au ^ , pour être «ùx de 
parer le danger ; et dans ce cas 
viendroît prendre connoissance. de ' 
la face du N de la ville , et on ne 
rapprocheroit de terre que lorsqu'on 
pourroit appercevoir la porte de 
Babel-M.Muoudi. Cette manœuvre 
ferolt à lu vérité dépasser la ville ; 
mais c'est un petit ii^couvéoieni ; 
car la violence du -vent coiuraii^ 
souvent h prendre ce parti, 

Lorsque les vents du S régnent 

fovcc force , il s^-roit impossible , f n 
ra ogcAntmejne de trés-présia poioui 
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du N dt| grand banc , d'attraper le 
mouillage , tant à cause du vent 
qu'a cause des niuiées. On laisse 
alors porter sons le vent dn fort dn 
et l'on raouiUedan» une grande 
et superbe baie , sur le brassiage 
que Ton veut , fond de sable , et 
ponne teoue» On attend dans cet 
iendroitia nouvelle ou pleine lune , 
époques auxquelles les vents et les 
' courans ne manquent pas de re- 
verser et de soufOer du N* On 
a p parai lie alors . ef l'on vient mouil- 
ler devant la ville par 6 et 7 brasses. 
On doit avpir bien soin de poiter 
la (dus forte au S , et de tenir tou- 
jours b gran^ en mouillage. On 
doit donner une grande touée à 
l'ancre du S i car les brises y sont 
quelquefois d'usé violence prodi** 
pieuse : pu affourche HfftS^ 

On i|e doit pas appareiller de 

Mocha avant le 10 Juin , lorsqu'on 
yeut sortir de la mer Rouge. Nous 
avons méprisé cet avis ; nous en 
avons appareillé le premier <^i^i||îîi 
il nous en a coulé quarante ]0ur8 
de fatigue pom* attraper Spcotora , 
. et nous evods été forcés de rci^tref 
fieuz fois dans le détroit. 

Comme on ne peut partir de la 
Mer Rouge qu'avec des vents du N , 
l'appareillage ne §eroit pas possible 
de U radç ; car on ne pourrpit 
doubler I3 pointe du IV du banc. Il 
est donc d'usage de proliler d'un 
jour de vent de S pour aller ijaouiller 
au N dû fort du N. On attend ^lans 
cet endroit le moment du départ , 
et on y est assez au vent PQVJT dou- 
bler tout sans crainte. 

a,MOGHA, île sur la cote du 
Chili, par 58<»-3o' S, et par 75®- 
5o' & l'O de f aris. Carte du dépôt 
iU la marine de Van 6. Cette ile 
est un peu au S de la rivière Impé- 
riale , et uu iN de Baldivia ; elle est 
fertile, et se voit de très -loin ; sa 
longueur est de 3 ou 4 Hcues N 
et S. La partie d" N est basse , et 
descend graduellement jusqu'à une 
longue pointe de sablé sur laquelle 
il y a une roche qui ressemble k 
une voile. La pointe du S est plus' 
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escarpée ; ou y voit quelques ro- 
ches de diverses hauteurs. Quant à 
la partie de rOj l'approche en est ^ 
détendue par des écnetls qui s'dten- « 
dent jusqu'à 3 lîeues au ttrge- - - ^. 

MOCKfeEGGAR'S - HALL , 
sur la côte de Norfolk, à moitié 
chemin entre Winterton^^Iia^ ^ 
borou^h, ApendedisMndWwrtrit 
vis-à-vis de cet endroit, il y a un 
haut fond sur lequel on peutpasser ; 
mais il y a un petit canal dans le- 
quel on trouve % brasses, entre ce ^ 
lia ut-fond et la terre. On en trontri- ^ 
6 et 7 en dehors du banc. ! * 

MOCOMOKO. C'est le nom de ^ 
la petite rivière Orenoque, située \ 
un peu au SE de la granoe , 4 licnp« , 
à rO d'Amacaqi, ^ =^ ^ 

MOCUPE. For.Bfosv9i» ■■ 

. MOD£NA. V^r* Mbdiua 9 

vière, 

* MODERA , baie sur la côte 
dtt 60 de I*tle de Sel , ime des îles 
dn cap Vert : elle est au 6 de In . 
baie de Palmera. Toute cette partie 
de la cdte est tellement environnée 
de rdoifs f et sur-tout la pointe du S 
de l'Ile 9 quMl fisnt donner beaucoup 
de tour avant que d'approcher le 
mouillage. On y est à l'abri du traie 
du vent par b terre , et les récifs y 
rendent la mer belle, KoyesL'lLn 
DE Sel. 

♦ MODI , très-petite île située à 
la pointe de l'E de i'ile Portepore , 
à rentrée du S du golfe de Co^ 
rinthe. La pointe du N de l'tl* 
Modi est par 370-31^ N, et par 
310-44' k TË de Paris. Carte Ha 
V Archipel du dépât de ia marine- 

« MK>DON, ou BGumir, YiUe à k 
pointe du S de la Morée , H lîeues 

droit à 1*0 de Coron , par con- 
séquent par 36®-47 '-a6"^ IV, et par 
190-ao' ù VE de Paris. Position 
prise sur celle de Coron , donnée 
par le Bureau des longitudes. 
ISous conseillons aux vaisseaux qui 
veulent aUer k Hlfedon de prendre 
un pilote à file SapienocL 

MODOOENATE , petit îlot 
f pcbes aride# , 4 4 ^aue de U çi^^ 
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de l'E de l'ile Morolaï , l'une des 
^losvSandwich, dans lanier da Sud. 

Voy. MoïlOTAÏ. 

* MODRIL , port de la province 
Grenade , aur la côte du S d'F.s- 
paî;nc , dans la iMcditerranéc. Mo- 
aril est au IVmd d'une petite baie à 
l'O du rap Narratif, à peu près ù 
moitié chemin entre le cap de Gattes 
«t Gibraltar. 11 y a uioui liage h 
Sfodril depuis 7 jusqu'h 18 bruttes. 
I.nl. N, 56^-46', long. 5 -?V h 
VO de Paris. Carte de la Médi- 
têtranéedu dépôt de la niarùie. 

MOELI. C'est une des iles Co- 
nore ; elle Aiit le triangle avec les 
lies d'Anjouan et de Mayote. Il y 
a quelques ilôts au S de Mocli. La 
pointe du N est par iî»o-3o' S, et 
par 4io-,8' à PEdeParii.D'a^r^^ 
He Manncvillctte. 

MOtOTIS. C'est le Palus Méo- 
tîde des :inriens. Voy. Asoi'ii. 

MOFFEN , petite ile presque 
droit au N de la baie Liefde, dans 
la partie du N de Tîle du Spittberg , 
à un peu moins de 3 lieues au N 
de la Grève Aouge. Son diamètre 
est d'à peu prèa a milles. Oê n'y 
▼oit aucune verdure; mais letaiilieu 
est occupé par un grand lac presque 
toujours gelé. La sonde donne i3 
]>raMea à 9 milles dans TOiNO 
de l'île. Le fond varie ; U est alter- 
nativement de roches, de vaseclaire, 
brune . et de coquilles brisées. Au^ 
tour de cette ile les sondes sont 
pareilles h celles des c6ies voisines. 

MOGADOR, île ù l'entrët d'une 
petite rivière sur la côte du royaume 
de Maroc, entre le cap Canun et le 
cap Geer, *JP?" P'*' * '7 ^'«■e'î 
dans le N 4 NE de ce dernier , par 
3 10-37' IS , et par 11 «-ôô^ à I*0 
de Pari». Borda. De Pile Mogador 
ft l'entrée de la rivière de Maroc , 
la côte git au NE^N i5 lieues a 
tiers. Vis-à-vis de la pointe du NE 
de l'île Mogudor, il y a une grande 
«ibaine de roches qui part du conti- 
iient , et qiij s'étend au large* Ces 
ërueilssont d'autant plus dangereux 
qu'on les croiroil séparés de terre , 
perce qu'ils sont bors de l'eaù. dans 
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le voisinage de Pile . et qu'ils sont* 
sous l'eau auprès de la côte. En te- 
nant du N , u faut passer entre Pile 
et les rochers que l'on voit sur 
l'eau : en ran,:;eant ces derniers ^ 
qu'on laissera à bèbord » on y trou- 
vera 5 brasses. C'est une chëlive 
relâche : à moins d'un pressant be- 
soin , il est inutile de la rechercher* 
T^a pointe du S de celte fie ponts» 
du côté de terre une petite hatture 
de récifs , et au S de ce récif il y a 
un autre buoc nui se projette au 
lar|e 1 lieue Comme cette tle est 
dan! la bande des vents alises, oa 
sort ordinairen)cnt par le S ; en 
conséquence, il faut ranger la côte 
de prèférenée , jusqu'à ce que l'oa 
nit dépassé ce banc , au-delà duquel 
on peut gagner le large. 

* MOGANE, île du Débouque- 
mt ni de Saint-Domingue , au IS de 
la petite Inague. Lorsqu'on a doublé 
la petite Cayque sous le vent , on 
serre le vent ]>our doubler au vent 
la pointe de l'E de Mogane. Cette 
pointe est sale , et met an large de 
grandes battures de récifs h près de 
"X lieiiPS de la côte. Depuis la pointe 
du de la petite Cayque ju^qu'âi 
la pointe des récifs de la pointe dn 
l'E de Mogane , il y a 14 lieues J , 
au N i IVO 4° O du monde. 11 
arrive souvent qu'on est obligé de 
laisser porter aoos le vent de cette 
ile. Voy, la position de la petite 
Catçue. Cette même pointe de 
rérit'i» est ù 16 lieues 3 quarts au 
I\ i INE4« E de la Pointe de \% d» 
la petite Inagne. Voyez ce mot- 
ISous ne donnons ni la latitude , ni 
la longitude de la pointe de P^ de 
Mogane, parce que le BureaiÀlea 
longitudes ne l'inoique pas : îldonne 
au rontraire lu posttidii de la pointe 
du^SO de la petite Cayq^ue, et de la 
pointe de l'É de la pente Inaguc ^ 
et , de peur de commettre une 
erreur , nous, n'osons donner la 
position de Chastenet de Pu vâégur* 
Maîa Â cet Officier diffère dé 7^* 
avec le Bureau des Ion|^itudes dana- 
la position des Mira-Por-Vos, l'er- 
reur peut é^re géuciulc , ct.noa 
relative. Tout le débouquemeat; 
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peut être port<5 trop à l'O » et les 
'distances, ainsi que les gisscixiens, 
peuvent cependant être exacts. C'est 
poàr cette raison que nbus avons 
préféré donder la route et la di^ 
lance de la pointe de l'E de Mog me 
à la pointe du SO de la petite 
Cayque, ^t b pointe de 1*£ de 
Ift. petite Inaeae. Nous observons 

Î[ttC les marées courent quelque- 
ois avec violence entre ces îles, 
«t dans ce cas il faut être très-bon 
voilier pour doubler Mogane au 
vent ; mais comme cela n'.u rive p js 
toujours, on peut essayer de passer 
ta Teuty saut il arriver , si Ton voit 
que l'on ne paisse doubler. On 

Ï»eut même revirer, et louvoyer si 
e temps est maniable : il sul'iit , 
«hfit cette manoeuvre , de prendre 

§arde que le» dangers les plus au vS 
e Mogane sont par a2°-i5' N 
( Cfiastenet de Puységur) , et que 
l'on né doit pas cOurir la nuit plus 
N <jtteaa«-io'. Le jour, la vue de 
terre avertit de l'approche du dan- 
ger. La pointe du ôO de l'île est 
aaine ; on peut la ranf^eri: La pointe 
WO est par 22^-24 '-3o" N , et par 
-750-0 '-58'^ à l'O de Paris. Bureau 
des longitudes, Cetteposition dif- 
lére, dfavec celle de Cnastenet, de 
fonte la longueur de rÂe ; différence 
plus grande que dans les endroits 
çfue nousuvonitléià nommés. Ainsi , 
jasqa'& ce que la position de la 
pointe de l'E de Mogane soit bien 
avf^rée, nous ne pouvons donner de 
route bien exacte, et digne d'une 
cgnGance sans réserve., pour somr 
par ce débouqaement. Les gîssc- 
inens que nous avons citot plus 
haut sont pris sur la carte de Cnas- 
lenet ; le navigateur intelligent sen- 
tira comment il doit faire cadrer 
cotte autorité avec celle du Bureau 
des longitudes, et les routes qu'il 
i|oit cingler suivant le vents et les 
courants , à la force desquels il faut 
toujours avoir égard. 

MOG AR A , petite île sur la côte 
(|u Frioul , dans le goHe de Venise , 

I»ar A'i'^-j'j' , et par io»-54' à 
:£ de Paris. Carte au dépôt dû la 
marine. 
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* MOHANZA, cap un peu 4 
rO de la branche de l'O de l'entrcc 
de l'indus. C'est de la poiute des 
Géants an cap Mohanza que se 
mesure l*ouverture de l'entrée du 
golfe de Cutch , ou du Guzurat. 
Ce cap est par 24° -ao' IM , et par 
6^«-5n^ à l'É de Paru, l^après de 
MannenUettfi, Nous sommes for- 
cés de convenir que toute cotte côte 
n'est pas fqrt exacte .dans le Nep»» 
tune oriental, ^ 

MOHAWIv , rivière de l'Amé- 
rique du Nord , dans la province 
de New - York. Elle est connue 
dans la cjco^raphie à cause de sa 
grande cataracte. 11 y a quelques 
bons mouillages prés de son em- 
boucjiure. 

1 MOINE (rivière dn) , h l'O de 
la baie de ILidson. Son embou- 
chure est au IS de celle de la ri- 
vière Churchill. 

n MOINE ( le ). Cest «nerocbe 

grosse et haute sur l'eau , que l'on 
appccçoit au S de la partie de l'O 
de l'ile Heligeland , ou l'Ile Sainte , 
à rentrée de l'Elbe. Elle est à 8 
lieues' au N de la bouée la plut 
au large de l'entrée du Vcscr , chose 
k remarquer , car il v a une autre 
roche sous l'eau très-danjeerenae , à 
' I mille dans le S5E du Moine» Oa 
en passe au larj^e en se tenant par 
8 et 9 brasses ; on en sera le travers 
quand l'Ile cache le Moine ; maîa 
on lera en bonne ean par 10 et tt 
brasses , quand on verra le Moinn 
au large de l'ile. 

3 MOINE (baie de la pointe du), 
il la pointe de l'E d'Antigue, aux 
Antilles. 

4 MOINE ( baie du ) , dans Hl« 

de Saint-Christof)he. H Y a trois 
criques de ce nom dans la même 
île , savoir^ deux au N£ et une au 
SO. 

5 lk^INE-( froc du ), sommet 
de monta<;ne près de la p^^tie du 
SE d'une ile inhabitée, par 18*- 
18^ S, et par i59°-ao^ ft l'O de 
Paris. UÀiUeur angfoii. Hé doir* 
tfiiise« i 
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6 MOINES ( tioi» ) , iroî» !Iot# 
au N de la b.iie de Saint^Marie , 
au S de la points de Sciint-Fi un- 
çois, sur ia côte de l'O d'Afrique. 

7 MOI EM KS , sur la côie duPérou. 
, ^««t «n« roche au detuia de l*cau ; 

elle sert à en faire reconnoitre 
«uelqnrs autres eouê Veau , an 
large du port Cavaik. yoy&t ce 
moi, 

8 MOINES. Ce toni pluMMrt 

îles el roches noires qui s'étendent 
j P***"'^ ^'^ ]nnau'h celle 

de I O de la baie des Teiupèlcs de 
Tasman , prc.s de la pointe du S 
de la terre de Diemen , un peu au 
5 de la baie de rAveniure. 

9 MOINES C les ) , ^, l'O de b 
baie de Fkmama , entre la pointe 
Mala et la pointe Higuera, à peu 
près à 2 lieues de la dernière. Les 
moioes font ù t lieue Tun de l'au- 
tre , et le plus prés de terre eo esc 
* I i»«ue. Les vents du SO feac 
ordinairement briser la mer sur un 
récil situé au large de ces îles. 

-lo MOINES ( les ). Ce sont des 

îî^nîf «le quatre , prés 

*B nie Tercere, une des Arores. 
filles sont à a milles dans le SE 
de a îlots acores que Uon nomme 

. pbrw. Il y a des brisans 
pros des Moines; mais il y a entre 
ces roches et les îles aux Cabris un 
canal de a milles de large par 9 
"J**» Il y a encore une autre 
roche tous Veau , 4 portée de fii- 
•U , dans le S des lies «B Cabris. 

1 1 MOINES , roches sur la côte 
du Pérou , pré« du cap Lorenzo. 
On peui les ranger d'ainsi prés que 
Ion veut sans crainte. EUm i 
açorcs aussi bien que le cap, 

• » MOÏSE, pointe près du cap 
dè Bonavista , dans la baie de Bo- 
iwdsia anr k edie de l'E de 
lerre-NeuTe. Cette pointe ett àa 
5 de» rochen ^iie 1^ wmtm 

% miSE ( temolc de ) , dans 
i^ile de Candie. 6a le ttooiitae 

luont Ida. 

! * ¥01SI£( roche). EUtae 
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découvre jamais. Elle est toat su- 
préf de ce qu*on 'nomme le Sillon, 
jKitture de roches qui réunit l'»c 

l-ï^^' i ^ ^ .Bretagne, aft 

NO de Brehat. 

a MOISIE ( rivière ) . se ieite 
«Ions le fleuve Saint -Laurent , 5 
lieues à OSO de la petiie riviér» 

oaguenay. 

3 * MOISIE ( basses de pierre ). 
au le NO de Bréhat , euire lee 
Heaiiz et la huM de Manducastree. 

MOITIÊ-CHÉMIN, mouillage 

qui se nomme dans le pays 
^«r, <^ans la rivi.^re d( la Ta^ 
mise. Ponr être en bou inouillafle 
«n^iroît, il £aut amenSr . 
i église de Darking ouverte de 1^ 
largeur d'une voile par h pointe 
Dagenhaoi , par 17 ou 18 pieds. Au 
surplus, on ne fait jamais de aiou- 
vemens dans cette' rÎTiére sana lê 
iecours d'un pilote. 

MOJAN , petite lie dan» un de* 
canaux de l'enirée de Stockholm , 
»ur la côte de Suède , dana la Bal- 
tique. 

MOKA. Foy. MocBA, N». i. * 

MOïvA-LONGA, rivière sur 
la cote de TE de Malac , au N 
en tirant rers 1*0 de l'île Pepy. * 

MORANRURIE. Cest une des 
plus petite» - Kwrilef. Voyez ce 
mot, '* 

MOKANHOUSKI , 
K unies. Voyez ce mot. 

I jyiOLA , sur la côte d'Italie*, 
dana le royaume de Naples, entre 
Uaëtelït le cap de fa Roque. ;"i peu, 
rrt^s au N du cap Miséne. H y a- 
bon mouillage par 9 et i5 brasses 
vis-à-vis de Mola ; mais il est rare 
quon y aille, parCe qu'elle est si 
près de la baie de Gaête, qn'îl n'en 
coûte pas davantage de mouiller 
dans cette rode qui est beaucoup 
• meilleure. ^ 

^ MÔLA (cap dé la), ènr Wl« ' 
de Minorque. Voy. ce que nonr 
avons dit à l'article Mahojt. Le cap 
de bi Mob fait l'entrée de TE du 
port Mahon. Il y a deasua une tour 



uiyiiizûd by Google 



MOL 

de vigie qui sert à le faire recon- 
iDttrt. rtt par 39<»-5i ^-lo»' PT, 
Cl par a^'-bf-iV à !*£ de Parit. 
Mureaa des longitudes. 

* MOr .ATA (Saint-Peciro di J , 
petite île près de In côte de Dal- 
matie , uou loin de Zara, aa i\0 
de rile Longo. Le milieu de Mo- 
lata est par 44°-^4' N , et par i3°- 
27.^ à l'È de Paru* Carte au dépôt 
de la marine. 

MOLD f île et roche sur la côte 
du NO. de Gomwall , h TE de la 

pointe Pentyre, <jui fonne la pointe 
de rti du havre de Padstow. 

♦MOLE. On nomme ainsi le port 
Saint-INicolas, qui forme la pointe 
dePOdeSaint-Dominffae, par lo^- 
49 ^-20" N , et par 750^43 f-b'j à Î'O 
de Paris. Bureau des longitudes, 
Voy. Nicolas ( Saint- ). 

I *MOL£NE,îlccontiguëàcelle 
de Haan^t, lituée entre la pointe 
Saint-Matinei» et i'ile d'Ouessant. 
Tout ce parafe est un archipel 
Inextricable de roches. Il n*y a que 
les habitans de ces petites îles qvi 
pttiàfeent y r^oMollre des peeaages 
pour les bateaux ; mais il y a cent 
contre un à parier qu'un vaisaeau 
troteveroit malheureluemeiit 
engagé , seroit perdu sans retsoofte. 
L'île Molëne s'élève sur un massif 
de roches, sur lequel distingue 
l'île Hannet y le Boisseau de Mo» 
I<>ne , Pile aux CbréHens, et l^tte 
de Trielen. Nous ne donnons au- 
cune inarque pour ces îles g car 
elles sont hors du trajet de^ vais- 
isaoT. Nous observerons sentement 
que dans le NO de Moléne, entre 
cette lie et celle de Balance , il y j> 
tia canal dans lequel on trouve 3 
brasses d'eaa | et qui eXx au JN£ ^ £ 
du monde, sans dcvinrion , entre 
ffes rochers sans Qomlne qui rem- 
plissent cet endroit. Ce canal pour- 
i^offirir'UBii ressourée à un petit 
bâtiment (^ui seroir iftopinéiiient 
aft'alé parmi ces écueiîs. 

a * MOLÈNE, petite île sur la 
côte de Bretagne « à l'entrée de la 
laie 4e LiMto»/ £lit est ejtviro^aëe 
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de rochers. Voy» PHiiionmli.e - 
le CaAPAUD et la Basse Cohmahoii • ^ , 
Une ligne tirée par le milieu de^- 
l'île Molène jusqu'au moulin de 
Lan 4 rencontre le rocher de l'Hi- 
rondelle, r . 

MOLETTA , roche à l'embou. 
chure du havre de Livourne, 9bA 
la cdte d'Italie4 Voy» Livonaïu. 

MOLEWALÈ. Cesl un en- 
droit situ<? sur la côte du NE de 
Ceylao. Nous ne pouvons dire de 
quelle aatme est cet établissemcot]^ 
chose d'ailleurs assez inutile pouV^' 
la géographie. Moiwale n'est essen- 
tiel à connuitre qu'à cause du banc 
qui s^étend parallèUment & la côtf^ 
ù OM distance d'à peu près Slieueai^ 
£coutons le N^ptiuae oiientaK : " 

« De Rio-Carti à Molewale , la 
» distance est de 5 lieues ^ au NO. 
>' Ou peut mouiller emre les deux , 
» la ténue y est fort bonne. De'. 
» Molewale il s'cteud un banc h 3 
3) lieues nu lar^e , qu'il ne faut pus 
u approcher plus près que par û 
» ou sabrasses. Cependant »€<»BiiMif 
» il est fort acorc , il faut 
M pour l'éviter, se tenir h 4 lieues 
^» de terre, où il y a 11 et la. 

br ass ât » fond de conûl. QuanC 
» on a presque doublé ce danger,, 
w le fond se tr(>uve de sable et de 
» coquiibge , uiclé de gravier et 
w de corail. A cinq lieoeadc terre 
ji le fond est de sable et peu: der 
)> cocjuillage. Ce banc étantaoublé , 
» il Éaut f pour aller à la pointe de 
» Pedre . se mllier de la côte oà 
» l'on n a fien à craindre. Tant 
» qu'on entretient t) brasses, fond 
,» de subie y on est encore sur Is . 
» qttëae dis-baiic; 'ârU eai deiTasOf*- 
u on pourra alors côtoyer la ténrtti 
» il une portée de c.inon . par t o!t 
» 8 brasses , uièutc iond ; mais on 
» s^ écartera un peu plus , eus» 
» approches de la pointe de Pèdre, 
» ik cause det.diin|ere qui l^envi-'- 
j» ronnent. * " 

» De Molewale à la pointe dft 
» Pùdre , on compte 14 lieues au 
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»■ côte comme je l'ai enseigne dan$ 
» l'article préccclcat , sans s'en 
» écarter davantage , afin d'éviter 
» une roche tous l'eau qui n'est 
j> qu'il g pieds de profondeur , et 
» un banc siiué au large de la côte, 
3> dont les profondeurs sont iné- 
» çales ». Extrait du Neptune 
oriental. 

I\ous soiDMies fondes à croire «jue 
le banc de Moicwule esi îx une dii- 
tance de terre plus considérable que 
cefle indiquée par M. D'aprôs de 
Manncvillelle. Nous clioni partis 
de Pondichéiy sur le vaisseau les 
Amis Réunis que nous comman- 
dions, et après nous cire élev«'s jus- 
que par les ijepl Pagodes , notis rc- 
viràmes avec des vents de 
les amureft à b&bord ; nous nous 
croyions assez au vent pour porter | 
dans la voile , espérant diminuer 
notre dérive : cependant , telle fut 
la violence des marées , que le snr- 
lendemaln À la pointe du jour nous 
nous trouvâmes .'i 5 lieues de terre 
|>ar 10 brasses* A cette rencontre 
inopinée, notre premier moiivement 
fut de mouiller , d'autant plus que 
les vents refusèrent à ce moment. 
JVous observâmes à midi 9^-4^' de 
lat. N; La anit snivante'nous appa- 
ireilUtmes ; mais leibnd ayant monté 
rapîdementde^ brasses, nousmouil- 
iàmes de nouveau et nous restâmes 
denx'iovM dans cette position ; en- 
iîn les vents ayant soufllé par ac- 
cident de la partie du S au SSE , 
assez pour nous faire iller un nœu4 
et demi , nous appareîli&met tou- 
rant ù 1!£ , ayant devant nous nos 
bateaux pour nous indiquer le 
i^rasstage ; nous sondions nous- 
snéintft avec la plus grande extoctl- 
tnde; la mer étoit assez limpide 
pour nous laisser distinguer le fond ; 
nous tirions 14 pieds d'eau, et nous 
trouvâmes jamais fnottiw de 3 
Jbrasses | fau compter le plomb et 
l'atalinçurc, ce qui équivaut &j>las 
d'un pied. Après avoir ; navigué 
pendant a lîeues juir le sommi^ de 
ce banc y nous tomli&nies tout d*Un 
coup par 3o brasses, et dans deux 
coups de plomb nous perdîmes le 
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fond : h ce moment , aOBS 1M|p 
voyions plus la terre. ' ' 

Nous ne pouvons dire si c'est à 
l'irrégularité de la forme du banc f 
ou si c'est à sa vihitable dislance de 
terre que nous sommes redevables 
d'avoir trouvé 10 brasses en dedans 
du banc à 3 lieues de la côte , et 
(le n*aT0Îr perdu l'aeore extérieur 
du banc, que bors de vue de terre. 
iMais il est certain (|ue dans tout ce • 
parage , nous pensons que les dan«i 
gers s'ét^dent jusqu à 6 lieues. 

avons poussé nos recbercbes 
jusqu'à envoyer notre grand canot 
à terre , afin de mesurer la dis- 
tance de notre mouillage )OK|u'aa 
rivage. 

MOLINERO , cap sur la côte 
du sa de l'Ëspagne, dans la Mé-*. 
«ditenranéè* .C'est lui oui ferme à 
rO b baie «le Malaga. 11 y a quel- 
ques roches sous l'eau i la pomte; 
il faut leur donner du tour. On 
trouve graduellenient de' 3 k' s5 . 
brasses d'eau dans la baif ^ à memre 
qu'on approche de Mabga. 

MOLINES, enlrde d'un ruisseau 
sur la côie du SO de Suat'-Ghni<" 

toplie , aux Antilles. 

MOLINEUX , havre sur la côte 
du SE de l'île du Sud de la Nou- 
velle Zélande , dans la nier du Sud. 
Le liavre M<ilineux est entre le cap 
Saunders et la baie du Sud-Est. La 
côte git en cet endroit NE et SE. ' . 
Le fond du port est par 46** -21 ' S , 
et par i6j°-5j' à l'E de Paris. 
Grand plan de Cook , premier 
Voyage. ■ , 

MOLIVO. C'est un château sur 
la, côte de l'E de l'ile Metelin; il 
sert de marque pour passer entro^ 
cette île et la côte d'Asie. 

MQLLUQUES. Ce sontdès île*, 
qui produisent Je girolle et la miM^x. 
cade. Elles Ibrmen^ un petit Ar<* 
chipel , dont les principales ile% , 
sont Céram^ Amboines et Buurro^ 
Elles sont an S de Gilolo , & l*E de 
.CélébeSy à rO de b Nouvelle, 
Guinée , et au à» U riouyellft 
Hollanda. 
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i» MOMBAZE, ville sur la côte 
w l'Ë d'Afritjue, rentiue iaïueuse 
pur la reLVche de Vasco de Gama , 
<*t par les perUdîes qu*il y essuya. 
Lci habitant de cette ville ont con- 
êttvé le caractère traître (jui pensa 
être fnnesfe ft TAiiiiral porttigais ; 
on ne peut encore communiquer 
avec eux que les armes à la mnin. 
M6mbaze est dans une île enclavée 
danâ les terres , par conséquent en- 
vironnée d'un petit bras de mer .qui 
forme un port excellent: l'enlréecn 
«it défendue par un iorc de chaque 
côté. La passe est fort ëtroite.e^çfic* 
lemcnt au milieu des deux forts, 
au large desquels, des deux côte's, 
il s'avance une batture de roches 
entre lesquelles il fiiut passer. Le 
V milieu de cette passe est par S^'-Si ' 
6, Neptune oriental n". 12 bis. 
ce qui ne s'accorde pas avec l*.ns- 
tructlon dtt' méine ouvrage qui 
place pa^ 4^ S* . 

MOME'nDÀLE , île sar k c6t» 
de Norwège, 10 iieues att »N de 

Drontheim. 

^ * MONACO, sur Li côte de 
rltariè V '^tt^il^ def Sùmt - Soupi r , 

qu'on nomme nussi Saint-Soupiers , 
et au S de Ventunille, au SO de 
Gènes et au jNE d'Antibes, par 
^30-46' N, et par ô<»-«'' * FE 
de Paris. Càrte du dépôt de la 
marine. Il y a mouillage devant 
Monaco , mauvaise tenue, et. très- 
prés de terre , par ao et «5 brades. 
On y est îl l'abri des vents de NO , 
JS' et NE. < ' 

* MOINAHIGAN. Cesl uneîle 
ija*on nomme aussi Moutaiie; elle 
•st droit aù S du la baie de Pénta- 
{Çouet , sur la côte de la Nouvelle 
Angleterre, au 60 de la baie de 
Kundy ou baie Française. L'ile 
•Monahi^an est environnée 'dé ré-^ 
cifs dnns le S et dans l'El Elle 
forme à peu prt^a un triani^le avec 
les îles Mentinecost et Tile Sou- 
thack. La poime da N de Ptle M6^ 
nahigan est par 430-48' N , et ppr 
70"-39' à rO de Paris. Carte du 
^pàt de la marine de jyôg , o/ijrf 
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MONANCE , port de marée sur ';! 
la côte du N du cul-de-sac de ^ ' 
Korth , enure Crail et EMTness. 
Cette côte elt|>ierreiiseîiismrà un» ' , 
encablure dé terri». - ^ ^ ] " 

MONAQUÎ , île sur la côfe du 
SO de Corse , 5 lieues à ONG de 
Sa i n t-6 o n i fac io. Dan»4cetin terva 1 le , 
il y a quelques relies ^ îorceni 

à s'en tenir au large. Le golfe de^ 
Talabo en est à 4 lieues dans le NO** 

*MOINASTIOR.Cesoni desîleA;^^ 
situées au fond du ^olfe de Saros, 
Elles sont ati nombre de trois. 11 y - 
a' mouillage en dedans de ces lies 
par 1^ et 3o brasses ; les deux plus 
petites sont au NE de la erande. 
La pointé du S de cette dernière 
est par 4o«-4o'-4o" N , et par a4V. 
17 à l*E de Paris. BeUn. ^ 

I * MONDEGO , cap sur la ^ ■ 
côte de Portugal iG lieues au NNE ' 
des Barlin^^ues , par ^0*^-1%' JN , et 
ii<».i3' à l'O de Paris. Carte à 
and point du,âép6t4ela nuirina 
1780. • : 

a * MONDEGO, rivière sur Q 
côte de {Portugal une lieue ^ dant \ 
le SE du cap du même nom. Cet 
intervalle est rempli par la rade de - '^ 
Buarcos. 11 . faut observer que du 
cap Mondego il y a une baiiure de 
sable oui s'avance au SO près d^unn - 
demi-lieue , et à laquelle il faut 
donner du tour. Les deux pointe» 
qui forment l'entrée de la rivière 
ont pnrcilleaient diaeane un banc 
de sable qui s'avance de manièro 
que le canal, pour entrer dans I3 
rivière,gltauNEi N bieuau milieu 
de l'espace compris entre les deux 

E ointes. On entre dans l:i tète de» 
unes quand on relève i'herniitage 
au SE j S. ' ' ' . r 

MONDELLE, cap sur la côte 
du N de Sicile,. C'est entre lui et , 

Monte - Gcrbino que se trouve la 
baie de Palerme. Le cap Moudelle 
et ft i*0 dePalerme, ou pour parler 
ulus exactementydu NNO da mouil* 

lage. On apperçoit de ce parage 
une tour près du cap de Gylies !x 
l'Q du^u«l il ^ » Mi9uilla^e duus 
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tap Mongon. On ne le distingue pas 
cjuanj on vient tie TE; il n'est sen- 
sible que quand on vient du N. Il 
«si éloigne d'une lieue du p<;tii cup 
iVlougou. Il faut observer que les 
luarces sont violeniei dans rc pa- 
ragc , et que leur cisBcnient général 
de l'E à l'O se subordonne aux si- 
nuosités de la terre» 

MOîN lCls. , banc de sable dans le 
Ziuyder-zée. Ce banc est étroit , et 
»e |i»roiunge au S de la queue du 
Bfce ou Banc Large. Quand on 
passe par ce canal , il tant avoir 
soin de ranger de très-près les 
bouées du Cr'evl et du Frees-Plai , 
pour éviter le banc Monick , autre- 
incnt le banc du Moiue , sur lequel 
on loucheroit , si l'on se répandoit 
un peu trop à l'O. 

MiJINIGO-PORTO , petit port 
sur la côte de la Duhnatie rn dedans 
de l'ile Ozero dans le NISE d Il cap 
ï^ola , dans le golfe de Venise, li 
y a mouillage J mais le fond est 
mauvais. 

MONITOU , deux îles qui se 
trouvent dans le Uc Micbigan , lac 
renfermé au milieu de l'Auiérique 
du N , dans les lîerricres du Canada , 
avec le lac Supérieur, le lac Hu- 
ron , le lac Erié et le lac Ontario. 
Ces positions sont totalement étran- 
gères à la marine , et nous n'en 
carions que pour obéir au texte. 
Les lies Monitou sont par 440-05' 
IM, et pur S7^'5y à l'O de Paris. 
L,* Auteur anglais. 

MONMOUTH. C'est une des 
îles Baschi ou Baschées Voy. l'art. 
Baschi , IV". I. Voy. aussi i'Ay- 
pendix. 1,'ilc Monmoutb est droit 
nu S de l'ile d'Orange et au SO de 
l'ile Crafton. 

MONNEIION , île à l'entrée 
de lu Mancbc de Tartarie i3 lieues 
et demie dans le IS'O du cap tic 
Crillon qui fait la pointe du W du 
détroit de la Pérouse , sur la côte 
de Tartarie , côte du IVE d*Asie. 
La pointe du S de l'ne Monijeron 
est par 460-17 et par i3yO-q7' 
à l'E de Paris. La F<irousç ,carte 
IS%4t). ' 

lU 



MONNIREDAM, sur la côte 
de l'O du Zuyder-7.ée en dedans 
de l'ile Marekrn. C'e»t une marque 
pour^ le banc Muyden ou Muyer , 
sur l'acore du vS du canni qui con- 
duit à Amsierduui. Q-jand ou a 
amené Monnikedam a"l'0 du porc 
Srbytledocks , et la maison de 
Muyden entre Wcesp et l'église de 
Muyden , on est le travers du banc 
en sortant d'Amsterdam. Le caoai 
gît alors au NE E , ou à peu près } 
et dans ce canal , à l'E de la pointe 
Tyoorl , on ne trouve que y pieds 
d'eau. Monnikedam est par f>2°-55^ 
N, etpar9."-34' à l'E de Paris- 
VAuteur anglais. Ce village csc 
10 milles au NE d'Amsierdaïu. 

* MONOPIN , montagne, se voit 
du détroit de Banca. Elle est sur U 
côte de l'E de Sumatra , par 2'»-3'^ 
S, et io3°-2'-3o"àl'EdedePans. 
Bureau des longitudes. 

MONOPOLl, sur la cote NE 
d'Italie dans le golfe de Venise , 
au NO de Brindiai presqu'au N de 
Tarentc. Monopoli est eutre Ostauà 
et Pollignano. 

* MONOBO , port du golfe du 
Ouzurat. L'Auteur anglois n'en dit: 
pa| d'avaniagc , et nous ne trouvons 
aucune autorité sur cet endroit. Eu 
conséquence nous n'en dirons ricu , 
nous n'en cerliiierous pas iiiémc 
l existence. 

MONSOR , petite ville sur la 
la cote de l'O d'Afri(jue près de 
f'edallo. Voy\ ce mot. 

* MONSTER-SOUND , cul-dc- 
sac qui se dégorge dans une baie au 
N de la ri V 1ère Valckenberg et de 
l'île Gidderoe. Monster-Sound est: 
entre Gottenbourg et Varburg , sur 
la côte de Aland en. Suède, dans le 
Catégat. 

* MONT DE SINGE ( le ) , 
sur la côte de Barbarie, dans le dé- 
troit même de Gibraltar, environ 
4 lieues dans l'ENE d'Alrassar , 
voy. ce mot, et ix pareille distance 
dans le SO de .a pointe de Cire. 

I MONTAGNES (ilc des trois). 
C'est nue îlç de l'Arcbipel du Sl.- 

i6 
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Esprit dans la mer du Sud, 17 lieues 
dans le SE 5° S du port Sandwich 
de l'ile Mallicolo. I/ile des Trois 
Montagnes a 4 lieues de circonfé- 
jrence, et à la pointe de 1*0 il y a 
un récif qui se projette SU lÏMCge ft 
6 milles clans 10 i NO. 

aMONTAGINES (Ue des deux). 
C'est une île de PArchipei du Sl.- 
£sprit dans la mer du Sad. 

5 MONTAGNES ( qoatr« ). On 
ttoinuie ainsi <)uatre jnontugnes qui 
se touchent , duns un gissetncnt à 
peu prèi EPsE et OSÔ , et oui se 
termine à l'ENE au cap Monce. 
Elles coMiincacent k peu près aa 
Cap Sl--Paul. 

4 MONTAGNES (cap des trois), 
•ur la côte du Chili 10 lieues au S 
de Gaa'éco , par 4S*<»3o' 6. UAu- 
ieur anglais. 

i MONTAGU,CQp dans la partie 
du INO de lu mer Wclconie ou 
mer Bien-Venue , qui forme la 
branche du N de la baie de Hud- 
son , Amérique du Nord. C'est la 
pointe du N de l'entrée de lu baie 
Wager. Le cap Mdiitagu est h 
peu prés par fi6° N , long, go^-ao' 
rO de Paris. L' Auteur anglois. 

a MONTAGU , cap sur l'île de 
Sandwich , ou George du Sud , 
dans PAtlantique du Sud . h peu 
près 8 lieues au N du cap Bristol , 
par 58° -33' S, et par 29''-6' à 
rO de Paris. Bureau des loj'gi- 
iudes, 

5 MONTAGU , une des tlet de 

PArchipel du St.-£sprit dans la 

mer du Sud. 

4 MONTAGU , port sur la côie 
de la Nouvelle Bretagne , mer Pa- 
ciiîqoe d« S , par 6»'i6' S , «t par 
i47«>-55'ù l'E de Paris. C'ar/é- du 
dépôt de la marine de l'an 6 , 
d'acord avec L' Auteur anglois. 

5 * MONTAGU , île au S de 
l'entrée de la rade du Prince VVil- 
lamssur la côte du NO de l'Am(?- 
rique. On passe des deux côt4« de 
rite, ù l'E entre elles cl le cap 
HinchinbrookttUy a unefacrorei le 
Àttiie dans ce canai, anr, l'île de 
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HîMhifibrook. On passe anséï H 
PO entre Plie Montat^u et Pile 
Verie , et entre la iiK'me île Mon— 
tagu et l'île Laiouciie: mais cette 
passe est semée de dangers, et 
quoique la route air été frayée par - 
Vancouver , quoi*ju*on y trouve 
le port Chaluiers t nous croyons 
qu'il est plus prodent de prendre ia 
passe de l'E. Le rëcif le plus S de 
la pointe du vS de l'ile Montagu est 

Îar5i/-45'-4o" N , et par 1490-38' 
VÇf de Paris. Vancouver ^ eart» 

MONTANAROXA. C'est ts 
pointe du SO de l'ile Lancerote 

une des Canaries. 

I * MONT E (cap de). Il y en a 
deux.. Le premier est le moins con-* 
sidéfable; il est nCfijl^entre le petit 
Popo et le cap Sbiint-^aul, sur la 
côte des Esclaves, royaume d'Ar— 
dra , ù l'entrée du goite de Bénin. 
11 lermioe à I'ENEV «a que Poa 
nomme les Quatre Montagnes. Il 
est à peu près sous le méridien de 
Paris, peut<*étre, quelques minutes 
ft PO , et par 46«-!l'- N. Otrie dm, 
dépôt de ia mdrlnède'i'Jiù. 

1 * MONTE (cap de) , sur la côte 

de Quoja au NO du cap Mesurade , 
côte ocrideniale d'Afrique. Le cap 
de Monte est à l'ESE du banc de 
Ste. -Anne situé à.. l'entrée de la 
rivière Sierra - Lionne. 11 fait la 
pointe du S de l'entrée d'une petite 
I iviùre qui , s'clargîssant en dedans 
de son embouchure, prend lenom 
de lac Plilzoge. Lat. Ô^-Sy' N, 
long. nO-57' iil'O de Paris. Carte 
du dévot de la marine de i;So* 
Quana on est & 3 lieues dans le 
SSO du cap de Monte. Il paroit 
comme une haute terre boisée , 
descendant régulièrement des deux 
côtés. 

I MONTE-CHRIST, île de la 
Médircrranécprès de la côte d'Italie, 
par 4a°-2o'-2b" N , etpar 7*^-57- 
ôô" h l'Ë de Purts. 'BwPtmiik det 
longitudes» 

a MONTE -CHRIST, sur la 
oôte du Péro«« Cest une moaiagn» 
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H'èiMrenui^qàiW au S 'dé la pointe 
Cames. Pbje. ce Tfiot. 

5 * MOINTE-CHULST, île«of 
la côte du IN de Sainl-Doininguc. 
£Ue iait punie du groupe dans le- 
iqnel soai coinpriB leâ sept Frères , 
ua peu à l'O de la Grailge. Pour 
la position. V. la Ghangb. Un 
•Vaisseau qui reiève la Grange auS, 
À lie%es , est an large dù haut-'fblid 
de la Grange , ei peut gownHrner 
t»u SO ^ O du monde , pour passer 
nu lar^e des Sept tréres et de l'île 
kle Sablés mois si on avoit passé 
entre la terre et le haut-fond delà 
Grange , si l'on ^toit ix une petite 
distauce au de lerre y à une iieue 
par exemple, droit au N de lu^ 
Grange, il faudroit laisser cuurtr 
à l'O du monde 3 lieues , avant 
de songer ù raptqner au S j cette 
renie fereit passer an large de 
iMonte-Christ et des dangers en- 
vironnans. Les vaisseaux qui ont 
atl'aire au fort Dauphin , et datas 
la bme de Mancenilfae.doâvent passer 
ou N et A l'O de Monte -Christ , 
des Sept Frères et de l'île die Sable; 
car il û'y a pas de pass^ige entre 
•Mottte»<mit«4r<im;;Le petit 
espace <(tti.Uf'S^pairÉ! «STfémpU de 
riicifs. * 

1 MONTEGO, cap sur la côu 
d'Or a lieues ù i'£ * NE de l'entré 
de la rivière Voila. Trois lieues plus 

loin vers TE , on voit une terre 
hasse,en apparence très-boisée^ C'est 
le cap St.-Paul. £a continuant tou- 
jours à r£ y on arrive an. bout'de 
lieues au petit et au grand P(U)o 
situd tout auprès de Ia rade de Juda. 
Voy, VotTA, • . ^ . , 

' 8 MONTEO0|' Wiéii^lncôte 
da NO de l'île de la Jamaëque 
entre la baie d'Orange *et la Lon- 
gue Baie. 

* MONTEREY ( baie de),8nr la 
i eôte de VO dePAmérraue dn Nord 

au S du port Saint- François, par 
cS^jb°''55'-^o^' N, et par 1240-11' ù 
)WO de Paris. Bureau des longi- 
' tudes, La baie de Montèrey est par- 
faitement nette j son ouverture est 
ixsès-coBsidérablé, et regarde USO. 
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En« kst comprise entre, la »oiote 

des Cyprès et la pointe du N6ù<^ 
vel An. On mouille devant lo 
Presidio duns la partie du S; mais 
eu général cette baie est trop vaste 

Kour que la mer y soit jamau bien 
el le , quand il vente grand frais. La 
petite baie de Carwe£g^yiuuiédia-> 
tçnient au S, et îà fSutik ifi eetM 
rade lui est commune. ^ .• 

* MOINTE-SAN I O (àp^e ). 
C'est la pointe du SE de Pentrée 
du golfe de Coutesse dans le N de 
l'Archipel , par z(0«>-3o' N , et par 

aiio-a^' à l'E de Pnris. GuU 
V Archipel de la marine. ' * *. 

MONTEVIDEO, ville sur le 
bord du N de lu rivière de la 
Plata, au Paraguay. Foy-«n les ar- 
ticles Plata, Buenos Aires, (et 
CoNrEPiioN à i'Âppendix. Voye» 
aussi Maluonauo. Pour arriver à 
Montevideo, il faut ranger le cap 
Suinte-Murie et passer au large de 
l'île Lohos ; de là on rangera la 
côte du N pour éviter les b^ncs du 
milieu de la rivière, dèi gtt*on aura 
doublé l'île de Flores, ll'il^ a plus 
de dangers jusque devant Monte^ 
video, nitué par 340-5/, '-48" S , el 
par îa^34'-45'' ù l'O.de Pa^i». 
Buitiu des longitudes* . - 

1 * MONtl (baie de), suïlll 
côte du NO d'Amérique. C'est la 
PérQuse qui l'a nommé la baie de 
Montil Elle est eu SE dé la point* 
de la Boussole et dons le INO du 
cap Beau - Temps et du Port des 
Français. La pointe du N de son 
entrée est par 590.43' N, et par 
i4ii«-4i ' l'O de Paris. LaP^rausçp 
N**. 17. Il y a tout lieu de penser 

aue celte buie est celle de Behring 
e Vancouver, dans laqUèUe se 
trouve le port Malgrave* Si cette 
conjecture esl juste , la pointe dont 
nous venons de donner la position 
se nomme pointe IManby. Elle est 
portée tar la Carte à grand point 
de Vancouver, N°. 8, par S^o^^^f 
jiNV'^t par 14*0-16' à l'O de Paris, 
on iiigos^r & l'O de Greenwich : 
maintenant comment faire cadrer 
cette positioB vitQ cdle duBiirean 

«6 * 
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des Ipngit. , uni la fixeft tSa'-td'- 
ti^k rO àe Paris, ainsi que nous 
l'avons dit à l':irt. Manbv. Nous 
avons lieu de crgirc que c'est une 
l'uute d'iiopr^isioii « at nous pensons 
pouvoir donner la position de Van- 
Côuver comme la meilleure. 

2 ♦ MOIS 11, cap sur la côte de l'O 
delà Manche de la Tar tarie au SSE 
du cap Dnché et au NME du Pic du 
Keceteur , sur la côte de la Tar- 
taric Chinoise, par 5o°-3o' N, et 
par i39<'-33' à l'E de Paris, bureau 
des longitude* 

MONT-OLYMiPE , sur la côte 
du ISO de l'Amérique. V. Olympe. 
Par47«-6o' N,et ia5«-^6''-i6"i l'O 
de Paris. Bureau des longitudes, 

JdOWT SAINT-ÈLIE. Voyez, 
Ême; Nous y avon» éowké la po- 
ihÎMipar Vancouver : nous la don- 
nons Ci par le Bureau des longi- 
tudes. Le Mont Sainl-EUe est par 
eo»^l ' N , el 1420-57 '-5Î) à rO de 
Pïini. Sureau des longittêdes, Voy^ 
EuB f 4 l'Aypendtx. 

MONT SAINT - MICHEL. 

Voy. MicHKL. 

MOISTONl, île sur la côte du 
Frioul dans le fond golfe de 
Venise&rS de Venise. ' 
- ♦ MOINTPELMER , ville de 
France près de la cote du Languedoc 
dons b Médiierranuée, par.^3«-"6'- 
^Q» N, et par io-3a'-a5" à l'E de 
lâri*. Bureau des loneil. Nous 
ne connoissons Montpellier #ous 
nucun rapport uiarillme. 

* MONTREAL, ville du Ca- 
nada sur ui&e l&e da même nom du 
•lleuve St. -Laurent. On la. nomme 
atissi ville Marie. L'île de Montréal 
ê>i entre le lac Si.-Pierre et le lac 

-François , à 35 lieues au dessus 
'de* Québec. La ville est par 45°- 
4b'-W'N, etpar 75«-3z' à TO 
de Pans. Carte du. dépôt de^ la 
tnaiined» x^^.ùtdm^SarUne. 
H est iiiunte d^entïer dans aucuns 
détails nautiques sur la nuviaalitn 
divlleuve Sl.-Laurent j usqU'à Mont- 
réal , ce seroit beaucoup , si un yajs- 
seaaz pouToit woBtcK moi fuote 



}us:!{Q*& Québec»- AiÉsi il est de la 
prudence d'en prendre mn dès le 

bas de la rivière. 

MONT ROSE , rivière sur la 
côte de l'E d'Ecosse. Sa largeur 
n'est que d'une encablure. Son em- 
bouchure déferle d'un bord a l'au- 
tre sans interruption , quand les 
ve^^ts soufUeqt du large contre un 
jusniL 11 est très-daneereux ^ans ce 
moment d'essayer d'y entrer. La 
ville est au fond d'un port, (|ui 
forpie un bassin semi - circulaire 
derrière nue jettée , par 56'-4of 
N , et par 4o-56' ù l'O de Paris. 
UAuttur anglais. De la rivière 
Monlrose 4 Tod^Héad ( Téte dm 
Crapaud ) > le gissemeut est au M £ 
4 lieues. 11 y a plusieurs boQS 
mouillages entre deux. Pour en-* 
irer dans cotte ytetite rivière, asses 
peu importaote pour la navigation , 
il faut ic tenir au large jusqu'à ce 
qu'où la tienne bien ouverte à. 
O I SO. On a^ percevra alors dane 
ies terres trois petites Moategncs et 
une maison située sur une petîle 
île en dedans de l'embouchure d» 
la rivière. Il fautaipener cette pelilu 
maison, la montagne du mil e|i 
et goimvkfv droit par. çetle man|tte. 

* MONTSERRAT, petite tie 

"laux Arnilles , 6 lieues au SO de 
TPîle d'Antigue entre l'île Saint- 
Christopke et la Oiiadelovpe. Cette 
deruiére n'en est ëloignëe que de 
7 lieues |. ^LMle Montserrat est à 3 
lieues dans le 6SË d'un gro«> liot 
qu'on nomme la lledonde.X>tte Ile 
appartient aux Anglois. La pointe 
du ISE est par it5"-q8' N, et par 
t)4°-56'-4o" à rO de Paris. Bu- 
reau des longitudes Il n^y a point . 
de poct, tSt Us mouillages y soot 
assez mauvais. On est obligé d'y 
charger les vaisseaux aver les inç- 
mes précautions au'à St.-Cbristo— 
pbe , et avec oes lea^rçatiope 
pareilles. -i^I> > 

1 ^ MONTUCK,pointe de TEJe 
Pile Longue côte de New-York, 
Amériqu€r du Nort^Est. C'est elif 
qui fait l'entrée du S du détroit dn 
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Hrêci de cette enfrér est au NO de 
la pointe de Montuck , entre l'île 
Ploihb, «t celle dM Pécbeim. La 
pointe de Montuk est le meiÛeiir 

point d'atterrissage de tout ceparagc. 
Elle est par 4o°-56'-3o'' N , et par 
74'* à VO de Parié. Càrie du 
dcpôt de la marÙÈedet'j90fWtln 
de Sartine, 

a MOWTUKfriusSe pointe) , h 
peu près à une iieue dans le JNO 
de la f<rifab1e 'jB6Hitè MoiirUk. A 
peu près une Iretie } dahs le NO 
o<»N de cette fausse pointe, il y a uti 
petit haut-fond déroches sur lequel 
on ne trouve que i6 pieda <l'cé«< ' 

MONTVENDRË , port soi- la 

rote de Valence, droit an N de 
Valence, et un peu au S de Cas- 
teloe. Il V a un feu sur la côte . 
îmmëdijtêmeut au N dè.MtmtveD- 
dre. Cette pf.icc est sur une petite 
rivière , à peu près 9 lieues auSQ 
du cap d'Oropeso. ' 

■ I ♦ iVrOiVtJMENT ( baie du) , 
dans là partiè dw 30 de la haie de 
Ibrnstaple, Amérique du Nord-Est. 
Cette baie est i notre avis la môme 

3 ne la ]>àîé Barnstaple. La pointe 
u Monuniént la ferme :iu N , et 
forme la pointe du S de l'entrée de 
la baie de Plymouth comprise entre 
cette poiiit» «kcelie de Gurnét. La 
ville dé 'Salia^îch est au fond de 
la haie Monument^ i3 lieues dans 
le SO du cap Cod. La pointe Mo- 
nument est par 4i«-5t» N , et par 
7^0-54 ' à l'O ile Pdris. Carte du i 
iièpôt de la m^rme dm ii^o^mére 
de Sartine. 

a MONUMENT (île du) , au 
N de rab Motoiag^, Archipel du 
St. -Eaprit ♦ mer du Sud, Voyez 
MoNTAou. i'ile du Monument est 
une roche pyramidale et inacces- 
sible. / ; 

MONZORA, tle snr la lÀte de 

rO d»Afri que au S de TefraXîorda 
et au N de ia rivière St.-Jean. ' 

MOONOS , haie aux Orcadcs. 
il y a boa mouillage. Elle est au 
S de labaie Kirkwal. 

' MOCnHy fanie tor b côte de 10 
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d'Irlande au N de la rivière Shan- 
non , dan3 un enfoncement de côro 
qui gît au NE depuis la point» 
Loop , par Sa^^SS' jN, et par ii»- 
5V à 1*0 de P^ VJutèut OH^ 
glois. • • 

MOORE. C'est une crique de 
l'ile de Man et d^ la dépendance 
du port de Oodgias. ; • 

MOOhlNG , pointe, «P^iSfe 

çais Pointe a Fourche , sur la 
côte du S de l'île St.- Christophe 
aux Antilles, demi -lieue dans 1« 
SE de Basse-Terre. 

MOORMOUNT , téie Wé- 

haute et très - remarquable sur 1» 
côte de l'E d'Ecosse , en dedans de 
Peter - Head. On peut la voir de 

10 ft II lienes de beau tempe. Si 
Ton s'en tient à vue par. tS&raim^ . . 
on sera paré dtt danger nomnifs 
llaire-Briggs. 

MOOSE , rivière dans la baie 
de Hads6n, Amérique du Nord. 

11 y a un fort et une factorerie près 
de son embouchure. Cette rivière 
vient du S se jeter dans le fond de x 
la baie St.-James, paf 5io-a8' N, 

et par 86o-5o' à l'O de Paris. VAu- 
leur anfflois. EWe est navigable, et 
& peu prés à 4 lieues au dessus du 
fort , elle se divise en deux bran^ 
ches. On remonte cette rivière jus* 
qu'à une cataracte qui tombe de 56 
piedi. ï;ile est encore navigable 
t^és-)iautatt dessui de cet éndroit; 

1 ♦ MOKANT I cayes au large 
de la Jamaïque noua présumon» 

que ce sont les mêmes que Delin > 
nomme Iianas ou les^ Grenouilles^ 
Il y a passage entre elles et la terre. 
Elles sont à 5 lieues dans le SEd». 
*Ia pointe Mc^ranl, VoywB Boaftjt 
MoaANT. ■ 

a * MORANT, pointe. C'est h 
pointe du SE de la Jamaïque. Elle 
sert de point de liépart et d'arrivée ' 

aux vaisseaux qui ont affaire au 
Port-Royal. En conacquence cette 
positioii a paru si importante aue 
le Bureau des longitudes l'a piibiita, 
Elle est par 17" -58' N , et par 
780-30 '-^h" à rO de Palis. Bureau^. 
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des longitudes. Le port Moirant eit 
à peu près à 4 lieues dan$ l'O de 
ce>cap et sur la côte do S 4e i'tle* 
A rembouchure de çepor l se trouve 
la petite ile nommée Good-Island y 
en françaift , la Bonne-Ile. Les deux 
pointes «ont défendoes par un fort, 
ta rivière Mnrant est à a lieues 
plus loin dans KO , c'est-à-dire à 
peu près à 6 lieues de la pointé 
Morent. La côte y forme un enfoi^ 
cément où l'on peut mouiller* 

* MORBIHAN. C'est cet espace 
compris en dedanô des terres , 
qui conduit & Vannes ainsi qtl*à 
Aurai' L'entrée (îu Morbihan est à 
lin peu moins de i lieues dans le 
I^Jt de la pointe de QuiUeron , 
entre la terre de Ruys et l'entrée 
de Crac. César nomme l'entrée du 
IVIorbihan , Mare Conclusum. Ce 
fut en cet etidroit qu'il dëfit la 
flotte des Vanneiais. ôn entre dans 
le Morbihan par un goulet ferme 

Îiar les deux pointes de Lomarla. Il 
aut ranger le côte de l'E i car 4u 
côté de vO i le fond découvre anx 

frandes marëes, et il est çouvert 
e roclics. Le cnnal est entre la 

S ointe de l'E et le petit jyioutOQ. Au 
se trouve la basse Saint-Gildas , 
qu*il faut laisser à tribord, passant 
cntr'elle et l'île du Mélian. L'en- 
trée du Morbihan esi au N de l'ile 
de Houat; la navigation de cet eiot- 
droit n*est faite que pour des embar- 
cations de peu de conséquence ; on 
prend des pilotes à Belle-Ile. 

* MOUEBAT , cap sur la côte 
. d'Arabie, dans k mer de llnHe. 

Voyez ce que nous' avons dit à 
l'article Dofak. Le cap Morebat 
est par lë^-S? ' N , et par 63<>-i i ' 
Ik rE de Paris, jy après de Miut-^ 
ville tte. Il est à 5 lieues dans le 
SSK de la ville dn même nom, 
située dans le fond de la baïc du ^ 
m^oie nom. 

MORECAMBE , baie 5 rem- 
bouchure des rivières d'IJdden et 
Leven , dan» le Lancashire. 

* MORÉE , ptninsule de la 
Tui(juie d'Europe. C'est la partie 
du iiiidi de la Grèce : c'est le Pélp- 
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ponéae des Grecs. L'istbme qvki 
sépare la Morée 4tl continent, sé^ 

pare le golfe de Lépante du golfe 
de Corinthe. Cette péninsule se 
termine au S au cap iMiatapao» Fojr* 
ce mot, 

1 ♦ MORENA» petite tic orès h» 
dointe du NE de Candie , dans la 
Méditerranée , c'est-à-dire un peu 
a^u l^^^ge du cap Sidera. Elle forme 
portie d'un groupe de roches et 
d'ilots oui ne permettent pas d'aCr 
coster (a tfifre. 4einûs^ U çap 
louiun. 

a MOllENA , cap sur la côte dip. 
Chili , Amérique du Sud , par a5«— 

45' S. anglais. Cette 

position rtpond a 7 a'^-SS'à l'O de 
Paris. Sur la carte de Van 6 d9L 
dépôt genénU de la marine. Le 
cap est haut , et dans le NE il y a 
un bon mouillage en dedans d'une 
petite ile. En. doublant ce cap , il 
faut se tenir paré sur les drisses, efc 
donner un peu de tour à cause des 
r affales pesantes qui tombent inooir- 
néinent des raontaenes. Ducap Mo- 
rena au port Je Mexillones , il y a 
3 lîeues au N | NE ; 5 lieues plus 
loin on trouve Atacama. La terre 
continue de monter , en allant VfTt 
le N, jusqu'à ce qu'enfin elle toml^ 
à pic. Cet endroit forme renirée 
du port de Cobeja. Voy. ce mot. 

MOilESBY. C'est un port ^t^ 
peu au dessus 4e Wlûtç-Haveiii, 
danele C«mbeiclaiMi. 

MORICAMBE , bras de mer s»ir 
la côte de Cunibcrland , à l'entrée 
du détroit de Solway. C'est un golfe 
l^ea snacàenx qui glt au SE; s^t 
pomie de l'E^nopujie fioulness. 

MOmENWE, baie sur la côte 
de l'E de l'île du cap Breton. Elle 
est séparée de la baie Miré par le 
cap Brûlé. Foy. Miai. 
• I MORGO, C'est une des petite^ 
iles sur la côte du Frioul, d«n» le 
fond du golfe de Venise, 

•s MORGO.,. île de l'Archipel., 
Foy. Anomoef^. - 

« MORGOPOVLEfôetke ik 4e 
f Ajchiy^, W| Pi :df Weiifie,^ ai| 
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SO de l'Ile Morço , et h VO de la 
pointe du S de IMe ISio. La poinie 
du N£ est à 5 milles de la poinie 
Vata , ou Vatti, dont nous avons 
parlé ù l'article AmurgO. Cette 
pointe du NE est par 56o-4^' N , 
et par2:^''-5b' a l'E de Paris. Carte 
de l' Archipel du dépôt de la mu- 
rine. 

MORGUE , fort sur la poinie 
du S de l'entrée du port de Bal- 
divia , côte du Chili, k. Baldivia. 

* MORLAIX, ville maritime 
<}ui fait un grand cabotage, sur la 
côte du ]N de Bretagne. Elle est 
sur une petite rivière qui se jette 
au fond de la baie du même nom , 
<Jont l'entrée est au château du Tau- 
reau, un peu il l'E de l'ile dç Bas. 
Voyez Taureat;. On entre dans 
celte baie par plusieurs passes. Voy» 
Île de Bas, et Notre-Dame djî 
Callot. Les vaisseaux tirant lo et 
la pieds d'eau peuvent facilement 
remonter juiqu à Morlaix à l'aide 
de la marée j ils échouent entre 
«leux quais sur fond de gravier ; il 
e*y coustruit même des vaisseaux 
ossex considérables. Le pont cù se 
termine le port est par 48°-53 ' N , 
et par 0*^-8 ^-3o" à VQ de Paris. 
grande carte du dépôt de la ma'- 
i-ine , rédigée sur les Triangles de 
France. Le fond de la baie de Mor- 
Jaix consiste dans un canal étroit; 
on peut y mouiller par-tout. Le 
fond est de vase demi-molle , et 
tjuand bien même on scroit jeté à 
la côte, un vaisseau ne peut éprou- 
ver aucun accident , puisqu'il en- 
treroit jusqu'à la percinle dans la 
vase. Il reste de basse mer 3 bras- 
ses \ d'eau en canal. Quand on 
>eul entrer dans la baiede Morlaix , 
la première chose qu'on doit faire 
«SI de chercher une grosse marque 
blanche située sur le haut de la- 
côte , dans le fond de la baie. II 
faut en prendre connoissance avant 
<le relever l'île de Bas, i l'O du 
inonde. On relèvera cette marque 
par la côte de l'O de l'île petite 
neguel ; alors on gouvernera droit 
au S, juâqii'^ ce qu'on tienne Hic 
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nnx Oiseaux , à l*0. Cette roule 
aura fait parer les Trépieds , 1« 
Poi-de-Fer , et Hurnizou. ( Voyez 
les Trépieds, pour savoir quand 
on en sera au S ). Quand on aura 
dépassé les marques du Pot-de-Fer 
{^oy. Pot-de-Fer), on n'aura plui 
rien à craindre jusqu'à la roche 
Uarnizou. l-orsqu'on sera le tra- 
vers de l'île aux Oiseaux, on se 
décidera à passer , suivant le vent , 
à l'E ou îi l'O des îles Reguel , de 
l'île Ricard, et de l'ile aux remrnes, 
qui forment un groupe au milieu 
de la passe. De quelque côté que 
l'on entre , aussitôt que l'on aura 
doublé l'île Ricard, ou l'ile aux 
Femmes, il faudra venir reprendre 
la marque du fond de la baie, droit 
au S du Monde, c'est-à-dire à l'O 
duc hàteau du Taureau ; il suflira 
de la tenir ouverte à l'O de ce 
château pour n'avoir rien à crain- 
dre. On range le Taureau à une 
encablure; et, dès qu'on est ea 
dedans , on mouille où l'oja veut 
dans la baie , en prenant cependant 
garde que de haute mer on ne voit 
pas le canal , et qu'en mouillant 
hors de ce canal on échoucroil de 
basse naer. On est obligé de prendre 
un pratique si l'on veut remonter la 
petite rivière jusqtie devant la ville, 

MOIIMOIINT , haute montagne 
sur la côte de l'E d'Ecosse. C'est une 
marque pour parer une ceinture de 
roches , qui s'avance au large dan» 
le NE de llalterhead. Cette moo- 
tagac a Capparence d'une selle ; il 
faut la tenir au dessus des dunes de 
la côte. Celte distance f«îra passer 
assez au large ; mais, si le temps 
n'étoit pas clair , il faudroit se guider 
à la sonde, et s'entretenir par la ou 
i3 brasses. 

I MORNE ( pointe du ) , sur la 
cote du NE de la Nouvelle Hol- 
lande. C'est la pointe du NO do la 
baie Halifax. Elle est tout auprès 
du cap Sandwich , qui sépare celte 
baie de celle de Rockingham. La. 
terre entre deux court '» lieues j 
au Ni NO. Elle est haute, cre- 
vassée,, et inégale. Ou recoanai( 
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Ja pointe du Morne à une f^rosse 
roclie ronde qui louche la pointe , 
.xnais qui , vue à quelque distance , 
en paroit détathée. I^cyez Cir 

•Sandwich ). 

a MOaiNE (ile chi) , au îargc 
de la pointe du 6 <ie Mindnnao. 
Oettia méhie Sirangain. Voj-, 

5*MOBNE (poinledu),àla 
)ÎDre du ÎNO J»- l'flf C('lt>)es, sur 
e dctroiwde IVIaca&s.ir, tout auprès 
de la Dointe Oonda , qui fail ren- 
trée de TE de ce déiroir. Vo^ez 
DoNDA , à l'Appendix. L.a pointe 
du Morne est par i°-ao' IS.L'w^u- 
ieur angiois. Celle que non< pre- 
nons pour pointe du Morne , sur fa 
carfc (lu (if'jjôt de la marine de 
• l'ap 6, est par i°-ia' IN, et par 
ix8«-^8' *VE de Paris. 

4 MORNES (lei Sept) , tur la 

côte de l'O d'Afrique, au S du cap 
Mirrick, Elies s'étendent Jusqu'à la 
l>aie 'l anit i ce qui compreud un 
fipace d'à peu près lo lienes. 

5 MOniNES (pointe dnCinq), 
sur la cote du Ko d^Anéri^iie« 

Vojr, h'ÏLz Cenizas. 

MORISE-AU-DIABLE , pointe 
du S de l'entrée de la riviôr»? dp 
ï'Arri^onitc, sur la côte de l'O de 
Saint-Domingue , dans le i^olfr des 
Gonaives. Le Mornc-au-DiaLlc est 
à 7' dans le M|INL au cap iSainl- 
Marc. V<>ye» GIf St^M imc. 

MORNE-PAGOL A. C'est un 
cap sur In côte de l'E de là i^ottil- 
nique, aux Antilles. 

1 MORO , clïàieau. C'est le pre- 
mier des deo^ forts qui dëféhdefitt 
l^ntrc^e de la HtïTane h l'iîe de 
Cube. Voy-, IJavanne. Ce cliâleau 
est situé par aS^-io' IN , et par 
84<'-33M6^ k l'O d« Pftri». iw 
reau des hngUudes, 

à * MORD (golfe de Campo di 
Moro) , sur la côte du SO de l'ile de 
Corse f entre le cup de la Yasse et le 
cap Negrèf, Nons ne Toydns «B<iuB 

danger qui délVnde l'entrée de cé 
Çolfe , S! re n'est prcs des pointes 
9U^queUes il |uut donner du (pur. 
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* MOROKINNK , petite fie 3* 
large de la pointe du de l'ile 
Mnwée aux iies Sandwich , dans 
la Mer Poerficfie du Nord, lllc Ht 
entre cette île et «seUtf de Taho6- 
rowa. L;i Pérouse n pr»ss»j h terre 
de Morokinne , c'est-b-dire efttr'elle 
et l'ile d* Mowë». Ltf .inomllage 
onlin;iirf de Mowée est dans le 
ÎSE de Morokinne, a peu près ii a 
lieues de distance. Le milieu de 
cette petite Ile est par ao<'-4i ' I\ , 
et par lôgo-i i ' à l'O de Paris. La 
Pérouse f Carte N^. i?). 

MOnOSQUïLf.O, baicauSde 
Carihagùne , sur la côte de Terre-.. 
Ferme, golfe du Mexique. 

* MOROTAÏ , une des iles Sand- 
wich , dans FOcAan Paciltque da 

Nord. La pointe Ode cette île est 
par 2i°-io' N, et par lôg^-Sy' à 
l'O de Paris. Bureau des lonei- 
tudet. . û ' • 

* MOnOTAY , tie an N de Gi-' 

lolo , au SE des Philippines. La 
pointe du IN de Morotay èsi par 
vi^-ziS' N, et par iatjo-25' à l'E 
de Paris. Carte dU dépôt de la mu-' 

tinc de Van H. Elle est séparée do. 
Gilolo par un petit c:inal dont l'en- 
trée du IV n'est pas nette ; elle est 
à a5 lieués danil le SC> |0 de 
Lorîl-Norlb. 

1 MORRIS , île sur laquelle il 
a uu feu. C'est une des deux iles 
situées entre Charleston et le bras 
de mer de Stono. L'autre iie Stt 
nomme Terre du Cercueil (CoHîtt 
Land). Pour évi er le haut-iond 
de Stono I il faut tenir le feu de 
Morris ouvert par Cl9ra* Land, et 
s'entretenir par 6 Wasses, 

1 MORRIS (baie). Il y a deux- 
baies de ce nom, l'une sur ia cr\é 
du S . l'antre ior la côte de l'O de 
niè d'Aatigctc , tt» Aotille». 

1 MORT, pente l)û*bitiirlii( cote. 

du IN du Dcvon. Ln poirtfè' Bag en 
fait la pointe du 6"0 , et elle st 
termine au ISE au c^p Mort. 

a MORT. Voy. CoFFM à Mort. 
3 ♦ UQIVT (Coffre , ilç, C'ciT ^ 
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«tttâet plus petites <let ilctVîf r^es , 

aux Anlille». Elle est entre l'ile de 
Pierre et l'ile du l'onneiier , au 
5SE de nie Tortbie , par tS-i i ' N , 
et par 6t>«»-/,6' il i'O de Paris. 
Verdun, Borda ^ «t Fingri» 

. 4 MORT ( !Ie dti)i auprès de la 
fnrtorerie de Benîn , sur la côte de 
j;0 U'Afriauc. C'est la sépulture 
det' Eqropce&s qui meurent dans 

■ c^t endroit. 

5 MORTÎ* (baie du) , sur la côte 
du SE de Terre-Neuve. C'est une 
petite crique dans les environs du 
cap Steai'i enire le havre de Sa^nt- 
Jean èt U baie BulU 

6 MORT (le) , fnr la tôte du S 
de Cornwall- C'est une pointe de 
terre bien connue, et qont nous 
avons eu occasion plusieurs foia de 
parler dans cet Ouvrage ; il est 
entre Falmouih et le port Fowey, 
h peu près ii 4 l'eues au SO de ce 
dernier , et 5 lieues dans le NE l £ 

■ du port de Falmouth , et 7 lieues 
da-ns le nricme aire de vent dii cnp 
Lézard; on peut appcrcevoir le 
Mort , quand on eit paf à4 brasses , 
Je travera du Stait \ quoique dans 
cette position on en soit à 14 ou i5 
lieues de dislance. La sonde donne 
5 brasaea fond de sable à S Itenes 
au large dn Mort. C'est une te^re 
double surmontée d'une montaçnc 
ronde qui dccHne en talus vers 1 O. 
Vert restr^ité O de cette terre 
on apperçoit un topulni ^vec quel- 

2UCS petites maisons , et un clocher. 
]es indices, et plus que tout çeia, 
sa sitnati<ïn, ne pérmetéélst pas de 
•*jr méprendre. Il est par 5o''-!4' N , 
et par 7°-!^ ' à l'O ae Paris. UJu- 
teur anglais. Les iparées y sont de 
5 heures l. Le flot porte au NE 
depuis le Lézard , ensuite à l*£M£ 
jusqu'à Kam's-IUad ; le. jusant 
* porie à l'opposé. 

7 MORTS (baie des.). Fojre» 

- Trépassés. 

^ MOR TAGNE , village srir la 
rôte de TE » ddns la rivière de 

Bordeaux ; il est situe entre celui 
de gaiat-^Suiiii «I celui de SAÎnt- 
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Roinm^ droit vis-à-vis la Goulot.' 
11 y a , au milieu de la rivière , 
entre Morta^ne et la Gaulée , un 
petit l»ftc to^klest que la ph>lon« 
gation du banc de Cadourne, et 
qui cependant en est séparé par un \ 
petit interstice wce .pjÇtU ^banc se 
notnnfe Banc dé^ mdrndàiél De cet ' 
endroit jusqu'à la rade au Verdon , 
le milieu ae la rivi<^re est occupé 
par une suite de petits bancs quep,;, 
sons dîfTifreBa iioms, nous regar^^»^ 
dons comnne wîtt prolongaiiou 4j^> . 
banc de Cadournc. , ,' 

I * MORTIER . pointe sur la 
côte de l'O de la baie de Plaisance,^ 
sur la côte du S de l'ile de Terre» ' 
Neui^^EUe est par 47° -5' N , et 
par 57°-2o' à l'O de Paris. Carte 
du df'pSt de la marine , sur les 
Observations de CiiaOert , Kcr— 
dun , et autres, 

a * MORTIER, petit banc d6 
sable sur lequel il y a 10 brasse» v 
. d'ea«4'|^ milieu de ce banc est à 
s lieéii^ifitnÉ lèSSÈ de la pointa 
Mortier de i'articlcf^^èédént. 0% 
banc n'est pas dangereux ; cepenw * 
dant, comme on peut inopinément 
y recevoir ntt coup de mer , il est 
inutile de le chercher. Il y a panage 
des deux côtés , et 4p brasB^ eatta 
lui et la terre. 

MORl'O , île. sur la côte du 
Péioai on la noannc aaast Sa»«b* 
Glaim* Elle est dana la baie d* 

Guayaquil , 4 lieues suivant les uns , 
et 6 lieues suivant les autres, au 
PÎNÊ de Tumbes. . 

* I MORTON , baie. C'est une 
petvl» crîqnè a» 5 du cap Mortôn , 

entre ce cap et la pointe Lookoul , 
sur la côte de l'E de la Nouvella 
Hollande. Voy. l'article suivant. 

a * MOUTON , sur la côte de 
l'E de la Nonvéllé HoHande, aii S 

du cap de Sable , et au N de la 
pointe du Danger. Quand on vient 
du S , les approt^es du cap Mortou 
peuvent ae rccooiiollre à la tnon<«> 
tagne Warniag , éttnée ft 3o lieues 
dans le S; tnàis si l*on vient du N . 
î on le rcconnoîtra à trois montagaeS 
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Su'on nomme les Veirencs /situées 
ans rO du cap Morton , au fond 
de k baie de I« v errerie. Quand oa 
veut aller ù la baie de Morton , 
éitut'e au S du cap, il faut ranger 
Je cap de préiérence; car la pointe 
Ldokout est sale. Il ne faut pas 
s'ccaricr, entre ces deux pointes, 

{>Ius que moitié de la distance qui 
es sépare. Le cap Morton est par 
ia7°-3' S, et par iftr-ig' ft PE de 
Paris. Cook , premier Voyas^e. La 
carte du dépôt de la uiarine le place 
par i5iO-ia'i mais cette légère 
difl'drence est due à la petitesse de 
r^helie de cette carte» 

3 MORTON , baie sur la côte 
du JNO de l'ilc de Psièvre , située 
prés de la pointe du S£ de Saipt- 
Chrisiophe , aux Antilles.- " 

. .*WÔRTORI ,.tle de la Mëdî- 
terranee, par 4i°-4'-42" M. et 
paryo-iô'-ii'^ ù i'E de Paris. 'Jiu- 
icau^des longitude^' Cette île est 
sur la côte du NE. de Tile de Sar- 
daigne , dans les coTirons de X'tle 
de la Magdeleine, 

MORUGO , rivière. C'est nn 
petit ruisseau qui se jette à la mer , 
au NO d'|siet|uibo , sur là côte de 
fiurinam» Amérique d« 'Sttd« 

- * MORUIL, petîte He qne la 

mer délace tout autour, & marde 
basse. Ce n'est qu'un îlot, ou, si 
l'on veut, un rocher dans la baie 
• de Trégaatel , au IM de celle de 
Lannion. I>'ilc Moruil est absolu- 
ment nulle pour la navigation ; elle 
ne trouve place ici que pour l'exac- 
titttde de la nomenclature. 

* MOULES (baie des) , sur la 
cote de i'Auiérique du Nord-Est, 
dans le golfe de Saint - Laurent. 
Elle est entre la haie Gaspé et la 
baie des Chaleurs, un peu au IV du 
cap du Désespoir et- de la Table 
de Roland. Son ouverture est entre 
l'ilc Plate au 1\ , et les îles Percée 
et Bbnaventure au S. Vàyci Bo- 

MORUM-GAM, rivière dans 
une anse sur la côte du ÏNO de 
^ Md^agascar^.ia liêu^s au JS^^Ç du 
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Vîeux Massclage, par i4«-28' 
et par 45«-4a' à l'E de Paris. 
lyagris de MMUievillette. Oa 
mouille à l'Ë de la pointe, dé* 
qu'on peut amener une petite ilc 
qui paroit coujuie une roche E» 
et G , avec le pointe de l'O. Ce 
mouillage est a i lieue de Ur pointe* 
Toute cette rùte est si peu connue, 

au'il est de la prudence d'envuyer 
es bateaux sonder en avant. 

* MOSCOS , îles au IS de b 
pointe Tavay, qui forme Pentrëv 

delà rivièreiavay. Les ilfs Mosrds. 
sont au nombre de quatre, et £!;is-. 
sent h peu orèi N et S. Elles sont 
situées sur la cdte de l'E de b baie 
de Bengale ; la plus N est par i3»- 
N . et p;.r q^iO-iy' à l'E d# 
Paris. Vaprés de Manncvillette. 

MOSELLE, riviéred'AlJeuiagne 
qui se jette dans le flhia , prcs d» 
Coblentz. 

MOSGRET , ik sur b côte du. 
N de la baie de Galiway , côte de 
PO d'Irlande ^ ù bùbord en entrant» 
dans la baie Gonichin* Il y a 
et i5 brasses enir'elle et les roche» 
de Hitty-Aœs { de l'auire côté elU^ 
délace. 

MOSROE. V. MiKLSTioo«. 

I MOSQLITES (Inic des) , 6 U 
pointe du de l'ile de 6t.-Chris<-. 
tophe , aux Antilles, 

a MOSQUITES, criane sur la 
côte du Pr 'de Itt' Jamaïque ^ atii^' 
Antilleéi ■ • »- . 

3 M05QU1TES, criqae sur 1» 
côte de i'O d'Antigna^ aux Afr* 

tilles. 

1 * MOSQUITO , une des îles 
Vierges, aux Antilles. C'est une 
petite ile située sur m côtfr dn N 
de la Vierge' Gôiirde. V^eWrC^ , 

mot. • • 

2 MOSQUITO , pointe. C'est la 

f ointe de bâbord en entrant dans 
e canal de la. baie, du PortrBoyal |^ 
'1 la Jamaïque. Oln la reconnoit^ 
ses magasius a poudre, et ù uuj»^ 
ba^er^e de 8^1 c;|i^o^ c^u'çn ^ ^ 
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Mtte pour déiendi-e la passe ^ très- | 
étroite en cet enwroit» ' | 

5 MOSQUri'O , poînte & l'en- 
tfée de la rivière lMèquii)0 , sur la 1 
côte de la Guyane Hoilûldoite. 1 

Voyez hsEQuiBO. | 

♦ MOSOUITOS ( côte de ). Elle 
•en ù l'O de la cote de Honduras, l 
4if c'est sur la côtf dt 'Mos^uitos 1 
mi'est situé le cap dè^Gr«tias-4- ] 

.pics. Voy, ce mot, 

♦ MOSSEL ( byie ) , suivant les 
Uollandois i elle se noomie aussi 
Baib FoiMOSE suivant les Portugais. 
^Ueeststtrla côte du S d'Afrique, et 
e*bifvre sur le banc des Aiguilles ; | 
elle est à peu orés à rooi|ié chemin 
entre la baîè ftintoBlaise et la baie 
de Lagoa : elle est abritée aM S par 
la pointe Delgada. Cette baie est 1 
importante àconqoitre. 0t les vais- j 
seaux qai venlent doubler' te cap | 
de BoaM-Eipërviee en venant de 
l'E , peuvent souvent être l'orcés 
fie chercher une relÀche sur cette 
p^Pf lorsque la tempête s^oppose 
à la continuation de leur Toyage. 
j^fous allons copier ce que dit 

D*après de Mannevilletle : 

« La pointe Delgada est par 33°- 
» 54' à 55' s ; elle git aVec le cap 
«» Dû*-Serras à l'Ë , ii lieues de 
» distance. En y allant de l'O à 
V l'E , on la reconnoît à une pointe 
» fort mince, d'-où die a tiré son 
» nopi ) et qui tombe 6 la mer en 
» un petit morne avec deux récifs 
3) au pied. Ce petit morne, puroit 
3» être un Ilot , è moins d'en être 
» fort près f d'autant plus qu'il est 
M joint à la terre ferme par une 
» langue de sable fort rase, et sans 
9 aucune Terdnre, qui a* de Ion- 
» gneûT vue course de cheval. 

«» Quatre lieues avant d'arriver à 
» la pointe , est la rivière dont j'ai 
^ fait mention. 11 y a entre les 
. » deux , ati bord de la mer , une 
V dune de sable plus large en son 
>> jnilieu qu'à sc^ extrémités , d'où 
» la côte va diminuant de plus en 
m plus. On y distingue des bandes 
f (l|rflilfS9 de !^^)Ma>iche <|tti s'é-. 
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» tendent entre la verdure , et pa- 
» roitseilt des chemins pKolongës • 

» et non de haut en bas. Cette 
» même pointe , en parcour;iut la 
» côte du côté de l'E, tait l'effet 
» de dentlldts; mois les meilleures 
w reconnoissances sont les monta* , 
h gnes du lointain , qui se voient 
» de fort loin , parce qu'elles sont 
» fort hautes , et taillées en scie à 
» dents pointues et si égales, qu'elles 
« ne s'élèvent pas plus les unes que 
M les autres; il y en a seulement 
» une entr'elles qui ressemble au 
» rocher de Sintra : outre qu'il est 
» rcconnoissable par sa figure et 
» par sa hauteur , il Test encore en 
» ce qu'à 3 Heoes de là , vers l'O « 
» on voit les cinq mamelles b|ei| 
» faites dont j*ai fait mention. 

H Lelongde ccttepointe, ducôté de 
» l'E^estla baieFormose,ouMoS' 
» sel , qui a 5 1. d'oaverttire. C'est 
» un bon port pour le^«nts d*0 : 
i> il est à 1 abri, ùcet^ard, depuis 
u ,ie â iuaqu'au N£. D> meilleure 
VlM»mi^ , otitr^ ^b^i^^ 
» In pointef Delgada , est lé pic que . 
» j'ai dît ressembler au rocher de 
M Sintra. Ce- pic 4oit^ rester au I>( 
» ponr entrtn- ; étdfew lîm'pat^^ le 
» travers^ de |a baie ; et en s'élô»- 
» gnant de la pointe Dclgnda envi- 
» ron d'un trait 4'arbalctre , tout 
1» ce q^'oû peut icraîtadre i'olu 
s On ira mouiller par les 9 & xo 
» brasses , où on trouvera un sable 
n net ; car de i5 à 20 brasses, il est 
« tadeH et de 16 v en dehors /le foAd 
I » est nett ^^^^^ Ce fond vâ 
' n en aiigmentant A la mer* 

>» J'entrai dans cette baie par le 
» côte de l'Ë, rangeant la terre de 
» près , et j'en sortis par l'O. Der-> 
» rière le mouillage , il y a Utt 
» enfoncement dans les terres , que 
» nous primes tous pour un lac. 
» Le vent d'E qu'il fit ne me permit 
» pas de m'en assurer , ne voyant 
» pas de sûreté à m'éloigner de ma 
I » chaloupe. De cette baie , tirant 
I » vers l'E , la côte est de sable 
I » fusqu'au cap Das-Serras , et 4 ^* 
1 ]^ avan^ arriver « il jr a ttma 
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» rivière ». Exinit du Neptum 

Orientai 

, sur la côfe de la 
Dalinatie. golfe de Venise, par 
N. VJuêear an^lois. Cette 
position répond , sur la rôte de la 
iJalinaiie, i/,o_25' à l'E de Paris 
( CarU du dépôt de la marine ) 
pré» de Saint- Arcangelo. 

MOSTIL , île de Ras^îe , dans I» 

mer dePenzinskoe , par Go^-ai ' JS 
et par i5aO-54' à r£ de Paris! 
L, Auteur anglais. 

MOT , crique sur la côte de 
^lll inam , à un peu plus qu'on tiers 
«le I » distance comprise depuis la 
roime Brain jusqu'à Marawlna.Sur 
la Côte de l'E dr cette cnque il y a 
ttn feu pour annoncer l*arriv^ de« 
vaisseaux que l'on voif au large : ce 
»»6nai a-accompng 10 de coups de 
çnnona. i.at. 5'> IN , long. S?» àl'O 
«e Parit. Capitaine St^Umm, 

MOTnEri(J?a„Aj,banc delà 
»M.Tc. C. csl un lonc; hni.c de sable 
situe en dedans de l'île de Wieht 
et qui sVlend depuis la point? de 
J fi de la rivière Newport à Cowes , 
jusqu au S de la rade de Spilhcad. 
Cesi le mouillage ordinaire des 
transports et des vaisseaux mar- 
chands qui viennent à Porismonth. 
On trouve de 4 fi 7 brasses d'eau à 
J^jore du N de ce banc ; mais au 
rtE de Gowes , on ne trouve que 
3 brasses. II y a moins d'eau en 
opprorbant de l'île de Wight, et 
dansauelques endroits il n'y a que 
9 pieds de basse mer. La pointe de 
b .nc est à PO i NO de la bon^ 
iNo-JMan's-Lnnd ; et en dedans de 
ce banc , 4 l'O quelques degrés N 
d«w ffoinle,.il y a un canal qui 
• enf. nce à fO, fuiifa^â «a Tiitt uè 
clef ibhhourn : on trouve to brasses 
l'entrée de ce canal : mois le 



Iwaasiage diminue ; on n'en trouve 
que 6 A fentrëc de lu «rique. 

Depurs cette emhoucbure , le canal 
devient parallèle à la côte. On y 
irouve- encore <| brasses i le traver« 
b crique de Wolton ; lé fôdâ 
monte f^raducllement ensuite i'fct Ife 
raual vient se terminej: à pfeu prêt 
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& moîhV cliemin entre cette der- 
n«ere crique et la pointe de l'Obé* 

lisque. 

MOTlKLEI,çolfedansla mer 
d Oclioisk, entre le cap Da-inskoi 
et la côte. La profondeur de ce 
golle est de 40 milles , et sa largeur 
Sl/ir^ 59»-2o' à Stjo-. 

^i/.à TE dS Paris. V Auteur un^ 

MOTINA. C'est une étendue de 
^ IVouveau MexMjue, 

au NO a Acapulco. La côte Mi^ima 
commence * ht rivière Sacatulca, 
H finit à une hanté pointe perpen- 
dicul.urc qu'on ttofnmf> l'i.cbisi. ' 

MOTIK, line deéMoluques; on 
la nomme aussi Mmiel, mais plu» 
aouvent Timor. Voy, Timôb. * 

MOTOUÀ , une desplua petite» 

Kunics. Vny. ce mot. 

* IMO i lUCO , mauvaie petit 
havre sur la côte de Gnirtuscon , 
un peu h \ 0 de Deba , entre 1« 
cap Machicaco ét 8aiiit^tfbasri«n , 
par 4-"-!^' IV, et par 4<»-3q'i:45'» 
à 10 de Paris. Don V intente Taf. 
nno. Les barques qui ont afisire-à 
Motrico peuvent chereher ce havre 
J^peu prCs à 2 lioups | dans l'E de 
Ouetana; et , si Ton vient de TO , 
on le trouvera tout auprès de la 
petite île AtaUïa>i6lieaea3.iia*rt# 
dans roSO du cap Machicaee. 

*MOTUARA, île dans le dé^. 
trou de la Heine Charlotte , au 



détroit de Cook , qui sépare les 
deux îles de iâ Noufélle Zélande. 
I l'e Motuara est à Pentrée de 

l'Anse du Vaisseau , entré Pile 

*°"l:r"j '^^^ Cannibales. 

Au N dé Aklluaru , il y a une basse 
environnée de roHies ; en côns^. 
quence, il convient de passer de 
pré(ércnce entre l'jle Longue et 
Motuara. Comme k position de 
l'Anse du Vaisseau est déterminée 
par le Bureau des longitudes , nous 
renvoj-ons h cet article pour la po- 
sition. Voyw* ansd CBAKLOTïjt ^ 
détroit. 

MOT UGOGO. Cest le nom <&i 
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taflBret; c'est aussi celui d'un petit 
Ilot percé , situé ù i mille dans le 
Wfi^E du cap. Voy. Buet , cap. 

MOUCHERON, petite île dans 
le golfe de Guinée , au foad d'une 
petite baie comprise entre le cap 

Estivas et le cap Saint-Jean. Elle 
est dans le NÈ dfe la petite Corisco. 
Vojr. Comsco, Estivas, et Saimt- 

jBAHyCap. 

* MOUCHOIR CARRÉ. Ce$t 

un banc environné de récifs , sur- 
tout dans la partie du N. Il est 
situé à 10 lieues dans le NWE de 
il pointe Isabélique, cdteda N de 
St-Domingue , et entre les Cayes 
4'Argent et les îles Turques. La 
partie de l'O de ce banc a éic son- 
dée ; on y a trouvé 12 , i3 et 14 
Drasses. Comme il est fort rare que 
l'on puisse débouquer au vent, cet 
écucil n'est pas très -dangereux ; 
cependant des vaisseaux qui vien- 
droient du N , et qui voudroicnt 
embouquer par les Cayques, doi- 
vent apporter une attention parti- 
«ttlière II l'éviter. il es est de même 
de ceux qui , partant du Cap Fran- 
:ais avec unç brise favorable de 
!'E , pourroient s'élevcrjusqu'au 
(débououement 'de» tles Turques ; 
eniin les croiseurs , en temps de 

§ucrre, doivent, dans leurs bor- 
ées du N , éviter de tomber dans 
ses eaux. Le -MtMtCfacrir Carré et 
les Cayes d'Argent sont les écueils 
les plus dangereux de tout le dé- 
bouquement. L'acore du ISE est 

fiar 21" N, et par 75°-ii'-ao* à 
'O de Paris. L'acore du SO est par 
ao'>-53' et par 73»- 1 5 ^-40'' à 
ro de Paru^ ^u^vau des longi- 
iudes. 1^. 

*MOUDANIA, golfe^ans la par- 
tie d\i SE de la iner de Marmara. La 
ville de Moudauta. qui lui donne 
•ou nom , est sufr la cote du S du 

folfe. tét golfe de Moudania est 
arrc à son entrée par l'ilc Calo- 
lîoiène f qui pousse une hatture 
tris - dangereuse dans le SO ; en 
conséquence il (aut passer au N 
de cette île, et la ranger de préfé- 

renç^y ica^e 4'uas bas«e qui se 
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trouve h la pointe du cap Bos-^ 

Bourdiou. 

Nom qu'on donne 
assez improprement au bras de mer 
qui sépare Pile de Porca de la côie 
Malabar, au 8 de Cochtn, et ail 

N de Calicoulan. 

I MOUL , cap en Ecosse , sur la 
côte de TE des îles Shetland, par 
6o«-24' N , et par 3«-55' àiKl dt 
Paris. L'Auteur an/fois, 

a MOUL, pointe sur la l^tt 
IS de rîUJ^a(«-Weitra. ' x 

* MOULACHIQUE. C'est §; 
pointe du SE de Sainte-Lucie, aux' 
Antilles. Voyez Saikte - Lvcie« 
A ro de cette pointe est le vieux 

f>ort ; à l'E est un mouillage sous 
'ilût Maria , qu'il faut amener du 
SSOauSSE. 

1 MOULIN (îles du) , au nombre 
de quatre , près de rentrée du NO 
du détroit de Hudson , Amérique 
du Nord , au N ^ INO de Hle 
Nottînghaon , et au S i SE du c;îp 
Comfort, par 64°-3o' N, èl tiat 

81° à TQ 4e. Paris» VAutg^r «n- 

glois. 

% JVÎPULIN (île du ). C'est une 

{>eâté Ué dans h brancbe du de 
^f baie.Chignictou; ;; 

3 MOULIN (baie du), èsrJn 
côte de l'E de l'ile Stronsa , aux 
Orcadesj elle est nette. C'est une 
iMMUie 'Vel&chc* Il Bxm éviter avec 
soin ta roche Boe , qui ne découvrti 
que dans les grandes marées ; elle 
est à t mille au INNE de Odnee- 
Neas. Pour cet effet , en entrant on 
range le côté du N , à moitié- 
çhemin entre Odnes-Ness elGrsce- 
Ness. On gouverne ensuite !x l'O 
jusqu'au mciniU >£e , par A braises 4 
foiid de sable et coquilles. • V 

4 MOULIN ( bateau K sur la 
côte de ro de File de St«-Vinceni^^ 

aux Antilles. 

5 * MOULIN , petite île b nssc 
dans la mer d\i Sud. Nos cartes 
françaises la connoissent sous le 
nom des îles Huon. C'est un groupe 
U'ilou. et de Rangers i^u'on appelle 
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grand recîf et ilos lluon. Cela fait 
|»arlie de l'Arcliipel du St.-Lsprit. 
Ces écueils sont dans le ISO de la 
jNou^clle CaUdonie , par i9"-3a ' S, 
et par 161 à 1*E de Paris, Carte du 
dépôt de la marine de l'an t>. 

6 * MOULINS (pointe des) , sur 
la côte du SË d'£ÂU^gae dans lu 
Méditerranée, dans IHEI^E de Gi- 
braltar , et à peu près 4 4 lieues 
dans le SO de Malaxa , par 36^- 
07 '-i5" N, et par 6°-^à^-45" à 
l'O de Pari«. Butwm aeê loneù- 
iudes. C'est le premier capque I on 
rencontre sur la côte de UreBade^ 
en venant de Gibraltar. 

MOULSy petite lie sur la côte 
de Corniradlt un peu au de 
l'cnbonchure de la rhrièrt Aland. 

* MOONE^NÈSS , cap tnr la 
côte du SE de l'ile Unst , une des 
lies Shetland, par 6i°-3' N , et 
par 30-aa' à rO de Paris. U Auteur 
anglois, Mons nom» fommes fait 
Un devoir de suivre l'Autear dans 
toutes les positions qui concernent 
l'Angleterre i cependant nuus oe 
poavolif âoitt empêcher de remar- 
4|iter la diCEkence qui existe entre 
cette position ^ et celle de la carte 
de Verdun, i5orda , et Fin£ré. Sui* 
vaut cette carte , le cap Moiines- 
Kess se roi l par eo'^-Sô' M , et par 
ù rO de Paris. INous ne pro- 
noncerons pas entre ces deux auto- 
rités , parce que la carte française 
annoace que cette position est àé* 
duîte d*ùnc observation faite h la 
mer avec un octant par d'autres na- 
vi^leuri. Si oeiie autorité li'est pas 
assez anlhentiqnt pour nous déci- 
der, au moins est -elle suffisante 
pour nous inspirer des doutes. 

MOtINOFAI. V. TONGATABOO. 

C'est une île qui lui est continue. 

MOUIST , pointe sur ia côte de 
la proviufie de Gallea. & la pointe 
du JNE de Tentrée de la rivière 

TivY : il Y a une petite île nommée 
lie ôrGUgan^ en dedans de ia 
pointe. 

MOU?«TAlJN -SPRIPsG -BAY 



MOU 

( bnîe de la source de la Moifta^c^ j 

sur la cote du N de la Jamaïque. 

MOUimiNO. rdj-^ Dïuii., à 
VAppcndix, 

t MOUSE , bo«ié6« V. Sotrais.' 

a MOUSE. Vày.SoviMBnt Mt' 

uku. 

i\TOUS£ Ycy. Soixmia (rivière 

de la ). 

4 MOUSë « roches. V. Sonsia 
(roches de la). 

5 MOUSË^EAST. Fer. Sovmii 
de l'Est (Ile de b). 

6 MOUSE-HAIVBOUR. Yof, 

SoUKis ( port de la ). 

7 iMOLSE-HOLE. Voy.SoMM 
(trou de la). 

8 MOUSE-WEST. Voy, Sotriia 
Dt l'Ouest. 

I ♦ MOtt ON ,^ port sur la oôtu 

de la Nouvelle Ecosse , dans la 
partie du Sp. Ce port est ouvert 
au SÈ ; il est iminédiatenient au 
SO du port Rosâiipiol- T/abri du 
pori Mouton se trouve derrière l'île 
aux Cannes. Celte iic est saine ; on 
peut la ran^ tout .autour , ainsi 

3u'un petit ilot silu^ dans le fond 
e la haie. On peut ranimer ce der- 
nier au large ; inais il n'y a pas de 
passage h terre. On peut entier dans 
le port Mouton d^s deux eôtés de 
l'ile aux Cannes ; on trouve de 7 à. 
9 brasses en passant par le S. La 
pointe du . S de . celte île est par 
r,3°-48" N , et par H7«-4' 4 l'O de 
Paris. Carte du dépôt de la marine 
de 1780, ordre de Sartine. 

a MOUTON ( haie du ) , sur la 
rive du N du lleuve St. -Laurent, 
par 48*'-25^ N , et par jù^-io^ à 
rO de Parts. JJ Auteur anghis, 

3 MOUTON (baie du) , dans la 
j'tandc baie des Trépassés , à la 
pointe du SE de Terre -Neuve. 
Cest celle que' les cartes fran^isck 
nomment Laie de Biscaye, roy» 
Baie de Biscaye , N" a. 

4 MOUTON , île à l'entrée de 
la rade de Gallway , sur la côte de 
rO d'Irlande, il faut prendre gart^a 
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«ak roches Noires , située» 1 Itkné ' 
h VO de cette île , et à | liecie de 
terie. Le canal qui la sépare de la 
côte e5t étroit » mais on y trouve 
brasses d'eau : de Poaoïttv ciM de 
V\\e , il y a mouillage par 5 on t> 
Crusses y bon fond, daàs «M espèce 
àc fosse. 

5 * MOUTON , roche à l'entrée 
idtt €«p Français. Foy:cm article. 

( ile aux ) , dans | 
la b iic de Gonquemeau , au INNE 
doà GienunSy sur b côte du S djs 
Bretagne, Glenans. 

MOUTOU , île de TOcéan 
FaciUque, jdu 3tid^ h 4o Heue$ de 
Vile OiLtKeroa. *N ons ne conce- 
vons pas comment un Dictioi||U|ire 
g(5o;;rnpliiquc , fait pour être con- 
sulté , principalement sur les posi- 
tions , peut dire quelque cho^e 
d'aussi va^ue. Le docteur Malham 
ne nous ait seulement pas de quel 
côté doit se trouver cette île Moutou. 
PTous traçons un cercle de 4o'li«ues 
de rayon autour de l'île OEtliérôa, 
«t dans tout cet intervalle nous ne 
trouvons que l'ile Toubouai , éioi- 
'âlt^ de 34 lieues dans le SK , et 
.dpqc Ja.,iaûtttdd est.^sout le Aro- 

* MOWÉE , nous .l*écrivons 
Mowi. C'est une des lies de Sand- 
M'ich , dans l'Ocëan Pacifique du 
]\ord. Elle est placée entre l'ile 
Owhyhiel l'ile Morotaï. La pointe 
Tdé l*E de l'ile Mo wi est par aô*- 
"Bo'-So" N , et par i58'»-a4'-i5^' 
il ro de Paris. Bur^ûu dis loiir- 
£itudcs.' , • ' ' 

, MOWI. Voy. Mowiz. 

, .* MQ.WTOllORA , ile située 
jébinf ia oale de l'Abondance , «ur 
lu côte du NE de l'ile du Tiotà de 
la Nouvelle Zélande , à un peu 
plus de a lieues de la poiute de la 
Aaote Terre : nac ligne 'tirée de 
cette pointe par l'ile Mowtohora^ 
rencontreroil l'ile Blanche , située 
à 7 lieues ^ au large ; et cette même 
- ligne, continuée dans . flntérieur 
du pays , se dirige sar le mont 
JbMgecuBibe. Vojr» €$ motr, iV«* 5* 



11 y a pissage entre l'ile Mowtobora 
et la pointe de la haute terre; 
mais il faut observer qu'i i lieue 
dansi'O de l'île, il y a une batture 
de rocHesasses dangereuses^ à. terre 
desquelles il faut: passer par «to 
Ixasses : on en trouvera 6 et 7 
entre. l'Ile et la . batture , et 10 
entre l'ile et la pointe. Depuis cette 
î le jusqu'au cap Run-Away (cap de 
la Fuite K la côte est nette. Latit, 
57*-5o ' S. Pour la longitude , voy» 
MoHT^DdBOVMBd» Cookf prenmr 

MOXILLONES (pointe) , aà 

Pcfou , par 25<'-5' S , et par 72®- 
45 '-5o'' il ro de Paris. Bureau 
des longitudes. Cette position en 
nécessaire pour déterminer celle 
d'Alacama et de Gobîja. • - 

MOYL , havre sur la côte .du 
NO d'Irlande, 6 lieues à l'O du 

Sort et de la baie Clenock , . ais 
>nd de celte, grande We qui ae' 
trouve eutcft.Jfluicap T«UîBg ei 
Broad-Haven. 

♦MOZAMBIQUE , canal; on 
nomme ainsi tout l'espace qui sépare 
l'ile de Mozambique delà côte d'A* 
friqué. n fandroit un volume pour 
traiter cet article dè manière h. ré- 
soudre toutes les dililcultés qui se 
trouvent dans* la 'navigation de ce 
parag^ rfjt Neptime oriental est 
sans contredit l'ouvrage le plus par- 
fait qu'on- puisse consulter à cet 
égard ; nous allons en extraire tout 
l'article , car noua ne pOu^^ons rien 
dire d'aussi bon ; et ce parafe est 
si important, les marins ont si sou- 
vent occasion de consulter les auto-^ 
rites ifui en parlent ^ que nous 
regardons comme un devoir de 
leur offrir ici l'instruction entière 
de M. D'après y d'autant plus que 
plttsienra vaisseaux sont dépourvu 
,de son ouvrage. C'est D'après de 
Mannevillelte qui parle. 

• 

« On connpit deux moussons ou 
M saisons dans le cjinal de Mosam- 
*> bique ; eelle du SO qui com- 
D mence en avril et continue ]us'- 
» qu'ça aovembre^ et celle du iNi^ 



Uiyitizea by ^OOglc 



4x6 |iO£ 

» avril. 

» Pendant la mousson du SO , 
.» qu<i est la plus belle saison, les 
» vdtti iiMfiieiit du do du SE , 
» ainsi que de l'SSE moddréet sans 
3) violence, le long de la terre on 
M en a les brises. S'il survient alors 
% des tempêtes , ellee- inenaent du 
3» NNO , du NO et de PONO ; 
» mm Is quoiqu'il vente grand frais, 
3» elles sont de peu de durëe. Au 
n lar^e dea cdlea cm y trouve quel- 
» quefois de» Tenta de Jt.fMrtie 
» duPî. . , « 

M Les cournns , dans cette saison 
If- ont leurs cours vers le S, le long 
jf de Madagascar. Ils portent quel- 
«•qnefbia vera le inaia rare- 
» nient. 

'» La mottMon du JNfi se fait 
» sentir dès les premiers jours de 
» novembre au N de Madagascar, 
» ainai qn^nx envirena déall«« de 
m Goinore,d*Anjouan et de Mnjrotte 
ï) mais vers h baie de Saint - 
f> Augustin , elle ne commence qu'à 
» h. un du moia. Cette b^ie eat 
» dangereuse en cette saton , parce 
?j que les vents qui viennent sou- 
» vent du N e-t du IViO soufflent 
j» droit dana b'baié, oA ib rendeni 
> 1$ mer fort groasc* 

• Cette méCBe «nouaaMi du NE 

*» va rarement plus vers le S que 
« la baie St. - Augustin , et seule- 
.. «nent par cas IVM-tuit ^ lorsque la 
^ dit^peaitioil du 4ei»pa aunonee 
n quelques tempêtes. C'est 1« vent 
9, au SE <{ui règfle en la -partie du 
» S de Madagascar pendant toute 
•m l'anndf , 4t la fin de novembre , 
» en décembre, jan ier et février, 
k Ce même vent de SE souffle très- 
j» iort , Cl lorsqu'il passe au S et au 
^- SOy il eat aceowpagné de pluie. 

» Cest principaJleiDeiit- ^ndaut 
.» cette mousson du NE , que sur- 
*i> vient dans le canal de Moxninhi- 
3) que les plus tories tempêtes. 
3, Quand les vents dU SE et du S 
» qui rtgncnlett dehors sont forts, 
9 d ^'aa vdat du côté du.Ut 



.» lis rencontrent ceux du ME' et 
» du NO , et de leur choc mutuel 
u s'ensuivem des tourbillons violens 
]t cl dea ouragans ; le ciel est alors 
n couvert de nuajpea épaia , lafjnitf 
M est abondante et lia mer tria« 
» agitëe. 

>» Pendant la mousson du IV£ p 
» lea oottfana dana le catiat de Mo^ 

M zambique portent vers le S, tout 
» le long de la côte d'Afrique et 
V même au large. LeiMr vjtesse or- 
» dinaire eff ée ^ à S Kenfea en ^ 
» heures ; mais ji la- c6te de Alàdar 
» gascar , ils remontenr en sens 
w contraire , et portent vers le IN . 

» Les vaisseaux qui vont au ca« 
«» nal de Mosambique , après avoir 
w doublé lé cap de Bonne-^Espérance 

«♦ et s'être assurés de leur point , 
» soit par la vue de la tepré , soit 
>» patr taadndedu banc des Aiguilles. 
M doivent continuer la route de l'Ë 
j' et ne quitter le parallèle 35* 
»» de lat. qu'après avoir atteint 33' 
» dé longft. orientale, méridien de 
M Pa ris ; alors on peut remonter ver» 
» le IN , en faisant d'aliorJ valoir la 
» route l'ENE, ensuite le NE , le 
» NNE et le IN , de faççn ^ pren- 
» dre connoissance de la'pdrtie du 
» SO de Madagascar^ par ^^'Jlkf 
» de latit. ' • ' ' 

» Lorsqu'on approclie de ]VI;ida-« 
» gascar, il.ne iuut Doipt ^ pendant 
» la nuityjatteindré.taiatitu^ede lu 
» partie ((u $ de cette lié j, qtli ef| 
» par îS^-SG^ , pour ne pas risquer 
» de l'aborder dans le cas d'une 
» èrriéùr imprjjvùe veraTÈ, entré 
» le cap Sie. -Marie et le banc de 
» l'Etoile. La côte porte sonde a 
M 8 ou 9 lieues au large , et on y 
» trouva de 40 4k aS Eraaaeb font 
» de sable et de gravier. Le banc 
« de l'Etoile est 1% lieues à i'ONO 
M du cap Sie.-Marie et par la même 
»• latic. que je Tai marqué sur mît 
M carte ^ ce qui à ^té' vëri^ • aur 
w le vaisseau VÀdoary commandé 
» par M. de Bell<ime, qui pensa s'jr 
M perdre pendant la nuit au* ^7 tm 
)} -28 mai 176Û : faisant r0^te au 

» 2*^X^0 , il tombe «ubiMmen de - 

5o à 
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s» 3o à 8 braases «ntre Im l>Hflans. 

» Il e«l bon d'observer qtte la sonde 
.* ae s'étend point à l'O de ce banc , 
• et qu'à un f de lieue des roches 
» on trouve 80 & 90 bnnes. Pln- 
V sieurs bâti mens ont passé à terre. 
» Le canal a 3 lieues de largeur , 
9 et il sufUt de ranger Madugu:»car 
» à nue lieue et | <m a lienet au 
» plus pour ne pas le craindre. Les 
» roches les plus écartées sont à 
» environ 5 lieues au large. L'ai- 
» terraec que je conaeille par «4°- 
» 3o' de latit. ne contient aucun 
» danger. La côte est assez unie et 
» de uiojenne hauteur. On la ran- 
» gmra & s lienes y ] usqu'i dëcon- 
» vrir Tile Sablonneuse qui est à 
» l'entrée de la baie St.-Auguslin , 
« par a5»-4a' de lal. , et 4i«-5o^ 
» de long, orientale. Eale «tt basse , 
» couverte d'arbrisseaux , «aTtron- 
» née de brisans, et le rivage est 
» de sable blanc. On découvre du 
» côté dn N de la baié de Saint- 
» Augustin, une montagne en forme 
» de table, que les Angloi^a|^pcllent 
» laSalle de Wettoiinsteretqqi est 
» l'objet le plnstn^ 

n II Mt 'tnmmdent , qnand on 
» donne dans le canal de Mozam- 

» bique , de négliger de rectifier 
» son point par la vue de la terre ; 
» Sans cette précanlton , on risque 
M de tomber inopinément y ou .sur 
» la Bnsse Juive qui est au milieu 
» du canal , bu sur les dangers de 
» la côte d'Afrique , ou bien sur 
u ceux qni sont du côté de Mada- 
H gascar. Ainsi lorsqu'on aura at- 
teint f en s'élevant au N , 25» de 
latit. , il faut cingler à l'£ ou 
bien à l'ENE ponr reconnoltre 
Madagascar, avant que démon- 
ter le canal. 

» Delà vue de l'île Sablonneuse, 
» étant il 3 lieues au lar^e , on fera 
» d'abord valoir la ronte leNO J N 
W juMuie par a2»-3o^ pours'écarter 
» de la côte de Madagascar, qui 
u s'étèil'd plus à rO Que toutes les 
» anciennes cartes ne m manquent. 
» On la fera cnsniKe valoir le 
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» N 1 NO , et le N jusque pftriè* 
» de lat.On passera par ce moyenià 
» TE d'un rocher situé par 210-27 '" 
» de iat. il 28 lieues de distance de la 
» eôte de Madagascar , et à l'O de 
» tous les dangers qui environnent 
» celle île, tels que St-Christophe ^ 
» Jean-de-Nove , et autre danger 
» vu en août 1766 , par lettaÎMeanx 
» le Chesterfield, le JFkifOol et 
M V Hector, Ce dernier est par i6»- 
» i3' de lat» S , et sous un méri- 
» dten de So' km del'lleSablon* 
» neuse. Cet écueii n'a qu'un demiif 
» tiers de lieue de diamètre , et il 
» Y a un rocher au milieu contro 
» lequel la mer brise beaueoi^*' 
» Ces vaisseaux eurent 3o brassée 
» d'eau quand ils le virent, et cn- 
M suite gouvernant au ISf£ en l'ap« 
» procbanty ils trouvèrent 19*20 , 
M 12, 10, 7 et 6 brasses à dem^ 
» encablure des brisans , ensuite 
» 7 i , 12 et 25 brasses à s ou S 
» lieues h l'O dudit écueii, ensuit» 
» point de fond à 4o brasses. Cea 
» vaisseaux^avoient eu connoissance 
» la veille de m^gi^Oirisiophe 

» qui est à ^\mm^ 

» Jean^de*Nove , & qui 
» mal ù propos donné le nom de 
» Saint - Christophe , sur mes an- 
» «iennés cartes , est plus k VÔ pas 
» 17° de lal. Cette ile lut rencoup** 
» trée le 27 juin 1740 , par le vais-» 
» seau ia Paix , qui avoit trouvé 
» 10 lieues à l'E f SE différentea 
» profondeurs de 7 à iS , ao et So 
» brasses. Elle est basse , sablon— 
w neuse , coupée d'arbrisseaux et 
i> entourée de récifs à plus d'une 
» demi-plîeue au large , et le tout 
» peut avoir 2 & 3 lieues de circuit,- 
M On peut l'appercevoir de 3 à 4 
M lieues. Elle est d'un degré 45' 
» ft rO dn méridien d'Anjouani 

» Cette île a été vue , le 7 
» juin 1769 , par le vaisseau le 
» Marquis de Soficé. On estime : 
» qu'elle peut avoir environ une 
» lieue d'étendue entre les deux 
» pointes qui se prolongent du IM 
a «tt S* An 0iheWy.il y âunedemi^ 
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9. lieoe de terrain qui parott vtn ffeu 
^ plus ëlevé par le bois dont il est 
jt couvevi* Les bn^ans s'éteadent d 
» deux tiers de lieue du côt^ du S » 
m et T.ers rcxlr^mhé , on voit une 
» grosse roche noire dlevée d'envi- 
M ron 9 k to pieds. Du côté du N ^ 
» les bduau irelè prolongent guère 
» qa*& un tiers de lieue. On y voit 
■» aus^i un petit rocher blanc sur 
» lequel la mer brise et <|u'on pren- 
j» droit , & A ou 3 lieue» d'ëloigne- 

V ment , pour an vaiiteaa ù la voile. 
3) Il est prudent de ne pas passer 
» la latitude de cette ile pendant 
9 la Bttit. 

» IMusieuts va'tsseaûx , et sur-iou t 

* les An^lois, font valoir la rouie 
» leISO|N,en'paflantde la vuéde 
X l'île Sablonneuse , jusque par 16*^ 
% en se méfiant de l'île St.-Chris- 
» topbe et de l'écueil du Chester- 
» îleld y lorsc|u'on approche de leur 
j, latitude. Celte roiite est égale- 
if ment bonne , et l'on passe ii une 

distance suffisante de Madaga»- 

* ctt et des dangers <|ni TenTÎ- 

* fonnent* 

» Lorsqu'on anra atteint 16** de 

> latitude , supposant qu'on soit 
Il un degré plus O que FUe 8sr» 
^ bloBueuse, il faudra laire valoir 
» la roule le NE pour prendre 
i connoissance de l'île Mayotte , 
9 dont le mlfiev est situé par i3<> 
» de latit. S, et 5^' à l'E du méri- 

• :ft dien de l'ile Sablonneuse. Si l'on 
3; ëtoit plus O qu'on ne l'a sup^ 
^ posé , il faudrait fehe valoir la 
» route leN£»)U8qu*&reconno!tre 
p cette île qui a un pic du côté du 
» S , fort remarquable. A sa pointe 
j» du N , on voit un gros flot et 9 
» autres pins petit»» Su par l'efSst 
» de quelques courans imprévus on 
» tombott du eôtë de l'E de cette 
» îk , il est bon de savoir un'il y a 
» un récif & TEISE 4 ^ ^ lieues. 
» II fut tu en 1715 , paf les vafs- 

V seaux le Lys , le BrilLac et leS 

> Deux Couronnes \ et lorsque laf 
» pointe du N de Ihbyotte restoit 
w au ISO T O du compas et celle 
il du $ au ho l O 64 7 lieues , ce 
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M récif restoit au NO | N à a lieue» 
» de distance. Le reste de Tile pa-J 
M roit des montagnes dispersées. 

» L*ile d'Anjouan est au NOd^ / 
» celle-ci , et il n'y a que 10 à 1 r 
» lieues de la pointe du N de 
» Mayotteàcelle du S d'Anjouan, 
M qui a ik peu près lu forme tfnnf 
M triangle. ËHe esr pins hante qu^ 
w Ma j olte , sur-tout par son milieu. 
^> Sa la lit. est de la^^-iS^ Pour aller' 
a au mouillage on rangera la côt9 
» du SO t le long de laquelle il y 
w a un récif très-acore. On laisse 
» du côté de l'O Moely éloij^née 
» d'Anjouan de 10 lieues . et au 
>' S de laquelle il y 8 plusieart- 
» ilôts. 

ï> A la pointe du NO d'Anjouan / 
w on voit un îlot en forme de uja-* 
» nielle qu'il faut ranger de prés , 
M ainsi que le reste de l'anse qu'il 
» borne d'u côte de l'O. On com-^ 
» meate à trouver le fond dés que' 
» Ton est N et 5 de cet îlot par ao 
« 4 ftS brasses, 

3» Une lieue à l'Ei NE <fe nior^ 

»» il y a un récif contigu à l'îl» 
» sur lequel on voit la mer briser^ 
» Tl s'en écarte d'une portée de 
M fusil , et a environ a encabluree* 
» de l'E à l'O. Lorsqu'on l'aurai 
1» doublé , il Éaudra ranger de prés- 
» fa terre pour se rendre au mouil'^ 
» lage qui est vis-à-vis une plage 
j> de cocotiers, où on laissera tom-' 
» ber l'ancre de terre par 10 brasse** 
» fond d(e sable brun vaseux. On 
« affourchç SE i 8 et NO î N , 
« l'ancre du large par 25 brasses' 
» fond de sable noir . et de cette 
» position , on relève la pointe du 
» N de l'îlot des Mamelles à 
j> I'0N0 3<' N3 lieues, l'entrée 
» de la petite rivière qui tombe 
M dans lanse du mouillage au- 
v^S f SE a** S 4 lieues , la tour de 
w la mosquée de fa ville à l'E a" N, 
» la poime du NE de Tlle au NE 
» % lieues un tiers , le milieu de' 
a Pile Gomore au NO 3« O ao à 
» aa lieues. 

» On ne sauroit trop recom- 
n mandep d'aroir som de ranger 
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» ilc prés la côte depuis l'île aùx 
>; Mam elleà , sans cela oa i-i$(|ue 
df manquer ra rel&ché. U fandrd 
» seulement veiller les Hiiniers , h 

* causé des ratïales qui s'échappent 
i> par les valides de la montagne. 

» Cette île abonde en rafraichis^ 
I» semens, et les habitaiis sont affa> 
» bles; mais l*air du pays est trés- 
» malsain^ et on rie s'en garantit 
^ ^u*en ne couchant point sur riic, 
3* t'est h quoi cenz qui relâchent 
^> doivent taire attention, pbur ne 
» pas perdre une partie de Téqui- 

page par les lièvres malignes qui 
» en iBokt lei fuîtes , et il est boa 
» de quitter la terre avaiit le €Oii*> 
» cher du Soleil. 

^ i L'établisse ment dés marges est 
» à 4 heures 3o' , le flot porte au 
«• NOetle jusantàl'E, cequitontë^ 

3 fois n'est pas bien ré^lé. La va- 
riation y etdit. en 1705 > de lô"- 

» Pendant la ntoiissbii du SO , 
té les peiitt vents tariableé èt les 

•< calmes sont Iréquens entre ces 
*• îles. Le courant en général pot-te 

• an SO y . ce qdi a été éprouvé 
m par. plotieilM vaiswavtaL p d'On 
w temps câline. 

» Lorsqu'on part de l*ilc d'An- 
w jouan çour aller aux Indes , on 
i peut faité îraloir li route le NN£ 
<t jusque par 7^ de lat. , et pourvix 
n qu'on rie prenrie pas plus de l'E , 

* il n'y a rien 4 craindre. Au sur- 

• ^.lus; cGtouiè la Idtit. oes tiet 
■i Aldapra est connue, on peut s'en 
M mëfîer, d(anà k supposition d'une^ 
M erreur vers l'E qui peut d'autant 
U moins aToiriieu,qu pna éprouvé 
m au contraire que le courant poi - 
» tôit au SO danalet envfrons de 
m ces îles. 

1» C'est saris doute l'incertitude 
h' de la posittfllA d'Aldabra et de 

W iNatal,quiaèc(ga^éplu&ieurs vais- 
" seaux;]^ ne faire valûrir la'routeque 
*» le I^filSEen partant d'Arijouaa; 

inaisdepàii t« temps-là ces iles 
» ont éYéreilgbnnaes. j^létahré jai iiï 
•f- visitée par les Sieurs Grossm et 
« Picauit ^ ta tj43 « ils mottii- 
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«. lèrehldu côté du N, après avdilr , 
» vu la petite île qui est au SE. 

« Ces mêmes iles, ainsi que Cosi 
» moledo, Ont été vues eu 173G • 

"* Efxîf ^« capitaine! 

• M. Morphey. En 1762, M. Grand- 
» riiaison, en partant d'Anjouan 

• ayant fait valoir sa route U 

• NE I N i prenant de l'E , tomba - 
près des récifs d'Aldabra , qui 

»» n'étoient pas alors marqués sur 

» macattcL'qcINatalaété vuepar 
•» le Sieur Baril , dans un petit b&- 

» timent qui dlîoit aux Indes. Ces 

• autorités sejoablent dev oir suffire 

• ici pour l'eiistence et la position 

• de ces îles. 

>* Là baSse.de Pdtram i été vuer 

parle vaisseau le Pitîen ly'^S; 
par 4"'-3o' de latitude S , et So'' 
•» plus £ qiié le ixiéridien de i'il<^ 
Comorè. 

ii En 1758 , te vaisseau Lathahl 

• a vu un écueil à TE de l'îl^ 
» Zanzibar , et par 6«-57 ' de laL 
i> et sous un méridien de 7^*10' 4 
» l'O du cap des Basi^è^. ' 

M. Le banc d'Ambré silu/? épQs 
« ligne équinoxiale a été vu par 
» plusieurs vaisseaux, aqglois e| 

• notamment par la F'ûnthére , ei» 
« 17Ô0, et suivant, un milieu Arts 
» eriire les points. Cet écueil , qùe 
» quelques uns. d'fentr'eux disént 
»» avofir vu il sec , seroit par 4qo- 

• i5' dè notrè Idngiiude/ 

« Après avoir fiiit routjiF an NNS 

H du,moQde en partant c^Anjouan. 
» quand ou sera par 7Ô de latit. , sî 
oa fait eaisuite valoir la route lo 
f IVE 5<> £ , on rejoindra celle qÂe 
ri fout tous les vaisseaux qui vont de# 
M Ues de FVance et de Bourbon, 

• Cfu dé Madagascar, aux Indes , et 
n on couper» comme fo^ klifue . 
» par 5a«-3o', . * 

•» De celte posiiioA, on cinglera 
» vers le canal dès 9<'-3o' et on ira 

Malabar », 
, BxaàU du Neptune ^rienêalt 

a>MD2A»«BIQU£,viiK Co- 
lonie portugaise. EÏle donne son 
I aoiB à ua ciuatoi sur la C4>te duquel 
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«lie est située. Mozambique «»l lur 
l'ile de Mozauibiquc , sur la c6te 
éu SE d'Afrique , par 1 5«-a ' S , et 
J>ar 37»-58' à l'K de Paris. D'après 
de MannavUUUc, Ecoutons cet 
iluteur. 

« Mocambique est une petite île 
»» qui peut avoir une liene de tour. 
m Elle a'^tend du SO au NE , 
M entre deux pointes Je la terre 
9» ferme. Celle du S s'appelle la 
m poîatedeManeale,eteé]lediiN£ 
a» la pointe de Jrannoni , d'où s'ë- 
M tend une basse sur laquelle «1 Y ^ 
M trois îlots. La forteresse de Mo- 
M samMaue cat tnr la pointe du 
» M£d6Tlle,eUttSO de la forte- 
M resse est le couvent de St.-An- 
•I toine qui sert de marque pour 
» CBtrcr dam le port. Sur la terre 
n ferme, eaPiOoeriU de Mozam- 
y» î)iquc , 1 1 y a une montagne qu'on 
» appelle le Pain , et à !'£ de cetie 

• montagne , il y en e une* autre 
» unie au sommet et que ap- 
»» pelle la Table. Quand on vient 
» du SO , on voit ces deux mon- 

• - s» tagnes séparé i*une de l'antre , 
« et la Table peroU eu NE du 
M k'ain; mais quand on vient du N f 
M le Pain est vu par dessus le mi- 
s» lien dé la Table* 

» Vifl-ft-visde Hle Mozambique, 
M à environ une ( lieue du e&té 
'm de la mer , il y a deux petites 

M îles basses , nyec quelques bou- 
w qoets de bois. Ces ilôts sont cer- 
M nés de fécifa et paient Pnn éC 

• l'autre NNE et SSO. Celui du 
I. NNE s'appelle l'ile Sl.-Georf^cs 
m et l'antre l ile St.-Yago. Lespeiis 
m bfttîmeae peuvent paaeer entre cea 
« deux Uoia pour aller & Mûaanip> 
M bique ; mais les grands vaisseaux 
M doivent y entrer en passant au N 
m derilu&.43eorgea, entr'elle^t 
m le récif <{ui 8*étend au large de 

. M delà peinte Cabaceira. Quand on, 
M va par ce canal , il faut se don- 
m net de garde du récif qui s^étend- 
m & PENE de l'ile St. - Georges ; 
M c'est pourquoi il n'en faut pas 
*^ ** approcher par moins de 7 brasses. 

• En contianaui d'entrer dana le 
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y> le plomb en main , on pourra 
u mouiller dés qu'on trouvera ua 
» tond de aable. De U on pooim 
i> tirer quelquea coupa de canon 
u pour appeler un pilote pratique 
w qui connoisse Teotrëc de Mo» 
» zambique , attendu qu'il n'est 
» paa prudent d'y aller aana en 
» avoir une parfaite connoissance»* 
Extrait cCu Neptune oriental, 

MOZUPA , montagnes sur la 
cote du Pérou. Elles sont 7 lieues 
dana l'£8E dee nontagnea Etin. 
Koyes C9 mot» 

MliCAROS , Ile près de la côte 
du N de Cube. Cette Ue est inci- 

gaillante. 

MUCK , petite lie près de la 
côte de TE d'irbnde , par 64°- 
Si' N, et par 7'»-56' à l'O de 
Pena. UAtdeur tuiffiMs* . 

MUCKGUY , rocher dans le 

détroit de Forth en Ecosse , 5 l'O 
d'Ediuibourg. Il y a passage entro 
cette roche et l'île Cramoad , en- 
rangeant la côte du S ; enauite on 
gouverne à ONO, jusqu'à ce qu'on 
découvre la ville de Queen's-Ferry. 

MUCKRIS , pointe sur la côte 
du N de la baie Dondgal en Ir* 
lande, 9 lieues à l'OSO de Killy- 
bail. 

I MUD , lie. Voy. Vavè. 

• d MUO , pointe. VoyeB Vian 

( pointe de ). 

MUFFIN , île sur la cote du 
Spitzberg , par So'-ig' N , et par 
8«-55^ il rÈ de Pari». V Auteur 

MUGGEL , ou MuoBÀi,L , pe- 
tite île près de la pointe du S de 
l'entrée de la baie de Dublin. Ou 
la nomme quelquefois petite Dal- 
key. Voye» Dauwt. On trouve 
la passe pour francbir la barre de 
Dublin quand on amène l'île Mug- 
gel au S ; alors on peut donnci: 
dedans cap au NNO* 
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MUGGERTS , baw> entre les 
baies Youghall et Dungartoa, tur 

la côte du S d'Irlande. 

MUJÈIIES-REY , ou l'Ile des 
Femmes , à la pointe du ISË du 
Yucatan , 5 lieues dans le SE du 
cap Catoche. Elle est comprise en 
dedans des limites de ce haut fond 
qui environne le Yucatan, et qui 
renferme Ttle Gosnmel » le* Ai- 
cranes, etc. Ce haut-fond est navi- 
gable ; la sonde j donne de ao à 
5o brasses. 

MULATRE , pointe sur la côte 
du SE de la Dominique > aux An- 
tilles. Elle est un peu an SO du 
Morne aux Frégates. 

MULATTO , pointe au S d'An- 
• con , située à 6 lieues dans le N de 
Callao f sur la côte dn Pérou. Voy. 
Ancon. 

X MULES (les) , gronpe de pe- 
tites îles près l'isthme de Darien. 
On les nomme Las-Mulatas ; elles 
sont tout auprès de la pointe 
Blas , à !'£ de Porto-Bello. 

a MULES (pointe des), sur la 
côte du NE de l'île de Cube, ù 
rO de la rade et baie de Nipes , 
lo lieues à 1*£SE de la baie dn 

port du Père. 

1 MULGRAVE, pointe, ou si 
l'on veut y cap , situé sur la côte 
du N d'Amérique, au ISE du dé- 
troit de Behring , par 67°-45' N, 
et par 1670-29^ àTO de Paris, L/Au^ 
leur anglais. 

a * MULGRAVE. port, suivant 
Dixon. fi est probable que «fctt le 

même que la Pérouse a nommé baie 
Monti. Voy. l'article Momti. 

MULHEAD, pointe aux Or- 
cadesj elle fait l'entrée de l'E du 
détroit de Stronsa. . 

MULL , fie. Cest une des Hé- 
brides, à rO d'Ecosse, par 56®- 
a6' N, et par S^'-Sa' à l'Ode Paris. 
^ UAuteur angjU>is, Cette position 
est prise k u pointe du SO de 
Vile. ^ 

* MULLET , lie sur la côte Je 
PO dklande, par â4«-ia' Si, et 
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par 1 iOw{o ^ h PO de Paris. Vênùm, 

Borda ^ Pingré, 

MULT^SOUND. C'est un pas- 
sage au N de l'ile de Mull , entre 
cette ile et la terre. L'ouverture de 
ce canal est par 56»-5o' N. LMu- 

teur anglois. 

MULROY , baie sur la côte du 
N d'Irlande , a lieues à l'O de 
Loughswilly. 

MULVIA f rivière qni se jette 
dans la Méditerranée , sur la côte 
de Barbarie , par 2°-3o' à l'O de 
Paris. L'Auteur anglois. * Wo* 
cartes n'en jparlent pas. Cette posi- 
tion répond entre la Alirse et Are- 
bibo, à moitié chemin entre le cap { 
Faicon et le cap Fegalo, 

MUMBLES , petite baie dans la 
partie du S de la prov ince Je Galles , 
& l'O de la pointe Mumbles, dane 
la partie de l'O de lu baie Swansea , 
presque droit au JN d'iifracombe^ 
dans le Devonshire* 

MUMBY, bfliesnr la c&ie dn N 
de la Jamaïque. 

MUNIKSWEEN , Iles sur la 
côte d Allemagne , au large de la 
pointe du INE de Groningue , près 
de l'entrée dn port d'EmMen. 

'* MUNNING , pointe. C'est 
l'extrémité du NE de l'i le Chatam^ 
dans la mer du Sud. Cette pointe 
ferme à l'E une buie située h 
de l'E vers le N du cap Young, et 
dans laquelle il y a mouillage par 
20 brasses , i mille de terre , par 
430-48' S , et par i8o".4a' à l'E de 
raris. Vancouver. 

MUR ANO, petite Ile qui ren^ 
ferme une ville du même nom 
située à f de lieue de Venise. Mu- 
rano fut jadis fameuse par les ma— 
nnfiictnree de Innettes. Poor la 
position 9 Yoy^ytxum, 

MURGA-MORGA , rivière sur 

la côte du Chili , au S de la pointe 
du S de la baie Quiniero , à peu de 
distance de l'embouchure de la ri- 
vière de Chili. La rivière Mnrga^ 
Morga n'est pas navipble; mais on 
y peut faire de Pean. 
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MURMUGON, pointe de terre 
auprès de laquelle se trouvent |es 
llies St.-Coofge9 , <iir la 'cà}t <Ie 
}<flalab.'ir. La pôibte de lyiaraïugon 
et celle oe 1 Aiguâdc renferment 
cntr'eiles l'entrée de U baie dans 
laqaèlte 't» troave Vfïe à» (yoa. 
ST.-GsoAaM et Goa. 

* « MUROS (rivière de). Elle le 
iette au fond d'une baie çituëe sur 
la rôte du NO d'Espagne . dans 

i'I^Ë du éap Finistère, et dans le 
<9N& du qi'p Corr^bedo, L'entrée 
de la baie de Muros est entre Mon- 
W-loiroctla pointe dp Castro. Ceitc 
hait est sans abri de vent d'O et de 
pO f à n^bins q[ufbii'ne se réfugie 
dans la petite cnque de Si.-Jo^n de 
Sierras. Les caboteurs qui veulent 
entrer dans çettp bdte , doivent 
prendre connolMnee du cap Cor* 
fobcdo ou ae celur de Fini5t<^re, 
suivant le vent qui sOufAe. il ne 
faut point entrer en dedans d'une 
ligne supposée tirée du cap Finis' 
1ère au cap (Corrobedo , jusqu'fi re 

3u*oa tienne Monté-Ioiro au I\£ 
u Monde ; et cela , pour éviter la 
• l>aMe Meixidô et les dangers qui 
environnent' les ilôts Brubios et 
Besonas. Si le temps est rlnir , et 
les vents de lu parité du ISISO, il 
ftnfilrtt d'amener la pointe de Mon» 
lë-loiro par celle de Sania Catarina^ 

Sui fait 1' Doiqte du S de l'anse de 
ornalla. On peut gouverner sur 
cette marque , et ekitcer hardimeiit 
Hanîi la baie. On peut ranger les 
lieicbons d'aussi près que l'on veut ; 
mais on aura soin de ne pas s'en 
écarter , h cause ' dé b basée de 
JBajo , qui se proiotte plus d'un 
tiers de iicuc dans i'O j No de la 
pointe d^ Castro. La passe a , dans 
cet «ndlv>tt , a milles f de large. 
Ç'i y par un accident quelconque, 
on éloit affalé vers le S Je l'entrée, 
on pourrait risquer de passer au 
inilieu de'la basse de Bayo ; il y a 
iin petit canal, dans lequel on trouve 
brasses d'eau. On mouille dans 
la baie par-tout où l'on veut. 

MURR, groupe d'ilfssur la côte 
du S£ de Labrjidûr , entre la grande 
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• Mecalîna et la grande pomtc de 
Mecafina. Voy» Mecatimi., po^jf 
la position. 

i MUailAY {Frith) , ou détroit 
de M<|rray , «nr la côte de 
d'Frosse. C'est un grand golfe com- 
pris entre la pointe Buchan - Ncss 
ou §E , et le cap Dungsby au ISQ. 
Les ports d'Invernefs et de Cro-r 
martve spn^ dans le fond de ce 
polfe, qui reçoit plusieurs rivières 
4'£cosse ^t le iaq Lpckness , qui se 
jette dàna le détroit de llurray par 
la rivière JNess, & l'embouchure de 
laquelle est la ville d'Inverness. 

^♦MURRAY,port.'i la pointe du 
SE de l'île St,-Jean , dans le golfè 
de St.- Laurent. port est ouvert 
au N£ ; la pointe du S de l'entré^ 
est par 4^0-4 f N, et par H:,o-3'i' 
à rO de Paris. Carte au déftôt dç 
la n\arine , sur les Observalions dk 
Çhabert, Verdun , et autres, 

S MURRAY » fie». On nomme 

ainsi plusieurs petites iles réunie» 
sur la côte du SO du comté dè 
de I^ircudbright en Ecosse , à l'en- 
tirée de b baie Fleet* 4 |icaes dau^ 
le NNE de b pointe Bar|row« 

MURUY , ou POETLB MUBllT, 

sur la côte du S de l'ile de Man, 
h rO de lu pointe d'Espagne. Lé 
mouillage n'y vaqt rien. Gett^ 
place ^q»eD(| du l^vre de Derby» 

MU RU , port sur b côte du S 
de l'île Niphon au Jappa y aS lienef 

dans rO de Mcaco. ' ^ 

MUSA, une des iles Shetland, 
& peu pria k s mille au NE de la 
pomte "Naiinaiiw. 11 j a* nu canaf 

entre cette île et la terre , dont la 
. direction est au j IV , «t WJNO. 

I MUSCLE , banc à l'entrée du 
havre de la Trinité , dans la barè 
de la Trinité ; fu^ la CÔCe tb l'E d« 
Terre-ISeuve. Ce banc est asses 
facile à éviter ; il s'élance depuis la 
pointe cachée derrière une petit^ 
lie an'on laisae & bftbord en entrant','^ 
et il se projette dans le IVO^'à une 
dislance de la pointe, é^le au tiers 
, de la largeur de Centrée du po^t'; 
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il suffit 'donc' de idnger le cète 

de TE. 

a ]Nf USCÏjE, banc sur la côte de 
Gaernafvon. On sera le travers 
de ce banc quand oq tiendra l'un 
l'autre DinaBdinchleai , et les 
dunes de Dinchlamaij. Pour l'cviter, 
il faut tenir la pointe Abermenay 
oaverttf par la maison la plus à l'É 
oc GatmarvoB* 

SBfUSCLE, ou MussEL. baie 
pur la partie du N de la cote du 
. Spilzberg , à l'E quelques degrés N 
de la grève rouge , qui forme la 
poittte de rO de la baie Liefde , h 
peu pré» à PESE de IMle Moffen. 
La pointe de l'O de la baie Muscle 
est^ar 7Q°-54' N , et par iao-/|o' 
A PÈ de VatU: VAui»ér angfoU. 

* MUSCONI , petite île collée à 
' la côte d'Asie , à l'entrée d'un golfe 
. qui se trouve droit à l*E du cap 
Baba , dans l'Archipel , et dans le 
NE de itle Metdin* Pilous n'avons 
point de cartes assez détaillées sur 
cette partie , pour doni^er aucune 
Instruction siir cette ile. 

MU6EBURG , inr la côte de 
l'E d'Econe» 9 lieuet au 8O|0 
de Guilljness, lur la côte du S du 
détroit de Forth. A^usebure est une 
paie a89ei profonde ; la cote entre 
^le «et Guillaness renferme pin- 
(leurs villes , tellesquePorl Seyt^" , 
Prestonvans , Fi^berrottgb , et Mus* 
itlbonrgh. 

MUSRETO , crique , on eoi^e, 
fu Groenland , par 64*'-55 N , 
ft par 55<»-i^'-45'' à l'O de Paris. 
JBureau des lonedtttdes. Les ma» 
fée» y sont de lohearetf. 

MUSQUACX>A£ . port tnr la 
côte de la Nouvelle Ecos^ f Amd- 

rîque du Nord. 

MUSSELBUKG , sur la côte du 
S du détroit de Forth. Foy. Mu- 
fBBifiiG. Musselburg est l'entrée 
de la rivière Esk , « lieues à l'E 
d'Edimbourg , par 56* N , et par 
5°-2o' à rO ae faris, \/ Auteur 
angloùf. 

MUSSET^SGARS , k l'acoredu 
lar^e d'un benc qui te tf o|i;Ye m|i. S 
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de Ventrée de la rivière TûJ^p le 
côte de l'E de l'Ecosse* 

MUSSEQUOIF. C'eât nne ^ 
tite baie sur la côte de la Nouvelle. 
Angleterre , Amérique du Nord. 

♦ MUXACRA , sur la côte dm 
Murcie en Espagne , et dans U 
Méditerranée. Cette ville est dan^ 
la partie du SO du grand enfonce«p 
ment que forme la côte entre Car- 
thugène et le Ciip de Gatte. Elle 
est par 37<»-io' N ^ et par 4®-^' 4 
l'O de Paris. Çarfê dtt dép6$ d0 
marine. 

MUYDEN , banc de sable sur U 
côte du S du Zuyder-zéc. C'est la- 
partie de l'O d'un banc qui prolonge 
Ja côte , et qu'on laisse à tribord en 
sortant d'Amsterdam. Il commence 
vis-à-vis lappinte de Tvooit, et se 
prolonge dans le Î^Ef 

BfUYER f banc de sable. Cesf 

le milîeik dis banc situé A l'E dè 
iVlu;yd^n , eu large de Muyerborg. 

♦ MUZON , cap sur la côte du 
NO de l'Amérique, par 64° -4*'"^ 
3p" N ,et par i34°-5i'-i5" à l*0 
de fuw, Bunsaft ds9 lùUffttttieSf 

f MYCONI, Ile de l'Archipel , 

entre Pile de Naxos et celle de 
Tino. Ce^le ile renferme plusieurs 
baies ; les deux principales sont , 
Panorme an N , cl Myconi à TO- 
Cette dernière est par S?*»-»?' 
et par a3<'-'i7 ' h VE de Paris. Carte 
' du dépôt de la marine. La fameuse 
Delos en e^t à i lieue } dapt le 
SO. 

MYNSEN,bancdan»le Zuyder- 
ïée. Il est inarqué d*unc balise au 
S de Waert. Voyei ce mot. 

♦ MYQl, petite île , nn« ^o\- 
luques. Latit. N, x<ï-ai> » ^oagU- 
1240-39' h VE dç Par'is^ Carte di^ 
dépôt de la manne de Pan 6. 

MYRMIDONIA , l'ancien nom 
de rile Egine , dji^ jL'Airchipel. 
Foy*. Egiî^e. 

' MYIO E , ile dans la baie de 
Nassau , sur la c^te de la Floride » 
par s^«-5o' ti^ e| pr tt4^-ao' à 
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rO de Paris. V Auteur anglois. 
"^Nous D*en trouvons aucun vestige 
•ur les cartes françaises. 

MYSTIC, rivière qui Yient, du 
NO , se jeter dans le port de Boston , 
Amérique du Nord-Est. «Son em- 
bouchure est entre la pointe Char* 
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Icstown et l'île Noddles. L'entrée 
de cette rivière ne contient qu'un 
très-petit brossiu^e, qui diminue 
trèt->vitê. Le miliaa est occupé par 
un banc de sable, nu SO duquel 
on trouve i brasses qui hientôl le 
rtfduisent quelquf^. pieds. 



• « 
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NaARDEN port de Hollande , 
^kins la partie dn 9 -dii Znydw-sëe , 
II milles 2t l'£ d*An)atardam , par 
N , et par 3«-5i' àTE de 
Paris. V Auteur angloîs. 

NAB, C'ett une l»aie qui se ter- 
mine, au S , au CAp des Esquimaux , 
auprès de cette partie de la baie de 
Hudson , qn'ua hqvui^ mer Sien- 
Venue. 

NABALIA , petite iic du lac de 
!reiuiisy en Egypte. 

* WACAVARI. C'est une île 
situëe au N des iies INicobar , et 
qui fait partie de leur groupe. Elle 
n'est pas fréquentée, y, Nico»A,ik 
CI Gaahicoba*. 

«MACCABIE , ile derArcbipel, 
^ lieues au SO de l'ile de Samos , 
près de la côte d'Asie. Naccarie 
est tout auprès de l'île Formi , et 
aa N 'de Patmos. L'île Naccarie 
gît SO et NE A lieues a tiers. La 
pointe du SO Je cette lie est par 
5»o_a7 r_3o" N , et par f h VE 
ét Périt. Carie t/a dépât de la 
marine. 

* NACRI . île de l'Archipel , 
presque contiguë à l'ile Lipso. Au 
S de Samos et b 1*0 de Patmos , 
il y a moaillase entre Nacri et 
Lipso au NE d'une grande baie 
eîtuéc sur la côte du NE de Lipso. 
La pointe àa N de Nacri en par 
3y--a6' N, et par a4o-35' à VE 
de Paris. Carte du dépôt de la 
marine. 

NADIGSDA , une des Ruriles, 
«a N de l'tle Matmaî. 

NAES. C'est une des pointes de 
la Uie de Gardiff ; cette baie s'ouvre 



entre la pointe JNaes et la pointe 
Worms f snr la o6te da N de Ift 

Manche de Bristol. 

NAFFDOY , sur la côte du N 
de la baie de Gallway , côte de 
l'O d'Irlande. Les lies Convit et 
Gonkete sont au large de ce port- 

♦ NAGA rPunta). Cette pointé 
forme l'extrémité du N de rile de 
Ténêrifc , aux Canaries. Elle est 
haute , et quand on la relève à 
OSO f elle parott tomber assex 
brusogement éa côté de l'O. On 



bmsqiunnettt 

apperçoil au 



large 



trois rochtS t 



la plus grosse est près de terre ; la 
plus petite est an large. La e6te » en 
tirant vers 1*E, conserre une mé- 
diocre hauteur , et se dessine en 
trois corps de montagne , au delà 
desquels elle tombe assen brusc^ue- 
ment et forme ono petite pointe 
peu élevée qu'on nomme Ante- 
querra. Aussitôt qu'on a doublé 
cette pointe • on a connoissance de 
la raae de Snnta-Cruz. La pointe 
Naga est par 28°-37 '-Zo" N , et par 
i8o-3o' à l'O de Paris. Borda. 

NAGG's-HEAD , pointe la plus 
an S de l'tle Saînt-Cnrisiophe , aux 
Antilles. On trouve 8 et ti bmsses 

tout auprès de terre. 

* NAHAINT , baie, pointe et 
roche sur la côte de la Nom elle 
Angleterre , dans le NE de Boston » 
Amérique du Nord ( les cartes fran- 
çaises écrivent Nachant ) ; cette 
pointe ferme la baie du côté de !'£« 
et à l'E de la pointe est la rocbe 
Nahant ou Nachant. Depuis la 
pointe , en venant vers le SO , il 

Jr a une chaîne de roches oui barre 
a baie et qui ne laisse qirnn pas-* 
sage tres-étioit pour 7 pénétrer 
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l apointe est à 3 lieues dnnsl'ËnE 
de Boston. Voycs. ce mot. 

NAHANTICR , baie sur la rôle 
de Connecticut, Ainéri(|ue du Nord, 
• à rO de Temboachure de la rivière 
Tamise. Cette baie se temune Al'O 

h la pointe Nabantick. 

WAINATIYA , tout petit îlot 
près de Ja pointe du NÔ de Ceylan. 

IS AIRNE , port d'Eco«se, h l'en- 
tré àvL eul-de-MC de Mumj » lo 

milles l'p d'Invcmcss , par 57"- 
ZV IM , cl par 6<»-i 1/ a l'O de Pa^ 
x\&. UAuteur artf^lois, 

NAR£NS^ lieu où l'on a planté 
^uelqiiet ladites |KNi|r indiquer le 
fanal de Boom , à 9a jonction avec 
Ir canal de Boom de l'O , entre la 
pointe de 1'^ de l'ile Vlie et la 
ftnntt éê l'O de l'Ile Scbe^iag. 

Voy. ROBIE. 

* ♦ NAKKEHOVED , deux feux 
•îtuës près d'Elseneur, à l'entrée 
«lu jSund. y, l'articl^ CptL, I^OLf., 
. ibt KvLLBir. 

NAMDO, petite ile de la Bal- 
tique, sur la côte de Sudennanie , 
dans l'entrée de Stockholm , par 
Sqo-io^ W , et i6<»-ia' à l'E de 
péris. UAïUeur mt^UtiSm 

« NAMOKOKI. G'cif on nom 

3ue Taanian a donné & une des il es 
es Amis , dans la mer du Sud : 
nous ignorons à laquelle. 

* NAMSEN , baie sur la côte de 
X«Ï0Twége , par 64<»-55' VAu^ 
imiTaruAois» Cette position répond 
h h VE de paris. Sur la Carte 
de Verdun , Borda , Pingr/. 

NANCA, lie, pointe et rivière 
^§ le détroit «le Banea. La rivière 
est an SE de la pointe lieues. 
Jw'ile est au large de la pointe i 
tteue; on la range par 10 et 11 
l»raties« II e va petit banc entre 
l'Ile e|' la pointe , qui rendroit ce 
passage imprudent à tenter. A la 
pointe dà {>(0'de l'île, il y a quatre 
fodM '«{11*11 Iblit prendre garde à 
fie pas ap'proclier. La pointe du S 
fjc Vile est par «"-26'^ S, et par 
io5«-i7' 4 r£ de Çari»» D'après 
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de MannevUîette. Ou y Peut faire 
de l'eau et du bois. L'île IVanca 
/est entre la pointe Nanca et la 
troûîéjiie pointe dn détroit. 

NANCHE , sur b côte de VO 
de Formose , côte de Chine* Voyf 

FOXMOSE. 

* NAISFIA, île 4e rArchipel , 
an IS 50 E du cap Saint-Jean de 

Candie. Elle est entre Tîle Saniorin 
et celle de Stampalie. Cette île git 
E et O i sa Ipngueur est de a lieues 
\. La pointe^ l'E ett par 56<>-Bo^ 
N, et par aî^-Sg' i l'E de Paria. 
Carte du déyôt de la marine. 

* NANFREPOULE, petite île* 
située h 1 tiers d" li^^^ ^ 
de rile N^u^^f Archipel. Voyeè 

* NANGASAKI , ville war 1% 
côte de l'O de l'ile Kiusiu , an 
Japon , par Sa^-Sa' W, et pal. 
iaB«-i5'\à ISE de Paru. Buiwiu 

N ANGLE, baie dans le havr^ 
de Milfort, I lieue où SSE de l'ile' 
Stack. Il y a bon mouillage par^- 
toni. Teljr» Mi^wm* 

NANG-SU , beHte Ile prés de' 
l;i côte de Chiofe, iwr I^. 
L'Auteur anfflols. 

IS AN -HO ANG-TCHIN-TAG^ 
petite ile près de la côte de Chine , 
|Mr 38«-ift' N. VÂ^tte^r an^ià,' 

NAN^MOY , port dans le Ua>t, 
rjland , Amérique du Nord. CeaC. 

un de ceux où il est permis aux 
étrangers de décharger leur cargai*. 
son , exceoté cens qni TÎemieilt do 
cap de Bqniie^Çtpérance et. ai^. 
«leià. 

J^ANKIN , ville de Chine , au 
foi|d d'une haie, à l'entrée de la 
mer Jaune ,.anr' la cftie dn NE 
Chine. Elle eflarroaée|nr la grandet 
rivière Kiam , sur la rive du S de 
laquelle elle est hàtie. C'est l'entrée 
de cette rivière qni fait la baie de 
Nankin. La yiUe est par 3ao-4'-4**'' 
N, et par i iGo-a?/ à l'E de Parif,,. 
Bureau des longitudes. 

N AISSÂN , petite île sur la c6ti 
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ûé Oline y par a^^-^of JN. U Auteur 

anglais. 

■ IMANTASKET , rade à l'entrée 
4e Botibâ ,4:ôteda NE d'Amérique. 

'Yoyez Alderton ( pointe )• 

♦NANTES, ville tr(^s-commcr- 
çante de France sur lu rivière de 
Ijoire. Les vaisseaux un peu consi» 
démbles ne peuvent y reoionter , 
ft «ont forcés de s'arrêter à Paim- 
"beuf. Voyez Faimseuf ; voyes, 

Sttssi Loire. Les principaux dangers 
ie l'entrée de cçtte rivière , et ceux 
auxquels on pourra trouver des ins- 
tructions pour ^e rendre h Nanteç, 
sont Belle-Ile , pointe Loniaria , 
Houat , Hedic , le« Gardinai^x , le 
Gouinas , le Bentguet , le Croisic , 
Guerande , la Banche , le Pilier , 
le Charpentier , et Saint-Naxairc. 
Voyez idus ces mo^i. La ville de 
Nantes est située par 47' -« 3 '-6" N , 
et par 3''-52'-59'/ à l'O de Pans. 
Bureau des longitudes. Nantes est 
une grande , baie ville » et peut 
nTattiuiiler aiu^ grandes eapUdet^ 

■ • NANTIANoa'NiMTAM.'c'eit 

une petite île sitm^e 7 lieues dans 
l'E de la grande île Fortune , et à 
peu près ao Uenes dans le oO de 
Priaman , ville situ^fe sur la côte 
(lu SO de Sumatra , dans les mers 
de l'Inde. Lal. de Nantian i°-i5' 
S , long. 970 à l'Ê de Pans. 'Nep^ 
tune orierUal , carte n^» 9. 

N AN-f ÏNG-SU , petite île prés 
jde la c6te de Chine , par 2^'*''iO' N. 
U Auteur anglois. 

I * IS ANTUÇKET , ile au^ 4» 
cap Matebà^/cf « PSde-nie Mai^ 

fha*s-Vineyard. Il y a un feu sur 
celte île; la pointe du NE çst par 
4i«-iâ' S, et par 7i°-45' à l'O de 
Paris. Curte au dépôt de la ma» 
(ina de 1780, ondre de Satine, 

a * NANTUCRET , banc de 
sable au SSE de l'île Naniucket , 
il laquelle il est presque réuni , 
c'est-à-dire qu'il n'en est séparé 

2ue par un petit canal d'une ^ lieuë 
e large. Il est au S du banc Nou- 
velle Rose et Couronne , et au SO 
du banq de Saint George*. La 



W A F 427 

pointe du S du banc de Nantucket 
est par 4o°-5i ' IN , ei par 7io-a5' 
ft PO de Péris. Cari du dépôt 
de la marine de 1760^ erdre dè 
Sartine. 

NAOS ( Porto de ) , sur le mi- 
lieu de la côte de l'E de Lancerote ^ 
une des Otnaries. Ce port et celuf 
de Cavallos sont les deux meilleurs 
mouillages de l'ile. Lat. N 39^* , 
long. 1 5^-55 ' à l'O de Paris. Borda, 
On y arrive entre deux rangées de 
roches sur lesquelles on a bâti deux 
balises en pierre , qu'il faut amener 
l'une par l'autre pour donner danf 
la passe. Il n'y a que 18 pieds d'ea^ 
4e n lute riier sur là barre; en con- 
séquence ,un vaisseau qui tire plus 
de i5 pieds ne doit pus songer a 
entrer dans ce port. 

WAP DE GRAYLAND , sur 

la côte 4c l'O de l'i!e de Yell , 
par 6o°-56' N , oi par 5°-5o' il l'Q 
de Paris. L'Auteur anglois. 

* NAPLES j capitale du royaume 
du même nom , en Italie , par 
4oo-5o''-i5" N, et par n«>-5i'- 
3o" à l'E de iParis. Bureau des 
longitudes. ]>«up)c$ est bâtie dana 
la fwrtie du NE d'une baie qui 
porte son nom ; sa largeur est d« 
10 lieues ; c'est ce qu'on nomme la 
golfe de Naples. L'ouverture de cé 
golfe est entre les Iles.Isctiie et 
Capri ; la distante entre ces deux 
îles est assez grande pour que ia 
lioule dn SO y rende la mer dure. 
Le mont Vesave est dans 1< 
partie du SE de ce golfe ; le port 
de Naples est derrière une jetée 

?^i peut mettre 5oo vaisseaux 4 
abn; l'^xtréaiité de ce môle est 
surmontée d'un très -beau phare. 
Nous cpnsuhons , sur la buje de 
Naples ; le Petit Flambeau de h 
mer» . ■ 

*> Le rap Misen est la pointe d* 
NO du {^olte de Naples ; de la 
H pointe de l'E d'ischia U ce cap y* 
N il y a a^liejues au NE ; ie cap. 
•* Misen est une pointe qui atanca . 
n beaucoup en mer ; elfe est fort 
» nette du côte du S > mais vers !• 

• 1N£ elle éittrli-tala j car toat la 
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«• long de la terre jusq^u'àPoazoIe . 
» il y a des bancs qui s'Àendent I 
*» au grand quart de iîeae au large, 
» et qu'il faut éviter en s*<?cartant 
*• de terre. Du cap Misen à la pe-> 
» titetlelMixita, ËiroateestNNE 
s* 4 lieues. Il y a mouillaee tout 
autour de l'ifc par 5 ou 4 tirasses 
» d*eau. Quand on part de la pointe 
» du SE die l'île Ischia pour aller à 
» Naples , il faut faire route au 
«• jNKj^E, jusqu'il ce qu'on soit 
» proche de Monte-Grego. C'est 
«» une montagne qui ett double , et 
» qui paroit comme deux pains de 
» sucre ; elle est à 8 lieues d'Ischia. 
» Quand on est proche de cette 
» montagne , on reprend du N 
» jusqu'à ce qu'on soit en dedans 
» du môle de Naples. On y mouille 
» par 4 ou 5 brasses, et Ton peut 
» s'amarrer ft terre , si on ne veut 
» pas mettre d'kncre dehors. De 
» Monte - Grego à INnples , on 
«» compte a lieues au JN ^ NO ; 
» du côté du S de Monte-Grego 
» CM la petite Tille de Castelhmer. 

• Il y a un bon havre et un bon 

• cbateau ; on mouille par 3 et 4 
9 brasses d'eau , fond de sable et 
n de vase en dedans du môle. For* 

• CiSTELLAMER. Dc Naplcs à l'île 
» Capri , la route est au S { SO 

• € iieues. Cette ile fait la pointe 
O du S& de l'entrée de la baie de 
» Naples ; et celle d'Ischia » la 
» pointe du NO : d'une île à 
» l'autre , il y a 4 lieues. L'Ile 

• Capri est h une petite lîene du 
M cap AlmafI , on Almafri. yoye% 
«» Almafri. On ne passe pas entre 
» le cap et l'ile; et le milieu de 
» cet intervalle est occupé par une 
m autre petite lie »• 

* NAPLES DE BIAI^V0I3IE. 
Vojr» Maltoisis. 

* NAPLES DE ROMANIE , 
ou Napoli di RoKÀiriA. C'est l'an- 
cienne NapuUe, Cette ville est au 
fond du golfe dn même nom. Ce 

Î;olfe forme un enfoncement dans 
e NE , et c'est dans cet endroit Que 
«e trouve la ville, par 37°-a6^ N , 
f par .aO«-58^ h !*£ d« Paris. 
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Carte de l* Archipel du dip6t dm 
ia marine. Le golfe est nets 
peut ranger sans eraiiite 111^ Especi 
et celle ciu Diable , ainsi tOttla 

la cote de la Morée. 

NAPOLLE (golfe de), entre 
Antibes et Fréjus , sur la côte du S 
de France, dans fa Méditerranée, 
en dedans des iles Ste.-Mar^uerîte. 
* Le Petit Flamjbeau de la mer 

n'en parle pas. ^ 

* NAQUEVILLE , pointe de 
terre au N du Gottentîn. au NO 
de Cherbourg , entre la* basse de 
Bnnn et la pointe Querquevillç» 

baie située 

à OSO de la baie Bu 7.2ard , au NE 
de la pointe Montuck, ei au N de 
de l'ile Block ou Manisses , dans In 
province de Rhode-Island. L'ou- 
verture de cette haie est entre la 
pointe Seakonnet et la pointe Ju- 
dith ; elle renferme l'ile Rhode- 
Island ,. l'île Connonicut , et plu- 
sieurs autres. Elle reçoit les rivière» 
de la Providence et de Taunion, 
V<tye%, les articles PaoTinsHCs , 
Bri^tox. , N°. a, Rmtna-IsuLtfD» 
et Connonicut. 

* NARBONNE, ville sur la 
côte du Languedoc , dans la Médi- 
terranée. Il y .a a lieues de la Tille 
au bord de la mer ; elle y commu> 
nique par un canal qui se réunit 
aussi . au canal de Languedoc. 
Cette ville donne son nom à tout 
l'enfoncement de la côte depuis le 
cap de Creux jusqu'au cap Cou- 
ronne : c'est ce qu'on nomme golfe 




tudes. 

a NARBOnOUGH , île sur la 
cote du Chili , à peu près 5j liènea 
au S de l'île de Chiloë , par45<»— 
ia'S,etpar76<'-28' à l'Ode Paris. 
Carte du dépôt de la marine do 
Vau t}. Elle fait partie de l'Archipel 
de Guaitecas. 

a ♦ NABBOROUGH , une de» 
Gallapa^os^ près de l'ile Albemarle. 
Vojr, Oallavagos et ALaEUÀ&jus. 
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* NARCONDAM, île àl'Ede la 
pointe da N de la grande Andaman , 

<îont elle est éloignée d'à peu prés 
35 lieues ; elle est droit au S de la 
pointe de Negraille , dans lai baie de 
Bengale , aa lîeaes dans le SE des 
îles Cocos , et a8 lieues dans le 
Si SE de l'ile Préparis,par i3°- 
jo' N , et par qio-36' à 1*E de 

Cet auteur s'exprime ainsi dans son 
instruction du rfeptune Oriental : 

« Vingt- cinq lieues à l'E^SE 
» de b pointe du N des Andunaas » 
» etaa lieues au SE des ilesGocot , 

» par i3°-i9' de latitude , on ren- 
» contre l'ile Narcondam. Elle est 
« haute ; on peut la décourrir 4e 
a» iSliews en mer. En rapprochant 
m on apperçoil un petit rocher qui 
a» joint presque sa pointe du S . et 
» un autre plus gros du cÔtédel'E. 
a» Cette lie , considérée par son 
*» peu d'étendue , n'est , pour bien 
»• dire, qu'un haut rocher qui a 
a» paru fort sain à ceux qaiA9S !t 
M tréquenté de près JSà^BÊft^^ 
Neptune Oriental, 

* NAIVENTO . ville et golfe à 
rextrémité de l'enfoncement formé 
inr h cAte de la Dalmatie , par 
risthme de Sabîoncello , en dedans 
des îles Lesnîa et Labrasa. L'ou- 
verture du golfe de ISarento est à 
une petite hene de k pmnte da SE 
de rîle Lesnia. Le golfe remonte 
au N , et c'est dans le fond que se 
trouve la ville, par JN, el 
par i6»-4' à TE de Pazif. Ca;rUd9 
ï'ItaUe y du dépâidê Im marine* 

* NARGEN , Ile dans le golfe 
de Finlande , au NE de la pointe 

* Surp f qui fait l'entrée de là baie 
àt nercl. Voy^ ee mot. a' 
I * NABROWS. Ce mot ti- 
étroit. Il est devenu de mode 
ans la géographie angloise de le 
donner à tous les bras de mer , 
tonales passages rétrécis , quelque- 
fois môme à des canaux , mais plus 
particulièremeut h des passes diffi- 
ciles entre les bancs. ISous allons 
en dtcr trois ; U j en a de pins va 
^luitritoii I» h Igmtt ^ $E de 
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nié de St.-Christophe , aux Ao^ ^^ 
tilles. C'est le détroit qni séparà 
cette île de celle de Niëve. 

2 NARROWS, ou Caiî AL NEurf 
près de la côte du S de la Tamise, 
entre Reculver et Hampton. Sui-^ 
vant quelques personnes, sa Iar« 
geur n'excède pas une encablure ; 
le côté du N est mnnjué de bouées : 
c'est celui qu'on laisse à bâbord en 
descendant ; il y a un petit banc 
de sable h tribord. Sa longueur est 
d'un tiers de lieue ; il gît entre la 
pointe de l'O du banc Spell et du 
banc Last. Ces deux pointes assé-* 
chent de basse mer. On trouve 
3 brasses en canal ; mais dès qu'on 
approche d'un côté ou de l'autre p 
on n'ea troave plus qne a. Il fiint 
gonvcnier à l'Ë | SE 5<* S , pour 
passer entre la bouée du Searn et 
la bouée de l'E du Last. Ces deux 
bottées sont éloignées d'an demP 
mille l'une de l^iutre ; elles sont^ 
toutes les deux noires , et leur gis* 
sèment respectif est SO ;^ S » . et 
NEfN. Leurs marques s<M|t le' 
moulin de Chislet par l*église diT* 
Reculver , au SSO quelques dtgrés 
S. Cette marque sert aussi pour 
faire passer dans le canal ^n'ooC' 
nomme Searn-Swatch. La traverse 
Cross Bank est à. | mille dans 
rO i SO 5° S du passade Narrows ; 
il iry reste que 5 on 6 pîeds de 
basse mer. Pour l'éviter, il faut 
ranger la bouée du Spell ; la bouée 
de rO de ce banc Spell est blanche; 
les marques pour la trouTer sont 
d'amener la partie de l'O de Bishop» 
ton , par un enfoncement de la 
côte au S presque 5° O ; et la 

{»ointe de l'Ë de la maison Grove ,^ 
a moins élevée , par une barraque 
à bateau au SE | E 3o S. Quand 
on a vidé leNarrows,et que l'un pro* 
K longe la côte , il neiant pas appro<* . 
clier la terre plus qne 3 ou4 brasses* 
Le banc de Margale ne doit^pas 
s'approcher plus près que 3 brasses , 
et on s'emretiendra par 5 httMt»} 
dans les envhroos daSpit» et plue > 

à l'E. : ^ 
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trer lianS Spithead. C'est une passe 
qui est marquée par les bouées Dean 
et Hurse( /<; Doyen et le Cheval), 
On le» laisse à IrihorJ en entrant, 
c*est-à-dire au INE ; le colé de 
Utbord de cette pusse est marqué 
pnr la bouée de No-Man's-Land , 
et cefle du Warner au SO. Le 
IVarrows est à peu orèi à 5 lieues 
<bo«rONO 50 M dès O wers : il v 
a 13 ou i3 brasses entre les bouée» 
à mi -calcul, dans i'cnd^roit le 
moios profond. Le brassiage géné- 
ral eiit de i5 h 17 brasses. Les 
deux bouées de tribord*, en en- 
trant, sont noires; ceileti de bâbord 
sont blanche». Il ne faut pas appro-' 
cher b bouée de No-Man's-Land 
plus prôs que la brasses. 

4 N ARROWS , prùs de la pnrtie 
du ISO du Spitzbér^ Au 5E de 
l'ile du Trou de Cook , k passage 
tst entre cette île et une autre 
qui lui reste au S. D:ms quelques 
endroits , leur distance n'est pas 
d'un mille ; il y a sur cette deuxième 
iie trois grosses montagnes ; celle 
de ro est la plu« iuiote. Voyez 
Xrou de Cook. 

- JNARVA , viiie maritime de la 
Livoniey surune rivière très-rapide 
porte le mèittc nom , et qui 

passe entre ISarva et Tnvagorod , 
dans la p&rlie du Së du golfe de 
PittlaBde, par 58*>-33' IN , et jjar 
a6o-3o^ à VE de Pans. Catte delà 
MaUiqae du dcpot de la mâtine, 

* NAUZAPOUR, riViére sur 
^ çôte de Cotomandel , entre IVIa- 
^liî»lfRiîui et lapointe deGodvari , 

par \^-ii%^^,l>apri$êeManne'' 

^iilelte, 

H De Maiulîpatnam h Narra- 
» pour, la route est k rÊ^lS£, 

iS lieues |. K. M asituvatiiam. 
• D€ INarzapour à Godvari , la 
» côte git & l'E i3 ou 14 lieues ; 
W Yi4h4-vis de iNarsapour on ren- 
at cùnttm un banc à .1 neue de terre. 
V n y a à rentrée , et sur b barre 
>• de cette rivière , 8 à g pieds 
a» d'eau. Environ 7 lieues à TE de 
0 Norzapour , ooi yoit deux pa- 
4 ^de«Abiickcs.,4ift*UéstÀpropoft 
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n de ne pas confondré avec delle^ 
• ttai sont I Reue à PO dé l^^pbîute 

aeGodvarî. Plusieurs navrgïrtciirs 
» s'y sont mépris, faute d'à voii^ fait 

artemion que celles de G(>dvari 
» sont aà nombre de trois < E^'» 
n trait dù Neptune Orientml. 

Quelques cartes placent 3 Itéue^ 
au S de Narzapour, un banc qti© 
les uns dépeignent de roches , et 
les autres d'an fond mol, et sur' 
lequel il n'y a pas moins de S* 
brasses { d'eau. Le Neptune Orien- 
tal y dont nous empruntons ce pas- 
sage f semble regarder Pexittencé* 
de ce banc comme douteuse ; ef 
daûsr tous les ray, dit-il , on pré- 
viendra les acnden^ en naviguant la 
ioad0 à lu- mliin. Nonk pdwronT 
a&surer qu'il existe ; nous avoni^ 

f»asâé dessus en 17^1 , sur le vaisseau 
es AiniS'Réunis , que nous com- 
mandions ; nous y avons trourë 4C 
brasses d'eau, l'Atalintjure franche , 
ainsi fjue le plomb. Le fond étoit 
de vase oliA'Mre très-molle, et danr 
laquelle le plomb entroft totit enJ 
tier. Nous le traversions de TO H- 
l'E 5 nous entrâmes dessus Vei's les 
7 heures du matin , hors de vue dtf! 
terre, et nous ne le Quittâmes qu*4- 
10 y pareillement hors de tue de 
terre. Nous estimOns avoir cons- 
tamment filé 4 nœuds pendant tout- 
ce temps ; et , d'après une anssir: 
grande étendue , nous' ne croyons' 
pas impossible qu'il s'y trouvé- 
quelques roches que des naviga- 
teurs aient pu renc<nltrei' ; ce qui 
auroit donne lien aux Mémoire»' 
qu'a consultés l'Auteur du Âtfpfime 
Oriental. 

Le banc dont nous parlons ici ne 
peut être dangereux pour un Tlds-^ 
seau de commerce ordinaire; mais 
nous croyons qu'il pourroit être 
fatal à un vaisseau qui lireroitplus 
de ao pieds d^ean. 

NASCA , ville en /nines dans 
les environs dc Luna/m b c6t«' 

du Pérou. 

NASH , pointe sur la côte du N 
de la Manche de Bristol ; on lat* 
aonuiit fuel^efoi» peiof» X^kM** 
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Ell« «t 5 lieues à l'O de la pointe 
Cardiff. Le banc NasI/csl à mille 
au lar^e de la pointe; il s'vtend 
dans rONO jusqu'à 7 ou 8 milles. 
Si l'on tient l'ile Barry du cdt^ de 
1*E ouverte en dehors dé la pointe , 
on parera le banc. La pointe est 

5ar 5i*-aS' N , et pat.^-5o' & l'O 
e Phrb. UAuteUr àngUfis» 

NASHAWW. Cest la plus au 
WE des île* Elisabeth, & l'entrée 
de ta baie Bui'zards, côte du PsE 
de l'Amérique. Foyez 

♦NASKYTURKET. d'est nne 

des innombrables et insîgninanies 
baies de la côie du IME de i'Amé^ 
Inique. 

NASQUIROU , rif(ére êvtt la 
côte da Labrador , Amérique dti 
Nord , an JMO de la rivière det 

Esquimaux. ' 

t ? NASSAU , baie , se nomme 
éutsi la baie du St«»£sp&it , sur la 
côte de la Floride de TEtt, golfe 
du Mexiçjue , cnrtre la baie de Carlos 
tt la baie de Saint-Joseph. Toute 
éelfe partie est si peu connue , que 
àouA n'osona donner ancnn détail 
«ur cette côte. La seule c.irte que 
tious puissions consulter snos une 
défiance absolue, c'e^t le Houtier 
da dépôt de la marine de 1786. Il 
<îonne à cette Laie le nom de 
Tamjptt , et place un petit îlot au 
large de la pointe du S de l'entrée , 

todeParii. 

a ♦NASSAU (baie), trtt-grande 
baie au S dciaTerrede Feu , à Fei- 
trëmité méridionale de i'Amériqtte< 
Elle est itaiaiédiaie^ent k l'E du 
Ipttx cap Hors ^ «mi la ferme à l'O. 
II ne faut pas oublier que le véri- 
table cap Uorn esc la pointe du S 
dé l'ile llermlte, et que la pointe 
méridionale de la Terré de Feu a 
quelquefois été prise, mul à propos, 
pour le cap Uorn, d^où luiyteat le 
nom de fins cap Horn. La baie 
I^assau est grande , capable de'coiû 
tenir les flottes le^ plus nombreuses; 
clk paroH netie ^ uiait eU« est Uo^ 
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fe^ emnme pourqae nons pnîsaiona 

entrer dans aucune particularité à 
son égard. L'esprit de découverte 
qui y a conduit quelques naviga- 
teurs , ne les a portés qu*à eif cons- 
tater l'existence , sans eftirer dane 
les détails. Voy.Cir Horn. 

3 NASSAU , Cap Sur fa Cote de 
Surinam , au NNO d'issequibo. 
Ftfy, DitOGOB , ^ PèûtfAaoïr. 

4 NASSAU, fort. Voy, Nera. 

5 * NASSAU , île, ao lieues air 
large de la côte de l'O de Sumatra , 
dans les mers de l'Inde. Elle eft 

environnée de plusieurs autres pe- 
tites îles ; sa longueur est de t5 
Itene» du N au S. La pointe du S 
est par o<»-3y' S, et par 99» à 
l'E de Paria. ITaffrèa d6 Manno^ 
wiUette, 

6 NASSAU , détroit dans lés 
mers du Nord , par 69"-55 ' N »• et 
par 550-10' à rfe d^ Pa^b; VAu 
teur anglais, 

IN ATA , dans la baie de Panama , 
sur U côte du S de l'isthme d« 
Darietf. Il y a un p*ciit port d'où 
l'on retire des (wovisions pour les 
habitans de Panama. V. CHAMii 
N*. a. Lat. N. L'Autew 

anglois* 

• * NATAL. Nous tommes ibr» . 

cés , pour traiter cet article , de 
recourir au Neptune Oriental y tint . 
nous allons transcrire , et nous al- 
lons omnprendre^eiisleittéme non» 
la côte de Natal , les denx pointe» 
de Natal , et le pOrt Natal, 

La côte Natal est une portion de 
côte située à l'ENE du cap de 
Boone-Espérancè , Air la côte du 
SE d'Afrique, Elle commence ver* 
le S , ir la premit^re pointe die Natal. 
On y remarque quatre ririëres prin- 
cipales , telles oue ceKer de Saint-" 
Jeanr , de Saint-Cristien , des Four-i 
mis , et Sangue. Au delà de la der- 
nière pointe Natal , qui termine 
cette terre vers le N , se trour e le 
port de NataL 

«La première pointe est piii'Sa^^ 
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«NE, et prend du NE^N «a- 
w TÎron 45 lîeoet. On U reconnoit 

» & une grosse pointe de roche , 
■n et il 4 oik 5 lieues de la mer le 
3» terrain est tout garni de grands 
M arbres. Quand cette point» reste 
» an NO , on voit par dessus trois 
» petites montagnes rondes ; et à 
» I lieue au deiSk au NE , il y a un 
m bois qui descend jusau'à la mer ; 
m son sommet est ondë , et on y 
» remarque un intervalle sans bois , 
» et trois autres montajgnes plus 
m grandee qne oellet qm les prë- 
» cèdent* 

fi Toute cette terre de Natal est 
», grosse au bord de la mer, par- 
y semce de taches de sable entre 
les rochers et les récifs dont elle 
» est formée; elle n'a point de port , 
n seulement quelques rivières ; mais 
^ aucune n'est capable de recevoir 
M de ffrands navires. La mer est 
» prownde , et le fond net ; il y a 
^ seulement un petit îlot fort prés 
déterre. Le lointain présente des 
n niontagnea ondées. Tartes, dîs- 
II tinguées par taches, avec plu- 
» sieurs arbres entre lesquels on 
M trouve , dans la vallée . des oliviers 
. i^.aanvages , etaubord des liTÎères, 
, » delaMenthe, de la berle et autres 
* I» plantes d'Europe. Le terrain est 
» 'gros , et en grande partie propre 
^: pour la enkure : pourquoi 
» u est fort peuplé , et on y trouve 
« de grands troupeaux de bestiaux 
m domestiques et sauvages. Ainsi 
m Ta la côte jusqu'à I^mire fKnnte , 
9 qui est par 30°. Celle-ci gît avec 
» celle de la Pêcherie au N|NE 
» la lieues. Cette seconde pointe 
M de terre de Notai se lecon* 
m nott b une pointe médiocrement 
M grosse, où l'on appcrçoît, du 
m côté de l'O , des terres argileuses 
a» et des dnnes de sable an fio^ de 
t» la mer. Quand on la prolonge 
» elle paroît courir ENE et OSO ; 
m ce que je remarque parce que la 
M terre de Natal forme trois pmntes , 
t» saToir : les denx dont f tt piiirlé , 
M et une autre presqu'an milieu de 
M celle-ci, et la côte va formant 
n des anses vers chscnae des denz 
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Oriental. 

2 ♦ IN AT AT i , cap. C'est un nom 

au'on a quelquefois improprement 
onac à la pointe du N de Mada- 
gascar. Cette pointe n'est plus con- 
nue aujourd'hui que sous le non 
de cap d'Anibre. Koyez AMase. 

3 * NATAL , petite île au N de 
Madagascar, 19 lieues an NNE dea 
iles Aldabra , au NO de Cosmoledo , 

et droit au N de l*Assompiion , par 
S , et par 440-50' à l'E dO 
Paris. Diaprés de ManneviUette» . 

4 NATAL, port. Voy. la posi- 
tion de la deuxième pointe natal. 
( article Natal , N*** i) . 

5 NATAL , pointe an S de Rio 

Grande , sur la côte du Brésil* 
Voy, Mages (château des trms). 

* N AT ASHRWEN . rivière sur 
la côte du Labrador , à l'O de la 
pomie du Mont-Joli, droit au N 
de la pointe du SE de ri le Anticostî. 
dans le go lie de Saint-Laurent. Il 
y a un grand banc de sable qui 
s'étend depuis cette rivière jusqu'à 
celle de Goynîsh; et entre ce banc 
et la côte de Mont-Joli, il y a 
deux petites îles qui rétrécissent 
l'entrée de la rivière Natashkwen; 
ma» ces lies nous paroissent sûaes » 
et nous croyons qu'on peut lea 
ranger. L'entrée de la rivière est 
par D00-4' N , et par 6^0-16' à l'O 
de Biris. CwrU du aépât de la 
marine , sur les Observation» de 
Chabertf Verdun ^ et autres, 

NATCHITOCHES , rifière dé 
la Louisiunne , qui donne son nom 
à une peuplade sauvage. Elle se 
jctie-dana le BSissiasipi , à la p<rinlo 
Coupée. 

* NATIVIDAD,pori sur la côte 
de l'O du Mexique , dans la mer 
du Sud , a5 lieues au SE du cap 
Corientes. Nous avons quelque lieu 
de penser que c'est le port Saint- 
Yago , par ïy°-2o'' lat. N , et par 
ioS'*-»8' à l'O de Pans. CarU du 
dépôt de le marine de Pan 6.' 

NATiVITË, pointe de l'E du 

canal 
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tanal de Noël , sur la côte du S de 
la lerre de Feu. Voy, Wobl. 

ISfATOLIC A, petite île près de 
la côte de l'Albanie à l'entrée dn 

Solfc de Patra sur la côte de VO 
e la Grèce , mer Méditerranée. 
L'ile Natolica est au 5 de l'ile 
Candelle. Voyez Candblu h VAp- 
pendix , par 36° -40' N, et par ly® 
A l'£ de Paria. CarU du dépôt de 
la marine. 

JNATOIN. C'est le port Neptune. 
Voy» NenunB et Ahcia. 

♦ NATE ( la ) , toute pelite île de 
de l'Archipel entre l'île de Sira , 
et celle de Delos; par 37*^-20' N , 
et par aS'^-ïS' à l'O de Paris. 
Càrte de PAmhipH du dépôt de ' 
la marine. 

* NATUNAS , île cnvîrorinëe 
d'un groupe d'ilots. On n'en connoit 
<{ue Ta partie du SE t tout le rette 
n'est même pas tracé sur la carte 
de Dalrymple. Cette terre est à 
45 lieues dans le JNE £ de i'iie 
Ananbaa. VoY' ce mot, La pointe 
du SE de rile Natunas est par 
5o-5o' IN, et par 9O-X0' à l'O 
du méridien Banguay* Dalrymple. 
Banguay est par f t5*«-6' à PÉ de 
Paru. 

* NAU < la ) , cap. Le cap la Nau 
est sur la côte de Valence, dans la 

Méditerranée , par 38°- 44' -40" ^ 1 
et par «o^i^^ir 4 \»q de Pttrif. 

Bureau des hngUudeSk 

NAV A , cap dans le royaume de 
IV>iples tout auprès du cap Colonne 
au SE de l'Italie. 

NAVARINS (baie des). C'est 
l'ancien Pylos» roy. ce que nous 
avons dit à l'article Modon. La baie 
des Navarins est sur la côte de TO 
de la Morce. On peut trouver uA 
pilote & IMle Sapience. 

* NAVAZE , ik droit & l'O du 

cap Tihuron qui fait la pointe la 
plus O de St. - Domingue. Cette 
. ile est droit à l*£NE corrige , 19 
lieaes de la pointe Moramt , qui 
forme la pointe la plus O de la 
Jamaïque. La Nivaxe est saine À 
P£ y au N et au S i maii la parlia 

IL 
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de rO est environnée d'un rescif» 
Le milieu est par i8°-ao' N ^ et 
par 770-a5'-3o» à l'Ode Paris. 
Bureau des longitudes. 

NAVEL , île sur la côte dé 
Laponic. Elle est haute. Sa Ion* 
,£;ueur est d'une ^ lieue. Il y a bon 
mouillage derrière. On y entre par 
le S , et jamais par le N. Lesl>a-» 
turels la nomment Roake-Oftro. 

NAVE STONE. C'est un écueil 
dont la roche la plus au large eat 
il une tieae dam r£ i NE du fanal 
de llle Faim. Voy^Jjàvuttàvm, 

* NAVIGATEURS ( ilet des ); 

C'est un Archipel ainsi nomnid 
par Boueainville dans son voyage 
antour du monde» Il renferme ua 
groupe d'Iles situées entre l'Ar- 
chipel Dangereux et l'Archipel du 
St. «-Esprit f dans la mer du Sud , 
au NE; des lies des Amis , et des 
lies Fidji. Les principales iles des 
Navigateurs sont Pola , Oyolava et 
Mahouna. Les autres en très-grand 
nombre sont liioins .considérables. 

NAVIRE (case), ou pintôl 
Casb Pilotb» Ko/es Piloti. 

NAVY , petite Ue snf la cftie dit 

N de la Jamaïque. 

NAXIE , île .lu milieu de l'Ar- 
chipel tout auprès de l'ile Paros. 
C'est l'ancienne Najcos. Elle est 
environnée de tous les côtés d'une 
quantité de petites îles, excepté vers 
le NO| le passage des vaisseaux 
qui veulent se rendre du cap Siini- 
Ange ù Sa m os est de ce eôl4 U va 
une profonde baie avec une vilfe , 
sur la côte de l'O de Naxie. Cette 
ville conserve le nom de PÎIcf* 
î/entrée de la baie est ouverte att 
SO ; elle fait face ù l'ile de Paros. 
Il convient d'y entrer par le N. 11 
y a dans le SO de cette Ile une 
belle tour de marbre qui s'élève sur 
un rocher au milieu d'un tas de 
ruines imposantes , que l'on supposa 
être celles d'un temple de Bacenus. 
I,a ville de Naxie est par 37* -7' 
N , et par 250-33/ à VK de Paris. 
Carte de VArclUpsl du dépôt dç 

tanutrim 
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* NAXKOW, ville dan» une 
baie profonde , mais embarrassée 
«i'écueils , sur la côte du S de l'île 
Labnd , une des îles du Dane- 
marck , dan» la Baltique au S de 
l'île de Zélande. L'entrëe de la boie 
de ISaxkow s'ouvre sur le grand 
£elt, en face de l'Ue Laa^eland. 

\ XS'AXOS. V. Naxiz. 

* *NAZAiaE (St.-), village sur 
la côte du N de l'entrée de la nvîère 
de Loiret Quand on a ddpassë la 

Pierre Percée , on court au IS'E 
entre le banc des Morées et le banc 
de Saint -Marc, laistant le petit 
ICharpeatter è bftbord , et l'on co> 
toie la terre jusqu'à i Iteue de 
Saint-ISazaire. ISous avons copié 
dane le Pmtit Flambeau dû la 
Mer tout ce qui concerne l'entrée 
de la Loire. Voyez Loi ne. 

1 ♦ NAZARETH ( haie de ). 
C'est encore une de cq% baies nua- 

f inaires , que quelques voyageurs 
•orlueais ont dit exister sur la côte 
de rO d'Atrique. Celle-ci seroit 
|i r£ du cap de Lopès , mais nous 
a)oatons aucune foi , jusqu'à 
ce que cette côte ait été observée 
par une mission particulière. Au N 
de cette baie , il y a une rivière à 
laquelle on a donné le nom de ri- 
vière Nazareth. L'île Fanias doit se 
trouver à son embouchure. Voyez 
Fanias. Nous n'avons pas plus de 
confiance dans la rivière Nanreth 
q^ue dans la baie ; nous ne savons 
SI l'une et l'autre existe , et dans 
tous les cas, nous n'en pouvons 
donner la position précité; 

9 * NAZAHETH , bancs. On 

a cru pendant long-temps que les 
l)ancs de I^azareih existoient au 
ME de IHtè de France ;.et l'Antenr 
nn^lois , dont ùoui empruntons le 
taure de notre ouvrage , trompé 
par cette vieille tradition, ne craint 
point de nous les donner comme 
certains. Les deux seuls bancs qui 
«xîsient dans ce parugc , sont Saya- 
de-Malha et Gorgados-Grajos ; 
nous ne concevons pas comment 
atalluitn a pu ignorer qn'aprés les 
«teiiicuret obMmtiont cea bMCi 
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avoient été supprimes du Neptune 
Oriental^ du vivant' même ae M. 
D'après de Mannevillctte. Il ne 
suffit pas, pour faire un bon Dic- 
tionnaire , ae compiler les bonnes et 
mauvaises autorités, (^est le chois 
judicieux qu'on en fait qui déter- 
mine la conliance à laqu'elle a droit 
un ouvrage de ce genre. Quelque 
estimable que nous paroisse l'Au- 
teur du Dictionnaire an^lois, nou* 
croyons son ouvrage rédigé trop 
à la hftle , par plusieurs collabora- 
teurs f et souvent sur des autorités 
inlidèles. Nous n'entrons dans ces 
détails que par égard pour ceux 
qui , trouvant les bancs de Naza- 
reth déterminés avec précision duna 
l'Ouvrage anglois , pourroîent être 
surpris de ne paj les trouver ici. 

I * NAZE, toutes les lois que 
l'on trouve ce mot , cela signiile 
Pointe ou f^BZ , les Anglois disent 
Ness. II y a plusieurs caps qui por- 
tent ce nom. Le Naze, par excel- 
lence^ se nomiue, dans la langue du 
pays , Neuss ,en y ajoutant l^rticle 
Der , on en a tait Derneuss. Ce 
cap porte aussi le nom de Lindes- 
Ness. Voyez Neuss. Les Français 
l'appellent asscs ordinairement le 
Nare-d< -Norvège. 11 y en a im 
autre sur la côte H'Essex. Voyez le* 
article» Goldemohe , Gunfleet ci 
UiEvriCK. 11 y en a encore une ^ 
autre sur la côte de GlarmorganV- 
Hire. Koyez Nash ( pointe), 

1 * NAZE , cap , ainsi nommé 
par quelques voyageurs, sur lacôta 
de PO a'Afrique , à peu près une 
lieue au SE du cap uouge , et 4 
lieues dans le NO de Portudai, 
au SE du cap Vert. 

NEATH , rivière cl port dan» la 
baiedeSvransea 5 lieues dans TONO 

de la pointe Nash, dans la province 
de Galles comté de Glarmorgan , 
par 5i°-37 ' N , et par b^-y ' à l'O 
de Paris. U Auteur anglois. 

NEiBy ririère sur IMIe de Man , 
se jette à la mer an cb&tean de 

Peli. 

I * I^EBO ^ cq» m Japon» inr It. 
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T«rti« <itt NO de Vile Niphon. Oa 
(' nomme indifféremment Neljo ou 
IVjbo. î.at. 39°-6o' N , long. i4o°- 
5' à TE de Paris. Grande carie 
du dépôt de la marine de l'an 6. 

* NÉBULEUSE, baîeà lapoime 

du NE de l'ile du Sud de la Nott-t 
velle Zélande, droit au N du cap 
Campbell. Voj'. CAWPbBLL, N". i. 
rious ii*^voiifriitt£im «iétail §iir la 
]>aie Nébuleute. 

1 * NECREU ouNicKBR , petite 
île au N de la Vierge-Gourde , une 
des îles Vierses , aux Antilles. Cette 




* NECREI\ , yorx. C'est la 
Fcrouse <{ui i'u uuiumé aiuj^i. 11 csi 
probable que c'est le port Guiheri 
de Dixon. Voy. Banus, N°. iv II 
se nomme aussi port Banks. De ces 
trois noms nous ne pouvons savoir 
lequel prévaudra. Quelque fondé 
que nous soyons à croire que. le 
port Ncokcr soit le même que le 
iiort Guil^eri dç Dixpn , nous nous 
orojftoiiè^^âipéidafit obligés de re- 
manpier, que sur la cane N**. 17 , 
de la Pcrouse , le port Necker est 
un peu au N du purt Guibert ; en 
eoDséquence , il seroit posssible que 
ces deux ports fussent réellement 
distincts ; nous avons sous les yeux 
le grand plan N". 8. de Vancouver, 
cette position se trouve sur la côte 
d'une île de l'Archipel du I\oi 
George» III ; mais ce Navigateur 
n'a pris aucune conuoissance ni du 
port Gtttbertf ni' du port Necker ; 
nous observerons que si l'on ex- 
cepte le cap Cross , les deux Navi- 
gateurs dont nous parlons ici ne se 
font accordét tar aucuiu des noois 
decetle tic. En conséquence pour 
éviter toute erreur, sai;^ trancher la 
difficulté , nous dirons que le port 
Guibert est par 56»-3t*N, et le 
port Necker est par 56«-4^' N. 
I>a Pcrouse, Voyez Goi»bkt et 
Bank.'s. ^ . 

5 * NECRER , petite Ile que 
Von peut regarder comme taisant 
{«rlie d« i'Màgék de Saadwisl» , 



dans l'Océan Pacifique du Nord > 
Cette île a ét'» découverte par la 
Pcrouse . le 4 novembre Elle 
est située par a3*-34' N , i i par 
i66o-5a' à rO de Paris. Bureau 
des loii^Ltudes. I/ile Necker est 
saine du coté du S; elle l'est aussi '. 
du côté du N ; mais il y a un iloc 
au large de cette partîMt la côte. 
Il y a oareillemeut un^ilot à la-^^y^ 
pointe de I'£; mais il e»t oajûronné 
de récifs. On ne doit pas Jv^pro^ 
cher. Il en est de même de la pointe 
de 1*0 , dont les brisans s'étendent" 
h près d'une encablure au large. 
De nie Necker , en faisant route 
& i'O X NO 22 ou 25 lieues , on 
rencontre la b issedcs Frégates Fraa- 
caises , danger fort à craindre / 
quand on vient de TE. Voy, Fii^ 
o&TES (basse des ). Cette positiomy 
ainsi que ceilf du Piton du banc 
des Frégffties Françaises , ont été 
déterminées par la Pérouse , et cou* 
firmées par le Bureau des lon- 
gitudes. 

fSEEDlIAM, pointe sur la côte 
du SO des Baibadta ;iux Antilles, 

NEEDLES.. Les Anglois qui 
chercheront ce mut le troi&Teront 
aux articles Aiguilles et Èguttles^ , 

NEEDSOIIE , pointe sur la côt^ 

de Hants dans la Manche, 4 mille» 
à OINO'de Gowes de l'Ile de 
Wight. 

NEGADA. F. Aneoadb. 

* NEGAPATNAM , jadis le 
boulevard des Hollaadois , sur la- 
côte de Coromandel , par 1 o°-A-^f 
N, et par 77°-42' à TE de Paris. 
D'après de MantieviUettc. Cette, 
place est tombée aux mains dea 
Anglois. Ecoutons D'après de Man- 
nevillette. 

•« De Calimère à Negapatnam la 
» distance est de 6 lieues ^, et le 
n gissement N et S. On voit entre 
» les deux un bois épais , o;arni dsi. 
>. broussailles à l'inlini. Il n'y a 
n point d'autre remarque qu'itine 
n église , k eovhron une lieue au S 
de Ne^apatnam. Elle est bâtie 
M sur le nord d'une petite nviéfe:. 
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• qu'on ne dt^couvre point en ran- 
M géant la cô[e; h peine de grande 
w luaiioe aioate-t>îl 4 pieds d'eau 
M sur aa barre ,^ ainsi je n'enr ferai 
n'auGune autre meniioa. Nega* 
»» patnam est au IS du fort, au Sau- 
*• ^uel on voit Tembouchure d'une 

grande rivière fort commode 
» qui peut recevoir de moyens bà- 

• tirneos. II y îi" N de la ville 
m. une grande j^ugode , aDpcUëe Pa~ 
m gode-de-Chive $ sur laqadUe est 
» planté un uiàt ou bàlon de pa- 
*i vition. Dans le SE de ce bùton 
m de pavillon » il Y a un banc à la 
I» distance de « fienes deux tiers , 
•• la Pn"ode-de- Chine restant alors 
•* au NO i N , et la terre de l'O à 
» la distance d'une lieue ^. Il faut 
I» prendre , garde i|ue dans cet en- 
I» droit, il y a beavcoop dt terres 
♦» noyées , et qu'on doit ranger 
» au moins à a lieues ^ ta terre 
« qii'on prend pour le bord de b 
w mer, et qu'on ne peut ddcoo- 
m vrir dans cet endroit. 

» Le passage entre la terre et ce 
a> banc seroa dangereux pour un 
•» gros ▼aiaseaa , b |>iofondenr 
M n*étant que de à a5 pieds 

d'eau. Oo trouve it) à 17 pieds 
m sur le plus haut>fond du banc. 
m Soif «dtendue eit d'environ une 
m I lieue de diamètre , et sa forme 
'M est ronde. On mouille devant 
n Negapatnam par 5 et 6 brasses, 
t» Le.Tond por ce travers est fort 
• pbt. A 4 lignes au large on ne 
m trouve pas plus de 6 à 7 brasses 
M de profondeur. 

» De r^ejgapatnam h la rivière 
m de Ôricar, on compte 3 lieues f , 
» le gissement au M 5° O. £n co- 
n toyant , on entretient 6 ou 7 
M brasses. V. Raxixa.l ». Extraii 
du NeptuneorUnUd» 

♦NEGOMBO ou NsGiniBO) place 
svxr la côte de l'O de Ceylan au N 
de Colombo , par ro-oo' N , i>'a- 
près de ManneviUeUe, A 3 lieues 
et demie de terre , on trouve, en- 
tre Negombo et Colombo^ l'acere 
d*un Lanc sur lequel il y a de 12 à 
>^ brasacs d'eau. La longueur de ce 
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bsne ertde 5 lieues, et-lo ferveur 

d'un peu plus d'une lieue. EcOtttone 
D'après de Munnevillette. 

De Cayanel à Negombo , la 
» route est au 8 ^ SO à b distance 

n de ^ lieues. De la partie du N , 
•» la terre semble former un enfon- 
cément. 6i l'on est par le travers 
M de Caynnel, â faut porter ua. 
•» peu aularge, & cause d'une chaîne 
de roches qui se trouve entre ce 
lieu et Negombo , et se tenir bk 
a lieues de b e6le par y ou 8, 
brasses de profondeur , jusqu'à 
ce qu'on ait relevé Negombo au 
SE j S. Pur ce moyen on évite, 
un rocher qui est an NNQ du 
b;\ton de pavillon , ou de lu point© 
H N du fort. Il y a au pied 6 brasses 
» d'eau , et ta sur ce rocher. QuaAck 
« on vient de la partie du S pour 
aller 6 Negombo, on doit mettre 
le fort au SE , et gouverner 
•» dessus jusqu'au mouillage, sans 
» prendre plus N* Negombo se re* 
w connoit à une pointe la plus 
avancée de la côte, sur Inquelle 
>« est un bois épais de cocotiers. 
•» De cette pointe ua récif de ro- 
*• ches s'étend un pea au large. 

» De la pointe en dehors de 
•> Negornbo à Colombo, on compte 
» 5 à 7 lieues au 8 | SE. On reil.« 
è contre par-tout bon fond, excepté 
» par le travers d'une petite rivière, 
>* où une pointe de rochers s'a- 
» vance deux tiers de lieue au brge. 
N 11 faut garder 10 et 11a brassses 
» de profondeur ». Extrait du 
Heptune oriental. Voy. Colombo. 

NEGRA BOCA, banc de sable 
au large de lu rivière de Lima sur 
la côte du Pérou a» SSO de U 
rivière CadavayUo. 

NEGRAILLE. F. NioftAïa. 

* NEGRAIS eu Nsfi»Aii.Ls , 

île sur la côte d'Ava à l*entrée de 
la rivière d'Ava , sur la côte de l'Fl 
de la baie de Bengale. U y a deux 
îles de ce nom. On les nommo 

grande et petite Negraîlle. Il y a 

un port sur la côte de la petite iNe- 
gruiU& dunt nous allons rendre 



N 

Digitized by Google 



N E G 

compte. La pointe Negralllc pro- | 
premeot dite est par ib^ N , et par 
il 0-40^ à l'E de Paria. D'après de 
MannevUiette, Aa N 69 cette 
pointe on trouve une autre rivière, 
avec une pointe toute semblable 
que l'on a nommée Fausse IVe- 
graille. Cette dernière pointe est 
p»r i6"-f>o' N. Ëcotttoiu D'après 
de JManaevillette, 

<• Les vaisseaux qui viennent de 
a» l'£t après avoir doublé i'ile du 
1» Diamant $ feront route pour rjn- 

• ger la pointe du S de* M grande 
X lie de Negraillc , rcmntquable 
» par ua ^ros rocher élevé sur 
»; rean qm en est fort proche , et 
» twraa montage aur laqueUe\est 
j» bâti un édifice ou pagode ; ensuite 
» on tiendra le vent pour côtoyer 
•» la partie occidentale de cette fle, 
h dont le gissement eat au N } NO 
j> 3" ou 4** O , prenant garde à un 
Y banc de sable sur l'acore duquel 
» il y a 4 branea d'ean. 11 est situé 
»' à une lieue à TONO de la pointe 
n'du ^ dont je viens de parler. 

*» La côte de l'O de ISegraille 
j», est de moyenne élévation, hachée 
» an sommet qu'on apperçoit de 9 
>» ù 10 tâenea en mer* Il y a tuut 
« le iwg quelques petites ilei, 

» La profondeur , depuis le bout 
» du S jusqu'à 5 lieues plus N , est 
a de <d5 braftàes, à 4 lieues au large , 
9 et de t» à une lieue. Vers le 
* 'bout du Ny le fond manque à 4 
» ou 5 lieues, et on ne le trouve à 
1» ^o br/isses qu'à 2 iiçues ^ ou 3 
. > Mènes de distance. 

t» £a quittant I'ile de Negraille, 
» on continuera de s'élever au N , 

1» sans perdre de vue la côte d'Ava 
3) qui a devant soi quantité d'iles 
3t et quelques dangers qu'on a««ure 
» ^tre toua apparens. IjC plus h 
«• craindre est situé par ly'^-ô' de 
1» latit. N « 6 6 lieues de la terre 
» terme. C'est une petite île basse , 
» environnée de rochers sous l'eau 
» qui avancent à une lieue ^ au 
I» large. On la nomme le Buffle. 

* K<yrtf* Bur?L» N". a* 
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» Depuis I'ile Negrnille iasau'à 
» celle de Chedube , la côte d'Ava 
M ne porte point de sonde au large, 
» Les navigateurs qui en vont pren* 
n dre connoissance y feront atten- 
» tion , afin de ne la pas aborder la 
•* nuit f de crainte de quelqu'un des 
» dangers qui l'etivironnent. Cet 
» avis est sur-tout pour ceux ç^ùl 
» se confient trop sur i'estimatiOU 
M de la distance. 

» Les vaisseaux qui vontauBen- 
» sale , en retour de la Chine , de 
M Manille, ou de quelques autres 
t) endroits situés à 1 E , eu pressant 
n par le détroit de Malac^ pendant 
a la noBSfon du NE , doivent 
H. lever nu N autaBt4]u'il est possi- 
» ble, et prolonger les côtes du 
M Queda et de Tenasserim , alln de 
» prendre connoisia&ce de Ne-» 
a graille, et de à diriger, leur 
» route vers Chedube. 

»» Quand on viendra de l'O , et 
» uu'on sera à la vue de la pointe 
» du S de la grande île Negraille , 
» on fera route vers- cette pointe , 
» et l'on se donnera de garde eu 
u l'approchant du petit banc dcsabio 
n qui s'avance une lieue à l'OISO, 
» pour lequel il est h propos d'avoir 
» la sonde h la main. On peut la 
M côtoyer par 5 et 6 bras&es, et sur 
>i cette profondeur aller ranger 
» cette pointe du S qu'on recon-« 
» noit par un gros rocher presque 
u contigu ,et par une petite pagode 
m située sur la montagne. Au dé-* 
a Èiut de cet enseignement la dis- 
» continuation de la côte , et l'il© 
» du Diamant qu'on voit au large , 
» suffisent pour ne s'y pas mé- 
n prendre. On continue de côtoyer 
I» la partie du S et de l'E de cette 
■ i le, jusque par le travers de la 
m pointe du JNG de la petite Nen 
» graille ; alors OU quitte le CÔtd^ 
n de bâbord , et on vient sur liî— 
n bord ranger cette pointe de la 
» petite Negraille , en dedans de 
«• de laquelle on mouille par 10 , & 
n ou6brasses d'eau, parle travers 
n d'une terre basse. En faisant cette 
. m CQut^> on ne doit pas approA:Kev 



Digitized by Gopgle 



438 



w 

M 
M 
fl» 



In p,rflnc1e Ncgraille , i musc 
d'un banc de sable trcs-acore, 
place par l« trnw» d*y« enfon- 
cement rempli d'arbre» qui le 
t4MeDt de ce côté là. 

De la petite Ncgraille h l'île 
du Dininnnt , à plus de trois quart 
de la diôlattce de Vune à l'autre , 
règne un banc assez accre du 
c6té du NO , qui rend Tcntrée 
du port dangereuse , et oblige , 
pour se caramir , de ranger la 
grande Negraille , sans aller plus 
an large <ine les 6 brasses ^ île 
profon-lpur, par ce qu'fi 7 brasses 
on écboueruit aussitôt, comme il 
e«t arrivé anvaiMean du roi l'In- 
dien , commande par M. de Pra- 
dinc . qui s'y perdit en , 

Îtrcdumant par l'augmentation de 
a j^ofondeur qu'iféioit dam le 
a» meUlèureaneL 

« On prcicnd «u*il y a un raml 
«( entre la partie «lu S du banrdont 
M je viens de parier et rile du 
M Diailunit; mm je ne conseille pas 
» d'y passer ;,jniéme dans un mojen 
» faisseau. 

*» Fn venant de la partie de VE , 



1» 

» 

» 



» 
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y, pour entrer dans Ncgraille. on 
1» passe h nne Uene et t un S de 
m rile du Diamant, sans Tarroster 
V de plus près, A ouse du l)anc de 
!.* roches <ju'clie jette au S. Après 
M r-ttvoif donblë , il ne faut pas 
3» arrondir trop t6l pour se mettre 
■n en chenal, on ri^queroit de torn- 
» hcT sur sa pointe du ^O. La 
» meillenreroure est de eonttaner 
» la bordée jusqu'à relever la pointe 
» du S de la grande île Ncgraille 
i> au NE; et la conservant dans 
•«•cette direction ( on fera route 
» pour rapprocher , et pour la 
m coioyer. 

1» Le CÔ16 de l'O de la petite 
M TVegraille est bas , remplide beau- 
« coup d'arbres et de broussailles. 
y> La pointe de l*E , au rantr;iiro , 
y> en «'levée en montagnes d'où il 
M descend de bonne eau ». Jblxtrait 
. é» Neftune oriêntâl, 

« * l^ÊORE , c«p sur la c^ dç 



Birbririe , dans 1» Méditerran^f , 
ay S8£ de la Galite , entre la garde 
de BHterte et le baation de France , 
par 37"- 15' N , et par 6o-45' à l'E 
de Pnri/i. Carte de la MéditerFa- 
lice du dc'pôi de la tnarine, 

2 * NÈGRE, cap sur b côte- 
de ro d'Afrique. Ce cap existe 

bien véritablement, et sa position 
seroit d'.iutant plus importante à 
déterminer , <jue c'est l'allerrissage 
ordinaire des vaisseaux qui veulent 
arriver par la grande route ù la 
côte d'Anj^ob. Nous négligeons 
d'entrer dans aucun détail sur ce 
cap, de. peur d'induire Ws marins 
en erreur, s'ils nous accordoient 
trop de confiance. Nous nous bor- 
nerons 5 donner sa position , ainsi 
qu'elle est indiquée sur la carte d« 
dépôt fie la marine de 1754 , et 
nous nous croyons obligés de pré- 
venir les navigateurs qui nonS COB* 
sulteronl , que nous regardons eefte 
situation ronimc défectueuse, ainsi 
(lue tout le déiaU et le gisseuient 
de la côte sur cette carte , suivant 
liquelle le cap Nègre seroit par 
16° -3 ' S Cl par 7<» & TE de Paifis, 

3 * NÊG RÉ, pointe de l'Ederilc 
du cap lN<':i;re , située entre la pointe 
aux hocliellois et l'île aux Mon- 
tons, h l*entrëe d*ane erande baie» 
sur » côte du S£ de la Nouvelle 



Rcosse , Amérique du Nord-Est, 
jar 4.'>*>-37 ' N , et par ô^'^-Sg ' à l'O 
Je Paris. Carte dU dépift la 



p; 
de 

marine dét 1780. 

4 NÈGRE ( pointe ). CVst la 
pointe la plus E de i'ilc de INi^ve, 
aux Antilles. Voyez NitvE. 



5 



NEGRES (pomtc des). C*««t 
h pointe du NO de Ventr^ de .la 
baie du fort de Fraiîce, jadia fort 

îloyal, ;i la Martinique. 

* NEGREPONT. Ccst b plus 
grande île de l'Archipel. Le point 
de cette île le plus important à con- 
noitre pour bi navigation, c'est le 
cap Doro qui la termine nu SE. 
Voyez DoBO. L'ile de Negrcpont 
est l'ancienne Eubée; elle est sé- 
parée de i'aociemie AchaYe par nit 
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. tmftl nctremeineiit étroit qu'on 
nommoit autrefois Euripus. Pour 
l'utilité de ceux qui coasuUeot les 
«uieura encient , nooi obtervona 

que le cap Dore est l'anciea pro- 
luontoire de Caphar<5e ; l'ile se ter- 
mine vers le NO au cap Litar : 
c'est l'ancien GensDum. La capitale 
de l'île se nomme Nègrepont; elle 
est sur le détroit d'Euripus ou de 
IVic^greponî , par SS'^-aû' N , et pa^ 
ai»-38' à l'E de ParS. Carte du 
dépôt de ta marine, 

l^e vieux Nègrepont est plus h 
l'E au tond d'une baie, vraisembla- 
Mement sur les ruines de l'ancienne 
Clhalcis. Le nouveau Nègrepont est 
la résidence du beigler-bey. 

* NEGRBT , cap sur la côte du 
SO de l'île de Corse, C'est entre 
lui et le cap de la Yasse que se 
trouve le colle de Campo de Morro. 
Le cap iNegret est par 4l®-35' N, 
et par 5''-54 ' :i l'E de Paris. Carte 
ilu dépôt de la marine. 

ït^NEGUIL. C'est l»e«rdmiié 
v;jiè TO de l'ile de la Jamaïque ; 
aux Antilles. On y distingue deux 
pointes sous le nom de pointe I\é- 
{^ril du Nord et pointe IVégrll du 
Sud. Notts regreltoqa de ne pouvoir 
dcflnitivenient prononcer sur leurs 
positions , ce qui nous empêche de 
déterminer exactemeut la longueur 
die la Jamalqae. ^ 

I INEGROy pointe sur la côte 
de l'E de Minorque, dam la Mé- 
diterranée. 

a NEGROy pointe sur la cote 
du Brésil , S lieueir atl SSE de Rio- 
(^runde , et i4 lieues du cap Saint* 
I\och. ISos cartes i'raoçaiics n'en 

parlent pas. ' 

3 NEGRO^ rivière qui termine 
à l'O la Guyanne, rar b c6te de 
!*£ de l'Amérique du Sud. 

4 * NEGROS , iie. C'est une des 
Philippines ; elle est entre Min- 
danao et l'île Punay , au SSE de 
Manille. Le milieu de l'Ile Negros 
en par 10° de lat. N, et sa p.>inrc 
de l'O, sous cette incme latiluHc , 
ai par tao^-ao' k i'E de Paris. 
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Carte ^ du dépôt dû la nuuiiie 

l'an 6. 

WEHEOV. Voyez Onehbov. 

' r4£K.OTAN , une de» Kuriles* 

1 NELSON , fort sur la côte de 
l'O de la haie de Hudson pu La- 
brador , Amérique du Nord. Il est 
k l'embouchure de la rivière Nel- 
son , au S du fort Churchill , par • 
57°-i2' N , et par qSo-5i' à l'O de 
Paris. V Auteur anglais. ' 

a ISELSON , rivière. C'est une 
branche de la rivière des Hayes , 
dont elle est séparée par l'ile det 

Hayes. Voyez ce mot. ' 

ÎSEOMINOS , rivière sur la côte 
du Pérou, i3 ou 14 lieues dans le 
NO de Bonne-Avenkurcy par 4^-^ 
3o' N. L'île de Palnie est h l'en- 
trée de cette rivière , mais elle n'est 
pas saine ; il est dangereux de Pap* 
procher. On compte 90 lienes au 
NO depuis cette rivière jusqu'à» 
cip Corjontes. ^ 

I NEPEAN, cap sur la côte d'une 
des Arsacidea de Survillci qui font. . 
partie de l'Archipel de Salomon. 

yoyez Eddtstokb , dont la posi- 
tion est déterminée par le Bureau, 
des longitude!* 

9 NEPEAN , petite ile vis-2iivlè 
le port Huntcr. Celle île n'est 
qu'un écueil très-petit situé sur la 
côte du S de la petite ile Norfolk ^ 
dans It mer da ond. 

NEPTUNE , port. Voyez c« 

?ue nous avons dit ù l'article Ancî». 
l faut ouvrir ce port au NNO ' 
aàelques degrés O , avant que de 
donner dedans ^ !\ cause àeê ruines 
de l'ancien port de Néron. 

NERA ou Nero , se nomme 
aussi fort Nàssàu* Il est h l'axtré- 
mité de l'O de l'Ue .Banda , dans * 
les mers de Plnde» an S de Ceram» 

Voy. Banoa. 

* NRIWA , petite île au fond da 

âolfe de Finhmde , au sommet ' 
'tin angle dont les rayons seroieai, ■ * 

alifinéà sur l'entrée ae la Narva , 
et sur relie de la Neva. Voy» l'A^ 
pendix pour la po9iuox>. 
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NESS , pointe au N de l*£cos#e, 
à peu près au'SE dft [a pointe 

NESSA, tie qui sëpAre la l»aie 
d'Embdeii en dçuz canaqx. FWes 

£mbde.v. 

IVESTIN , pointe de la cô(e de 
IMle Poipone , une de» Orcades. 
On la laisse à tribord en entrant 
dans Dear-Sound. 11 y a quelques 
roches au large de cette pointe : 
poar le» éviter, on t\en% U milieu 
du canal, çt apréa avoir doublé la 
pointe, on lance au IS ius<|u*à ce 
qu'on ia tienne à TE i {S"£ , et on 
lûouille par S brassai ofi Insia uier. 

♦NEUF (passe des ).Oa 

ainsi l'espace compris entre Maiiquc 
et les Laquedives. C'est ordinaire- 
fueot le passage des vaisseaux qui 
vaulei^ terrir s«r la côte de Mala- 
Iwr en venant de l*0. On peut a\issi 

Ïas^er au 6 de Malujue , entre cette 
le et les Maldives. On noiuoie ce 
canal passe dca Sept. Le nom de 
çes passes vient du parallèle sous 
lequel elles 9fi trouvent^ yoye^f, 

* IMEUSS ( cap Der- }. C'est 
la pointe la plua mérktion^e de la 

iVorwègc , et c'est elle qui forme 
rentrée du Schager - Rack. On 
lipmnie le cap Der-Neuss ix\4>^l<^- 
rempient Dci-Neuas, N«pe, Ness 
<>u LinUe»-lNess. Mous regrettons 
bien siacérement qu'une position 
aussi importante ne soit pas déter- 
minée par le Bureau des longitudes ; 
reureusemcnt nous pouvons con- 
fuiier la carte de Verdun , Borda 
«t Pingré , et si cette autorité n'est 
pas aussi authenii([ue cjue celle du 
Bureau des longitudes , cependant 
ça peut V ajouter foi. Ce cap est 
jwr 58« r\' , et par 40-40' à TE de 
fkuria. VgnUm, MoiMla, Pingré, 

*IMEUVA(Bayaino-), baie sur 
la côte du NE de l'ile de Cube. H 
y a une ville au fo;id de cette baie 
t)ar 210-55' N , et par 780-60' à 
Va de Paris. \B«/Mt. La baie de 
{<(?HY4dp^ydnio eat au àfi celi^ 
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de Manati , entre celle-ci et celle 
de Neuville du Prince. Les mon- 
tagnes de Bayamo servent k faim 
reconnoîire ce parage. C'est un b<Bi| 

port. 

I ISEUYE ( Terre). V. Twa* 
Niiirvi. 

a NEUVE , baie. Voy, Cantt. 

I NEWARK , banc de sable au 
large des bancs oui renfermem la 
rade de Ynnnouth , sur la Cote de 
Norfolk en Angleterre. La pointe 
du S de ce banc est à l'E 5" N 3i 
lieues du clocher de Yarmouth , 
et la pointe du NE est au NE 5° E 
de ce mciue clocher ; elle est aussi 
ik l'E 5" N 2 liejies 4 du feu de 
Winterton. La pointe du'S iMaècha 
de basse mer. Pour passer au N <lc 
ce banc , lorsqu'on est au large de 
Leostoff , il faut se tenir ik l^ uiillcs, 
de terre , et gouverner au NNE 
jusqu'à rc que Yarmouth reste à 
O ^ SO. De ce moment , on gou-* 
vernera au NNO jusqu'à ce ouc 
la pointa de 'Winterton reste à O } 
on est alors paré de tout. Il faut 
seulement prendre garde à des 
hauts-fonds qu'on nomme Over<* 
fa Ils , et qui sont dans le NE de la 
pointe du N de ce banc : le catta| 
entre lui et les bancs de Yarmouth 
a 4 milles de large ; on y trouva 
de iHk 18 brasses. Le banc naiarquo 
toujours, même de haute mer; la 
mer y brise daa^, une longueur de 
4 ou 5 milles^ 

a NEWARK, Oveefalls. Cp 
mot signifie à proprement parW 
saut de sonde. Ce sont diverses 
sommités de sable entre lesquelles 
il y a dea înterval^s plus profonds, 
et sur,, le bant desquelles on nn 
trouve que 5 brasses ; îl y en a 18 
ou 19 à leur açore. On trouve cea 
bancs 4 ou 5;lieuej^dans le NNE 5 E 
du feu de. winterton. 

3 NEWARR , baie à PO de k; 
ville de New-Yorck. Elle est COnr>' 

tiguë ix la Nouvelle Jersey. 

4 * NEWAR R , ou Neuwerk , 
petite île au large de la pointe du 
Sft de reçtr^Ç de ^ ifui^re àf^ 
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FElbe, par ÔS^-SS^-iq" N, «t par 
t»«-i I '-9'' h VE de Piwîs. ^uiviii» 
rfeJ longitudes, 

iXËWARP , banc de sable sur 
Jb cftte de Suffolk. Il y a un feu 
Hottant à x mille dans le ISE | IS 
de sa pointe du N ; depuis ce. feu , 
i'acore de l'E git au SSO. Quand 
en veut doubler ce feu par le S , 
il ne faut pas l'amener plus à TE 
que le N ou le N I INE , jusqu'il 
ce^ qu'on l'ait dépassé de 3 ou 4 
inities. Alors , si l'on gouverne au 
SSO t on passera en denors du banc 
Holm. S'il ventoit largue et moitié 
Hot , on pourroit couve mer au SSE 
en doablânt le feu , parce que le 
Jlot porte à cet aire de vent ; mais 
l'ôbe porte a l'opposé. Il faut donc 
prendre j^lus de 1 E , et pour parer 
ce banc li tant une brise faite; si 
les venti sodiBent de l'ENE , il 
faut hâler au vent et amener les 
deux feux l'un par l'autre. On 
viendra au Lof dés que le gros feu 
de Haseboroug restera & ONO. Le 
feu de Newarp est à un mille au 
$ i 3^ O de la potnte>dtt S du 
iMiaé devHMtbofongb. Deeipiiiènie 
feu, on compte i5 lieues an SO 3" S 
jusqu'au leu de Leostoff , et 3 
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NEWBEaN, en Virffhiîe. Ce 

port est , comme celui de ISanjc- 
inoy , ouvert aux étrangers , excepte 
à ceux qui viennent du cap 4e 
BcHuie-£jpêniice et au dè|à. 

NEWBÊf^Y , port for la côte 
des Massachusset » Amérique du 

]Nord-Est. Ce port est assez indif- 
férent à la navigation. On ne le 
cofinoltque par «uelques salaisons, 
sur-tout par cetie des Esturgeons. 
On le nomme aussi Newburj, 

NEWBIGGEN,pointe,ii milles 
9u IS du château de Tinmouth , et 
à peu près ^ milles au S de l'ile 

NEWBOROUGH,petifecriqne 
sur la côte de TE d'Ecosse , 5 moitié 
fh^iiQin isntre Qijrdle-ISf as ec l}u* 
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cban-Nèif* Cettecriquese coBTteàt 
qu'& de toat petits bâ^timens. 

1 ♦ NEWCASTLE , baie entre 
le cap York et Orford-Ness , h la 
pointe du N^de la Nouvelle Hoi-* 
laBde. Lie milieu de cette b ue est 
occupd par deux Iles qui s'élèvent 
S'ir une même base ; elle est eu 
dedans de cette chaîne d'iiots et de 
dangers qu'on nomme le Labj-r 
rintlie, et dtnu toute cette coté, 
est comme revêtue. La baie Ne^*« • 
castle est peu connue. - 

2 JNEWCASTLE , île sur la 
côte duNouveuuHampshire, Amé- 
rique du Nord. U y a «ar cette Ile 
un feu qui consiste en un aeul 

funal. 

3 NEWCASTLE , sur le bord 
du JN de la rivière Tine, dans le 
Northumberland. C'est un port 
fameux par l'exportation du char- 
bon de terre. Les vaisseaux de âoo 
et 4po tonneaux remontent jusqu'^ 
la ville ; ceux qui sont plus consi- 
dérables s'arrêtent à Shields. La 
ville est par 55° -5' N, et par 
3°-47' à rO de Paris. VAuteur 
anglois. Les mar^ y sont de 3 
heures i5'. 

NEWCOMB. Voy, BaurAno* 
NEWpEEP , canal pour entrer 
dans le Zierick-zée , sur la côte de 
Hollande. Ponr faire ce canal , il ; 
faut prendre connoissattce de deux 
phares bâtis en pierres , situés un 
peu au S des balises , sur la partie 
de 1*0 de i'ile Schowen. II faut 
amener la tour de dedans ^la Ion-' 
eueur d'une burre de cabestan , an. 
S de celle, du large , et donner de- 
dans en les conservant ainsi jusqu'à 
terre. On possera > de cette manière, 
dans le canal tjui sépare le New- 
sand du Hide , par là , ij ^ et itt 
pieds. Si l'on tenoit l»i deux tourli 
l'une par l'antre , cette marqn* 
feroit passer par 10 et 1% piedi sur 
la queue du Hide. 

NEWENHAM. cap. C'est lo 
pointe du N de la baie de Bristol , 

sur la côte du NO de l'Amérique , 
par iÔ^-^i'-So" JN , et par lUf»- 



Digitized by Google 



« 



44s NEW 

^»-jo" h IK) de Paris. Bureau d-s 
tnn^iUulrs. La marcc porte iorle- 
iiieot au NO sur cette côte ; elle y 
•st de la heures, f lorsqu'on est a 
17 lieues daus le S de ce cap, et à 
/l ou 5 lieues des terres du travers, 
«>a trouve un^ banc de sable sur 
K>quel il y a 6 brasses. Il y a un 
Iniit-fond de roches qui d(?couvre 
n iiToitic uiarce , au large de ce 
banc. 

NEW (Ground). C'est «v Irane 
de sable !'£ du port de Wexford , 
situe il la p.irtie du SE d'Irl:mde. 
yoy. les articles Makou£&ite et 
CiiiEMOEe, N*. I et a. 

I NEWUAVEN , ville petite , 
mais 'tvèt- peuplée du comte de 
Sussex, en Angleterre. I^e port de 
celte ville e&t petit , mais coniiaode , 
à l'embottchure de la rivière Oute , 
prés de Senford. 

a ^EWHAVEIN , ville wr la 
rôte de l'Aincnquc du Nord-Est. 
ïJlc eït uu lond d'une baie située 
dons le détroit qui sépare le conti- 
nent «le l'i'e Longue , a lieues dans 
le NE de Miltord,par4i°-i3' N, 
cl par 73"-7 ' à l'O de Paris. Carte 
éuUépàt de la marine ée 1780» 

S NEWUAVEN , à peu près 
I mille à l'O du port de Leîtb. 

yo y\z ce mot. 

NEWKEY , pointe à l'EiNE 
de Moiuit'a headf , et an SO | S 
d'Aberiatwitli , dans la baie de Oir- 
digan , côte de Galles. 

NEWLAIND, ou Roche NoiTiE, 
sur la cote du r>iO de Corowall , 
au large de i'entréè du' port de . 
Padsiow* 

1 NEWPORT, sur la côte du • 
JVC du comté de PcmbrocVe , dans 
la rivière de Ncucrn, par N , 
et par y^-^t 'k VO de Fari«. L'Aur 
leur anf^is. Les marées sont de 
7 heures. 

a NlûWrORT , dans b rivière 
IJsk, sur le bord du IV de la Sc- 
vern pkt lieues | de Bristol. On le 
Y)omi»e aussi Iska, Celte ville n'est 
ras coasidérable ; mai» U port est 
bon. 
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" NEWPOUT , r:ipitnle de rilîT 
de Wight ; elle se nouimoit jadia 
Mcdina. Ce nom est resté affecté 
aux parties de l'E et de l'O de l'ile. 
Celle ville est au centre de l'ile de 
WicHt , par 5<)°-4o' ^» P^** 
ù '- 7>5J a 10 de Pari*. L'Auteur 
anglois» 

4 ♦ NEWPORT, capitale du 
Rhodc-l5l nui , Amérique du Nord- 
Est. Celte ile est située h côté de 
celle de Connonicut, dans la baie 
de Naragaoset. Le luivre de New- 
port est hon et commode , par" 
-liio-Sa' N , et par 7S»-*6' h l'O 
de Paris. Carta du dépôt de la ma* 
rine de 1790. 

NEWRY, port d'Irlande dans 
la baie de Carlincford . par 54^- 
5' N , et par 9°-7' à l'O de Pans. 
UAuteurangïoii* Fay^sCAiLivè* 

FORO. 

MEWSAND , banc de sable. 
C'est celui dont il est «question à 
l'article IScwdeep. Voy. ce ntot. 

NEW SPITTS.bancsdansl'em- 
bonchure de la Tamise ; ils sont 
marqués par une bouée mouillé» 
7 milles dans le S0;^0 de Oun* 

llcet. 

. I ♦ NEWTON {Kiik Newton) , 
én Ecdsse, par 55o-^'-9o* N. el 
par 5°-^ô ^-i 5[' à l'O de Riris. Bu- 
reau des longitudes. 

a NEWTON , port dans le Gla- 
morgaD«bire» 4 luilles à l'E de 
Pile. 

I NEWTOWN , sur la éôie du 

N de nie de Wight. C'est uae 
crique entre Yannouth et Cowes, 
Cette criuue pcut| de liaute mer, 
recevoir des vaisseaux de 5oo toa- 
ncaux. C'est la meilleure rel&che 
de l'île, et cependant elle est peu 
Iréquentce , parce que la ville est 
dans le plus grand état de déla- 
brement. 

a NEWTOWN . pilier élevd eu 

1789 dans l'ile de Man , h i lieue 
du bord de la mer. C'est une 
marque pour les pilotes. 

5 ISEWTOWPi {Atds) , sur la. 
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lac de Sirangford en Irlande , % 
lieues h TE de Belfast , et àg 
lieues au N de Dublin. 

NEW-YOaii, Vore% YoaK- 

Nkw. 

NEVA , rivière qui se ielie dans 
le fond du golfe de Finlande, et 
anr les bords de laquelle est bâtie 
la ville de Pétersbourg , capitale de 
lu Russie. Les gros vaisseaux s'ar- 
rêtent à Croosiadt ; mais pour v 
parvenir, il faut franchir une grande 
► quantité d'écueils situés au large. 
Voy. Pétesbouro. Vo^» sur- tout 
C&QNSTADï .i VAppenâtse» 

NEVERN , rivière dans b pro- 
vince de Galles au NE de la pointe 
8t.-D.ivicl. Elle se jette à la mer 
au dessous de Newporl. 

' NEVIL , baie sur la côte de PO 
de la baie dé Hudson , l'O quel- 
ques degrés N du cap Diggs et de 
Pile Manscl , qui sont situés h l'en- 
Uée de la baie. Pour y entrer , il . 
"faut doubler le'r!hp;Southanipton. 
"Voyez ce mot. On gouvernera en- 
suite droit à l'O , jusqu'à ce qu'on 
arrive en vue de petites iles qui sout 
ft PE de la baie, et parmi lesquelles 
f>n en dislingne une plus grande que 
les autres. On double ces iles par le 
N i Cl en rangeant la grande terre 
• & tribord , on ne tarde pas à ottvrir 
la baie. L .t. 620-30' N , long, g?*^- 
•20 ' à L'O de Paris. V Auteur an- 
f^lois. 

NEVILLE (port), sur la cAte 
dn NO de l'Amérique , ao lieues 
en ligne directe de Nootkn , rt sur 
Ja côte du N de Pile de Quadra et 
. Vancouver. 

* NEZ, (grand) , leGniiri>-NK«* 
C'est une pointe sur la côte du SE 
de la Nouvelle Hollande. Elle est 

.contiguë au cap St.-Georges , et ù 
neu de distance da GolonUner* Yoy, 

'CyBom6B8.N*. i4* 

NIARBLE, crique de Pile de 
Mm, dans la paroisse de K.îrk- 
Putrick , et de la dépendance du port 
Derby. 

♦ NIAS ( PuLo-NiAs), île qui 
frit partie de la cbalA« d'Ues »îM« 



an large et parallèlement ft' la c6te 
de PO de Sumatra. Elle est envi- 
ronnée de petits îlots , et d'autres 
dangers qui ne pcinuellent pas de 
l'approcher sans précaution. Sa lon- 
gue ur est de 17 lieues. La ^jointe la 
pins au S eslj)ar o°-^o' N , et par 
95«-35' à TE de Pans. i;'a/;rè* 
de MannevUlette. 

* NICAUAGUA , grand hc 
dansia Nouvelle Esnngnc, cndetlan» 
des frontiî:res du Mexique , et 100 
lieues dans le NO de l'isihine de 
Panama. Ce lac communique i la 
mer par la rivière Nicaragua qui 
prend sa source dans le lac , et <iui 
vient se jeier dans le grand enfon- 
cement compris entre Carthagèno 
et le cap Gralias-!»-I)ios. On n long- 
temps dit que risihine de Panama 
ioignoit l'Amérique du Nord à 
PAniëriqne du Sud ; mais la vé- 
rilable séparation est à Nicaragua. 
Cet isthme n'a guères que a lieues 
d"! large , cl s'il étoit roupc, €» si 
l'on y ménageoit un canal on pé- 
nètreroit du lac de Nicaragua dans 
le golfe de Papagayo. La ville de 
Nicaragua est an fond du lac de ce 



nom , 

5.7 



par lo^'-Zio' »N, et par 8Q 
PO de VàvM.CarUdudét 



de la marine de Van 6. 

* NICE , ville sur la côte de 
France dans la Méditerranée ^i I em- 
bouchure dn Var. Son port ne peut 
recevoir que de petits vaisseaux. Il 
est à l'O de St.-Soupiers , par 47.0- 

I '-47? N , et par 4«-56'-aa" à l'E 
^e Paris. "Bureau des hngitudes. 
Le PetU Flambeau de la mer dit 
que Pon mouille devant cette j^lare 
par 3o brasses, et si près de terre 
qu'on amarre une tmssière ans mu- 
railles de la ville. 

♦ NICERO . petite île de l'Ar- 
chipel au SSRdc l'ilc Stancho , au 
SO du cap de Greo et au NO de 
l*Sle de Rhode. L'ile Nicero.eit 
environnée de plusieurs autres pe- 
tites îles, dont les Principales sont 
Gali et Madona. Elle est fort peu 
éloknde dans le NO de Piscopi. Oa 
mouille h Nicer'o, entre elle ci un 
petit iloi 4|ui se uoave sur la coke 
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au NO. L'île renferme eit ourr« 

deux asse» belles baies, Tune au N 
Cl Tautre à i'E. T n pointe du N de 
cette ilc est pur 36"-3o' W , et par 

aepâtdektmanae, 

NiCK's ( Youifo-IVicc*s.HBAD). 

' Ç ç^i Ja notnte du SO de la baie de 
Jaiauvicté. Voj. PAuvnBTÉ. 

^ IVilCOBAli. il y a deux Ues 
de ce Bom. On les distingue ca 
^mde et petite Nicobar. Elle font 
partie du nelit Archipel qui se 
tiouve au I\0 de Sumatra ilns la 
iNue de Bengale. Voy, ce que dous 
uvous du ù l'art. CltiricoMl. 
»Ae> iNicol)ar formeut groupe avec 
toutes les ilesroa)pri^esenlr>Ilcs er 
Carnicobar. Ce groupe csi percé 
tfe divers canaux , dont le* prmcj. 
P*"* le canal Soinbrere et le 
CaoalSl-Georges. Le premier sépare 
rile tAtchoulede la petite ISicobar. 
I.e second sépare les deux îles Ni- 
cobar On relâche à ces îles pour 
«e» rafraîchisseaieDs. II faut cl.er- 
«icr ie mouillage sur la cote, du N 

if. . ^r'ii^ Nicobar. EcoutOM 
-U aprcs de Mannevillette, 

Les iles Nicobar sont situées 

* au b du canal Sombrere. La plus 
» méridionale ett la plus grande : 
» elle a environ 9 ifcucs de lon- 
9 gueur. Celle du N contient au- 
» tant o'ëtendue de 1*E à VO 
P mat* beaucoup moins du N au S* 
» Ces îles forment entr^elles uu* 
» très-beau ddtroit de 6 à 7 lieues 

* w longueur , que l'on nomme le 

* ^ir^eor-es. Son gissemenl 
» est ENE et OSO. Les vaisseaux 
» ci"^Iquc f^rands qu'ils soient, y 
» peuvent passer sans péril , s'ils 

* t««nneot une tole distance de 1 
» 1 une à l'autre île. A chaque cx- 

* tremité de ce canal, il y a nn^ 
» petit ilot (ju'il faut laisser au S , 
» son en emmat, soit en sortant. 
» A la pointe du N de celui du 
» eote de i'O , il y a un écueil qui 
» • étend un demi-quart de lieue 
9 Le passage entre cet Ilot et la 
» grande lie Nicobar est trop dan- 
» ger eux |iottr «tre i^ati^ué. Oa 
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- doit aussi passer au N de Tautre 

• Ilot qniest ft la bouche de i'E m 

• i» cause d'un Récif au milieu dJ 
» canal, qu'on voit au S, et qnî 

rend ce passage périlleux. 
» Les vaisàcaux qui entrent ou 

• qvisorteotdadétroitdeMalacca» 

• et ceux qui partea,t,d*Achem po«r 
n aller vers l'O, passent ordinaire^ 

• î!'^"^''^ Nicobar, dont 

- 1 exiréniué S est par 6«>-5» ' de 
" Jal.N,et9i»^.5' à mde Paris. 
» La dismnre et le gisssement avec' 

• Fulo -Uonde ou'on voit au N 
« «Achema«ntd(ea4 lieues au SE. 
« Cette île de Nicobar a plusieurs 

• bon ports, tant du côté de l'O, 
•» qu'au dedans du canal Sl.-Gcor- 

- ges. Son terrain est élevé et se 
«♦ peut découvrir de to ob 13 lîeuee 

• en mer. Elle est peuplée ainsi 
«• que celle des environs. Lorsqu'il 

- tait been temps , les habitan] ne 
" '«anquent guère , eD échange 
» dauires denrées, de porirr de» 
» poules et d'autres rafraichisse- 
n mens anx f aisseaux qu'ils apper- 
» çoivent». Ejcimit du Nepiums 
OrutUal. 

i NICOLAS ( St.- ), en Russie, 
sur la mer Blanche, par 65» -56^ 
N , et par 58<»-5o' hVE de Pari*. 
L. Auteur anglais. Le port de St^* 
Nicolas est à l'embouchure de i> 
Dwina, 8 milles au dessous d'Ar- 
changel. 

la cote du N de Java , merdes IndÉft( 
C'est la preiniùre baie que Ton ' 
rencontre h VO de la baie Banlbam. 

3 * NICOLAS (St^), cap. C'est 
a pointe qui fait l'entrée du N de 

la baie du M le à St.T])ommeiie 
Voy, Môle St.-Nicolis. 

4 NICOLAS ( St.- ). C'est ub 
ctmil situé entre le banc Corton et 
le banc Rnowl,: on- ta TlWerse , 

à l'entrée de Yarmoulh , côte d'An<*. 
gleterre. V. Holms-Hbad. 

5 NICOLAS (St.-), île C'est 
cdie'qne Ton nomme Drak , à l'en^ 
trée de Plymottth. Fo^, Daak. 
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des tics du cap Veri. Elle forme un 
croupe avec les îles St.-Vinceni, 
Sic. -Lucie et Saint -Antoine. Ces 
t^uaire îtcs gisseni SE et NO. L'île 
ist.-Nicolas est celle du SE A la 
pointe du SE de cette île, il y a 
un iiot ; et la petite tle Cfaaon est 
ik trois quarts de lieue de la poinie 
de l'O de i'ile St.-INioolas. II y a 
dans le INO de cette île une baie 
que l'on nomme Terafel ; mdg 
rentrée en est obstruée par un banc 
de sable. Comme cette île est dans 
la région des vents aiisës, toute la 
pariiedu NEn'ett pas bien connue 

Îarce que le vent v bat en côte. 
1 a été tout simple de chercher 
de l'abri sur la côte de dessous le 
vent, c'est-à-dire sur celle dnSO. 
On y a trouv(? trois principaux 
mouillage. Le premier qu'on ren- 
contre en venant du SE se nouirae 
Perguica ; la pointe du S n'en est pas 
nette. Plus loin dans le NO , vers 
le milieu de i'ile, se trouve la baie 
de Fudersal. Les i|eux pointes en 
«ont sales. Ou n'jf^eut entrer que 
la sonde à la aiain ea tenant le 
milieu de kl baie; et en£in a lieues 
au NO se trouve l'anse de Baraghisi , 

Îlui nous par<4tle meilleur mouiU 
age de rile, sauf la qualité du 
i'ond ^ue nous ne connoi.ssons pas. 
La pointe du SE esipar i6" i8 ' iN 

i Fleurie u) , et par 2t)°-a0' à 1*0 de 
^aris, Verdun , Bprda , et Pingtê, 

7 * NICOLAS (pointe Saint-). 
C'est la pointe la plus N de l'île de 
Java; c'est elle qui l'ait l'entrée du 
NE du détroit de la Sonde* Elle 
est par 5°-5o' S , et par loS'^-ai' 
à l'E de Paris. D'après de Man- 
nevillette. VoY* ce que nous en 
disons à Tart. Batavia. Elle sert de 
point de départ pour venir chercher 
celte piace. 11 y a peiit foud tout au- 

Srès; mais en la rangeant portée 
e canon , on peut a'cnltreienîr par 8 
tt ta brustes. 

8 NICOLAS ( St..). Port ràr la 

côte du Pérou , au N du port St.- 
Jean , 6 lieues au SSE du port Ca- 
valla. On n'y trouve ni eau m bois. 
Si on étoit forcë d'y entrer ^ouv 
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chercher de l'ybi i , il faudroit dui.- ^ 
nerbon tour à ia pointe du vent ;cac, 
il se projette au large quelques iMU-^c ^ 
tares qui sont dangereuses. « 

9* rncoLAs ( St..) , ou iiioit 

Lampla , petite rivière aur la c6tc . 
d'Afrique , daui le golfe de Guinée, 
entre le cap Foruioseet leGatel»ar« ' * 
l'oute cette côte est si peii conausr 

que nousft'oaoa»fi|niaif«4e€ntii9 

rivière. 

ioNICOtAS(Sl.-).C'est l' un dea 
nombreux bancs de sable qui ob- 
struent it-s environs de Yarmouthffti- ' 

sur la côte d'Angleterre ; mais dont 
lu connoissnuce est peu nécessaire 
pour pénétrer sur cette rade. ' 

NICOLO f petite lie du golfe de 
Venise. Fo^. TavuixTi. 

* NIGOMÉDIE, ville de Vhdm 

Mineure. Ello se nomme aujour» 
d'hui Isniid. Elle est nu fond du 
golfe d*Isniid , ou golfe de Nicomé- 
die y sur la côte de l'E de la mer ée 
Marmara . l'ancienne Propootide, 
*^<c^. <* qiie nous avons dit i l'arr. 
MaavAaA. Nicomédie étoit jadis la 
capitale de la Bythinie. Cest encore- 
aujourd'hui une place de commerce 
considérable et iiorissante -, mais les - 
vcnti violens de la partie de l'O j 
font grosfir la mer , et y occasion- 
nent un ressac dangereux. Lat.4oo- 
4 » . long. a7»-2o ' i i'£ d^ 

Pans. Behn, Voy. Ismid. 

NIGOYA; villeduMextquedana 
la province de Costa-Rica. Cette 

ville n'est pas un pnrt de mer, mais 
ses denrées se transportent au golfe 
des Salines tar degrandes pirogues f 
par le moyen d'une petite rivière 
qui y communique. Nicoya est par 
iO°N,elpar87"./,4' à l'Ode Paris. 
Carte du dépôt de la Marine de 
Pan&é , , / 

* NIDINGEN , Ilot sur la c&te 
dcSuùdedans le Schagcrrack, par 
fiT^'-iS^ai" N , et par 90-34'-/f5'' a 
TE de Piiris, Bureau des longi^ 
tudes. Le feu de Nidtn^en et nie 
Maëlstrand . ou Marstmni , sont les 
deux points dont il importe de pren- 
dre Ç0llll0if|ail€ec|Qand on veut aller 
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à (joTlcmbourg. V. ce mot. NiJin- 
een se nomme sur quelques curtcs 
I^yng. Cet ilot n'est pas^ net au N 
et au S ; maia il est sain à l'E et ù 
J'O. Il est droit par le travers de 
Monster-Sound , et Q lieues daos 
le SSE» ô<> S de Maël^Stranii. 

NIÉBE f rivière asiex contîd^ 

rable eini^arrassced^leset de sable. 
Elle se jette à la mer dans la baie de 
ISiébe, située sur la côte du S de St- 
Domingue , au N f NE da cap la 
Béate, daoscetenfoDceuicni décotes 
compris entre le cap Mongon et la 
pointi' des «Salines. 

ISIEBLA , fort. Voy. Coi^nxu, 
pointe. 

NIÉPEA. Voy, BoaiSTHAsM et 

K-ERSON. 

MESTE[\. Voy. DNirsTF». F. 
au6si Akerman, ou Ijelgoaou. 

♦ NiELPOKl' , ville sur la côte 
de Flandre», par 5 1 0-7 '-41" N , et 
Mr o°-24'-53" à rO de Paris. 
JSureau des lon^itmles. C'est un 
port de mer ; ou le reconnoit à son 
clocher carré, «urmonté d'une pe- 
tite flèche. Il ne monte que pieds 
d'eau ii Nieuporl, et les environs 
0ont tellement embarrassés de bancs 
de seble , qu'il y faut olMolunient 
un pilote. 

IS'IEVA. Iles nu SO de la baie 
Méprise, sur l'ilc de Bonne-For- 
tune , cùte du ISE du détroit de 
Hodsoa. 

• • NIEVA - TERRA , près de la 
pointe de l'E du détroit de Hudson, 
Amérique du Nord , par 620-4 ' N , 
et par 690-27 ' ù l'O de Paris. UAu- 
Èeur anf^ais* Lee maréet y woax de 
g heures 5o'. 

* IVIEVE , petite île à h pointe 
du SE de Saint - Clirislophe , aux 
Antilles , dont elle est séparée par 
un canal fort étroit. Cette île est 
peu considérable ; elle est de la 
dépendance de Samt- Christophe. 
Sa longueur n'est one de a lieues, 
sur 1 I de large. On y mouille ft 
Chni Iciton , située d.ins la partie 
du SO. Four la position , voyez 
SAi.M-CuMSTOt'as. La poiate da 
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NO de l'île de Nlèvc se nomme le 
Donjon. Cette poiule est ù 3 quarts 
de lieue dansl'Èdn cap Veft. C'est 
cet espace qui forme le canal entre 
les deux îles. Le milieu en est 
occupé par l'île à Rats. I/ile de 
Niève est , comme les autres An- 
tilles , soumise aux ouragans , et 
les mouillages ne sont pas tenablof 
d.ins cette saison. 

♦IVIGAÎN ICHE , baie sur la côte 
du NE de l'île du cap Breton , 
Amérique du NE. La pointe du S 

de cette baie se nomme cap En- 
fumé , ou cap Ni^aniche. Il ne 
l.iut pas le confondre avec le cap 
F'umi. Ce dernier fait la pointe du 
S de la b.iie d'Aspé. T^p cap Enfumé 
de la baie Niganirhe est par /jô**— 
N, et par tja'-aS'-ôo'' à l'O 
de Paris. Carte du dépôt de îa 
marine de 178O, 

* NIGER , rivière d'Afrique 
dont on ne connoit ni la source y 
nirerabouchureg^uivant le dernier 
Voyage de Mungo-Park , envoyé 
exprès pour vérifier ce fait. Ec rours 
de ce tleuve est à peu pr^s E et O ; il 
traverse tout le centre de TAfriaue 
dans une longueur très-constoé- 
rable , et disparoit ensuite soas la 
terre. 

NlGERILLO ,hauts-fonds8ituë8 
au large du port Ganoa. V, ce mot, 

NIGG , baie entre Gregs-Ness 

et GirdIe- Ness , à la pointe du S' 
de la baie Aberdeen. La baie Nigg 
n'est pas praticable : il n'y a pas de 
monillage. 

* NIGHTINOALE. Ce mot 

«igniiie Rossignol. C'est un non 
ue (juelque navigateur anglois a 
onnc à un des Ilots de Tristaa 
d'Acnnha. 

*NIKOPING , une des princi- 
pales villes de Suède, dans la pro- 
vince de Suflermanie , iS lieues î»u 
SO de Stockholm , 11 lieues de 
Telpe , 9 lieues au NE de Norder 
kopmg , et II licucs yu iNE| N de 
v^iiyderkoping. L'entrée de Niko- 
ding est extrêmement difficile ; elle 
est au aiijUeu d'une multitude inilaia 
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li"llet er d'ilots. L'entrée de la passe 
«st & 3 1. dans TOSO de Ileri.hoc. 
Voyex ce mot. Voyei aussi Hf.ir- 
UAMER. Nicouingeslpar 58°-5i ' JN , 
ti par t4*-35' A l*E de Paru. Cute 
delà Baltique du dépôt de ia IIM— 
tinc» Voy. VAppenaix, 

* NIL , rivière d'Egypte ^ et si 

Lien connue que nous n'avons riffn 
à en dire. Le ISil se jette duos la 
Méditerranée par plusieurs eniboo> 
chutes; l'une à Dimiette , l'autre 
ù Rosette. Voy. Damiktïk ; c'est 
la bouche Pciusiaque;. Voy, aussi 
Rosette ; c'est la bouche Gano- 
pique. Les alluvioos constantes de 
ce fleuve ont formé à son em- 
bouchure uoe terre nouvelle qu'on 
noaune Delta. Ce monument de 
la nature n'est point ^conjectural : 
les preuves en sont consignées dans 
Homère , dans Plutarque , dans 
Pline y etc. Nons nous abstenons 
d*ane plus grande dissertation sur 
cette nviiire, qui a fixé l'attention 
des voyageurs uiodernes» et sur la- 
quelle on tant écrit qu'il n'est 
plus po«iii|»te^a'nai ignorer de ce 
q;ni la concerne. 

* NINGO. Ce sont deux places 
qu'on nomme Petit Ningo , cl 
Wingo Grande. Ces deux places 
•ont sur la Côte-d'Or , entre Acra 
cl h rivière de Voila. Pompernay 
est entre les deux Ningo. Toute 
cette côte git sensiblement £rs'£ 
ctOSO. 

NINGPO oo LiTAMPo , port sur 
la côte de Chine, par 'nf-b'j^'-\V 
N , et par 117O-58' à l'E de Paris. 
Bureau des lons^itudes. C'est le 
principal port dè cette partie de la 
côte de Cnine. On peut Y prendre 
des pilotes pour Pékin. Dès qu'on 
a doublé la pointe Ri-To, on fait 
dépendre la route quelque» degrés 
pins N que l'O : il n*j a aucuns 
dangers que ceux qui sont à la vue. 
On apperçoit l'ile Carrée droit de 
l'ayant. £û suivant cette route , on 
ouvrira la rivière, et l'on pourra 
relever la pointe de l'E de l'entrée 
Au SO k i lieue de dislance. 
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JNmU.A>Y» sur la c6le deChine» 
par 37«-sof r^. V Auteur angjhism , 

* NINON ( rade de la ). On 

nomme ainsi le mouillage de la 
baie de Brest , sur la côte du N de 
la baie y entre le goulet et le port. 
Cet endroit est particulièrement 

affecic aux vaisseaux de guerre ^ 
ù cause de la bonté de la tenue. 

NIMTAN. Voyez Nantiaw. 

♦ NINUNDIVA. C'e^it l'île à 
Vache, au NO de l'île deCeyIaa. ; 

Voy. Vache ( île à ). 

« NiO, île de l'Arcliipel, au ' 
S de IS'axie, et au N de Santorin, 
L'ile Nio est hachée d'une infinité' 
de criques et de baies qui forment - 
d'exccllrns mouillages. La naviîo- 
tion est assez facile entr'elle et l'île 
Santorin ; mais le canal est beaa-«vr . 
coup plus rétréci dans le N en — 
Ir'elle cl Nacarie , pe(i:e ilc situ.'e 
au milieu dn passage qui la sépare 
de Naxie. La pointe du S de Vile 
Nio est par 36*-45' N , et par îï"'^- 
37 ' à l'E de J^ris. ÇarU du dépôt 
delà mnriiie. 0 ' 

♦ ISIPIION. C'est la plus grande 
île du Japon; elle se termine au N 

au cap Sangaar , et au SO elle est 
presque coniiguo à l'île Kiu-vSiu. 
Ses principales positions sont Meaco , 
Jedo. Naoo, le cap Sangaar et le 
cap Noio. Voyez ces mots, 

NIQUESSA, golfe sur la côie 
de Nicaragua , au S du cap Gra— ' 
lias à Dios. Il se termine au S û 
la pointe Blanche , et reçoit la pe« 
lite rivière de Laro. K.'GitATiAfl 
▲ Dios. 

* MISIDA, petite île située près 
, de ^entr4e de l'O de la baie de 

Naples. Le Petit Plambeau de la 

Mer la connoit sous le nom de 
Nixita. Voy. ce mot. 

ISITH , rivière d'Ecosse , qui 
n'intéresse en rien la navigatiOB. 

NIVE ( la ), petit ruisseau qui ' 

se jette dans TAdour , h Bayonne.. 

NIXITA. Voy. Naplks. 

NIZAM-PATNAM , sur la c." 
de Çoromao.del^ entre Petaptii et 
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la Petite Sîpel^r , sur une des bou- 
ches de 'H rivïôre Cbricima, au 
SO de MasiiIiiMtiiaui , par 1 5*^-54' 
Si. D*après de ManneviUeUe. 

t ,NOB y canal au-dessous de l* 

Pîore, 6 l'enibouchure de la Ta~ 
luise. Voyez Ut.iNE (canal de la ). 

* NOCEIEa , basse au large de 
la baie de Laaion, au SR , 5 quarts 
de lieue de la batte Pon^aru ; on 
l'évitera facilemeat en prenani soin 
de ne pas se trouver dans les mar- 
ques ci-aprés. Ou somme t de ia 
basse , on relève an SO du monde , 
la pointe Ârcoestel ; la ligne du re- 
lèvement «îoit p;isser par dessus la 
roche Maii»on , par dessus celle de 
Ch&tean de Primel ; eUe range la 
pointe de Ste^Barbe et ceMe de 
Dipcn. Enfin, pour fiire mieux 
comprendre ce relèvement , ia 

Suinte Arcoestel, qui fait l'entrée 
a NE de la rivière de Morlaix , 
doit se montrer entre la pointe de 
Dipen et le petit Ilot qui en est au 
large. Del*autree&té, il faut rele- 
ver à peu près ù FE \ NE du 
monde le (Gâteau du T^an , par le 
clocher de iNotre-Dame de lu Clar- 
té ; on l'uppercevjra un pe« au N de 
Trègestel. 

* NOCERA , place sur U côte 
d'italie^dans le royaume de Naples, 
9 lieues dans le ÏSE du cap Vati- 
cano, par 3q^-6' JN , et par 14**- 

il l'E de Parie. Carte du dépôt 
datamarine* 

NODDLES, petite ilc dans le 
nort de Boston , Amérique du 

ISord-Est. 

ISODWAY, rivière qui se jette 
dans ia partie du SE de ia baie de 
James , an S quelques degrés O de 
la rivière Rupert, dans la partie la - 
plus S de la baie de Hudson. 

NOÉ ( arche de ) , île 
ronnée de récifs , dans la partie du 
N. C'est un des principaux dang< rs 
de la baie Falie. Voy. Falm 
{ haie ). 

1 ♦ NOËL, île. C'ekt la même 
que Tile Moni. Voy, ce uwt. 
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a * NOËL ( île de ), d^tif 
l'Océan Pacifique du Nord. C»e*c 
une île absolument isolée , par i*- 
57 '-45" N , et par i59«»-55' * PO 
de Paris. Bureau des lonffUudes, 

3 1" NOËL ( barre de ) , sur la 

terre de Kerguelen , par 48°-/|i'- 
i'i"S,elpart)6°-42' àTEdePatis. 
Bureau lies longitudes. 

4 * NOËL (port de), sur la 
côte du SO de la Tertc dé Feu, 4 
peu prés à moiiid chemin entre le 
canal de Sainte-Barbe et le cap de 
Horn, par 55»--ax'-57' S, et par 
72"-7 '-3o" à l*0 de Rtfis. Builau 

des lonfrîtudes. 

INOGUEFORD , canal sur la 
côte de Norwè^e, sur la côte du 
NE de nie Roof, une de» cin<|- 
îles au N de Broad-Sound. Ce 
Sound git au SE , et se jette dans 
la rivière Uomsdale. 

f NOin ( cap ) , sur la côte du 
SO de la Terre de Feu ^ un peu av 

N du canal de Sainte-Barbe , p »r 
54<»-5i'-3o" S, et par yS^-SO'-So^' - 
à PO de Paris. Bureau des longî^ ' 
tudes. C*est une roche très-haute 
et escarpée; elle fait la pointe du 
SO d'une grande île située à i 
lieue ou I ueue ^ de terre. 

9 NOIR ( cap ) , sur la côte de 
l'E de Terre-Neuve. C'est la pointe 
du N dc la baie de Torbay, 4 lieue» 
au SSE du cap Saint-François» par 
470-44 r IS , et par 54°-55' à PO 
de Paris. Carte du dépôt de la 
marine de 1780. 

3 NOIR , haut-fond très-dange- 
reux, au hirgc de la pointe des 
Salines , en dedans du cap de Chite , 
côte du Sud de Pile de Gbtpre. Ce 
danger ne se voit pas , parce f|u'i! 
est recouvert de cinq ou six pieda 
d'eau ; mais on le reconnolt ftcile- 
ment , parce que la mer. y brise 
continuellement. 

I NOIRE ( haie ) , sur la côte 
du S£ de Labrador , dans le dé- 
troit de Belle-Ile, par 610-41' N, 
et par 5^0^^! }^ yçy Je pg^s. Carte 
du dépôt de la marine de 1780. 

a NOIRE ( pointa aur la côte 

de 
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«le l'E de Tcrre-fseuve , danâ h 
partie du N de la baie de ia Con- 
cceplioa, 5 lieues ^ au N de Oir- 
Ixiaaiére. Latit. â^^S' N, lan&it. 
550.35' à l'O de Paria. Carte du 
dépôt de la marine de 1 780. 

3 NOIRE ( pointe ) , sur lu côte 
de i'ile du JN de la JNouvelle Zé- 
lande , au N tlu cap Tuniagain 
et au S de l'ile Stérile , à peu près 
par 40»-! 5' S . et par 174V18' à l'E 
ae Paris. Cook , premier Voyage. 

4 INOIIIE ( poiute ), sur la côte 
de 1*0 d'Afrique , eotre le cap Co- 
vallos et le cap 4e Palme. Il y a, 
sur la pointe un arbre élevé fju'il 
l'aut amener au NlNE : oa mouille 
alors par 18 à ao brasses. 

5 NOIRE ( pointe ) » sur la côte 

de l'Amérique du Nord-Est , au 

SO du cap Eiizabeih. La pointe 
JNoire fcruie au NE la baie Saho. 

6 NOIRE ( pointe ) , au SE du 
cap Chidiey , qui t'ormc la pointe 
du N de la côte de Labrador. La 
pointe Noire est ftir^^i^^i^^tll^^l 
\j Auteur anglais, 

7 NOIRE ( pointe ), au Spitz- 
berg, par 78"-i4' N, cl 8*»-i5' à 
l'Ë de Paris. L'Auteur anglois, La 
variation y est d'eoviron ib° NO. 
Cette pointe est ù peu près au NO 
de Beu-^and. 

8 NOIRE (pointe). Cest la pointe 
la plus N d'une île situJc prés de 
rcxtréinilc du NO de ce qu'on 
nouiuie Terre du Nord-Est , par 
8o°-27 ' N , et par i5»-58' à l'E de 
Paris. L'Auteur mtghis* ^ 

q NOIRE, rvviére , ao lieues à 
Ï'È du cap Honduras. 

10 NOIRE ( roche ) , près de In 
pointe du N a'Antigue , entre ia 
paie Huinphrey et la potnteBoon. 

11 * NOIRE ( mer ). C'est l'an- 
cien Pont Euxin. On peut la re- 
garder coimne une Méditerranée; 
elle est située entre l'Europe et 
l'Asie; elle commence au canal de 
la mer Noire , au dessus de* Cons- 
/tautinople, et va finir au détroit de 
Zabach^ (^ui la sépare de la œex 
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d'AzOpb. Parmi toutes les rivières 

qui viennent :,*v jeter, on eu ronipte 
trois principales, qui sont, le Da- 
nube, le Dniester, et le Dnieper. 
Elle baigne les côtes d'une partie 
de la Turquie d'Europe et <le la 
T urquie, d^A^ie y de la Miagrelie » 
de la Clra»iiie , du Knban , de la 
Crimée , de la Serrié, ,ot de la 
Bessarabie. Les RuSSés y ont une 
marine assez considérable , dont 
le département est & Cherson. K. 
Cherson , Elle peut avoir h peu près 
150 de l'E à rO, et 6o-5o' du H 
au S. Voy. Mer , N°. 4. 

12 ^ NOIRE (racbe). C'est une 
roche qui délace de. basse mer , ec 

qu'on laisse .'i bâbord en entrant 
dans la rivière de Trégtuer. L'en- 
trée de cette rivière est ù l'E de 
Pllè d'£r; le passage est difficile 
au uiilieu d'une «^rande quantité 
de rochers. Le cauul ordinaire est 
entre ia roche Dourguy et les Pe- 
tites Tèies ; mais avant d'être 
rendu dans cette partie du canal , 
ori ai à craindre le Corbeau et Its 
Roenno. Ainsi , du travers , c'est- 
à-dire à 1*0 des Epécs , il faut tà-» 
cher de reconnoître la roche Noire , 
et de la relever par le milieu du 
bois de Trozel» situé un peu à l'O 
du village de Pleubian, et gouver- 
ner dessus : cette marque fera 
parer tout. Ko^-. Tréouier, 

13 ^^ NOIRES (le? roches ). Ce 
sont plusieurs pierres situées sur 
la côte du N de Bretagne , dans le 
NO de Brehat , et d l'entrée de la 
rivii'rc de Tréguier. Elles soiir 
eavtroumles de plusieurs autres 
écueils , au point qu'on ne peut les 
'approcher d aucun côté» en cbns^— 
({uence elles ne sont point dange-< 
reuses. ' 

14 ^NOIRES (pierres) , àSaint- 
Malo. Koj^. Saimt-Malo. 

* NOIRMOUTIER. C'est une 
île située sur la cote de France, 
un peu au S de l'entrée de la ri- 
vièife de Loire. Elle reçoit son nom 
d'ime abbaye qu'elle renferme , et 
située par 47*'-o'-5" N, et par 4°- 
à i'O de Paris, bureau 
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des longitudes. Enlrc cpite ilc et 
la lervi- , il V ^ l'aie (ju'on 

noiuitie baie Je Bourncut , et dans 
laquelle les vaifMattx peu vettt mouil- 
ler. Cette relAche , au surplus , n'est 
pai fréquemée. F. l'anicle Bour- 
K£Ur. Écoutons ce que dit le Petit 
FUmèeau de la Mer : » Quand 
» on va de Belle-Ile A la ba e de 
» Bourneuf , il faut diriger sa roule 
i> pour prendre connoissance du Pi- 
9 lier; aussitôt au'on peut le rele- 
» ver à I lietie \ dans le SE , on 
» gouverne à 1*É } PSE jusqu'à ce 
a que le couveni de INuiruiouticr 
9 reste par le cMiteau; alors le l»anc 
» des Moines est doublé , et on peut 
>' couiincnceràrapporlprversl'KSE 
ji jusqu'A ce qu^oQ soit en dedans 
» de ia pidrre du Moine : on la 
» j^onble par le coté que Ton veut, 
» et quand on est le travers «le 
» Grave» on peut mouiller où L'on 
» veur par 6 ou 7 brasses d*eau. 
9 Les marées j sont d'environ 4 
» heures y. 

Il faut observer que cet ouvrage 
n pku de cent ans, et que la varià- 
lion a augmenté considérablement, 
il faudra y avoir éi^ard dans le 
rulcul de la route qu'il indique. 

NOLIS, petite ville d'Italie, la 
lienei an SO de Gènes , par 44"- 
IN. Carte du dépôt de la mor- 
rîne. Au S de cette nctite ville , il 
y a un cap qui porte le inéinc nom ; 
«n le reconnott & nne petite chah- 
pelle dont il est surmonté. 

1 NO-MAN , île de l'Amérique 
du INord , à peu prés 5 milles au S 
de la pointe de l'O de TUe Martha» 
Vineyard. Voy, ù9 mot, 

2 NO-MAN , petite ile sur la côte 
du Chili , à peu prés 20 lieues au 
IV de rUc ISarborough. Voy, ce 
mot. 

3 NO-MAN , iKraée Uancbe , ft 
p«»u prèadiroit au IS , en inclinant 
va peu vers l'O, de la pointe du 
hnnc du port Brading. C'est celle 
dont il est qaeition dans l'arlicle 
aimant % il tant envoyer vent de- 
vant, quand on louvoie dans ce 

'n v^ l aussitôt qu'oa est au dt^uu» 
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de 6 brasses ; et quand on ifîénl Se 
v*>pit-llead pour mouiller sur Sfè.-i 
lléléue^ on fera dés ce moment le 
SSE , SI le vent le permet , pour 
éviter les hauts-fonds qui se trou- 
vent dan» le canal. Il est d'usage 
que , lorsqu'on se trouve ù peu prè» 
par le travers de cette bouée , oa 
ne rapproche pas plus prés que la 
brasses. Comme elle est mouillée 
sitr la pointe du IN£ du banc , on 
peut gouverner au NO f N et ««• 
suite h ONO , pour se rendre de- 
puis cette bouée jusqu'à la rade de 
Covres. Dans cette route, on aura 
soin de se conserver en vue du 
moulin que l'on apperçoit sur l'ile 
de W'i^^lit. Quand on veut éviter le 
banc Byde-Middtc, il faut ranger 
la terre prC» df la baie Stoke , )us- 
qu'à ce que le moulha à vent de 
l'ile de Wicbl re«te an S i SO oti 

sso. • 

NO-MAN's-LAND , hanc de 
sable au SE de la rade de Spit- 
H ead, côte d'Angleterre. La bouée 
de ce banc est la marque de bâbord 
qui indique le canal, pour entrer 
sur la rade quand on vient de Ï'K 
et du S. La oottée Horse se foiÎMe 
en même leaip» à tfibord. 

I NOMBRE DE DIOS , port 
sur la côte du N de l'isthnie de Pa- 
nama , un peu à l'E de Porto-Bello. 
Cette ville est au fond d'une baie 
assez profonde située au S | SE de 
l'ile Bastimentos , par g^'-^z^' N^ et 
par 8ï°-55' à l'O de f^aris. Grand 
routier du déffôt de la marine de 
1786. Celle baie est trop ouverte au 
N . aussi préfère-Non de mouiller 
sous l'ile Bastimentos, ou uièiue & 
Porto - Bello. £a conséquence , 
Nombre de Dîos est peu fréquenté ; 
il faut donner un ^rand tour à 1» 
pointe de i'O qui n'est pas nette r 
en la doublant* on appercevra'ihna' 
le NO une haute roche ^*îl Ibnt 
ranger, pour éviter les danfçer.» de 
la j>oinie de l'O. On y mouille de- 
puis 5 jusqu'à 8 bnKsee , bon fond ^ 
et on y fait de l*cau dans une petite 
rivière qui se jette dans la partie da 
i'O de U baie, v 
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n NOMBRE DE DIOS, sur la 
TaAc de rO du Mexique , dans 
l'Océan Pacili(|ue du Nord , sous ie 
tropique. Voy, VuiTLk, c^eat le 

niême. 

* NON ( cap de ) , sur la côte 
du NO d'Afrique , par le travers 
de rile Fortàventit^e des Canaries. 
Tonte cette côte est nette et n'offre 
nucun détail intéressant à la navi- 
gauou. Ce cap est par 28°-4i ' N , 
et par 1 30-37 ^ à i*0 de Paris. Borda. 
Nenf lieuee au SE £ S de ce cap , 
on trouve l'embouchure de la ri- 
vière de Non. Nous ne connoissons 
pas les dangers de son entrée , s'il 
en existe f oims M. de Borda noue 
îipprend que , pour la reconnoître , 
il laut relever [>ai le milieu de cette 
embouchuœ une petite montagne 
sitttéé ft 9 lieues en dedans des 
terres , et au pied de laquelle coule 
la rivière vers le N. En la relevant 
ninsi , elle doit rester à 45° du 6 
vers l'E , avec un compas qui vaiie 
de ly^-So' NO. 

NONA , ville de la Dalmatie , 
duosJe goUe de Venise, û Jieues au 
N>2Sr». ' . 

NONNAISE , p<ûnte ans tles 
Slietland , à pen près i liene mi S 

de i'ile Musa. Kojk*. €€moL^ 

NOOBBLE. C'est une des cri- 
ques de l'iie de Man. Elle es. de la 
dépendance du port de Derby. 

NOOKT , snr la côte du Chili, 
iner Pacifique du Sud. Voy. Co- 
QuiMBo. C'est à l'emlKraehnre de 
la rivière de Noort que S» trOttVf 

^ia l>aie de Coquimbo. 

♦ NOOTKA ou NouTKA , port 
sur la côte du NO de l'Amérique , 
c'est-A'dtre sur la c&te de 1*0 de 
nie de Qundra et Vancouver , p;<r 
4o<*-36'-6'' N, eipar ï^S^-^B'-iS/' 
à'rO de Paris. Bureau des longi- 
tuâës. La' variation , «A 1778, y 
éloit de tg*-^^' NE ; les marées y 
sont de heures 20'. 1 /entrée en 
€si large et belle, mais le milieu 
«n est embsnrrassé d'une multitude 
^tes et d'ilots ; il faut donner de- 
dans k moitié^ de l'ouverture , enirç 
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la pointe des Brisans et eelle dea 

Amie, et quand on pourra relever 
cette dernière au N , on rappro- 
chera aussi près qoe l'on voudra ^ 

l'on viendra mouiller en dedans , 
et au N sur une petite rade que 
l'on nomme l'anse des Amis. Voy* 

* NORBURG , vifle de Dane- 

marck, p^r 55''-3'-53'' N , et par 
70-25 '«37" à l'E de Paris. . .Biiiteïtt 
des longitudes. ' ' ■ • 

I NÔRD ( cap ) , sur la côte d« 
N d'Irlande, par 50°- 15' N, et 
par lo^'-SS' à i'O de Paris. JL'Au^ 

leur anglais. 

a ^NOKD (lie du). C'est une 
toute petite ile , au IM du détroit de 
la Sonde , et cpll^ sur la côte de 
l'E de Sumatra. La partie du SE 
de cette ile n'est pas nette ; on doit 
lui donner du tour. 11 y a mouil - 
lage au SSO, entr'elle et les ilôts 
de la pointe Logock. Le milieu dtt 
celle ileesipar 5°-3tV-2o'^ S , et 
pmrfy*'.3''W*'iè Paris, Diaprés 
dt Manneviuimm^ ^ ' , > 

5 * NORU ( pointe ). bÙ'Ù 
pointe du NO de Tilc Langara ^ 
sur la côte du NO de l'Amérique, 
Cette Ile termine au N les Mes d« 
la reine Charlotte. C'est entre In 
pointe Nord et le cap de Muzon 
que se trouve le pa$.>agc qui con- 
duit ft l'entrée d.t canal de l'Ob- 
servatoire. La pointe Nord est si- 
tuée par 54"-20^ N , et | ai iSS^l. 
20' à i'O de Paris. Vancouver. 

4 NORD ( pointe ) , sur la côte 
de i'O d'une île triangulaire qui 
git uu N quelques degré« Q «ie 
Ta pointe du ND de la terre du 

NF» au Sj itzherg. 

5 NORD , roclies , à peu près 
I lieue I dans l'ENE du port dç 
Strangford , sur la côte de TE d'Ir- 
lande ; c'est une batlure dérochées' 
qui se projeUe"âu larf;e , au moia» 
une lieue dans le NNE ; plusieurs 
se font voir de mer haute ; il est 
diflicile de passer enir'cîles et la 
terre , $ans*étre très-pralique. - " ; 

bINORD (roche). On nomm^ 

29 * 
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iiinsi la plus N de deux ror.hcs 
situées au rS'E des Saltées , près 
de la pointe du S£ de l'irUade i 
la plus S se nomme Tuns. 

7 I\ORD ( uointe du banc du ) , 
au large de remboachure de la 
Tamise , à 6 ou 7 milles de terre 
on trouve 9 brasses par son travers 
quand ou relève le feu du Forelaad 
dtt N ft ONO , ou même à ONO 
5* N , et Saint-Pierre , ouvert p;ir 
la jetée de Broad-Stalrs à l'O | INO 
6^ XS i maii il faut avoir uuc aiteu- 
tioa particulière & ne m amener 
cesrelèveiiiens jdus au N. Le prime 
flot porte avec force sur In pointe 
du banc du iN ei le deroicr èbe porte 
ta Buntbead* 

8 NORD ( Houëe du Spit du). 

Cette bouée est noire et irouve 
au canal de la Reine , d.m» la Ta- 
mise ; elle e&t à a milles dans !'£ 
6° N d'un point «ituë ù moitié 
canal entre lee boiMies Wedge et 
Tonj^uc. Piiuren passer à 7> <| larts 
de uiiile au IS par 1 1 brasses , il faut 
«mener le moulin de Min&ter par 
une maison dans la baie Westgate , 
au S quelques degrés E ; < t le niou- 
Jin IWddinc par la dune du IS au 
I S 3« lE ; de ce relèvement on 
compte 4 uiilles \ au SE 5* E jus- 
qu'à I \ huuéedc TE de MargKteqni 
çst pareilleruent noire. 

9 * NORD ( cap) , sur la côte de 
Cochiachiue. C'est le véritable nom 
tous lequel les certes , ^énérale^ 
vient parlant , r^connoissent un 
cap «auquel les Anglais ont derniè- 
rement voulu donner celui de nou- 
veau Gilbraliar. ( Nous en avons 
|>trld « l'article GitsALSAi. ) 

10 *INORD (cap). C'est la pointe 
la pluî N de l'Europe ; c'est elle qui 
termine la Laponie , vers le N , et 
c'est ce cap qu il faut doubler quand 
on veut entrer dans la mer Blanche , 
t)u quand on veut se rendre rers la 
.nouvelle Zemble ; il est situe par 
710-10' N , elpara3"-3o' h i'E de 
^ariê. Bunau des hmgiiudés* Oest 
tt cap qu'en Europe on nOIDine 
pu dceuMict Qà9 iNon». 



M * NORD (cap), Géorgie d« 
S , dans l'Atlantique du S , par ' 
54'»-4'-45» S, et par 40 -55' à l'O 
de Paris. Bunau des longitudes, 

ink * NORD (cap). C'est la pointe 
la plus N de la nouvelle Zélande , 
Océan Pacifîqne du S, par 34 --27.' 
S, et par i7o<»-i5'à l'L de Puni» 
Bureau det longitudes. 

t3*JNORD (cop). C'est la pointe 
la plusISE de lile Royale » ou iln 

du cap Breton , au S àu f^olfe d» 
Saint- Laurent. Le cap ISord ter- 
mine au IN la baie d'A^pé i il e^t 
situé par 47°-4' JS , el par 6a«>-25' 
à ro de Paris. Carte du dépâê 
de la marine , de 17S0. 

14 ISORU i cap du ). C*e$t la 
pointedu ISEo'une petite lie, toute 
voisine de l'île Maraca, à Tentréa 
de la riviCre des Amazones , côte 
de ro de l'Amérique ; le cap du 
Nord est par - 45' N , et par 
52»-i5r & l'O de Parii. Carte dû 
1786 tlu dépôt de la marine* 

15 NORD ( port ) , fait partie de 
Fairhaven, au Spilzberg. V. Fiinr 

16 NORD (baricdu). Cest le 

banc le plus N de ceux qui se trou- 
vent sur la côte de l'E d'IrLinde ; 
la partie du N de ce banc est en gé- 
néral laroe d'une lieue 3 mais la 

partie du S n'a que a tiers de lieue. 
Le niilicu de ce banc est VÎS-^-via 
Wickiuw. Voy. ce ujot. 

I ♦ NORD-ES r (cap). C'est le cap 
le plus NE de l'Asie; il est au NO 

du déiroit de Behring; h peine esl-tl 
accessible, car les glaces rcnviron*»,^ 
uent encore en juillet ; uiais le 
août 1778 , Cook l'approcha , et 
détermmasa position par68''-5l3' N, 
et par i78''-2S '-3o" à l'E de Paris, 
( Celte observation a été adoptée 
par le Bureau des longitudes. ) 

a * NORD-EST (terre du), au 
Spilzberg. Le capitaine Phipps la 
place depuis 79** jusqu'à 81 "JN. Voy. 
l'article Hinlopkn. Ce paragc est 
si foiblemenc connu , ^ne nrms ne 
pouvons pas entrer dans de |dll9 
gcaiidê d^liUU «.MA, «gard. . . 
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♦NORDER-ROPING, ville sur 
la côte de Sudermanie , dans lu Bal- 
tique ; nous ne pouvons donner au- 

cnn dctiiil pr«5cis sur toute celte 
côte ; nous nous bornerons U dir« , 
que cette ville est située par SS^-S^ ' 
!\ , et par i3«-53^ à i'E de Paris. 
Carie du dépôt de la marine. Nous 
««pérons obtenir des détails plus 
^écw sur toute la Bulti(|ue \ s'ils 
nous viennent assez ii temps , nous 
les insérerons à TAppeflCcUx. FW. 
PAppendix, 

* NORDSTRANT , île du Da- 
toemarck , eur la côte de l'O du 
duché de Sleswick , un peu au N 
de l'embouchure de l'Elbe, et& l'en- 
frée de Husum. Cette île a dtd en- 
tièrement couverte par la mer en 
»654. Elle est environnée d'autres 
ttots et petites tles , et d'un grand 
J)anc de sable. 11 y a' passage au N 
et au S ; mais il seroit imprudent de 
s'y risquer sans le secours d'un pi- 
lote. On peut rtn procurer & Hé- 
]rgeland. La pointe du S de Nord- 
^trand est par 5.i°-38' N. Carte du 
dépôt de la marine. 

ISORE ( la ) , mouillage bien 
«onnu dans la Tamise. Voy, Part. 
Blactail, Ne. a3. Le feu de la 
Nore est établi sur une embarca- 
tion, par 5i<'-34^ N, et par i°-iû' 
à PO de Paris. UAutseur anglais. 
Les marées y sont de t% heures. 
y^ojreit Particle Esvaorol , lo. 

' I * NORFOLK, dans laVirginie, 
Amérique du INord. Ce port est 
sous la protection de deux cita- 
«ielles , et de plusieurs antres ou- 
vrages Pour entrer à Norfolk, il 
faut doubler le cap Henri , à l'en- 
trée de la baie de Chesapeak ( voy. 
^ees deux mots), et laisser courir 
jusqu'au fort Georges ; mais aupa- 
ravant de parvenir jusque là, on 
fera bien de prendre un pilote j 
car aussitôt qu'on a doublé le cap 
Henri, les dangers sonf si multi- 
plié* , qu'il faut une conuoissance 
partaite du local pour y naviguer, 
rtorfolk est par 36»-55'-45" N , 
«i par 79».ir*i5» k VO&t Paris. 
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Grande Carte du dépôt de Utma- ' 

rine de 1780. 

2 NOHFOLlv , port sur la côte- 
du NO de l'Amérique ; le cap * 

Jidt^crumbe en fait la pointe du 
Voy. Edgect;mbe , N*". 2. 

* NORFOl.K , île dans I.i 
mer du Sud, au S de la IVonvelIc 
Calédonie, par 29» - 1 ' - 45" S , 
et par iGS^-So' à l'E de Pa- 
ris. ^«r<?(7u des Ion f^itudes. Cette' 
ile pouiToit être de quelques rcà- 
sources aux navigateurs ; car on y 
trouve de Ja m&tnre : elle est d'ail* 
leurs bien l>ois«.'e. 

1 * NORMAND, cap. C'est le 
cap le dIus N de la grande ile de 
Terre-Neuve : il est & PO du cap 
Bauld, qui termine au N le petit« 
île Querpon. Le cap Nor-nand ter- 
mine au N la b^ie du Ptstolet , et 
fait PentrëednSdu détroit de Belle- 
Ile en entrant par le NE. Il est par 
5|0-4j' n, et par f)8"-i8^ h l'O 
de Paris. Carte du dépôt de la ma- 
rine, sur les Mémoires de Càabert, 
Verdun^ etc. 

2 ♦NORMAND (île du). CVst 
une des yierges, auxAiitilIcs : elle 
fait partie de cette chaîne qui 

E et O , et qui comprend- Plie àu 
Tonnelier, le Coffrc-à-Mort, Pîle 
de Pierres, l*ile du Normand, eV 
l'île de Witch. La pointe du 
de i'iledu Normand est par iS^-io^ 
N , et par ôS^-^g' l'O de Parif. 
Verdun , Borda , et Pin^rJ. 

NOIUVIANDE , roche à l'entrée 
du canalde Sainte-Marier, aux Soc^ 
linfjues, à oeu prés h une enca'^ 
blure de la baiture Espagnole. Ou 
la laisse à tribord ^ et la batture à 
bàhord. 

♦NORMANDIE, ia dis province 
de France avant la nouvelle cléno<^ 
minatioA, et dont les côtes s'éten-»- 
dent sur la Manche^ deptiis Pem- 
bouchnre de la Somme jus^u'aiL. 
mont Sarntr-lfficliely dans la haie 
de Cancale; 

* NORMANDS (pierre aux ). 
C'est une roche qui se trouve au 
milieu de la rade de Sainb'MitoL;^ 
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«Ile portft aussi le nom Je Pierre de 
Xlaoce. yov. tou>lesunic es relatifs 
à la rade de Saint -Ma lo. Ses mar- 
ques floitt <le relever la Corbière 
par la pointe du Moulinet à Dinar; 
et d'ua autre côté, la balise de la 
llferciére par le milieu de Bizeul. 

ISOUOISHO. Ko/^»FiawAHO- 

♦ WORTÉ. (Boûa del). Voy. 
Bravo. C est une rivière qui se K^e 
dans le golle du Mex que, nu S de 
l'île de duint- Joseph. L'Auteur la 
place par «6* N , Belio la nomme 
rivière Bravo , et la plarepar 26"- 
i5' N ; mais la Carte de l an 6 du 
dépôt de la uinriae , à laquelle nous 
«[oiiiiow uae bten plus cramie coo- 
linnce , en raîbon de T'exactilude 
(^ue nous avons reconnue dans 
toutes ses autres positions , j>lace 
la rivière Br^ par N , et 
par 100O-48' à l'O de Paris. ISous 
ne balançons pas à adopter çettt 
position de préférence. 

ISOin HESR , rivière dont l'era- 
fcouchure est s tuée au TSE 5» 
4 milles de r« nircc de Montrose , 
sur la c<^te de i'£ d'Ecosse. Moy, 

♦ WOI\THUMBERI.AND , îles 
sur la côte du NE de la IVnuvelle 
Hollande, mer Pacifique du Sud. 
C'est une chaîne d'Iles t^ui se pro- 
longent sur la côte , depuis la pointe 
de I au cap'Tow atend , jusqu'au 
cap Palmerston. Cet espace de c^>tè 
renferme l'ile Lon;;ue , la baie des 
iîolfes.. la iliaie des BaS'fonds, le 
Canal Large , et çeini de la Ml« 

« MOBTON-SOtJND , golfeon 
• port sur la côte du NO d'Amérique , 

par tV-5o'-3o'' N ,ei i65o-7'-5o'^ 
^ J'O do Paris. Bureau des longi- 
tudes, L'ouTerture de ceeolfe eat 
C< uiprise enire le cap J^rfy" ei 
celui de Venbi^h Voy. c#i mots» 
^OUTVMCK, sur h côte d- 
•Hollande, I heue ^ de Catv^ick. 
Il y a un fen étabh sur «ne tour 
flôcber. Il y a une autre ville 
<}u même nôm , plus au IN et dans 
V^ni^rieU.r du p^js^ e^e aj^ietlU- 
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ment un cloclier carré surmonté 
d'une petite balise , et sur le milieu 
liae il y a un plus. petit eloclier« 
En faisant atMilion à cette remar- 
que on ne prendra pas l'un pour 
l'autre. Le clocher de Sanlfoid 
est à 3 lieues de JNortwick* 

NORWALl^. ville, rivière, ef 
baie , sur la côte du M du défoit 
de Pile Longue , près de Faii ileld , 
Amérique du Nord-Esl. Il jf a 
aussi plusieurs tles 4h inéme non^ 
daiis ce parage. Voy, FAïamLn» 

I NOAWICH. Celte ville n'est 

pas sur l » côte ; ina'S elle commu- 
nique ù la mer. f.e commerce y est 
considérable, et les mauutacturea 
florissantes. 

1 NOawICH , Amëriauc^du 
IVord-Kst, dans la province ne Con- 
nticticut, sur le bord de l'O de Igi 
Tamise, au dessus de la Nouvelle 
Londres , et près du conilucnl de^ 
deux principales hranrhes de cette 
rivière. Qu y voit un ponl d'une 
seule arche , ayant les deux bouts 
appuvés sur deux rochers t cft assen 
élevé pour que les vaisseai&S ^ la 
voile passent dessous. 

* NOSE , cap sur la côte d'E-, 
g^'pte , dans la mer Uouge. Ce cap 
est formé por de hautes montagnet 
séparées par un petit canal d une 
demi» lieue de large, de l'ile de 
l'Emeraude , sur la pointe du INi 
de laquelle on apperçoit une mos- 
quée. Il y a des hrisans, vus en 
T7-7 , à 5 lieues dans le NNE. Le 
cap Nosc est par aSJ'-ôy'-io" 
et | ar a3i»-aV k !'£ de ?9tis» 
JRosili. 

IVÎOSS .pointe , u milles k peu 
prés au IN £ de Cly th-JNess , sur 1% 
côte de l'£ d'Ecosse. 

\ NOS$E. Cest une des llfi^ 

Shetland, au N de PEcosse , & W 
de l'ile Brazcy : elle sert de mar- 

âue pour entrer dans le détrçit de 
razey. L'établissement des marëet 
est d'un pea moins de dix liei^es, 

a ♦ NOSSE est un nom commun, 
h Madagascar, l es principaux ea-i 
droi^ ainsi nouiii.^c& sont ci:aprè%^ 
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*No«$B t ile snr la partie du NO 

Mudag.iscar, à l'ouvert de la 
baie de Manf;aeli , par iS" S, et 
iiôt'-Sa' h VE de Pari*, D*4ifrés de 
JHaangvfflette, 

* NoMB-GxTMBT , petite ile an S 
de l'île de Nosse, qui fait le sujet 

de l'article précédent. 

■^Nossk-Adombat A. , banc situé au 
large de la côte d'Auiavarùs, sur la 
côte de l'E de Madagatcart «ntrc 
la pointe de Watte et la pointe 
Jtempoulou, Le milieu de ce banc 
est par 18° -3i' S. D'après de 
MémnwUiette, Il y a un autre 
petit banc presque continu . et au S 
du premier, et la sonde donne 16 
brasses entre ce banc et la terre. 

* N0SSE-M11.AS8E , village sur le 
Inc de Nossû^Bé » sor h côte de i% 

de Madagascar. 

* Nosse -BÉ, lac assez con«Jdc- 
rable sur la côte de Madagascar. 
L'entré en est trop embarrassée 
deaableaet d'Ilots pour qu'on puisse 
T pértétrer. Ce goulet est vis-à-vifl 
4in banc de Nosse-Faon. 

♦NosSE-FiON, banc sur la côte 
*de l'E de Madagascar , au large de 
l'ouverture du lac de Nosse-Bc , 
et au N du banc Nosse- Adoinbala. 
Le milieu de JNosse > Faon est situé 
par i8«-a5^ S* J^aprés de Man- 

Il y a bien encore qneiquea en- 
droits qui portent ce nom ; mais 
ils tiennent plus à la géographie 
générale > qu à la géographie ma- 
ritime. 

* NOTAYR AMA. C'est une des 

Maldives, la quatrième depuis Re- 
lay , sur le côté de l*E de i'Attol 
du Nord , par 6<»-49' jy après 
de Maiines^iUettie*. 

* NOTO , cap. C'est le point le 
plus remarquable de ]:i côle du I\(3 
de l'île Niphon au Japon. 11 e^t 

iAÎtué par 37°-56' iN , et par i35^- 
"* 54' ^ l'E de Paris. Bureau des 
Iç^^^^es.Le r:ip Noto forme dans 
laflMilrnede l'O une baie prolonde 
dont l'ouvertute est tem plie par les 
fie» â«ulo, Lo c|p Koto ii*c9t pat , 
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net ; il y a un îlot à 6 ou 7 lieues 
au large dans le NNO. L/intervatle 
qui le sépare du cap est rempli de 
récifs et de hauts-fonds entre les- 
quels il seroît imprudent de se ris-> 
quer. En conséquence , les vaisieavjt 
ui feroient route pour le détroit 
e la Pérouse , doivent se contenter- 
de prendre cpnnoissance du cap 
Noto ft bonne dittance dan» l'O » «i 
cette vue leur étoit ndf eMaire povP- 
rectifier leur point. 

* NOTOU, petite ville etmouii- 
lage sur la côte de l'E de Tile <le 
Scuteneaa , sur laéftie de Norwège , 
et à l'entrée de la grande baie de 
Stavenger. Le canal , qu'on noiinuc * 
passade ^de Bergen , ^est au S de 
cetttlle , et la jietite adae de-Noton 
est au N du mouillage du grand 
Wardcr, On reconnoît Noton à soa 
église blanche environnée de quel- 
ques uiaisons; on y mouitle par 
i.Q bras&es bon ffind v et c'est une 
bonne relâche de tous les t<Mnps; 
on y est toujours eu appareillage , 
car il y a passage aux deux ektré* 
mités de rîle. 

NOTRE-DAME ( baie de), 
Nostra - Senora , sur la côte du 
Chili y 3o lieues de Copiapo, '2,0 
lieues an SSEdu cap Georges. oo-> 
verte aux vents de rsO, et-sujelte 
aux violences raffaies des cuon^ 
tagnes, » 

NOTTERURG , port dfel'lk- - 
grie, La ville de ÎVotlcburg est sur 
une lie de la rivière Neva , prés de 
la c6te de l'O de Ladoga j cette 
4rtUe étoil la capitale de la province 
avant Pélershour^^ , à l'E de la-r 

auelle elle est située, ^ ^lieues de 
istance. " ' 

NOTTEGAMEW.Lcs Feiéèïîa 
prononcent Nottkgamiou. C'est 
une petite île, à l'entrée d'une ri- 
vière qui se jette au fond d'une 
beie anrla côte du Labrador , dans 
la partie du NE du golte de Saint-» 
Laurent. Cette il»» est à P<u pft^s îx 
5 lieues dans le SE Ë de la petite 
Mecatinn. Voy. ce mot 

NOTTINGHAM^ ileprè8>Iel*eiK 
trée du détroit 4e liudsoïky 'à\L tàté 
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de ia Laie , au S ] SE de Pile Mill , 
ou l'ilc du Moulin, à l'O de l'ile 
8alisbnry, et au N des îles Dig^s , 
qui sont à l'O du cap Diggs. La 
pointe (le l'E de l'île Nollinghani 
est par 65°-35 ' N , «t par Tg^-W' h 
rO de Paris. L'Auteur ariglois. 
Les marées Y sont de lolieurfS. 

NOLGOUiNOUGOU , petite 
lie h peu de dislance de Mâckaha. 
Voye% ToiroATÀVOV. 

* NOUISF ( rivière de) , sur h 
côte de l'O d'Affrique . entre Rio- 
Graade et Sierra-Liona. Son em- 
boucbare est h 6 lieues dans leNO 
du cap de Verga , et peu près 17 
lieues dnns l'EiNE des Alcntras. 
Cette rivici^ est assez grande ii son 
enboncbure ; mais elle est embar- 
rassée de bancs de sable, les pointes 
sur-tout n'en sont pas nettes, Ce\Ie 
du S-est par lo» N , sur la Curie 
du I>epôt de la Marine, de 1763 ; 
mais elle osl par lo^-q' N , sur une 
Oiric dressée par Tlngénicur La- 
pie , publiée nar Labar»V>.é , sur les 
i^tHnoircs deLaîaille. Mais comme 
T.ajaille aToit été envoyé par le 
Cf'uvernement pour visiter cette 
côte en 1784 et en 1785, toutes ses 
observations ont dft être envoyées 
au Bureau des Cartes , dont l'ap- 
probiuion étoit indispensnble pour 
délerauner ia confiunceda public; 
et comme cette Carte n'en est point 
Te vêttfe, nous n'osons nous appuyer 
«le son autorité , malgré le nom 
1 r es- imposant de Lajni lie. La même 
Carte place cette pointe par i6*»-itt' 
il l'O de Paris ; mais celle de la ma- 
rine la place par 1 50-47'. Nous 
ïi'hésilons pas à nous ranger ceiie 
dernière opinion, jusqn'à ce que la 
. question soit dëodée sans retour. 

NOUVEAU ( passage ). C'est 
%\n nom qu'on a (lonné au cauul 

aui conduit depuis le havre de 
* ickersgill , dans la baie obscure, 
jusan'û l'ile Brisemery dan» le canal 
du K. Voy. DussT. 

I * rS'duVr,L-AN ( île du ) , sur 
la côte du IN de i'ile des États , au 
T<0 de rentrée du havre du Mon- 
vei-An« 
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a*NOUVET^AN ( bavrcdn ), 

sur la côte du N de l'ile des Etat», 
*) lieues deux tiers du rnp SL-jean* 
Indépendamnicnt des îles du iSou- 
vel-Ân, il y en a autres ft l'eniréfr • 
du port ; elfè» fissent NIVE et SSO. 
Les deux plus f^randes sont aux eil- 
tiémités , et les trois petites sont 
nu milieu. On peut passer des àtw^ 
côtés; il y a 10 brasses à l'O , et 3o 
à TE. Après avoir dépnssé la der- 
nière , on entre dans un cul-de— 
sac qui git £ et O, et dans le niiliea 
duquel on trouve 4^ brasses. Il y 
eh a 12 tout h terre. On fst bien 
à l'abri dans le port du IN ouvel-An , 
mais pour peu qu'il vente du N , 
la mer y est excessivement dure. 
Ce port est par 54°-48 '-5.3" S , et ' 
par titï°-i9'-3o" à l'O de Paris. 
Bureau des longitudes, 

5 NOUV EL - AN ( pointe du ). 
C'est la pointe du N de la baie ae 

Monlerey. Voyez Mont^utt. 

NOUVELLE - OllLEAJNS. 
Voy. Oni-rANS. f 

1 NOUVELLE ou Neuve ou 
Nova , île sur la côte de terre 
terme , à Pentrée de Carlhagènc. 

Vôy. ce moc. 

a ♦ NOUVELLE ( l'ile nou- 
velle ). On a prétendu avoir dé- 
couvert une île dans POccan de 
llnde, au SE de Madagascar, cl 
au NNO des ilcs Saint - Paul et 
Amsterdam , par 3a°-3o' 5 , et par 
55«-55 ' ft l'E de Paris. Mais le» 
uulorilcs ne sont j)oint assez au- 
thentiques pour ajouter loi non seu- 
lement à la position , nuis même 
n l'existence de cette Ile. Depuis 
que la navigation de ces parages est 
ouverte aux caboteurs de l'Amé- 
rique , on^ne peut plus, sans im- 
piudence , consulter les Journaux 
des navigateurs , et s'en rapporter 
à eux pour aucune observation , à 
moins d'en cunnoilre les auteurs, 
'i'out nous porte à cr<Nre que ceue 
île n'existe pas , et nous conser- 
verons cette opinion jusqu'il ce que 
sa position soit constatée par uue 
autorité qui nous paroisie aathen* 
tique. 
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^3 ♦ NOI'VELLE ( île ) , sur la 
cote du S F, <lc la terre de Feu , 
entre l'ile Evoutset lu baie Valen- 
tin. L'Ile Nouvelle gît NE et SO i 
êa longueur ett d*une lieue , et sa 
laiî>eur d'un uiilie; il y a une autre 
etite lie , ou , si l'on veut , un ilot 
sa pointe du SO. Cette ile est 
I '> ' plutf au N que Tile £vouts. 
Voy- ce mot, 

4 * NOU VELLEÊCOSSE.C'est 
un nom <me les An^lois ont donné 
u cette grande presquile que nous 
avions nommée Acadie, et qui se 
trouve au S, dtt ^olfe de St.-Lau- 
renl. Celle péninsule est réunie 
au continent de l'Amérique y par 
un isthme compris entre la baie 
Verte , au N , et la baie de Beau- 
bassîn, au vS ; elle est presque con- 
tiguë ù l'ile Uoyale^ ou île du cap 
Breton , dont elle est séparée au 
NE par le petit détroit oe Fron- 
eac , dont la largeur n'excède pas 
un tiers de lieue. Cette presqu'île 
renferme une quantité considérable 
de baies, et de ports plus beaux les 
uns que les autres; la plus grande 
et la plus belle baie est celle des 
Mines* Voyez ce mot. Les deux 
principaux ports sont le Port-Royal, 
et le port de Cbil»ouctou. C'est à 
ce dernier que se trouve U ville 
de Hatlîfox. L'étendue de cette 
pres<^u'île, du IV au S, se mesure 
depuis le cap Saint-Louis, jusqu'au 
cap de Sable 2 et de l'E ài'O, depuis 
le cap Sainte-Marie , jusqu'au port 
de Canseau. C'est entre cette pres- 
qu'île , et la côte d'Amérique que 
se trouve la grande baie Française 

3ue les Anebis ont nommée baie 
Fundi. \jx côte du S£ de la 
Nouvelle Ecosse est environnée de 
bancs, savoir: banc du cap de Sable, 
banc de la H£ve, banc à l'Ours , 
banc du cap Saint-Gendre y banc 
de la Baie de toutes îles , banc de 
Canseau , banc du Milieu , banc 
et lie de Sable. 

5 * NOUVELLE ZEMBLE. 
C'est une lie de la mer Glaciale , 
sépnrée de la côte du N de Russie , 
par 1^ 4éUoit de Nassau ; elle & 
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tend dqmis 70<*-i5' N, jusqu'au 
cap U , par 77® N. Carie géncraîo 
de V Atlas de la Pérouse. La navi- 
gation dans ces climats glacés est 
si peu active , que nous n'avons 
aucun détail sur tOttt Ce qui COU'» 
cerne ses côtes. 

1 NOVE ( port ), c'est le poit 
Balème. Voy. ce mot. 

a NOVE (porto). Voy. Pobto 

Novo. 

NOVIGUAD , petite ville de 
la Dalmatie Vénitienne , iS lieues 
au IV de Zara. 

1 NOYÉE (île). C'est l'île Nc- 
gada. Vcy. ce mot , et Astagada» 
a*fïOÏÉE, ( île ). C'est un 

petit banc sur lequel s'élrvent deux 
tctcs de roches: ce danger est droit 
au S de la pointe de Négraille ^ et 
5 lieues au SSO de l'Ue du Oia-' 
mant. Voy. NÉon Aii,T.r. et !>rA- 
MANT. Le milieu de l'ile INovéo 
est pBr^6^Jj5^ N , et par qi^-j^o' 
à l'E de Paris. Vaprés de Manne-' 
villette. 

NUBLADA , petite île à l'ESE 
des îles Sandwich , entre llocca- 
Partida , et roc de Saint-Bartho- 
louieo. La Nublada est par ifi*- 
3o' N , et par 147O-47' A l'O de 
Paris. Carte du dépôt de la ma- 
rine f de IVm 6. 

* NUBOL ou NuBiL , petite île 
sur \ i côte du Danemarck au N 
de l'embouchure de l'Elbe. C'est 
une de ces petites îles qui envi' 
ronnent l'ile de Nordstrunt , et 
qui se trouvent au N du canal 
de Hever , par lequel on se rend 
^1 Uusum. L'ile Nubol est une dt-s 
iles qu'il faut ranger en lui pas- 
sant au S, entre le llever et le 
Ouadc ; elle est au SO de l'ile 
ÎSordstrant , au S du village qui est 
sur la pointe de l'O , et au N£de 
Heligeiand , ile dont nons avons 
rendu couipte. 

IN U MET , presqu'île qu'on range 
et qu'on laisse ù tribord, quand on 
entre à Riukiopinc;, sur la côte de 
l'O du Jailaud. Au S de Numct , 
il j a un canal qui conduit dan» uu 



Digilizec uy ^oogle 



4$B N U T 

lacouLaie intcrieurc , qui se H'Otive 
'derrière la montagne Bleue ; l'en- 
irée de ce canal esi par 55* -5^' 
IM, et par S^-^i' h l'£ de Paiis. 
Carte au dépôt de la marine» 

NUN ( Deeps. ) C'est ane bit- 
turc de roclies aux Sorlingues ; 
on les voit de mer basse. Elles 
sont à ane demi - lieM duit le 
WiNde Crin. 

# NtINHiDE, baTre Ik une lieue 

de Hasiings. Ce fut ft Nunbide 
i|ue Guillaume le Conquéraut dë- 
harqua son armée lorsqu'il fut faire 
la e»w|néle de l'Angleterre ; ce dë^ 
barquement eut lieu quel<]tte teilipt 
avant la bataille de fitstingt. 

» NUT , roche entre la grande 
Cro^ , et l'ile Verle , aux Sor- 
lingues. Quand on a passé la grande 
Cnm , qu'on nage de trâ^près 
par tribord, on gouverne sur rile 
Verte j jus<}u'à ce que U rocbe 
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Nut , reH^ à d««» enesbiarei rfaw 

le NO. 

a INUT , île , droit au S de la 
pointe du château de New-Yorck, 
en dedaae du canal de New-Yorck 
et prés de l'île Loneue j rctir ilt-, 
est peliie; elle est dans le WNE 
du Coin jaune; il faut la rang^er 
de prêt et la tourner , pour mouiU 
1er sur la rade de New-Yoïek. 

* N YBOR6, ville de nie de Fi»- 

nie , dans le Danemarck h 1*0 de 
l'île de Zélande. Nyborg est sur 
la côte de TE de Fionie , 5 lieues 
droit k l'E d-Qdeasëe. Fores ca 
mot. L'entrée de la baie de 1> jborg 
est dans le grand Belt ; il n'y a au- 
cun danger caché \ on trouve 5 et 
7 brassea es dedana det poiatek 

NYSTADT , perite ville dana 

une baie du golfe de Bothnie su^ 
la côte de la Finlande du^OfdiSlK 
lienea au ô de Biornebar^i 
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OaCHATE, port près de la 
pointe du S de l'tle ulietea , dans la 
iner du Sud. Voy* Ulibtea , dans 
FArchîpeldeTalli. 

OAITIPIHA , tow iiir Wle 
d'Otaïli. Voy. ce mot. 

OATARÀ , petite île boisée au 
SEdel'ile Liietea. Voy ce ni»t. 

OAZE-EDGE, bouée dans la 
rivière de la Tamise , ^ lieues à 
1*£ 5* M 4tt feu de la More. 
Entre cette bo»^ et telle du banc 
Rouge, il va un haut-fond circu- 
laire , que l'on nomme le Spili; ce 
haut-fond reste an S de la bouée de 
Oaze-Edge , et cette bouée est à 
rO 5<> S , 1 lieue \ , d'une autre 
bouée mouillée sur la pointe du 
JHE du banc Rouge. Pour paaser 
entre la bouée de Oaze-Ed|ie , et 
le banc Rouge, il faut relever, 
quand le temps le permet , un 
arbre arrondi pàr le tommet, que 
l'on apperçoil sur Tile Grain , et 
le tenir dans la vallée qu'on apper- 



larer tous les dangers. La pointe de 



Î tarer \uua ic» U''»'?, 
% de Oaxe-Edge et 1 



tioinle de 
— - )alise de 

ÎESfackt-âUaônt à peu près au N 5'E 
de î'd^ite Mous bole. 
'6 BREST AD, récif oui se 
trouve trois lieues dans le NO j N 
du compas , de la pointe Walbert , 
«ur la côte de Norwège. 

t * OBSERVATOIRE , bras 
de mer , dont la pointe du S J 
se nomme pointe de Galles , sur 
la côte du MO de l'Amérique. 

Çfi bras de mer c<MiiiBcacc entre 



la pointe Maskelinc et la pointe 
de Galles , dans le Sound de 
Châtain. Il 6*enfonce 7 Beuee au ' 
ME, Tnsqu*^ la pointe Ramsden; 
en cet endroit , il se divise en deux 
branches. Celle de l'O se nomme 
canal de Portlaud , celle de l'E «e 
nomme entrée de l'Obsenraioiré, 
On peut pénétrer facilement jus- 
qu'oH'anse du saumon, au delù de 
laquelle OU trouve ce bras de nier 
aiiilnîi»ss^ iMIfH et de lécifs. 
L'anse du saumon est par 5r)*'-it>' 
N , et par ia9''-4o' à l'O de Green* 
v^ich; c'ieft>l-dire par i5a« h VO 
de Paris. Vancouver. La variatioA 
étoit de a5°-i8' NE , lorsque Van* 
couver l'a visitée. La mer y marne 
de 16 piedt. L'établissemcM dee 
mardet y est d'une benre 18 

a * OBSERVATOIRE ( fle 

de r ). Les naturels la nomment 
Pudyoua. Elle "est sur la côte du 
JNE de la Nouvelle Calédonie , 
dans lu mer du Sud , par ao^-id^ 
S, et par i6ao-2i'-i4" à TE de 
Paris. Bureau des longitudes. 
Cette île est très-basse; il y a un 
canal dans le grand récit , ^ui 
s'élend an NO jusqu'à Pile Huon, 
Voy. Calédonie. Dans ce canal, 
M. d'Entrecasleaux a trouvé de iq 
& is braises; il a mouillé à ^ miUa 
del'ile Pudyoua , et de son mouil- 
lage, il l'a relevée à de i% 
vers le S. 

3 * OBSERVATOIRE (île de n, 
ainsi nomuiée par la Pérouâc ; elle 
est dnns la baie de Castrios , sur la 
cote de l'O de la manche de Tar— 
tarie, au S de Tilc Basaltes. Voy^ 
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OBSLO* Voy, AariLO. 

* OBY, rivière coiuidërable de la 

Russie. Elle prend sa source dans 
le pays des Ralmouks, et vient se 
jeter dans la mer Glaciale, à i'Ë 
de la Nouvelle Zembte. Son em- 
bouchure forme un golfe profond 
qu'on nomme Obskaja-Guba. La 
pointe du ISO de cegoifese nomme 
]>roveiioi-NoM. Fof M ce mot à 
l'Appendix. 

* OCCACOKE (Ue). Nous en 
avons parle à l'article Hatteras ; 
elle est sur la côte de l'E de l'Amé- 
riquedu Nord,ldaiitIa Carolineaep- 
t<'ntrionaIe. Ce n*esl qu'an petit 
6illoQ de terre gissant dans une 
forme angulaire , dont le cap Hat- 
teras forme le sommet.' Lrespace 
compris entr'elle et le continent , 
forme le détroit de Pamticoé ; on 
y pénètre par l'entrée d'Occacoke^ 
c*«it un canal qui sépare cette tle 
4l%ine autre située jilns au S, et sur 
laquelle se trouve le cap Look-Out. 
L'entrée d'Occacoke est dange- 
reuse , à cause des baiiM de sable et 
d«;s îlots qui s'y trouvent. Nous re- 
grettons ac n'avoir aucune instruc- 
tion âur ce passa^^e y et de ne pou- 
voir mieux le faire connoîtrc aux 
marins. Voy. les Articles Uâtti- 
ais, LooK-OuT et Pamticoé. 

♦OCÉAN. Nous avons rendu 
eompte de cette dénomination dans 
la tradttctioii de rinlrodaction an- 

gloise. 

OCHO-RIO. Baîe sur la côte du 
N de la Jamaïque & ONO de la 
pdinte GftliÛML 

* 'OGHOTSK , vUIe de h Sibé- 
rie dans le NO delamerd'CkbotSk, 

à laquelle elle donne son nom , et 
que l'on connoit aussi sous le 
nM de mer de Lama. La mer 
d'Ochotsk est fermée au SO par 
l'île Seghalieo , à TE parle Ivanist- 
chatka , et. au S par Ic$ Kuriles. 
LaviUed'Oehotsk est par 5Q<^-ao»^- 
lo" N, et par i4o<>-53'3o" à l'E de 
Paris. Bureau des Longitudes. La 
mer d'Ochotsk se termme dans le 
NE an golfe de Fenstna, qui pé- 
nétre j us^tt'à Kamiiioiw 
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* OCOA, grande haie sitnc^eentre. 
la pointe des salines et la baie de 
Ncybe , sur la côte du S de Saint- 
Domingue, au INE de la Béate. 
Celle baie n'est pas fréquentée , 
parce que le pays adjacent n'offre 
encore «ncnne ^écaUûtm au com- 
merce. 

OCONA, port sur la côte du 
Përon, 1 1 lieues au NO de Quilca, 
et 14 lieaes au SE d*Attico. Voy, 
QufLCA el Attioo. Voy, aussi 

Arequipa. 

* ODENSÊE , capitale de l'île 
Fiome ou Funen. Voy. Funew. 
Odensée est au fend d'une grande- 
baie , dans laquelle se jette nue pe->' 
tite rivière qui passe au pied de la 
ville. Lai. 550-18^ N, longitude 
80-ia' à l'E de Paris. Carte tU 
dépôt de la mtuihe. 

* ODER. C'est une riviéro. 

d'Allemagne , qui se ^ettO sur Ut 

la Balli< 



côte du S de 



jque. 



ODNES-NESS aux Orcadcs ^ 
Jeux milles i au NNE de la points 
Lamb , et deux Ueues dans- le NE 

iNde Trcs-Ness. La roche Bo» 
est h un demi-mille dans le NNIi 
d*Odne3-Ness. Voy. Grice-Ness, 

* OELAND, île longue et 
étroite de la Baltique; elle est près., 
de la côte de Smalande, en Suède p 
dont elle n'est séparée que par un 
canal étroit, encore e<'l-il embar- 
rassé d'ileset d'ilotsquien rendent 
la navigation extrêmement dan«- 
gereuse ; on le nonmie Calmar- 
Sound. L'île ci'OFIand est impor- 
tante h connoiire aux marins qui 
font la navigation de la Baltique** 
On a élevé sur ses côtes plusieurs 
tours de remarque , qui servent à 
faire reconnoitre les Uiiïérens pa- 
rages où l'on peut se trouver, n V 
a un feu sur la pointe du S (fe- 
l'île; il est situé par 5t)''^is'-4o"' 
N, et par i^^-^'-iô'' h l'E de 
Paris. ÉareaiA des longitudee. Lu 
pointe du N de cette île est par 
570_9.^f_o.o'' IN , et par i4o-^6'-i5" 
à l'E de Puri^ Bureau dêi lan-^ 
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tJn Navigateur qui s*cn rappor- 
leroit , saiii rcllexion , aux positions 

3ue uoui vcaou6 de citer, et qui 
onneroît sa route enconscqaeace » 

Î*ourroit fort bien payer cette con- 
iance par un naufrage, sur-tout 
vers la pointe du Sud j iç banc qui 
environne cette pointe t'avance jus- 
qu'à . ( lieues au S , et celui du N 
5'uvancc n plus de deux lieues dans 
le N i il e:>t donc eâientiel de com- 
biner sa roule avec les marées et 
Je vent , de manière à passer à 
grande distance Je terre , et ne 
lica craindre de ces deux bancs. 

OENEMAGK, pointe du S de 
la baie de Bristol , sur la côie du 
IVO de i'Amérigue, par ôzjO-So' 
IS , et par i65«>-5o' à l'O de Paris. 

Vancoui^er. 

* OESEL , île de la Baltique, 
à rentrée du golfe de Livonie , au 
N de k c6te de Courlande. L'ile 
d'OBsel est réunie à celle de Degbo, 

SarunLanc de sable, qu'on nomme 
londswick. On passe . «ojtre eette 
tle et la c6ie, par te canal qu'on 
nomme Mone - Sound ; ht pointe 
de l'E d'OEsel est environnée de 
récifs f qu'on nouuue Pater noster , 
€t dont nous avons rendu compte 
à l'article Monesound j la pointe 
du S est inabord able , i cause du 
banc Dwael ; indépendumuieDt de 
ce grand danger , il y en a an tlutre 
* contjgu à Pile , et qui se projette 
^ans fa forme d'une langue étroite, 
iusqu'ù quatre lieues 4 oans le SSO 
de la pointe de l'Ile. La ville d'A- 
rcnsburg ( Voy. ce mot à tAp- 

f>endix) est sur la côte du SE de 
'ile d'OEscl . par b&o-ib'-^ N , 
èt par ao«-7 '-«i» ù 1*E' de Paris. 
, Bureau des longitudes. Toute 
cette côte est sale au S d'Arens- 
burg; ce paragc est occupé par l'ile 
à Briques , et quantité die bancs qui 
sont plus au S ; il y a bien un canal 
entre l'île OEscl , et la petite île h 
Briques , m^s nous ne conseillons 
pas de le prendre , à moins de le 
bien connoitre. L» prndençe veut 
qu'on passe au large de tout. Les 
>aisseaus qui| yeaant de k liid- 
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' tique , veulent entrer dans le golfi» 

Je IJvonie par le S , doivent ranger 
de préférence lu côte de Courlande. • 
Vojr. les articles Dommes-ISess , 
Lyseroort, et Doemburg. 

lOËSTER. De trois bancs qni 

sont au NNO de la chapelle de 
rO, OEster est celui du milieu; on 
les nomme collectivement les banc» 
du NO; le Brëe-Bank est le plus 
au large ; OEster est ù peu pr^s à 
A lieues de terre ; sa longueur e«t 
de 2 lieues du OSO, à l'EJNE , et 
sa largeur un> mille; il y a dessus,' 
de 6 ."i 10 brasses; le banc le plus 
en (JcJansdes trois senomme Slone^ v 
Bank ; entre ces deux derniers , on 
tronve de ta ft ao brasses. 

* OESTER-GARDE, ou G a aoa 
DE l'Est, sur la côte de l'E de l'il« 
Gothland , dans l;i Uahifji.e ; il 
^ a mouillage au N d'une petite 
île basse 1^ par 7 , 8 et 10 brasses; 
cet endroit est à l'EISE de la Garde 
de rOuest . située sur la côie dn , 
l'Ode l'ile Gothland. * * 

I * OEUF ( port de l') ; il y a 
deux ports de ce nom sur la côte 
de la Nouvelle Jersey, Amériquedii 
iVord; on les nomme grand et petit 
port de l'OEut'; ces ports sont en 
dedans de la chaîne d'îles dont 
cette côte est bordée ; le petit est 
plus au N ; il est séparé du gr.mrl 
par 3 îles , dont les deux plus Dt 
sont séparées par l'entrée de Pri- 
gantine. Le grand port de l'OEuf 
est au N de l'entrée de Corion ; 
ces positions sont au N de l'entrée 
de la Delaware. Indépendamment 
des lies dont cette côte est bordée , 
Il y a, au large , une grande quan- 
tité de bancs de sable , parmi les- 
quels lu navigation est soumise ù 
une grande connoissance pratique. 
Le grand port de l'OEuf est par 
3y"-i9/ N , et par à l'O 

de Paris. Carte au dépôt de la ma- 
rine de 1778 , ordre ae Sartine,, 

a OEUF (Ile de 1' ). Cest une 
petite Ile parmi les Hébrides ; oif 

la nomme Egg , dans la langue dît 
^ pays ; elle est au ^ de i'iie Ôky. 
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3 OEUF ( il« de 1' ), 5 on 4 
ligues dans le NE de la pointe 'le 
la Trinité, sur la cèle au N du 
ileuve de Saint-Laurent , à peu prés 
5o lieues dans le NE deTadouMac. 
Voye% ce mot. L'île de l'OEaf et 
Tile aià Bossu août eontiguët. 

4 OEUF(lMe del* ), h Pcm- 
houchure de la petite rivière Mau- 
rice y qui se jette duns la partie du 
fi de la baie de la Delaware , au 
If NO du eap May. Cette ile est de 
peu de coiiae4|tteaoe pour la navi- 
gation. 

5 OEUF ( île de 1' ) , sur la côte 
du SO de la- iern de Feu» daat le 

port Clerke. 

h OEUF. Voyw Cbavbàv de 

l'OEuF. 

7 OEUF. Voy. l'Ovo. 

OGAVRAITH ( pointe). II y 
a bon mouillage tout auiprés, dans 
la rade Aberport , quancl on réléve 
' la pointe Crubbach au N. 

OGHAO , !Ie de la mer du Sud. 

Voy. Annamoka. 

OHAMANENO , port dans l'ile 
d'Ulietea, une des ilesdelaSuciétë, 
dans lu iner du Sud ; il est sur la côte 

de rO de l'Ile ; on v entre par un 
canal de deux encablures de large , 
entre deux iles basses de s^ible ; on 
y mouille par 28 brasses. Ce port 
est petit , m. lis il est prét'c'raUle au 
deux autres que renferme la même 
île. On y bit aisément de Tcau et 
des provisions. Les deux autres 
ports sont au S de celui-ci , et peu 
<:loienésde la pointe du S de l'ile. 
On les reconnoit au voisinage de 3 
pctitM ites boisées , situées près de 
leur entrée. Voy. Ulietba. 

OHAMENE , belle baie , sur la 
cote de l'E d'Olaha , une des îles 
de la Société , dans la m<;r du Sud. 
Voy* Otaba, 

OHERURUA , baie sot la côle 
de rO de i'Ue d'Ouha. Yoy, ce 
mot. 

* OHETEROA, île de la mer du 
Sud , dans TArchipel de Taïti ; il 
m'y a de meuillftse ^ m Ift côt» 
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de y encore le fond y est-^l ealefi 

Elle est par a?." -27' S, et p:ir 
I S'^o-y ' à l'O de Paris. fumais Uot 

longitudes . 

OHETLNA, port de i'iieUlie- 
tea« Voy. oe m^t. 

* OHEV AHOAH, Ile dans la mer 
du Sud ; cVsi une des marquises de 
Mendoce; elle est par g'>-4o'-4o" 
S , etpar 141 «-ai '-40" a l'O de Pa- 
ris. Bureau de» len/çiiudes. 

OHIO , rivière de l'Amétiqne da 

Nord qui prend sa source duns les 
Appalaches , et se jette dans le Mis- 
sissipi , dans les enTirons du 5y° N. 

* OHITAUOU. Cest une deè 

marquises de Mendoce , dans la 
mer «lu Sud; on y trouve la baie de 
1.1 Résolution ^située par o®-55 '-So*' 
S y et i4io.98'..4o" ykPOà» Pû*- 
ris. Sureeu des longitudes. 

I OISEAU, petite ile d'Irlande, 
8 milles au S de New-Town, dans 

le Lough de Str.in;;ford. 

9 OISEAU , îlot , aux Ber- 
mudes. 

3 * OISEAU ouBiRD , petite tle 

aux îles Sandwich , prés de l'île 
MoDtaigu , à peu de distance du 
tropique par W » et par 

i64'>-i2'-i5'' à l'Ô de Paris. AuTMis 

(i^s loni*îtude5. 

4 * OISEAU ( r ) île de l'Archipel 
Dangereux . dans la mer du Sud , 
situ^ entre l*tle Purno et les douse 

Groupes, par ly^-So' S , etpar 
ï'\^)°-5' h VO de Pans. Carte du 
Bureau de la marine , de l'an 6- 

5 OISEAU (l'ilede), tout pré* 
du cap Nord » à la Géorgie du Sud* 
Voym Caf Noan » pour la posi- 
tion. 

6 OISEAUX ( iles aux ). Ce sont 
de petits ilôts , situés sur la côte da 
N de l'ile d'Anti{(ue , aux Antilles* 

7 ♦ OISEAUX (îles aux). A»* 
Jourd'hui île de Funck. Voy. Aves 
no a. Il s'y est glissé une erreur de 
latitude, Zûe» 49"»-ôi IS. Voy^ 
FimcK* 

8 * OiSEAlTXfUB été). Véy>i 
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9 * OISEAUX (ile* des). Voy, 1 
AvES , n*. 3. . . 

10 OISEAUX ( f le aax ). Petite 
Sle près de celle du grand Menan ^ 
à l'onvertare de k mie française , 

Acadie. 

it OISEAUX ( îles aux ), dans 
le golfe de Sami-Laurent , au NE 
des iies de la Madeleine ; ces deux 
l^etites îles son! droit à l'E de PUe 
Di ioa. La pointe du ]N de la plus N , 
est par 47» -54' N , et par ©••-43' 
A ro de Paris. Capitaine Hd- 

land. 

la OISEAUX ( îles aux ) , 4 
lieues dans le ^O du cap Gren- 
▼ille , sur la côte du NE de b 
Nouvelle Hollande. Yoye% Gaxn- 

VlLLE. 

* OKI , île sur la côte du N de 
nie Niphon , au Japon ; elle est 
«H>iitigaë à trois autres , ù l'entrée 
d'une grande baie et à peu de dis- 
tance de Cowenara, la pointe iluIN 
de rîlc Oki ; est par 3t><*-ao' N .et 
par i3o*-55'A l*£4eMr!s.X« 
Pérouse , n*». Zg, 

OKUJESSO. Voy. Jsaao» et 

Seghaljen. 

* OLCHO WOE , petite île h l'E 
dt la pointe du N de llle de la 

Compagnie , dans le canal de la 
Koussole ; IMle Olcho woe , et celle 
de Berezo \% oe, forment l'entrde du 
SE de ce canal. Le milieu d*01- 
cho woe est par 46°-! 5' IN , et par 
141/-54' à l'E de Paris. La Fé- 
rouse , n», 5g. 

* OLÉRON , ile sur la côic de 
l'O deFrattce , danscequ'onnommc 

la baie de Biscaye ; cette ile est 
grande et assez bien peuplée. Elle 
est séparée de la côte par un grund 
canal, navigable quoique embarrassé 
de plusieurs banés. C'est ce qu'on 
appelle , dans la lanf^ue familière 
de la marine , un conrreau on y 
entre par le S , par le pertnis de 
Maanmsson , et c est ce periuià qui 
baigne la pointe du S de l'île d'O- 
Icron. Voy. MA.ifMVSS0N ; mais ce 
paisage né peut convenir <[«»*& des 
«nbarcatWat; les maria* fW fSl^uér 
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ral , le ncg^ligeni, La partie d*0- 
léron esaëHielie h tonnoiire , c'eM 
la pointe du N , sur laquelle on » 
bàti un superbe phare , nommé 
Chassiron i cettejposition a été dé- 
terminé par le Kirean des iongi-' 
tudes. Voy, CsAmttoit. Le fea de 
Chassiron sèrt aux vaissç:uix qui 
veulent entrer au pertuts d'Antto* 
che. Voy, ce mot. 

Le pertais d*Antîocfae est fri- 

quentepar les vaisseaux qui se des* 
linent pour la Ro lielle ; maissur- 
iout par ceux de la marine de TE- 
taty de Rochefort» dont le monillage 
ordinaire est 4 l'îled'Aix. F> ce mot. 
Nous regrettons de ne pouvoir don- 
ner ici des détails sur le banc des 
Pales , ei anr celui des Damék. Pm&r 
le surplitf (pojr. les articles BsouâOa 
et Makbnnrs. il y a un fort bc iu 
château avec une ville , sur la cô(e 
de !*£ d*01eron ; cet endroit est 
fréquenté par les caboteurs. Noua 
ne trouvons aucunes instrucllons 
propres ù conduire un marin sur 
ce moniilage. L*lle u'Oldron four- 
nit un peu de vin ; mais son grand 
commerce consiste en sel. 

* OLIERRIE , haute île sur la 
côte du N de laLaponie» dans une 
baie entre Relduin , et 'Tyry Biry. 
Les détails de cette c6te ne lonc 
pas connus. 

OLINDE. Voy. Fe 

ï OLlVA , ville de Pomcranie , 
dans lu Prusse Polonaise ; il v a un 
^ort avec'Une baie , sur la c^te du 

Sud de la Baltique , un peu moins 
de 5 lieues à l'O de Danlzickjpour 
la position voy. Da.ntzick. 

a OLIVA, ville et rade foraine ^ . 
sur la cÀle d*£spaçne , dans la Mé* 

ditcrrance, au SE de Valence, 
entre Gandia et Dénia, Otiva est 
n»r 39° N, et par |0-55' à i'O de 
Paris. Carie du dépôt de ta ma-' 
rine. 

Ot.lVES ( banrdes ) , à l'entrée 
(le la rivière de Borde mx. Voye% 
H&KAUx à l'Appeudix. Voyez 
aiust GaàVB n*. u. 

CI JYI£r93,récif préade l<llc Bi|r 
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liton , h peu près au NEdndcWil 

«le la Sonde, par 3° S, et par io6«-io ' 
ù l'K de Puris. \JAuteur anglais. 
* Celle pOàUion cadre avec les dan» 
gcr* qui environneni i'ilc Billiton; 
mais comaie les cartes franraisps ne 
nomment point ce récit , et que 
nous ne savon» i>ur quelle autorit<i 
on lenommeOlivien», nouscroyons 
plus prudent , pour éviter toute er- 
reur , d'en*;v£;cr les marins <jui na- 
viguent dans ce paragc , h consulter 
)d cafle de .Dapréa, n*. , et à 
♦'«n rapporter à la route du vais- 
seau le Àfascarin» 

* OMVIlil\ , pointe 5 l'entrée 
du |)ort du inèaie uom , près du cap 
S.unic-Marie , qui fait la uointe du 
SE de nie Me|elin , jadis Miiyltne. 
Vor. MtTBLiM , île de i'Archi|ieL 

*OLLEQUEDO. Voy, l'article 
BoJluon. JNous observerons que les 
cartes françaises noaimeat celte 
pointe , Lagedo. Voy. ce mot. 

OLLRIW;, sur la côte du Pé- 
rou , 6 lieues au NNO de Porlo- 
Cavalla , et 6 lieues au SO de Mor- 

roiiueiuuil.i. Voy. Cwali.a. Il y » 
mjci'jues roches au dessus de l'eau 
près de la pointe Olleros. On peut 
aller sous le vent de ces roches , et 
mouiller dans une petite haie. On 
y est à i'ahri des ralïales occasiou- 
nécs par les montagnes. 

♦OLONNE , ville sur la côte 
de rO de Franice , par /,ho-29'-ôa" 
N , et par 40-7 '-5'' à l'O de Pans. 
JPim-au lies Inngiludes. Fosùion 
prise aux SabUs. La villed*Olonue 
est «n port de cabotage ; il s'y fait 
quelques expéditions pour le coiu- 
juercede la morue; mais ces expé- 
ditions sont en petit nomhre j ce- 
cependani c'est , en général , unport 
qui mérite de la considération; on en 

rcconnoit les approches au fuite 
d'une église très-élevée qui se mon- 
tre au dessus des sables de cette 
rôte. Qnand on vient à Olonne , il 
faut prendre garde à des écueiU fort 
dangereux , situés au large, et 
qu'on nomme Barges d'Oionnc. 
Vax» Bakcis. JNous consultons le 
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petit 'flambeau de la mer , pour et 
qui concerne le havre d'Olonne. 

» Le havre d'Olonne est à l'E 
N des Barges ; c'est un havre de 

marée , dans lequel les navires 
» a ssèchent S'il ne tant y entrer que 
n de pleine mer ; il est situé enire 
n deux bourgs; celui de TE se 
I» nomme les Sables d'Olonne et. 
n celui de rO , se nomme la 
« Chaume ; ce côté s'avance da- 
» vantage eu mer, que celui 
» TE , en faisant une grande 
» pointe, sur laquelle il y ^ 
n pelitc é;;lise carrée , avec un pe- 
i> lit clocher pointu y que l on 
M nomme Saint - Nicobs. Entre 
» cette église et le château qui^ est 
)i pins en dedans cl du même côlé, 
)» il y a un hanc qui s'ccarie assez 
«• loin de terre ; il faut en consé- 
» qucnce hanter le cèié des sables 
M d'Olonne , et faire le MO jus- 
w qu'à ce qu'on soit en dedans de 
n ce banc , et pr^s dn cK^tean ; 
«'alors on peut suivre le mi-canal , 
» en îipprochant les sihles d'O- 
H lonnc , pour douuer du tour au 
» banc de la Chaume. U faut aussi 
» se donner garde d'une pointe qui 
)} au cote des sahlcs ; elle met 
n un peu au large , et pour l'évi- 
<* ter ,il ne faut pas approcher de 
» trop près la côte en cet endroit y 
» l;\s marées sont de T» heures à 
w Olonne. Dans l'été , lorsqu'il fait 
» petit et beau temps , on mouille 
» enire Olonne et les Darges par 
» t) , 8 , cl lo brasses •». 

* OLl'TORA , rivière au fond 
d'une l>aie , sur la côlë du JNE du 
Kamtschaïka, par 6i"-ao' N,et 
par id4«-55' ii TE de Paris. La 
Péi-ousc , n°. i5. 

* OLUTOllSIvOl (pointe) , ou 
Noss , sur ia parlic du JNE du 
Kamischatka. Cette pointeestdana 
le TSE de la baie d'Awatsha, par 
5t)°-48' N , et par i6<)**-55' a l'Edç 
Paris. La Pcrouse , n«. i5. 

* OLYMPE , montagne très-éle- 
vée et fourchue sur b côte dn NO 
d'Amën<)ue. Ses deux sommets 
sont condaaiBé» de» neiges per- 
met uelles i 
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p^tuelles t «Hé ett pnr 47''-6o' N . 
*t par ia5«»-/|6'-iV' VOétPMià, 
Bureau des longitudes. 

OMAISEY. C'est la pojnte 
du S grande Me qoé Ion 

BomiAe «rcbipel du R.)i George» 
m, sur ta côte du NO d'Anie- 
rique. Cesl entre ce cap « l« "p 
Decisjoa que se trouve l'entrée de 
ChrUtîan-Sound. Le cap Omancy 
«st par56''-q'-4o"N, etpar i56''-42 
45" h VO <fe Paris. Bureau des Lon- 
gitudes, Le grand Plan de Va»- 
couwr , o*. 8 , rapporte parfai- 
teflieat avec cette position. INous la 
rapportons sur le plan n*>. 17 de la 
Pérouae, et cela »ous place i?' à 
!»E a» eiip TtcWnkow. Nous con- 
cluons que le cap Tschinkow de 
la Pérouse n'est autre que le çap 
Oinaney de Viincowvcr. Je nje %mê 
plaintbieûSOOT«*tll*Ki»convëmcnt, 
ca «éosmpbie , de donner difUrens 
»oms au même endroit. Je pourrons 

fane le même iwi>rpç^JJ'l>W *** 
donner WT pUi«f Uf» 

«Adroits y sur-tout lorsau« les lati- 
tudes sont i peu près les méaics ; 
cer on peut facilement oreodre un 
li«n BttÉfcHB autre. GeW ceqpK 
«nivMMPOt Tsciiirik»«r. U faut 
Utn se garder de confondre wcap 
avec nie Tschirikow , située au 
8S0 dt l'Ile Codiak. La confor- 
m'ttd de nom et de latitude pourroii 
faire croire que c'est une île voisine 
du cap , dont elle emprunte le nom , 
et cependMt elle ert coi»id<5rable- 
taent éloignée de ce parage. Voy. 
à YAppendix Xnxwip l^»^^^' 
itow, île. :y f 

OMARA, rivière sur 

Brésil. Son «n^*???f«/lîiS? 
près par S» S. V Auteur mtf^. 
>or^îVocH(St.)Ci»etBASsE. 

* OMER ( St. ) petite ville de 

France , au àt,^^x^J^ ^^^Tà 
çur la petite nvière Aa , q^l «« 
feue dans la Mancîie sur la cète de 
FSadres. On y arrive paru» «a- 
ml. Cette ville «st par 5o*-45'- 
6»'^ M, et par o«-5'^" 4 rO de 
Parifc B^teàu des longitudes. V. 
ce que noot avons dit aux articles 



O O N 



465 



Aa etGniVELiNEè. ^ , , 

OMOA , port au fond du golle 
de Honduras * Amérique , dani lea 
ea? irooa du Goban. * 

* OMONVILLÈ f fosse d' ) ^ 
c*e*;t une jurande rade foraine , 
située entre la pointe de Naque- 
ville et l'anse de Saint -Martin à 
sur la côte du N du Cotentin , 
à peu près 5 moitié chemin entra* 
Cherbourg et le cap la Hague. 
Au SE de celte wde , il y a 
des rochea qu'on nomme Basses 
de Banne , et dont il faut se méher, 
ONECUTAN • une des Ru- 
riles. YùY. ctmoU - _ , , 

OlfwA , laC dans la Fmlando 
russe , au NE du lac Ladoga ; il 
s'étend depuis 61° jusqu'à b3° N.Sa 
longitude moyenne eit de 3a°-4o' 
à rËde Parti. PJuUur angîois, 

* ONEHEOW , petite île dans 1* 
partie du INO de I* Archipel de 
idwich, mer PaciliqaedttNordé 

et par lôaO-W'-V à l'O deParist. 
Bureau des lonerîtudes. ' _ > 
ONEILLE , petite place-È^QJ 
SO , tont^ anf m du cap^ &6 VUm^ 
VoY» ce mot. 

ÔNIMAHOU , pqrt w k 
du SE d'Dlieiea. ' "^'j^-^-t ^ 
ONION , baiè de lable , lur la^ 
c&te de Suffôlk , près des feu» 
d'Orford-Ness. Pour éviter ce dan- 
ger , il faut lancer au large et gou- 
verner à TE , depuis U bonée blan- 
èhe de Whiting-Middle , jusqu'à 
ce qu'on ait doublé Orford-Ness, 
et jusqu'à te qu'on découvre la 
terre de Dunwich , en targe de 
Thorp-New. i ^ - 

* ONORE , ifHasit mt h o6te de 
Canara. C'est la première place que 
l'on trouve en venant du S » après 
avoir doublé les ilea aux Pigeon^ 
Elle est à pen près à 5o lieues au 9 
deGoa, par i4«>-i4' g, et par 
62«-4' il VE de Paris. D'après de 
Mannevillelte. . ^. , 

ONRUST , petite lie mmboii- 
churc du port de Batavia, Cesl-la 
qu'est le cart-nage. . m 

*001NIBA, iur la ç6tc d«n 

5o 
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<^e rîle NiphoD , au Japtfn , on peu 

à rO du grand enfoncement formé 




OOPOA, petit port d'une enca- 
blure de large y à i'tie Uiietea. V. 

ce mot. 

, . OORQOP, C'est une de« Ru- 
Tîlet. Foy. ce moi. 

OOSHESHEEU. Cctt h plna S 
des Kuriles. Voy. ce mot. 

OOSTER-HILL SAND , ou 
]»aiic de OosTEK-Uii.L. 11 y a trois 
hmcê de eable devant i'ile de 
6chowen, sar la côte de Hol- 
lande. Le travers du canal du havre 
de Brewcrs, celui dont nous par- 
Icmt est le plus en dedans des trois ; 
il est tout près de terre. Son gisse- 
ment est à l'E , entre Schowen et 
Goerée. Dans quelques endroits , 
il n'jr Jf^' plu* de 6 pieds d'eau 
qessos. On en passe à l'O pour en- 
trer dans ii9Vfe de ^rewers. V, 
çe mot. 

* OPARO, île dans la mer du 
Sud , au S d€ Tarchipei Dangereux , 
Çiar 27«»-36' S, et par i46o-âi'.^» 
à rO de Paris* Bwrtau des iongi^ 
4udcs. 

OPARRE, mouillage à rO delà 
baie de IVlaluvay^^ dans l'île d'O- 

OPORTO. Voy^ Poaw. 

-* pPOUN, île de l'arehîp^ des 

Pîavigateurs , dans la mer du Sud , 
par i4"-io'-3o" S, et par 171O- 
96'-%/ à PO de Paris, bureau des 
longitudes, 

OPURURU , peiire !k 
prise dans le r<?cif d'UlictOty^ ar^ 
chinel de Taïti, dans la mer du 
Sud f 4 milles uuISO de l'île Oaïa- 
ra. Eue est séparée de I'ile Tamou 
far un canal d'une «ocablure de 
large. 

I * OR ( rivière d' ) , sur la rôte 
de i*0 d'Afrique, est celle que l'on 
pomme Ouro. Voye% ce mot. 

" 3 QR ^rivière d'^, sur la côte du 
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SO de l'Afrique , k moitié clie« 
min eu Ire Assme et le cap Apollo- 
nia I 6 5 lieuea de chacune de ces 
deux places. ■ 

^ * OR, rivière , au S de Iart?ièr« 
de Santa-Maria, isthme de Darien. 
Cette rivière est trop petite pour 
qu'on la connoisse bien. On pré- 
sume, sans en avoir de certitude , 

Su'elle se jette à la mer du Sud ^ 
ans ie golfe de Panama. 

4 OR ( banc d' ) , sur la côte dç 
rO de Barbarie , une Ucae eu S dm 
cap Cantin. Ce baut<-fond est ft PCq 

près à une lieue de terre. Il est tort 

poissonneux. 

5 * OR (côtç d'). C'est une 
partie de la côte de rO d'Afrique 
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ui se trouve comprise entre la cote 
e Quaqua et la côte des Esclaves. 
A la rigueur, elle ne s'étend que 
depuis le cap des Trois Pointes j us- 
qu à la rivière Volta ; mais son notn 
est devenu gënériqne , et l'habitude 
a prévalu de nommer ainsi toute la 
côte depuis les bancs de Ste^Anne, 
jusqu'au cap Formoie. Lee Euro- 
péens fréquentent ce parage ; ils en 
retirent de la poudre d'or, des es— 
ciflvet, de Hroire et de la gomme.. 
En génâmly le débarquement y est 
extrêmement périlleux , h cause 
d'une barre trèi-violente qui règne 
sur tonte la côte. Ce débarquement 
s'opère à l*aide des pirogues du paye* 
Ces embarcations sont de la pins 
extrême vitesse. Cependant | malgré 
cette vitesse et l'adresse des-Moirs,, 
les aeddens sont très - communs. 
Les naturels de la côte d'Or sont 
guerriers; plusieurs sont Mabomé-. 
tan«, ou voisins de peuplades mabo- 
métanes. Les esclaves de cette nation 
sont doués d'une énergie que n'ont 
>:ts ceux de lu côte d'Angola; auss^ 
es vaisseaux qui les Transportent 
dans les colonies Européennes^ 
sont-ils forcés de prendre les plue 
grandes précautions à leur égard. 

Les objets d'échange sur la côte 
d'Or consistai en quelques toiles^ 
blancfaea et blrmesyai beaucoup de 
tahac, et en verroterie et en cauria^ 
des M^ldivest et c'e$tpea(-çureu]if 
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^es remarrfTtes les plus extraordi- 
aaires , (|ue des peuples , situes à 
fextréinité de rAfrique , em- 
ploient dans leurs échanges le 
liiôiii»; si^ne rcprésentatit tjuc le» 
ladieus du bord du Gange. Noaa 
ae connoifsons aocanes recherches 
•ur une purticularité aussi éton- 
nante. Nous ne la croyons cepen- 
dant pus étrangère à la géographie; 
elle pourroit en outre fournir ma- 
tière à l'Histoire « en décelant 
c^uelques couiinunications anté- 
rieures eatre ces peuples. Car au 
Bengale , lu monn'me courante , 
celle du peuple » est le même cau- 
ris , (]ui sert au taètat usage sur 
la côte d'Or. 

La géographie n'est point encore 
aatis&ite des coanoîssances impar- 
faites qu'elle a acquises sur toute ia 
côte d'Atriquc , depuis le cap Vert 
jusqu'au cap de Bouue-Ëspéranre | 
en y comprenant la c6le d'Or. 
Nous avons soin <i'en prévenir à 
tous les articles qui.ÇQBoemefit lés 
diverses, positions ..dk^cette cote * 
donc^^«S!^s^lB|flerTOrcésde rendre 
compte, Noos le disons ici en gé- 
néral, et nous pensons que depuis 
le Sénégal jusqu'au cap de Lopès 
GdnsaWo , les latitudes sont assez 
justes, sans être rigoureusement 
précises; quant aux longitudes ,cllt'S 
sont toutes défectueuses. A l'égard 
delà partie située au S du cap Lopés 
GonsalvOy comme la navigation y 
est moins active encore, les reu- 
seignemens ont été plus rares , et 
les cartes en sont enc(>re pins dé- 
fectueuses. Nous n'ajoutons foi 
A aucune position, pas même aux 
latitudes, sur cette partie; et s'il 
nous étoit permis d'en juger sur 
notre propre expérience , nous 
penserions que la côte forme un 
crand enfoucetnent entre le cap 
îîégre et le cap Lopès Gonsalvo , 
et nous croyons que le fond de 
cette espère de t;oUe est situé plus 
de 4° à l'E ^u méridien indi- 
qué jMor les cartes dont nous som- 
uiâ|rp possession. Nous nous 
sommes «pperçus en naviguant sur 
«ette côte , }usqu> Malembe , que 
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1^ !;issèm(^nt étoit heauroup plus i 
l'E que la carte ; il est à di'.sin-r 
que toute cette partie soit relevée 
avec soin par ordre du Gouverne- 
ment , pour l'utilité de la marine. 

7 OR ( baie d* ) sur la côte 
de Laponie , un peu au JN des 7 
lies. Le mouillage y est bon, de 
vent de S; mais tm«> ouvert aux 
vents de NF,. 

8 * 0!l ( montagnes d' ) «e 
nom meut aussi Matas de Sant-Yago* 
Elles sont au NE de la rivière 
Belta\ à peu prés 17 lieues dans le 
PME du^ap Boj;'.dor, par 

N , et par iÙ''-4' a 1*0 (Je Paris, 
> Borda, . . . . v . . ^ 

9 OR ( rivière d' ) , h la poîntedu 
S de l'île de Saintç-Lttcie» aux ' 

Antilles. 

10 OR (ile d') à l'embouchure 
du golfe de Darien, sur la côte de 
Terre^Ferme , Atnëriqne du Sud. 

OiP I ville assez considérable 

sur la côte de Bai baric. File est au 
fond d'une baie abritée au NO par 
le capFalcon* Lecb&tean de Sainte^ 
Croix , qui fait partie des fortifica 
tions de celte ville, est par 55*' -4 i'- 
27" N , et par a'>-f»9'-39"^ h l'O 
de .Paris. Bureau des longitudes, 

ORANAir. Fo^. Ravat. 

1 ORANGE ( caye d» ). Ccst 

une des îles Tîaliaui , par 7.4'>-:'.S' 
N , et par SiO-ôy' à l'O de l*ari5. 
V Auteur anglais. * Cette position 
répond aux environs de l'Ile du ( 
Chat. 

2 ORANGE ( baie d' ) , située 
dans la partie du NO de la Ja-* 
uia ïque , entre la baie de Montégo 
et la pointe Négrille du Nord, 

5 * ORANGF, ( haie d' ), sur 
la côte du Petit JNord côte du NE 
de Terre-Neuve , au N de la baie ' 
Blanche , à peu prés au SO de 
Belle-Ile , et ix ONO de l'île Sie.^ 
Barbe. La pointe du S de l'entrée 
de la baied Orange est par 5o"-3i' 
iN , et par 'i8«>-4 A VO de Paris. 
Carte du détnU de la marine , sur 
les observations de Chahertf Kcr-i 
duitf FlaurieUf et autres. • 

5o * 
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4 * ORANGE (cap d'). Ccst la 
pomle de l'E de Tentrce de la ri- 
vière d'Oyapock., sur la côte de la 
Ouvane Française , Ainéricjue Mé- 
ridionale , à peu près aa lieues au 
SEiE de Cavenncpar 4«>-i5'N, 
et p«55*-39''^ à l'O de Paris. Catte 
du dépôt de la marine de 1786. 

5 ORAINGE ( fort ) , sur la côte 
d'Afrique. Il est bâti prùs d'un vil- 
lage que les Noirs nomment Su- 
conda. 

ti ORANGE . une des îles Bas- 
il ées. Voy. ce mot à VAppendix» 
y oyez aussi Bàciii, n®. 1. 

ORANMÉRE, tle sur la eôte 
de l'O d'Irl.iude . au S de Long- 
coran , par 55'-a4' N, et par i3° 
à rO de Paris. U Auteur anglais. 

* ORBriELLOi les Français 
prononcent ordinairement Ombi- 
•TKLî.K. C'est une ville sur la côte 
du SO d'Italie , A peu près 17 lieues 
au JNU de Rome \ elle est au fond 
d'un golfe formé par uue étroite 
|>éninsale , qui se termine A Mon- 
targcntat. OrbitcUe a un bon port. 
Celle ville est par 42 -^9' IM , et 
|»ar q<*-29' & de Paris. Carte du 
dépèt de la marine. Nous ne con- 
noissons aucun danj^er dans les ea- 
virons de ce port, sur lequel on 
peut gottfemer dès ou'on a doublé 
lecapiviontargentat. Voye^eemott 
et Aroentaro. 

♦ ORCADES. C'est une espèce 
dQ petit Archipel , ou , si l'on veut , 
ua groupe d*iles silué au N de 
l'Eoosse. l-ia plus grande se nomme 
l'ile Pomonc ; la plus N 8e nomuie 
Fair-Hill. La navigation au travers 
de ces lies eèt soumise à des di{&<- 
rultds qui requièrent un pilote. 
Nous n en connoissons que trois 
|K>tnts qui soient déterminés d'une 
uianière précise. Ce sont l'ile Fair- 
îîill , située à moitié chemin entre 
les Orcades cl les îles Shetland; 
l'ile Ronaldshadu N , et l'ile Slrum- 
ncss. Pour éviler au lecteur la peine 
de chercher ces trois articles , nous 
donnons ici les trois positions. Le 
cap Ronaldsha sur l'île Ronaldsha 
da N, eât par 69° -ao' I^f et par 
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5«-5'-3o" à i'O de Paris. L'ilô 
Stramness est par 58**56' N » et 
piu S-'-Si '-20" à l'O de Paris. L^e 
Fuir-Hill, que les Anglois nom- 
ment Fair-lsland, est par 5q°-28' 
N, et par 4^-iÔ' à 1*0 de Pari». 
Bureau des hngitudes, 

* ORCHILLA , petite île au N 
de h province de Caraccas, côte de 
Terre-Ferjne , Amérique du vSud. 
Cette tle est à ONO de b Mareue- 
rite , et au NNE 5° E du cap Cor- 
dclera. A proprement parler , c'est 
une des îles sous le vent des An- 
tilles. Il y a trois petites lies sur 
sa côte du N , du reste elle parott 
s;iinc. Sa pointe du S est par 11**- 
58' N, et 68*^-3^ à l'O de Paris. 
Belin, Cette tle n'est propre à rien; 
on n'y trouve pas même d'ean po* 

table. 

ORD , cap dans le comté de 
Rent, eU'Mxsme. Il termine cette 
grande chaîne de montagnes dont 
le pnys est environné ; il est remar- 
quable par ses hautes falaises per— 
t>endicuiaîrc«. De ce cap h la pointe 
'l'arbel, ou Tarbet-Ness, on compte 
17 milles au SO O , lai. ÔS^-io' 
N , long. 50-57 à i'O de Paris. 
VAuteur anglois. 

ORDADA , roche sur la rôte de 
l'O de l'Amérique , côte du Pérou , 
à l'E de la Rosse , roche située à 4 
milles dans le S i SE du port de 
Callao. Elle est voisine de quelques 
autres plus petites. On trouve de 9 
à 16 brasses dans leurs environs 

^OREGRUND, port de Suéde, 
dans le golfe de Rothnie , vi»-li-via 
de la petite île de Grinsoa , &' peu 
prùs ■?. liouef ^ au SE de Forsmark , 
|v,. ' N , et p:<r i6"-2o' à l'E 

do Paria. Carte du dépôt de la ma* 
rine. Les vaisseaux qui vont ù Orc- 
grund doivent pnsser au N de l'Ile 
Grinson ; il en est de même de 
ceux qui se destinent POur Pors.» 
mark , car le canal au S de Grin«* 
son est tellement rempli d'ilots et 
d'écueils, qvie la navigation v est 
périlleuse. Voyez GaissoN à VAp- 
pendix» 

* OKENOQ W IL ff9nè9 rivièr» 
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rAmëriqtte du Sud. Les Espn- 

f'aols la nomment Oronoko , et 
pour nous conformer à cette oribo- 
graphc , nous renvoyons ii l'article 
Oroiioko. yoye% ce mot» 

ORESTONE. K Mewstohe, 
c'est la même. Voye% aussi Load* 

STOKE. 

1 OIIFOIID , ville de la province 
^ de 6aIiolk. Ce fut jadis un port , 
niai» il est aujourd'hui dam les 
laisses de la mer ; les ruines de soo 
château servent encore de marques 
aux vaisseaux. 

a ♦ ORFORD , cap aux ile& Ma- 
louines. Il est dans le SO de %oat le 
£;roupe. C'est la pointe la plus O 
de la grande île de l'O; il est au 
SE 5 lieues du cap Percivai , par 
6i«»-57' S , et par t)4«-a' h. VO de 
Paris. Cookf aeuxième Voy^f» y 
62. 

5 ORFORD , cap sur !n côte du 
TSO de l'Amérique, par /4a^-6a' N, 
et par ia6»-45'-i5/' à l'O de Paris. 
Bureau des longita fes. Ce cap est 
très-facile à reconnoitrc -, il est h 
Textri^aiité d*nne terre bai^e et c|ui 
•e proiette au large. W y vl quatre 
S lots de pierre d<îtacbés autour de 
ce cap ; ces îlots sont environnés 
de pl usieurs roches dangereuses sous 
Peau. La plus au large est à 4 milles 
et h du S vers l'O du cap. 
La sonde donne 45 brasses h l'acore 
des brisaus. Prés de ce cap, le cqu> 
rant file 1 noeud et ^ an N. 

4 ORFORD , cap. C'est la pointe 

du SE de la Nouvelle Bretagne , 
par 5°-34' S , et par i4qO-4o' à l'E 
de Paris. Carte du dépôt de la 
marine de Pun 6. 

1 ORFORD-NESS , sur la côte 

de SuHolk , en Angleterre , par 
Sao-i^/ IV , et par à l'O de 

Paria. U Auteur angLois. Les ma- 
rges y sont de 9 heures S5'. Il y a 
un feu sur cette pointe , au SO de 
laquelle on peut mouiller h l'abii 
des veuts du INE. Lu pointe Orford- 
Ness est 6 4 lieues dans k N 5« £ 
de Long Saod-Head. Il y a t5 ou 14 
irasses eu canal entre deux; ce 
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ibrassiage continue jusqu'à cë que 
le feu reste du NNO 5» O an 
NO 5" N , ou Jusau'à ce que l'é- 
glise et le chMeuu d'Orford restent 
au NO ; on sera alors & 3 lieues de 
la pointe du Ness , et l'on aura" 
évité la pointe de l'O du banc Shcep- 
wash-Bavirdsey. Les marques de la 
pointe du N de ce même hanc sont 
de relever le chiîieau d'Orford an 
N I NO 5" O . et le feu au N 5« O. 
Ce feu sert auasi pour le bunc Whi- 
ting. Voy, ce mot, 

2 ORFORD -NESS. C'est la 
pointe du NO de lu l^aie Shelburne , 
sur la côte du HE de U Nonreile 
Hollande. 

* ORIENT. Nous avons fait cet 
article au mot L'orient ; pour éviter 
tonte autre répétition, nous ren* 
voyons à l'article Blavet , où l'on 
trouvera la description de lu baie , 
et la position publiée par Bureau 

ORIHOU, petite île lauie, tout 
auprès de la cèle du de Vile 

Oneheov. 

* ORISTAN , baie sur la côte 
de l'O de Sardaigne, danslaMédi*. 

terranée , on la nomme aussi lîO- 
rjslan; on y entre par une ouverture 
étroite , entre le cap St.-iVlarc et b 
cap de Napoli , àu S | SE , a lieues 
de la potite Ile de Maudevenlre , . 
que l'on ne doit pus confondre do.ns 
la Géographie avec celle de Malde- 
rentre. Le milieu de celte entrée - 
est par 390-^' N, et par 6«-25' 
à TE de Paris.. Cdrte du dépât de 
la marine, 

ORLANDO. oucopd'OnLANDo, 

sur la côte du N de Sicile , un peu, 
à l'O du capCalvo , par 58«-i8' N, 
et par lao-ij/J' à l'E de Paris. Catrie 
du dépôt de la marine. 

iORLEAl\S,il«dansIa rivière 
de St.-Laurent , au-dessus de Que- 
bec, elîe est au milieu de la rivière , 
le canal est a u S de l'i le ; car au IN i l 
n'y a pas suffisamment d'eau même 
pour les bateaux. Les vaîsseanx'd'nH 
grand tirant d'eau ne doivent y pas- * 

^ ser ({ù« sur le coup de la. gnuuk 
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luer, à-eaasç d< qm^ltpiesLanrs de 
s iMc ijul s'y Irouscni. La poijUc du 
de riîe à.' uoiiiine poiute tJ Oi- 
ItaiJà , et Uv ià jus^u'jj la pomteLevi, 
]a côte eM sémite de roehea et de 
di»n;;çrs dispersés vaguetuent ; en 
ron^cMjiienrc , il est prudeol d'y 
prendre de-i pilotes. 

9 * OPiLÉAISS (Nouvelle) , à la 
Louii>i;iane, dans une ile du IVIissi^- 
sipi ; l. pavs est frrlile , et lit 'pidis 
rcspcruiicê de la France j ces espé- 
ranccà peuvent aujourd'nat se réa- 
liser puisqu'elle vient de rentrer en 
possesiiou de tout ce territoire. T/>t. 
090-57 f-^5" N , longit. 92^-18 '^5" 
h l'O de Paris. Bureau 4e4 lott" 
gitudes, 

ORr.OGENESS, |)oinie sur lâ 
c«'ite du IS'E de Lapoiiie , 11 l>e»ies 
liu SSËy 5° S de Louibaàcho. l.a 
c&ie efti nette danstout cet intervalle , 
mais il n'y a point deiiuouilhi^e. Il 

a au Tarse a»' la nointo Orloi^e- 
iiess, une roche (jui s'uvunce à une 
portée de canoa eo mer , il en dé- 
rouvre une partie de basse hier. Il 
faut s'en tenir au large et au Su l, on 
la reconnoit à trois îles; deux deâ> 
quelles son't & a lietMM ^ au â de- la 
pointe. La tro)M£flie«st h % lieues ^ 
:m S de ces deux premières : et relie 
troisième ile C6t a \ lieue uu IS de lu 
rivière Ponnoy. C'est daoscette par- 
tie de la cùte que se trouve le banc 
Knork-John. t^oy. ce mot. 

ORMSHEAD. 11 y en a deux, 
la petite et la grande. La petite est 
en dehors du «fdtrinit de Menay sur 
la côte de Galles; c'est celle qui 
ferme ù l'O une grande baie f[ui st- 
termine à la pointe de l'O de 
la rivière Dee\ elle est à 1*£ dn 
cul-de-sic de Conway. La grande 
Oriiiàliea.l est à la pomie del'O de 
<:e cul-de-»ac , en dedans de i'ile 
Priestholm : cette grande Ormshead 
se voit de loin , elle est très-haute 
el escarpée sur la mer, elle sert de 
point de recoanoissaoce sur toute 
cette côte. 

♦ ORMUS , cette (le est très-fo- 

;'HCusc dans 1rs Mille et ime INuits , 

ti JaM» lous les conta acabc^-i ç'c£t 
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r peut-être un téjnoi{»n»ge de sa 

<\ -\\<- passée , et sous ce rapport , elle 
appariiendroii plutôt à l'Histoire 
.ju'fi la Géographie, dans laquelle 
♦ lie ne mérite aucune comidéra- 
ti.Mi. C'rsl une petite ile dont le 
circuit est d'environ 10 lieues. Ce 
n*est à proprement porter qu un ro- 
cher sur Imuel on ne trouve 1>as 
une goutte d'e iu , si re nVsl celle 
que les pluit's y font tomber et que le» 
habitons reçoivent dans des citernes 
où ils la conservent soigneusement. 
iNous ifjnorons à quelle cause elle 
doit la subst; uice saline dont elle est 
recouvert ', tout ce que nous savon», 
c'est qu'en plusieurs endroits , le sol 
PSI enduit d'une couche de «cl de 
deux pouces d'épaisseur j l'île en- 
tière, vue du large, est d?uneWaij- 
cheur qui la fait croire couverte de 
neipc : I'ile d'Ormus est à l'entrée 
du golfe Persi({ue , elle est au fond 
de l'enfoncement de la cote «tuée 
au N du cap Mocandon ; elle est 
tr»'-6-pr«^s de terre, r'cst-h-dire, à peu 
près à i lieue et J. dans le voisinage 
de Bender-Abassî . que l'on nomme 
aussi Gomron ; elle est h /\ lieues]^ 
d ms le IN" j INE de l'.le l'Arck , et 
un peu moins de 4 lieues dans le 
NE de la pointe du NE de Hle 
l^îsmis; il y a passage pour les vais- 
seaux entre l'Arek et Ormus , et 
entre cette derni<^rc et Risniis ; il y a 
mouillage dans toute cette partie dtt 
j^olfe , et l'on trouve m et lohrassr a 
d'eau :iTi N d'Orinus. l.a pointe du 
S de I'ile n'est pas très-nette, on fera 
liien de lui donner un peu detOttr; 
nous conseillons & ceux qni veulent 
y aller, de passer de préférence en- 
ii c Ormus et Risaiis, et de remon- 
ter au ÏS presque jusqu'au mouillage- 
de Bender-Abassi , avant que de re- 
venir h l'E au mouillage d'Oi inuSé 
Cette ile est par «afto-DS'-So" 
Floch de la Carrière. Nous Ba- 
vons, sur sa longitude, aucune nu-» 
torité précise; nous la irouvo-is par 
5.5°-23' A l'E de Parii, sur la carte 
"éncrale de D'ajn"é8 de Maiinevil-» 
Tette; mair^tte carte est t trop 
petit point pcumérîtCr 1i9e ^NB'* 
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, ^OUODUS , ou U'Onoop» < ri- 
iiëre). For^s cap de IVon. 

* ORONOIvO , ou ea fronçai* 
Orenoque. C'est unej^ranJe rivicre 
de i'Aineriuue lucridiouule doat 
elle arrose la punie du N , elle 
\icnt se jeter à lu mer par une quan- 
tité d'embouchures qui formcul en- 
tr'eiles autuut d'iles scparécs ; elles 
•ont toutes placées au S de l'ile de 
Li Triuité, c'est-à-dire, dans le 
g(dte de Paria. L'endroit où toutes 
CCS bouches aboutissent , ou plutôt 
le point où elles se séparent est vis- 
à-*vis St*-Thomas» que les Espa- 
nols nointncnt St.-Thomé ; toutes 
ces bouches ne s<:>nt pas éf;ale!uent 

riticables , la grande entrée est au 
de toutes les outres; mois pour 
cel.e-Ia , ainsi que pour toutes celles 
qui sont navigables , il l'aiit le se- 
cours d'un pilo'.e; delà pointe Auia- 
cura , qui fait Tentrée de cette bran- 
che , il y a, en ligne directe, 5iU 

j^^oa•n'^s<Dn9ati^a^ aucun dëlaîi 

^ •ur les entrées d#. cette rivière, de 
peur d'induire en erreur ceux qui 
nousaccorderoient leur confiance; 
noascQDseillons aux vaisseaux des- 
tinés p<M4r St. *- TLouié , oa pour 
toute autre partie de l'Orcnoque , 
de chercher un pilote à la Trinité 
ou à Deniérari. Ce conseil est mo- 
tivé sur ce qu'il est impossible de 
mettre en panne au large pour en 
Attendre un , à cause de la rapidité 
des courans qui ne tarderoient pas 

" & dépaler uu vaisseau. D'un autre 
coté, il seroit peut-être dangereux 
de chercher un mouillage assez 
près de cette cète basse et noyée , 
pour que les pilotes du pays pus- 
ëcnt avoir ronnoissance du vaisseau 
mouillé , et venir à son bord. Le 
milieu de U grande entrée est à 5 
lieues dans ie-NNE de la point» 

:^^macura, par 8°-57' IS et par 
t.i«-i5' à rO de Paris. Cor/c de 
.,1736 Ju dépôt de la marine. Le 
csmal de cette passe git à OSO ô° 
S jusqu'en dedans delà preniit reile. 
L'Orcnoque eu général est exirèine- 
lucQt rapide , il i'aut se munir de 

, Yortea ancres ei dt Ions cables. Le 
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fond y est généralement de vase ot 
la tenue hoimc. " • , 

OaONSA. Cést Hiie eï îlébri- 
des y ft Pc de l'ile Jura , on y voit 

un? ancienne ahbnve et -quelques 
tombeaux irès-curieux. 

* OROPEZA , cap qui termine 
ati N le golfe de Valence sur la côie 
d'Espagne dans la Méditerranée; on. 
le reconnoît à un vieux château 
rond 5itué sur su pointe. Il est droit 
.'i l'ONO des Coloutbreties, et au 
ISE , quelques degrés N de Va- 
lence, par 4o''-5^-3"" N, et par 
^xo_i 1 f_5o" 5 rO de )?d.v\s. Bureau 
des longitudes. La navigition est. 
libre tout autour. ' * * '. ' 

* OROTAVA , port sur la côte 
du ]NO de Tcnérliïe , une des Ca- 
naries. Soit erreur de M. de Borda, 
soit faute d'impression , ce port est 
nommé Lorotava sur sa carie. Nous 

^ w o n 8-» Mi ¥ i '«Ott o r tbographe quand 
^lous en avons parlé à Garichico. 
Fltjr. ce inot. Nous îious confor* 
miMiÀ' ici & son véritable nom , et' 
nous suivons en cela le Bureau des 
longitudes. Ou P^^t mouiller à Oro* 
tava pendant rété seulement , et' 
même en cette saison le débarque^i^ 
ment v est dilCcile , à cause du 
ressac qui règne à terre. Dans tout 
le reste de Farinée , cette rode est 
tellement exposée aux vents delVO, 
qu'il est imprudent d'y mouiller. 
Orotava est par aS^-aS ' IN , et par 
iS°-55' & rO de Paris. Bureau des 
longitudes^ etJBoriak*^ • 

* OROULONG, mouillage h l'île 

Pelew , par 7°-iS' N , et par l'^u'"- 
3o' ik l £ de Paris. Bureau dci 
Icn^itudes* Voy. Peww. ' - 

♦OI\PHELlJ\SfbancdcO,|;ran<l 
banc situé.à l'entrée delà baie d^t 
Chaleurs, dans le golfe de Ssini* 
Laurent. Il paroit quUl est três- 
poissonneux. On y trouve de 24 ^ 
45 brasses d*eau. En partant de l*il« 
Misco , si l'on cingle 4 l'ENE 9 on 
le traversera par le milieu. 

ORIUAClv, grande roche de 
Norwcge, a ou J lieues au N de 
}vyn, Quand on lé Toit 4u lar^^ 
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elle refsemble 6 une montagne 
ronde ; elle est 4 lieues au S de la 
pointe du S de8tad}tiad , dont elle 

est séparée par nn grand canal par 
lequel on passe pour aller à Bergen 
d'un côté , et de l'autre & Scuteness. 
A rentrer de ce canal , un peu CB 
dedans de b pointe du S « il y a ane 
petite baie le travers d'une balise. 
On peut y mouiller pour prendre 
un pilote. On y est à l'abri de tout 
Ift Tenu , excepté du S. 

* ORI\IO, petite rivière dont 

l'embouchure est à un peu moins 
de a lieues , ^ l'O | SO de l'entrée 
de Saint'Sëbastfen , sur la côte de 
Guîpascoa, côte >lu IN de l'Espafçnf . 
ï.a rivière Orrio est sépnrc^e du petit 

Sort de Guiftaria, par la petite île 
latrrwnrt.' Lat. 44'»- 17 '-45" N, 
long. 4°-a5 ' à 1*0 de Pitria, Don 
Vinccnte Toffino, 

ORTACH , grosse rocbe très- 
remarquable, à une lieue dans le 
NO i O 5* O de la poiate la plus 
O des lies Aurigny » et 4 miU«t & 

l'ESF. dès Caskcls. 

♦ OttTEGAL , cap sur la côte de 
Oallicie, côte du JNO de l'Lspagne. 
C'eat un des promontoires les plus 
lumeuxde ce parafe , et un des plus 
importants 5 connoître , et cepen- 
dant il Y a bien peu de temps que 
celte cdtee M exsniinée arec aoio, 
et que les ddtaih en «mt connut. 
Grâces aux soins du Gouvernement 
Ë«pugaol , et aux travaux de Don 
Vincente Tofllnoy la Oéog ra pfaie n'a 
vlus rien & délirer anr cette partie. 
Le cap OrtPf^al est une baule terre, 
liacbé^e de laiatses , du haut eiiba«, 
et qui tombent brusquement ft la 
mer , de quelque côté qu'on le 
relève. Il faut bien prendre garde 
À ne pas le confondre avec le cap 
de Los - AguilloMf , qui en est 
TCMain. Ce dernier , pointu par le 
sommet , tombe à la mer , par une 
pente douce » hachée de différente^ 
éninenoeSi et ae termine enfin ft 
«u gros rocher tout noir. On re • 
eonnoitra facilement le capOrtegal 
h la Vigie de la Oipelada dont il 
f^l #ui'0|Qlilét An Mrplus , toute 



OSA 

celte partie de la côte est bérisscc 
de roches et de petits ilôts, jus(|u'à 
une certaine distance au large , et 
nus croyons de la prudence ce s'ea 
tenir à peu près ii une lieue , ou 
deux tiers de lieuc. Cette côte est 
d u no m bre de celle» que IV>n nomma 
côtes de fer , c'est-à-dire , qu'il n'y 
a pas d.; fond au large ; on ne com- 
mence ù le trouver que lorsqu'on . 
arrive au N du cap Priorf et ai l'on 
en excepte les petits vaisseaux qui 
se destinent pour la petite baie de 
Sanla-Martha . à l'Ë , ou pour celle 
de Qédeïra , & l'O > noua ne croyona 

f»ot qu'il soit nécessaire de ranger 
e cap Orteg I Je très - près , car 
ceux qui ont affaire au hcrrol, et 
à la Corogne , attaquent principa-* 
lement le cap Saini-Adrian , et le 
c; p Prior. Le cap Ortegal est par 
4^"-4b'-4o'^ N, et par lO^-S'à 
l'O de Paria. Bureau des longi^ 
tudes Les maréeay «vivent le vent« 

* ORTOISA , s^.^r h côte du 
NE d'Italie , dans le golfe de Ve- 
nise , entre Pescara et Lanciana ; il 
y a un port à Ortona , h l'entrëu 
cl'une petite rivière. Cette place est 
par qa*'-35^ Ps' , et par i2°-3i' îk 
VE de Paris. Carte du dépôt de la 
marine, 

* ORUBA , petite île pré» de la 
côte Terre Ferme , Amérique mé- 
ridionale. C'est une corruption du 
mot Arouba* Voy. cet article. 

ORWELL. Ceat une rivière nui . 
se jette h la mer, entre Har\%ich p 
et le fort Lanc;uard. Le confluent 
de cette riv ière , avec celle de Stour^ 
eat dana leur embouchure même \ 
de sorte qu'il n'y en a qu'une qui 
est commune aux deux rivières. 
De gros caboteurs peuvent renion-» 
ter jusqu'à IpswicD. L^ monillacu 
d'Orwell est à l'endroit même ou 
confluent. 

* OSARA , port situé h Tribord , 
en entranidans la rivière de Meaco^ 
sur la cÀte du SO de Kle INiphon, 
an Japèn ; l'embouchure de cette 
rivière est au fond d'une Grande 
baie, dont l'entrée e&t barrée par 

l'île Aivad&y. Qnka est par ^^^^ - 
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N, ctpar i35"-5' h l'E 6e Paris. 
La Fèrouse , n». 59. Koj^cz 

IftAGO. 

I ^OSNABRUG, petite ile de 
TArchipel de Taiti , qui tait j.)artie 
de l'Archipel Dangereux. Cette pe- 
tite tl« e»t a i'E, jque^ace degrés S, 
!x5 lieues de rtleOlaiti , par 170-^8' 
S ,et par à l'E de Paris. 

' Carte du dépôt de la marine de 
Tonè. Il n'y a point de mouillage , 
et h peine peut-on y débarquer. Les 
Naturels la nomment Maïtea. Voy. 
ce mot. Voy. aussi Dezana. 

a * OSNABRUG , petite lie de 
la mer duSnd, qu'il ne faut pas con- 
fondre avec celle de l'article pré- 
cédent. La première est l'île Maitea, 
ou . Dezana , nommée Osnaburg , 
par le capitaine Wallis ; celle-ci a 
reçu son nom du capitaine Carterei; 
elle est au S de l'Archipel Dange- 
reux , et à 145 lieues dans le SE 

£ de la première ; elle est par 
aîO-fj^S.et par- i^l^-Zj^ ' i l'O 
de Paris. Qtrte de l'an b du dépôt 
de la marine. 

OS-NA-MON6, Oe k VO do 1« 
foime du S de Tlle GlilUataii. Voy. 
ce mot. *Nousnepouvons garantir 
aucune de ce» positions. Voy. ausài 

OSTEFLÊERS » on Oxt&il , 
en français , Queue de Bœuf. 
C'est une marque pour entrer dans 
Browers - Haven. Voy. ce mot. 
lorsque l'on tient le clocher de 
Remis , h toucher Woolsack , ou 
Blenk, on apperçoit Bommene, un 
peu au N d'Ostetleers. 

♦ OSTENDE, port de Flandres, 
delà dépendance des Etats de l'Em- 
pereur a Allemagne avant la guerre 
qui vient de se terminer. Celle ville 
a un port en dedans des bancs de 
sable dont tonte cette côte est re- 
couverte ; elle est * P^" P''^'^ ^ 
distance égale , entre Nieuport et 
Bruges ; elle appartient aujourd'hui 
ft la France. Lat. Sio-i-^'-ôy^^ N , 
long. o«-54^-5^" à l'E de Paris. 
Bureau des longitudes. Le port 
est barré d'un banc , sur lequel il 
n'y a que 6 picdf 4'«itts mois en 
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dedans de la barre y il y en a sutU- 
sammenti , même de mer basse, pour 
de très-gros vaisseaux. Le mouil- 
lage en dedans de la harre est bon ; 
uiuis connue les bancs sont sujCt» d 
changer de position, par l'effet des 
marées , il convient d'y prendre det 
pilotes. 

OSTIE ,port , aujourd'hui com- 
blé , à l'entrée du Tibre , sur la 
cète dl'atie. Il fnt jadis fameux ,^ 
q^uand les plus gros vaisseaux r on- 
sistoient en galères d'un pet t tirant 
d'eau ; il est situé par 
N, Cl par 9«-56Uo''^ l'E de 
Paris. Bureau des longitudes. 

OSTRAFORD, rocher dange- 
reux , à très-petite dislance de^ la 
côlc de ISorvège. Il faut se tenir à 
8 on 10 lieues au large , pour éviter 
tous les dangers de cette, côte. ^ 

♦ OTAHA , île qu'on peut re- 
garder comittC. ne f aisant qu'une 

>Oieu #uiielé&. V» mmMAmk 

deux lies distinctes , mais qui s'é- 
lèvent sur la même base ; il n'y a 
point passage entr'elles deux , si ce 
n*e8t pour des pirogues. Il y a sur 
cette île deox havres et une grande 
baie. On y parvient par des inter- 
stices qui se trouvent dans la grande 
chaîne de récifs dont ces deux tlee 
sont environnées ; l'un de ces 
havres, situé dans la partie du SE 
de celte ile, se nomme Ohauiène i 
celui de la partie du SO se nomme 
Oherurua. Ce dernier est tout 
auprès de la baie Apotopoto. Fojr, 
Ulibtka pour la position. 

* OTAITI, île de la mer du 
Sud. C'est la principale des îles de 
la Société qaiiont partie de l'Archi- 
pel Dangereux ; elle est fameuse 
par les voyages de Bou^ain ville et 
de 'Cook, et par les descriptions 
poétiques qu'on nous en a donnés. 
Il paroîi que cette petite île est 
très -fertile , cl qu'on y trouve 
quelques mfralcliissemens» f .esha— 
bilans ont profité de la leçon que 
leur donna le capitaine Wallis sur 
U Danphiiu Q&l ofUcier lut obligé 
de faire contre eux nsagc de son 
arûUerie i devenot plus sages et 
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mieux éclairés «ur leur» iuterèis, 
les Insulaires ont accueilli avec la 
o^iiiudchos^'iUlaùtmis les TOya« 
^curs qui les ont visités depuis. 
M. de Bou^inville, et aprô» lui, 
î ". capitaine Cook , y ont reçu 
l'accueil le plus aiuirnl , et il paroit 
({u'on ne peut, aujourd'hui , rien 
tcproclîer h ces demi-sauvagis , si 
ce n*est une disposition invincible 
:in vol, L'ilc d'Otaïii pourroil être 
r'^gardée coiunie 1;» jonction de 
dcux^Ues distinctes ; car la partie 
^ae T/OO nomme Tiarrabon forme 
romme une ilc sq nréc, rcanic ft 
h grande île par n.i petit isthme. 
FJfe est dans le SE de la pnnie que 
r'>n nomme OpdUreonu. Dcpourva 
«le mémoires sur rôtPsHe celle 
iic, M. de Boug.iiuviile l'i.bord.i 
ttu ^ent , et ne tarda ras U s'en re- 
pentir. Tons ses cables 'y furent 
coupas, et relte cirronstâiîriVBi^- 

f;ea don stijour dans i'ile. 'Kn itjèq , 
e «tpttaine Cook y fut envoyé 
pour observer le passade de V^nus ; 
il s'établit dans la haie di^ Mntavai. 
située dans la partie du ININO de 
r<le ; il y trouva bon fond , bon 
■nouillafjié , et c'est en effet le seul 
endroit où il convient d'allermouil- 
Jer. C€tle_ baie est abritée au I\' R 
jar la pointe Vénus, sur iaaueile 
lut placé son observatoire ; le 'ré- 
sultat de ses observations , adopté 
par le Bureau des longitudes . 
place celte pointe pur I7°-uq'-I7'' 
fî , et par i5io-5o'-3oV & 1»0 de 
paris. , 

OTARONTAIA . petit î!ol h 4 
lieues de l'ile Wniiiou, dans la 
merdnSudw Voy. W aitjou. 

OTCHIER, baie sur la côte de 
Terre - Ferme. Voy, . Calobao 

* OTGESHOLM, île à Centrée 
du golfe de Finlande , du cùté «lu S. 
Klle est h 5 lieues dans l'ENE de 
SyburchS'INess, qui forme 1^ pointe 
d«i I\ de l'Ile d'Agho, C'e^t entre 
J'ile Olj^csliolm , et Grass-Ground 
de l*Ouest , que l'on passe pour en- 
trer dans le ^o\t'e de Livottie par 
U XS\ L*iie Ot^esliolJil «'est pas 
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ncite ; elle est environnée , de totxé 
les c^ês, de récifs qui ne permet-' 
lent pas d'en approcher ; elle est à 
un peu moins de, 5 lieues dans le 
IS'O de la petite Ro^re, pointe de terre 
sur. la cdte d'Esien Ingne. Cette 
distance A*offre pasnn passage libre ; 
le milieu est occupé par ua grand 
haut-fond dont le sommet est dé- 
couvert. En conséquence^ il ne 
convient pas de passer de ce Côté de 
l'île 0:j:;esho!iM , h moins d'être 
très- pratique. 11 y a un feu sur 
cette ile. • 

OTHEA VANNA. CVsi une 
rade dans ie 50 de Vile Dobboia.' 

f^'^JT' ce mot, pour l;i position. 
L'entrée de ce port est le seul en- 
droit de Hle qui ne son pas envi— 
lonné de récifs: l'entrée n'a pas 
deux encablures de l:>rge. î,e fond y 
est de pierres; mais en dedans il 
est net. On y trouve a6 et aj brasses 
et il ue faut y donner qn*avèc le 
Ilot. Ce canul est entre deux îles 
celle du Pv'O n'est pas nette, et 
l>0ttsse des battures en canal ; il 
faut l'éviter ^ecsoia. 

♦ OTONG-JÀVA , ou nx 

l A ClTANDFT.EUh. C'cSt UU grOUpC 

d'ilots , qui fait p Ttic de l'Archipel 
de Salomon , dans la mer du Sud 
il est est droit au N de la pointe 
Prasîin , et à l'E de l'ile Bouca ,' 
qui termine au I\0 l'île de Bou- 
^^ainvillc. Cette basse gil N et S ; 
la pointe la plus N est jpar 4"-45 ' S;- 
la pointe du S est par d^'-iSÎ (aussi 
S ; et leur longitude est la même , 
par 1 650-45 ^ à l'E de Paris. Carte 
du. dépôt Oê la marine de Pan 6. 

OTOQUE, petit» île sur la côle 
de rO du nouveau 1kfexiq«le, dali» 

la baie de Panama , 7 lieues au S 
de cette ville ; elle se trouve d^m 
le elièmiii'dè Panama , à la pointe 
Chame, qui termine h haie 'a l*p-. 
De cette île h celle de InqguaS, ôn 
compte a lieues. 

* OTRANTE, ville h In poînie 
du SE du laion d'Italie, iminédia— 
tement k l'entrée du golledeV enîse; 
la ville est J)|i peu à 4Û cap ; 
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\ce dernier est au N <ia cnp Sainte- 
Marie : c'esl vraiuieni lui <^ui fait 
l'catrée du golfe de Venise , et 
^ette entrée se trouve resserrée 
entre luietl'ile Fanu ; la posiilon 
du cap d'Olrante est extrêmement 
importante à la navigation de ces 
parages ; nous regrettons <(u'eUe 
ne soit pas assez auihcnlique , pour 
mériter une confiance absolue; il 
nous eût été Hatleur de la trouver 
dans la table du Bureau des longi* 
tudes. Nous la trouvons pliicép pnr 
/|oO 3' N , et p:«r iG^-^i ' à Vh de 
l*;>ris. Sur la Carte du déffôt de la 
marine. 

OTTER , baie sur la côte du S 
de Terre-Neuve , près du cap de 
l\ave , entre lu baie.Swi!^, et la 
baie de l'Ours. 

• OUDEVER , haut» terre , 18 
lieues au SO ^ S du compas , de la 
partie de l'E de L'il« Mma^OU lie 

«ie la Lune. 

OUEN ( Snint^^. .b^^^^twt- ra 

côte ém.VÙ lté Jersey , entre la 
pointe de la Gèrbièrc et celle de 

l'Etat. 

*OV ESSANT, île dont la con- 
noissance est de la plus grande ini- 
porianceaux marins de toutes les na- 
tions ; c'est elle qui fait Tentrce du S 
de la M inche ; clic est habiiôe , raaii 
ses habilans sont pauvres l'ile n'e^t 
pas. fertile; elle ne poMède d'ail- 
leurs que quelques bateaux de pc- 
rhc , car elle est tellement envi- 
ronnée de dangers , qu'après avoir 
pris connoissance ue son feu, les 
'vai>seaux s'en éloignent ; il y a ce- 
pendant un assez bon mouillage 
dans le NE y et un autre au SÔ ; 
, mais nous ne connoissoas qn'txn 
seul exemple , où, dans un cas dé- 
sespéré , une frégate y a mouillé 
sou-i la conduite d'un pilote du 
pa^ s. Elle est à peu près au S quel- 
«|aes degrés E du cap T.erard. De- 
jnuis celle ile j\isqu'à la pointe St- 
Alathieu , il règne une chaîne con- 
tinue d^Ms et de dangers inextri- 
rahles pour tout autre que pour 
Hfs bateaux pêcheurs. Il y a cepcn- 
duul un pasiia^c entre i'iU jicni- 
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guet et la pointe Saint-Malhieu ; 
c'e.st ce qu'on nomme le passage 
du Four. VoY, FotTH. Le feu 
d'Ouessanl est par 480-28 '-8" N. et 
par 70-25'-2i'' à ro de Paris. jBo- 
reau des lonf^itades, 

I OUEST ( havre de 1* ) , au N 
du banc Goa , à Perobouchure de 

la rivière Tay , i mille un SO du 

havre de l'Est ; ces petit:^ bavres tut 
conviennent qu'à des bateaux. 

a OUEST ( roches de l' ). La 
partie du SE de cet écnetl est h a 

milles dans le NNE 5<* E de h 

bouée mouillée sur la pointe de l'E 
de Gunlleet; les roches de l'O ont 




c'esl entre ces roches et Gunlleel , 
que se trouTe le canal de'Gold- 

uiore ; la pointe de TE du banc de 
Corrk est au N j NO f." O de 
ces roches ; qu and on louvoyé , il 
iiV'ftUl ^11 ISs ttppruCHi» t>lds ipm 
que le point d'où l'on peut relever 
l'église d'Alderton, par relie de 
Bawdsey ; et en louvoyant dan» 
le c^nalGoldmore , il faut virer des 
deux côtés par 5 brasses , ott lOlU eu 
plus par 4 brasses et f . 

3 OUEST ( baie de 1' ) , sur \x 
côte du N de L'ilede Fernaudo-Pô. 
Voyez ùe mot. ' 

4 OlSESn- ( baie de I* ) , sur b 
côte du NE de l*ile Jeen-Fernan-i' 

dez. For. ce mot. 

6 OUEST ( baie de l' ) . dans le 
détroit de la Heine Charlotte , nu 
détroit de' Gool. fj^y. CaÂai,6tTB' 
n«. 8. 

b OUEST ( bouée de T ) , ou 
Bouée nu milieu. Elle est ù l'em- 
bouchure de la Tamise , et à i 
mille de la balise de Whitaker ; cette* 
bouée et celte balise gisscnt entr'elles 
NO 5« N , et SE 5° S. On trouve 
b et 9 brasses au milieu du canal 
ewfe deux.' 

7 * OUEST ( cap de 1' ) , par. 
460 S, et par 1640-22' à l'E de 
Paris. Cook , premier Voyage, l.e 
cup Ouest fuit la pomte du SO de' 



Digitized by Google 



I 



476 OUK 

l'iie du S lie lo Nouvelle Zélnnde. 
li est 5 lîeues au S de la pointe du 
S de la baie Obscure. Voy. baie 
Oj»bv«b , et DvsKi. Quelque con- 
fiance que nous inspire un noni 
ous-si justement cclèl)rc que celui 
de Couk , nous sommes iorcés de 
regarder cette position comme dou- 
teuse. INous fondons cette opinion 
5ur la ionjjiiude publiée par le Bu- 
reau des longitudes, pour les dit- 
fërenls points de la baie Obacnre. 
Le havre Pickers-Gill qui est le 
plus à rO , est par i63°-58 '-y" , 
il s'ensuivroit une erreur de>5'Di" 
dnas l'observation de Gook, ou 
peut-être seulement dans le calcul 
de son observation. 

8 OL'EST (port de 1' ) , sur I:. 
côte du S de la Jamaïque, au J\ 

> de b pointe Portiand , et au S de 
la baie de Bi::^; ; il y a bon mouil- 
• Jage , mais il est ou? ert au â et 
au SE. 

9 OUEST (pointe de P) , haut- 
fond dans le canal qui conduit de 
Kevirsen & Br«vert-Haven« Foy. 

çe mot. 

lo OUEST (grande terre de V). 
On Q nommé oinai là côte de l'O 
de 1;« baie dé HudsoB , Amén<{tie 

' " du Nord. 

/il OUEST ("rivière de r). Cette 
liviére se jette dans la baie de Guil- 
ford , sur la côte du N du golfe de 
rile Longue , en dedans des iles 
Faucon , et un peu à de la ri- 
iriére Brentford. 

la OUEST ( île la plus). C'est 
une caye , ou si l'on vent an ilot de 
roches , situd snr la côte du N de 
P Amérique du Sud» Yoy^ Bai- 

HADO. . . . 

i3 * OUEST (baie de V) , sur la 
. côte de P£ de Camboje , dans le JS' 
de la fausse Varelle. 

x4* OUEST (iles del'). Ce sont 
* les Açores, Voy. Azores. 

i5 * OUEST-ElWDE,ou Vert- 
£iNo^. GTest la pointe la pins O -de 
Klle de. Java , c*est'-*-dlre , qu'il y a 

trois pointes h peu prèsfous le môme 
mcnUiea ^ la pluA se nomaie 
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pointe du Capucin ; celle du milieu 
est la pointe de l'Ouest , ou si l'on 
veut , lin de l'Ouest. (West-Einde), 
Cette pointe est par 60.48 ' S , et 
par ioa?-45' à TE de Paris. Bu- 
rcau des lonf^itudes. Voyez le» 
ai licles Flokës et Eindb de VAp^ 
pcrulix y où nous corrigerons oet 
erreurs qui s*<îtaient glissées sur 
cette position. 

* OUINALASHKA , îles sur la 
côte du rsO de rAmérique , par 
SS^^-Sq'-^S" IN , et par i68«»-47' .* 
l'O de Paris. Bureau des longi^ 
tudes. C'est la plus grande des îles 
Aleuiiennes; pour se taire une idée 
dè ces fies , voy. AbBVTtsiniBft. 

* OUN ALASKA, petite fie sur 
la côte du ISO de rAmcrique, à 
l'entrée du Sound de Norton , pnr 
6^<'-3i«' W , et par lëy*»-?' à i'Q 
de Paris. l/Atiteur. L'île et la po- 
sition sont douteuses. 

OUURl , île, se nomme aussi 
NoDV£x.L.E AuRioNT. C'est une de» 
îles de la Reine Charlotte , dona 
l'Océan Pacifique du Sud. VoyeZr 
Charlotte , n°. 7. Elle est à l'E 
de la JNouvellc Sark» ou INouvelle 
Cers I par allusion aux Iles de Jer-> 
sey et Gueniesej ^ dans la Manciie«w 

1 OUKS ( port de r ) , dans l'ile 

de Snrdaigne, et dans la parlie dit 
IN. Elle est en dedans de la Ma- 
deleine , et au SE du cap de Santa^^ 
Reparata. 

2 * OU RS (anse de V) , snr la cÔt& 

du SE de Terrc-INeuvc , un peu 
moins de 7 lieues dans le N du cap 
de Raze. C'est une de ces hachures 
de la côte ^ . ntuée entre l'anse 
Broyie et le cap Ferryland , par 
47°-3' N, et par SS^-g' à 1*0 de 
Paris. Carte du dépôt de la ma" 
rinc , sur les observations do Chja*. 
bertp Verdun f Fleurieu , et autres» 

5 ♦ OURS (port à 1') , sur la 
côte du SE de la Nouvelle Ecosse, 
entre le port Joly au- SO f et l'ile 
aux Cannes au r9NE« Le milmi 
dn port fi POurs est par 45«>-45 ' N » 
et par 67"-! 1 ' h l'O de Paris. Carte 
du dcfàl de la marine f sur Us 
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Jif /moires de Chahert.^ Kerdm » 

J^learteu , et autres. 

4 * OUI\S (baie aux), à b pointe 
âtk NO de l'île Anticosti, c'est-à- 
dire , par 49'»-47 ^ N , et par Sô»- 
48' à ro de Paris. Carte du dépôt 
de la marine f sur les obffervations 
de Chabert, Verdun, Fleurieu^ 
et autres. En entrant dans cette 
baie , il faut ranger la pointe du N ; 
c.ir relie du S , que l'on nomme 
poiuie du IMord-Ouest d'Antirosli , 
n'est pas neitc. Il y a mouillage 
aussi pour de gros vaisseaux au N 
de la pointe du ^jord de cette baie. 

* OURS (cap) , se nomme aussi 
cai) de Bear , c'esr-fi-dire que quel- 
<jues cartes françaises lui ont con- 
•vrvd le nom anglois. C'est lui qui 
fait la pointe du SE de Pile Saint- 
Jean, dans le golfe de Saint-Lau- 
rent. 11 gît à peu prés £ et O avec 
le cap Saint-Loui*, et i!i peu près 
au N de l'île Pictou. Le cap de 
l'Ours fait la pointe du S de IVn- 

Irée du havre de Muçf ay-r-f»** 4^**~ 
1 '-3o" etpir't54'-3tî' 6 l'O de 
Paris. Carte au dépôt de la ma- 
rine de 1780, ordre de Sartine. 

6 OURS ( île de l' ) , dans la baie 
de Bantry , près de la pointe dn 
SO d'Irlande. Poy: Bantrt. Dans 
cet article , on l'a nommée dn nom 

anglois. 

7 OURS ( ile du nand ), dans 
la baie de Hudson , Amérique du 

INord , par r)^''-54' N , et par 85»- 
40' .'i rO de Paris. Auteur an^ 
*{lois. Les marées y sont de 
tienres* 

8 OURS ( ile de P ) , sur la 
côtedttGroënbnrl , par -7 ^0-28' N , 
et par ?.o'>-4o ' à i'£ de Paris. U Au- 
teur anglois. 

Q OU as ( détroit de 1' ) , sur la 
c6te de 1*0 du Groenland de l'O , 

ÎKir 63°-'2o' N , et par 5i«>-2o' à 
'O de P.irls. L' Aute ur anglois. 

- -10 OURS ( l' ) et les Oursins, 
•nr b côte de Chine. C*est un petit 
grovpe:d^ots et de roches , peu 
éloii;né de terre , à l'O des lies 
Quee-San^ ua^^eu au S des îles 
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Tcheou-Chan. L'Ours est h peu 
près à 5 lieaes dans l'O dt; la roche 
llclderaess ; sa longueur esx. de lis 
milles du N an S. Elle est pr ago* 
24' N. VAmMr anglois, Yoyem 
Chusan. 

II *OURS BLANC (baie dcl'), 
sur la côte du S de l'ile de Terre— 
INcuve. L'entrée de cette baie est 
au N des îles Bur^eo , par 47'*-37'^ 
N , et par ôgo-ôo^ à l'O de Pans, 
Carte du dcpôt de la marine , sur 
les observations de CSfcoAert, Ve 
dun, Fleuneu, eiauti>BSf [ ' 

ïa*OUl\S BLANCS(pointedc»)i5r 
C'est la pointe de l'E de l'entrée oc 
la rivière Saint-Pierre, sur la côte 
de Labrador, à Tentree dit détroili 
de Belle-Ile par le NE. Voy. l'ar- 
ticle baie des Châteaux. Si l'on 
relève Beile-Ile au S 4 lieués , en 
cinglant ft TE corrigé , on rencon^ 
trera l'entrée de cette livière par 
5a"-5' N. Vàyes BnLiiB-Ix»Bp 



n^ 



rO0SË7rmère d'Torkshire. 

SIfo f ette dans la rivière Hnmber^ 

1 OUSE , rivière sur la côte de 
Norfolk, £^6 ae jette djins la ba^ 

Lynn. ' - 

3 OUSE , rivière de Sussex , se. 
)ette & la mer prèa Seaford. New":;^ 
^haven est un port fprmd par soà 

embouchure. 

1 OUTARDE ( rivière de 1' ) , 
dans la rivière de Saint^Laurent. 
Les lies Osier sont au confluent de 
( deux rivières , pw ^©••-aS* 

L'Auteur ans^fois. 

a OUTARDE ( baie de l* ) . sur 
la côte de l'E de la Nouvelle Hol- 
lande , mer dn Sud. Elle est sitn^ 
entre la baie de Horvey et le cap 
Capricorne. Pour entrer dans cetta 
baie , on peut ranger la pointe du 
S aussi près que l^n Tetit ; mais il 
y a df s roches h la pointe du N , 
à la<[uelle on fera htm de donner 
un peu de tour. Le milieu de cette 
entrie est par 'a4'*-4 ^ S » cl par «o8*5- 
2^»' à l'O de Grecnwich , ou 149'*- 
2'"^' à l'E de Paris4 Çook f premiejr 
Voyage, . . . - 
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OUTER , rochers , «e Bomment 

aussi OuTwrrns, Ces ccueili sont 
5ur la rôle de INor\' è^e , il licufs 
au IN de Jellehjrd ; lis se projelleiic 
au large 3 ou 4 lieues de di»rsinre; 

ils sont à .\ lieues J ilans le S <Je 
JMe<|nei'on notunif 1 iVicilie Colds. 
Le port de Souih-Fo d • st dans cet 
intervalle. Voy. Soutb-Fo^u. • 

OUTER-niB. Voy, Wittoh. 

OUTRUPPERS. C'est ce que 
nous noiiiinons ics Uor!,ers. PStnis 
ta u\ous donué lu uoaiuon exacte à 
l'article Hdnnoe. Voy, ce mot. 

OUTLOOKERS. C'est l'écueil 
eue nous nouiuiôas les Rochers. 

Voyez ce mot. 

OUVERTE, bn ie sur la côte de 
PO de l'ile du S de lu Nouvelle- 
Zélande , au NE de la pointe Cas- 
cade. Voyez ce mot n». a. 

* OUVRE-L'OEU , roche tout- 
A-fait isolée et par coaséuiient lort 
d attjM r eiis e , d«M.|a Méd iterrauoe 
droit k VE de l'ile de Malle 33 
Jicues , tt au SE, 27 lieues du cnf 




du dépôt de la marine, 

^ CL Y A'IOISRA , baie h IVntrde 
d'une petite rivière, au N des îles , 
des Esquimaux, sur la côte du N du ^ 
golfe de St.-Lattrenty ou N d'An- 
l^icosti. 

OVALE , haie sur la côte du INE 
de Bornéo, au i? des iles Saiaie- 
Claire. 

OVERFALS. Ce sont des bancs 

dont nous avons souvent parlé aux 
arûclesqui concernent la côte d'An- 
gleterre ; ce sont des soiumacs J»ur 
le banc de Wells, au NE dè la 
cote (Je I\ (n folk et du Ne» de Vi^in- 
terloo. On n'y trouve pas plus de 
l3 à 14 pieds'd'euu. KOj . Wells, 

* OVERFLACKES , ile sur la 
côte du Brabant , eu «ledans de l'ile 
iioer^ , à l'entrée de lu Meuse. 

OVO (casleldel). Cestlccbà- 
leau de l'OEuf. Voy. ChatbaH. 

OWERy banc de sable tur U 
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féle de Norfolk , 9 milles en dehors 
du banc Lemmon , sa longueur e»r 

d'une lieue, il est recouvert de 
pieds d'eau de basse mer ; il est 
acore des deuxoôt<^s , car on trouve 
aa brasses d'eau entre lui et Lem- 
mon. 

OWERS , banc au SE 5° S de 
Cuiver-Clilï, prés de la pointe de 
1*0 de l'île de Wi-hi, dont il est 
éloigné de prùs de 5 lieues. Il assô- 
rbe quelquefois de basse nier, il est 
;icorc, et ou fera bien de ne pas 
l'approcher plus prés q^ue laou 14 
brasses. On sera parë oe sa pointe 
de l'O du moment qu'on pourra 
relever le gros clocher de l'église 
de Chîcbetter an N ^ NO , ou le 
moulin de St.*Rook , sitné sur les 
dunes par les arbres St ranges au N 
3° E, on pourra alors gouverner 
ONO 5»#f vers b rûde Sainte- 
Hélène , cette route fera parer le 
Middle-Ground et le Puller , qui 
sont k p oxk A milles dans PO ^ 
NO du banc Oi^rs ; les marques 
de la pointe de l'E Je cc banc sont 
d'amener l'église de Cliiclicster au- 
dessus des arbres Si ranges au N f 
NO 5« O s b batiure deUembridge 
est h io milles dans l'O | NO 5» 
TV , et lorsqu'on se trouve par 12 
ou 14 brasses , le travers du banc 
Owers. La route pour aller A Spît- 
head est 4 ONO 5» N , 6 lieues ; 
un vaisseau qui vient de l'E , et qui 
relève Sliorehani , sur la côle de 
Sussex « h l'ENË , peut mettre le 
cap au SSO jusque par 18 brasses ^ 
ensuite à OSO , cette route le fera 
passer eu dehors du banc Owers ; 
ce banc est situé par 5o° -3q ' N , et 
par 3°-5 ' à l'O de Paria. ÙAuteur . 
anglais. 

OWÎIARREE. port dans In par- 
lie du N de la Cote de l'O de Hua- 
heine. Voyez ce mot. 

* OWYHl. C'c*t une île de l'O- 

céan Paciiiqne du Nord , et la l'riu- 
cip'.i'e des lies de Sandwirb; c'cst- 
Jii que lut assassiné ie capitaine 
CooK. La poiuic du N de cette Ile 
est par oo^-iy' N , et par i58*-iC)' 
& rO de Paris. Buj-eaudes lonfjh^' 
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»udei. La baie Keraliekoat , si- 
tuée sur la côte de i»0 de Tile, est 

* ro de Paris. Sureau des longi- 

OX , roche, un mille h TE de 
Êlly , sur la côte du N du cuUde- 
«^»c deForth, à peu près à un demi- 
iDMle de terre. Elle ne découvre 
qo très-grandes marées. Pour 
en passer en dehors , il faut ouvrir 
Kmghorn-i^f ea» en dehors de EUy- 

une des places 

où les vaisseaux vont charger, dans 
ie Long Sound , sur la côte de Wor- 
vè^: ce port est sur la côte de l'E 
deDrom-Sound ; quand on sera le 
travers d'OxefiorJ , on pourra re- 
4e verdies moptagiies {^jrommel à 



OXFORD . ville da H^rvland , 
Anencpie du Nord* 



OXHOLM. petite île^ 
Baltique. Voy^BtctSioLM. 

OXSCAIIS , groupe de rochers , 
à peu près ^ de lieae dans le S de 
Çarcraig , el ft k même distance , 
dans le Sfi de la pointe de l'E de 
inchcolm dans le clctroit de Forth. 

OXWICK , pointe sur la côte 
de Galleà , dans le comté de CÎa- 
uiorgan , an N de la manche de 
Bristol , entre la pointe Penart et 
Mumhles h l'E , el la pointe du 
port Inon à OfSO , dans le S gnei- 
ss degrés E de la baie de Caer- 
imarlhen , et 5 l'O quelques degrés 
S de la baie Swansea. Il y a mouil- 
lage par 7 et lo brasses dans la par- 
tie de VE de la baie, à l'abri des 
?ents d'O et du N. 

* OYAPOCK , riviêre auSSE de 
Cajenne, sur la côte de la Guyane 
SVançaise ; l'entrée de cette rivière 
est formée par le cap d'Orange ù l'O 
duquel eUese }ette 41a mer. For. 

, I * OYE ( île d') , sur la rôte de 
VO de fUe de Hhé. Koy. l'article 
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9t-Mâ&tw« Voy. ausn Particle 

PSETO». 

a ■* OYE, sur la côte de Flandres» 
un peu à l'O de Gravelines. Onre- 
connoit cet endroit à son clocher , 
et à un moulin à veot sttné entre 
lui et le bord de la racr. Oye est 
entre Gravelines et Waldaw. Quand 
on le relève droit au S du monde^ 
on peut donner enr U queue du 
banc du Duck f et venir chercher 
les marques que nous avons données 

5our l'entrée de Dunkerque; mais 
és qu'on approchera lo brâsiet , 
on ne poussera pÉs plus à terre » k 
cause du banc des Vallons. 

I * OYES ( anse des ) , petite anse 
dans le port de Noël , sur la côte 
du SQ de )a Terre de Feu. 

3 * OYES ( anse aux ) , petite baie 
dans la baie Obscure, Nouvelle Zé- 
lande. Ëile est dans la partie du 
NO d e cette baie , et au N de 
-fa-^ l^iiMu Un Coiuiuiuus. Voff. baie 
Obscurb et DusKi. Voy, aussi 
CoKMORANs ( anse des ) et consuU 
tez le grand pian de Vancouver. 

S * OTES ( tiesdes ) , «nr k côto 

de TE de Terre-Neuve , ta«t au- 
près du cap Broyle. Voy, ce mot, 
* O Y OLAVA. C'est une ile de la 
mer du Sud. Elle est sttnée ' entre 
rile Pola et PUe Mahonna, dans 
l'archipel des Navigateurs , par 
S, et par x73o-4à' à l'O 
de Paria. Bureau des longUudef. 

-«"OZAMA, rivière snr la côte dtt 
S de Saint-Domingue. C'est sur 
le bord de l'E de celte rivière que ^ 
•e trouve la tille de SantOrDo- 
minfo f dont la position est déter- 
minée par le Bureau de» longitudes^ 
Voy, DoMiifGOi 

«OZERO, Ile h la pointe dn 
NO du golfe de Venise. Elle est 
longue et étroite , elle gît NNO et 
SSË i elle est placée au NNË de 
itte Sain^-Zeso , 4 l'O de l'Ile de 
l'Arbre , et au SO de llle de Gber- 
50. Il y a 3 îlots entre Pmo tt 
St.-Zego. Vojr.Mç^iQOm 
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